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Anciens  Seigneurs  de   Villcrmont. 
in  CHAMPAGNE. 


5^ 


Vairé  d'Or  &  d'Azur;  au  Chef  de   Gueules,  charge  d'un  Lion  d\ 


?nt,  pqffant. 


a  généalogie  Je  cette  famille,  dont  nous  allons  continuer  la  filiation,  le  trouve 


La  généalogie  de  cette  tar 
au  Ve  Regiftre  de  cet  A 


rmorial,  page  629-634. 
X.   DEGRÉ. 


1.  Alexandre-Guy-Aldon  Hennequin  de  Villcrmont,  Lcuyer,  né  le  S  Mars  iy53 

au  château  de  Cuvs,  baptifé  le  5  .Mars  1734,  Capitaine  au  régiment  de  Nor- 
mandie, Chevalier  de  Saint-Louis.  11  époufa,  par  contrat  du  7  Septembre 
1795,  Demoilelle  Flifabeth-Charlotte  de  Failly,  fille  de  Nicolas-Jofeph  de 
Failly,  Chevalier,  Seigneur  de  Florent,  Belleville,  Chatillon,   &c,    &  de 
Jeanne-Éléonore  de  Pavant.  Il  mourut  a  A  y  le  29  Janvier  i83o,  &  fa  femme 
le  27  Janvier  [832.  Il  eut  un  fils  unique  : 
Alexandre-Nicolas-Joseph  Hennequin  de  Villcrmont,  nele  20  Juin  1796, 
Officier  au  ic'  régiment  de  Milliards,  marié  avec  Sophie  de  Bruneteau 
ni.  Sainte-Suzanne,  fille  de  N.  de  Bruneteau,  Comte  de  Sainte-Suzanne, 
Pair    de    France,     Lieutenant    général,    Grand'Croix    de    la    Légion 
d'honneur,  &c,  &  de  N.  Baronne  de  Zorn.  11  mourut  le  21  Septembre 
i85o  *  eut  trois  filles,   non  mariées,  &  un  (ils  : 
A1.1  -m-D-Hi  nui    Hennequin,   dit    le  Marquis   de   Villcrmont,    comme 
avant  relevé  le  titre  de   Marquis  de  la  branche  des  Hennequin  de 
Charmont,   éteinte;    né    le  <S   Mai    1826,  Chef  d'efeadron  d'État- 
major,  Officier  de  la  Légion  d'honneur,  Chevalier  de  l'ordre  de 
Pie  IX,  Commandeur  de  l'ordre  de  Saint  Grégoire,  8iC.  11  époufa, 
le  1  [Juin  1860,  Marguerite  Labbey  ni  la  Roque,  fille  du  Vicomte 
de  la  Roque  8c  de  Marie-Louifc  d'Héricy. 

2.  N.    Hennequin  de  Cramant,  né  a  Ay  le   r1  Janvier  173?,  mort  le  22  Juillet 

1738,  enterre  lj;  23  en  l'églife  de  Cuvs,  chapelle  de  Saint-Sébaftien. 

3.  Athanase-Louis-Emmanuel  Hennequin,  dit  le  Chevalier  de  Villermont,  dont 

l'article  fuit. 

4.  Perrette-Henriette   Hennequin,   née    le  21    Janvier    1748  au  château  de 

Vinay,  baptifée  le  23  Janvier  luivant,  morte  à  Vinay  le  17  Juillet   1 748  <v 
inhumée  en  la  chapelle  leigneuriale  dudit  lieu. 
3.  Marie-Suzanne  Hennequin,  née  le  12  Octobre  1749  à  Ay,  baptifée  le  i3  du- 


Regijîre  feptiùme, 


HENNEQUIN  de   VILLERMONT. 


dit  mois,  époufa,  le  21  Mars  1773,  Meffire  Jacques  Perrier  de  Savigny,  fils 
de  Meffire  Jean  Perrier  ni:  Savigny,  Seigneur  de  la  vicotnté  de  Savigny, 
&  de  Françoife  Guyot. 

6.  Perrette-Louise  Hennequin  de   Cuys,    née  le   14   Novembre  1750  à  Ay, 

cpoufa,  le  24  Juin  1781,  Alexandre  d'Aulnay,  Seigneur  de  F  rampas  8c  de- 
là Petite-Brie,  Capitaine  d'artillerie,  Chevalier  de  Saint-Louis.  Elle  mourut 
le  ro  Août  i83i. 

7.  Barbe-Jeanne  Hennequin  de  la 'Tour,  née  le  9  Décembre  1751  à  Ay,  baptifée 

le  2  Novembre  1752,  morte  8v  enterrée  à  l'abbaye  de  Saint-Pierre  de  Reims 

en   1739. 
S.  Marie-Henriette    Hennequin   de  Saint-Martin,    née   au   château   de  Cuys 

le  20  Septembre   1706,  morte  fans  alliance  le  21    Octobre    [836  à  Châlons- 

fur-Marne. 
9.  Aurore  Hennequin  de  Cramant,  née  le  il")  Janvier  1759,  baptifée  le 28  Février 

1760,  morte  fans  alliance  en  1791. 

XI.   DEGRÉ. 

Athanase-Louis-Emmanuel  Hennequin,  qualifié  Comte  (a)  de  Villermont,  Con- 
tre-Amiral honoraire,  Chevalier  de  Saint-Louis  8c  de  la  Légion  d'honneur,  naquit 
au  château  de  Cuys  le  9  Avril   1763,  <\  fut  baptifé  le   i5  dudit  mois. 

Nomme  Carde  de  la  marine  en  177S,  il  fit  les  campagnes  de  V Inde  8c  de  PAmé- 
rique  fous  les  Amiraux  Comte  deCherifey,  Comte  de  Guichen,  Comte  de  Graffe,  &c, 
&  fut  nomme  Enfeigne  de  vaiffeau  le  9  Mai  1781  à  la  fuite  d  uneWHon  d'éclat.  11 
émigra  lors  de  la  révolution  &  fervit  dans  l'armée  des  Princes  comme  Major  du 
corps  de  la  marine  &  comme  Officier  d'artillerie.  Il  entra  en  1794  au  fervice  de 
Rutïie  en  qualité  de  Capitaine-Lieutenant  de  la  flotte  de  la  mer  Cafpienne,  8c  lé 
diltingua  dans  la  guerre  contre  les  Perfans  fous  les  ordres  du  Comte  Valérien 
Zoubow.  Difgracié  fous  Paul  br,  il  rentra  en  France,  reprit  du  fervice  lors  de  la 
Reftauration  8c  fut  nomme  Capitaine  de  vaiffeau  8c  Major  de  la  marine  à  Cherbourg, 
lui  1816,  il  fut  appelé  aux  fondions  de  Sous-Gouverneur  du  collège  royal  de  la 
marine  à  Angouleme,  qu'il  remplit  jufqu'en  i823,  8c  en  1827,  il  fut  nomme  Contre- 
Amiral  honoraire.  H  mourut  a  Ay  le  28  Octobre  1S40. 

11  avait  epoul'e  :  r  le  24  Mai  1802,  Louife-Claudinc-Cathcrine  nr:  Maussion, 
morte  a  Ay  le  29  Février  1S12,  fans  enfants;  8c  2"  le  16  Septembre  1814, 
Françoile-1  .ouife-Charlotte-Joféphine,  Comtelle  ni:  Brettes,  Chanoineffe  de  Bielle, 
(ille  de  Jean-Baptille,  Comte  de  Bri  in  s  8c  Marquis  du  Cros,  Baron  de  Mafrocher, 
Colonel  de  cavalerie,  Chevalier  de  Saint-Louis,  8c  de  Louife-Madeleine  de  Ba- 
rentin  Montchai.,  petite-fille  de  Paul,  Vicomte  de  Montchal  8:  de  la  Motte, 
Maréchal  de  camp,  Commandeur  de  Saint-Louis,  Lieutenant  commandant  de  la 
compagnie  d"l  lavré  des  gardes  du  corps  ,  8c  petite-nièce  du  Chancelier  de  Barentin. 
De  ce  mariage  font  iffus  : 

1.  Charles-Antoine,  i  .  .        .  ,        ,  -,  .  r  ■ 

.     .,  '  livres  lumeaux  ,  dont  les  articles  vont  luivre. 

2.  Louis-Marie,  ) 

3.  N heur  jumelle  des  précédents,  morte  dix-fep't  jours  après  fa  naillance. 

4    Louise-Charlotte  Hennequin  de  Villermont,  née  le  21  Mars  18 17,  mariée, 

le  12  Avril  1837,  à  Joleph-Jacques  Boi.i.inger  ,  fils  de  Jofeph-Placide  Bol- 
linger,  ancien  Bailli  fupérieur  du  cercle  d'Kllwangen  l  Wurtemberg  ,  8v  de 
Marie-Jeanne  Bauer  de  Breiteneeld. 

(a)  Ainfi  qualifié  Uns  de  l'on  mariîipc  avec  M11-  de  r.rettes,  dans  le  contrat  fi^né  [\ir  le  Roi  Louis  XVIII,  le  Duc 
&  la  Duchclfe  il'Ançoulëmc,  &c.    MM    Le  Brun  &  Moil'ant,  N'-à  Paris;. 


HENNEQUIN    de  VILLERMONT. 


XII.  DEGRE. 

Charles-Antoine  Hennequin,  Comte  (a)  de  Villermont,  ne  le  12  Juillet  iSl5, 
Députe  du  Confeil  provincial  de  Namur  (Belgique),  GrancTCroix  de  Tordre  de 
François  Jofeph  d'Autriche,  Commandeur  des  ordres  de  PielX&  de  Saint-Grégoire, 
Chevalier  de  l'ordre  du  Chriil  de  Portugal,  &c.  11  a  époufé  :  1"  le  i3  Octobre  i838, 
au  château  de  Schiplacken  près  Bruxelles,  Élifabeth-Thérèfe  dk  Fuayk  de  Schi- 
placken,  fille  de  Pierre-François  de  Fraye  dk  Schiplacken,  ancien  Auditeur  au 
Confeil  d'État  8c  Sous-Préfet  de  Mons,  <v  de  Louife,  Baronne  Goubeau,  lille  du 
Baron  Goubeau;  elle  ell  morte  audit  château  le  29  Octobre  1841,  huilant  une 
lille  :  Adélaïde-Emma,  depuis  Religieufe  au  Sacré-Cœur;  20  à  Bruxelles,  le  ig 
Avril  1847,  .Marie-Adélaïde  Licot  de  Nismes,  lille  de  Michel  Licor  iu:  Nismes  8v 
d'Élifabeth  Savary.  De  ce  mariage  il  a  eu  : 

1.   Marie-Élisabeth-Françoise,  née  le  16  Août    1S4N. 

j.  Jeanne-Marie-Françoise,  née  le  -j<)  Avril   i85o. 

3.  Alphonse-Marie-Louis,  né  le  18  Novembre  i85i. 

4.  Louis-Marie-Michel-Joseph ,  ne  le  17  Octobre  i853. 

5.  Henriette-Marie-Joséphine-Augusta ,  née  le  i)  Mai  i855. 

6.  Paul-Martin-Marie-Léon,  né  le  26  Janvier  i838. 

7.  Honoré-Marie-Charles-Michel,  ne  le  3o  Septembre    i85g. 

8.  Charles-Marie- Joseph,  ne  le  17  Mai   1864. 

9.  Madeleine-Marie-Octavie-Frédérique,  née  le  2  Février  1S66. 

XII.    DEGRÉ.  v 

Louis-Marie  Hennequin,  dit  le  Vicomte  de  Villermont,  Commandeur  de  l'ordre 
de  Saint-Sylvellrc,  frère  jumeau  du  précédent,  &  comme  lui  filleul  de  IX,  A  A.  R\l . 
M-'  le  Duc  8c  Madame  la  DuchefTe  d'Angoulème,  a  époufé,  le  7  Octobre  i85o,  au 
château  de  Chierry,  Marie-Ebba,  Comtellé  de  Sparre,  fille  d'Eugène,  Comte  de 
Sparre  8c  du  Saint  Empire  romain',  Chef  d'efeadron  d'Etat-major  en  retraite, 
Chevalier  des  ordres  de  la  Légion  d'honneur,  de  TÉpéc  de  Suéde,  8^c,  8c  de 
Clémentine  Manuel.   De  cette  union  il  a  eu  : 

1.  Marguerite-Marie-Ci.émentine-Chaulotte,  née  le  20  Juillet  1 85 1  au  châ- 
teau de  Chierry. 

■2.  Lucie-Eugénie-MaiuEj  ne  le  27  Avril  1824  au  château  de  Nellcs. 

3.  Pierre-Achili.e-Louis-Mauie,  ne  le  27  Octobre  i855,  au  château  de  Nelles, 

8c  baptilé  le  20  Avril  i856  par  Msr  de  Garfignies,   Évoque  de  Soiflbns. 

4.  Charles-Marie-Joseph,  ne  le  4  Juin  1 83y  au  château  de  Nelles. 

5.  Félicie-Maiue-Ebba,  née  le  4  Mai   iSôi  au  château  de  Chierry,  morte  le  2g 

du  même  mois. 
G    Édouard-Louis-Marie,  né  le  25  Novembre  1864  à   Paris. 
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HIBON, 


Anciens  Seigneurs   de  Camp/art,  de  Frohen,  de  la  Motte,  de   Fontaines,  de 
Bagny,  Oc,  Grands  d'Efpagne  de  i"  clajje  &  Ducs  de  Brancas  en  F  [pagne  (a). 

en   PICARDIE   et  a  L'ILE  DE  BOURBON. 


Il        ïl 


D'Argent  à  trois  Uujles  de  Reines  de  carnation  ,  eounmnées  d'Or  &  pajees  deux  S  une. 

La  maifon  de  Hibon,  originaire  de  Picardie,  peut  être  rangée  au  nombre  des 
plus  anciennes  familles  de  cette  province,  car  nous  voyons  dès  1198  Rouert 
Hibon  figurer  dans  un  titre  de  l'églifede  Soiflbns  comme  Cofeigneur  de  Fiers  (b);  & 
en  l'an  1212,  au  mois  de  .Mai,  on  trouve,  dans  une  charte  de  Gaucher  de  Chàtillon, 
Comte  de  Saint-Pol,  un  tranfport  lait  par  Guillaume  Hibon,  Chevalier,  de  tous 
les  droits  à  l'églife  de  Saint-Paul  (c).  Son  (ils,  Pierre  Hibon,  apparaît  dans  cet  acte 
comme  v  donnant  l'on  contentement.  Un  titre  de  Aubert  de  Hangelt,  Chevalier, 
en  date  du  mois  d'Août  1255,  déclare  Jehan  Hibon  Seigneur  du  Quefnoy  K:  de  la 
Chain.ee  d\,  &  huit  ans  avant,  en  1247,  Thibault  Hibon  clt  qualifié  Monfci- 
gneur  dans  un  titre  du  Sire  de  Gaucourt,  l'on  coulln,  qui  reconnaît  Jehan  Hibon, 
l'on  lils ,  comme  Seigneur  de  Villers(c). 

Dans  une  charte  datée  du  mois  d'Août  i3 14,  le  Roi  Philippe  le  Bel  autorife  Jehan 
Hibon,  Chevalier,  a  fonder  l'églife  *  fhofpice  de  Campfart  (/).  Vnc  autre  charte  de 
Philippe,  Comte  d'Artois  <K:  Duc  de  Bourgogne,  en  date  du  27  Février  i36o  ^c 
adreffée  à  l'on  Tréforier  de  Vefoul,  mentionne  Richard  Hibon  comme  Chambellan 
&  Confeiller  de  ce  Prince  (g  .  Le  20  Janvier  i363,  le  Régent  de  France,  Dauphin, 
donne  ordre  de  payer  la  rançon  de  Renaud  I  libon,  pris  à  Calais  par  les  Anglais  (h). 
Dans  une  ordonnance  en  date  du  25  Avril  i3g3,  rendue  par  le  Roi  Charles  Y , 
Jean  Hibon  ligure  comme  charge  de  la  million  de  défendre  le  Boulonnais  i  .  Une 
charte  de  Philippe,  Comte  de  Flandre^  d'Artois,  du  23  Mai  14C0,  déclare  que 
Ion  Écuyer  Jehan  Hibon,  Gouverneur  de  Beauquefne,  ell  déchargé  de  ce  com- 
mandement fur  l'a  demande  (j). 

Richard  Hibon,  Homme  d'armes  en  14SS  de  la  compagnie  de  Gentilshommes, 
commandée  par  Beraud  Smart,  Seigneur  d'Aubigny,  depuis  Maréchal  de  France, 
fit  lès  preuves  de  Nobleffe  devant  le  Lieutenant  général  du  Roi  en  Boulonnais  (k). 

C'eft  à  cette  date  de  1 4S8  que  s'arrête  la  mention  des  preuves  de  nobleffe  faites 
devant  le  Juge  d'Armes  de  France  pour  l'admifïïon  en  169D  &  1697  de  deux  De- 
moifelles  de  Frohen  a  la  Maifon  royale  de  Saint-Cyr,  &  c'efl  ce  Richard  Hibon 
qui  forme  le  premier  degré  de  la  filiation  luivie. 


b  c  d  e  f)  [g  h 
tte  notice,  aux  Pif:ci  s  I1 
Ai  Cabinet  des  titres,  1! 


me  d  Ëlpagne  &  Lettres  1 
wsand  Hibon  de  Krohen. 
j    '1  itres  originaux  fur  pa 


^  de  Ut  Reine  lùihelle  en  date  du  25  Août  1867 
in  aux  archives  de  famille,  reproduits  à  la  fin  de 


HIBON. 


PREMIER  DEGRE. 

Richard  Hibon,  Écuyer,  Seigneur  de  la  .Motte,  Homme  d'armes  dans  la  com- 
pagnie d'ordonnance  Ions  le  commandement  de  Béraud  Stuart ,  Seigneur  d'Au- 
bigny,  lut  décharge  comme  Noble,  le  18  Octobre  1493,  par  le  Lieutenant  gênerai 
en  la  Scnéchaufféc  du  Boulonnais,  de  Paffiette  de  l'aide  à  laquelle  il  avait  été  impofé 
par  les  habitants  de  la  paroiffe  de  Leulinghcn  (a).  11  eut  pour  fils  : 

//.  DEGRÉ. 

Jean  Hibon,  Écuyer,  Seigneur  de  la  Motte  (b),  marie,  le  10  Mars  i5iS,  a  Da- 
moifelle  Jeanne  Carpentier.  11  partagea  noblement,  le  12  Avril  i528,  la  fuccefllon 
de  lbn  père  (c).  11  eut  pour  fils  : 

i.  Thomas,  Écuyer,   Seigneur  de  la   Motte. 

2.  Charles  ,  qui  fuit. 

///.   DEGRE. 

Chaki.ls  Hibon,  Écuyer,  Seigneur  de  Camplart,  Homme  d'armes  des  ordon- 
nances du  Roi  Tous  la  charge  de  .\Lr  le  Dauphin  (ci),  époufa,  le  5  Mai  1546,  Demoi- 
felle  Marie  Brisse  (e) ,  &  partagea  noblement,'  le  18  Novembre  i55o,  avec  fon  lrère 
Thomas,  la  luccellion  de  Jean  Hibon,  leur  père  (/).  11  mourut  en  i5y3  (g),  es: 
laifla  de  Ion  mariage  : 

1.  Charles,  Seigneur  de  Camplart. 

2.  François,  qui  fuit. 

IV.  DEGRÉ. 

François  Hibon,  Écuyer,  Seigneur  de  la  Motte  &  de  Frohen  (h  ,  Homme 
d'armes  de  la  compagnie  d'ordonnance  commandée  par  le  Duc  de  Guile,  fut 
marie,  le  6  Janvier  Ô74,  avec  Dcmoifcllc  Antoinette  Chinot,  fille  d'Antoine  Chi- 
not, Ecuyer,  Seigneur  du  Val,  Confeillcr  du  Roi  8:  Lieutenant  général  en  la  lé- 
néchauffée  du  Boulonnais  (z).  11  fut  déclare  «  Noble  ô  extrait  de  noble  lignée  » 
en  vertu  de  la  l'entence  rendue,  le  22  Mars  1274,  par  les  Commillaires  généraux, 
députes  par  le  Roi,  fur  le  fait  des  francs-fiefs  &  nouveaux  acquêts,  pour  les  rellbrts 

a)  Sentence  rendue  par  les  Commillaires  du  Roi  le  22  Mars  1374  voir  au  \\'c  degré,  ci-après  . 

b]  Mentionné  avec  fa  femme  dans  le  contrat  de  mariage  de  leur  fils  Charles.  1  Preuves  de  Saint-Cyr  de  iô<j5/ 
(c)  Sentence  de  1  ^74,  mentionnée  ci-devant  &  rapportée  dans  les  preuves  d,c  Saint-Cyr  de  i6<)5. 

{d)  Voir  à  la  fin  de  cette  notice,  parmi  les  pièces  juiliricatives,  les  lettres  qui  lui  fuient  adrelVécs  par  le  Roi 
Charles  IX,  François  de  Lorraine,  Duc  de  Guile  &  M.  F.  de  Crequy,  Gouverneur  de  Thérouenne. 

(e)  Contrat  reçu  par  Fournel  &  Beequet,  Notaires  a  Boulogne,  le  5  Mai  1 54Ô.  Commiflion  obtenue  au  bailliage 
d'Amiens,  le  S  février  1  555,  par  Charles  Hibon,  Écuyer,  Seigneur  de  Camplart,  &  par  Demoifelle  Marie  Brille, 
l'a  femme,  pour  faire  afligner  en  leurs  noms  le  Maycur  &  les  Échcvins  de  la  rillc  de  Montrcuil.  Acte  ligné  Filbert. 
—  l'alleport  donne  le  zù  Juillet  137.;  parle  Seigneur  de  Barrault,  Maréchal  des  logis  de  .la  Compagnie  do  M.  le 
Prince  Dauphin,  à  Charles  Hibon,  Écuyer,  Seigneur  de  Camplart,  Homme  d'armes  de  cette  compagnie.  Signé 
Antoine  de  Barrault.  —  CeHilie.it  donne  le  G  Novembre  1  507  par  Claude  de  Billy,  Seigneur  de  Prunay,  Capitaine 
d'une  compagnie  de  5o  lances,  fournies  des  ordonnances  du  Roi,  portant  que  Charles  Hibon,  Seigneur  de  Camp- 
lart, I  lomme  d'armes  de  cette  compagnie,  avait  ete  emploj  e  dans  le  rôle  de  la  montre  qui  en  avait  été  faite  le  même 
jour  [Titres  cite:,  dans  les  preuves  de  Saint-Cyr  de  iùy5;. 

if)  (g    Ji    Preuves  de  Saint-Cyr  de  iôu5. 

(1)  Procuration  donnée  le  26  Novembre  1570  par  Noble  homme  François  Hibon,  Écuyer,  Seigneur  de  la 
Motte,  en  Boulonnais,  &  Archer  de  la  compagnie  d'ordonnance  de  Monfieur  le  Duc  de  Guile,  a  Noble  homme 
Antoine  Chinot,  l'on  beau-père,  Écuyer,  Seigneur  du  Val,  Confeillcr  du  Hoi  &  Lieutenant  gênerai  en  la  l'éné- 
ehauU'éc  de  Boulonnais,  pour  pourfuivre  en  l'on  nom  le  partage  de  la  luccellion  de  Demoifelle  Marie  Brille,  l'a 
mère,  veuve  de  Noble  homme  Charles  Hibon,  Écuyer,  Seigneur  de  Camplart.  Acte  reçu  par  Puitewn,  Notaire 
à  Etampes  (Preuves  de  Saint-Cyr  de  i6y5  . 
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des  Parlements  de  Paris  &  de  Rouen,  après  avoir  juftifié  par  titres  fon  extraction 
noble.  11  eut  pour  fils  : 

î.  Antoink  Hibon,  Seigneur  de  Frohen  ex  de  la  Motte,  qui  tranfigea  avec  fon 

frère,  le  26  Avril  1629,  fur  la  fucceffion  de  leur  mère. 
2.  Charles  ,  qui  fuit. 

V.  DEGRÉ. 

Charles  Hibon,  Seigneur  de  fontaines,  époufa  à  Arras,  le  12  Septembre  r6ro, 
Madeleine  La  Gaice,  fille  de  Pierre  La  Gaice,  Seigneur  de  Wadeng,  &  d'Anne 
Doucet,  De  ce  mariage  naquit  : 

VI.    DEGRÉ. 

Pierre  Hibon,  Fcuver,  Seigneur  Je  Fontaines,  marié  à  Arras,  le  16  Novembre 
1642,  à  Madeleine  de  l'Écluse,  fille  d'Antoine  ni:  l'Écluse,  Seigneur  de  la  Foffe, 
&  de  Marie  de  Lozier,  d'où  : 

1.  Pierre  Hibon,  dont  il  fera  parlé  plus  loin. 

2.  Pierre-Alexandre ,  qui  fuit. 

VII.  DEGRÉ. 

Pierre-Alexandre  Hibon,  Écuyer,  Seigneur  de  Bagny  (a),  Capitaine  au  régi- 
ment du  Dauphin,  8c  puis  dans  celui  de  Bugey,  époufa,  le  3  Janvier  [689,  Marie- 
Catherine  Morf.l,  fille  de  Jean  Morel,  Fcuver,  Seigneur  Je  Damas,  en  Artois, 
8c  de  Jeanne  Joli.  11  eut  de  fon  mariage  : 

1.  François-Pierre-Louis,  qui  fuit. 

2.  Marie-Anne,  reçue  à  Saint-Cyr  fur  le  certificat  Je  fa  nobleffe,  délivré  par 

Charles  d'Hozier  le  3o  Novembre  iôq5  (b  . 

3.  Catherine-Thérèse,  reçue  à  Saint-Cyr  le  1"  Octobre  1G07. 

VIII.  DEGRÉ. 
François-Pierre-Louis,  Seigneur  de  Bagny.  Capitaine  de  dragons,  marié  à  Dame 
Marie-Madeleine  Bosredon  du  Croizet,  d'où  poftérité.  Le  dernier  repréfentant  des 
Seigneurs  Je  Bagny  efl  mort  en    18 19. 

BRANCHE  ÉTABLIE  A    L'ILE  DE  BOURBON. 

VII.  DEGRÉ. 
Pierre  Hibon,  né  à  Arras  le  25  Novembre  i6q3  (c),  s'établit  en  1670  à  l'Ile  Je 
Bourbon  où  des  terres  lui  turent  concédées  parle  Roi  (d).  11  s'y  maria  en  la  paroiffe 
Je  Saint-Paul  avec  Jeanne  Lacroix    c  ,  dont  il  eut  un  tils,  qui  fuit.   Sa   femme 
décéda  le  14  Avril  17 14. 

VITE   DEGRÉ. 
Henri  Hibou,  ne  le  9  Septembre  1689  à  Saint-Paul,  Ile  Je  Bourbon.  11  époufa 

,7   (b)  Prcmcs  de  Saint-Cyr.  Original  aux  archives  de  la  famille,     (c)  Extrait  khalife. 

1./)  I.orsdcl'ctahlillemcni  de  la  compagnie  vies  Indes.  Louis  XIV,  par  edit  Au  i-  Juillet  loto,  regiilré  au  Par- 
lement de  Paris  le  3  Septembre  de  la  même  année,  concéda  aux  fondateurs  des  colonies  orientales,  l'Ile  Dau- 
phine  Madagal'car  &  l'Ile  Bourbon,  ledroit  d'obtenir  les  titres  d'honneur  qui  étaient  accordes  en  France,  ceux  de 
Marquis,  Comtes,  Barons,  &c,  les  autorifant  à  le  pourvoir  de  lettres  patentes.  {Relation  de  la  fondation  de  la 
Royale  Compagnie  des  Indes  par  Charpentier,  de  l'Académie  françaife,  1710.  Bibl.  de  la  marine.  Malgré 
cette  faculté  aucune  de  ces  familles  ne  portait  ces  titres  dans  la  Colonie,  mais  feulement  quand  les  titulaires  le 
présentaient  à  la  cour  de  France. 

c  Aclc  de  mariage  de  Henri  Hibon  &  Marianne  Ricqucbourg  'écrit  auffi  dans  un  acte  Marie-Anne  de 
Ricqucbourgc. 
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« 

en  cette  ville,  le   14   Octobre 

712,    Marianne  Ricqueboui 

c,  ,    fille   de    Ft 

ançois 

Ricquebourg  &  d'Anne  Beli.on. 

De  ce  mariage  : 

1 .   Pierre,  qui  fuit. 

2.   Henri,  marié  a  Geneviève 

Paulet  (a),  d'où  : 

Henri-Nicolas,  né  le 

itr  Janvier    17-iu,  marié,  le 

6  Janvier  177! 

>,  avec 

la  confine  Élifaheth 

Lucine  Ricquebourg,  dont 

il  eut   : 

Marie  Cai  herine 

Hibon,  née  le  12  Juillet  1778 
IX.   DEGRÉ. 

.    Voir  au  Xe 

degré.) 

Pierre  Hibon,  né  le  23  Août 

7i3  (b),  a  l'Ile  Bourbon,  s'> 

maria  le  2  Ju 

n  1744 

avec  Julie  Aubert,  fille  de  Pier 

-e  Aubert  ^  de  Françoife  V 
X.  DEGRÉ. 

OLLIOT,    d'où 

Prosper  1  libon,  né  le  24  Nov 

ambre  lytii  (c),  marié,  le  G  Juin  1701,  à  Dcmoifelle 

Marie-Catherine  Hihon  (ci),  fille 

de  Henri-Nicolas  (voir  pi 

us   haut)  ^  de 

Dame 

Élifabeth-Lucine  Ricquebourg, 

dont  deux  fils  : 

1.   Prosper  1  libon,  marie  à  F 

confine  Marie-Lasthénie  Hibon  de  Frohen,  dont 

une  fille,  mariée  a  M.  le 

Comte  Alfred  DE  Vaucouleu 

<S   M'   l.ANIAMi: 

2.  Marie-Ferdinand,  qui  lui 

t. 
XI.    DEGRÉ. 

Marie-Ferdinand  Hibon,  ap] 

clé  Comte  de   frohen  (e),  G 

rand-Croix  de 

Tordre 

du  Chriftj  Commandeur  de  Si 

int-Grégoire,   &c,  né  le   ô 

Mai    1807  à 

l'Ile  de 

Bourbon,  marie,  le  9  Novembr 

j  1 S 4 ( "> ,  a  Yolande  de  Brancas  (f),  tille  unique  du 

Duc  Bufile  de  Brancas,   Pair  d 

e  France,  Grand  d'Efpagne 

de   1"  claffe, 

&  de  la 

Comteffe  Caroline  de  Rodoan 

>K  i.\  Marche  ,  Souveraine  e 

e  Fontainedd 

Aéque. 

Le  Comte  Hibon  de  Frohen 

ut  fubftitué,  par  Ion  contrat  de  mariage  < 

c  par  le 

tellament  de  l'on  beau-père  le  D 

ac  de  Brancas,  de  Villars  8. 

de  Lauraguais 

Comte 

de  Forcalquier,  premier  Gentilh 

omiiie  chrétien,  à  les  noms 

titres  £.  arme 

3   (g  ■ 

I  .    H  EN  Rl-M  A  R I  E-  D  ES  I R  É  -  F  E  R 

hnand,   ne  le  1er    Décembre 

i85i,   déclare 

Grand 

d'Efpagne  de  première  cl 

aile  tv  Duc  de  Brancas,  comme  héritier  de 

fa  mère 

&  de  fon  aïeul  ,  par  arre 

de  la  Cour  fupreme  d'Efpî 

gne  (h)  ïk  par 

Lettres 

patentes  de  la  Heine  d'F 

"pagne  du  27  Août  1807  (z  \. 

2.  Yolande-Marie-Julie,  née 

le  27  Février  184s. 

3.  Mathilde-Marie-Fernani 

E,  née  le   1 3  Juin  1840. 

La  defeendance  mal'euline  &  féminine  de  la  Duchelle  de  Brancas,  née  Rodoan 
de  la  Marche,  a  été  inveitie,  par  diplôme  des  Empereurs  d'Allemagne,  du  droit 
de  porter  la  Couronne  ducale  fermée  (/)  ^  le  titre  héréditaire  de  Comtes  ^ 
Comteffes  de  l'Empire  (Av. 

(a)  Actes  de  naillancc  &  de  mariage  de  I  lenri-Nicolas,  leur  Uls.  Extraits  lC^alilcs.      b    c]  [d  Extraits  légalités. 

(e)  Ainfi  appelé  dans  deux  autorifations,  accordées  à  Mauik-Kkkdi"  ixn  I  libon,  de  porter  les  décorations  de 
l'ordre  du  Chritt  &  de  Saint-Grégoire.  Ces  autorilations  l'ont  en  date  du  3i  Aon  1840  .1  du  -7  Juillet  1S41. 

(/!  Contr.it  de  mariage.  Les  armes  de  Brancas  l'ont  :  D'Azur  au  Pal  d'Argent,  chargé  de  trois  Tour.s  de 
Gueules  ii  accaflè  de  quatre  Jambes  de  Lion  d'Or,  mouvantes  des  flancs  de  heu. 

[g)  Le  Tribunal  de  première  in  lia  née,  par  un  jugement  en  date  du  [<j  Février  1S5S,  reconnut  à  M.  le  ("ointe  1  libon 
de  Frohen  le  droit  de  porter  le  titre  de  Due  de  Brancas,  nuis  la  1"   Chambre  de  la  Cota-  impériale  de  Paris,  par 
jugement  du  10  Juin  i85n,  infirma  le  premier  jugement,  en  arguant  de  l'ablénce  de  l'autorifation  du  fouverain. 
h    Jugement  infère  dans  la  Galette  de  Madrid  du  in  Janvier   iSi'.G. 

:i  1  Ce»  titres  n'ont  pas  encore  reçu  en  France  la  confirmation  du  Confcil  du  fceau. 
/    Diplôme  du  ib  F'évrier  17SV  Original  en  parchemin. 

(À-)  Diplôme  du   .14  Septembre  17W  Original  en  parchemin,  Signe  ■  Mauik-Tiiéuèse. 


à  l'églife  de  Saint-Etienne  de 
cathédrale  de  Soilibns.) 

Ego  Decanus  Sueffionis  matifeonenfis  Ecclcfie  :  omnibus  in  perpetuum  noverint  univerfi  prefentes  &  futuri  ; 
quod  Henricusde  Hello  Quercu  &  Rouertus  IIibonis,  afienfu  &voluniate  uxorum  &  liberorum  &  heredum  fuo- 
rum,  Ecclelie  Sandi  Stephani  quodeumque  habebant  apud  Fiers,  tara  umagiis  quam  cenfibus  &  terragiis  & 
omnibus  rébus  aliis,  cum  jullicià,  libère  .V  quietè  perpetuo  poIlidenJum  vendiderunt  fub  pretio  quadraginta 
quinque  librarum. 

IIujus  autem  venditionis  plegii  funt  &  faclores  :  Hugo  de  Boni  villa  &  uxor  fua  &  filii  ejus.  Adam  de  Vulliaco 
&uxorfua.  Guido  Bugneros  &  uxor  ejus.  Guillelmus  de  Mclhilio.  Hugo  de  Loveneuria.  Johannes  de  Provillâ. 
Henricusde  Frecurià.  Hujus  rei  telles  funt  :  Thomas  de  Marolio,  Symon  de  Tornellâ,  &  Canonici  noftri  :  Magilter 
Balduinus  Radulfus,  Canonieus  Sandi  Leodegarii.  Renaldus,  Canonicus  Sancii  Johannis,  &  Andréas,  converlus. 
Quod  ut  firmum  lit,  prelentem  paginam  figilli  noftri  munimine  fecimus  conlirmari.  Adum  anno  gracie  M"  cen- 
tefimo  nonagefimo  oclavo.  Menfe  Augulto. 

Mai  i  2  i  2.  Vente  par  Guillaume  Hibon  du  domaine  de  la  Boiffière  à  l'églife  de  Saint-Paul. 

Ego  Galcherius  de  Caflcllione,  Cornes  Sancii  Pauli.  Omnibus  prefentes  litteras  infpeduris,  Salutem  in  Domino. 
Noverint  univerli  tam  prefentes  quam  futuri,  quod  Guillelmus  Heibons,  miles,  &  Ysapel,  uxor  ejus,  vendide- 
runt Ecclcfie  Sandi  Pauli  terram  fuam  de  Boferià  cum  omni  jullicià  &  dominio  &  quicquid  in  eà  habebant, 
pro  quadraginta  libris  parifiis.  Hanc  autem  venditionem  laudaverunt  &  voluerunt  :  Petrus,  filius  ejufdem 
GuiUehni,  £■  Eremburgis,  uxor  ipfius  Guillehni.  Ego  vero  Galcherius,  quia  predida  terra  de  feodo  meo  erat,  \  en- 
ditionem  iftamlaudavi  &  volui  &  contra  omnes  garantizandam  manucepi.  Quod  ut  ratum  &inconcullum  futuris 
temporibus  permaneat,  ego  Galcherius  predidus  prelentem  cartam  figilli  mei  impreflione  feci  communiri. 

Actum  anno  Domini  m"  ce  duodecimo.  Menfe  Maio. 

Septembre  1247.  Vidimus  du  Sire  de  Gaucourt  attejlant  la  vente  de  lafeignenriede  Villiers  par 
Thibaut  Hibon.  (Orig.  en  pareil.,  arch.  de  fam.) 

Sachent  tout  cil  qui  funt  &  qui  à  venir  funt  que  Je  Jehans,  Chevaliers,  Sire  de  Gaucourt,  Jehans, mon  cou/m,  qui 
fufils  monfeigneur  'l'un  bai;  r  I  h  bont,  lote  la  terre  de  Villiers  qu'il  tient  de  moi  que  je  li  quit  ù  fervice  de  court 
&  de  plait,  falvesmes  autres  droitures;  &  ce  cil  Jehans  del'aloit  don  fervice,  il  me  rendrait  uns  gant  de  vi.  deniers 
&  le  puis  femonre  dou  fervice  par  ij.  fois  l'an  ;  &  por  ce  que  ce  Ion  ferme  choie  &  ellable  ,  j'ai  feelées  ces  pre- 
fentes lettres  de  mon  feel.  Ce  lu  fait  en  l'an  del  incarnacion  noftre  Seigneur  mcc  &  xlvii  ou  mois  de  fep- 
tembre. 


Août  1255.  Acqitifitiun  faite  par  Jehan  Hibon  de  la  feigneurie  du  Quefnoy  de  la  Chaijnée. 

Je  Aubert  de  Hangeft,  Chevaliers,  &  Je  Jehanne,  fille  Monfegnor  Jehan  de  Riencurt  &  famé  audevant  dît  Au- 
bert,  laiflons  favoir  à  tous  chiaus  quiches  lettres  verront  que  nos  avons  vendu  bien  et  loiaument,  por  noftre 
porlît  à  touziours,  a  Ji.iians  Hibon  le  quart  dou  bos  que  on  npele  le  Kaifnoi  de  l.acheni  ainfi  corn  il  feltent  en  bos 
en  planches  &  en  riers  &  toute  la  fegnorie  &  toute  le  jullice  en  ce  devant  dit  lieu  por  trois  cens  livres  de  parefis 
dont  nos  avons  rechut  plain  paiement,  &  elt  afavoir  que  Martins,  Maires  dou  Plaillie  dcles  Lacheni,  doit  faire 
feeuté  audit  Jehans  Hibou  &  ù  Segnors  que  en  bone  foi  &  loiaument  warderont  che  bos,  fauf  che  que  ledit  Jehans 
ne  leur  donra  riens  fors  quant  il  ou  li  otr  vendront  che  bos  li  devant  dis  Martins  ou  li  oir  auront  le  tiers  des  de- 
niers que  li  bos  lera  \endus  &  de  chele  devant  dite  vente  axons  nos  créante  aporter  loial  warandife  audit  Jehans 
&  a  fes  oirs  envers  touz  chiaus  qui  à  droit  &  à  loi  en  vouroient  venir  aux  us  &  a  couftumes  dou  pais  &  ù  chelle 
convenanche  warder  &  tenir  obliions  nos  &  nos  oirs;  &  por  che  que  che  l'oit  ferm  &  ellable,  avons  nos  ches 
Lettres  feelées  de  nos  feaus.  Ce  fut  fait  en  l'an  de  l'Incarnation  Mil  &  ce.  &  i..v.  ou  mois  de  aoufl. 

Août   1  3  1 4.    Ordonnance  du  Roi  Philippe  le  Bel  autorifant  Jehan  Hibon,  Chevalier,  à  fonder 
l'églife  £■  ihofpice  de  Campfart. 

PH1LIPPUS,  Dki  gratia  Francorum  Rex.  Univerfis  prefentes  litteras  infpeduris  Salutem. 

Notum  lacimusquod  nos  dilech  &  lidelis  noltri  Johannis  Hibonis,  militis,  proponentis,  utdicit,  fundarequam- 
d.im  capellaniam  &  quamdam  domum  Dei  pro  pauperibus  hofpitandis,  in  loco  qui  dicitur  Ell'arti  campus,  pium 
propofitum  accendentes  concedimus  eidem  de  gratià  fpeciali  quod  ipfe  fuis  redditibus  &  bonis  immobilibus  fine 
aliquâ  jullicià  pofîit  dare  &  concedere  perpetuo  pro  fundacionc  c's;  dotacione  capellanie  &  domus  Dei  prediclarum 
vigmti  librarum  turonenfium  annui  &  perpetui  redditus,  &  quod  capellanus  dicfle  capellanie  qui  erit  pro  tempore 
ad  opus  fuam  &  pauperum  didedomus  juxta  difpoficionem  didi  militis  didum  annuum  redditum  pofteaque  datus  & 
aflignatus  fuerit  pofîit  pra-cipuè,  tenere  &  poffidere  perpetuo,  pacilkè  &  quietè  abfque  coadione  vendendi  vel  ex- 
tra manum  fuam  ponendi,  &  fine  preftacione  financie,  cuiufquique  falvo  iure  &  in  omnibus  alieno. 

Quod  ut  ratum  iV  flabile  permaneat  in  futurum,  prefentes  litteras  figilli  noflri  fecimus  imprelTione  muniri. 

Adum  Parifiis  anno  Domini  millelimo   rec  quarto  decimo.   Menfe  Augufti. 


Regijïre  feptième. 


rdonnance  de  paiement  de  Philippe,  Duc  de  Bourgogne 
Hibon. 

PHILIPPE,  Duc  de  Bourgoigne,  Contes  d'Arthois  Je  Bourgoigne,  Palatins  Je  Bourgoigne  &  d'Auvergne  & 
Sires  Je  Salins.  A  noItreTréfourier  de  Vcfo.ul  Jehan  Je  Voua  y  ou  a  cellui  qui  pour  le  temps  advenir  y  faroit  Salut. 
Comme  haiens  retenuy  nollre  amey  &  féal  Chambellan  Richard  Hybons,  nollre  Confeiller,  pour  aiJier  &  con- 
feillier  nos  fais&  befoignes  en  nollre  contey  &  ailleurs  lay  ou  il  faroit  befoings  a  nous  ne  à  noz  gens,  &  parmey  ce 
!i  avons  outroié  cent  livres  Je  eltevenant  a  panre  chacun  an  tant  comme  il  nous  plaira  fur  voftre  recepte  Je 
penfion,  nous  vous  mandons  que  la  dicte  lomme  Je  cent  livres  vous  li  paiez  chacun  an  es  termes  acouftumez  en 
prenant  lettres  de  recepte  de  lv,  enfamble  la  copie  Je  ces  préfentes,  &  nous  mandons  nos  amez  gens  de  no/, 
comptes  que  les  vous  alloient  en  voz  comptes,  fanz  autre  commandement  attenJre. 

Donné  à  Argilley  le  vingt  feptiefme  jour  Je  Février  l'an  Mil  ecc  &  lx. 

[En/uite  ejl  écrit  :)  Par  Monf.  le  Duc  a  la  relation  Ju  Confeil  où  elloient  Meilleurs  Je  Belle,  Je  Montfort ,  Je 
Saint-Georges,  J'Efpoillé,  Je  Senecey  &  autres.  {Signe)  Gigomer. 

20  Janvier  1 363.  Ordonnance  du  Régent  de  France,  Dauphin,  enjoignant  à  la  Cour  des  comptes 
de  foldcr  la  rançon  de  Renaud  Hibon,  Ecuyer,fait  prifonnier  par  les  Anglais  à  la  defenfe  de 
Calais. 

De  par  le  Duc  Je  Normandie,  Dalphin  de  Viennois. 

Genz  de  noz  comptes  nous  vous  mandons  que  vous  allouez  es  comptes  de  nollre  amé  &  féal  clerc  Maiftre  Ni- 
colas Martin,  Maiftre  de  nollre  Chambre  aux  deniers,  la  lomme  Je  foixante  &  dix  livres  parilis  qu'il  a  fait  bailler 
de  par  nous  à  Pierre  Dardre,  Guillaume  de  Flines  &  Regnault  Huions,  Efcuiers,  prins  à  Calais  cinq  ans  a  pâlies 
ou  environ  par  les  Anglois,  lors  ennemys  de  Monfeigneur  &  de  nous,  &  par  eux  defpuis  détenus  prifonniers,  por 
parfaire  leur  rançon.  Ce  faittes  fans  en  demander  autre  lettre  de  recognoiffance  ou  mandemens  fors  feulement 
ces    préfentes.  Car  ainlî  nous  plaift  élire  fait,  non  obftant  ordenances,  mandemens  ou  delfenfes  à   ce   contraire.-,. 

Donné  à  Paris  le  vïngtiefme  jour  de  jan\  ier  l'an  mil  trois  cent  foixante  trois. 
(  Enfuite  ejl  écrit  :  )  Par  Monfeigneur  le  Duc  (S plus  bas,Jignc)  N.  de  Verres. 

25  Avril  i  3  o  3 .  Ordonnance  de  paiement  rendue  par  le  Roi  Charles  VII en  faveur  de  Jehan  Hibon, 
chargé  d'une  miffion  en  Boulonnais. 

CHARLES,  par  î  \  grâce  de  Dieu  Roy  de  France.  A  nos  amez  &  féaulx  les  Generaulx  Confeilliers  fur  le  fait 

des  aides  ordonnées  pour  la  guerre,  Salut  &  diledion. 

Savoir  vous  faifons  que  nous  envoyans  noltre  amé  Jehans  Hibons,  Efcuier,  devers  noftre  amé  &  féal  Confeiller 
le  Vicomte  Dacy  es  parties  de  Boulenois,  pour  certaines  choies  qui  grandement  touchent  le  bien  de  no::  affaires, 
nous  lui  avons  ordonné  &  ordonnons  par  ces  préfentes  la  fomme  Je  deux  cens  frans  d'or  pour  fes  defpens. 

Si  vous  mandons  que  ladicle  fomme  Je  Jeux  cens  frans  vous  lui  laciez  bailler  parmi  prenant  ces  prifentes  & 
quittance  de  lui  fenz  aucun  contredit,  non  obltans  quelconques  ordonnances,  mandemens  &  défenfes  à  ce  con- 
traires. Donné  à  Paris  le  xxvc  jour  d'Avril.  L'an  Je  grâce  mil  ecc  quatre  vins  &  treze  &  Je  noftre  règne  le 
trel'ziefme.  Par  le  Roy  en  fon  confeil.  (  La  Jignature  manque.) 

2j  Mai  1460.  Ordonnance  du  Duc  de  Bourgogne  en  faveur  de  Jehan  Hibon,  Eciiyer,  Gouverneur 
de  la  ville  de  Beauquefne. 

PHEL1PPE.  par  i.a  gracc  de  Dieu  Duc  de  Bourgoingne,  Je  Lottharingie,  Je  Brabant  &  de  Lemhourg, 
Conte  de  Flandres,  d'Artois.  Je  Bourgoingne,  Palatin  Je  Haynau  ,  Je  Hollande  &  de  Namur,  Marquis  Ju  Saint 
Empire,  Seigneur  de  Frilé,  Je  Salins  &  Je  Malines,  à  noftre  Senefchal  Je  Pontieu  ou  il  Ion  Lieutenant  Salut. 

A  la  fupplicacion  Je  noltre  amé  &  féal  Efcuier  de  corps  Jehan  Hibon  ,  contenant  que  ,  obftant  compacion  con- 
tinuelle qu'il  a  en  noftre  fervice  à  l'entour  de  noftre  perfonne,  il  ne  lui  elt  pas  bonnement  poflible  de  excercer  & 
deffervir  en  perfonne  l'office  de  Cappitaine  de  Beauquefne,  à  lui  nagaires  donné,  requérant  pour  ce  noftre  provi- 
lion.  Sur  ce,  nous  ce  confideré  audit  Jehan  Hibon,  inclinans  a  fa  diéle  fupplication,  avons,  degrace  efpecial,  ottroyé 
&accordé,  ottroyons  &  accordons  par  ces  préfentes  que  le  terme  Je  trois  ans  continuelz  &  entfuivans  à  comman- 
der Ju  jour  Je  la  Jate  Je  celles  il  prinft  &  lui  loife  l'aire  excercer  &  Jelfervir  fondit  office  de  Cappitaine  à  fes  perilz 
&  fortunes  de  par  perfonne  a  ce  ydoinne  ec  fouffifante.  Si  voulons  &  vous  mandons  que  de  noftre  prefente  grâce, 
ottroy  &  eonfentement  vous  faictes  fouffrez  &  lai  fiiez  ledit  Jehan  Hibon  joir  &  uler  plainement  &  paifiblement 
ainli  e<  par  la  manière  que  dit  cit.  Car  ainfi  nous  plaifl-il.  Donne  en  noftre  Wille  de  Brouxclles  le  xxv  jour 
de  may  l'an  de  grâce  mil    cccc  foixante. 

Vers  i5-p.  Lettre  de  François  de  Crequy,  Gouverneur  de  Thérouenne,  à  Chaki.es  Hibon,  Seigneur  Je  Camp- 
fart.  {Et  en  fubfcription)  A  Moniteur  Je  Champfart. 

Monfieur  j'ay  receu  lettres  Je  Monfeigneur  le  reverenJiffime  CarJinal  Je  Bourbon  dattées  Ju  Jixneufvieme  de 
ce  moys  de  Mars  par  lcfquelles  il  me  mande  avoir  elle  arrelté  au  Confeil  que  je  1ère  paie  de  une  année  Je  ma 
penfion  &  que  vous  &  N feriez  pareillement  payes  Je  une  année  Je  la  voftre.  J'ay  envoyé  au  ferviteur  de 
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Monfieur  de  Crcquy  mon  frère  un  blanc  fellé  pour  fervir  de  garentie.  Je  vous  veulx  engager  a  en  faire  aultant 
pour  haftcr  l'expédition  de  celle  affaire.  J'ay  faicl  entendre  en  faveur  que  depuis  qu'il  a  pleut  au  Roy  vous 
nommer  mon  Lieutenant  au  gouvernement  de  fa  \ille  de  Therouenne  vous  n'avez  quiclc  voftre  charge 
fauf  depuis  ces  deux  mois  par  mon  ordre.  Sur  quoy  en  me  recommandant  a  voftre  bonne  grâce  je  prierav  le 
tréateur  vous  avoir  en  fa  fainfte  garde. 

De  Therouenne  le  penultiefme  jour  de  Mars. 

I.e  tout  vullre.  F.  df  Crf.quy. 
[enjubfcription.) 

A  Monfieur  de  Campfart. 


20  Février 


Lettre  du  Roi  Charles  IX  à  Cm 


ibon.  Seigneur  de  Campfart. 


Monfieur  de  Campfart  le  Cappitaine  Courte-ville  m'a  informé  du  bon  ayde  dont  vous  lui  aviez  eité  pour  porter 
remède  a  l'événement  furvenu  au  chafleau  d'Eflappes  dont  je  ne  veulx  manquer  à  vous  remerever  pour  mavoir 
elle  vollre  conduiéle  en  celle  occafion  particulièrement  aggrcable  &  défirant  pour  cefte  confideration  vous  favo- 
rifer  de  récompenfe  convenable  j'ay  commande  au  Tréforier  Paffat  de  \  ous  donner  la  fomme  de  deux  cens  livres 
qui  lui  elt  reliée  es  mains  des  gaines  du  feu  Sieur  de  Maulde  Enfeigne  de  la  compagnie  dudit  Cappitaine  Cour- 
teville.  Sur  quoy  m'affeurant  que  telle  preuve  de  ma  fatisfaclion  vous  fera  perfeverer  en  voftre  dévouement  a 
mon  fervice  je  priera)-  Dieu  Monfieur  de  Campfart  vous  avoir  en  la  fainte  garde.  Donné  ù  Molins  le  \xc  jour 
de  Février  i  5G6  [Signé)  CHARLES  |  &  plus  bas  )  Noblet. 
(Au  dos  ejl  eferit  enjubfcription  :)  A  Monfieur  de  Campfart. 


Lettre  de  François  de  1. 


a:iu 


duc  de  Guife,  à  Charles   Hibon,  Seigr 


îplart. 


Monfieur  auffitoft  comme  l'ambafladeur  de  Portugal  fera  arrivé  ù  Peronne  je  vous  prye  vous  préfenter  a  luy  de 
par  moy  &  luy  faire  avec  vos  gens  toute  l'efcorte  dont  befoing  fera  pour  la  feureté  de  l'on  voyaige  jufques  par 
deçà  allin  qu'il  ne  foit  en  aulcun  dangter  ny  ceulx  de  fa  fuyele  des  gens  qui  couvrent  les  frontières  car  ceft  choie 
qui  mimporte  grandement  &  vous  veulx  de  ce  enchargier  avant  tout  aultre  pour  eftre  alfeuré  comme  je  luys  que 
vous  ny  obmettrez  ryen  &  aviferez  de  tout  le  voftre  au  fuccès  lequel  attendant  je  prieray  Dieu  vous  donner  en 
fanté  bonne  vye.   De  Calais  ce  xu°  jour  de  Janvier.  {Signé.)  François  de  Lorraine. 


Non..  On  remarquera  que  les  anciens  documents  écrits  en  latin,  mentionnent  la  particule  de  avant  le  nom  pa- 
tronymique :  Roberlus  Hibonis,  Robert  de  I  Iibon  (l'an  i  1 9S),  mais  plus  tard  elle  ne  parait  plus  en  ufage. 

La  feigneurie  de  Frohen  portait  autrefois  le  titre  de  firerie  (Archives  de  l'Empire,  fecl.  adminilt.,  N"  1 3j, 
lettre  P... 

A  caufe  de  la  fubftitution  établie  pour  M'  le  Comte  Hibon  de  Frohen  par  fon  beau-père,  le  Duc  de  Brancas, 
dernier  repréfentant  mâle  de  fa  maifon,  nous  mentionnerons  parmi  les  titres  auxquels  le  fubftitué  fe  trouve  appelé, 
ceux  de  Duc  de  Brancas,  de  Villars,  de  Lauraguais,  Prince  de  Nifare,  Comte  de  Forcalquier.  Le  fils  aîné  de  cette 
famille  portait  le  titre  de  Duc  de  Lauraguais. 


-IOUE 


x  archives  de  la  /mariée  à  N MARTEL,  fut  mère  de  Jean  Marte 

obre  1066.  11  eut  plit  dans  fes  armes  un  quartier  de  Houdetot  en  Cau 


rteheufe.  Duc  de  Neheuleà  la  conquête  de  la  Terre  Sainte.  Son  écu  était  : 
bue  l'on  l'rére  Jean,   tôt  qui  portait  d'Hermines  à  un  Sautoir  befanté  d'Or. 


il  rit  donation  du  mfamille.) 


de  HOUDETOT. 
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en  NORMANDIE,  PICARDIE  et  ARTOIS. 

Chevaliers  Bannerets,  Marquis  de  Houdetot,  Barons  de  Cany-Caniel  (b  ,  Comtes  de 
Iiondetot  fans  ordre  de  primogéniture  ;  anciens  Seigneurs  de  Houdetot  en  Caux, 
Veaitville-fur-les-Baons ,  Her ville  ,  Veauville  ÏEJcheïle,  Auffay-la-Malet ,  Cal- 
letot ,  Efmondeville  ,  Parquet,  Bofchimont ,  Gr  avilie ,  Limanville  ,  le  Heflray, 
Blaqueville ,  Veauville-ès-Gerponville ,  Quenonville,  Enombufc,  Alvimbufc,  Bi- 
horel,  Bolleville ,  Fultot ,  Epinneville  .  Sotteville-fur-la-mer,  Erquemare ,  Saint- 
Vaajl,  Dieppedale ,  Ponteriau-fur-Oife ,  Bois-Gribout ,  Canonville ,  Malleville , 
Onveville,  Veauville  l'Efcabot ,  Pont  de  l'Arche ,  Foucart ,  Bar  ville ,  Robevtot , 
Saint-Aubin,  Grofmenil,  Colomby,  Roumare,  Montfermeil,  La  Londe,  Fontaine- 
le-ChaJlel,  Grimbouville ,  Heclot,  Saint-Laurent  de  Brève-dent ,  Saint-Pierre } 
la  Mailler  ave ,  Carretot,  La  Brière,  Carrelet ,  &c. 


e^^Œ^j^ 


4fiï4m 


--'^-y^'1 


Antérieurement  a  l'an 
io3-|.,  jufqu'au  X IV1' 
fiède(c). 


Depui 


la  fin  du  XV1 
armes   acluel- 


Supports  :  Deux  Lions  d'Or  langues  de  Gueules.  Cri  de  guerre 

mon   Dieu. 


Houdetot!  Devise  :   Tout  pour 


ean  ou  Louis  de  Houdetot,  vivant  en  ioJi_i,  elt  admis  comme  premier  membre 
connu  de  cette  rnaifon  par  pluiïeurs  écrivains  qui  s'en  font  occupes,  ^v  plusparti- 


(j)  Dans  les  nomenclatures  du  XI''  &  XIIe  ficelé,  on  trouve  Hai  tôt  ou  Hotot,  pour  Houdetot,  noms  fuivis 
de  la  defeription  des  armoiries  qui  étaient  alors  portées  par  la  maifon  de  Houdetot  :  d'Or  ajix  [ou/ept,  2,  2,  2 
&  \j  Porcs  de  Sable.  Il  exiilait  aulli  à  la  même  époque  une  maifon  de  Hotot  qui  ne  femble  pas  avoir  une 
communauté  d'origine  avec  celle  dont  on  s'occupe  ici;  quelques-uns  de  les  membres  portaient  :  d'Azur  à  un 
Lion  d'Or  rampant,  à  Molettes  d'Orfemées;  &  d'autres  :  d'Argent  à  une  Fa/ce  d'Azur  a  quatre  Aigles  de  Sable 

{b)i  icques  de  Houdetot,  Seigneur  d' Auffay-la-Malet  &  de  Kullot,  Chevalier  de  l'ordre  du  Roi,  qui  donna  aveu 
a  Henri  de  Bourbon,  Prince  de  Condé,  en  qualitêde  Baron  de  Cany-Caniel,  le  2S  Octobre  1577,  portait  :  d'Ar- 
gent à  la  Bande  d'Azur  diaprée  d'Or,  S  chargée  d'un  Lion  6'  de  deux  A  i^les  de  même  ;  Vécu  fommé  d'un  Cercle 
d'Or,  entouré  de  Perles,  ayant  dans  le  milieu  un  Ca/que  d'Argent  bordé  ,  cloué  S  orné  d'Or,  taré  de  deux 
tiers,  fon  tortil  des  émaux  de  Vécu  ,•  cimier,  1111  Lion  d'Or,  dans  un  Vol  bannerel  également  des  émaux  de  Vécu, 
de  même  que  les  lambrequins;  fupports  :  deux  Lions  d'Or,  langues  de  Gueules;  cri  i>e  01  erre  :  Houdetot  ' 
m. vise  :  Tout  pour  mon  1  lieu. 

(c)  Jean  de  Houdetot  qui  accompagna  le  Duc  Robert  à  Jérufalem  l'an  10.14,  portait  :  d'Or  ajix  Porcs  ou  San- 
gliers de  Sable,  pofés  3,  2  H-  1.  (Cet  éculfon  elt  figuré  dans  la  faite  des  croifades  à  Verfailles.)  Les  mêmes  ar- 
moiries font  fur  le  Iceau  de  Robert  de  Houdetot,  Grand-Maître  des  arbalétriers  de  France,  qui  vivait  au 
XIV«fièclc  (voir  aux  Archives  de  France,  &  faite  des  Grands  Maîtres  des  arbalétriers  à  Verfailles  ,  Mur  celui  de  l'on 
fils  Guy,  condamné  ù  mort  par  arrêt  du  Parlement   de  Paris  en  |38G  :  il  y  ajoutait  un  lambel  de  trois  pièces. 

.d  A  la  mort  de  Guy,  Ru  hard  III,  Chevalier,  Seigneur  de  Houdetot,  Patron  de  Vauville,  d'Herville,  d'Auflay- 
la-Malet,  Capitaine  de  Dieppe  &  fucceffivement  Bailli  de  Rouen,  de  Gifors  &  de  Caen,  remplaça  l'ancien écu  de  fa 
maifon  par  de  nouvelles  armes;  il  portait  :  d'Argent  a  la  Lande  d'Ajitr,  paillée  d'Or.  Guyot,  l'on  frère,  ajoutait, 
a  ces  mêmes  armoiries,  un  Lambel  de  Gueules  en  chef. 

[e)  C'ell  feulement  à  la  fin  du  XV0  fiecle  qu'apparaiffent  les  armes  que  porte  encore  aujourd'hui  la  maifon  de 


HOUDETOT.     . 
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culièrement  par  Cherin  {a)  &  d'Hozier  b),  qui  fuivent  la  filiation  jufqu'en  1724.  Le 
père  Anfelme  r  ne  l'établit  que  depuis  le  XI YL  lieele,  &  la  continue  jufqu'au  mo- 
ment Je  la  publication  Je  l'on  ouvrage,  le  bornant  à  citer  par  ordre  chronologique 
les  ancêtres  Je  Guillaume  111  (i36o  . 

11  admet  aulli  comme  premier  membre  connu  Jean  de  HouJetot  (1084),  mais 
dans  ta  nomenclature,  nous  avons  conftaté  des  lacunes  qui  expliquent  limpoffibi- 
lite  dans  laquelle  il  s  elt  vu  de  relier  entre  eux  les  premiers  membres  Je  cette  maifon. 
La  découverte  de  plusieurs  pièces  importantes,  &.  l'examen  Je  nombreux  renfei- 
gnements  tires  des  chroniques  Je  France  8c  de  Normandie  (d  ,  ont  permis  d'établir, 
dans  le  tableau  généalogique  joint  a  cette  notice,  la  delcendance  directe  depuis  Jean  I 
(io3q;,  jufqu'à  Guillaume  111  1  i36o);  elle  y  elt  également  continuée  depuis  Guil- 
laume 111  jufqu'à  nos  jours,  où  la  branche  aînée  eft  repréfentée  par  Richard-Louis, 
Marquisde  HouJetot,  &  la  branche  cadette  par  France-Edgard,  Comte  de  HouJetot. 

Nous  n'avons  pu  remonter  jufqu'à  l'origine  Je  cette  maifon,  Tune  Jes  plus 
anciennes  Je  Normandie  :  les  Seigneurs  Je  ce  nom,  dont  la  nobleffe  elt  fans  prin- 
cipe connu,  ontpoffédé  depuis  un  temps  immémorial  la  terre  Je  HouJetot  en  Caux, 
élection  de  Caudebec,  qui  eft  allife  en  la  paroiffe  de  Veauville-fur-les-Baons-le- 
Comte  e). 

M.  l'Abbé  Cochet,  dans  l'on  ouvrage  furies  églifes  de  l'arrondiffement  d'Yvetot , 
s'exprime  ainli  au  fujet  du  vieux  château  de  Houdetot  : 

«  Ce  fut  une  puiffante  forterelfe,  le  liège  d'une  famille  célèbre;  Houdetot  donna 
«  fon  nom  a  de  vaillants  Chevaliers  ,  a  de  nombreux  Gentilshommes;  fi  vous  de- 
«  mandez  le  chef-mois  de  tant  de  noms  épars  dans  nos  archives  8c  fur  les  dalles  de 
«  nos  églifes,  on  vous  montrera  dans  la  plaine  de  vieilles  murailles  greffées  fur 
«  une  motte  que  l'on  appelle  encore  le  câtel  de  Houdetot.  Voilà  tout  ce  qu'il  relie 
«   d'une  puiffance  qui  a  dominé  le  pays  (/).   » 

Jean  Ier  ou  Louis  de  Houdetot  en  Caux,  Chevalier-Banneret,  Seigneur  8c  Châte- 
lain dudit  lieu,  8c  Patron  de  Veauville-fur-les-Baons-le-Comte,  fuivit  Robert  le 
Magnifique,  Duc  Je  Normandie,  dans  fon  pèlerinage  à  Jérufalem  fan  1034,  8c  accom- 
pagna Guillaume  le  Conquérant  à  la  conquête  de  l'Angleterre.  11  époufa  N..  de 
Tony,  fille  de  Raoul  de  Tony,  Comte  de  Conches  {g),  Grand  Gonfalonier  hérédi- 

Houdetot.  Jacqi  es  II,  qui  époufa  en  1D07  Peronnc  Chenu,  fille  de  Pcrrot  Chenu,  Prince  d'Yvetot,  portait  : 
d'  argent  à  une  Bande  d'Azur  diaprée  d'Or.  &  chargée  de  trois  Cercles  ou  Compartiments  d'Or,  d'un  Lion  d'Or 
dans  celui  du  milieu  £•  Je  deux  Aigles  de  même  dans  les  deux  autres  ;  auffi  de  quatre  Filets  d'Or,  deux  en  haut 
c-  deux  en  bas.  €•  dans  les  intervalles  des  compartiments  de  huit  petits  Triangles  d'Or  perces,  dont  les  quatre 
des  bouts  de  la  bande  ne  paraijjfent  qu'a  moitié.  Ces  trois  Cercles  attachés  l'un  à  l'autre,  ainfi  qu'aux  deux  Filets 
&  aux  deux  bouts  de  la  bande,  par  d'autres  Filets  d'Or.  Pans  les  armoiries  de  plufieurs  membres  de  la  maifon 
de  Houdetot,  les  Aigles  font  à  deux  tètes.) 

{a)  Preuves  de  cour.     Ci)  Preuves  faites  devant  ces  Juges  d'armes  en  175-2,  1  7 ? 4 ,  1766,  1771,  177J. 
■  c   Hiftoire  généalogique  S  chronologique  delà  mai/ou   Royale  de  France,  des  Grands  Officiers  de  la  cou- 
ronne L  '■  de  la  'maifon  'du  Roy;l.  VIII, 'p.  t5-27. 

d  Titres  originaux  fur  parchemin  >V  documents  hiftoriques  cités  en  partie  au  tableau  généalogique  joint  à  la 
préfente  notice. 

e  A  une  lieue  èv  deux  tiers  S.  S-E  de  Saint- Yallcry  en  Caux  (Expilly,  Diâionnaire  géographique'.  Il  réfulte 
d'un  aveu  rendu  au  Roi  par  François  de  Houdetot,  le  10  Jan\  ier  i  5ôi,  que  ce  fief  avait  cour,  ulage,  juflice,  ju- 
ridiction, droiture  Cv  droit  de  préfentation  à  l'églifc  paroiffiale  dudit  lieu,  hommages,  rentes,  grains,  oifeaux,  &c. 
11  y  a  également  dans  le  pays  de  Caux  une  autre  léigneuric  de  Houdetot,  dont  la  moitié  a  été  donnée  par 
Richard,  Due  de  Normandie,  à  l'abbaye  de  Fccamp,  l'an  1027,  &  l'autre  moitié  par  un  Turtuius,  &  un  Radul- 
phus,  fon  héritier,  à  l'abbaye  de  Saint-Georges  de  Rochcrville,  vers  l'an  1 1  3o. 

(/)  Richahd  III,  Chevalier,  Seigneur  de  Houdetot  en  Caux,  Capitaine  de  Dieppe  &  fucceffivement  Bailli  de 
Rouen,  de  Gifors  &  de  Caen,  ayant  eu  un  différend  avec  Robert  d'Eftouteville,  Seigneur  de  Rames,  obtint  du 
Roi  l'autorifation  de  fortifier  l'on  château  (par  lettres  datées  de  Janvier  13S7;  original  en  parchemin),  qui  fut  brûlé 
en  1 4 1  S,  pendant  que  Guillaume  de  Houdetot,  alors  Seigneur  Châtelain  dudit  lieu.  Chambellan  du  Roi  ,\ 
Bailli  de  Rouen,  était  alliégé  dans  cette  \  ille  par  I  [cm  i,  Roi  d'Angleterre. 

(^Lcs  Lettres  patentes  pour  la  nouvelle  érection  du  Marquifat  de  Houdetot  rappellent  cette  alliance. 
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taire  de  Normandie.  D'après  plusieurs  chroniques,  il  porta  l'enfeigne  ducale(a)à  la 
bataille  d'Haftings  le  14  Octobre  1066. 

«•Médire  Louis  de  Houdetot,  Chevalier,  Seigneur  &  Chaftelain  du  d.  lieu,  8:  Pa- 
ie trondeVeauville-fur-les-Baons-le-Comte  a  caufede  la  leigneurie  &  chaftellenie  de 
«  Houdetot,  eftoit  de  la  maifon  du  Duc  Robert  qui  mourut  au  laint  voyage  de. Jeru- 
«  falem  en  l'an  mil  trente  quatre ,  qui  laiifa  le  Duc  Guillaume  le  Baftard  ,  fon  (ils  & 
'  fucceffeur,  duquel  par  femblable  fut  led.  de  Houdetot  lerviteur,  luy  &  Médire  Raoul 
«  deConches,  Chevalier,  auquel  S'  de  1  loudctot  ledit  Duc  avoit&  porto  it  grande  amitié 
«  tellement  qu'en  la  journée  en  laquelle  il  conquit  l'Angleterre  luy  préfenta  la  grande 

«  Enfeignedu qui  le  peut  affimilerou  comparer  à  l'oriflambe  de  France,  & 

11   eltoient  ailes  enlemhle  luy  &  ledit  de  Houdetot  pall'erenten  Angleterre  <v  plusieurs 
<«  anti  nobles  (b)  ... 

Jean  II  prit  part  avec  Colard,  fon  frère,  a  la  première-  croifade  fous  le  commande- 
ment de  Robert  Courte-Heute,  Duc  de  Normandie. 

Jean  111,  Chevalier,  fervit  a  la  conquête  des  royaumes  de  Naples  *  de  Sicile  l'an 
1 170  (c). 

Louis  l",  Chevalier  de  la  maifon  du  Roi,  commanda  un  corps  d'arbalétriers  en 
1200,  fous  Philippe  Augufte. 

«  Du  quel  Meffire  Louisde  Houdetot  (Jean  Ier),  defeendit  deux  fils  feulement  dont 
«  l'un  fut  de  la  maifon  du  Roy  &  fut  conducteur  N  chef  de  partie  de  l'armée  lors 
«  entreprife  &  faicte  par  le  vouloir  du  Roy  ,  8:  ordonne,  elperant  faire  la  plus  grande 
«   force  par  arbalellriers  ,  que  le  d.  de  Houdetot  les  conduiroit  8;  meneroit  (d).  » 

Robert  de  Houdetot ,  frère  aine  de  Guillaume  11,  fut  Grand-Maître  des  arbalé- 
triers de  France.  Il  commença  a  figurer  dans  les  guerres  de  Flandres  fous  le  Maréchal 
de  Trie  en  i3i8;  &  en  Languedoc  8:  en  Guyenne  en  LÎ23.  Il  continua  de  fervir 
dans  les  mêmes  provinces  tous  Raoul,  Comte  d'Eu  &  de  Cuines,  Connétable 
de  France,  en  i33j,  >\  encore  fous  lui  en  Flandres  es  années  1 338,  i33g  &  i3qo, 
époque  à  laquelle  il  était  qualifié  Chevalier  Banneret,  Chevalier  du  bailliage  de 
Caux  en  Normandie,  il  fut  nomme  en  i3q2  Sénéchal  de  la  province  dAgenois, 
puis  Capitaine  général  du  duché  de  Normandie;  il  lut  en  i3q3  nomme  Capitaine 
fouverain  (Gouverneur)  pour  le  Roi,  entre  les  rivières  de  Garonne  ex  Dor- 
dogne,  ex  crée  Grand  Maître  des  arbalétriers  de  France  par  lettres  du  i5  Mai  i35o; 
au  mois  de  Février  1 3 5 3 ,  il  fut  commis,  avec  Philippe  de  Croifemont ,  Chevalier, 
pour  fe  tranfporter  au  comte  de  Beaumont-le-Roger  dans  les  chàtellenies  de  Cou- 
ches, de  Breteuil,  8:  aux  vicomtes  de  Pont-Audemer,  de  Valogne  *  de  Colfentin  , 
pour  en  donner  la  failine  au  Roi  de  Navarre.  En  l'année  i3qN,  il  ligna,  en  qualité 
d'Ambaffadeur  du  Roi  de  France,  une  trêve  de  lix  ans  avec  le  Roi  d'Angleterre  :  fon 
fceau  eit  au  bas  de  cette  pièce  (e).  Toute  fa  vie  fe  pal  l'a  a  la  guerre,  ex  on  lit  fon 
nom  dans  toutes  les  liftes  des  Capitaines  qui  combattirent  les  Anglais  fous  le  règne 
de  Philippe  de  Valois  &  pendant  la  première  année  du  règne  du  Roi  Jean.  H  était 
mort  au  mois  de  Septembre  de  l'année   1 358. 

Guillaume  IV  de  Houdetot,  qui  ell  qualifié  dans  les  actes  judiciaires  «  Noble 
Gentilhomme  de  moult  noble  &  ancienne  génération,  ><  puis  »  noble  &  pitijjatit  Sei- 
gneur Chevalier,  Chambellan  de  la  maifon  du  Roy,Bailly  de  Rouen,  »  lignala  Ion 

(a)  D'autres  auteurs  difenl  que  cette 
contre  Couvent  dans  les  relations  de  dill 
défaccords  fcmblables  fur  le  nom  du  Cl 

{b)  Chroniques  normandes. 

(c)  Son  fceau  figure  au  bas  d'une  cha 

(d)  Chroniques  normandes, 
fe)  Voir  aux  Pièces  juftilîcatives. 
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courage  &  fa  fidélité,  lorfque  le  Roi  d'Angleterre  alfiégea  &  prit  Rouen  en  141S.  Il 
fut  fait  prilonnier  &  donne  au  Seigneur  de  Roberfart  d'Efcaillon,  du  pays  de  Hai- 
naut,  l'un  des  Généraux  du  Roi  d'Angleterre,  qui  le  mit  à  4000  ecus  d'or  &  20  marcs 
d'argent  de  rançon,  pour  lelquels  furent  pièges  l'on  parent  Guillaume  de  Houdetot 
&  les  Seigneurs  d'Eftouteville  ^  de  Blainville. 

Guillaume  de  Houdetot  (XIVe  degré  du  tableau"),  Seigneur  d'Autfay-la-Malet,  fur- 
nommé  le  brave  d'Aull'ay,  ell  regarde  comme  l'un  des  Gentilshommes  les  plus  cou- 
rageux de  Ion  fiècle.  Lieutenant  de  cent  Gentilshommes  de  la  maifon  du  Roi,  Capi- 
taine gouverneur  du  château  de  Godefaà  Gènes,  qui  était  une  des  ciels  du  royaume 
de  France,  il  en  foutint  le  liège  pendant  plus  de  deux  ans,  de  i5i2  à  i5iq. 

«  Le  Sire  de  Houdetot,  Capitaine,  auquel  défunt  Roy  Louis,  que  Dieu  abfolve, 
11  avoit  baillé,  le  reconnoilfant  pour  Chevalier  expert,  pour  garder  places  &  autres 
«  affaires  de  la  guerre,  &  que  en  telle  place  chef  de  porte  d'Italie ,  qu'il  étnit  requis 
«  homme  expérimenté  en  telles  choies,  8:  aufli  avoit  gardé  &.  tenu  la  dite  place 
m  jufques  a  tant  que  les  adverfairesavoient  retirés  es:  remis  en  leurs  mains  tout  le  d. 
«  pays  d'Italie,  &  neantmoins  avoit  tenu  la  d.  place  longtemps  &  fi  longuement  que 
11  ■  les  vivres  étoient  corompus,  au  moyen  de  quoy  n'eftoit  polfible  de  plus  réfifter  & 
«  leur  convint  manger  ras  ^  fouris  pour  la  grande  néceffité  qu'il  y  avoit  dans  le  J. 
«  château  pour  avoir  tenu  Tefpace  de  vingt  fept  mois  ou  plus  (a).  » 

Le  Roi  lui  donna  en  récompenl'e,  le  19  mai  1  5  1  y,  la  capitainerie  de  Therouenne 
avec  celle  des  Morées  près  de  la  ville.  «  Filant  affiégé^dans  cette place)par Charles 
Quint ,  il  le  défendit  avec  tant  de  vigueur,  que  lorfqu'il  en  fortit,  elle  efloit  plutôt  un 
terrier  qu'une  ville.  L'Empereur,  irrité  de  la  mort  de  tant  d'hommes  qu'il  avoit 
perdus  devant  la  place,  &  la  voyant  dans  un  fi  milèrable  état,  aima  mieux  y  femer 
du  lel  8:  y  palier  la  charue  que  delà  rebaftir  de  les  ruines.  »  Plulieurs  lettres  de 
François  Ier  prouvent  toute  l'ellime  qu'il  failait  de  ce  grand  Capitaine. 

Jacquks  Ier  de  Houdetot,  frère  du  précèdent,  fut  l'un  des  premiers  Chevaliers  de 
Tordre  de  Saint-Michel  (voir  p.  7,  note  (e). 

Claude-Constance-César  de  Houdetot,  Mettre  de  camp  de  cavalerie  &  Capi- 
taine-Lieutenant des  gens  d'armes  fous  le  titre  de  Berry  fe  trouva  en  Tannée  1744  à 
TalFaire  de  Wieffembourg,  dans  le  détachement  des  gens  d'armes  qui  chalfa  les  enne- 
mis de  leurs  lignes;  il  le  trouva  aulll,  fous  les  yeux  du  Roi  en  Tannée  1742,  à  la 
bataille  de  Fontenoy  où  la  gendarmerie  arrêta  la  première  colonne  de  l'armée  an- 
glaile.  En  Tannée  1746,  il  fut  nomme  volontaire  au  détachement  de  Ramillies  avec 
un  corps  de  600  gens  d'armes  qui  leuls  foutinrent  le  choc  de  2000  ennemis  &  les 
culbutèrent. 

«  Le  Roi,  en  confidération  de  l'ancienneté  de  la  maifon  de  Houdetot,  qui  s'ell 
«  diftinguée  depuis  plulieurs  fiècles  dans  les  places  &.  charges  importantes  qu'elle  a 
«  remplies,  &  des  fervices  rendus  par  Claude-Conflance-Céfar,  l'éleva  par  grâce 
«  fpéciale  à  la  dignité  de  Comte,  lui  &  les  descendants,  fans  ordre  de  primogéni- 
«  ture  (b).  » 

Cèsar-Louis-Marif-François-Ange,  Comte  de  Houdetot,  fils  du  précédent, 
s'embarqua  pour  les  Indes  avec  le  Bailli  de  Suffren  &.  prit  part,  en  qualité  de 
Maréchal  de  camp,  aux  trois  gloricufes  campagnes  de  cet  Amiral  contre  les 
Anglais  :  il  commandait  le  corps  des  volontaires  de  Bourbon  à  la  bataille  de 
Gondelout  8;  les  mena  a  la  baïonnette  contre  l'ennemi.  En  mémoire  de  cette 
journée,  lbn  fécond  fils,  Robert-Antoine-Constant,  volontaire  de  Bourbon,  né  à 
l'Ile  de  France  le   i3  Avril  17S7,  fut  tenu  fur  les  fonts  de  baptême  par  le  corps  des 

(a)  Chroniques.  —  11  e\ille  un  journal  «.lu  fîégc  de  Godefa. 

{b)  Lettres  patentes,  enregiftrées  en  îSôi  au  Confeil  du  Sceau  des  titrer. 
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volontaires  de  Bourbon.  Céfar-Louis-Marie-François-Ange  était  Lieutenant  géné- 
ral lorfqu'il  mourut  en  i8a5. 

Charles-César-Henri,  coufin  germain  du  précèdent,  Marquis  de  Houdetot, 
Seigneur  &  Patron  de  Graimbouville,  de  Saint-Laurent  de  Brèvedent  8c  de  la  Prière , 
périt  fur  fechafaud  révolutionnaire  le  7  Thermidor  an  11. 

Frédéric-Christophe,  Comte  de  Houdetot,  fils  de  Cëfar-Louis-Marie-Fran- 
çois-Ange,  fut  Pair  de  France  héréditaire,  &  Baron  de  l'Empire. 

Charles-Ile-de-France,  Comte  de  Houdetot,  frère  du  précèdent,  né  le  6  Juillet 
178g,  &  tenu  fur  les  fonts  de  baptême  par  la  colonie  de  l'Ile  de  France  qui  lui  donna 
fonnom,  était,  en  qualité  d'afpirant  de  2e  claffe  à  l'âge  de  i5  ans,  à  bord  de  l'Al- 
gefiras,  au  combat  naval  de  Trafalgar,  où  il  fut  grièvement  blefle  d'un  coup  de 
mitraille  aux  deux  cuifTes,  en  fe  portant  au  fecours  du  Contre-Amiral  Magon,  près 
duquel  il  refta ,  néanmoins,  jufqu'à  la  fin  de  l'action. 

«  Le  courage,  écrivait  le  Maréchal  Davouft,  qu'il  a  déployé  le  19  Août,  en  enle- 
vant à  la  baïonnette ,  à  la  tête  d'un  bataillon,  la  ville  de  Lauenbourg,  que  l'ennemi 
avait  retranchée  &  qu'il  défendait  avec  des  forces  très  fupérieures  ;  l'intrépidité  8c' 
l'intelligence  qu'il  a  montrées  à  Winfen  8c  à  Lunebourg,  &  les  mentions  honorables 
que  les  actions  lui  ont  méritées  dans  les  ordres  du  jour  ne  m'ont  plus  permis  de 
différer  la  récompenfe  à  laquelle  il  était  appelé  même  par  l'on  ancienneté  » 

11  fut  nomme  Aide  de  camp  du  Duc  d'Orléans  (Louis-Philippe  1er,  Roi  des 
Français)  le  14  Octobre  1827  8:  relia  conftamment  attaché  à  la  perfonne  de  ce 
Prince,  qu'il  lûivit  en  exil.  11  a  été  cité  en  première  ligne  par  le  maréchal  Valée, 
pour  s'être  particulièrement  fait  remarquer  en  Afrique,  dans  la  campagne  inaugurée 
par  la  prife  de  Cherchell,  les  combats  de  l'Afroun  8c  de  Meskiana,  &  couronnée 
par  l'occupation  de  Médéah  8c  de  Milianah. 

Lamailbn  de  Houdetot  a  donne  fuccefllvement  à  l'armée  en  ligne  directe,  quatre 
Lieutenants  généraux  :  Charles-Ile-de-France,  Comte  de  Houdetot,  Lieutenant- 
général  en  1842,  était  fils  de  César-Louis-Marie-François-Ange  Comte  de  Houde- 
tot, Lieutenantgcnéral  en  181  5,  mort  en  1823  ;  petit-filsdeCLAunn-CoNSTANCE-CKSAR, 
Comte  de  Houdetot,  Lieutenant  général  en  1780,  mort  en  1806;  8c  arrière-petit-fils 
de  Charles,  Marquis  de  Houdetot,  Lieutenant  général  en  \-j3S,  mort  en  1748. 

César-Francois-Adolphk  ,  Comte  de  Houdetot,  fils  de  Céfar-Louis-Marie- 
François-Ange  ;  ancien  Officier  de  la  garde  royale,  Chevalier  de  Saint-Louis, 
Officier  de  la  Légion  d'Honneur  8c  de  Saint-Ferdinand  d'Efpagne,  organifa ,  au 
milieu  des  difficultés  8c  des  dangers  d'un  état  révolutionnaire,  l'embarquement  du 
Roi  Louis-Philippe  lorfqu'il  quitta  la  France  en  1848.  11  elt  l'auteur  de  plufieurs 
ouvrages  philofophiques  8c  cynégétiques  fort  eftimés. 

Les  principales  alliances  de  cette  maifon  font  celles  de  Conches  (a),  d'Estoute- 

VILLE,  DE  MONTFORT,  DE  RlPPIA,  DE  M ALKT-GRAVU.LE ,  DE  MARTEL  DE  BaCQUE- 
V1LLE,    DE    LA    RoCHH-Gu YON  ,    DE    RONCHEROLLES  (£) ,   DE    SaNDOUVILLE  ,    DE  CHENU 

d'Yvetot,  de  Rouville  (c),    de   Fay-Fercourt,  d'Hlrbouville,  8cc. 
PREUVES   DE  NOBLESSE. 

La  maifon  de  Houdetot  a  eu  l'occafion  de  Taire  fouvent  fes  preuves  de  nobleffe. 
Une  requête  de  la  Nobleffe  de  Normandie  à  Monfeigneur  le  Duc  de  Montpenfier, 

(JN  Raoul  de  Conches  defeendait  d'un  oncle  du  Duc  Rollon,  nomme  Mahoul  ou  Huldrich.  {Nouvelle hijloire 
de  Normandie,  enrichie  de  notes  prifes  au  Mufeum  de  Londres  :  Paris,  I.e  Blanc,  181  5.) 

(/•  Jeanne  de  Ronchkkoli.es,  qui  epoufa,  le  2j  (  Iclobrc  1402,  Guii  1  ujme  IVde  Houdetot,  defeendait  de  l'Em- 
pereur Philippe  de  Souahc  &  de  Jeanne  île  Conltantinople,  parles  maifons  de  Brabant ,  d'I  larcourt  &de  Hangeit. 

[c)  Suzanne  i>e  Rouvii.1.1:,  qui  époul'a,  le28  Juin  i.^o,  Guillaume  V  de  Houdetot,  delcendait  de  Louis  IX,  Roi 
de  France,  &  de  Marguerite  de  Provence,  par  les  maifons  de  Bourbon,  d'I  larcourt,  Je  Rieus  &  de  Coefmc. 
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datée  du  2  Juillet  i5oo,  attelle  que  «  les  Gentilshommes  des  maifons  d'Harcourt, 
de  Houdetot  &  d'Argouges  font  pour  bonne  part  à  la  tète  Je  la  N  )bleffe  de  ce  du- 
ché, où  elles  font  grandement  connues  &  illuftréesdepuisqu'ilya  mémoire  d'hommes, 
ayant  au  feeu  de  tous  vaillamment  combattu  aux  voyages  de  "Ferre  lainte  8c  con- 
quêtes d'Angleterre  8c  de  Sicile,  8c  n'ayant  pas  moins  fourni  plulieurs  Grands  Offi- 
ciers de  la  couronne  de  France  (a)  ». 

Sous  le  Roi  Louis  XIV,  MM.  de  Houdetot  ont  eu  cinq  régiments  de  leurs  noms. 

Adrien  de  Houdetot,  Écuyer,  Seigneur  de  Boifgribout  (voir  au  XIXe  degré  du 
tableau),  ht  les  preuves  de  noblcfle  devant  les Commiffaires généraux,  députés  par 
le  Roi,  de  la  Cour  des  aides  de  Normandie,  le  4  Septembre  i658. 

François  de  Houdetot  (  voir  au  XIXe  degré  du  tableau),  coufin  germain  du  pré- 
cédent, fut  maintenu  dans  la  nohlelle  le  16  Juillet  1669,  fur  preuves  faites  devant 
Jacques  Barrin,  Marquis  delà  Galliiïbnnière,  ConfeillerduRoi,  Intendant  à  Rouen. 

Trois  membres  de  cette  maifon  furent  admis  à  monter  dans  les  carroffes  du  Roi 
Louis  XV;  leurs  noms  font  inferits  dans  un  document  tiré  des  Archives  de  l'Em- 
pire (b),  8c  en  partie  annote  de  la  main  du  Roi.  Ce  font  : 

Le  14  Avril  1753,  Mr  le  .Marquis  de  Houdetot; 

Le  10  Février  1759,  .Mr  le  Marquis  de  Houdetot; 

Le  14  Février  1776,  M'  le  Vicomte  de  Houdetot. 

Les  liftes  reproduites  dans  YAlmanach  delà  Noblejfe ,  dans  V  Etat  Civil  delà 
France  (c),  8c  dans  M  Annuaire  de  la  Noblejfe  (d),  font  connaître  feulement  les  per- 
fonnes  de  qualité,  qui,  aux  termes  du  règlement  du  17  Avril  1760,  ont  juftifiéde  leurs 
droits  aux  honneurs  de  la  cour,  tandis  que  l'État  où  le  trouvent  .Meilleurs  de  Hou- 
detot ne  contient  que  les  noms  des  perfonnes  qui,  après  avoir  fait  les  preuves  exigées, 
ont  obtenu  en  outre  l'agrément  de  Sa  Majefté  8c  ont  réellement  été  admifes  à  monter 
dans  les  carroffes. 

Les  membres  de  la  maifon  de  Houdetot  pour  lefquels  on  a  fait  des  preuves  de 
nobleffe  devant  d'Hozier  furent  : 

Adrien-François-Charles-Marie,  Comte  de  Houdetot,  né  le  16  Février  1735, 
admis,  le  17  Mai  1752,  au  nombre  des  Pages  de  la  Petite  Écurie  du  Roi. 

Félicissime-François  de  Houdetot,  Seigneur  de  Colomby  (voir  au  XXIIe  degré 
du  tableau),  né  le  2  Janvier  1 7? 3 ,  lit  les  preuves  le  20  Novembre  1766  8c  fut  agréé 
par  le  Roi  pour  être  admis  au  nombre  des  élèves  à  l'École  royale  militaire. 

Charles-César-Henri  de  Houdetot  (voir  au  XXIIIe  degré  du  tableau),  né  le 
icr  Octobre  1754,  admis  au  nombre  des  Pages  de  la  Petite  Écurie  en  1771 . 

PIECES  JUSTIFICATIVES. 

Entre  Jean  I  ou  Louis  de  Houdetot  &  Guillaume  III  à  partir  duquel  le  1\  Anfelme  donne  la  def- 
cendanec  fuivie,  le  trouvent  :  Jean  II,  Colaud  I,  Jean  III,  Louis  I,  Richard  1,  Guillaume  I,  Co- 
lard  II,  Richard  II  &  Guillaume  II. 

Cette  filiation  réfulte,  pour  les  quatre  premiers  degrés,  d'actes  de  donations  enregiftrées  plus  bas, 
ainli  que  de  l'examen  d'une  ancienne  généalogie  manuferite  qui  donne  les  degrés  huvants  julqu'à 
Guillaume  III.  L'exactitude  de  cette  pièce  le  trouve  corroborée  par  le  partage  déjà  cite  des  Chroni- 
ques de  Normandie  (voir  plus   haut,  p.  3]   :  m 

«  Duq.  Mefïirc  Louis  de  Houdetot  defeendit  deux  fils  feulement  dont  l'un  (Louis  Ier,  Ve  degré  du 
«  tableau)  fut  de  la  maifon  du  Roy  &  conducteur  de  partie  de  l'armée  Lrs  entreprife,  &c. 

«  Duquel  (Louis)  de  Houdetot  defeendit  enfants  qui  eurent  alliance  à  la  très-noble  maifon  ni; 
>c  Graville,  tellement  que  pour  le  bon  lens  ,\  vertu  de  Médire  Collard  de  Houdetot  [e]  il  lut  cllu 

(a)  Original  aux  Archives  Je  la  famille.  \b)  Section  hillorique,  regiftre  M.  Si  3  &  canon  M.  814. 
(c)  Par  le  Comte  de  YVaroquicr,  vol.  XI,  p.  5l5.  [d)  Par  M.  de  Saint-Allais,  année  iS35,  p.  223. 
(rtColard  II  (Vlll- degré). 
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tuteur  du  f.  fubz  aàgé  de  Graville-Mallet  &  le  total  gouvernement  à  luy  fut  baillé  des  terres  &  fei- 
gneuries  dudit  Sr  de  Graville.  » 

«  Duquel  Collakd  dépendirent  enfans;  l'aifné  fut  chevalier  de  In  mailon  du  Roy,  lequel  efpou fa 
«  la  tille  de  la  noble  mai  l'on  du  Bacqueville-Martel  (a).  Defquels  Sieurs  &  Dame  de  Houdetot 
ic  elloient  defeendus  Mcllire  Guillaume  de  Houdetot,  marié  a  la  Dame  de  la  Roche-Guyon  (b); 
«  defquels  font  ill'us  deux  fils,  c'en  a  fçavoir  :  Mrc  Richard  (c)  cv  M"  Guillaume  (d).  Richard  fut 
«  marié  à  Dame  Jeanne  de  Boschimont,  &.C.  » 

A  l'appui  de  ces  documents  ou  voyait  au  ficelé  dernier,  lur  les  vitres  de  leglife  d'Onveville,  les 
armoiries  de  Houdetot  eu  haut,  cv  fur  deux  lignes  celles  des  alliances  de  cette  mailon,  de  la  ma- 
nière fuivante  [e)  : 

HOUDETOT. 

i.   d'Estouteville.  2.   de  Malet-Graville. 

3.   du  Martel  de  Bacqueville.  4.  de  la  Roche  Guyon. 

5.  de  Rouvray.  6.   de  Roncherolles. 

7.   de  la  Motte.  8.  de  Sandouville. 

9.  de  Chenu.  10.  de  Rouville. 

II.    DE  F.AY-FeRCOURT.  12.    DE  FoNTAINE-M  ARTEL. 

Les  Lettres  de  Chevalerie  données  en  1768  au  Sieur  Jacques- François  d'Houdetot,  Seigneur  de 
Colomby,  contiennent  le  partage  fuivant  : 

«  Sa  famille,  une  des  plus  anciennes  &  des  plus  illurtres  de  notre  province  de  Normandie,  etoit 
«  connue  dés  le  commencement  du  onzième  licclc.  Jean  de  Houdetot  ,  l'un  de  les  ancêtres,  fuivit 
«  Robert,  Duc  de  Normandie  à  la  Terre  l'ainte  en  1OJ4.  Un  autre  Jean  de  Houdetot  (/)  accompagna 
«  Guillaume  le  Conquérant  à  la  conquête  de  l'Angleterre  &  lé  trouva  a  la  bataille  qui  le  donna 
«  contre  Eralde  le  14  Octobre  1066.  Robert  de  Houdetot,  qui  mourut  en  i358,  était  Grand  Maître 
«  des  Arbalétriers  de  Fiance.  Plulieurs  Officiers  généraux  de  ce  nom,  mais  d'une  autre  branche 
a  que  le  Sieur  de  Houdetot,  le  font  dillingués  dans  ces  derniers  temps  parleurs  fervices,  &  celle  dont 
<■  il  fort  &  qui  aparté  fucceffivement  en  Picardie  &  en  Artois,  n'a  point  dégénéré  des  fentiments 
«   qui  font  comme  héréditaires  dans  celte  famille,  &C.  » 

Guillaume  III  XIe  degré),  aîné  de  cinq  frères,  continue  la  filiation  jufqu'à  Adrien  III  XXL 
degré  .lequel  étant  mort  fans  poflérité,  la  branche  formée  par  Jean  V  (voir  plus  haut),  frère  de  Fran- 
çois  I  (XVIIe  degré  ,  en  1483,  hérita  des  titres  &  des  droits  de  la  branche  aînée. 

Les  dépendants  de  Jean  V  font  Jean  VI,  Jean  VI I,  Chaules  I,  Charles  II,  Marquis  de  Houdetot 
par  nouvelle  érection  de  l'an  1724  {g),  Chaules  III- Louis-Marie,  Chaules  1  V-Ci  sak-Heniu, 
Alexandre- Louis-César,  &  Edmond-  Loi  us  Au  sandre,  qui  repréfente  de  nos  jours  la  branche  aînée. 

Claude-Constani  e-Césau,  frère  de  Chaules  III-Louis-Marie  (XXI  L  degré)eft  Litige  de  la  branche 
cadette;  l'on  (ils  Césau-Louis-Mauie- François-Ange  le  maria  deux  lois  :  il  eut  du  premier  lit  Fré- 
dérii  -Christophe,  qui  mourut  fans  laitier  de  poltérité,  Cv  du  fécond  lit,  douze  entants ,  dont  le  der- 
nier César-François- Adolphe  mourut  le  3o  Juillet  1869,  biffant  un  lils  Fuance-Edgaud. 

Branche  des  Seigneurs  d'Esmondeville.  —  Guyot de  Houdetot,  cinquième  tils  de  Guillaume  II 
(Xe  degré),  ell  le  chef  de  cette  branche  qui  s'éteignit  vers  i45o  a  la  mort  de  Jean  de  Houdetot,  l'on 
arrière-petit-fils. 

Branche  des  Seigneurs  d'Alvimbusc.  —  Elle  commence  à  Jean  V  de  Houdetot,  Seigneur  d'Alvim- 

(j)  Richard  II  (IX«  degré). 

(4)  Guillaume  II  (X«  degré),  frère  de  Robert,  Grand-maitre  des  arbalétriers  de  France. 

(e)  Richard  111  (XI-  degré  .     (d  Guillaume  111  (XI'  degré). 

(e)  On  voit  encore  aujourd'hui  les  armes  que  la  mailon  Je  Houdetot  portait  au  quatorzième  liécle,  peintes  lur  les 
murs  Je  l'églifcde  Saint-Gilles  au  liofcole.  Sur  la  vitre  principale  Ju  chœur  de  l'églil'e  d'Onveville,  te  trouvent  les  ccus 
de  Jacques  de  Houdetot  &  de  Madeleine  de  Sandouville;  le  premier  ell  entouré  du  collier  de  l'ordre  de  Saint-Michel. 
Sur  la  première  mrc  à  droite  en  entrant  dans  le  chœur  de  l'églil'e  des  Carmes  à  Rouen  ,  liguraient  il  y  a  quelques  années 
trois  écusfur  la  même  ligne.  I.e  1",  aux  armes  de  Houdetot  ;  le  1',  aux  mêmes,  accolées  .1  celles  de  Marie  de  Boscvi- 
mont,  femme  ,1c  Rien  iru  de  Houdetot,  Bailli  de  Rouen  au  XIV'  ficelé  ;  le  3',  aux  mêmes  ,  acculées  à  celles  de  Martel  de 
Baco.uevii.lf.,  qui  lont  apparemment  celles  que  portait  Jean  Martel ,  lequel  époula  Jeanne  de  Houdetot,  fille  de  Richard 
de  Houdetot  &  de  Marie  de  Bol'cvimont. 

(/)  Un  partage  des  Chroniques  de  Normandie,  cité  plus  haut,  établit  que  le  Sire  de  Houdetot  qui  accompagna  le  Duc 
Robert  en  Terre  Tainte ,  était  le  même  qui  plus  tard  fuivit  le  Duc  Guillaume;')  la  conquête  de  l'Angleterre. 

(-;  Le  marquifat  Je  Houdetot  était  alors  compote  de  û  paroill'es  au  pays  de  Caux. 
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bufc&  du  Bois-Gribout  (XVIIe  degré),  fécond  fils  de  Guillaume  V,  &  le  perpétue  jufqu'ù  nos  jouis; 
c'ell  cette  branche  qui  en  172(1,  a  la  mort  de  Adrien  111  (XX Ie degré  ,  hérita  «.les  droits  &  préroga- 
tives de  la  branche  aînée. 

Branche  des  Seigneurs  du  Bois-Guibout.  — ■  Kilo  commence  a  Abraham  (XVII  le  degré;,  fécond  fils 
de  Jean  V,  Seigneur  d'Alvimbufc  cv  du  Bois-Gribout,  &  s'éteint  à  la  mort  de  Ion  petit-fils  André  de 
Houdetot  (XX,.  degré). 

Branche  de  Colomby,  en  Picardie.  —  Elle  commence  à  Daniel  de  Houdetot  (XIX''  degré),  fécond 
filsdeJEAN  VI, &  le  continue  par  Jean- Daniel,  c\i  François-Bernard  qui  eut  fept  enfants  morts  fans 
poftérité.  Le  frère  de  ce  dernier,  Jacques- François,  continua  la  filiation  par  Pierre-Joseph  &  Sta- 
nislas-Adèle. 

Branche  dus  Seigneurs  de  Fontaine-le-Chastel.  —  Adrien  II  (XXc  degré)  avait  un  frère  Jean- 
François  de  Houdetot,  Seigneur  de  Fontaine-le-Chaftel ,  auteur  de  la  brandie  des  Seigneurs  de  ce 
nom  ;  elle  s'éteignit  en  178 1 ,  à  la  mort  de  l'on  petit-fils  Adiuen-Charles-François-Mahie,  Comte 
de  Houdetot. 

Branche  des  Seigneurs  du  Verger  (a).  —  Elle  commence  à  Mahquet  de  Houdetot,  Ecuyer,  Sei- 
gneur de  Verger,  qui  vivait  en  1470,  e<  le  continue,  par  Guillaume  de  Houdetot,  Seigneur  d' Autre- 
lot,  du  Verger  ec  de  la  Marre  ;  Jacques  de  Houdetot,  Sieur  du  Verger,  de  Baumare  &  de  Reftimare 
C\L  CLERiADUsde  Houdetot,  Ecuyer,  Sieur  du  Verger.  Cette  branche  s'éteignit  au  dix-feptième  liècle 
à  la  mort  de  Cleriadus  II  de  Houdetot,  fils  du  précèdent. 

«» 

Donation  faite  à  l  Abbaye  de  Cérify  en  préfence  de  Jean  II  de  Houdetot  cv  l'on  fils  Colard  ['"'. 
Du   mois  d'Août    1 137.  (  Original  en  parchemin.) 

In  nomine  Patris&  Filii  rx  Spiritus  Sancti.  Notum  lit  omnibus  Sancle  Matris  Ecclefie  filiis  quod 
Goflinus  de  Beufevilla,  filius  Grimoardi,  pro  falute  anime  fue&  uxoris  fue  &  riliorum  fuorum,  om- 
niumque  antecellbrum  &  fuccelforum  fuorum,  conceffit  Deo  &monachis  Cerafii  hermicillam  quam 
vocatur..  Giraudi.  Quod  limiliter  uxor  eius  Ligardis  Ov  filii  eius  Ricardus  cv  Robertus  concefDrunt 
&in  hac  cartaligno  crucis..  conrirmaverunt  &  Goflinus  figillo.  Huiusrei  telles  funt  :  dominus  eiuf- 
dem  Gollini  Johannes  deHodetot;  Colardus,_/;7/i(.v  predicli  Johannis,  &  alii  fubfcripti  ;  qui  venerabi- 
lis  Johannes,  ad  augendas  cv  manutenendas  prefati  conventuspocefliones  incredibiliteranhelans,  ip- 
fum  Gollinum  ad  hec  concedenda  maxime  compulit,  &  de  proprio  fuo.  xx.  folidos  pro  hoc  Gollino 
donavit,  &  tilium  eius  Ricardum  fuum  proinde  hominem&  fue  familie  militem  elfe  conceffit, 
Anno  ab  incarnatione  Domini  mcxxxvii  (i  137).  menfe  Augufto,  régnante  Stephano  Rege  Anglorum 
èv  Duce  Normanorum.  coram  teftibus  fubferiptis.  Telles  :  Johannes  de  Hodetot;  Colardus,  filius 
Johannis;  Rainaldus  de  Gorram;  Radulfus  Bigot  ;  Robertus  de  Curceio;  Hugo  deTaillebot. 

{Suivent  lesftgnes  de  croix  des  témoins.  —  Scellé  dufceau  de  Goffelin.) 

Donation  faite  aux  moines  &  à  ïeglife  de  Cerify  par  Jean  III  de  Houdetot  ,  fils  de  Colard  I", 
du  eonjentement  de  fa  femme  Adèle. 

De  l'an  1  160.  {Original  en  parchemin.) 
Univerfis  fidelibus,  ta  m  prefentibus  quam  futuris,  Joannes  de  Hodetot,  filius  domini  Colardi, 
falutem.  Notum  elle  volo  quod  ego,  pro  falute  anime  mee  &  omnium  antecellbrum  ac  fuccelforum 
meorum,  concedentibus  [fie)  uxore  mea  Adelea,  dedi  ecclefie  ex  monacis  Cerafe  in  perpetuam 
elemofinam  liberam  penitus  &  quietam  pratum  de  feptem  fontibus.  Conceili  etiam  eifdem  monachis 
omnes  elemofinarum  donationes  quas  habent  in  feodo  meo,  quas  nominatim  delignare  curavi  :  ex 
dono  Johannis  Maleti,  campum  de  cruce  ;  ex  dono  Hodiardi  Rallier,  unum  arpentum;  ex  dono 
Johannis  de  Gofrani,  unum  arpentum;  ex  dono  Ermengardis,  uxoris  Johannis  Laurentii,  unum 
quarterum;  ex  dono  Andreede  Boefferia,  tria  arpenta.  Conceili  etiam  prediclis monachis  totius  clauli 
Nauville  annuos  cenfus.  Et  in  hiis  omnibus  nichil  retineo  fed..  cultodiam  &.  defenfionem,  <x  pro- 
pter  hoc  a  Deo  eternam  exp&Sto  retributionem.  Fada  cil  liée  mea  donatio  atque  confirmatio  fub 
ligillo  meo,  anno  ab  incarnatione  Domini  mclx  (i  160).  Tellibusiftis  :  Johanne  de  Claravelle  ,..  anode 
Neth;  Fulcone  de  Mongerol  &  multis  aliis.  [Scelle  dufceau  chcvalcrejque  de  Jean  de  Houdetot.) 
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Robert  d'Oudetot,  pour  la  partie  de  France  ;&  nous  Wyllemcs ,  Evefque  de  Norwyc;  Henri, 
Conte  de  Lancaftre;  Robert,  Conte  de  Surfolk,  év  Gautier,  Sire  de  Mauny,  pour  la  partie  d'An- 
gleterre, avons  eu  bonne  foy',  fanz  mal  enginh,  créantées  &  jurées  en  l'arme  de  nos  Seigneurs  les 
Roys  dcll'ufdiz,  comme  ayenz  plain  pooir  de  par  eulx  à  ce  faire.  En  tcfmonage  de  ce,  nous  avons 
fcellées  ces  lettres  de  nos  feaulz.  Donneez  en  nos  tendes  entre  Guynes  &  Calais,  le  jouidi  empres 
la  telle  Sent-Martin,  ceft  alla  voir  le  xmc  jour  de  Novembre  lan  de  grâce  mil  troiz  cenz  quarante  & 
huit. 

(Archives  de  l'Empire,  feclion  hijlorique ,  férié  J,  carton  636,  pièce  21.) 

Lettres  du  Roi  François  I"  ordonnant  à/on  Tréforier  de  payer  5oo  écus  au  foleil  à  Guillaume 

DE    HOUDETOT,   SeIGNEUK    dAuFFAY-LA-MaI.ET. 

Du  14  Avril  i532.  (Original.  , 

Tréforier  mailtre  Jehan  Laguette,  je  veux  cy  vous  ordonne  que  êtes  premiers  rx  plus  clers  deniers  de 

votre  recette  générale  vous  paiez  ,  baillez  &  délivrez  comptant  à  Guillaume  de  Houdetot,  S='r  d'Auf- 
fay,  Gentilhomme  de  ma  Chambre,  la  Comme  de  cinq  cens  écus  foleil,  de  laquelle  je  lui  ai  fait  don 
en  faveur  des  fervices  quil  m'a  faits,  &  ce  nonobflant  l'ordonnance  que  j'ay  puis  nagueres  laite  de 
prendre  par  chacun  mois  fur  votre  dite  recette  la  Pomme  de  dix  mil  écus  pour  fubvenir  en  mesaffaires, 
&  en  rapportant  la  préfente  (ignée  de  ma  main  &  quittance  dudit  S-1"  d'Auffay.  Je  vous  en  feray  de- 
pcfcher  tel  acquit  quil  vous  fera  nécellaire.  Efcript  .1  Cacn  le  14''  jour  d'Avril    1  532. 

(Signé)  FRANCO VS,  (& plus  bas)  Breton.  (.-1»  dos  ejl  écrit  :  )  pour  le  Tréforier  Laguette. 

Lettres  du  Roi  François  Ier  à  Anne,  Duc  de  Montmorency ,  Grand-Maître  de  France,  portées 

par  le  même  Guillaume  de  Houdetot. 

Du  23  Février  i53y  f  1  538  n.  s.).  (Original.) 

Mon  eoufin,  pour  ce  que  j'ay  advifé  de  depefeher  le  Sr  de  Houdetot,  Gentilhomme  de  ma  Cham- 
bre, porteur  de  celtes  pour  retourner  en  Ytalie,  tant  pour  le  fait  de  la  levée  des  douze  cens  chevaux 
légers  que  j'entends  y  faire  promptement  mettre  fus,  que  pour  une  levée  de  deux  mil  harquebufiers 
que  je  y  veux  faire  à  chacun  delquels  j'entends  taire  bailler  un  écu  fur  la  main,  &  à  chacun  defdits 
chevaux  légers  trois  écus  ,  qui  leur  feront  par  cy  après  rabattis  en  faifant  leur  première;  en  outre  à 
cette  caufe  je  vous  prie  que  incontinent  vous  advifent  avec  le  Général  de  Normandie,  auquel  j'écris 
de  cette  affaire,  de  faire  mettre  en  trois  hocquetons  la  fomme  de  cinq  mil  fix  cens  efeus,  affin  que 
un  clerc  que  mcneraavcc  lui  le  dit  Houdetot  cv  deux  autres  de  les  gens  les  puiilent  emporter  quant  & 
lui,  &  litot  que  lefdits  hocquetons  lervont  prêts,  que  le  dit  Général  de  Normandie  s'en  vienne  des 
demain  icy  pour  les  apporter  avec  quelqu'autre  fomme  d'argent,  tant  pour  bailler  au  dit  Houdetot 
pour  faire  l'on  voyage,  que  pour  fubvenir  aux  autres  choies  qui  furviennent  journellement  a  l'en- 
tour  de  moy,  vous  priant  ne  faire  faute  à  ce  que  dell'us  ,  affin  que  le  dit  Houdetot  puiffe  partir  pour 
faire  l'on  dit  voyage  &  vous  me  ferez  plailir,  priant  Dieu,  mon  eoufin,  quil  vous  ait  en  fa  fainte  &  di- 
gne garde.  Efcript  a  Cremyen  le  ^3,J  jour  de  Février 

(Signé)  FRANÇOYS  ,  (& plus  bas)  Bavard.  (.1;/  dos  e/l  écrit  :  )  a  mon  eoufin  le  Grand  Mailtre. 

Lettres  du  Roi  François  !<■••'  au  Cardinal  de  Toumon  &  au  Chancelier,  les  priant  d'offrir  en  [on 
nom  une  chaîne  d'or  au  même  Guillaume  de  Houdetot. 
Du  8  Novembre  1  53-.  (Original.) 
Mellrs.  Je  vousadverlis  que  à  ce  loir  j'ay  eu  nouvelles  par  le  Sr  de  Houdetot  que  mon  fils(fl)  &  mon 
coulin  le  Grant  Mailtre  (b)  ont  envoyé  devers  moy,  comme  le  Marquis  del  Goualto(c)  qui  s'étoit  retiré 
dedans  Montcallier  (rf)  avec  toutes  les  forces,  ayant  veu  le  jour  précédent  palier  devant  lui  mon  dit  lils 
avec  toute  mon  armée,  qui  m 'efcript  élire  la  plus  belle,  la  mieux  en  ordre  &  la  plus  puiffante  pour 
ce  qui  yefl  tant  de  gendarmerye,  de  lanfquenets,  ileSuvlles.de  Françoys,  d'Ytallians  que  de  chevaux 
légers,  &en  la  meilleure  volonté  de   bien  taire  qu'il  elt  poflible  de  voir  encores  que   le  dit  Marquis 
cuit  fait  quelque  mync  &  contenance  de  vouloir  temporifer,  abandonna  hier  le  dit  Montcallier,  en- 
femble  lechalteau,  &  s'elt  retiré  avec   toute  l'on  armée  en  trois  trouppes  év  femble  qu'il  les  veuille 
mettre  en  oit,  à  Verfeil  &  à  Calai,  &  y  a  à  prêtent  dedans  le  dit  Montcallier  i\  audit  chalteau  gens  de 
par  moy;  vous  advifant  au  furplus  que  je  pars  demain  d'icy  pour  m'approcher  de  ma  dite  armée, 
alin  d'exécuter  au  demourant  ce  que  je  verrai  élire  a  faire.  Et  pour  ce  que  je  délire  a  celte  dicte  oc- 
fa)  Plus  tard  Henri  II.     (b)  Anne,   Duc  Je  Montmorency. 

(c)  Alphonfc  d'Avalos,  Marquis  de]  Guallo  ou  del  Vallo  Jeu  français,  Du  Quart)  ,  Général  Je  Charles-Quint. 

(d)  Moncallicri,  bourg  du  Piémont ,  prés  Turin. 


dk   HOUDETOT. 


cafion  taire  quelque  honnête  prêtent  au  dit  Srde  Houdetot,  je  vous  prie  faire  l'aire  incontinent  une 
chefne  d'or  de  deux  cents  écus environ  que  vous  lui  donnerez  de  par  moy,  quant  il  arrivera  pies  de 
vous  pour  le  recouvrement  de  les  frais,  Pryant  Dieu  MetPs  quil  vous  ait  en  fa  fainte  Os:  digne  garde. 
Ecript  à  Loches  le  8me  jour  de  Novembre  (  i  5 3 7  ) . 

(Signé)  FRANCO  YS,  (S- plus  bas)  Bochktel.  (Au  doseji  écrit  :)à  Meff«  les  Cardinal  de  Tournon 
&  Chancelier. 

Lettres  du  Roi  François    I"  à  Guillaume  V  de  Houdetot,  Seigneur  de   Herville. 

Du  22  Juillet  1537.  {Original.) 
Monf  de  Houdetot,  pour  aultant  que  j'ay  efté  adverty  de  quelque  furprinle  que  l'on  veut  faire 
fur  ma  ville  &  place  de  Cherbourg,  j'ai  incontinent  fait  dreffer  une  dépefche  que  j'ai  envoyée  par 
courrier  exprès  au  Sr  de  Mou  y  ,  de  laquelle  je  vous  envoyé  le  double  ,  affin  qu'en  entendiez  le  con- 
tenu ,  vous  priant,  comme  à  celui  que  je  fais  tout  prcfl  à  me  faire  fervice,  vous  vous  veuillez  re- 
tirer avec  ledit  Sr  de  Mouy  dedans  ladite  place  de  Cherbourg  iX  y  faire  retirer  avecques  vous  le  plus 
de  gentilshommes  vos  parens  <x  amis  que  pourriez ,  affin  de  garder  qu'on  n'y  face  celle  furprinle.  lu 
en  ce  faifant  vous  ferez  chofe  qui  me  fera  très  agréable,  priant  Dieu,  Mons'  de  Houdetot,  que 
vous  ayt  en  fa  fainte  &  digne  garde.    Efeript  a  Meudon  le  22e  jour  de  Juillet   i53y. 

(Signé)   FRANÇOIS,  (  S  plus   bas  )  Breton. 
(En  foufeription  .-)  A  Monf'  de  Houdetot,  Ss'  d'Arville. 

Lettres  du  Jù>i  Charles  IX  à  François  dk.  Houdi.ioi  (voir  au  XVIIe  degré  du  tableau)/;;/  annonçant 
fa  nomination  de  Chevalier  de  fon  ordre. 

Du  9  Avril   i568.  (Original.) 

Monf  de  Houdetot,  pour  vos  vertus,  vaillance  &  mérites  vous  avez  été  efleu  iX  choifyen  l'allcrn- 
blée  des  Chevaliers  de  mon  ordre  ,  citant  auprès  de  moy,  pour  entrer  &  élire  allbcyé  en  la  compagnie 
du  dit  ordre,  pour  laquelle  e  lied  ion  vous  n  itifHer  ex  vous  pix  l'enter  de  ma  part  le  collier  du  dit  ordre 
fi  vous  l'avez  agréable.  .l'envoyé  préfentement  mémoire  èx  pouvoir  a  mon  cou  lin  le  Duc  de  Montpen- 
fief,  auprès  duquel  vous  vous  rendrez  &  ferez  comptant  d'accepter  l'honneur  que  la  compagnie  vous 
délire  faire,  qui  fera  pour  augmenter  de  plus  en  plus  l'affection  <X  bonne  volonté  que  je  vous  porte, 
&  vous  donner  oecalion  de  perfévérer  en  la  dévotion  qu'avez  de  me  faire  fervice  ,  ainh  que  vois  fera 
plus  à  plain  entendre  de  ma  part  mon  dit  coufin ,  auquel  je  vous  prie  adjoulter  fur  ce  autant  de  loy 
que  vous  feriez  à  moy  mefme,  fuppliant  le  Créateur  vous  avoir,  monf'  de  Houdetot,  en  l'a  1res  fainte 
&  digne  garde.  Efeript  à  Paris,  le  </  jour  d'Avril  1  568. 

(Signé)  CHARLES,  (£■  plus  bas)  Robertet.  (Au  dos  ejl  écrit  :  )  a  Mon!'1  de  Houdetot. 

Lettres  du  Roi  Charles  IX  au  même  François  dp.  Houdetot  pour  lui  adrej/er  des  félicitations 
fur  fa  fidélité  S  fur  Jes  Services. 

Du    mi  Novembre  t568.  (Original.) 

Monf1'  de  Houdetot  ,  aiant entendu  parmon  coufin,  le  Duc  de  Montpenlier,  le  défir  &  bonne  af- 
fection que,  fuiwint  ledevoir  de  bons  èx  loiaulx  fubjects ,  vous  portez  a  mon  fervice  &  la  promptitude 
quil  a  trouvé  en  vous  de  vous  cmploier  de  tous  vos  pouvoirs  pour  réfifter  aux  efforts  ex  entreprinfes 
de  ceux  qui  ont  pris  les  armes  contre  moi ,  j'ay  bien  voulu  vous  écrire  la  préfente  pour  vous  té- 
moigner le  contentement  que  j'en  ay  <X  vous  prier  que  à  celle  fois  que  j'ay  délibère  de  ne  ceffer  de  les 
pourfuivre  jufquesà  ce  que  j'ay  l'entière  obéiffanec  qui  m'eft  deue,  fans  attendre  aucune  paix  ne 
chofe  pour  laqu'elle  je  ne  puille  déliller  de  voir  la  fin  &  les  ehallier  fi  bien  quiln'v  faille  plus  retour- 
ner, <X  vousemploier  verlueulèment  de  vollre  coté  a  les  endommager  ce  vous  y  conduire  par  le  pru- 
dent avis  >x  confeil  de  mon  dit  coufin  qui  vous  fera  entendre  ce  que  vous  aurez  affaire  &  d'autant  que 
je  n'ay  rien  plus  a  cœur  que  de  mettre  lin  à  cette  guerre  pour  rendre  a  mes  bons  &  loiaulx  fujets  le 
repos  &  tranquillité  dont  l'ambition  des  féditieux  les  a  privés.  Vous  ne  me  l'auriez  jamais  faire  fer- 
vice plus  agréable  que  de  me  faire  connoitre  à  ce  coup  combien  vous  délirez  m'en  faire  à  l'oecalion 
qui  le  préfente,  lequel  je  vous  promets  ex  a  fleure  que  je  reconnaitrav  en  telle  façon  a  l'endroit  de  vous 
ex  des  vôtres,  l'oit  de  leurs  biens  ou  des  moyens  que  j'en  aurav  d'ailleurs,  que  vous  en  aurez  conten- 
tement; &  pour  ee  que  m'étant  li  bon  (X  fidèle  lujet  &  lerviteur  que  vous  elles,  je  ne  puis  attendre 
de  vous  que  bon  èx  loial  fervice,  a  ee  befoin  je  ne  feray  la  préfente  plus  longue  que  pour  prier  Dieu, 
Mont'1  de  Houdetot,    vous  donner  fa  fainte  grâce.  Efeript  à  St-Maur  des  Folle  v  le  m"  Septb"  i5oS. 

(Signé)  CHARLES.  (Au  dos  rfl  écrit  :  )  à  Monf  de  Houdetot,  Chevalier  de  mon  ordre. 
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Lettre  autographe  du  Roi  Henri  IV  au  même  Fkançois  dk  Houdktot(«). 
De  Juin  [586.  (Original.) 

Monf  de  Houdetot,  lâchant  par  mon  coulyn  le  Due  de  Montpenfyer  que  je  doys  à  votre  bonne  afyf- 
tance  &  afectyon  pour  mes  aferes  l'apayfement  du  dyferant  entre  les  S'5  de  Courtomer  &  de  Predoge , 
je  ne  veus  fayllyrde  vous  an  remerfyer  ce  m'elt  un  grand  fervyfe  dans  ces  mauvefes  dyfpofytyons  de 
la  Nobleile,  &.  byen  que  le  byllet  à  l'adrelîe  du  Capytayne,  les  faveurs  trouvé  dans  la  mayfon  du  dyt 
de  Prédoge  me  lelfe  à  pancerfurluy,  je  vous  approuve  grande  niant  d'à  voyr  agy  dételle  faffon.  Ce  n'eft 
taulte  d'ufer  de  confyance  aveq  les  gens  d'honneur  quant  byen  vis  feroyent  égarés.  J'ay  plus  de  place 
an  mon  cœur  pour  la  myferycorde  que  pour  la  hayne.  Je  vous  l'ay  gré  de  l'avoyr  aynfy  comprys. 
Ne  manques  de  me  fere  l'avoyr  des  nouvelles  &  afeures  vous  toujours  de  la  bonne  volonté  de 

Votre  plus  afeilyone  amy,  HENRY.  (Au  dos  ejl  écrit  :  )  a  Monfr  de  Houdetot. 

Lettre  du  Roi  Henri  IV  au  même  François  ni:  Houdictot  (b). 
Du   21  Juin   [5go.  (Original. ) 

Monf1'  de  Houdetot,  j'ai  entendu  par  le  S'  de  Champeaux,  Lieutenant  du  Sr  de  Saint-Denis  Mailloc 
au  gouvernement  de  ma  ville  de  Lilieux,  que  les  quatre  compagnies  de  gens  de  pied,  que  j'ay  par  ci 
devant  ordonnées  pour  tenir  garnifon  en  la  dite  ville,  font  fur  le  point  de  la  quitter  &  s'en  aller  à 
deffaut  de  leur  payement  ev  attendu  que  ledit  payement  eft  empêché  par  les  courtes  &  pilleries  des 
ennemis  qui  font  qu'on  ne  peut  lever  &  recueillir  l'argent  des  tailles.  Je  vous  ay  voulu  écrire  la  pré- 
fente pour  vous  requérir  qu'avec  le  plus  de  Gentilshommes  oc  autres  de  l'arrière  ban  que  pourrez, 
vous  preftiez  aide  au  dit  de  Champeaux,  affin  de  retenir  la  dite  garnifon  dans  le  devoir  &  délivrer 
le  pays  des  dites  courfes  &  pilleries  en  telle  faffon  que  la  dite  collecte  fe  puilfe  faire  &  employer  au 
payement  des  dites  compagnies.  L'expérience  que  j'ay  de  votre  zèle,  vaillance  &  fidélité  ne  me 
lai  lie  un  moment  douter  du  bon  fuccès  de  cette  entreprife  durant  laquelle,  comme  en  toute  occa- 
fion,  je  prieray  Dieu,  Monf1  de  Houdetot,  qu'il  vous  avt  en  fa  fainte  garde.  Au  camp  d'Aubervilliers 
ce  2  i°  jour  de  Juin  i  5()0. 

(Signé)  HENRY  (&  plus  bas)  Forget.  (Au  dos  :  )  à  Monf  de  Houdetot. 

Lettre  du  Roi  Henri  IV  au  même  François  de  Houdetot(c). 
Du  23  Octobre  i5qo.  (Original.) 

Monf' de  Houdetot,  la  dame  Charlotte  de  Saint-Manivcu ,  veuve  de  deffunct  Sr  de  Fleurymont, 
m'a  fuplié  d'envoyer  perfonnes  capables  pour  retirer  le  Sr  de  Fleurymont,  fon  fils  ,  d'entre  les  mains 
d'aucuns  lés  ennemis  cappitaulx  qui  le  tiennent  prifonniers  avec  fa  femme  cv  enrlans  ;  pour  la  qua- 
lité duquel  fait  &  que  ledit  S1  s'elt  toujours  fidèlement  gouverné  à  mon  fervice  ,  je  délire  fai  e  droit 
à  la  dite  requeile,  ce  qui  m'eft  eaufe  de  vous  prier,  attendu  la  grande  &  entière  confiance  que  j'ai  en 
vous,  que  vous  confériez  du  dit  l'ait  avec  le  Sr  de  la  Couldraye,  ou  autre  commandant  à  prêtent  au 
château  de  Pontorfon  ,  pour  avifer  aux  moyens  d'élargir  le  dit  Fleurymont  &  de  le  remettre  entre  les 
mains  du  Sr  de  Bourdeaux,  Cappitaine  &.  Gouverneur  de  Vire,  a  qui  je  donne  charge  de  le  conduire 
aCaen;  &  la  préfente  n'eltant  a  autre  lin,  je  prie  Dieu  qu'il  vous  ait,  Monfr  de  Houdetot,  en  la 
fainte  garde.  Au  camp  de  Gifors  le  23"  jour  d'Octobre. 

(Delà  main  du  Roi:)  Votre  plus  afectyone  amy  (d),  HENRY.  (Au  dos  ejl  écrit  :  )  à  Monf  de 
Houdetot. 

Lettre  autographe  (inédite)  du  Roi  Henri  IV  au  même.  (Original.) 

Monf  de  Houdetot,  j'ay  veu  par  votre  lettre  l'areftatyon  du  Sr  de  la  Befnardyere,  votre  amy.  J'ay 
fayt  trop  épreuve  de  votre  Ivdélyté  &ufé  de  vos  bonsfervyfes  pour  que  je  vous  puvll'e  refufer  an  celte 
occafyon  comme  an  ryen.  J'anvoye  yncontynant  à  Granvvlle  l'ordre  del'elargyr;  ie  ne  veus  de  celte 
cautyon  :  yl  fufyt  de  votre  parole,  ie  l'eltyme  plus  que  tout  pour  l'avoyr  toujours  conneue  loyale  & 
fydele.  Adieu,  Monf  de  Houdetot,  c'elt,  'vollre  mylleur  meftre  &  amy.  HENRY. 

Mettes  vous  an  poyne  de   nie  venyr  joyndre  byentoft  ;  c'elt  alterne  l'vnltant  des  grands  coups. 

A  Monf  de  Houdetot. 


(a)  Publiée  par  M.  Berger  de  Xivrcydans  le  Recueil  des  lettres  maires  Je  Henn  IV,  t.  Il,  p.  3a3  (faifant  partie 
de  la Colleâion  de  documents  inédits  fur  thijloire  de  France).  M.  Ijerger  de  Xivrey  a  eu  tort  de  modifier  Couvent  & 
de  rajeunir  l'orthographe  particulière  à  ce  grand  Roi.     (b)  Ibid.,  t.  III,  p.  207.     (c)  lbid.  t.  III,  p.  271. 

(d)  Depuis  l'avènement  de  Henri  IV  au  trône  de  Fiance,  l'étiquette  femble  s'oppofer  à  ce  qu'il  emploie  vis-à-vis  d'autres 
purfonnages  que  des  Princes  l'ouverains  cette  formule  li  fréquente  dans  l'aeorrel'poiidance  antérieure.  Nous  ignorons  ce 
qui  put  motiver  en  faveur  de  M.  de  Houdetot  une  exception  que  le  Roi  n'admet  r.i  pour  le  Duc  dcNevcrs,  ni  pour  le 
Duc  de  Montmorency. 


Regiltrc  l'epti. 
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HUCHET  de  la   BEDOYÈRE, 

Anciens  Seigneurs  de  la  Bedoyère,  de  la  Bouexière,  de  Rédillac ,  &c,  Barons  de 
la  Thebaudais ;  —  Seigneurs  de  Nogent  l'Artaud  &  Pavant. 

es  BRETAGNE  et  en  SOISSONNAIS. 


Kcartclé  :  aux  iL'r  S-  _fc  d'Argent  d  trois Huchcts  de  Sable,  qui  cil  Huchet;  aux  2e  £  3c' d'Azur  à 
ftx  Billcttes  percées  d'Argent,  l,  2  €■  1,  qui  eit  de  la  Bedovèke.  Devise  :  Houibus  &  l'eris. 

La  famille  Huchet  de  la  Bedoyère,  d'origine  chevalerefque,  cil  l'une  des  plus  an- 
ciennes de  Bretagne  ,  &  à  ce  titre  elle  fut'admife  au  fiècle  dernier  aux  honneurs 
de  la  Cour.  Plufieurs  de  les  membres  le  font  diftingués  au  Parlement  <^  dans 
l'armée.  Elle  a  fait  deux  t'ois  les  preuves  de  noblelle  devant  d'Ho/.ier  :  en  1719,  pour 
les  Pages  en  la  Grande  Écurie,  &  en  1764,  pour  Saint-Cyr. 

Guillaume  Huchet,  Écuyer,  figure  dans  une  montre  reçue  à  Bourges  le  21  Juin 
1418  (a),  mais  la  filiation  fuivie  ne  commence  qu'à  partir  de  : 

PREMIER  DEGRÉ. 

Bertrand  Huchet,  Seigneur  de  laBcdoyère  8c  de  la  Bouexièrc,  Secrétaire  d'Etat, 
Garde  des  fceaux  &  Garde  des  petits  coffres  de  Jean  VI,  Duc  de  Bretagne;  Premier 
Secrétaire  du  Comte  de  Montfort,  fon  fils,  en  1421  b  ;  Receveur  en  partie  de 
1  evèché  de  Saint-Malo  1440  &  Ambaffadeur  fous  le  Duc  François.  Il  avait  époufé 
avant  1  -t3 1  Jeanne  de  la  Bedoyère,  fille  &  héritière  de  Pierre  de  la  Bedoyère, 
Seigneur  de  la  Bedoyère,  d'une  des  plus  illuftres  maifons  de  Bretagne  à  cette 
époque  (c).  Il  figure  avec  la  femme  au  nombre  des  Nobles  dans  la  réformation  de 
la  Noblelle  faite  le  21  Janvier  144 1,  dans  la  paroiffe  de  Talenfac,  eveché  de  Saint- 
Malo  ,  &  mourut  avant  le  \3  Avril  14I0,  (aillant  de  l'on  mariage  : 

1.  Raoii.it,  qui  fuit. 

2.  Raoulette,  Dame  du  manoir  noble  de  la  Fumclaye,  mariée  a  Bertrand   ih. 

Saint-Jean,  Seigneur  de  Ville-ès-Cerfs. 

//.  DEGRÉ. 
Raoulet  ou  Raoul  Huchet,  Seiimeur  de  la  Bedoyère  &  de  la  Bouexière,  «  hé- 


(rt)  Potier  Je  Courcy,  Nobiliaire  de  Bretagne. 

(b)  O0111  Morice,  t.  Il,  p.   iuS5  &  nb^.  —  Arrêt  Je  maintenue  Je  i6( 

(c)  Plufieurs  Jocumcnts  concernant  cette  maiibn,  de  IJ72,  i3i)<),  14' 
Je  la  Bedoyère  le  gouvernaient  alors  fuivant  Faillie  Ju  Comte  Geolli 
parmi  les  Barons.  Chevaliers  «S:  Banncrcts  de  Bretagne. 


nt  que 
roJuit  i 
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ritier  principal  8c  Noble  Je  l'on  père  (a)  »,  comparut  en  qualité  d'Archer  en  brigan- 
dine  aux  montres  du  S  Janvier  1479,  ^L1  6  •,LUn  l4&°  &  du  3  Mai  1484.  11  le  maria  : 
1"  le  23  Avril  1463,  avec  Charlotte  de  Cahideuc,  fille  d'Yvon  de  Cahideuc,  Sei- 
gneur de  la  Barre;  2"  avec  Pcrrine  de  Cojalu,  &  décéda  avant  le  7  Mai  1494, 
lai  liant  du  premier  mariage  : 

1 .  Jean,  qui  luit. 

2.  Bertkanne,  mariée  à  Roland  de  Vaukerrier,  Seigneur  de  la  Baffe- Ardainc. 
Et  du  fécond,  un  fils  8c  deux  lilles,  dont  l'une,  Pi  ruine,  lut  mariée  à  Jean  Joubin, 
Seigneur  du  Plefïis. 

///.   DEGRÉ. 

Jean  Huchet,  1er  du  nom,  Seigneur  de  la  Bedoyere,  partagea  noblement  le  3  Mai 
1404;  époufa,  le  22  Septembre  fuivant,  Françoife  de  Bellouan, fille  de  Grégoire, 
Seigneur  de  Rochermen  ,  8c  mourut  vers  i5oj,  laiffant  : 

1 .  Jean  ,  qui  fuit.. 

2.  GuillemettEj  mariée,  le  28  Janvier  1327,  a  Jacques  Jouchet,  Seigneur  de  la 

Beraudière. 

IV.  DEGRÉ. 

Jean  Huchet,  IIe  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  de  la  Bedoyere  8v:  de  la  Bouexière, 
tut  compris  dans  la  réformation  de  la  Noblefle  de  l'évêché  de  Saint-Malo  de  i5i3, 
dans  celle  de  la  paroiffe  de  Talenfac  du  3o  Juin  i536  8v  mourut  avant  le  22  Mai 
ID49.  H  avait  epoule  :  1"  Anne  de  Quedillac,  Dame  du  Colleret  ;  2"  avant  le  25  Juin 
i538,  Marie  de  Ce eux,  Dame  de  Redillac. 

Du  premier  mariage  vinrent  trois  lilles  : 

1.  pRANÇoisE,  mariée,  le  4  Janvier  Ô41,  a  Jean  Hattes,  Écuyer,  Seigneur  de 
la  Croizille  &  de  l'Épinay. 

2.  Jeanne,  mariée  à  Jean  André  ,  Sieur  de  la  Villasselin. 

3.  Bertkanne. 
Et  du  fécond  : 

1 .  Rolland,  qui  luit. 

2.  Chaules  Huchet,  Seigneur  de  Redillac  ,  auteur  de  la  branche  des  Seigneurs 
de  Kerbiquet,  de  Langouet  8c  de  Cintre,  dont  la  filiation  partielle  a  été 
donnée  par  dl  lozier  au  I"  Regillre  de  cet  Armoriai. 

Le  fils  de  ce  Charles,  Briand  Huchet,  Seigneur  de  Langouet,  Kerbiquet 
8c  Plellis,  lut  honoré  du  collier  de  l'ordre  du  Roi  en  1648,  «  dans  un  temps  où 
on  ne  le  donnait  qu'a  des  perlbnnes  de  qualité  très-connue  8.  d'un  mérite 
très-fignalé  u  (b  . 

Ce  Briand  eut  pour  fils  Isaac  Huchet,  Seigneur  de  Cintre,  marié  à  Angé- 
lique de  Sesmaisons.  Dans  la  même  branche  on  trouve  d  autres  person- 
nages diftingués.  Jean  Huchet,  Seigneur  de  Redillac,  fut  reçu  en  iOs?  dans 
l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jerufalem  ,  8c  le  Roi,  après  avoir  été  informe  de- 
fa  valeur  8c  de  l'on  courage,  lui  donna  une  compagnie  dans  le  régiment  de 
Champagne  (c).  Gilles  Huchet,  Seigneur  de  Langouet,  penlionnaire  du 
Roi  aux  États  de  Bretagne,  reçut  du  Roi,  le  4  Octobre  r(363,  une  compagnie 
dans  le  régiment  de  Champagne.  Il  a  fervi  dans  leize  campagnes  conle- 
cutives  8v  fut  lait  prilbnnier  par  les  Elpagnols  en  Catalogne  (d).  Renaud 

.1   Aéte  du   i3  Mars  14S0,  mentionné  dans  les  preuves  de  cour. 

[b    c-,   J,  Induiflion  d'acles  &  titres  préfentés  pour  ta  Rêtormation  Je  Bretagne.  Copie. 
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Huchet,  âgé  feulement  de  2S  ans,  fervit  à  les  trais  Sa  Majefté  Louis  XIV 
dans  les  conquêtes  qu'elle  fit  en    Flandre ,  Si  notamment  au  fiége  de  Lille 
«  où  il  fe  diftingua  par  la  valeur  (a)  ». 
Cette  branche  compte  aujourd'hui  de  nombreux  représentants. 

3.  Bertrand  Huchet,  Seigneur  de  la   Barbée,  auteur  de  la  branche  de  Ville- 

chauve. 

4.  Jeanne,  mariée  à  François  de  Bodéan,  Seigneur  de  Barniquel. 

V.  DEGRÉ. 

Rolland  Huchet,  Fcuyer,  Seigneur  de  la  Bédoyère  &  de  la  Bouexière,  époufa 
Rolande  Tehel  de  la  Bonnais  ft  mourut  avant  le  22  Septembre  iSyi,  laiffant  : 

1 .  François,  qui  luit. 

2.  Françoise,  Dame  du  Bofelut,  mariée  en  [589  à  Eufiache  Glé,  Seigneur  de 

la  Befnerayc. 

TV.   DEGRÉ. 

François  Huchet ,  berner.  Seigneur  de  la  Bédoyère,  Confeiller  au  Parlement 
de  Bretagne  en  i5qq,  obtint,  en  Janvier  1616,  des  Lettres  d'honneur  de  cette 
charge,  en  confédération  des  grands  fervices  rendus  par  lui  dans  les  armées  de- 
Louis  X11I  cn  de  Henri  IV,  pendant  vingt-lix  ans,  «  avec  une  infatigable  valeur  &  a 
les  propres  frais  »  , b  .  Exceptionnellement  on  lui  a  compte  l'es  années  de  fervice 
militaire.  11  donna  partage  noble  a  la  lœur  le  12  Septembre  1601,  où  l'on  voit  que 
detouttemps  les  Huchet  partageaient  félon  l'affile  du  Comte  (  ieollroy.il  avait époufe, 
le  24  Novembre  i?07,  Perronelle  deTrecesson,  fille  aînée  de  Grégoire,  N  mourut 
avant  le  20  Novembre  1622,  ayant  eu  de  l'on  mariage  cinq  (ils  &  quatre  filles,  entre- 
autres  : 

1 .  Gilles  ,  qui  fuit. 

2.  Pierre  Huchet,  Seigneur  de  Boisbrun,  marie  à  Françoise   ni:  la  Yai.i  ée  r\ 

auteur  d'une  branche. 

3.  Françoise,  mariée  à  Meffire  Olivier  Martel  ,  Seigneur  de  la  Malonnière  &  de- 

là Haye  de  Lavau. 

VII.   DEGRÉ. 

\ 

Gilles  Huchet,  Ecuyer,  Seigneur  de  la  Bédoyère,  de  la  Bouexière ,  de  la  Mon- 
naye, <n:c.,  né  le  20  Octobre  1600,  Confeiller  N  Garde-fcel  au  Parlement  de  Bre- 
tagne le  12  Février  1626;  Procureur  général  à  cette  four  le  14  Octobre  1(01  N 
Confeiller  d'Etat,  époufa:  1"  le  20  Novembre  1 622,  LouifeBARRiN, fille  d'André  Barrin, 
Seigneur  de  Boifgeffroy,  Confeiller  au  Parlement  de  Bretagne,  appartenant  à  l'une 
des  plus  illuttres  familles  de  robe;  2"  Anne  Le  Pei.li  tier.  Pu  premier  lit  cltiffu  : 

VUE   DEGRÉ. 

ANDRf  Huchet,  Chevalier,  qualifié  Comte  de  la  Bédoyère  (c),  Seigneur  delà  Bé- 
doyère, Sic,  Vicomte  de  Loyat.  Selon  l'expretlion  de  l'arrêt  de  la  réformation  de 
Bretagne  «  il  parut  au  barreau  avec  applaudilfement  \  avec  éclat  »,  fut  reçu  Con- 
feiller le  2g  Mai  1648,  puis  Procureur  gênerai  au  Parlement  de  Bretagne  le  20  Oc- 
tobre i65o  N  enfuite  Confeiller  d'Etat,  N  époufa,  le  icrMars  i63o,  Marie  Le  Duc, 
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Dame  du  Petit-Bois, fille  &  unique  héritière  de  Pierre,  Seigneur  des  Grandières, 
Conleiller  au  Parlement.  11  eut  de  cette  union  : 
i.   Charles-Marie,  qui  fuit. 
■2.  François-Simon   Huchet,  dit  le  Vicomte  de  la  Bédoyère,  mariée  avec  N.  de 

Saint-Brieuc,  Dame  du  Guern. 
3.  Françoise,   mariée  a   François  du   Breil,  Seigneur  Châtelain  de  la   Motte 
d'Ol'ivet. 

IX.  DEGRÉ. 

Charles-Marie  Huchet,  Chevalier,  Comte  de  la  Bédoyère  (a),  Seigneur  de  la 
Bédoyère,  Procureur  gênerai  au  Parlement  de  Bretagne  le  21  Juin  1674,  fut  main- 
tenu dans  la  qualité  de  Chevalier  &  de  noble  d'ancienne  extraction,  par  arrêt  de  la 
Chambre  de  la  réformation  de  Bretagne  du  7  Octobre  1668,  où  la  filiation  ell 
établie  à  partir  de  Bertrand  Huchet  (b).  Il  époufa  en  1677  Éléonore  nu  Puy  de 
Murinais,  fille  d'Antoine-François,  Seigneur  de  Bellegarde,  Syndic  des  Ftats  du 
Dauphiné,  &  fœur  de  Marie-Anne,  mariée  à  Henri  de  Maille,  .Marquis  de  Kerman. 
De  ce  mariage  en  iffu  : 

X.    DEGRE. 

Charles  Huchet,  Chevalier,  Comte  de  la  Bédoyère  (c),  Seigneur  de  Pieux,  de 
Sourdeac,  cxc,  Conleiller  en  1707,  puis  Procureur  gênerai  au  Parlement  de  Bre- 
tagne le  14  Août  1710.  11  époufa  en  1 70S  Maric-Anne-Guyonne  Danican  del'Épine, 
Dame  de  Rieux,  fille  de  Noël  Danican  de  l'Épine,  fameux  armateur,  Chevalier  de 
l'ordre  de  Saint-Michel,  Secrétaire  du  Roi,  &  décéda  le    iG  Juin    1759,   laillant  : 

1.  Marguerite-Charles-Marie-Hugues,  qui  fuit. 

■2.  Noel-Florimond,  auteur  de  la  branche  cadette,  rapportée  plus  loin. 

XI.    DEGRÉ. 

Marguerite -Charles -Marie -Hugues  Huchet,  qualifie  Marquis  de  'a  Bé- 
doyère (d),  né  le  4  Avril  1  709,  d'abord  Avocat  gênerai  de  la  Cour  des  aides  de  Paris 
le  26  Mars  17/0,  tut  élu  en  1703,  pendant  la  maladie  du  Duc  de  Rohan  ,  Prelident 
des  États  de  Bretagne,  tenus  a  Nantes,  &  ligure  en  cette  qualité  avec  le  titre  de  Mar- 
quis (cm.  11  époufa  Agathe  Sricorn,  qualifiée  haute  c\.  puilfante  Dame  Mar- 
quife  de  la  Bédoyère  dans  l'acte  de  baptême  de  l'on  filleul  ^  neveu  ,  Louis-Joseph- 
Agathe-Marie,  lils  de  Mellire  Joseph-Célestin  Huchet,  Chevalier,  Seigneur,  Vi- 
comte de  la  Bédoyère,  Infpecteur  des  haras  de  l'eveche  de  Rennes,  Lieutenant 
des  vailleaux  du  Roi,  Chevalier  de  Saint-Louis,  &  de  Gabrielle-Marie  de  la  Bour- 
donnaye  de  Blossac  /">.  Le  Marquis  de  la  Bédoyère,  mort  avant  1789,  eut  de 
l'on  mariage  deux  lils  : 

1.  Marie-Cor entin  Huchet,  qualifié  Comte  (g)  puis  Marquis  (  /;  )  de  la  Bédoyère, 
né  à  Paris  le  i5  Mai  1755,  Capitaine  au  régiment  de  Bretagne,  Chevalier 
de    Saint-Louis,    époufa    :     1"     Reine-Modelte-Anne    Rado     de    Couhnon 
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de  Talhouet;  2"  le  28  Mars  1784,  à  Coutances,  Marie-Charlotte  nu  Ib> 
rissier,  fille  de  Mefïïre* Louis-François  nu  Herissier,  Seigneur  de  Breu- 
ville  &  Bellevillej  &  de  Charlotte-Françoife  Duprey;  3°  le  12  Août  1789,  à 
Nantes,  Marie-Défirôe  Le  Jeune  du  Perray  de  Malherbe,  fille  de  Meiïire 
Charles,  8c  de  Dame  Marie-Angélique  Mercier.  11  eft  décédé  à  Rennes  le 
23  Février  1809.  De  l'on  fécond  mariage  vint  : 

I.  Louis-Charles-Agathe  Huchet,  Marquis  de  la  Bedoyère,  né  à  Rennes 
le  8  Janvier  178?,  mort  dans  cette  ville  le  8  Mai  i863,   ne  laifiant  de 
fon  mariage  avec  Olympe  de  Gondrecourt,  qu'une  fille:  Charlotte- 
Geneviève,  mariée  a  1  lippolvte-Maric  Charles  de  Farcy. 
Marie-florentin  Huchet,  Marquis  de  la  Bedoyère,  eut  de  fon  troillème 
mariage  : 

I.  Marie-Thérése-Lopine-Ange. 

II.  Louise-Caroline-Cécile. 
2.  Antoine-Pierre,  qui  luit. 

xn.  ni:  g  Ri:. 

Antoine-Pierre  Huchet,  Chevalier  de  la  Bedoyère,  né  à  Paris  en  1761,  décédé 
à  Redon  le  28  Novembre  1820,  avait  époufé  a  Hambourg  Marie-Anne-Catherine 
Scuyvai.br,  dont  il  eut  : 

1.  Louis-Henri  Huchet  de  la  Bedoyère,  né  à  Hambourg  le  16  Septembre  1799, 

Lieutenant  d'infanterie,  décédé  à  Guipry  le  5  Octobre  i853;  fans  entants 
de  Ion  mariage  avec  Fgidie-Joféphine  Deeorges,  qu'il  avait  époufée  le  3o 
Janvier  1828. 

2.  Louis-Alexis-Henri  ,  qui  fuit. 

3.  César-Henri,  dit  le  Comte  Huchet  de  la  Bedoyère,  né  a  Hambourg  le  m  Jan- 

vier 1807,  Capitaine  au  87e  de  ligne  le  10  Mars  i85q,  Capitaine  Adjudant  au 
Palais  de  Fontainebleau  le  Ier  Septembre  1862.  Il  a  époufé,  le  21  Mai  i836, 
Jeanne-Amélie-Fanny  Mirial,  fille  de  Jean-Scipion  Mirial,  ancien  Ma- 
giftrat.  De  cette  union  : 

I.  Louis-Henri  Huchet  de  la  Bedoyère,  né  le  16  Novembre  1843,  Sous- 
Lieutenant  au  3e  régiment  d'infanterie  de  marine,  décédé  en  expédition 
en  Cochinchine  le  17  Janvier  1867. 

II.  Amaury-Scipion  Huchet  delà  Bedoyère,  ne  le  23  Février  1846. 

III.  LouisE-JuLiE-EuGKNiE-ANNEHuchet  de  la  Bedoyère,  née  le  icr  Avril 
1837. 

xiii.  ni:  g  Ri:. 

Louis-Alexis-Henri  Huchet  de  la  Bedoyère,  ne  a  Hambourg  le  10  Août  1801  , 
Capitaine  de  corvette,  Chevalier  de  la  Région  d'honneur  &  de  l'ordre  d'ifabelle 
la  Catholique,  Commandant  le  brick  de  guerre  le  Pylade,  mort  en  rade,  à  la  Vera- 
Cruz,  le  19  Juillet  1847.  11  avait  époufé  à  Verfailles  ,  le  23  Avril  i838,  Blanche- 
Louife  de  Brunet,  tille  de  Louis-Charles-Hyacinthe,  Comte  de  Brunet,  Maréchal 
de  camp,  Chevalier  de  Saint-Louis  <^  Officier  de  la  Légion  d'honneur,  *  de  Fran- 
çoile-Kofahe  in;  Fages.  De  cette  union  font  illus  : 

1.  Louis-Marie-Alexis,  qui  luit. 

2.  Bertrand-Marie  Huchet  de  la  Bedoyère,  né  a  Bref!  le  20  Novembre   1842. 

3.  Marie-Édouard-Gaijriei.  Huchet  de  la  Bedoyère,  ne  à  Brelt  le  17  Mars  1 N44. 

4.  Anne-N  \  i'hai  ii.-l)i  anche-Marie. 

5.  Jeanne-Marie-Louise. 
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A'/r.  DEGRÉ. 

Louls-Marie-Alexis  Huchct,  Marquis  de  la  Bcdoyèrc  après  la  mort  de  I.ouis- 
Charles-Agathe,  dernier  rejeton  mâle  de  la  branche  aînée;  né  à  Nancy  le  24  Jan- 
vier 1839,  a  fervi  au  6e  hulfards,  du  25  Mai  i856  au  20  Février  1861  (campagne 
d'Italie  ;  Sous-Préfet  d'Yffengeaux  (Haute-Loire),  chef  actuel  du  nom  &  des  ar- 
mes. Il  a  époufé,  le  26  Août  186g  ('contrat  du  7  Août),  honorable  Mildred-Charlotte 
Greville  (branche  cadette  des  Comtes  de  Warwick),  fille  de  Fulke-Southwel , 
Baron  Greville  of  Clonyn  ,  Pair  d'Angleterre,  &  de  Lady  Rofa-Emily-Mary-Ann 
Nugent,  fille  unique  du  Marquis  de  Weftmeath. 


BRANCHE  CADETTE. 

XL    DEGRÉ. 

Noel-Florimond  Huchet,  Comte  de  la  Redoyère  [a),  Baron  de  Nogent-l'Artaud, 
Pavant,  &c,  époula  ,  le  14  Septembre  1746,  Marguerite-Angélique  Costî:  de  Saint- 
Suplix,  fille  d'Alexandre,  Marquis  de  Saint-Si  im.ix,  Baron  de  Crefpon,  ft  de  Ma- 
rie-Guillemette  Mouua.  De  ce  mariage  efl  illli  : 

XII.  DEGRÉ. 

Charles-Marie-Philippe  Huchet,  qualifie  Vicomte  puis  Comte  de  la  Redoyère, 
Seigneur  de  Xérv,  8cc,  né  le  9  Novembre  1731  ,  Capitaine  de  dragons  au  régi- 
ment de  Monfieur,  frère  du  Roi.  Après  avoir  fait  fes  preuves  de  nobleffe  devant 
Chérin,  Généalogifte  des  ordres  du  Roi  [b  ,  il  tut  admis  à  monter  dans  les  carrofTes 
du  Roi  le  27  Mai  17S4  (c).  Il  figure  fur  le  procès-verbal  de  l'Affemblée  de  17X9 
des  Gentilshommes  du  bailliage  de  Ovpv  en  Valois,  pour  l'élection  des  Députés 
aux  Ftats  généraux.  Il  avait  époufé,  le  5  Février  1782 ,  Judith-Félicité-Françoi 
des  Barres,  fille  d'Antoine-Henri-Claudc,  Marquis  m  s  Barres,  Brigadier  des 
mées  du  Roi,  rk  de  Dame  Agnès-Henriette-Félicité  Testu  de  Balincourt,  n.^_ 
du  Maréchal  de  Balincourt.  Madame  la  Vicomteffe  de  la  Bedoyère  eut  l'honneu 


Ai- 


uu  îviurecuLu  ue  uaïuicouii.  iviauanie  1a  vicouiieueue  1a  neuoyere  eut  1 nonneur 
d'être  préfentee  à  Leurs  Majeftés  &  à  la  famille  royale  le  18  Juin  1784.  File  cil 
décédée  le  3  Novembre  1817  &  l'on  mari  le  3  Mai  1809,  biffant  : 

1.  Hen'ri-Noei.-François,  qui  fuit. 

2.  Charles-Angklique-François  Huchet,  dit  le  Comte  delà  Bedoyère,  né  à 

Paris  le  17  Avril  17SÔ,  partagea  en  Août  iSi5  le  funefk  fort  du  Maréchal 
New  II  fut  un  des  plus  jeunes  <~v  des  plus  brillants  Officiers  du  premier  em- 
pire". 11  avait  époufé,  le  23  Novembre  i8i3,  Georgine-Vicloirc  de  Chastellux, 
fille  de  Henri-Gcorgcs-Céfar,  Comte  de  Ci-iasti  i.i.rx.  Maréchal  de  camp,  & 
de  Angélique-Victoire  de  Durfort-Civrac;  il  en  eut  un  fils  unique  : 

Georges-César-Raphael  Huchet,  Comte  de  la  Bedoyère,   né  en  1X1?, 

marié,  le  3i  Mai  1S49,  a  Demoifelle  Clotilde  de    la  Roche-Lamiîert, 

mort  Sénateur  le  9  Août  [8G7,  laifiant  deux  fils  : 

I.  Laurent. 

II.  Jean. 

'a)  Preuves  de  cour. 

(b    Archives  de  l'Kmpire,  Preuves  de  cour,  t.  V,  feclion  hiflorique,  férié  MM.  Si  |,  p.  2n5  ;'i  3oi. 
c   Gazette  de  France  du  mardi  i"  Juin  1-^4. 


HUCHET   de   la    B  EDO  Y  ÈRE. 


XIII.  DEGRE. 

Henri-Noel-François  Huchet,  Comte  de  la  Bedoyère,  né  le  21  Novembre  1782 
Officier  fupérieur  des  Gardes  du  corps  des  Rois  Louis  XVIII  &  Charles  X,  accom 
pagna  ce  dernier  jufqu'à  Cherbourg,  <n:  donna  la  dêmiiîion  immédiatement  âpre 
cet  acte  de  fidélité  a  fon  Roi.  11  elt  décédé  a  Paris  le  18  Juin  1S61,  huilant  dans  le 
lettres  une  réputation  jullement  méritée,  l'oit  par  les  propres  leuvres,  l'oit  par  des 
traductions  ellimees.  11  avait  époufé,  le  i3  Février  1800,  Ambroifine-Louife-Hen- 
riette  d'Estampes,  décédée  a  Paris  le  20  Mars  1847.  De  celte  union  l'ont  illus  : 

1.  Maurice  Huchet,  Comte  de  la  Bedoyère,  Page  du  Roi  Charles  X,  démillion- 

naire en  i83o,  mort  le  17  Avril  1843. 

2.  Louis-Georges-Antoine,  qui  luit. 

3.  Adrienne  Huchet  de  la  Bedoyère,  mariée,  le  1"  Juillet  iS3q,  à  Félix,  Mar- 

quis llivouiE  de  la  Tourrettk,  Députe  au  Corps  légillatif. 

4.  Ambroisine   Huchet  de  la   Lcdovere,  mariée  :    1"  le  i(i  Mars   1843  ,  a  Paul 

Denis  de  Keuedern;  2"  le  21  Mai  i85o,  a  Albert,  Comte  de  Kerouartz. 

5.  Madeleine  Huchet  de  la  Bedoyère,  mariée,  le  12  Septembre  i85o,  à  M.  Dis- 

PER1ERS    DE    LaGELOUSE. 


XIV.   DEGRE. 

Lolis-Glorges-Antoinl  Huchet,  Comte  de  la  Bedoyère,  marié,  le  10  Mai  1864, 
a  Demoilelle  Marie-Denile  de  Galard-Brassac  de  Béarn,  fille  d'Ftienne-LIector- 
Alexandre  de  Galard-Buassac,  Comte  de  Béarn,  &  de  Louile-Denile-Camille  Le- 
sage  d'Hauteroche  d'Hulst.  De  cette  union  l'ont  illus  : 

1.  Henri,  né  le  19  Mai  i865. 

2.  Antoinette,  née  le  3i   Août  1866. 
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D'Azur  à  un  Cerf  d'Or,  fartant  à  demi-corps  d'une  Rivière  d'Argent,  mouvante  de  la  pointe  de 
Vécu;  &  un  Chef  de  Gueules,  chargé  de  trois  Molettes  d'éperon  d'Argent. 

La  famille  Huet  eft  de  nobleffe  ancienne.  La  généalogie  inférée  par  Louis-Pierre- 
cTHozier  au  premier  Regiftre  de  cet  Armoriai,  p.  296-297,  &  dont  on  va  donner 
en  partie  la  continuation,  ne  fait  remonter  la  filiation  qu'au  commencement  du 
XVIIe  fiècle. 

Antoine   Huet   d'Ambrun  &  fon  frère  cadet  Laurent-Claude  Huet  d'Arlon, 
maintenus  dans  leur  nobleffe  en  1717,  par  un  arrêt  du  Confeil  d'État,  formèrent 
deux  branches.   L'aînée  s'elt  éteinte  en  la  perfonne  de  Antoine-Marie-Pierre- 
Alexis  Huet,  qualifié  Comte  d'Ambrun,  décédé  a  Orléans  le  i3  Juillet  1S67. 
Laurent-Claude,  auteur  de  la  branche  cadette,  eut  trois  fils  : 

1.  Antoine-Laukent-Ci.aude,  mort  fans  poftérité  en  1737. 

2.  Nicolas-ZachariEj  dont  la  poftérité  fubfifte  encore. 

3.  Jean-Baptiste-Pierre,  auteur  delà  branche  de  Froberville,  qui  luit. 

V.    DEGRÉ. 

Jean-Baptiste-Pierre  Huet,  Chevalier,  Seigneur  d'Arlon  &  de  Froberville  (a), 
ne  à  Romorantin  le  2   Juillet   1719,  troilième  fils  de  Laurent-Claude,  Ecuyer, 
Sieur  d'Arlon,  Chevalier  de  l'ordre  militaire  de  Saint-Louis,  8c  d'Élifabeth-Made- 
leine  Le  Proust,  décèle  à  Romorantin  le  5  Mars  1782.  D'abord  Clerc  tonfuré,  il 
abandonna  l'état  eccléfiaftique  pour  contracter,  le  4  Février  1731,  une  première  al- 
liance avec  Marie  Vallois,  qui  décéda  à  Paris  le  7  Juin  1736;  fille  de  Claude-Pierre 
Vallois,  Fcuyer,  Lieutenant  de  Roi  des  ville  &  château  de  Romorantin.  De  cette 
union  eft  iflli  : 
Claude-Jean-Baptiste  Huet  de  Froberville,  Chevalier,  Seigneur  du  Vivier,  né 
le  5  Octobre  1752,  qui  aflifta,  les  18  &  19  Mars  17S9 ,  aux  Allemblées  des 
Gentilshommes  des  bailliages  de  Blois  &  Romorantin  (b),  &  liégea  en  1791 
comme  Député  à  f  Affemblée  légillative.  Sa  poftérité  mafculine  eil  aujour- 
d'hui éteinte. 
De  fon  fécond  mariage,  qu'il  contracta  le  26  Octobre  1767,  avec  Elilabeth-Gene- 
viève-Claude-Jeanne  de  Bury,  fille  de  Pierre  de  Bury,  Fcuyer,  Confeiller  du  Roi, 
Lieutenant  général  de  police  de  Romorantin,  Subdélégué  de  l'Intendance  d'Or- 
léans, il  eut  plulieurs  enfants  dont  l'aine  feul,  qui  fuit,  a  laiile  poftérité  mafculine. 

(a)  Ainfi  qualifie  dans  l'acte  de  baptême  de  fon  lils  Barthélémy. 
ib)  Louis  de  la  Roque  &  Éd.  de  Barthélémy,  Catalogue  des  Gentilshommes  de  l'Orl 
&  Vendomois,  page   i3. 
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VI.   DEGRE. 

Barthélémy  Huet  d'Arlon,  Chevalier  de  Froberville  (a),  né  a  Romorantin  le 
22  Janvier  1761.  11  entra  en  1777  comme  Sous-Lieutenant  dans  le  régiment  de 
l'île  de  France,  lit  en  1784  la  campagne  de  l'Inde  &  devint  Capitaine  au  régiment 
de  Bourbon  en  1788.  11  époufa,  le  2  Septembre  178S,  à  l'île  de  France,  Demoi- 
felle  Antoinette-Geneviève  de  Mouhy,  fille  du  Chevalier  de  Mouhy,  Page  du  Ma- 
réchal de  Duras,  puis  Capitaine  au  bataillon  de  l'Inde,  &  de  Dame  Antoinette-Éli- 
fâbeth  Vignol. 

De  ce  mariage  l'ont  illus  fix  entants,  lavoir  : 

1.  Jacques-Félix,  né  à  l'île  de  France,  Enfeigne  de  vaiffeau,  décédé  en  1828. 

De  fon  mariage  avec  Demoilelle  Félicité  de  la  Hausse,  il  a  laifle  quatre  en- 
tants :  i"  Ladislas,  non  marié;  2°  Félix,  marié  à  l'île  Maurice  à  N.  de 
Chazal,  dont  polterite;  3"  &  4"  deux   filles. 

2.  Pierre-Prosper,  qui  fuit. 

3.  Barthélémy-François,  né  le   i5  Août  1793,  décédé  fans  alliance. 

4  Paul-Émile.  De  fon  mariage  avec  Demoilelle  Alexandrine-Hortenfe-Juliette 
Rousson,  contracte  en  i832  à  l'île  Maurice,  font  illus  :  un  fils,  Louis-Emile, 
né  en  i836,  ^:  plufieurs  filles  dont  l'aînée,  Marie-Amélie,  née  en  1834,  a 
époufé  en  1860  Edmond  Folquerf.au. 

5.  Coralie,  mariée  à  N.  Morriss,  decedee  fans  entants. 

6.  Amélie,  mariée  en  1819  à  Francis-Fdward  Knowles,  Intendant  général  de 

l'armée  anglaife,  decédée  à  Gibraltar  le  2  Mars  1828,  laifiant  un  lils,  &  une 
rîlle,  laquelle  mariée  à  Maurice  de  Vaines,  décéda  a  Chailles  en  i85o,  fans 
laitier  d'enfants. 

VIL  DEGRÉ. 

Pierre-Prosper  Huet  de  Froberville,  né  à  Port-Louis  le  14  Octobre  1791,  dé- 
cédé à  Paris  le  5  Novembre  iS3q,  en  la  paroiffe  de  Notre-Dame  de  Lorette.  11  époufa, 
le  10  Décembre  1S14,  Demoilelle  Eugénie  Bon,  fille  de  défunts  Alexis  Bon  &  Eu- 
lalie  Prieur  de  Favrieux;  il  eut  de  cette  union  deux  entants  : 

1.  Prosper-Eugène,  qui  fuit. 

2.  Amélie-Geneviève,  décédée  à  Paris  en  Juillet  1829. 

VIII.    DEGRE. 

Prosper-Eugene  Huet  de  Froberville,  né  à  Port-Louis,  île  de  France,  le  14  No- 
vembre 181 5,  Maire  de  la  commune  de  Chailles,  époufa  à  Paris  en  premières  noces, 
Demoilelle  Louife-l'auline-Caroline  Pouget  de  Saint-André,  décédée  à  Chailles 
le  i3  Février  18.S7,  fans  lailïer  d'enfants.  D'un  fécond  mariage  qu'il  contracta  ,  le 
18  Juillet  18(14,  avec  Demoilelle  Marie-Lucie-Joféphine  de  Petigny,  lille  de  leu 
François-Jules  de  Petigny,  Membre  de  flnllitut,  &  de  Conllance  de  Brunier,  font 
iffus  trois  garçons  : 

1.  Pierre  Huet  de  Froberville,  né  le  26  Novembre  i865. 

2.  Lucien  Huet  de  Froberville,  ne  le  ^Janvier  1867. 

3.  Jules-Laurent  Huet  de  Froberville,  ne  le  17  Février  1868. 

{a)  Ainfi  qualifie  dai^  l'aile  de  baptême  de  l'on  fils  Picrre-Profper. 
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Ecartelé :  aux  i"  &  4»  d'Or  à  trois  Fafccs  ondées  d'Azur;  aux  2'  &  i-  de  Sable  àfix  Billcttes 
d'Or,  trois  &  trois;  au  Chef  de  même.  Cimieh  :  deux  Cornes  d'Azur  billetées  d'Or. 

Cette  maifon  s'eft  diftinguée  tant  dans  l'Églifc  cn;  l'Épée  que  dans  la  Robe.  Elle 
a  donné  un  Cardinal,  un  Maréchal  des  armées  impériales,  Gouverneur  de  pro- 
vince, plufieurs  Confeillers  d'État  6c  un  Procureur  gênerai  à  la  Lorraine.  Sa  filia- 
tion remonte  à 

PREMIER  DEGRE. 

Beuvin  Huyn,  Seigneur  de  Bloue,  qui  vivait  à  Étain  en  i35o.  Certains  auteurs  le 
font  defeendre  de  Jean  Huyn  d'Amllenrath  &  de  Geleen  ,  originaire  du  Lim- 
bourg  (a).  11  fut  père  de  Jean,  qui  luit,  &  de  Guillaume  Huyn,  Chanoine  \  Archi- 
diacre des  cathédrales  de  Metz  &  de  Verdun,  élu  Procureur  général  du  concile 
de  Baie,  crée  Cardinal  en  1444,  qui  fit  conftruire  féglife  d'Ltain  ,  lieu  de  fa  naif- 
fance  ,  mourut  à  Rome  en  1 4 5 (")  <s:  fut  inhumé  dans  féglife  de  Sainte-Sabine,  dont 
il  portait  le  titre  (b). 

IL  DEGRÉ. 

Jean  Huyn,  1er  du  nom,  Gouverneur  des  falines  de  Mariai  en  1447,  eut  de 
Claude,  fou  époufe  (c)  : 

1.  Beuvin,  Chanoine  <^  Doyen  de  la  cathédrale  de  Verdun. 

2.  Nicolas,  qui  fuit. 

III.   DEGRE. 

Nicolas  Huyn,  1er  du  nom,  marié  à  N.  de  Bourgongne  (d).  11  mourut  à  Neuf- 
château  en  1 5 10,  fut  inhumé  dans  la  chapelje  Saint-Laurent  qu'il  avait  fondée. 
On  y  voyait  fon  épitaphe  il  y  a  peu  d'années.  11  eut  de  l'on  mariage  deux  fils,  dont 
le  fécond,  Claude,  qui  fuit. 

IV.  DEGRÉ. 

Claude  Huyn,  Lr  du  nom,  époufa  Germaine  de  Bourgongne,  fille  de  Jean  de 
Bourgongne,  Seigneur  de  Saint-Ouin  ,  &  de  Catherine  de  la  Mothe.  Le  ce  ma- 
riage : 


a  I  labels  de  Maeltricht. 

{b)  Notes  extraitesd'un  travail  manuferit  fur  le  Cardinal 
(c)  Contrat  pallë  par  Jean  &  t'a  femme  Claude  en  1447. 
iJ'D.  Pelletier. 


,'n,  communiquées  par  M.  Vieillard, 
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i.  Nicolas,  qui  fuit. 

2.  Aux,   l'aînée,  réfidant  à  Etain  en  1 568. 

V.  DEGRÉ. 

Nicolas  Huyn ,  IIe  du  nom,  fut  Pannetier  du  Prince  Nicolas  de  Lorraine, 
Évèque  de  Metz,  qui  Fautorifa  en  Ô47  à  écarteler  fes  armes  de  celles  de  Ger- 
maine de  Rourgongnc,  la  mère  (a).  Il  eut  pour  fils  : 

VI.  DEGRÉ. 

Claude  Huyn,  IIe  du  nom,  Maître  Échevin  du  comté  de  Vaudémont ,  obtint  de 
Charles  III,  Duc  de  Lorraine,  à  la  date  du  14  Janvier  i5qo,  de  nouvelles  Lettres  de 
nobleffc  (b);  celles  obtenues  par  l'on  ancêtre,  qui  n'était  pas  né  fujet  de  Lorraine, 
ne  pouvaient  valoir  fi  elles  n'étaient  confirmées  &  renouvelées  par  le  Souverain. 
11  avait  époufé  en  064  Marguerite  Pottier,  morte  en  1D87.  Lui-même  décéda  le 
24  Septembre  16 17,  &  fut  inhumé  dans  la  paroiffe  de  Vézelife  où  efi  l'on  epitaphe. 
11  eut  pour  fils  : 

1 .  Jean,  qui  fuit. 

2.  François,  auteur  de  la  branche  établie  en  Lorraine  puis  en  Allemagne. 

3.  Claude. 

VII.  DEGRÉ. 

Jean  Huyn,  IIe  du  nom,  né  au  mois  d'Août  i565,  mourut  à  Vie,  où  il  avait 
époufé  Marguerite  de  Charmes,  fille  de  Nicolas  de  Charmes,  Écuyer,  Prévôt 
de  Marfal.  De  ce  mariage  : 

1.  Marguerite,   mariée,  par  contrat  du  18  Juillet  1606,  à  Claude  de  Ranfaing. 

2.  Jean,  qui  fuit. 

3.  Jean,  auteur  de  la  branche  des  Seigneurs  de  Chaudenay  par  fa  femme  Éli- 

fabeth  des  Hazards,  qu'il  avait  époufée  le  29  Mai  1621. 

VIII.  DEGRÉ. 

Jean  Huvn,  111e  du  nom,  né  le  icr  Octobre  1600  (ci,  Écuyer,  Seigneur  de  Pet- 
toncourt,  Chancelier  de  l'évéché  de  Metz  par  provifions  du  19  Juillet  i65o,  & 
Lieutenant  général  au  bailliage  de  Vie  par  provifions  du  20  Mars  1654,  époufa 
Catherine  Lançon,  dont  il  eut  : 

1 .  César,  qui  fuit. 

2.  Nicolas,  Écuyer,  Seigneur  de  Raville,  auteur  d'une  branche  éteinte  en  1845 

en  la  perfonne  de  Demoilelle  Huyn  de  Raville,  fille  de  Meffire  Charles- 
Nicolas  Huvn,  Chevalier,  Seigneur  de  Raville  &  de  la  petite  Rlainville  (d). 

3.  Marguerite,  femme  de  Henri  de  Fériet,  Écuyer. 

4.  Anne-Catherine  ,  mariée  à  François  de  Maguin  ,  Seigneur  de  Vaucourt. 

IX.  DEGRÉ. 

César  Huyn  ,  Écuyer,  Seigneur  de  Pettoncourt.  Chancelier  de  l'évéché  de  Metz, 
8c  Lieutenant   général  au  bailliage  de    Vie  par  provifions  du    3o  Juillet     1C07.  Il 

(a)  Héraulderie  de  Lorraine,  manuferit,  bibl.  de  Nancy. 

(b)  Archives  de  Lorraine,  bibl.  de  Nancy. 

(c)  Raptiftaire  de  la  paroitfe  de  Vie.  Arrêt  de  vérification  de  noblelTe  de  1674. 

(d)  Qualifié  ainfi  fur  la  lifte  des  Gentilshommes  du  bailliage  de  Lunéville  qui  ont  pris  part  aux  Aflemblées  de 
17S9  (L.  de  la  Roque  &  Éd.  de  Rarthclemy,  Catalogue,  Se.  Lorraine,  2e  part.,  p.  10). 
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fut  maintenu  dans  fa  nobleffe  par  jugement  fouverain  de  M.  Poncet  de  la  Rivière  , 
Comte  d'Ablys  ,  Intendant  en  la  généralité  de  Metz,  en  date  du  2S  Mars  1674  (a). 
Marié,  par  contrat  du  17  Juin  1657,  à  Marguerite  Rulland  ,  dont  : 

1.  François,  qui  fuit. 

2.  Marguerite,  mariée,  le  5  Mai  1676,  à  Louis  de  Ménonville,  Écuyer,  Sei- 

gneur de  Viller. 

3.  Catherine,  morte  le  16  Décembre  1741  ,  veuve  de  Jean-Sigebert ,  Comte  de 

Rennel  de  Lescut,  qu'elle  avait  époufée  le  3  Février  1687. 

X.  DEGRÉ. 

François  Huyn,  Seigneur  de  Vernéville,  Montigny  8c  Chantreine,  Confeiller  au 
Parlement  de  Metz,  né  à  Vie  le  20  Août  1674,  décédé  à  Metz  le  21  Décembre 
1718.  Marié,  le  7  Octobre  1704,  à  Marguerite  Renauld.  Il  eutpourfils  Paui.-Louis, 
qui  fuit. 

XL  DEGRE. 

Paul-Louis  Huyn,  Chevalier  (b),  Seigneur  de  Vernéville,  Montigny  &  Chan- 
treine, Chevalier  de  Saint-Louis,  Capitaine  au  régiment  de  Languedoc,  né  le 
16  Août  1708,  marie  en  1735  à  Annc-Françoife-Charlotte  Jobal,  lille  d'Ftienne- 
Louis  Jobal,  Seigneur  d'Aunoux  8c  de  Lue,  Préfident  à  mortier  au  Parlement  de 
Metz,  &  d'Anne  d'Arros.  Il  mourut  en  1778.  Il  eut  de  Ion  mariage  : 

1.  Charles,  qui  fuit. 

2.  Suzanne,  mariée  en  1759  à  N.  Goussaut,  Seigneur  de  Montigny. 

3.  Anne  Huyn,    mariée  en    1762  à  Pierre-Henri  nu  Busselot,   Seigneur  d'An- 

dilly. 

4.  Charlotte,  mariée  en  1766  àN.  de  Lescur. 

XII.  DEGRÉ. 

Charles-Nicolas-Louis  Huvn,  Chevalier  (c),  Seigneur  de  Vernéville ,  Capi- 
taine au  régiment  Conti-dragons,  né  à  Metz  le  18  Septembre  1745,  marié  à  Marie- 
Charlotte,  fille  de  Pierre-Bernard,  Baron  de  Lamy  de  Chatel,  Brigadier  des  armées 
du  Loi,  Commandant  en  chef  le  corps  royal  d'artillerie  a  Metz,  8c  de  Jeanne  Le  Du- 
CHAT;mort  le  18  Décembre  i8i3.  Il  eut  de  Ion  mariage  : 

1.  Louis,  né  en  i77i,morten  1781. 

2.  Suzanne,  Comte  le  de  Bourcier,  née  en  1775,  morte  en  184g. 

3.  Louis,  qui  fuit. 

XIII.  DEGRÉ. 

Louis  Huyn  de  Vernéville,  né  à  Metz  le  22  Novembre  17S1,  Officier  de  cava- 
lerie, Colonel  de  la  garde  nationale,  Membre  du  Confeil  général  de  la  Mofelle, 
marié  en  181  1  à  Monique  Durand  deSorbey,  fille  de  François  Durand  de  Sorbey, 
8c  de  Marie-Théréfe  Besser  de  Charly.  11  mourut  le  23  Mars  1 8 2 3 ,  Iaiffant  : 

XIV.  DEGRÉ. 

1.  Paul,  né  en  1S12. 

2.  Louis-Joseph,  né  en  181Î,  marié  en  1844  à  Marie-Antoinette-Caroline,  fille 
de  Louis  de  Watronville  8c  de  Marie  Le  Bachei.lé  ;  dont  : 

(a~>  GrofTe  en  parchemin  au\  archives  de  la   famille. 

(b)  Qualifié  a infi  dans  l'acte  de  naiffanec  de  l'un  petit-fils  (1 771).  Extrait  légalifé  délivré  en  18Ô0. 

(c)  Qualifié  ainli  dans  les  actes  de  naifftince  de  fes  enfants. 


HUYN. 


I.  Louis-Albert,  né  le  18  Octobre  1845,  Officier  d'artillerie  Je  marine. 

II.  Makil-Alix-Suzanne,  née  le  28  Août  [847. 

III.  Louise-Marie,  née  le  i5  Août  184c). 

IV.  Charles-René,  ne  le  5  Octobre  i85i,  mort  le  19  Mais  1869. 

V.  Henri,  né  le  29  Mars  1862. 

3.  Frédéric-Prosper-Charles,  Colonel  de  cavalerie,  Officier  de  la  Légion 
d'honneur,  ne  en  1818,  marie  en  i852  à  Anne-Élifabeth,  fille  du  Lieutenant  gé- 
néral Duvivier  &  de  Françoife  de  Sainte-Suzanne;  dont  : 

I.  Gabrielle-Monique,  née  le  8  Décembre  i853. 
IL  Paul-François,   né  le  12  Avril  1 S 5 g . 
III.  Louis-Joseph,  né  le  i5  Octobre  1862. 

4.  Henry,  né  en  1823,  Chef  d'efeadron  de  cavalerie,  Chevalier  de  la  Légion 
d'honneur,  marié  en  i856  à  Marie,  fille  de  Charles,  Comte  d'Ou.ONK  8c  d'Er- 
neftine  Fouilhouze,  morte  le  20  Août  1868. 

5.  Clémence-Agathe,  née  en  1819,  mariée  à  Erneft  de  Lardemelle,  morte  en 
i843. 


DEUXIEME  BRANCHE. 

Barons,  puis  Comtes  du  Saint- Empire. 


Ecartelé  :  aux  1  "  &  \'  d'Azur  àfix  Rillettes  d'Or,  pofées  3  S-  3  ;  au  Chef  au/Ji d'Or  ;  aux  2e  &  y'  de 
Sinople  à  trois  Fa/ces  ondées  d'Arpent;  fur  le  tout  :  un  écuffon  de  Gueules  à  une  Porte  de 
ville  d'Or,  munie  de  deux  Tourelles  furmontées  chacune  d'un  Croisant  d'Arpent;  cet  écuffon 
fur  monté  d'une  couronne  de  Marquis  de  laquelle  fort  une  Tour  de  Mofquée  auffi  d'Or.  Sup- 
ports :  deux  Lions  couronnes. 

VII.  DEGRÉ. 

François  Huyn,  Seigneur  de  Haraucourt,  ne  en  1567,  Maître  Échevin  au  comté 
de  Vaudémont,  2e  fils  de  Claude  &  de  Marguerite  Pottier,  époufa,  le  3  Juin 
iSgo,  Françoife  Picquart.  Il  eut  de  ce  mariage  : 

1.  François. 

2.  Nicolas,  qui  luit. 

3.  Jean,  Jéfuite. 

4.  Claude. 

VIII.    DEGRÉ. 

Nicolas  Huyn,  Écuyer,  Conleiller  d'État,  Auditeur  des  comptes  de  Lorraine 
^v.  Préfident  de  l'Hôtel  de  ville  de  Nancy,  époufa  en  161g  Françoife,  fille  de  Ber- 
nard de  Malcuit,  Conleiller  d'État  (à).  Il  eut  de  ce  mariage  : 

1(7)  A6te  de  mariage  Je  la  paroilfe  Saint-L\nvre. 


H  U  Y  N 


i.  Nicolas,  Kcuver,  Seigneur  de  Ville-fur-Madon,  Grand  Bailli  de  Saint-Dié. 
•_>.  François,  Écuyer,  Seigneur  de  Jarville,  Confeiller  d'État,  Procureur  général 
à  la  Cour  fouveraine  de  Nancy,  marié  en  1 663  à  Louife  Bricard. 

3.  Jean-Joseph,  qui  fuit. 

4.  Balthasar,  Confeiller  d'État,  mort  à  Bruxelles  en  [684. 

5.  Marie. 

6.  Ignace-Christine. 

IX.  DEGRÉ. 

Jean- Joseph,  Comte  de  Huyn,  ne  en  1687,  fut  d'abord  Lieutenant  des  gardes 
du  corps  de  Charles  IV  de  Lorraine  &  Gouverneur  de  Rofières.  A  la  fuite  de  dif- 
grâce,  il  alla  en  Allemagne  avec  l'a  femme  Catherine  de  la  Haye.  Il  y  prit  du  fer- 
vice,  fut  fait  Colonel  de  cavalerie  8c  crée  Baron  du  Saint-Empire.  11  emporta  la 
fortereffede  Gioula,  8c  pour  ce  lait  fut  crée  Comte  par  diplôme  du  29  Juin  1697  (à). 
La  difpofition  &:  les  émaux  des  armes  de  la  famille  furent  modifies  par  ce  di- 
plôme 8c  il  y  fut  ajoute  fur  le  tout,  pour  perpétuer  le  fouvenir  de  la  victoire  écla- 
tante du  Baron  de  Huyn,  un  écuffon  chargé  de  la  Porte  de  Gioula,  revêtu  de  la 
couronne  de  Marquis,  iffante  la  tour  de  la  mofquée  de  Gioula.  Il  fut  nommé  Gou- 
verneur des  villes  8v  lorterelle  de  Grant,  Sigeth,  Cinq-Églifes,  8c,  pour  avoir  fait  lever 
le  liège  de  Sigeth  &  battu  les  rebelles  de  Hongrie,  il  fut  crée  en  1707  Feld-Maré- 
chal8c  en  17 1 3  Confeiller  de  guerre  de  S.  M.  1.  l'Empereur  (b).  Il  mourut  en  1 7 1 9 ; 
fa  femme  Catherine  de  la  Haye  fut  décorée  par  l'Impératrice  Llilabeth  de  la  Croix 
Étoilée  en  1703,  8.  elle  cil  morte  en  1707.  Ils  taillèrent  quatre  enfants  : 

1.  François-Nicolas,  Chanoine  à  Cinq-Lgliles. 

2.  Jacques,  né  à  Ville  en  iC88,  marie  a  Charlotte,  Baronne  de  Zedlitz( branche 

éteinte". 

3.  Léopold- Félix,  qui  fuit. 

4.  Marie-Henriette,  née  en  1 66<>,  mariée  au  Baron  de  Gelhay. 

A'.  DEGRÉ. 

Léoi'Old-Fklix,  Comte  de  Huyn,  ne  à  Infpruck  en  1691,  marie  en  1720  a  Com- 
teffe  d'Auersperg  ,  lailfa  huit  enfants  : 

1 .  Henri,  qui  fuit. 

2.  Jean. 

3.  Louis. 

4.  François-de-Sales. 

5.  François. 

6.  Xavier. 

7.  Caroline,  mariée  au  Baron  Schulz. 

8.  Anne-Madeleine. 

AV.   DEGRE. 

Henri,  Comte  de  Huyn,  Page  du  Duc  de  Lorraine,  puis  Officier  en  Autriche, 
laiffa  de  fon  mariage  : 

1.  Joseph-Auguste,  qui  fuit. 

2.  Léopold,  mort  en  1 777. 

3.  Félicie,  morte  en  1772. 

4.  Léopoldine,  morte  en   1773. 

(a)  Archives  de  Petth    Hongrie).  Copie. 

(b)  Archives  Je  Vienne.  —  Alnianaeh  comtal  Je  Gotha. 


HU  YN. 


5.  Marie,  morte  en  1774. 

6.  Henriette,  morte  en  1776. 

XII.  DEGRÉ. 

Joseph-Auguste,  Comte  de  Huyn,  mort  en  i836.  Marie  a  Comtefle  Lazanski,  il 
laifla  quatre  enfants  : 

XIII.  DEGRÉ. 

1.  Louise,  morte  en  1837. 

2.  Jean-Charles,  Comte  de  Huyn,  né  en  181 5,  Lieutenant  gênerai,  Gouverneur 
de  Pefth,  marié  à  Nathalie,  Comtefle  de  Sartheim  ,  dont  : 

I.  Louis. 

II.  Nathalie. 

III.  Rodolphe. 

IV.  Charles. 

V.  Othon. 

VI.  Anne. 

3.  Hugues,  Comte  de  Huyn,  né  en  1814,  Chambellan  de  S.  M.  I.  Ferdinand;  ma- 
rié àThérèfe,  Comtefle  Kutzrock-Wellingsbuttel,  mort  en  1869,  laiffant  deux 
enfants  : 

I.  Marie-Henriette. 

II.  Vincent. 

4.  Henriette,  Comtefle  de  Huyn,  Baronne  de  Kœnigsbrunn,  morte  en  1866. 

Alliances.  De  Ranfaing,  deFériet,  de  Custine,  de  Roucy,  de  Mênonville, 
de  Rennel  de  Lescut,  de  Lescur,  Le  Duchat,  Goussaut,  de  Bourcier,  de 
Lardemelle,  de  Kœnigsbrunn  ,  Schulz,  de  Gelhay,  de  Hennezel,  de  Wilmin, 
Massu  de  Fleurv. 


d'irisson  d'hérisson, 

Anciens  Seigneurs  d'HérijJon,  d'Aubian,  de  Vigneux,  de  Courtemont,  de  la 
Paulmereij  de  Marfault,  du  Mefnil-Touchart ,  du  Pérê,  de  la  Forejl,  de 
Lujjan. 

EN    GASCOGNE,  CHAMPAGNE,  BRIE  et  SAINTONGE. 


h  m  '  :"    (Ht\ 


De  Gueules  au  HériJJbn  au  Naturel,  fur  une  TerraJ/e  de  Sinople;  au   Chef  cou fu  d'Azur, 
chargé  de  trois  Rofes  d'Argent. 

Les  titres  qui  conftatent  l'ancienne  noblefle  de  cette  famille  ont  été  repréfen- 
tés  en  original,  tant  à  d'Hozier  de  Sérigny,  Juge  d'armes  de  France,  pour  les 
preuves  qu'il  a  certifiées  au  Roi  (14  Mai  1779  &  i5  Février  1782)  qu'aux  Com- 
miffaires  départis  dans  les  différentes  généralités.  L'origine  de  cette  ancienne  8c 
noble  famille,  d'après  les  chartes,  les  documents  hiftoriques  6c  les  preuves  de 
maintenue,  remonte  au  XIVe  fiècle.  fom  Villevieille,  Bénédictin  de  Saint-Germain- 
des-Prés,  drefla  pour  elle  une  généalogie  en  1788,  tendant  à  établir  les  droits 
aux  honneurs  de  la  Cour  (a).  Félix  de  Rujula,  Juge  d'armes  d'Efpagne,  dreffa 
également,  le  22  Août  i8o5,  le  procès-verbal  des  preuves  de  noblefle  de  cette 
maifon,  faifant  remonter  l'a  filiation  a  Jean   Hérilfon,    vivant  en    i38o   (b). 

La  maifon  d'Hérisson  a  formé  trois  branches  principales  qui  fe  font  fubdi- 
vifées  elles-mêmes  en  divers  rameaux,  lavoir  :  i"  la  branche  mère,  en  Gaf- 
cogne,  qui  s'eft  continuée  jufqu'à  nos  jours,  par  quinze  degrés  de  filiation,  fur 
chacun defquels  la  famille  peut  produire  une  férié  d'actes  de  l'état  civil  &  de  titres 
originaux;  2"  la  branche  de  Champagne  6c  de  Brie,  fortie  au  cinquième  degré 
de  la  précédente,  qui  fut  maintenue  dans  fa  noblefle  en  1G69  par  M.  de  Cau- 
martin,  Intendant  de  Champagne;  3°  la  branche  de  Saintonge,  iffue  de  la  fé- 
conde, 6c  maintenue  dans  fa  noblefle,  le  14  Juillet  1667,  par  M.  d'Agueffeau, 
Intendant  de  Saintonge  &  de  Limoulin,  6c  le  26  Mars  1700  par  l'Intendant  de 
la  Cour  de  Beauval.   On  ignore  fa  deftinée. 

BRANCHE    AINEE. 
PREMIER  DEGRÉ. 

MefTire  Jehan  de  Hérilfon  ou  d'IrifTon,  Ier  du  nom,  Chevalier,  Seigneur  de  Hérif- 
lbn(c).  11  afïifteen  i407au  contrat  de  mariage  de  fonlils  Médire  Pierre  de  Hériffon, 

(rt)Une  généalogie  détaillée  de  la  famille  d'HérilTon  fe  trouve  dans  le  Nobiliaire  de  Saint-Allais,  t.  XIV. 

(b)  Original  figné  &  fccllé. 

(c)  I.a  branche  aînée  porte  aujourd'hui  le  nom  d'Hérisson;  la  branche  cadette,  celui  d'Irisson. 


Regi/tre  feptième. 


2  o'iRissoN  d'hérisson.  4* 

qui  fuit,  Chevalier,  Chambellan  du  Roi,  *  de  Noble  Damoifelle  Bernarde  de  Pins. 

//.  DEGRÉ. 

Pierre  de  Hériflbn  ou  d'Iriffon,  1er  du  nom,  Seigneur  de  HérilTon,  Chevalier, 
Chambellan  du  Roi  (a),  époufa,  par  contrat  du  25  Janvier  1407,  Noble  Damoi- 
felle  Bernarde  de  Pins.  11  eut  pour  fils  : 

III.  DEGRÉ. 

Jean  II  de  Hériflbn,  Seigneur  de  Hériflbn,  Écuyer-tranchant  de  Monfeigneur 
le  Duc  de  Guyenne  (6),  &  Confeiller  en  la  Cour  du  Parlement  de  Touloufe 
vers  1459  (c),  époufa.,  par  contrat  du  i5  Octobre  1438,  Guillemette  de  Cambis, 
dont  il   eut  : 

IV.  DEGRÉ. 

Pierre  II  de  Hériflbn,  Fcuyer  d'écurie  du  Roi  Louis  XI  (d)}  époufa  Antoma 
de  Cayssac.  Il  fit  l'on  teflament  le  dernier  d'Octobre  i5 12  ^  ne  vivait  plus  en 
i535.  De  lbn  mariage  il  eut  deux  enfants  : 

1.  Jean,  qui  continua  la  branche  aînée  &  dont  l'article  fuit. 

2.  Nicolas,  qui  a  tormé  la  branche  de  Champagne,  qu'on  croit  éteinte  (e). 

V.  DEGRÉ. 

Jean  111  d'Irillon,  Écuyer,  Seigneur  de  Hériflbn.  11  obtint  la  main- levée  de  la 
faifie  de  lbn  fief  des  Commiflaires  fur  le  lait  des  francs-fiefs  en  la  l'énéchauflee 
de  Touloufe,  à  la  fuite  d'une  requête  qu'il  leur  prefenta  le  29  Août  1^70,  &  où 
il  rappelle  lbn  père  &  lbn  aïeul.  Il  avait  epoufé,  le  6  Janvier  i535,  Noble  Damoi- 
felle Bertrande  de  Josse,  dont  il  eut  : 

VI.  DEGRE. 

Noël-François  d'Irillon,  Écuyer,  Seigneur  cFHériflbn,  qui  époufa,  par  contrat 
du  8   Avril    i5l>4,  Louile  de  Guillermin.  De  ce  mariage  naquit  : 

VIL   DEGRÉ. 

Pierre-François-Jean  de  Hériflbn,  Seigneur  de  Hériflbn,  qui  époufa  :  i°  Ca- 
therine d'Arros;  2"  .Marguerite  d'1/arn,  de  laquelle  il  eut  : 

VIII.    DEGRÉ. 

Jean-François  d'Irillon,  Écuyer,  Seigneur  de  Hériflbn,  qualifié  Capitaine 
dans  l'acte  de  mariage  qu'il  contrada,  le  12  Avril  1640,  avec  Damoifelle  Marie 
Compère  de  la   Fontaine.  Ils  curent  plufieurs  enfants,  entre  autres  • 

[a)  Quittance  de  5oo  livres  tournois,  du  2  Octobre  1421.  Original  en  parchemin. 
(6)  Quittance  de  les  gages,  du  0  Mai    1472. 

(c)  Quittance  de  1473.  Original  en  parchemin. 

(d)  Quittance  du  14  Février  147G  ec  du  7  Février  1479. 

(c}  Celte  branche,  pour  le  diflinguer  de  Ion  aînée,  adopta  pour  fes  armoiries  le  chef  des  armes  de  fa  maifon  : 
d'A  jur  j  trois  Rofes  d'Argent,  &  deux  1  Iérill'ons  pour  happons. 
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IX.  DEGRE. 

Jean-Barthélemy  d 'lrillbn,  Fcuyer,  Seigneur  d'HérhTon,  époufa,  par  contrat 
du  Ier  Janvier  1672,  .Marie  Thoulouze.  Il  cil  qualifie  Capitaine  dans  un  acte  du  S 
Juin  [689;  il  lit  l'on  teltament  le  21  Décembre  i683  &  laifla  pour  fils  : 

X.  DEGRÉ. 

Jean  IV  dlriffon,  Écuyer,  Seigneur  cTHériflon,  qui  époufa,  par  contrat  du  i5  Fé- 
vrier 1708,  Marie  Marcassus,  8;  mourut  le  2  Mars  1771,  laillant  deux  fils  : 

1.  Antoine,  qui  fuit. 

2.  Guillaume  d'irilfon,  auteur  du  rameau  rapporté  ci-après. 

XI.  DEGRÉ. 

Antoine  d'Iriffon,  né  le  26  Juillet  1712,  Écuyer,  Seigneur  d'Hériflbn,  qui  époufa, 
le  20  Octobre  1740,  Thérèfe  Théron,  8c  mourut  le  23  Mai  176;-!,  laiflant  deux  fils  : 

1.  Jean-François-Luc,  qui  fuit. 

2.  Siméon-Pierre  d'Hérilfon,  Capitaine  de  cavalerie,  Chevalier  de  l'ordre  royal 

8c  militaire  de  Saint-Louis,  en  Octobre  1791. 

XII.  DEGRÉ. 

Jean-François-Luc  d'Iriffon  d'Hérilfon.  Chevalier,  ne  le  21  Juillet  1743,  Con- 
feiller  du  Roi  en  l'es  Confeils,  Préfident  de  la  Chambre  des  comptes  de  Bourgogne 
par  Lettres  patentes  du  i'3  Février  1777,  Commilfaire  extraordinaire  du  Roi  en  1791 
pour  pacifier  les  troubles  de  Saint-Domingue.  En  vertu  d'une  ordonnance  de  l'In- 
tendant en  Navarre,  Béarn  8c  la  généralité  d'Auch,  du  2(5  Septembre  1781,  les  pa- 
reilles de  Cox  8c  de  Puiffégur  afiemblées  en  corps  de  communauté,  ont  attelle,  par 
deux  délibérations  du  4  Novembre  fuivant,  l'antique  poffelïion  du  fief  d'Hérilfon 
par  la  famille  d'Hériffon,  feule  de  ce  nom.  Cette  déclaration  lut  fuivie  d'un  acte 
de  notoriété  de  trente  Gentilshommes  de  la  province  de  Gafcogne,  du  mois  de 
Mai  1784.  Ces  trois  actes  furent  enregiflxés  a  Touloufe  le  21  Mai  180S,  fol.  117, 
cale  4.  Le  Préfident  d'Iriffon  avait  époufé,  le  18  Avril  1784,  de  l'agrément  du  Roi, 
de  la  Reine,  des  Princes  8c  Princefies  du  fang,  qui  tous  ont  figné  au  contrat  {a), 
haute  8c  puilfante  Demoifelle  Suzanne-Joféphine  de  Polastron  La  Hillière,  de 
laquelle  il  eut  : 

1.  Henri-François-Joseph,  qui  fuit. 

2.  Gilbert-François-Gabriel  d'Hériffon,  Chef  d'efeadrons,  Maréchal  des  lo- 

gis aux  Gardes  du  corps  du  Roi,  compagnie  Gramont,  Chevalier  de  Malte 
en   1791,  mort  fans  laitier  de  poltérité. 

3.  Casimir-Pierre-Adrien  d'Hérilfon,  Capitaine  de  dragons,  Chevalier  de  Saint- 

Louis,  mort  fans  lailfer  de  poltérité. 

4.  Michel-Édouard-René  d'irilfon,  Chevalier  de  Malte  en  1787.11101-1  en  17SS. 

5.  Marie-Anne-Adélaïdf  d'Hérilfon,  mariée  au  Baron  disarny  de  Gargas. 

XIII.  DEGRE. 

Henri-Fhancois-Joseph  d'Hérifibn,  ne  a  Paris  le  26  Mars  1 783,  mort  en  i858; 
fit  avec  les  deux  frères,  eu  171)8,  des  preuves  de  noblelle  devant  Manuel-! V-rez 
d'Avila,  Juge  d'armes  du  Roi  d'Elpagne,  Ferdinand  VI,  pour  leur  admiflion  au 

(a)  Original  depofé  dans  l'étude  de  Mtrc  Delapalmc,  Notaire,  S.  rue  Auhcr,  à  Paris. 


d'IRISSON   n'HÉRISSOy, 


régiment  des  gardes  walonnes,  8c  fut  Capitaine  de  cavalerie.  Il  avait  époufé  en 
1S10  Demoifelle  Alexandrine-Philippine-Rofe-Hélène  de  Tourndn-Simiane,  fille 
du  Comte  Alexandre-François-Xavier  de  Tournon-Simiane  &  de  Geneviève  de 
Seytres  de  Caumont.  De  cette  union  : 

i.  François-Alfred-Hippolyte,  Confeiller  de  préfecture. 

2.  Philippe  d'Hériflbn,  Lieutenant  de  cuiraffiers ,  marie,  le  iG  Février  iS5i,  à 

Mademoifelle  Agathe  Cognet  de  la  Roue,  dont  : 

I.  Maurice  d'Hériflbn,  né  en  i S 5 2 . 

II.  Philippine  d'Hériflbn,  née  en  1 S 5 4 . 

3.  Paul-Camille  d'Hériflbn ,  mort  jeune. 

4.  Edmond-François  de  Paule  d'Hériflbn,  ancien  Officier  de  marine. 

5.  Louise-Rosine  d'Hériflbn,  mariée,  le  Ier  Juillet   1840,  au  Comte  de  Gidrol. 

6.  Philippine-Charlotte-Hélène-Éléonore  d'Hériflbn,  Religieufe  du  Sacré- 

Cœur. 

7.  Geneviève-Charlotte-Joséphine-Hortense   d'Hériflbn,  mariée  en    i85S    à 

M.  de  Saint-Romain. 

8.  Marie-Alexandrine- Lucie  d'Hériflbn,  mariée  en  1847  à  M.  de  Missolz. 

9.  Julie-Camille-Adèle-Mathilde  d'Hériflbn,  morte  jeune. 


<®n& 


SECONDE  BRANCHE. 

XL  DEGRÉ. 

Guillaume  d'Iriflbn,  Écuyer,  né  8c  baptifé  à  Cox  le  27  Juillet  17 15,  mort  le 
2  Décembre  1777,  époufa  en  1755  Marguerite  Frenal  d'Espinasse;  il  eut  pour  fils  : 

XII.  DEGRÉ. 

Jean  d'Iriflbn,  Écuyer,  né  à  Efpinafle  le  14  Juin  1760,  mort  à  Paris  en  182?. 
11  avait  époufé  Jeanne-Marie  Bourguignon,  morte  à  Paris  en  i855.  De  ce  ma- 
riage font  nés  trois  enfants,  dont  un  fils. 

XIII.  DEGRÉ. 

Augustin-Guillaume  d'Iriflbn,  né  le  5  Mai  1790,  décédé  à  Bellevue  (Seine)  le 
9  Août  1849.  Il  avait  époufé,  le  14  Octobre  1834,  Dorothée- Julie-Erneftine  Mau- 
rice- Allard.  De  ce  mariage  font  nés  : 

XIV.  DEGRÉ. 

1.  Jean-Auguste-Georges  d'Iriflbn,  né  à  Paris  le  23  Mars  1S37,  Secrétaire  d'am- 
baflade. 

2.  Maurice  d'Iriflbn,  Comte  romain,    né  à  Paris  le  25  Septembre  1839. 

3.  Marie-Alexandrine-Àlice  d'Iriflbn,  née  à  Paris  le  24  Janvier  1 836,  morte 
dans  cette  ville  le  iL'  Juin  i865,  mariée  à  Onélime  Ligier-Juillet  de  Saint-Pierre. 


de  JACOB  de  la   COTTIÈRE, 

Anciens  Seigneurs  de  la  Cottière,  du  Chaflelard ,  de  Penneffuy,  de  Beqeneins,  du 
Chappuis,de  Charé\iat ,  &c.  (a). 

Famille  originaire  de  l'ancienne  principauté  de  Bombes. 
en   BRESSE. 


Ecartelé  :  aux  i  £-^  d'A-ur  au  Chevron  onde  d'Argent,  accompagné  de  trois  Têtes  de  Léopard 
d'Or,  languées  de  Gueules,  qui  elt  de  Jacob;  aux  2  £■  3  de  Gueules  ait  Sautoir  d'Or,  engoulé 
de  quatre  Tètes  de  Léopard,  mouvantes  des  angles,  chargé  en  cœur  d  une  autre  Tète  de 
Léopard  du  champ ,  qui  elt  de  Guichenon.   Devise  :  Soin^  <Si  Valleur. 

Antoine  Jacob ,  Seigneur  de  la  Cottière  1  b),  vivait  noblement  8c  fut  pourvu  de  la 
charge  de  Capitaine-Châtelain  du  Chaflelard  en  Dombes  par  Henri  11,  Roi  de 
France,  le  2(5  Février  i55y  (c).  Son  fils  lui  fuccéda. 

Les  de  Jacob  de  la  Cottière  continuent  à  remplir  la  charge  de  Capitaines-Châ- 
telains du  Chaflelard  8c  de  1  deutenants  du  Roi  a  Châtillon  en  Dombes  jufqu'en  1 646. 
Le  29  Avril  1679,  Jean-Joseph  de  Jacob  ,  Capitaine  au  régiment  de  Riémont,  époufe 
Antoinette  de  Guichi  non,  Rame  de  Renelfuv,  fille  8v  héritière  de  Samuel  de  Gui- 
chenon, Hiftoriographc  de  France  &  de  Savoie,  Comte  palatin  du  Saint-Empire, 
Chevalier  des  Saints  Maurice  8c  Lazare,  8vC.  A  partir  de  cette  époque,  la  maifon  de 
Jacob  écartèle  des  armoiries  de  Guichenon  (d). 

Les  membres  de  cette  maifon  ont  toujours  liégé  aux  Affemblées  du  corps  de  la 
Noblelïe  deBreiïe,  depuis  1612. 


PREMIER  DEGRE. 

Antoine  Jacob,  Seigneur  de  la  Cottière,  Capitaine-Châtelain  du  Chaflelard  en 
Dombes  en  1 5 57,  époufa  Antoinette  Piccatier,  dont  un  fils  qui  fuit. 

(a)  Guichenon,  Hi/tnire  de  Breffe.  —  Archives  de  la  famille. 

(b)  Cette  terre,  elt  lituee  dans  la  commune  de  la  Chapelle  du  Chaftelard,  près  Chîtillon-les-Dombes.  Pierre  de 
Bourbon,  Souverain  de  Dombes,  la  rendit  allodiale,  par  acle  du  21  Mai  14S1  &  la  maifon  de  Saint-Trivier  l'a 
toujours  pollédéc  jusqu'à  Jean  de  Saint-Trivier  qui  la  vendit  en  celte  qualité  à  Antoine  de  Jacob,  dont  la  polle- 
rité  en  jouiflait  encore  en  1  7N0  Jean  de  Jacob  prêta  loi  i\  hommage  pour  la  feigneurie  de  la  Cottière  le  iô  Juil- 
let 1375.  Reprife  du  tief  du  4  Juin  1602  pour  ladite  feigneurie,  par  Nobles  Scipion  &  Guillaume  de  Jacob,  &  les 
Jo  Décembre  1G77  &  20  Juin  1070,  reprife  du  même  bel'  par  Dame  Claudine  de  Roffillon  ,  veuve  de  Philippe  de 
Jacob,  Seigneur  de  la  Cottière,  en  qualité  de  tutrice  &  de  mère  de  leurs  enfants.  (Archives  de  la  famille.  —  Gui- 
chenon, Hijioire  de  Dombes.  —  Jules  Baux,  BreJJe &  Dombes.) 

(c)  Original  en  parchemin. 

(d)  Brevet  d'armoiries  (original  en  parchemin)  &  infeription  a  l'Armoriai  général  de  France,  figné 
Ch.  d'Hozier,  du  2j  Mais  iôqS  Regiftre  :  Bourgogne  à  Jean-Jofeph  de  Jacob,  Écuyer,  Seigneur  de  la  Cottière 
en  Dombes  èx  de  Pcnnetl'uy  en  l'.reile.  —  Autre  infeription  au  même  Regiltre,  au  nom  de  Jofeph  de  Jacob, 
Prêtre,  Bachelier  en  théologie  &  Cure  à  Paray. 


de   JACOB   de  la   COTTIERE. 


//.   DEGRÉ. 

Jean  de  Jacob,  Ecuyer,  Seigneur  de  la  Cottière  (a),  Capitaine-Châtelain  de 
Châtillon  en  Dombes  &  du  Chaltelard  (£),fut  anobli  par  Charles-Emmanuel,  Duc 
de  Savoie,  le  i3  Octobre  i589(c).  Iltefta  le  25  Octobre  1394.  De  Louife  Chapelier 
de  la  Massonnière,  la  femme  ,  il  eut  : 

1 .  Scipion,  Écuycr,  Capitaine-Châtelain  du  Chaltelard  par  Lettres  de  furvivance 

accordées,  le  26  Novembre  i58S,  par  François,  Duc  de  Montpenlier  &  con- 
firmées par  1  lenn  Je  Bourbon,  Duc  de  Montpenlier,  Souverain  de  Dombes  le 
14  Décembre  i3<p;  Gentilhomme  fervant  de  ce  dernier  Prince.  Il  mourut 
lans  entants. 

2.  Guillaume,  qui  fuit. 

3.  Jean,  Chanoine  &  Doyen  de  féglife  Saint-Appolinaire  à  Meximieux. 

4.  Esther,  mariée  a  Philippe  Archimbaut,  Avocat  en  Parlement  a  Lyon. 

5.  Bénigne  de  Jacob  ,  morte  fille. 

III.  DEGRE. 

Guillaume  de  Jacob,  Écuycr,  Seigneur  de  la  Cottière,  Capitaine-Châtelain  du 
Chaltelard  par  Lettres  du  26  Juin  1609,  &  Lieutenant  du  Loi  à  Châtillon  les  Dombes, 
marie  a  Anne  de  Pélissier,  fille  d'Ame  de  Pélissier,  Seigneur  de  Flavignerot  8c 
de  Clenay,  8c  de  Philiberte  de  Sève,  fille  de  Nicolas  de  Sève,  Seigneur  de  Chiffay 
&  de  Chamblay,  Confeiller  du  Roi  8c  Préfidentau  Parlement  de  Bourgogne.  Il  tella 
le  4  Janvier  1645.  De  l'on  mariage  l'ont  ill'us  : 

1 .   Philippe,  qui  luit. 

2  8c  3.  Jean  8.  Claude,  morts  fans  poftérité. 

4.  Françoise,  morte  avant  Ion  père. 

5.  Madeleine,  Religieufe urfuline à  Bellegarde. 

IV.  DEGRÉ. 

Philippe  de  Jacob ,  Ier  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  de  la  Cottière,  Bezeneins  & 
Chappuis,  Lieutenant  au  régiment  de  La  Motte-Houdancourt  8c  après  la  mort  de 
l'on  père,  Lieutenant  du  Roi  à  Châtillon  par  pro\  ition  de  Sa  Majette  Louis  XIV,  du 
iS  Avril  164C.  11  époufa,  en  premières  noces  par  contrat  du  25  Juin  1644(1/),  Clau- 
dine de  Bergier  de  Bi  \kd,  fille  de  l'eu  Benoît  de  Bergier,  Écuyer,  Seigneur  de  Biard. 
11  fut  maintenu  dans  l'a  noblelle  par  ordonnance  du  8  Février  [666  (<?),  rendue  par 
M.  Bouchu,  Confeiller  du  Roi,  Intendant  en  Bourgogne  8c  Brelfe,  Commiffaire  dé- 
puté pour  la  vérification  des  titres  de  noblelfe.  11  eut  de  ce  premier  mariage  : 

1,  2  8c  3.  Anne,  Nicolle  8c  Claudine,  Religieuies  à  la  Vifitation  Sle-Marie  de 
Bourg. 

Par  contrat  du  20  Décembre  i652,  il  époufa,  en  fécondes  noces,  Claudine  de 
Rossillon,  fille  de  César  de  Rossillon,  Écuyer,  Seigneur  de  Langes  en  Bugey, 
dont  huit  enfants  : 

1.  Pierre  ,  mort  lans  alliance. 

2.  Jean-Joseph,  qui  fuit. 

(a)  Foi  &  hommage  du  i3  Août  i5c)0. 

/>   Pro\  ifions  du  1 1  Avril  i  375,  par  1  .ouis  II  de  Bourbon,  Duc  de  Montpenlier ,  original  en  parchemin  —  Let- 
tres Je  fidélité  du  même  pour  la  fcigneurie  de  la  Cottière,  du  lu  Juillet  lijb. 
(ci  Original  en  parchemin.  —  {d   !e    Expédition. 
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3.  Jean,  Écuyer,  Seigneur  du  Chappuis,  louche  de  la  branche  des  Seigneurs  de 

cenom,  époufa,  par  contrat  du  ^Octobre  1684,  Marie-Gafparde  Thillion. 

4.  Claude,  Lieutenant  au  régiment  de  Picardie. 

5.  Philippe,  11e  du  nom,  qui  lit  la  branche  établie  à  Pont-dé- Vaux.  Il  époufa 

Demoifelle  Jeanne  Berruyer,  de  laquelle  il  eut  : 

I.  Jean-Baptiste,  mort  en  1733  a  l'armée  d'Italie. 

II.  Claude,  Religieux  Profès  des  Jéfuites. 

III.  Marguerite  ,  Religieufe  aux  Dames  de  la  Propagation  de  la  foi  à  Lyon. 

IV .  Benoît-Victor,  marié  en   1743  a  Philiberte  Comte  de  Messey,  de 

laquelle  il  eut  un  fils  François-Philibert. 

6.  François,  mort  jeune. 

7.  Philiberte,  Religieufe. 

S.  Marie-Irénée,  morte  fans  alliance. 

V.  DEGRÉ. 

Jean-Joseph  de  Jacob,  Écuyer,  Seigneur  de  la  Cottière,  Lieutenant  au  régiment 
de  Piémont  par  brevet  du  25  Novembre  167(3,  puis  Capitaine,  époufa,  par  contrat 
du  29  Avril  1 670,  Antoinette  de  Guichenon,  fille  de  Samuel  de  Guichenon,  Sei- 
gneur de  Penneffuy  &  de  Dame  Claudine  Polliat.  De  ce  mariage  sont  ilfus  : 

1.  Jean-Louis,  qui  fuit. 

2.  Philiberte,  Religieufe. 

3.  N.  de  Jacob,  Religieux  dominicain. 

VI.  DEGRE. 

Jean-Louis  de  Jacob,  Écuyer,  Seigneur  de  la  Cottière  &  de  Penneffuy,  Capitaine 
au  régiment  de  Marcilly  le  27  Octobre  1708.  époufa  en  premières  noces  ,  par  contrat 
du  3i  Janvier  171.1,  Françoife  Jordain,  fille  de  Pierre  Jordain,  Confeiller  du  Roi, 
8c  de  Catherine  Antelme  du  Verger;  8c  en  fécondes  noces,  le  22  Mars  1731,  Lli- 
labeth  de  Ramhaud.  Du  premier  lit  l'ont  iffus  : 

1.  Joseph-Marie,    Écuyer  Seigneur    de    Penneffuy,  Chevalier  de   Jullice   des 

ordres  royaux  de  X.-l).  du  Mont-Carmel  8c  de  Saint-Lazare  de  Jérul'alem 
par  diplôme  du  1  b  Juin  1 723  ;  mort  a  Verdun  le  1  3  Juillet  1  73  1  étant  au  régi- 
ment de  Verdun. 

2.  Pierre-Marie,  qui  luit. 

VII.  DEGRE. 

Pierre-Marie  de  Jacob  ,  Écuyer,  Chevalier  des  ordres  royaux  de  N.  D.  du  Mont- 
Carmel  8.  de  S'-Lazare  de  Jérul'alem  par  diplôme  du  2S  Août  1730,  Seigneur  de- 
là Cottière,  de  Penneffuy  8c  du  Chappuis,  Cadet  Gentilhomme  dans  la  compagnie 
de  Metz,  le  10  Mai  1733;  Lieutenant  au  bataillon  de  Franche-Comté,  N  enfuite 
Lieutenant  en  fécond  au  régiment  de  Bourbonnais  (brevet  du  S  Avril  1734),  Syndic 
général  du  corps  de  la  Nobleffe  de  Breffe,  époufa,  par  contrat  du  26  Décembre  1 739, 
Jeanne-Marie-Catherine  Perret,  fille  de  Conftantin  Perret,  Confeiller  du  Roi, 
8c  de  Jeanne-Victoire  Vuillard,  Dame  de  Charéziat.  De  cette  union  : 

1.  Jean-Louis-Victor,  qui  fuit. 

2.  Antoine,  dont  la  branche  ell  rapportée  plus  bas. 

VIII.  DEGRÉ. 

Jean-Louis-Victor  de  Jacob  de  la  Cottière,  Chevalier,  Seigneur  du  Chappuis, 
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Lieutenant  au  régiment  Royal-Barrois,  Capitaine  au  régiment  de  Foix,  Chevalier 
de  Saint-Louis,  né  le  21  Février  1741,  époufa,  par  contrat  du  24  Février  1772, 
Catherine  de  Wendel  d'Hayange,  fille  de  Charles  de  Wendel,  Chevalier,  Seigneur 
d'Hayange.  Il  lé  lit  délivrer  un  certificat  de  nobleffe  par  les  Syndics  généraux  de  la 
Noblelïe  de  Brefie,  le  7  Avril  1779.  De  l'on  mariage  il  eut  : 

1.  Pierre- Victor,  qui  fuit. 

2  &  3.  Anne-Marguerite  &  Catherine. 

IX.  DEGRÉ. 

Pierre-Victor  de  Jacob  de  la  Cottière,  Officier  aux  huffards  de  Rohan,  Che- 
valier de  Saint-Louis  le  29  Janvier   1817,  époufa  en  1814  Catherine  Gerl,  dont  : 

1.  Antoine-Victor,  qui  fuit. 

2.  Annette,  Religieufe  de  Ste-Chrétienne  de  Metz. 

3.  Joséphine,  Religieufe  de  la  Vifitation  de  Metz. 

4.  Victorine,  mariée  à  M.  A.  Lang,  Ingénieur  civil  des  mines,  Chevalier  de  la 

Légion  d'honneur. 

X.  DEGRÉ. 

Antoine-Victor  de  Jacob  de  la  Cottière,  Lieutenant-Colonel  au  16e  de  ligne, 
Officier  de  la  Légion  d'honneur  le  25  Avril  i865,  décore  de  la  médaille  de  la  va- 
leur militaire  de  Sardaigne,  a  époufé,  le  28  Octobre  1849,  Élifa  Le  Campion,  dont  : 

1.   Edmond-Marie-Pierre-Adrien-Albert,  né  le  7  Décembre  i85o. 

2  &  3.   Berthe  &  Jeanne. 


BRANCHE  CADETTE. 
VI IL  DEGRÉ. 

Antoine  de  Jacob  de  la  Cottière,  Ecuvcr,  Seigneur  de  Charéziat,  Capitaine  au 
régiment  de  Foix,  Chevalier  de  Saint-Louis,  né  le  9  Juin  1741),  affilia  le  23  Mars 
1789  à  Laflemblée  des  Gentilshommes  du  bailliage  de  Breil'e.  Il  avait  époufé,  le 
17  Janvier  1780,  Jeanne-Marie  Perret  de  Charéziat,  fille  de  Louis-Jofeph-Ignace 
Perret,  Seigneur  de  Charéziat,  dont  il  eut  : 

1.  Agricole-Catherine-Victor,  qui  fuit. 

2.  Hippolyte,  fans  defeendance  maie. 

3.  César,  fans  poftérité. 

IX.  DEGRÉ. 

Agricole-Catherin-Victor  de  Jacob  de  la  Cottière,  né  le  19  Juillet  1786,  marié 
le  14  Juin  1826,  à  Jeanne-Antoinette  de  Pullignieu,  dont  : 
Jean-Etienne-Eugène,  qui  fuit. 

X.  DEGRÉ. 

Jean-Etienne-Eugène  de  Jacob  de  la  Cottière,  Littérateur,  né  le  12  Janvier  1828, 
marié  le  24  Janvier  1 8 5 3 ,  à  Elile  Turin-Chalandon,  décédée  le  11  janvier  1854; 
puis,  en  fécondes  noces,  le  8  Juin  1867,  a  Sophie  Nouvellet.  Sans  enfants  jufqu'à 
ce  jour. 


J  ACOBÉ. 


Anciens  Seigneurs  de  Laxêmont ,  Concourt,  F  rémont ,  Ablancoitrt ,  Naurois 
Bois-du-Seigneur,  Grand-Clos ,  les  Marquets,  Pringi,  Soitlanges,  les  Ma~xe 
lins,  &c. 

en  CHAMPAGNE  et  en  LANGUEDOC. 


M 


D'Azur  à  un  Fer  de 


ntlin  d'Argent,    accojiê  &  foutant  de  deux  Epi 
enfaiitoir  vers  la  pointe  (a). 


d'Or,  le 


paffe. 


La  famille  de  Jacobé,  l'une  des  plus  anciennes  de  la  province  de  Champagne, 
ell  originaire  de  Vitry-en-Perthois.  Le  laineux  incendie  de  cette  ville  par  l'Em- 
pereur Charles-Quint,  en  1544,  ayant  détruit  les  archives,  ne  lui  permit  d'établir 
fa  généalogie,  fur  preuves  écrites,  qu'a  partir  de  Gilles  Jacobé,  Ecuyer,  Archer  de 
la  compagnie  du  Roi,  qui  vivait  au  XVe  fiècle. 

La  defeendance  de  Gilles  Jacobé,  IIe  du  nom,  qui  remplit  de  tout  temps  à 
Vitry  des  charges  dans  les  ordres  judiciaire  8c  adminiftratif,  a  fourni  plufieurs 
Maires  à  cette  ville,  deux  Préfidents  de  la  Cour  fouveraine  de  Commercy,  &  dans 
l'armée  de  nombreux  Chevaliers  de  Tordre  royal  8c  militaire  de  Saint-Louis,  dont 
l'un,  Jacobé,  Seigneur  de  Farémont,  Capitaine  de  grenadiers  au  régiment  Dauphin, 
fut  tué  pour  le  lervice  du  Roi  en  1747  au  liège  de  Berg-op-Zoom.  Elle  était  re- 
préfentée  en  1789  à  l'AlI'emblee  de  la  Nobleffe  du  bailliage  de  Vitry-le-François  par  : 

1.  Augustin-Jean-Baptiste  Jacobé  de  Trigny  ,  Ecuyer,  alors  Officier  d'infan- 
terie, devenu  depuis  cette  époque  Général  de  brigade  8v  l'un  des  Commandeurs 
de  la  Légion  d'honneur. 

2.  François-Gilles  Jacobé,  Ecuyer,  Seigneur  d'Arambécourt. 

3.  Antoine-Polycarpe  Jacobé  des  Clozets ,  Ecuyer,  Officier  au  régiment  de 
Beauvailis. 

L'un  des  membres  de  cette  famille,  littérateur  lavant  8c  diplomate  habile  ,  connu 
fous  le  nom  de  Frémont  d'Ablancourt,  après  avoir  fervi  dans  l'armée  de  Tu- 
renne,  qui  l'honorait  d'une  eftime  toute  particulière,  devint  Maître  d'hôtel  du 
Roi  Louis  XIV,  8c  repréfenta  ce  Monarque  auprès  de  diverfes  Cours  fouveraines., 
entre  autres  auprès  de  celle  de  Portugal,  durant  l'expédition  du  Maréchal  de 
Schomberg. 

Jean  Jacobé,  Ecuyer,  Maître  d'hôtel  ordinaire  du  Roi,  8c  Jérémie,  Ion  frère, 
Lieutenant  d'une  compagnie  au  régiment  de  Fabert,  Sieurs  de  Frémont  8c  d'A- 
blancourt, n'ayant  pu  établir  par  preuves  écrites,  à  caufe  des  défaftres  de  l'in- 
cendie de  Vitry,  qu'a  partir  de  Gilles  Jacobé,  devant  la  Commiffion  inftituée  à 


(a)  Une  branche  de  c.tte  famille  portait  :  JOr  au  Fe> 
ajouta  en  chef  un  Lambel  de  trois  pendants  d'Or. 


de   moulin  de   Gueule.' 


uitre  branche  cade 


Regijîre  feptième, 
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cet  effet ,  turent  maintenus  dans  leurs  prérogatives  nobiliaires  comme  iffus  d'une 
noble  race,  par  arrêt  du  Conleil  d'État  du  Koi,  tenu  à  Saint-Germain-en-Laye, 
le  lundi  18  Juin   1668. 

Plus  tard,  Gilles  Jacobé,  Ve  du  nom,  Seigneur  de  Vienne,  &c,  Marc-Henri  & 
Louis  Jacobé  de  Naurois  8c  d'Ablancourt ,  originaires  également  de  la  Champagne 
obtinrent  une  attellation  de  nobleffe  de  race  de  Meffire  Anne  de  Joyeufe,  Comte 
de  Grandpré,  Lieutenant  général  des  provinces  de  Champagne  &  de  Brie,  qui  cer- 
tifie en  outre  qu'ils  font  petits-neveux  de  Jean  8;  Jérémie,  les  maintenus  de  1668. 
Ce  document  efl  date  de  Pans  le  r5  du  mois  de  Juin  1728. 

Le  26  Mai  167g,  Henri  Jacobé,  Seigneur  de  Naurois,  Luxémont  &  Concourt 
Officier  de  la  maifon  de  Monfeigneur  le  Prince  de  Coudé,  rendit  hommage  à  Louis- 
Jofeph,  Duc  de  Vendôme,  de  Beautort,  d'L'tampes,  de  Mercœur,  de  Pon- 
thieu,  &c,  Baron  de  Larzicourt,  pour  la  feigneurie  de  Naurois  qui  relevait  de  la- 
dite baronnie. 

Le  i-'r  Décembre  1699,  Louis  Jacobé,  Seigneur  de  Naurois,  héritier  de  feu  Jéré- 
mie Jacobé,  Fcuyer,  Seigneur  d'Ablancourt,  rendit  hommage  au  Roi  pour  la  terre 
leigneuriale  d'Ablancourt,  mouvant  de  Sa  Majefté,  à  caufe  de  l'on  château  de  Vitry, 
8c  des  fiefs  nobles  appelés  le  Bois-du-Seigneur  &  le  Grand-Clos. 

Une  troifième  confirmation  de  nobleffe  de  race  eut  lieu,  par  arrêt  du  Confeil 
d'État  du  Koi,  rendu  à  Verfailles  le  7  Avril  1778,  en  faveur  de  Meffire  Claude-Louis 
Jacobé  de  Naurois,  Écuyer.  Le  même  fut  convoqué  à  l'Alfemblée  générale  de  la 
Nobleffe,  tenue  à  Senlis  le  1  1  Mars  178g,  fous  la  qualification  de  Seigneur  desMar- 
quets  à  Villers-Saint-Paul.  Son  fils  Gérard-Marie  Jacobé  de  Naurois,  Ingénieur 
des  mines,  le  fixa  en  Languedoc  vers  1797  où  il  époufa  Demoifelle  Marie-Ga- 
brielle-Rose  deSolages.I1  eft  auteur  delà  branche  réfidant actuellement  à  Touloufe. 

Les  trois  premiers   degrés  de  la  généalogie  de  cette  famille  l'ont  compris  dans 
l'arrêt  de  maintenue   de  nobleffe  de  race,  obtenu  par  Jean    &  Jérémie   Jacobé 
Sieurs  de  F  rémont  8c  d'Ablancourt,  le  18  Juin  1668. 

PREMIER  DEGRÉ. 

Gilles  Jacobé,   Écuyer,  Garde  du  corps,   autrement  Archer  de  la  compagnie 

du  Koi,  vivant  au  XVe  fiècle  ,  époufa  Demoifelle  Élifabeth  de  Maroli.es,  dont  il  eut  : 

1.   Gilles,  11e  du  nom,  Écuyer,  auteur  des  branches  de  Pringi ,  de  Soulanges, 

des  Mazelins,  de  Trigny,  8cc. 
■_•.   Nicolas,  qui  fuit. 

II.  DEGRÉ. 

Nicolas  Jacobé,  Écuyer,  feul  Élu  pour  le  Roi  en  l'élection  de  Vitry-le-Fran- 
çois,  avait  époufé  Nicolle  Mauclerc.  Il  fut  l'auteur  des  branches  dites  de  Fré- 
mont,  d'Ablancourt,  de  Naurois,  &c.  De  l'on  mariage  il  eut  : 

III.  DEGRÉ. 

Jean  Jacobé,  Écuyer,  Seigneur  de  Luxémont,  Licencié  en  lois  8c  Avocat  en 
Parlement,  époufa,  le  24  Juin  \b-ji ,  a  Vitry,  Suzanne  Varnier.  11  mourut  le  14 
Avril  1606,  fort  aimé,  fort  eitime  8c  univerfellement  regretté,  laiffant  pour  enfants  : 

1.  Loris  Jacobé,  qui  fuit. 

2.  Jean  Jacobé,  Écuyer,  Seigneur  de  Luxémont  8c  d'Ablancourt,  Cornette  de  la 

compagnie  du  Sieur  de  Corberon  l'an  1614,  Lieutenant  dans  le  régiment  de 
Champagne  en  1618,  Capitaine  au  régiment  d'Andelot  en  1 6 ■_> 5  ,  Maître  par- 


JACOBE. 


ticulierdes  Eaux  &  Forets  au  bailliage  Je  Vitry-le-François  en  1626;  marié, 
le  4  Juin  1618,  à  Demoifelle  Marie  Perrot,  fœur  du  célèbre  Perrot  d'A- 
blancourt.  Elle  le  rendit  père  de  : 

1.  Jean  Jacobé,  Écuyer,  Seigneur  de  Frémont  8c  d'Ablancourt ,  né  a 
Vitry-le-François  le  5  Septembre  1621  ,  attache  en  1641  8c  1642  a  la 
compagnie  colonelle  du  régiment  infanterie-françaife  du  Comte  de  Co- 
ligny,  entretenu  pour  le  fervice  des  Pays-Bas;  Cornette  au  régiment  de 
Duras,  armée  d'Allemagne,  en  Mai  1 Ô46  ,  puis  Lieutenant  de  la  mellre 
de  camp  du  régiment  de  Fabert  ;  nomme  plus  tard  par  le  Roi  Cor- 
nette de  la  compagnie  de  chevau-légers  du  Sieur  de  Gournay,  8c  enfin 
honoré  par  le  Maréchal  de  Turenne  d'un  certificat  des  lervices  par  lui 
rendus  dans  les  armées  de  Sa  Majelré. 

Revêtu,  le  i5  Janvier  i65o,  de  la  charge  de  Maître  d'hôtel  ordinaire 
du  Roi,  il  fut  enfuite  employé  pour  l'on  fervice  a  diverfes  millions  diplo- 
matiques, particulièrement  en  i663,  Tous  le  titre  d'Envoyé  de  Sa  Ma- 
jejié  très-chrétienne  Louis  XIV  en  Portugal,  pays  dont  il  a  écrit  l'hif- 
toire  depuis  le  traité  des  Pyrénées,  de  1 6 5 9  jufqifà  l'année  1668,  dans 
les  Mémoires,  imprimés  en  1701.  A  la  révocation  de  l'Edit  de  Nantes, 
il  le  réfugia  pour  caufe  de  religion  en  Hollande,  à  la  Haye,  où  il  ne 
s'occupa  plus  que  de  travaux  littéraires.  Il  fit  l'on  teftament  le  12  Août 
ibg3  8c  mourut  la  même  année,  fans  avoir  été  marié.  11  avait  été  main- 
tenu dans  fa  noblelfe  de  race  par  arrêt  du  Confeil  du  iS  Juin  1668, 
avec  fon  frère  Jérémie. 

II.  Jérémie Jacobé,  Écuyer,  Seigneur  d'Ablancourt ,  né  à  Vitry-le-Fran- 
çois le  28  Mai  162g,  Lieutenant  d'une  compagnie  au  régiment  de 
Fabert,  8c  en  1674,  Maréchal  des  logis  de  la  compagnie  des  Gentils- 
hommes de  l'arrière-ban  du  bailliage  de  Vitrv;  époufa,  le  23  Septem- 
bre 1660,  Demoifelle  Sarah  de  Goulon  ,  8.  mourut,  fans  poftérité,  au 
mois  de  Mai  1698. 

III.  Pierre  Jacobé,  Ecuyer,  Seigneur  de  Luxémont,  né  le  22  Mai  1626, 
mort  jeune  8c  garçon,  après  avoir  fervi,  comme  les  frères,  notam- 
ment en    16478c  1648  dans  l'armée  d'Allemagne. 

IV.  Marie  Jacobé,  mariée,  le  5  Février  1642,  à  Chrillophe  Boucherat, 
Écuyer,  Seigneur  d'Athie,  de  la  même  famille  que  le  Chancelier  de  ce 
nom  ;  morte  fans  enfants. 

IV.  DEGRÉ. 

Louis  Jacobé,  Ecuyer,  Seigneur  de  Luxémont,  Maître  particulier  des  Eaux  8c 
Forêts  au  bailliage  de  Vitry-le-François,  époufa  en  1609  Suzanne  Roussel,  fille  de 
Paul  Roussel,  Seigneur  des  Landres,  8c  de  Claude  Guillemin,  laquelle  defcendait 
de  Jean  de  Vouthon,  oncle  maternel  de  Jeanne  d'Arc,  dite  la  Pucelle  d'Orléans; 
de  ce  mariage  il  eut  : 

1.  Louis  ,  ne  le  3i  Août   1O20,  mort  fans  avoir  été  marié. 

2.  Pierre,  ne  le  3i  Mars  i6a5,  mort  jeune. 

3.  Henri  Jacobé  de  Naurois,  qui  fuit. 

4.  Jean  Jacobé,  Écuyer,  Avocat  en  Parlement,  né  à  Vitrv  le  S  Janvier    1618, 
marié  à  Demoifelle  Judith  Varnier,  dont  : 

Suzanne  Jacobé,  qui  époufa  Jean  Dominé. 

5.  Jeanne  Jacobé,   née    le   i3  Février    161 5,   mariée,  a    Vitry-le-François,    le 
26  Janvier  1640,  à  Jacques  Varnier,  dont  une  fille. 
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V.  DEGRE. 

Henri  Jacobé,  Seigneur  de  Naurois,  de  Luxémont  &  de  Concourt,  Écuyer, 
Avocat  en  Parlement  &  Officier  de  la  maifon  du  grand  Condé,  né  à  Vitry-le- 
François  le  2  Janvier  IÔ23,  mort  en  i685,  avait  époufé,  le  20  Septembre  1648, 
Jeanne  Mauclerc,  dont  il  eut  : 

VI.  DEGRÉ. 

Louis  Jacobé,  Seigneur  de  Naurois  &  Concourt,  Écuyer,  Avocat  en  Parlement  & 
Prélident  des  Tréforiers  de  France  à  Chàlons  en  171  1  ,  né  à  Vitry-le-François  le 
16  Février  i656,  mort  à  Paris  le  23  Mai  1723.  Lors  de  la  révocation  de  PÉdit  de 
Nantes  il  emigra  avec  la  famille  en  Hollande,  d'où  il  rentra  en  France  quelques 
années  plus  tard,  après  avoir  abjuré  le  proteftantifme.  11  rendit  hommage  au  Foi, 
le  icr  Décembre  1699,  pour  les  fiefs  nobles  a  lui  échus  en  ligne  collatérale,  par  le 
décès  de  Jérémie  Jacobé  d'Ablancourt,  Lcuyer,  l'un  des  maintenus.  11  avait  époufé, 
le  14  Janvier  i685,  Jeanne  Mauclerc,  qui  lui  donna  : 

1.  Marc-Henri  Jacobé  de  Naurois,  Écuyer,  né  le  27  Septembre  1G91  à  Amf- 

terdam,  Prélident-Treforier  de  France  a  Paris,  mort  célibataire. 

2.  Louis  Jacobé  de  Naurois  d'Ablancourt,  qui  fuit. 

3.  Jeanne,  mariée,  à  Paris,  le  29  Septembre  1703,  à  Meffire  Benoit-Pierre  Mo- 

rel,  Vicomte  de  Vindé,  Prélident  a  la  Cour  des  aides  de  Paris. 

4.  Marguerite,  qui  epoula  François  Jacobé  de  Couvrot. 

5.  Suzanne,  mariée  à  Louis-François  de  Villiers,  Écuyer,  Capitaine  au  régi- 

ment de  Louvigny  &  Chevalier  de  Saint-Louis. 

6.  Marie,  qui  epoula  Claude-François-de-Paule  du  Bois. 

VIL  DEGRÉ. 

LouisJacobé,  Écuyer,  Seigneurde  Naurois,  Ablancourt,  Concourt  Vautres  lieux, 
né  à  Amfterdam,  où  la  famille  s'était  réfugiée  pour  caufe  de  religion,  le  28  Octobre 
1696,  nommé  Lieutenant  au  régiment  de  Meule  le  20  Août  1721  ;  puis,  en  1726,  Capi- 
taine au  même  régiment  ;  &  enfin,  en  1733,  Officier  de  la  maifon  de  Monfeigneur  le 
Duc  d'Orléans,  premier  Prince  du  lang.  11  epoula,  à  Saint-Di/ier,  par  contrat  du 
29  Février  1726,  Demoifelle  Louife-Dorothée  Collin  de  Morambert,  petite-fille 
de  Jean  Racine.  Elle  le  rendit  père  de  : 

i.   Louis-Marc,  ne  à  Paris  le  21  Mars  1727,  mort  en  Juillet  fuivant. 

2.  Louis,  né  le  18  Octobre  1738,  mort  a  Langres  le    17  Janvier  1740. 

3.  Claude-Louis,  qui  fuit. 

4.  Louise-Suzanne,  née  à  Naurois   le  6  Juin    172S,  mariée  à  François-Remy 

Gillet,  en  la  ville  de  Langres,  où  elle  décéda  le  1  1  Avril  1785. 

5.  Marie-Françoise-Dorothée,  née  à  Naurois  le  19  Août  1730,  morte  célibataire 

à  Langres  le  4  Septembre  1800. 
ô.  Angélique,  née  à  Naurois  le  2  Avril  1732,  morte  jeune. 

7.  Marie-Françoise-Julie,  née  à  Naurois  le  i5  Octobre  1733,  morte  célibataire 

à  Langres  le  7  Janvier  1788. 

8.  Marguerite,  née  à  Naurois  le  3o  Décembre  1734,  morte  le  17  Janvier  luivant. 

9.  Antoinette-Agathe,  née  à  Naurois  le  25  Janvier  1736,  morte  à  Chàlons-lur- 

Marne  le  19  Octobre  1749. 

10.  Françoise-Angélique,  née  le  22  Avril  1737,  mariée  à  Joleph-Pierre-Salomon 
Cravet  d'Huisseau,  Tréforierde  France  à  Sully,  où  elle  elt  morte. 
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VIII.  DEGRÉ. 

Claude-Louis  Jacobé  Je  Naurois,  Écuyer,  ne  à  Langres  le  6  Juin  1741 ,  décédé  à 
Paris  le  10  Novembre  1819,  Directeur  pendant  plus  de  cinquante  ans,  puis  Admi- 
nillrateur  de  la  manufacture  royale  des  glaces  de  Saint-Gobain,  réuflit  à  fauver  ce 
grand  établiflement  de  la  ruine  par  la  fermeté  à  contenir  les  ouvriers  dans  les 
temps  les  plus  orageux  de  la  Révolution,  conduite  dont  il  lut  félicite  par  Napoléon 
devenu  chef  du  gouvernement  (a).  11  avait  époufé,  par  contrat  pafle  à  Paris  le  21  Fé- 
vrier 1772,  Demoifelle  Catherine-Rofalie  Guérin  de  la  Marre,  dont  il  eut  : 

i.  Gérard-Marie,  qui  luit. 

2.  Fdme-Louis,  ne  a  Pans  le  3o  Juin  1770,  mort  le  28  Octobre  fuivant. 

3.  Louis,  né  à  Paris  le  20  Novembre  1777,  mort  le  5  Juillet  1783. 

IX.  DEGRÉ. 

Gérard-Marie  Jacobé  de  Naurois,  né  le  10  Mai  1773  à  Paris  où  il  décéda  le 
icr  Juin  1824,  eut  pour  marraine  la  grand'tante  Marie  Prelle,  veuve  de  Louis  Ra- 
cine; Otîicier  d'artillerie,  puis  Ingénieur  des  Mines  &  en  181  5  Chef  de  la  légion  de 
la  garde  nationale  du  canton  de  Yillemur  (Haute-Garonne);  il  époula,  à  Blaye 
(Tarni,  le  26  Février  1707,  Demoifelle  Marie-Gabrielle-Bole  de  Solages  (b),  dont  : 

1.  Edouard-Gabriel,  né  à  Blaye  (Tarn)  le  23  Février  1799,  Lieutenant  au  5e  de 

ligne  le  11  Septembre  18 16,  démillionnaire  en  1824. 

2.  Auguste-Louis,  qui  fuit. 

3.  Gabriei.-Paui.in,  ne  a  Blaye  le  2  Janvier  i8o5,  Garde  du  corps  du  Roi,  dé- 

milïionnaire  en  i83o,  aujourd'hui  Maire  de  la  ville  de  La  Caune  (Tarn), 
marie,  a  Touloufe,  le  18  Avril  i838,  avec  Demoifelle  Marie-Augulline- 
Louife  de  Cluzel,  dont  il  a  : 

I.  Antoinette-Makguekite-Makie,  mariée  en  1866  à  Arthur,  Vicomte  de 
Fautereau,  Zouave  pontifical,  bielle  à  Cafteltidardo,  Chevalier  de 
Pie  IX. 

II.  Jeanne-Marie. 

III.  Ludovic-Paulin. 

4.  Charles-Hippolyte,  né  a  Blaye  le  14  Décembre  1S07,  marie,  le  5  Août  1846, 

à  Lupiac  (Gers),  à  Demoifelle  Jofèphe-Pierre-Laurencie  de  la  Coste,  petite- 
fille,  par  la  mère,  de  M.  le  Marquis  du  Lyon.  De  cette  union  : 

I.  Gabriel-Gérard. 

II.  JoSÉPHIN  E-Ma  R 1  E-AnGÈLE. 

5.  Gabriel,  né  le  22  Octobre  1809  à  Yillemur  (Haute-Garonne),  marié,  à  Paris, 

le  2  Juillet  1859,  avec  Demoifelle  Blanche-Claire  m:  Gombault  dont  : 
1.  Marie-Victorine. 

{a)  Il  reçut,  le  1"  Mai  1S01,  de  M.  Frochot,  Préfet  de  la  Seine  ,  avec  M.  Bénard,  fabricant,  fucceffeur  de  Ré- 
veillon &  Maire  de  rArrondillemcnt,  l'importante  million  de  refoudre  une  férié  de  qucllions  tendant  a  ranimer 
les  manufactures,  le  commerce  &  l'indullrie  de  Paris,  dont  la  Résolution  avait  fufpendu  toute  l'activité.  11  avait 
été  nommé,  le  19  Septembre  1789,  par  l'Affemblée  générale  des  volontaires  du  faubourg  Saint-Antoine,  Ca- 
pitaine delà  iro  compagnie  de  la  garde  nationale  du  dillrict; —  le  11  Octobre  171)0,  par  l'Allémblee  primaire, 
l'un  des  dix-huit  Électeurs  de  la  fedion  des  Quinze-vingts,  faubourg  Saint-Antoine;  —  le  2  Vendémiaire  an  IV 
(Septembre  1795  ,  Électeur  de  la  même  feelion;  —  en  1S00,  Membre  du  Confeil  gênerai  de  la  Seine;  —  le  25 
Décembre  1802,  Préfident  de  l'Allémblee  du  canton  de  la  huitième  municipalité  de  Paris  pendant  cinq  ans;  —  le 
9  Mars  iSo3,  Préfident  du  troifième  collège  électoral  de  l'Arrondiffement  de  Paris;  —  le  2S  Juillet  1S0J,  Dé- 
puté de  Paris  au  Corps  légillatif;  —  le  26  Octobre  1S04,  pour  affilier  au  couronnement  de  l'Empereur;  —  le 
11  Novembre  1S07,  candidat  au  Corps  légillatif  ;  —le  17  Juillet  1S0S,  Préfident  pour  cinq  années  â  l'Allém- 
blee du  canton  delà  huitième  municipalité  de  Paris;  —  le  ig  Juin  181 3,  Préfident  pour  cinq  ans  de  la  même 
Aftèmblce;  —  le  20  Décembre  1S14,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur. 

tb\  Voir  plus  loin  à  l'article  1.1.  Solages. 
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II.   Blanche-Élisabeth-Louise. 

6.  Gabriel-Louis,  né  à  Villemur  le  22  Décembre   i8i5,  m  jrt  à  Touloufe  le 

l3  Février  i853,  fans  avoir  été  marié. 

7.  Élisabeth-Gabrielle-Lolisk,  née  à  Villemur  le  14  Janvier  i8i3,  mariée,  à 

Touloufe,  le luin  i836,  à  M.  Théophile  de  Rivals-Mazèreï,  dont  un 

iils  :  Alphonse-Charles-Marie,  qui  a  époufé,  à  Arras,  le4  Septembre  1866, 
Marie-Céline-Adelaïde-Rofalie  Gottran. 

A'.   DEGRÉ. 

Alguste-Louis  Jacobé  de  Naurois,  né  à  Blaye  (Tarn)  le  2  Mars  i8o3,  marié,  a 
Touloufe,  le  i5  Juin  i83o,  a  Demoifelle  Marie-Gabrielle  de  Solages,  fœur  eonfan- 
guine  de  l'a  mère.  De  cette  union,  contractée  avec  difpenfes  de  la  Cour  de  Rome, 
du  3o  Mars  i83o  8^  de  Sa  Majeflé  par  ordonnance  royale  du  12  Mai  fuivant  : 

1 .  Albert-Gabriel-Gérard  Jacobé  de  Naurois,  né  à  Touloufe  le  29  Janvier  1 833, 

marie,  le  17  Juin  1SG7,  à  Clermont-Deffous  (Lot-8c-Garonne),  à  Demoifelle 
Louife-Paule-Marie-Oclavie  de  Sevin-Lisle. 

2.  Gabrielle-Marie,  née  à  Blaye  (Tarn)  le  4  Juillet  1 83 1 ,  mariée,  à  Touloufe,  le 

2  Oclobre  1 S 5 5 ,  à  M.  Louis-Joleph-Marcel  dePuymirol,  Élève  de  l'École 
polytechnique,  Capitaine  d'État-major  démiffionnaire,  lils  de  M.  Jofeph- 
Louis  de  Puymirol,  Officier  tupérieur  d'artillerie,  Chevalier  de  Saint-Louis 
&  de  la  Légion  d'honneur,  8c  de  Dame  Marie-Caroline-Dominique  de  Rey- 
nai.-Montamat,  couline-germaine  de  M.  le  Comte  de  Montbel,  Miniftre  du 
Roi  Charles  X.  De  cette  union  font  nées  à  Touloufe  trois  filles  : 

I.  Cécile-Joséphine-Marie. 

II.  Joséphine-Mari e-Suzanne. 

III.  Joséphine-Marie-Marï  hk. 

3.  Gabriei.le-Jeanne  Jacobé  de  Naurois,  née  le  17  Oclobre  1841  à  Touloufe  où 

elle  s'elt  mariée,  le  3o  Mai  1864,  a  M.  Felix-Theodore  de  Sevin  (Branche 
des  Barons  de  Ségougnac),  Élève  de  l'École  fpéciale  militaire  8c  Officier 
d'infanterie,  démillionnaire,  dont  deux  iils  :  Marie-Auguste-Édouard  8c 
Marie-Anatole-.!  kan,  8c  une  fille  :  Maria-Joséphine-Marguerite. 

Alliances  :  La  famille  de  Jacobé  a  eu  des  alliances  diftinguées  avec  les  maifons 
de  :  de  Maroi.i.es,  Mauclerc,  même  famille  que  celle  des  Barons  de  Mauclerc 
établie  en  Allemagne  depuis  la  revocation  de  l'Édit  de  Nantes;  de  Bolcherat, 
Perrot  d'Ablancolrt,  Morel  de  Vindé,  Collin  de  Morambkrt,  petite-fille  du 
grand  Racine,  de  Solages,  de  Puymirol,  de  Sevin,  8cc. 

Auteurs  a  consulte»  :  Le  gênéalogiftc  d'Hozier.  —  Pierre  Bayle,  Diâionnaire  hijlorique.  —  Moreri, 
Diâionnaire  hiflorique.  —  Mémoires  de  Monfieur  d' Ablancourt,  Envoyé  de  Sa  Majejlê  Très-Chrétienne  en 
Portugal.  Imp.  A  Amllerdum,  chez  Louis  de  Lorme,  en  1701,  pages  127  &  luisantes.  —  Biographie  univer- 
Jelle  de  Michaud.  —  Bouillet,  Diâionnaire  d'HiJloire  &  de  Géographie,  &c.  (  Voir  ces  différents  Didionnaires 
au  mot:  Frémont)  (a).  —  Le  Nobiliaire  Touloujain,  par  Alphonfe  Bremond,  1 S63,  tome  11,  page  10 

[ai  Les  auteurs  de  ces  Didionnaires  le  lont  généralement  copiés,  notamment  pour  l'article  Fri'mont  d'Am.anxourt  [Ni- 
colas dé),  qui  cil  fautif.  Le  nom  patronymique  Jacohé  a  été  omis  &  Ion  nom  de  baptême  qui  elt  Jean  ell  change  en  ce- 
lui de  Nicolas.  Ses  véritables  noms,  d'après  fon  acle  de  baptême,  font  :  Jean  Jacobé,  Sieur  de  Frémont  6-  d'Ablan- 
cowt.  Mis  île  Ji-AN  Jacobé,  Seigneur  de  î.uxémont,  Maître  des  Eaux-&-Forêts  au  bailliage  de  Vitry  en  Champagne,  A 
de  Marie  Perhot,  fnur  de  Nicolas   Perrot  d'Aiii.  \ncoi  rt,  le  célèbre  traducteur.  Il  n'cll  pas  né  à  Paris,  vers  l'an   iCrib, 
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Anciens  Seigneurs  du  fief  vicomtal  de  Juillac,  Seigneurs  &  Basons  de   Fignoles 
Seigneur  de  Picquet,  Barons  de  Montégut-Save\,  ôc. 

GASCOGNE, LANGUEDOC, PROVENCE. 


fi 


Ecartele  :  aux  i«  &  4*,  de  Gueules  au  Lion  d'Or,  arme,  lampaffé  &  couronné  de  Sable,  tenant 
endextreunelipéeen  pal  d'Or;  au  Chef  d'Or,  chargé  de  trois  Croisants  de  Sable ,  qui  cil  de 
Juillac;  au  2^  de  Sable  au  Cep  de  vigne  d'Argent,  contournant  un  Échalas  de  même,  qui  e(i 
de  Vignoles;  au  3e  d 'Argent  à  trois  têtes  d'Aigle,  arrachées  de  Gueules,  becquées,  languées  G 
couronnées  de  Sable,  qui  eft  de  Picquet  ;  fur  le  tout,  un  Heaume  de  Comte  coiffe  de  la  couronne 
Le  lion  de  l'L'cu  tenant  en  Jene/lre  une  banderole  fur  laquelle  ejl  écrit  :  Nun- 


cumtale.  Ci: 


quam  impune!  qui  eft  le 


Di 


ise  :  bemper  audax  &  forti 


La  maifon  de  Juillac,  d'origine  chevalerefque,  eft  une  des  plus  anciennes  de  Gaf- 
cogne,  dont  elle  eft  originaire.  Sa  généalogie  a  été  dreffée  par  d'Hozier  a  l'oc- 
cafion  des  preuves  laites  devant  lui  par  deux  membres  de  cette  famille  (a).  Toutefois 
elle  n'établit  la  filiation  fuivie  qu'a  partir  de  Jean  de  Juillac,  vivant  en  1425,  tandis 
que  les  recherches  récentes  entreprifes  par  l'Abbé  Monle/.un,  auteur  confeiéneieux 
d'une  hiftoire  de  Gafcogne,  permettent  actuellement  de  la  faire  remonter  a  Tan 
io55,  à  l'aide  des  renfeignements  puifés  dans  les  chroniques,  dans  les  cartu- 
laires  &  dans  les  documents  confervés  aux  archives  de  la  province  (b).  D'après 
les  renfeignements,  cette  maifon  doit  l'on  nom  patronymique  de  Juillac  au  fief  du 
même  nom  qu'elle  reçut  d'abord  en  pleine  fuzeraineté  au  XIIe  fiècle,  enfuite  en 
toute  propriété  des  Comtes  de  Pardiac,  à  la  fortune  defquels  elle  fut  intimement 
liée.  Jean  I",  Seigneur  de  Juillac,  combattit  avec  Raimond,  Comte  de  Touloufe,  au 
liège  de  cette  ville  en  1217,  a  celui  de  Montauban  8c  à  la  défenfe  de  Caftelnaudary 
Son  petit-fils  Guilhkm-Amalvin  Ie'  fut  invefti  du  droit  de  propriété  du  fief  de  Juil- 
lac, érige  enfuite  en  vicomte  en  faveur  du  fils  de  celui-ci  Guilhem-Amalvin  II.  Tou- 
tefois le  titre  de  Vicomte  n'a  pas  été  porté  par  les  defeendants  bien  que  le  fief  vi- 
comtal ne  fortit  de  la  famille  qu'en  i63o.  Guilhem-Amalvin  II  eut  pour  fils  Jean  II 
de  Juillac,  père  lui-même  de  Jean  (III)  de  Juillac,  qui  fuit  &  par  lequel  d'Hozier 
commence  la  filiation  non  interrompue  (c\ 

PREMIER   DEGRÉ. 

Jean  I"  (III),  Seigneur  de  Juillac,  Homme  d'armes  en  i425  de  la  compagnie  de 
Xaintrailles,  avait  époufé  en  [3gg  Régine  d'Antras,  dont  il  eut  : 


(a)  Bibliothèque  impériale,  Cabinet  des  titres. 

(b)  Cette  nouvelle  filiation  fe  trouve  rapportée,  d'après  le  travail  d 
1       laNobleffe,  deM.  Borel  d'Hauterive,  année  1866,  p.   i;5. 

(c)  Cette  filiation  a  été  inférée  dans  le  Nobiliaire  de  Saint-Allais,  t.  X. 


Monlczun  ,  dans  Y  Annuaire  de 


1)1'. 
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I.    AkNAUD-BeRNARD,   qui    fllit. 

2.  Guillaume,  non  marie. 

3.  Géraude,  qui  époufa  Pierre 


//.  DEGRE. 

Arnaud-Bernard,  Seigneur  de  Juillac  ,  Capitaine  Je  Saint-Beat  en  1423,  marié, 
en  Mars  1442,  a  Catherine  de  Vignoles,  fœur  d'Etienne  de  Vignoles,  dit  La  Hire, 
crée  Baron  par  Charles  VII.  Celui-ci  n'ayant  pas  de  poftérité  ,  légua  Ton  nom  8c  les 
armes  a  toute  la  defeendance de  fon beau-frère,  paractede  1442,  confirmé  en  1447. 
La  feigneurie  de  Vignoles  tut  acquilé  en  1443  par  Arnaud-Bernard  de  Juillac. 

///.    DEGRE. 

Bertrand  Ier  (II),  Seigneur  de  Juillac,  Baron  de  Vignoles,  lils  unique  du  précé- 
dent, tut  Capitaine  de  Bombez  en  1463.  Il  époufa  en  1 47?  Ifabeau  de  Saint-Loup, 
dont  il  eut  : 

1 .  Bertrand,  qui  luit. 

2.  Bernard,  non  marié. 

3.  Raymond,  Chanoine  de  Lombez,  qui  tefta  le  i5  Octobre  i55i. 

4.  Pierre,  dont  la  branche  s'éteignit  dans  la  perfonne  de  l'on  fils  Pierre,  qui  ne 

huila  qu'une  fille  nommée  Denise,  mariée  à  Jean  de  Picquet. 

IV.    DEGRE. 

Bertrand  II  (III),  Seigneur  de  Juillac,  Baron  de  Vignoles,  Capitaine  de  Lombez 
à  la    mort  de  fon  père,  avait  époulé  en  1 5  1 5  Fleurette  ni:  Poi.astron,  dont  il  eut  : 

1.  Arnaud-Guillaume,  marie  en  troifièmes  noces,  en  i553  à  Jeanne  de  Vimont- 

Bassabat  dont  il  n'eut  pas  d'entants  8c  à  laquelle  il  légua  la  haronnie  de  Vi- 
gnoles. 

2.  Jean  ,  qui  luit. 

3.  Antoine,  non  marié. 

4.  Catherine,  qui  époufa  Dominique  de  Vieuxfoin. 

V.  DEGRÉ. 

Jean  II,  Seigneur  de  Juillac,  Maréchal  des  Logis  de  Monfieur  de  la  Valette, 
époufa  en  premières  noces,  en  1 5 57,  Anne  de  Dufaur  de  Pibrac,  8c  en  fécondes 
noces,  en  1 568,  DenifenE  Picquet,  fa  nièce,  tille  unique  de  Noble  Jean  dePicquet, 
(voir  plus  haut  au  IIP  degré),  lequel  lit  donation  de  l'es  biens,  le  9  Mars  i56S,  au 
premier  maie,  à  la  charge  de  porter  le  nom  de  Picquet.  Il  eut  de  ces  deux  alliances  : 

1.  Arnaud-Guilhem  (1er  lit1,  Seigneur  de  la  Coronne  8c  de  Tulle  dans  le  Ledou- 

rois.  Il  alla  s'établir  en  Béarn  ,  après  l'on  mariage  avec  Marianne  de  Bivès, 
8c  y  fonda  la  branche  aînée  de  Juillac,  aujourd  hui  éteinte. 

2.  Dominique  (IIe  lit),  qui  fuit. 

3.  Jeanne,  femme  de  Jean  Gasqui  de  Montgaillard. 

VI.  DEGRÉ. 

Dominique  Ier,  Seigneur  de  Juillac  (jufqu'en  i63o),  Baron  de  Vignoles  du  chef  de 
fa  tante  de  Vimont ,  dont  il  fut  l'héritier,  8c  Seigneur  de  Picquet  du  chef  de  l'a  mère  , 
qui  avait  mis  pour  condition  expivlle  du  mariage  de  fon  fils  que  le  nom  8c  les  armes 
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de  Picquet  feraient  toujours  réunis  à  celles  de  Juillac.  Il  avait  époufé,  par  contrat 
du  6  Janvier  i5gq,  Marie  de  Cocy-Mangon  de  Pordéac,  qui  lui  donna  fix  garçons 
&  fix  filles.  Il  décéda  en  1637. 

1  &  2.  Jean,  né  en  i5g2  ,  &  autre  Jean  ,  né  en  1 597. 

3  &  4.  Pierre  &  Dominique,  tués,  ainfi  que  les  deux  précédents,  à  côté  de  leur 
père  au  fiége  de  la  Rochelle. 

5.  Abraham,  qui  fuit. 

6.  Bertrand  III,  tué  au  fiége  de  Montauban. 

7.  Jeanne,  mariée  à  Pierre  d'Olivier,  Confeiller  du  Roi. 

S.  Catherine,  mariée  à  Jacques-Louis,  Seigneur  de  Beaupuy. 
g.  Marguerite,  mariée  à  Dominique  de  Courtade. 

10.  Bertrande  ,  mariée  à  Jean  de  Caumartin  ,  Seigneur  de  Sarrans. 

11.  Louise,  mariée  à  Pierre  de  Gaston  ,  Seigneur  de  Lalhomes. 

12.  Marie,  non  mariée. 

Dominique  vendit  en    i63o  fa  feigneurie  de  Juillac  pour  doter  les  filles. 

VII.    DEGRÉ. 

Abraham,  né  en  1602,  après  avoir  fervi  avec  fon  père  8c  fes  frères  dans  les  guerres 
du  Roi  Louis  XIII,  époufa,  par  contrat  du  23  Juillet  1 62S,  paflé  devant  Louis  Barra, 
Notaire  royal,  Anne  nu  Barry,  fille  de  Noble  Daniel  du  Byrry.  Il  décéda  en  166g. 
De  fon  mariage  il  eut  : 

1.  Pierre-Daniel,   Chanoine  de  Lombez. 

2.  Dominique,  qui  fuit. 

VIII.  DEGRÉ. 

Dominique  III,  né  en  i63q,  après  la  campagne  de  Hollande  8c  de  Franche- 
Comté,  époufa,  par  contrat  palfe  le  28  Décembre  1673,  devant  Jean  de  la  Porte, 
Notaire  royal  de  la  ville  de  Gimont,  Anne  de  Lamezan,  fille  de  Noble  François  de 
Lamezan,  8c  de  Demoifelle  Marie  de  Fi.urian. 

11  fut  déchargé,  ainfi  que  fon  frère  Daniel,  du  droit  de  franc  fief,  en  qualité  de 
Noble,  par  jugement  de  maintenue  délivré  le  3o  Avril  1700(12),  par  M.  Legendre 
de  Lormoy,  Intendant  de  Guyenne,  8c  mourut  en  1703,  lailfant  de  fon  mariage  : 

1.  François  ,  qui  fuit. 

2.  Marcel,  Chanoine  de  Lombez 8c  Religieux  à  l'abbaye  de  la  Garde-Dieu. 

IX.    DEGRÉ. 

François  Ier  de  Juillac,  Seigneur  Baron  de  Vignoles,  Seigneur  de  Picquet,  né 
en  1676,  époufa,  par  contrat  du  22  Mai  1700,  Marguerite  de  Gatignol,  fille  de 
Noble  Jean-Baptifte  de  Gatignol,  Confeiller  au  Parlement,  8c  de  Demoifelle  Cathe- 
rine d'Astugues.  Il  vendit  fon  fief  de  Vignoles,  8c  décéda  en  1765  ,  ne  lailfant  qu'un 
fils,  qui  fuit. 

A'.    DEGRÉ. 

Come  Ier  de  Juillac  ,  Baron  de  Vignoles  jufquen  1748,  Seigneur  de  Picquet, 
Baron  de  Montégut-Savcz,de  Sauvimont  8c  de  Sainte-Loubes,  né  en  1707,  Lieute- 
nant-Colonel du  régiment  Royal-Cravates,  cavalerie,  Chevalier  de  Saint-Louis, 
Commandeur  de  Saint-Lazare  8c  du  Mont-Carmel,  lit  fes  preuves  pour  ces  différents 

(a)  Expédition  fur  papier.  Bibliothèque  Impériale,  Cabinet  des  titres. 
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ordres,  en  Mars  1769,  devant  d'Hozier  (Cab.  des  Titres).  Il  prit  part  aux  batailles  de 
Rocoli,  de  Fontenoy,  de  Lawfeld.  Avant  eu  le  bras  calle  à  cette  dernière,  il  le  re- 
tira du  fervice  &  fut  crée  Premier  Gentilhomme  de  Mademoifelle  de  Clermont, 
PrincefTe  du  fang .  puis  Maître  d'hôtel  de  la  Reine  Marie  1  .eczinska.  Ce  fut  alors  qu'il 
lut  crée  Comte  à  brevet  le  21  Juillet  1757.  11  époufa,  par  contrat  paffé  le  17  Mai 
175s,  par-devant  Gervais,  Cord'eiller  Notaire  du  Roi.,  DemoifelleZélie-Catherine  de 
Morin,  ^  décéda  en  1769.  De  l'on  mariage  vinrent  : 

1.  François-Marie-Nicolas-Come,  qui  fuit  &  qui  continue  la  branche  aînée. 

2.  Joseph-Angélique,  auteur  de  la  féconde  branche. 

3.  François,  non  marié. 

4.  Joséphine,  mariée  au  Comte  de  Villeneuve-Lanrazous. 

XI.  DEGRÉ. 

François-Marie-Nicolas-Come  II,  né  en  17Ï9,  Comte  de  Juillac  (à)  de  Vignoles 
de  Picquet,  Seigneur  &  Baron  de  Montégut-Savez ,  Lieutenant-Colonel  de  cava- 
lerie, Chevalier  de  Saint-Louis,  époufa  en  1798  Llilabeth-Amable  de  Toussaint- 
Panage.  11  décéda  en  1847,  biffant  deux  fils: 

1.  Henri,  qui  fuit. 

2.  Elzéar,  Lieutenant-Colonel  de  cavalerie  en  retraite  ,  Chevalier  de  la  Légion 

d'honneur,  qui  de  l'on  mariage  avec  Marie  Desclaux  n'a  eu  que  trois  filles. 
Il  ell  décédé  en  1870. 

XI I.  DEGRÉ. 

Henri  Ier,  né  en  1801,  Comte  de  Juillac  de  Vignoles  de  Picquet ,  Colonel  de 
cavalerie,  Commandeur  de  la  Légion  d'honneur,  marié  en  1 83 1  à  Victoire 
Goujon,  mort  en  Avril  1866 ,  laiffant  : 

1 .  Come  ,   qui  fuit. 

2.  Marie,   mariée   au  Baron  Gay   de  Vernon,  Chef  d'el'eadrons  de  cavalerie, 
Chevalier  de  la  Légion  d'honneur. 

XIII.    DEGRÉ. 

Come  III,  Comte  de  Juillac,  Lieutenant  de  dragons,  ne  en  1834,  chef  actuel 
de  la  branche  aînée. 

SECONDE   BRANCHE. 

XI.  DEGRÉ. 

Joseph  Lr  —  Angélique,  Chevalier,  Baron  de  Montégut-Savez (b),  connu  l'ousle 
nom  de  Vicomte  de  Juillac  de  Vignoles  de  Picquet,   né  le  12  Juillet  1764,   lit   les 

(a)  Qualifie  ainfi  dans  les  États  militaires  jufqu'cn  1  -jiji,  pendant  qu'il  était  Capitaine  dans  Royal-Champagne, 
cavalerie;  —  dans  le  procès-verbal  de  l'Affembléc  des  Gentilshommes  du  comte  de  Comminges  &  de  Nébouzan, 
pour  l'éleclion  des  Députes  aux  États  généraux  en  1789,  &  dans  les  actes  depuis  la  Reflauration  jufqu'cn  1^47  , 
époaue  de  fa  mort. 

(b)  Procès-verbal  de  l'Affembléc  des  Gentilshommes  en  1  ;S,,  dans  Les  États  de  Comminges  S  du  Néboiqan 
ajjemblés  à  Muret,  fupplément  à  l'ouvrage:  Notice  liijlorique  fur  VarrondiJJement  de  Muret,  par  P.-F.  Fons. 
Muret,  i852,  in-8.  La  baronnie  de  Montégut-Savez  était  à  celte  époque  poflédée  en  indivis  par  les  trois 
frères. 
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preuves  devant  dTIozier  en  1772  pour  être  admis  au  collège  royal  de  La  Flèche. 
Il  fut  enfuite  Officier  de  cavalerie  &  époufa  en  179D  Joféphine  de  Bertran  de 
Palmarole  de  Catlla,  &  eft  décédé  en  i823,   laiffant  : 

1.  Joseph-Gustave,  qui  fuit. 

2.  Adolphe,  Chanoine  titulaire  du  diocele  de  Touloule,  décède  en  1867. 

3.  Zélie,  mariée  à  Maximilien  de  Rivals  de  Langlade. 

4.  Euphrosine,   mariée  a  Charles  de  Mei.ier-Lararthe. 

XII.  DEGRÉ. 

Joseph  11  —  Gustave  de  Juillac  de  Vignoles  de  Picquet,  porte  le  titre  de  Vicomte 
en  fouvenir  du  fief  vicomtal  de  Juillac  poffédé  par  les  ancêtres ,  titre  qui  n'a  été 
relevé  par  aucune  autre  famille;  ne  en  1796,  chef  actuel  de  la  branche  cadette, 
ancien  Capitaine  de  cavalerie,  a  fait  la  campagne  d'Efpagne  en  182I1.  11  a  epoule 
en  1839  Louile  de   Lanusse-Boulemont,  dont  il  a  eu  : 

1.  Joseph  ,  qui  luit. 

2.  Marie-Gekmaini:,  Religieufe  aux  Dames  bénédictines  de  Touloule. 

3.  Geneviève. 

XIII.  DEGRÉ. 

Joseph  III,  né  en  1S44,  actuellement  au  lervice  dans  l'arme  de  la  cavalerie. 
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LABBE, 

Anciens  Seigneurs  de  Gicourt,  de  Champgrand ,  du  Parc-Saint-Georges,  de 
Chdvannes,  de  Saint-Loup,  Pierrefitte-en-Brie,  des  Bergeries  &  partie  des  fiefs 
de  Merdellon  &  de   Villeperdue  (a). 

En  BERRY. 


D'Argent  à  trois  Fa/ces  de  Gueules-,  au  Lion  d'Or,   armé  &  lampaffé  de  Gueules,  couronné 
d'Or,   brochant  fur  le  unit.  Supports  :  deux  Lions.  Devise  :  Conftantia   duris. 

Catherinotj  dans  lbn  opufcule  intitule  Fori  Bituricenfis  inferiptio,  donne  à  la 
famille  Labbe  pour  berceau  la  ville  d'Amis.  D'après  le  même  auteur,  elle  ne 
ferait  venue  s'établir  dans  le  Berry  qu'au  XIIIe  fiècle,  à  la  fuite  de  Robert  de  Cour- 
tenay.  Elle  s'eft  diviiée  en  plufieurs  branches,  éteintes  aujourd'hui,  &  dont  nous 
ne  donnerons  qu'une  indication  lbmmaire;  la  branche  aînée  ou  de  Champgrand 
eft  la  feule  qui  lé  foit  continuée  jufqu'à  nos  jours.  Elle  fait  l'objet  de  la  préfente 
notice. 

La  généalogie  fuivie  ne  commence  qu'à  partir  de  : 


PREMIER  DEGRÉ. 
Philippon  Labbe,  décédé  en  1488,  qui  eut  de  la  femme  Jeanne  Coquery: 

II.  DEGRÉ. 
Jean  Labbe,  marié  à  Colette  Bruneau,  mort  en   1 5  1 7 ,  laiffant  : 

///.  DEGRÉ  (b). 

Philippe  Labbe,  Seigneur  de  Gicourt,  mort  en  1 55s,  eut  de  fa  femme  Catherine 
Biton  : 

IV.  DEGRÉ. 

Philippe  Labbe,  IL  du  nom,  Ecuver,  Seigneur  de  Champgrand  c)  &  du  Parc, 
Confeiller  du  Roi  au  bailliage  *  liège  préfidial  de  Bourges,  Échevin  de  cette  ville 

(a)  Dom  Bétencourt,  Noms  féodaux,  t.  III,  p.  17-18. 

(b)  Les  trois  premiers  degrés  de  cette  notice  font  mentionnés  par  la  Thaumaflic-re  dans  fon  Hifoire  du 
Berry,  p.  to86,  &  dans  un  tableau  manulcrn  en  poflelfion  de  la  famille;  les  autres  degrés  loin  établis  fur 
pièces  authentiques. 

(c)  Ainli  dénommé  dans  le  contrat  de  mariage  de  l'on  (ils  aîné.  —  Voir  aulli  le  Ve  Reg.  de  cet  Ar 
Iîicot,  p.  1 1 . 
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pendant  les  années  1604  &  i6o5  (a).  Il  avait  époufé,  par  contrat  de  mariage  du 
27  Mai  i5S2  (b),  Demoilelle  Vincente  Sarrazin.  11  décéda  à  Bourges  le  ig  Mai 
1624,  après  avoir  telle  le  20  Juin  161  S.  Ses  enfants  lurent  : 

1.  Philippe,  IIIe   du  nom,  auteur  de  la  branche  de    Champgrand,   rapportée 

ci-après. 

2.  Guillaume  Labbe,  Seigneur  des  Bergeries,  auteur  de  la  branche  de  ce  nom, 

époufa,  par  contrat  du  26  Décembre  i6i3,  Demoilelle  Michelle  Macé,  fille 
de  Noble  homme  Nicolas  Macé,  Sieur  de  la  I.el'ure  ,  &  de  Dame  Claude 
Ruelle.  11  mourut  Capitaine  au  régiment  de  Berry,  laillant  de  l'on  mariage 
plulieurs  enfants,  entre  autres  : 

I.  Philippe  Labbe,  Seigneur  de  Chavannes,  marié  avec  Jeanne  Le 
Large.  Il  lut  la  louche  de  la  branche  de  Chavannes,  aujourd'hui 
éteinte. 

II.  Guillau  ie  Labbe,  Seigneur  de  Saint-Loup,  qui  forma  la  branche 
de  ce  nom,  éteinte  depuis  longtemps. 

3.  Jean-Jacques  Labbe,  nommé,  le  3o  Avril  1 632,  Doyen  de  la  cathédrale  de 

Bourges. 

4.  Nicolas  Labbe,  Écuyer,  Seigneur  du  Parc,  fuccefllvement  Capitaine  Enfeigne 

d'une  compagnie  de  gens  de  pied  au  régiment  de  Chappes,  Capitaine  8c 
Major  au  régiment  de  Nereftang,  Maréchal  de  bataille,  Aide  de  camp  des 
armées  du  Roi,  fut  tué  en  1644  au  fiége  de  Tarragone.  Il  avait  époufé 
Demoilelle  Catherine  Bigot  (c),  de  laquelle  il  eut  plulieurs  enfants.  Il  fut 
l'auteur  de  la  branche  du  Parc,  appelée  plus  tard  de  Saint-Georges  &  qui 
s'éteignit  le  3  Novembre  iS38,  en  la  perfonne  de  Philippe  Labbe,  Vicomte 
de  Saint-Georges,  ancien  Chef  de  bataillon. 

5.  Anne  Labbe,  mariée,  par  contrat  du  2  Février  1608,  à  Germain  Le  Large. 

6.  Catherine  Labbe,  qui  époufa  Claude  Texier. 

7.  Marie  Labbe,  Relicieufe  à  Charenton. 


BRANCHE  DE  CHAMPGRAND. 

V.  DEGRÉ. 

Philippe  Labbe,  HP  du  nom,  Seigneur  de  Champgrand  8;  de  Beurry,  Prélident 
en  la  lbuveraineté  de  Boisbelle  8;  Henrichemont,  Maire  de  la  ville  de  Bourges  en 
1629  &  i63o.  11  époufa,  par  contrat  du  3i  Août  1606  (d),  Demoilelle  Perpétue 
Le  Bègue,  lille  de  Noble  homme  Claude  Le  Bègue,  Sieur  de  Grolbnne  8c  Dour- 
non,  6c  de  Dame  Barathon.  Elle  fut  Gouvernante  de  Louis  II  de  Bourbon,  Prince 
de  Condé  lurnomme  le  Grand  (<?).   Ils  eurent  de  leur  union  quatre  enfants  : 

vrt)  Extrait  du  regiflre  dus  élections  des  Maires  &  Ëchevins  de'  la  ville  de  Bourges  dans  lequel  il  elt  qualifié 
Noble  Homme.  —  Voir  les  Lettres  patentes  du  roi  Louis  XI  de  Juin  1474,  confirmées  par  les  fuecelléurs  ainli 
que  par  l'arrêt  du  Confeil  royal  des  finances  du  7  Mai  1667  qui  accorde  &  maintient  la  noblefle  aux  Maires  & 
Ëchevins  de  Bourges,  enlemble  leurs  prédccelleurs  1^  dépendants.  (1er  Rég.  de  cet  Armoriai,  p.  6Sô.) 

(b)  Grolfe  en  parchemin. 

(C)  V-  Rég.  de  cet  Armoriai,  art.  Bigot,  p.   11. 

(J)  Grolle  en  parchemin. 

(e)  Mémoires  de  M.  L.  [Lenet),  contenant  l'hijloire  des  guerres  civiles  des  années  1649  &  fuivantes;  Paris, 
1720,  2  vol.   in- 12. 
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!.  Philippe  Labbe,  Polygraphe  français,  né  à  Bourges  le  10  Juillet  1607, 
entra,  à  l'âge  de  feize  ans,  dans  la  Société  des  Jéfuites;  profeffa  à  Bourges  8c 
à  Paris  les  belles-lettres,  la  théologie  morale  &  la  philofophie,  &  mourut 
dans  cette  dernière  ville  le  25  Mars  16(17,  laiffant  de  nombreux  ouvrages 
d'érudition  (a). 

2.  Henri,  qui  continua  la  poftérité. 

3.  Anne  Labbe,  mariée  en  premières  noces,  par  contrat  du   11  Février  1 635,  à 

Guillaume  Seurrat,  Vicomte  de  Lillay;  &  en  fécondes  noces,  par  contrat 
du  2oJanvie:  i65i,  à  Louis  de  Foucault,  Tréforier  de  France  à  Bourges  (b). 

4.  Catherine  Labbe,  Religieufe  Urfuline. 

VI.  DEGRÉ. 

Henri  Labbe,  Écuver,  Seigneur  de  Champgrand,  Conleiller  au  préfidial  de 
Bourges,  Préfident  de  la  fouveraineté  de  Boisbelle  ex  Henrichemont,  Maire  de  la 
ville  de  Bourges  en  1664  &  1 665  (c),  époufa,  par  contrat  du  6  Janvier  i63g  (d), 
Dcmoifelle  Marie  Macé,  fille  de  Nicolas  Macé,  Écuyer,  Sieur  de  la  Vevre,  Con- 
feiller  du  Roi,  &  de  Dame  Claude  Petit.  De  cette  union  vinrent  : 

1.  Jean-Jacques   Labbe,  Prieur  de  Crécy,   qui  telta  en   faveur  de  l'on  neveu 

Philippe,  le  3  Décembre  1720. 

2.  Philippe-Nicolas,  qui  continua  la  poftérité. 

3.  Anne  Labbe,  mariée,  par  contrat  du  17  Lévrier  1662  ;V),  à  Hugues  Bengy, 

Sieur  du  Nullement,  Lieutenant  criminel  à  Bourges. 

4.  Quatre  filles  Religieufes  aux  Urfulines. 

VII.  DEGRÉ. 

Philippe-Nicolas  Labbe,  Lcuyer,  Seigneur  de  Champgrand,  s'allia,  par  contrat 
du  21  Août  1672  (/),  à  Catherine  Guénois,  fille  de  Philippe  Guénois,  Lcuyer,  Sei- 
gneur de  Prunay  &:  de  Morthoumier,  &  de  Demoifelle  Catherine  Charlemagne.  De 
cette  alliance  vinrent  : 

1.  Henri  Labbe,  mort  à  21  ans. 

2.  Philippe,  IVe  du  nom,  qui  fuit. 

3.  Joseph   Labbe,  entré  en  religion  le  1  1  Septembre  1703,  tefta  (g)  en  faveur  de 

fon  frère  Philippe,  &  mourut  en  1746a  Macao  (Chine)  Millionnaire-Jéfuite. 

VIII.  DEGRÉ. 

Philippe  Labbe,  IVe  du  nom,  Lcuyer,  Seigneur  de  Champgrand,  époufa,  par 
contrat  du  29  Mai  ijo3  (h),  Demoifelle  Jeanne  Gaudard,  fille  d'Etienne  Gaudard, 
Écuyer,  Seigneur  de  Laverdines,  Conleiller  duRoi,  Préfident  Tréforier  général  de 
France,  &  de  Dame  Anne  Pardoux.  11  tefta  le  26  Juillet  1746  &  mourut  le  lende- 
main, ayant  eu  de  l'on  mariage  : 

(a)  Nouvelle  Biographie  générale  (Firmin  Didot  ,  art.  Labbe. 

(b)  La  Chenayc-Dcsbois,  Diâionnaire  de  la  Noblejfe,  art.  de  Foucault,  tome  VI,  p.  586. 

(ci  Oans  les  procès-verbaux  fur  parchemin  Je  les  nominations  il  cil  déclaré  comme  étant  ilïu  de  parents 
«  vrayement  nobles  &  qui  ont  vefeu  noblement   ». 

(d)  GrolTe  en  parchemin. 

(e)  Copie  conforme. 

(/)  Grotle  en  parchemin. 

(g)  Copie  en  forme  fur  papier. 

(Il)  GrolTe  en  parchemin. 
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1.  Philippe-Pierre,  qui  fuit.  i 

2.  Joseph  Labbe,  décédé  à  Paris. 

3.  Anne  Labbe,  morte  à  Bourges. 

4.  Deux  autres  filles,  Religieufes  aux  Urfulines. 

IX.  DEGRÉ 


Philippe-Pierre  Labbe,  né  le  14  Mars  1710  (a),  Écuyer,  Seigneur  de  Champ-* 
grand,  Préfident  Tréforier  de  France,  s'unit,  par  contrat  du  16  Août  1742  (b),  à 
Demoifelle  Marie-Madeleine  Agard  de  Morogues,  fille  de  Meffire  Pierre-Antoine 
Agard  de  Morogues,  Chevalier,  Seigneur  Marquis  de  Maupas,  Morogues  &  Paraffy, 
Colonel  d'un  régiment  d'infanterie,  8c  de  Dame  Marie-Madeleine  Bongars  de  Vil- 

DARS. 

De  cette  union  vint  un  fils,  qui  fuit. 

X.  DEGRÉ. 

Etienne  Labbe  deChampgrand,  né  le  26  Juillet  1754(0),  fut  inferit  à  la  première 
compagnie  des  Moufquetaires  à  cheval  le  17  Décembre  176S.  Il  fut  convoqué, 
ainfi  que  Étienne-Henri  Labbe,  Chevalier,  Vicomte  de  Saint-Georges,  pour  con- 
courir à  l'élection  des  Députes  de  la  Nobleffe  du  Berry  aux  États  généraux  le  29 
Mars  178(3  id;.  11  entra  ,  le  20  Juillet  1773,  dans  la  deuxième  compagnie  des  Mouf- 
quetaires à  cheval  du  Roi  Louis  XV;  fut  nomme  Sous-Lieutenant  au  régiment  de 
Boufflers-dragons  le  7  Novembre  1777;  Enfeigne  des  Cent-Suilfes  de  Monfieur, 
Comte  de  Provence,  le  25  Mai  1784;  breveté  Capitaine  d'infanterie  le  23  Mai  delà 
même  année;  Lieutenant-Colonel  le  2  Mai  1790.  11  entra  comme  Sous-Lieutenant 
dans  la  compagnie  des  Cent-Suitles  de  la  garde  de  Sa  Majefté  le  Roi  Louis  XVIII 
le  25  Juillet  1814,  époque  à  laquelle  il  fut  nomme  Chevalier  de  l'ordre  royal  &  mi- 
litaire de  Saint-Louis.  Il  ép  ouf  a,  par  contrat  du  17  Novembre  1796(27  Brumaire 
an  V)  (o,  Demoifelle  Françoife-Adrienne  de  Montsaulnin  deFontenay,  fille  de 
Claude-Etienne  de  Montsaulnin,  Baron  de  Fontenay,  6c  de  Dame  Françoife-Made- 
leine  de  Villaines.  11  eft  décédéle  2  Juin  i836,  ayant  eu  de  fon  unionhuit  enfants: 

1.  Marie-Philippe-Édouard,  qui  fuit. 

2.  Marie-Gustave,  auteur  de  la  branche  cadette,  mentionnée  ci-après. 

3.  Édouard-Ferdinand-Marie,  Prêtre  de  Saint-Sulpice. 

4.  Marie-Paul-Stanislas  Labbe,  mort  jeune. 

5.  Adrienne  Labbe  ,  décédée  le  4  Septembre  1800  à  Bourges. 

6.  Marie-Célestine  Labbe,  mariée  à  Philippe-Jacques  de  Bengy,  Confeiller  à 

la  Cour  royale  de  Bourges. 

7.  Marie-Stéphanie  Labbe  I    r         ... 
dm         u                 r   ■               t    1 1  fans  alliance. 

b.  Marie-Henriette-Ci.ementine  Labbe    ) 

XI.    DEGRÉ. 

Marie-Philippe-Édouard  Labbe,  chef  aétuel  de  la  famille,  rendant  au  château 
d'Herbault,  par  Bracieux  (Loir-&-Cher),  né  le  9  Janvier  1806,  a  époufé,  par  contrat 

(a)  Copie  certifiée. 

(t)GrolTe  en  parchemin. 

(c)  Extrait  certitié  conforme. 

(  d)  t.ouib  de  la  Roque  &  VA.  de  Barthélémy,  Catalogue  des  Gentilshommes  de  Touraine  &  Berry,  p.  21. 

(e)  Grolfe  en  parchemin. 
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du  12  Février  i835,  Dcmoifellc  Marie-Aimée-Élifabeth  Hekio  de  Maupas,  fille 
de  M.  Augufte  Herry,  Vicomte  de  Maupas,  ancien  Officier  fupériour,  Chevalier 
de  Saint-Louis  &  de  la  Lésion  d'honneur,  &  de  Mademoifelk:  Aimée  du  Ji  gi.art. 
Elle  efl  décédée  a  Samhin  le  8  Juillet  1849.  1)c  lcu1'  union  vinrent  : 

1.  Marie-Georges,  né  le  4  Janvier  i83G,  Lieutenant  au  jc  dragons,  a  époufé,  par 

contrat  du4  Décembre  1867,  Madernoifelle  Marie  LeNokmant  de  Flaghac. 
De  ce  mariage  Jeux  filles  : 

I.  Hélène-Marie,  née  le  11  Novembre  [868. 

II.  Madeleine,  née  en  1870. 

2.  Marie-Hubert,  ne  le  19  Août  1 S  S  7 ,  Lieutenant  au  7e  chaffeurs  achevai. 

3.  Maria-Algusta,  née  le  i5  Juillet  1842,  a  époufé,  le   26  Avril   i865,  René  de 

Séguins-Pazzis,  Comte  d'Aubignan. 

BRANCHE  CADETTE. 
XI.    DEGRÉ. 

Marie-Gustave  Labbe,  né  le  27  Avril  1808,  ancien  Membre  du  Confeil  général 
du  département  du  Loiret,  a  époufé,  en  premières  noces,  le  12  Octobre  r835,  De- 
moifelle  Marie-Laure  du  Chemin  deChasseval,  de  laquelle  il  n'a  pas  eu  d'enfants; 
8c  en  fécondes  noces,  par  contrat  du  25  Février  1849  {a),  Demoifelle  Antoinette- 
Noélie  de  Gi.os,  iille  de  M.  Dominique-Jacques  de  Gi.os,  Préiïdent  à  la  Cour  d'appel 
de  Paris,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  &  de  Madernoifelle  Jeanne-Antoinette- 
Conftantine  Grillon  des  Chappelles. 

De  cette  féconde  alliance  vinrent  : 

1.  Marie-Dominique-Edouard,  ne  le  12  Mars  i853. 

2.  Marie-Jules-Gustave,  né  le  3  Décembre  i858. 

3.  Marie-Joséphine-Léonie,  née  le  G  Septembre  1860. 

la)  Grotte  en  parchemin. 
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NESI-E, 

O^^î^ï^o^, 

SLE. 

Jean  1"  de  CHA  1  ll.l.ON,  CranJ  Maître  de  1  rance. 
Aliknuk  de  KOYE. 

Gaixheu  VI  de  CHATIU.ON. 

Al  1  MANDE   Ut   1-l.OTE   1»     RI    Vl.l. 

(,  iuciieb  ueCHA  1  ll.l.ON,  Chambellan  Je  Charles  VI. 
MahieCASSINEI.. 

Blanche  de  GAMACHI  S." 

hl'Iil^l'ko'N'mloi'm: 

Ji  in  m    BEC,  Seigneur  de  BouYy.' 

MadLllike   de  uiiÀtVlï.UERS  S-UNT-AIGNAn! 

M  aime"*.".'  cVi'.'uc^'.'l.'jm'e  Je"  G  u  lices  ille. 

Gu.l«..E>    DU    HIC,   llimn    Je   ISoury. 
Makie  de  JOl  BERT. 

Kbakçuisi  bu  BEC. 
Jacques  di  l'ARDIEU. 

Marcueriti    di   rURlMEU. 

Jean     IX     de     Boll.AI  NVII.LIEKS ,     Seigneur    de 
SAINT-SA1RE. 

François    II    de    BOUI.AINVILL1ERS,  Seigneur   de 
SAlN'l-SAIRE. 

Suzanne  dl  MANXEVIU.E. 

Mahil  de  KOI  1. 


Seigneur  dl  I.ANCOSME. 
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de   LAMBILLY  M, 

Marquis  de  Lambilly,  Marquis  de  Kervêno,  Vicomtes  du  Broutay,  Barons  de 
Kergrois  ,  anciens  Seigneurs  de  Crémênan,  de  la  Motte  ,  de  la  Soraye,  de 
la  Ville-des-Nachés ,  de  la  Grande-Touche ,  de  Kermenô,  du  Pleflix-Gifîart , 
du  Val,  de  Trémoray,  du  Frettay,  de  l'Abbaye,  du  Bois-Héliot,  du  Quengo- 
Bréhant ,  de  la  Rivière-Bréhaidt ,  de  Berncan,  de  la  Haye,  de  Quelneuc,  de 
Keraron ,  du  Ménéguen,  de  Qui/Unie,  de  la  Ville-Goyat ,  de  la  Ville-Voijîn , 
de  Rohalaire,  de  Morgand ,  de  la  ChaboJJière ,  du  Rofcoët-Phily ,  du  Mouf- 
toir,  &c,  Oc. 

en  BRETAGNE. 


D'Azur  à  fix    Quinte 'feuilles   d'Argent ,  po fées  3,   2&\. 

La  maifon  de  Lambilly  i  Lembily  ou  Lambilli  fuivant  d'anciens  titres  ),  originaire 
du  duché  de  Bretagne,  eft  d' 'ancienne  extraction  &  de  race  chevalcrefque ;  cette 

double  qualité  lui  a  été  reconnue  par  la  Chambre  de  la  Réformation  de  la  Nobleffe 
de  cette  province;  fuivant  arrêt  du  17  Novembre  1668,  fur  le  vu  &  après  examen 
Je  les  titres.  Elle  a  d'ailleurs  toujours  tenu  un  rang  des  plus  diftingués  parmi  la 
Noblelie  Bretonne,  li  fière  de  l'on  origine  c\   de  l'on   ancienneté. 

Elle  «  a  pris  fou  nom  d'une  terre  lltuee  dans  la  paroiffe  de  Taupont  en  Tévèché 
«  de  Saint-Malo  en  Bretagne;  elle  a  paru  dans  les  plus  anciennes  réformations 
«  de  cette  province  »  (notamment  dans  celle  de  iq'Jb,  la  plus  ancienne  de  toutes) 
«  rx  a  fait  de  toute  ancienneté  les  partages  fuivant  l'Affile  du  Comte  Geoffroy, 
»  c'eft-à-dire,  l'ordonnance  de  Geoffroy,  Duc  de  Bretagne,  de  l'année  1 1 85,  fur 
«  celui  des  Barons  &  autres  Nobles  de  fou  Duché  (b).  » 

La  coutume  des  partages  fuivant  cette  fameufe  ordonnance,  a  toujours  été  en 
Bretagne,  furtout  dans  les  temps  recules,  l'apanage  exclulif  de  la  haute  Nobleffe. 
En  effet,  ainfi  que  le  dit  Poullain  du  Rare,  un  des  plus  célèbres  jurifconfultes  du 
XVIIIe  fiècle ,  au    fujet    des  titres    de   la   maifon    de    Lambilly  (c),    «    le   partage 
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de  cette  mailon  ayant  déjà  été  donnée  par  d'Hozier  au  Regid 
■ance,  la  préfente  notice  n'ell  qu'un  complément  du  travail  du  lavant  Juge  d'Armes. 
Extrait  du  Mémoire  dreffé  par  le  célèbre  Chérin,  Uénéalogilte  des  ordres  du  Roi,  fur  la  maifon  de  I.am- 
lorfqu'ellc  lit  l'es  preuves  de  Cour  pour  obtenir  la  laveur  de  monter  dans  les  carrofles  de  Sa  Majellé. 
Mémoire,  date  du  G  Mais  1  77^,  iV  accompagné  d'une  lettre  autographe  de  Chérin  au  Comte  de  Vergennes, 
Miniftre,  fe  trouve  a  la  Bibliothèque  Impériale  (Manufcrits,  Cabinet  des  ordres  du  Roi);  il  s'en  trouve 
un  exemplaire  aux  Archives  de  l'Empire  (Section  hillorique,  M.  M.  Si  1,  page  35L  a\ce:  d'autres  mémoires 
:me  nature  fur  diverfes  familles. 

Bibliothèque   Impériale  conferve  en  outre  le  doflier  analytique,  fait  dans  le  cabinet  de  Chérin,  de  tous  les 
produits  par  la  maifon  de  Lambilly  pour  établir  Ion  droit  à  l'admillion  daus  les  carroffes. 
Conlultation  motivée  autographe  de  l'oullain  du  l'arc,  datée  de  Rennes  le  29  Décembre  1775.  au  fujet  des 
&  a  l'occafion  des  preuves  de  Cour  de  la  mailon  de  Lambilly  (Archives  Je  la  famille.. 
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«  noble  donne  à  bienfait  aux  puînés,  c'eft-à-dire  à  fimple  ufufruit  »  (coutume  que 
Poullain  du  Parc  conftate  avoir  été  oblervée  de  toute  antiquité  dans  la  maifon  de 
Lambilly;  voir  également  d'Hozier  au  lb  degré  de  la  filiation)  «  était  encore  une 
«  preuve  plus  forte  que  les  partages  nobles  en  propriété,  parce  qu'il  en  réfultait 
«  une  preuve  indubitable  que  dans  la  famille  on  avait  jure  la  fameufe  Aifile  du 
«  Comte  Geoffroy  de  i  1 85  qui  n'était  donnée  que  pour  la  nobleffe  qualifiée  de  la 
«  province Monfieur  le  Marquis  de   Lambilly  réunit  ces  preuves,  &c.   » 

Le  titre  de  Monfeigneur,  donne  dans  les  XIVe  ^v  XVe  fiècles  à  leurs  auteurs, 
indique  allez  le  rang  élevé  qu'occupaient  dans  cette  nobleffe  les  Seigneurs  de  Lam- 
billy, qui,  quoique  voifms  du  puilfant  apanage  des  Vicomtes  <v  Ducs  de  Rohan, 
n'ont  jamais  relevé  que  des  Ducs  de  Bretagne  &  enfuite  des  Rois  de  France. 

La  charge  de  Grand  Chambellan  du  Duc  Jean  V,  octroyée  en  14  i5  à  Jean  de 
Lambilly  en  eft  encore  une  preuve.  «  Ces  charges  étaient  des  plus  éminentes  de 
«  la  maifon  du  l'ouverain,  &  jamais  aucun  Duc  de  Bretagne  ne  les  a  accordées 
«  qu'à  d'anciens  nobles.  Ainfi  dés  lors,  c'eft-à-dire  il  y  a  36o  ans  »  (Poullain  du 
Parc  écrivait  en  1775  «  il  n'elt  pas  douteux  que  la  maifon  de  Lambilly  avait  le 
«  caraedére  de  l'ancienne  nobleffe  de  la  province  (a).    » 

Parmi  les  principales  polléllions,  on  trouve  en  premier  lieu  la  terre  de  Ion 
nom,  qu'elle  «   a  conftamment  poffédée  (b)  ».  «  L'ancienne  poffeffion  de  la  terre 

«   de  Ion  nom  caraclérife  encore  parfaitement  l'ancienneté  de  la  nobleffe 

«  Cette  poffeffion  prouvée  de  plufieurs  fiècles  »  (  pour  la  feigneurie  de  Lam- 
billy), "  fans  que  rien  annonce  l'on  commencement,  eft  la  vraie  poffeffion  imme- 
»  moriale  qui  le  perd  dans  l'antiquité  des  fiècles  &  qui  eft  réputée  remonter  a 
«   l'origine  des  fiefs  (c).   » 

On  peut  citer  en  outre  la  baronnie  de  Kergrois  (ci),  en  la  paroiffe  de  Rc- 
mungolj  eveché  de  Vannes,  titrée  d'ancienneté  &  qui  fut  l'apanage  d'une  des 
branches  de  la  puiffante  maifon  d'Avaugour,  puînée  des  Ducs  de  Bretagne;  enfuite 
la  vicomte  du  Broutay,  en  la  paroiffe  de  Guillac,  évèché  de  Saint-Malo  ,  venue 
par  retrait  lignager  en  1705  de  la  maifon  de  la  Vauguyon  (Quélen-du-Broutay, 
Princes  de  Carency,  Comtes  puis  Ducs  de  la  Vauguyon),  alliée  précédemment  à 
celle  de  Lambilly;  cette  terre  a  donne  l'on  nom,  entre  autres  à  MahuxIi  an-Loi  is 
de  Lambilly,  connu  fous  le  nom  de  Chevalier  du  Broutay,  d'abord  Page  de  la 
Grande  Écurie  du  Roi,  &.  tué  à  la  fanglante  bataille  de  Dettingen,  étant  pourvu 
du  grade  de  Colonel.  Nous  trouvons  encore  le  marquifat  de  Kervéno,  paroiffe 
de  Pluméliau,  évèché  de  Vannes,  acquis  en  1717  es.  qui  venait  de  fortir  de  la 
maifon  des  Rogier,  Comtes  de  Villeneuve  &  Marquis  de  Kervéno,  alliée  peu 
auparavant  à  celle  de  Lambilly  (voir  le  IXe  degré  de  la  filiation). 

Les  membres  de  la  maifon  de  Lambilly  ont  prefque  conftamment  porte  les  armes 
8c  plufieurs  ont  trouvé  la  mort  fur  les  champs  de  bataille;  cette  famille  s'elt  d'ailleurs 
toujours  diftinguée  par  la  pureté  de  fes  alliances.  Elle  a  lait  en  169D,  17'Jo  ^  1721 
lés  preuves  pour  l'admillion  dans  les  Pages  de  la  Grande  Écurie  du  Roi  (e),  <\ 

(a)  Poullain  du  l'arc    confultation  déjà  citée  .  I.a  charge  de  Grand  Chambellan  était  tome  militaire  alors. 

yb)  Chérin,  Preuves  de  Cour.  -  -  Voir  auili  Ogée,  Diclionnaire  géographique  de  Bretagne,  article  Taiipont; 
les  réformations  de  Bretagne  des  XV-  *  XVI'  fiècles  Bibl.  Imp.,'  Ma'nufcrits,  colleclion  des  Blancs-Manteaux, 
vol.  3u  &  !>;,. 

(c)  Poullain  du  Parc   confultation  déjà  citée  . 

(i)  P.  Potier  de  Courcy;  Nobiliaire  de  Bretagne,  1°  édition. 

(e)  Bibliothèque  Impériale,  Manufcrits,  Cabinet  des  ordres  du  Roi  le  doflier  de  ces  prévues  faites  devant 
d'Hozicr  y  ell  encore  confervé).  —  Archives  de  l'Empire,  vol.  O.  20JS,  t\  Section  adminillrative  les  certificats 
de  d'ilo/ier  y  font  dépofés).  —  Cabinet  d'Hozier,  Melun,  1842,  in-Su;  ce  livre  contient  les  lillcs  alphabétiques, 
par  province,  des  noms,  dates  de  naill'ance  \  datesd'admiilionde  ceux  qui  avaient  lait  leurs  preuves.  -  Saint- 
Mais,  Nobiliaire  univerfel  de  France,\omv  V,  tkc. 
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en  1778,  comme  dernière  confécration  du  haut  rang  qu'elle  occupait  dans  la  No- 
blette  françaife,  elle  a  lait  les  preuves  de  Cour,  preuves  les  plus  difficiles  de  toutes 
celles  qui  aient  jamais  été  demandées  aux  familles  Nobles,  <"v  qui  rangeaient  celles, 
en  li  petit  nombre,  qui  y  avaient  fatisfait,  parmi  les  premières  familles  du  royaume. 
En  vertu  de  ces  preuves,  le  Comte  de  l.ambilly  elt  monte  dans  les  carrolles  élu 
Roi  le  8  Juin  1780,  <\  le  Marquis  de  l.ambilly  le  24  Mars  1781)  (j  . 

D'Ho/.ier  ayant  donne,  dans  le  Regiilre  fécond  de  Ion  Armoriai  général  de 
France,  une  filiation  fuivie  de  la  maifon  de  Lambilly  d'après  les  documents  pro- 
duits lors  des  preuves  pour  la  Grande  Écurie,  on  devra  s'y  reporter  pour  tous  les 
détails  qui  ne  figurent  pas  dans  la  préfente  notice. 

Les  preuves  de  Cour,  celles  même  de  la  Grande  Écurie,  les  manuferits  de  la 
Bibliothèque  Impériale,  des  Archives  de  l'Empire,  des  bibliothèques  de  l'Arfenal 
(à  Paris),  de  Rennes  8.  de  Nantes,  les  divers  Nobiliaires  N  Hittoires  de  Bretagne, 
&  enfin  les  Archives  de  la  famille,  ont  permis  de  compléter  la  généalogie  publiée 
par  d'Ho/ier  80  de  la  continuer  jul'qu'a  nos  jours. 

Une  tradition,  qui  comme  telle  ne  peut  être  citée  que  pour  mémoire,  veut  que 
Saint  Bily,  Évèque  de  Vannes  au  IXe  fiècle,  ait  donné  l'on  nom  a  la  terre  feigneu- 
riale  de  Lambilly  8;  dû  lbn  origine  à  la  maifon  qui  fa  conflamment  polTédée;  il  elt 
jufte  d'ajouter  que,  d'une  part  l'étymologie  bretonne  du  nom  de  l.ambilly,  d'autre 
part  ce  que  Ton  fait  du  pays  d'origine  de  ce  faint  8.  de  fa  vie,  s'accorderaient 
d'ailleurs  avec  cette  tradition. 

Paykn  de  Lambilly  (ou  Lembily),  le  premier  Seigneur  du  nom  dont  l'exiitence 
foit  certaine,  vivait  en  11S0;  il  ligure  comme  témoin  avec  Gautier  du  Breil  dans 
une  charte  du  XIIe  fiècle,  de  Philippe,  Kvéquc  de  Rennes,  contenant  la  ratification 
par  Alain  de  Kergariou,  Tréforier  de  Fougères,  d'une  vente  qu'il  avait  laite  à 
l'églile  de  Rennes  «  Tejlibits  magijlro  Guillelmo  de  Vira,  Hamelino  monacho  de 
«  Veteris-Yille,  Pagano  deLembileio,  Galtero  de  BrolioG  aliis  pluribus  (b).  »  Cette 
charte  ell  fans  date,  choie  trequente  à  cette  époque  reculée,  mais  la  Gallia  Cliris- 
tiana  8:  le  P.  Auguftin  du  Paz  nous  apprennent  que  Philippe,  le  l'eul  Évèque 
de  Rennes  qui  ait  porté  ce  nom,    occupa  ce  liège  épifcopal  de   1  1 79  a  r  181 . 

Un  Seigneur  de  Lambilly  prit  part  a  la  croifade  de  1248,  avec  le  Luc  de  Bretagne, 
Pierre  Mauclerc  (c\ . 
Une  lifte  des  plus   anciennes  maifons  du  Royaume,    publiée  dans  un  ouvrage 

(a)  Arch.  de  l'I'mp.  Rcgiftre  original  des  entrées  aux  carroil'es,  Sedlion  hiftorique,  M.  M.  Si-,  pages  (".4  i\  78. 
(Extrait  authentique  &  (celle,  délivré  le  22  Janvier  1804  par  le  Comte  de  Laborde,  Directeur  général  des  Archives. 

Plufieurs  auteurs  généalogiftcs,  dont  les  travaux  n'uilrent  même  fur  ce  puint  aucune  concordance,  foit  entreeux, 
l'oit  avec  les  originaux  dépofés  aux  Archives  de  l'Empire,  entre  autres  le  Chevalier  de  Cour. elles,  Saint-Allais,  &c, 
en  publiant  la  lillc  des  honneurs  de  la  Cour,  indiquent  à  la  date  du  24  Mars  17S11  le  Chevalier  tk  non  le 
Marquis  de  Lambilly,  ce  qui  s'appliquerait  au  frère  puîné  de  ce  dernier,  Oflicicr  comme  lui  au  régiment  des 
Gardes  Erançaifes ;  quelques-uns  ont  même  omis  le  Comte  de  Lambilly  à  la  date  du  s  Juin  1780.  Nous  croyons 
devoir  fignaler  ces  erreurs  &  omifl'ions,  d'autant  que  plufieurs  de  ces  auteurs  mentionnent  en  outre  une  quantité 
de  noms  de  famille  que  l'on  chercherait  vainement  fur  l'original  des  Archives,  lequel  a  été  publié  pour  la  pre- 
mière loi,  intégralement,  &  lotis  la  forme  chronologique  qu'il  revêt,  dans  le  Mémorial  hijlorique  de  la  Sobleffe 
par  A.-J.  Duvergier  ,  1830-1840  .  M.  Borel  d'ilauterive  en  a,  de  Ion  coté,  publié  le  relevé  par  ordre  alphabétique 
dans  Ion  Annuaire  de  la  Noblejje  de  1840,  quoique  encore  avec  quelques  erreurs,  puilqu'il  a  oublié  de  mention- 
ner le  Comte  de  Lambilly    S  Juin   1780)  >\  n'A  indique  que  le  Marquis  ,24  Mars  17SG  . 

b  Original  aux  Arclmcs  de  la  maifon  de  Kergariou,  au  château  de  la  Grandville.  —  Cette  charte,  collation- 
née  &  certifiée  par  M.  de  Stadlcr,  Inlpcdcur  ■e.eneiwl  des  Archives  départementales  le  21  Avril  184O  ,  le  .ap- 
porte au  XII'  fiècle  par  tous  les  caractères,  d'après  le  l'axant  paléographe. 

[cl  Son  nom  a  été  relevé  parmi  les  chartes  de  la  collection  Courtois  avec  ceux  des  autres  familles  bretonnes, 
par  M.  le  Comte  de  Kergariou,  ancien  l'air  de  Erance.  (Voir  la  lifte  donnée  par  M.  Aurélien  de  Courfon  dans 
la  Revue  de    VArmorique,  t.   1.  année  iS,2,   p.   s,,.  M.  |>.    poticr  jL.  Courev  en  fait  également  mention 

dans  Ton  Nobiliaire  de  liretasne. 
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moderne  (a),  cite  un  Seigneur  de  Lambilly,  figurant  comme  Chevalier  8c  caution 
dans  une  charte  de  t3i3,  avec  les  Seigneurs  de  Guémadeuc  8c  do  Saint-Gilles. 

PREMIER  DEGRE. 

Guillaume  de  Lambilly,  Ier  du  nom,  eft  qualifié  Mon/vigneur  dans  divers  actes 
ou  aveux  qui  lui  turent  rendus  de  i36o  à  141 5  8c  qui  ont  ete  produits  8c  collation- 
nés  tant  à  la  Réformation  de   1668  que  lors  des  preuves  de  Cour  (b). 

Il  fcella  de  l'on  fceau  comme  témoin  un  aveu  rendu  en  1401  à  Jehan  de  Cartel, 
Seigneur  de  la  Ville- des-Nachés,  par  un  des   vatlaux  de  ce  dernier. 

Guillaume  de  Lambilly  mourut  en  141?  8^  parait  avoir  été  tué  à  la  bataille 
d'Azincourt,  li  fatale  à  la  Noblellé  bretonne. 

Marguerite  ou  Margot  de  la  Motte,  fa  femme  (c),  était  filleule  de  Marguerite 
de  Rohan,  femme  d'abord  du  Maréchal  de  Beaumanoir,  le  vainqueur  du  combat 
des  Trente  ,  8c  enfuite  du  Connétable  Olivier  de  Cliffon.  Celle-ci,  par  fon  teflament, 
daté  du  château  de  Joflelin  le  14  Décembre  1406,  lui  lègue  en  cette  qualité  la 
fomme  de  1,000  francs  (ci). 

Marguerite  de  la  Motte  rendit  aveu  le  18  Août  [426  à  Monfeigneur  Richard  de 
Bretagne,  Comte  d'Étampes,  Seigneur  de  Cliflbn  8c  de  Uénac,  frère  du  Duc  Jean  VI, 
8c,  a  fa  prière,  fon  fils,  Jean  de  Lambilly,  fcella  cet  aveu  de  fon  fceau  (c). 

Elle  allilla  en  1433  au  mariage  de  fon  petit-neveu  Guyon  de  la  Motte,  Sire  de 
Vauclerc,  plus  tard  Chambellan  8c  Écuyer  fuccelfivement  de  quatre  Ducs  de  Bre- 
tagne, avec  Louife  de  Montauban,  file  de  Bonne  Vifconti,  des  Ducs  de  Milan  (/). 

Olivier  de  Lambilly.  Seigneur  de  la  Motte,  fils  juveigneur  de  Guillaume,  «  fut 
«  l'un  des  gens  d'armes  dettinés  a  accompagner  Richard  de  Bretagne,  frère  du 
a  Duc  Jean  VI,  dans  une  expédition  qu'il  lit  en  14 [9  a  Saint-Aubin  du  Cormier, 
«   8c  dans  un  voyage  en  France  la  même  année  1^:.  » 

On  ne  lait  rien  de  Marguerite  de  Lambilly,  fille  deCuillaume,  linon  que  Geof- 
froy de  Beaumanoir,  mari  de  Catherine  de  Lambilly,  fa  nièce,  avait  été  tenu, 
ainli  que  le  rappelle  une  tranfaction  du  i3  Janvier  1477,  de  lui  payer  8c  de  lui 
faire  l'alliette  de  iooécus  d'or  (h).  On  ne  lui  connaît  point  d'alliance. 

(a)  Couda  Je  Courchnmps,  Nobiliaire  de  France.  Il  elt  jufte  toutefois  de  l'aire  remarquer  que  cette  lifte,  quoique 
donnée  comme  provenant  des  papiers  du  Duc  de  Penthièvre,  ne  parait  pas  avoir  plus  d'autorité  que  la  pré- 
tendue lifte  des  Etats  de  Bretagne  tenus  en   10S7  à  Nantes  par  un  foi-difant  Comte  Eudon. 

,b)  Plus  de  di\  de  ces  aveux  exiftent  encore.  IVllo/ier  a  commis  un  oubli  en  ne  faifant  remonter  qu'à  1  J70 
&  non  à  i3Go,  comme  le  lait  Chérin,  la  date  de  l'exiftence,  conllatée  par  titres,  de  Guillaume  de  Lambilly. 

[c)  Elle  portait  pour  armes  (J'Hozier,  preuves  de  la  Grande  Écurie),  de  Gueules  à  irais  Bandes  engrejlées 
d'Argent,  ..V  appartenait  à  l'illuftre  maifon  bretonne  de  la  Mot  te- Vauclerc,  qui  a  produit  à  cette  même  époque, 
Robert  de  la  Motte.  Kvequc  de  Samt-Malo  ;  Amaury  Ion  frère.  Doyen  de  Saint-Malo,  puis  Évèque  de  Vannes  & 
enfin  de  Saint-Malo,  tous  deux  nommes  dans  le  tellament  de  Marguerite  de  Rohan  &  dans  celui  du  Connétable 
de  Cliffon  dont  ils  font  les  exécuteurs  teltamentaires  ,  Dont  Moricc,  Preuves  de  l'HiJloire  de  Bretagne,  tome 
II,  p.  7S1.  —  Dom  Lobincau,  Hijloire  de  Bretagne,  t.  Il,  p.  82G).  —  Celle  maifon,  aujourd'hui  éteinte, 
s'elt  alliée  aux  Beaumanoir,  Tournemine,  Harcourt,  Rieu\,  Rofmadec,  Coligny-Châtillon,  Derval,  du  Cambout- 
Coillin,  le  Sénéchal-Kercado,  &c.  Augullin  du  Pa/.  dans  fon  Hijloire  généalogique  de  plufieurs  maifons  illujlres 
de  Bretagne,  a  donné  plufieurs  fragments  lui-  la  maifon  de  la  Moue- Vauclerc,  pages  170  A,  &  171  A. 

(d)  Dom  Morice,  Preuves,  t.  Il,  p.   777. 

(f)  Dollier  des  preuves  de  Cour.  —  Le  Duc  Jean  VI  ci-dellus  ell  le  même  que  celui  numéroté  Jean  V  par 
d'Hozier  èv   beaucoup  d'hilloi  iens,  &  dont  Jean  de  Lambilly  ci-après  fut  Grand  Chambellan. 

(/>  Biblioth.  Imp.,Mir.,  colletf.  des  Blancs-Manteaux,  vol.  qS  A, p.  186.—  D.  Morice,  Preuves,  t.  II.  p.  raSS. 
—  Bonne  Vifconti  était  confine  germaine  d'Ifabeau  de  Bavière,  Reine  de  France,  femme  de  Charles  VI  &  cou- 
fine  ilfue  de  germains  de  Valentine  Vifconti,  aïeule  du  Roi  Louis  Xll    Auguftin  du  Paz,  p.  4111  . 

(g)  Chérin,  Preuves  de  Cour.  —  Dom  Morice,  Preuves,:.  Il,  p.  1  io5  &  1  10S.  —  Dom  Lobiocau,  Hijloire  de 
Bretagne,  t.  11.  p.  y6G  &  968. 

[h]  Dollier  des  preuves  de  Cour. 
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//.   DEGRÉ. 

Jehan  1er  du  nom,  Seigneur  de  Lambilly,  aulli  qualifie  Monfeigneur  8c  créé  le  16 
Décembre  141D  Grand  Chambellan  par  le  Duc  de  Bretagne,  0  pour  les  louables 
«  plaillrs  8v  honneurs  qu'il  lui  a  t'ai  et  durant  les  guerres  qui  ont  elle  dans  l'on 
«  Royauime  8.  Huche,  &c.  »,  ell  nomme  le  premier  des  Nobles  de  la  paroille 
de  Taupont,  «  dans  la  Réformation  de  Feveché  de  Saint-Malo  de  l'année  1426, 
la  plus  ancienne  de  la  province  »  ;  il  ell  en  outre  cité  à  celle  de  la  paroille  de  Lou- 
tehel  ,  du  même  éveche,  en  1444  (a). 

Réuni  à  Jehan,  fon  fils  aine,  8c  à  Robert,  l'on  petit-fils,  il  tranligea ,  le  l>S  Avril 
après  Pâques  1 4 3 Li ,  avec  fon  gendre  Geoffroy  de  Beaumanoir,  mari  de  Catherine 
de  Lambilly,  la  fille,  au  fujet  de  la  poffelïîon  de  l'hôtel,  manoir  8c  domaine  de  la 
Motte,  fitués  en  la  paroille  de  Loutéhel,  8.  donnés  en  dot  à  ladite  Catherine,  mais 
pour  en  jouir  feulement  à  la  mort  d'Olivier  de  Lambilly,  fon  oncle,  pour  lors 
décédé.  Les  parties  choifirent  pour  arbitres  Guillaume  de  Coëtlogon,  Seigneur  de 
Lezonnet,  Préfident  univerfel  de  Bretagne,  8v  Alain  de  Chafleautro,  qui  lurent 
chargés  dVmformer  de  la  valeur  8c  richefie  de  Jean  de  Lambilly  père  (b)  ». 

«  Olive  de  la  Soraye,  veuve  de  Jehan  de  Lambilly,  »eft  citée  dans  la  Reformation 
de  la  paroille  de  Néant,  eveche  de  Saint-Malo,  laite   le  28  Septembre  1439  (c). 

Guillaume  8c  Philippe  de  Lambilly,  fils  puînés  de  Jean  ci-defïus,  tranfigèrent, 
le  3o  Mars  147?,  avec  Jean,  leur  frère  aine.  Guillaume  comparut  à  la  montre  gé- 
nérale des  Nobles  de  féveché  de  Saint-Malo  en  1479,  en  'a  paroiffe  de  Merdrignac, 
8c  il  ell  cité  à  celle  de  la  paroille  de  Saint-Launeuc,  évèché  de  Dol,  en  1480  (rf). 

On  ne  connaît  ni  l'alliance  ni  la  poilerité  de  Guillaume  8c  de  Philippe  de  Lam- 
billy, dont  les  polfellions  le  trouvaient  dans  les  deux  paroilles  ci-delïus  nommées, 
ainli  que  l'indiquent  quelques  titres  de  famille  produits  pour  les  preuves  de  Cour; 
néanmoins  il  ell  prefque  certain  que  de  l'un  d'eux  devaient  defeendre  :  1"  Caro  de 
Lambilly,  cité  en  i5i3  dans  la  Reformation  de  la  Nobleffede  ladite  paroille  de  Mer- 
drignac, 8c  en  1 538  fur  les  regiftres  de  la  Chancellerie  de  Bretagne  (e);  2"  Ca- 
therine de  Lambilly,  nommée  à  la  même  Réformation  de  r 5 1 3  dans  la  paroille  de 
Saint-Launeuc  8c  qu'il   ne  faut  pas  confondre  avec  celle  ci-après. 

Catherine  de  Lambilly.  fille  de  Jean,  Ier  du  nom,  comme  d'Ho/ier  l'indique,  fut 
mariée  en  1442  à  Geollroy  de  Beaumanoir  (/  .  Elle  était  veuve  avant  le  i3  Jan- 
vier 1477,  date  a  laquelle,  reprelentée  par  François  de  Beaumanoir,  fon  fils, 
elle  tranfigea  avec  Jean  de  Lambilly,  l'on  frère,  8v  Robert,  l'on  neveu.  Elle  ell  citée 
à  la  montre  générale  des  Nobles  de  Y  eveche  de  Saint-Malo  de  1470,  en  la  paroille  de 
Trémoray  (aujourd'hui  Trémoreli  comme  lournilfant  «   un  arbaleftrier  en  brigan- 

(«)  Chérin,  Preuves  de  Cour.  —  Bibl.  Imp.  Mil'.,  Blancs-Mant.,  vol.  36  X  3;,  Reformations  Je  Bretagne. 

b)  Dollier  des  preuves  de  Cour.  —  Preuves  de  la  Grande  Kcui  îe. 

c)  Bibl.  Imp.,  Blancs-Manteaux,  Réform.  de  Bretagne.  —  Olive  était  fille  aînée  de  Macé  de  la  Soraye  x  l'œur 
de  Tiphaine,  mariée  à  Raoul  du  Boisjagu.  Sa  maifon  qui  portait  pour  armes  :  d'Hermines  ci  deux  Haches 
d'armes  de  Gueules,  pofées  en  pal,  les  tranchants  en  dehors  d'après  d'1  lo.-ier,  preuves  de  la  Grande  Écurie  .  s'étei- 
gnit vers  cette  même  époque  dans  les  mai  Ions  de  Maleltn.it  X  de  Coëtlogon  Hijloire  généalogique  des  Eudes, 
par  Jean  Le  Laboureur,  p.  34  X  luiv..  à  la  fuite  de  {'Hijloire  du  Maréchal  de  Gucbriant;  —  Hijloirc  généa- 
logique des  Grands  Officiers  de  la  Couronne,  par  le  P.  Aailelmc;  généalogie  de  Coëtlogon;1.  M.  Potier  de 
Courcy,  dans  fon  Nobiliaire  de  Bretagne,  rattache  Olive  de  la  Soraye  aune  autre  famille  du  même  nom  Xqui 
portait  pour  armes  :  d'Argent  .1  une  Croix  de  Sinople,  chargée  d'une  Quinlefeuille  d'Argent. 

(d    Bibliothèque  de  Saint-Brieuc. 

(e)Bibl.  Impériale,  Blancs-Mant.,  \ol.  35.  p.  017. 

(/)  On  connaît  aile/  l'illullrution  Je  cette  antique  X  paillante  maifon.  qui  a  donné  à  la  Bretagne  X  à  la  Lrance 
plulieurs  Maréchaux,  X  la  célèbre  devife,  fouvenir  du  combat  des  Trente  1 3 5 1  :  Bois  ton  fan'g,  Beaumanoir,  c' 
ta  foif  paffera. 


k   LAMBILLY. 


«  dine  8:  un  jufarmicr  en  brigandine-,  chacun  d'eux  monté  &  armé  (a)  ».  Unie  à 
François  de  Beaumanoir,  fon  fils.  Seigneur  de  Ménéac,  elle  lit  une  tranfaclion,  le 
20  Mai  [483,  avec  Jean  du  Boifjagu,  Seigneur  du  Boëflic  &  du  Camper,  Ion  coulin 
germain,  (ils  de  Tiphaine  de  la  Soraye.  Cet  ade  fut  pafTé  a  Merdrignac  dans  la 
maifon  de  Guillaume  de  Lambilly  (b). 

On  trouve  à  la  même  époque  que  dans  le  Parlement  général  ou  États  tenus  à 
Vannes  par  le  Duc  en  1 45  1  ><  le  mercredi  i5  Mars  furent  plédoyées  les  caufes  de 
«  Frère  Alain  du  Gué  contre  Frère  Alain  de  Lambilly  (c)  »  &  qu'au  Parlement 
général  tenu  en  iq53  «  le  lundi  deuxième  jour  de  Mars,  le  Parlement  reprit  les 
«  féances,  &  le  mercredi fuivant  turent  plaidées  les  caufes  de  Frère  Jehan  de  l.am- 
«  billy  contre  Frère  Alain  de  Quélen  (ci)  »,ce  dernier  plus  tard  Aumônier  de  Mar- 
guerite de  Foix,  Ducheffede  Bretagne,  &  oncle  d'Hélène  de  Quélen  qui  époufa 
en  1494  Robert  de  Lambilly. 

Alain  &  Jean  de  Lambilly  ainfi  nommes,  &  qui  failaient  évidemment  partie  de 
quelque  ordre  religieux  ou  militaire,  paraillent  être  fils  de  Jean  1er  du  nom  ou 
d'Olivier  de  Lambilly,  l'on  frère  puîné;  dans  le  premier  cas,  leur  qualité  toute 
fpéciale  expliquerait  fuffilamment  que,  d'après  les  lois  de  l'époque ,  n'ayant  point 
de  droits  dans  la  lucceffion  de  leur  père,  ils  n'aient  point  participe  aux  actes  qui 
l'ont  concernée.  Les  archives  de  la  famille  ne  contiennent  en  effet  rien  a  leur  l'ujet. 

Apres  avoir  été  en  pieds  avec  Alain  du  Gué,  plus  tard  Aumônier  des  Cordeliers 
de  Rennes  &  enfin  de  Charles,  Duc  d'Anjou,  Alain  de  Lambilly  le  fut  encore  avec 
Frère  Armel  de  Parthenay,  que  l'on  voit  en  1485  Prieur  de  Saint-Cyr-lès-Rennes, 
&  qui  en  1461  lui  «  difputa  le  prieuré  de Combourg  (e)  ». 

///.   DEGRÉ. 

Jehan  de  Lambilly,  1P  du  nom,  uni  à  ton  père,  tranfigea,  comme  il  a  été  dit,  le 
28  Avril  14D2,  avec  Geoffroy  de  Beaumanoir,  l'on  beau-frère.  Le  i3  Janvier  1477, 
repréfenté  par  Robert,  l'on  fils  aine,  il  lit  un  compromis  avec  l'a  Leur  Catherine, 
déjà  veuve,, &  François  de  Beaumanoir,  ton  neveu,  fils  de  cette  dernière,  au  fujet 
d'un  différend  fur  leurs  «  prétentions  refpectives,  tant  héritières  que  mobilières  »; 
Guillaume  de  Lambilly,  frère  commun  des  parties,  ayant  été  choifi  pour  arbitre, 
rendit  la  l'entence  le  16  Février  fuivant  (/). 

Le  «  pénultième  jour  de  Mars  1475  »,  il  avait  auffi.  tranfigé,  comme  on  l'a  dit, 
au  l'ujet  de  la  fucceflion  de  les  père  &  mère  avec  Guillaume  ^v  Philippe  de  Lam- 
billy, l'es  frères  juveigneurs;  les  parties  axaient  promis,  fous  peine  de  200  écus 
d'or,  de  s'en  rapporter  à  l'arbitrage  de  Guillaume  de  Coétlogon,  Seigneur  de 
Lezonnet  ,  déjà  cite,  lequel  prononça  l'a  l'entence  le  12  Juin  de  la  même  année  (g-). 

La  généalogie  de  la  maifon  de  Quélen  de  la  Vauguyon  (h)  nous  apprend  que  le 

a)  Bibliothèque  Je  Saint-Brieue. 

b)  Dollicr  des  preuves  de  Cour.  —  Preuves  Je  la  Grande  Incurie, 
c   Dom  Morice,  Preuves,  t.  II,  p,  i58o. 

JjDom  .Morice,  Preuves,  t.  II,  p.  mil. 
c'   Bibl.  Imp.,  Blancs-Manteaux,  vol.  35,  p.  nj. 

f:  Dollicr  des  preuves  de  Cour.  —  Dans  cette  fentenec,  allez  curieufe  au  point  de  vue  des  mœurs  de  l'époque 
tout  adonnée  aux  chofes  de  la  guerre,  il  cil  queftion,  entre  autres  chofes,  d'un  liai  nuis  à  armer,  prêté  par  feu 
Geoffroy  Je  Beaumanoir  a  Jean  Je  Lambilly. 
(g)  Dollicr  Jes  preuves  de  Cour.  —  Preuves  de  la  Grande  Écurie. 

(7i)Moréri,  Grand  Diciioimaire  hiflorique,  Paris,  175.),  tome  VIII,  p.  665.—  Abrégé  hijlorique  de  la  mai/on 
Je  Quélen,  Bordeaux,  1727,  in-fol.  —  Toutefois  les  reyillres  de  la  chancellerie  de  Bretagne  ne  parlent  que  de 
(impies  amendes  &  non  d'une  conlilcation  Je  biens. 
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Duc  de  Bretagne  ayant  confifqué  en  1477  les  biens  de  Jehan  de  Lambilly  &  de 
Guillaume  de  Cartel,  les  donna  a  Olivier  de  Quélen-du-Broutay,  ion  Grand- 
Maître  de  l'Artillerie  &  l'on  Chambellan,  oncle  d'Hélène  de  Quélen  qui  époufa 
plus  tard  Robert  de  Lambilly. 

Jean  de  Lambilly  mourut  le  24  Avril  1490  &  tut  inhume  dans  l'églife  de  Tau- 
pont,  ainli  que  le  conllate  une  enquête  laite  a  Nantes  le  7  Mai  delà  même  année, 
à  la  requête  de  Robert,  l'on  fils  (a). 

IlabenuDE  Castel,  fa  femme,  lille  de  Jean  ni:  Castel(&  non  de  Guillaume  comme 
le  dit  d'Hozier),  *  de  Jeanne  de  Bernéan,  était  petite-fille  de  Jean,  Seigneur  de 
Brrnéan,  &  de  Marie  {aliàs  Jeanne)  Raguenel  i  b)}  de  l'illuflre  maifon  des  Vicomtes 
de  la  Belliére,  Barons  de  Malellroit,  de  Derval  &  de  Châteaugiron,  qui  a  produit 
un  célèbre  Maréchal  de  Bretagne  8:  donne  naiflance  a  Tiphaine  Raguenel,  la 
femme  du  Connétable  Du  Guefclin.  Par  Marie  Raguenel,  l'on  aïeule,  Ifabeau  de 
Cartel  fe trouvait  defeendre  en  ligne  directe  des  mailons  de  Dinan,  de  Montfort,  de 
Craon,  de  Lulignan,8c  de  la  maifon  Royale  de  France  (c). 

Jean  de  Lambilly  ligure  auffi  pour  la  paroiffe  de  Taupont,  à  la  montre  générale 
des  Nobles  de  féveche  de  Saint-Malo  en  1470,  où  «  pour  lui  ont  comparu  Ro- 
«  bert  6c  Pierre,  les  enfants,  Archers  en  brigandine,  bien  montes  8c  armés  8c  avecq 
«  eux  un  Page  {d)  ».  C'eft  la  le  l'eul  document  qui  nous  révèle  l'exitlence  de 
Pierre  non  mentionné  dans  d'Ho/ier. 

Jacqlm:s  de  Lambilly,  l'on  autre  lils,  «  juveigneur,  Archer  en  brigandine,  bien 
«  monté  8c  arme  (e)  »,  parait  également  a  la  même  montre  en  la  paroiffe  de 
Taupont.  Jacques  était  un  des  90  Archers  de  la  garde  du  corps  du  Duc  François  11 
fous  les  ordres  du  Maréchal  de  Rieux  ;  Décembre  1481)  (f  ;  il  prit  part  avec  le 
Prince  d'Orange,  le  Sire  de  Rohan  8c  autres  a  la  révolte  contre  le  Miniftre  Pierre 
Landais;  comme  eux  il  eut  l'es  biens  conlifqués,  le  21  Mai  14S4,  8c  rentra  en  grâce 
auprès  du  Duc  le  12  Août  1485  [g).  Ce  même  Prince,  par  Lettres  fpéciales  datées 
de  Nantes  le  20  Décembre  i486,  le  «  prit  en  fa  lèurete  8.  protection  {h)  »  ainfi  que 
fes  biens.  Jacques  «  mourut  a  l'.reit  ,1489)  de  la  bleffure  d'un  trait  qu'il  reçut  au 
«  fiége  de  cette  ville  8c  fut  inhume  en  l'eglile  de  Notre-Dame  du  Folgoét  »,  ainli 
que  Fapprend  l'enquête  du  7  Mai  1490  déjà  citée. 

Jehanne  de  Lambilly,  feeur  du  précèdent,  était  mariée  en  1479  à  Jean  Regnault, 
Seigneur  de  Penhoet,  Confeiller  du  Duc  François  II  (z);  leur  iils  Jacob  ou  Jacques 
Regnault,  était  en  1 5 33  curateur  de  Pierre  de  Lambilly,  lils  d'Yves  (k). 

(a)Doflierdes  preuves  de  Cour.  —  Preuves  de  la  Grande  Écurie. 

•b\  Preuves  de  la  Grande  Écurie.  —  Bibl.  Imp.,  coll.  des  Blancs-Manteaux,  vol.  41,  p.  499  &  fuiv.  ;  on  y 
trouve  l'inventaire  de  plufieurs  papiers  de  la  maifon  de  la  Marzelière  (Giflartl  &  dans  le  nombre  l'énoncé  de  di- 
vers actes  concernant  la  maifon  de  Bernéan  dont  la  branche  aînée  fefondit  en  celle  de  Gillart-la-Marzclicre.  Les 
Bernéan,  répandus  aulli  en  Anjou,  le  font  allies  aux  d'Aubigné,  Chafteigner  \oir  le  1'.  Anfelme,  généalogie 
d'Aubigné,  &  A.  bu  Chelne,  Hi/loire  généalogique  des  Clmjleigners),  Freilon,  d'Orvaux,  du  Beyzit,  &c. 

iCi  Voir  le  tableau  généalogique  en  tète  de  la  prélente  notice. 

[d){e)  Biblioth.  de  Saint-Brieuc. 

(/j  Dom  Morice,  Preuves,  t.  111,  p.  3S<i.  —  Dom  I.obineau,  t.  Il,  p.  146s. 

ig)  Dom  Morice,  Preuves,  t.  111,  p.  4J4  &  471.  —  Dom  Lobineau,  t.  Il,  p.  1411  &  1426.—  D'Argentré, 
Hi/loire  Je  Bretagne.  —  Bibl.  Imp.,  Blancs-Manteaux,  vol.  35,  p.  y5  &  1  l'j.  —  Chérin  commet  probablement 
une  erreur,  en  indiquant  dans  Ion  mémoire  Jean  de  Lambilly,  le  [ère  de  Jacques,  &  non  pas  ce  dernier, 
comme  avant  participe  à  la  punition  de  Landais.  Cette  erreur  provient  de  ce  que  les  hilloriens  ci -defl'us citent 
une  lois  le  nom  de  Jean,  une  autre  lois  celui  de  Jacques. 'fout  s'accorde  pour  établir  qu'il  don  s'agir  de  Jacques.  - 
L'églife  du  Folgoct  citée  plus  loin  cil  un  des  célèbres  pèlerinages  de  la  Balle- Bretagne. 

i/iJDofher  des  preuves  de  Cour.  —  Bibl.  Imp.,   Blancs-Manteaux, vol.  33.  p.  340. 

(i)  Potier  de  Courcy,  Nobiliaire  de  Bretagne,  (2e  édition),  art.  Regnault. 

^A-)  Bibl.  Imp.,  Blancs-Manteaux,  vol.  35,p.ô5i  ec  341. 
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IV.  DEGRE. 

Robert  de  Lambilly,  Capitaine  général  des  Francs-archers  de  Téveche  de 
Vannes,  puis,  en  1489,  des  Arbalétriers  à  cheval,  fut  chargé,  par  mandement  du 
Duc  François  II,  du  24  Août  1487,  avec  Jacques  Le  Moenne,  Grand  Kcuyer  de 
Bretagne,  &c,  de  tenir  la  montre  des  Nobles  dudit  évèché  (a).  Il  combattit  a  leur 
tête  cette  même  année,  lors  de  l'invalion  de  la  Bretagne  par  l'armée  trançaile  aux 
ordres  du  Sire  de  la  Trémouille;  après  quoi,  par  mandement  de  Novembre  14S7, 
le  même  Duc  ordonna  a  Ion  Tréforier  de  payera  Robert  de  I.ambilly  «  3oo  livres, 
«  outre  les  gages  &  penûons  ordinaires,  »  «  pour  ce  que  par  cv  devant  il  (le  Duc; 
«  lui  avoit  baille  charge  &  commandement  d'allembler  les  Nobles,  annobliz  &  fu- 
«  gets  aux  armes  des  Francs-archers,  Éleuz  &  bons  corps  de  l'evelche  de  Van- 
«  nés,  pour  le  fervir  contre  les  Français  8c  leurs  adhérans  les  ennemis,  lequel  Ca- 
«  pitaine  a  fait  plufieurs  afïemblées  où  il  amis,  employé  &  foutenu  plufieurs 
«  grandes  charges  &  coutages  (b)  ». 

Déjà  en  14S4,  le  Duc,  pour  le  récompenfer,  lui  avait  fait  don  du  droit  de  rachat 
dû  par  fuite  du  décès  d'Ifabeau  de  Cartel,  l'a  mère(c). 

Il  paffa  un  accord,  le  g  Janvier  147/!,  avec  Pierre  de  Bernéan,  frère  aîné  de  l'on 
aïeule  Jeanne  de  Bernéan  {d  ,  &,  le  120  Juin  1486,  intervint  une  fentencede  la  Cour 
de  Ploermel  fur  un  dilférend  relatif  au  partage  de  la  fucceflionde  Jean  de  Bernéan 
&  de  Marie  Raguenel,  entre  Robert  de  Lambilly,  leur  arrière-petit-fils,  &  Marie 
de  Bernéan,  leur  petite-fille,  alors  mariée  à  Arthur  Giffart,  Sire  de  la  Mar/elière  (e  . 

Se  trouvant  a  Nantes,  Robert  de  Lambilly  y  lit  procéder,  le  7  Mai  1490,  à  une 
enquête  au  fujet  de  les  titres  &  qualités,  par-devant  Pierre  Delafolie,  Lieutenant 
de  la  Prévôté  de  cette  ville  (/). 

Robert  avait  époufé,  enpremières  noces,  Catherine  du  Boisjagu,  la  parente  ;  cette 
alliance,  non  mentionnée  par  d'Ilo/.ier,  cil  conftatée  par  un  acte  du  22  Juin  1475, 
contenant  l'alliette  de  la  dot  laite  par  Robert  du  Boisjagu  à  fa  heur  Catherine  (g  . 
Robert  de  Lambilly  ne  paraît  pas  avoir  eu  d'entants  de  ce  mariage,  a  moins  qu'il 
ne  faille  regarder  comme  en  provenant  : 

Yvon  de  Lambilly,  cité  au  nombre  des  Gentilshommes  de  la  maifon  de  la  Du- 
cheffe  Anne  qui  reçurent  des  habillements  pour  le  béguin  du  Duc  François  II,  l'on 
pere,  lors  de  l'inhumation  de  ce  Prince  a  Nantes,  le  [3  Septembre  1488  (h).  C'elt 
la  feule  mention  que  l'on  ait  de  cet  Yvon,  probablement  mort  peu  après  ,  ou  qui 
pourrait  encore  appartenir  a  la  branche  cadette  établie  a  Merdrignac  (/). 

Hélène  de  Quélen  du  Broutay  (de  la  maifon  titrée  plus  tard  Ducs  de  la  Vau- 

[a)  Dorn  Morice,  Preuves,  t.  III,  p.  540.  —  Dom  Lobineau,  t.  II,  p.  [45S.  —  Colleft.  des  Blancs-Manteaux, 
vol.  35,  p.  33o. 

(è)Dom  Morice,  Preuves,  t.  III,  p.  558;  ce  mandement  y  cil  reproduit  in  extenfo.  —  Doffier  des  preuves 
de  Cour.  —  Preuves  de  la  Grande  Écurie.  —  I  ,'ordonnance  citée  pur  d'Hozier,  de  la  Ducheile  Anne  à  Robert  de 
Lambilly,  pour  lui  preferire  d'envoyer  cent  Francs-Archers  à  Redon,  cil  du  3  Octobre  14SS  (Preuves  de  Cour  . 

(c)  CollcéL  des  Blancs-Manteaux,  vol.  35,  p.  o5. 

{d)  Bibl.  Imp.,  Blancs-Manteaux,  vol.  41,  papiers  de  la  Mar/elière  déjà  cites. 

(e)  Preuves  de  la  Grande  Écurie. 

(f)  Doflier  des  Preuves  de  Cour.  —  Preuves  de  la  Grande  Écurie. 

(g)  Archives  delà  famille.  La  maifon  de  Boisjagu  s'elt  croiféc  en  1248  ;  alliée  aux  Budes,  Nevet,  Thomelin, 
Picaud,  Trouflier,  TréccfTon,  &c,  elle  elt  citée  avec  honneur  par  Le  Laboureur  (Généalogie  des  Budes,  p.  76  . 

(h)  Dom  Morice,  Preuves,  t.  III,  p.  G07.  —  Dom  Lobineau,  t.  II,  p,  [5o5.  —  Blancs-Manteaux,  vol.  35, 
p.    1028. 

(i)  En  tout  cas,  on  ne  doit  pas  le  confondre,  comme  l'a  fait  Chérin  dans  l'on  mémoire,  avec  Yves  de  I.am- 
billy, fils  de  Robert  &  d'Hélène  de  Quélen,  la  féconde  femme,  lequel  était  encore  mineur  en  1  502  lors  du  décès 
de  fon  père,  &  lui  fuccéda  en  qualité  d'aîné  de  la  maifon. 
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guyon),  féconde  femme  de  Robert  de  Lambilly,  était,  par  Marie  de  Kermené,  la 
mère,  petite-fille  de  Pierre  de  Kennene  8c  de  Confiance  M.whxc,  de  l'illullre 
maifondes  Seigneurs  du  Guémadeuc  :  celle-ci  fille  de  Roland  Madeuc  &  de  Marie 
Gouyon  ou  Govon  de  Matignon  ;  enfin,  par  cette  dernière,  Hélène  de  Quélen 
defeendait  en  ligne  directe  des  maifons  de  Rieux,  de  Cliffon,  de  Craon,  d'Auver- 
gne, de  Bourgogne,  de  Flandres,  8c  des  maifons  Royales  de  France  8c  d'Angle- 
terre (a  . 

V.  DEGRÉ. 

Yves  de  Lambilly,  Seigneur  dudit  lieu  ,  de  Crefménan  ,  de  la  Ville-des-Nachés, 
de  Kermené,  de  la  Touche  en  Néant),  du  Pleffix-Giffart  8.  du  Val  (en  Trémoray  , 
fut  place,  ainfi  que  Jean,  fon  frère,  du  contentement  de  Jean  de  Quélen,  leur  oncle, 
fous  la  tutelle  de  Pierre  de  la  Marzelière  (&  non  la  Mazelière  comme  le  dit  d'Hozier), 
leur  parent  (b),  8c  oncle  de  Jeanne  Giffart  qu'il  lit  époufer  à  l'on  pupille. 

Yves  de  Lambillv  eit  mentionné  à  la  Réformation  de  1 5 13  dans  les  paroiffes  de 
Taupont,  Loutéhcl,  Néant  8c  Trémoray,  pour  les  diverfes  leigneuries  qu'il  y  poffé- 
dait(c);  il  mourut  en  Janvier  i53i,  ainli  que  le  rappelle  l'aveu  rendu  au  Roi,  le 
20  Novembre  i536,  par  Pierre,  fon  fils  aine,  Seigneur  de  Lambilly,  de  Trémoray, 
du  Frettay,  de  l'Abbaye  (d),  ^c. 

Ce  dernier  avait  epoufe  Jeanne  Henri,  fille  de  Jean  Henri,  des  Seigneurs  du 
Quengo,  8c  de  Jeanne  du  Fau  (e);  il  mourut  fans  entants,  8c  l'es  biens  paffèrent  à 
René,  fon  frère ,  qu'il  avait  partagé  par  accord  du  S  Mars  i?43,  fuivant  l'attife 
du  Comte  Geoffroy,  en  lui  donnant  à  viage  la  terre  l'eigneuriale  de  la  Soraye. 

(a)  \'oir  le  tableau  généalogique  en  tète  de  cette  notice.  —  Moréri,  t.  VIII,  p.  665,  généalogie  des  Quélen  du 
Broutay.  —  Bibl.  Imp.,  Cabinet  des  ordres  du  Roi,  généalogies  de  Quélen,  Madeuc,  de  Coëtlogon  &  Gouyon. 
—  Le  Laboureur  Généalogie  des  Budes,  p.  66  ,  fe  trompe  probablement,  vu  les  dates,  en  remontant  Conltance 
Madeuc  de  ^knx  degrés  &  l'indiquant,  contrairement  aux  manuferits  de  la  Bibliothèque  Impériale,  comme  fille 
Je  Jeanne  &  non  de  Marie  Gouyon.  Confiance  Madeuc  le  remaria  à  Guillaume  de  Coëtlogon,  Seigneur  de 
Lezonnet,  Préfident  univerfel  de  Bretagne,  déjà  cité,  &  veuf  de  Catherine  Je  Quélen,  tante  d'Hélène  de  Quélen. 

Au  contrat  de  mariage  Je  celte  dernière  avec  Robert  Je  Lambillv,  affilièrent  entre  autres  :  Jehan  Je  Quélen, 
Seigneur  Ju  Broutay,  l'on  frère,  tige  direcledes  Due-,  Je  la  Vauguyon,  éteints  prefque  de  nos  jours  dans  les  mai- 
fons de  Savoie-Carignan  &  Je  Bauffremont  ;  Jehan  Je  Chcverue,  tuteur  de  ee  dernier;  Frère  Alain  Je  Quélen, 
Prieur  Je  Loyat ,  oncle  d'Hélène,  !t  lés  confins  germains,  Olivier  de  Coëtlogon,  Seigneur  de  Coctuhan.  Procu- 
reur Général  de  Bretagne,  Ambafl'adeur  à  Rome  &  en  Angleterre,  &  Jean  Je  Coëtlogon,  Seigneur  Je  Lezonnet, 
tous  deux  fils  Je  Guillaume  déjà  cité. 

[b)  Par  acte  indiciel  Je  la  Cour  de  Ploërmel  du  4  Juillet  i5o2,  &  en  vertu  de  Lettres  royaux  du  y  Juillet  fui- 
vant.  Dofiier  des  preuves  de  Cour.  —  Blancs-Mant.,  vol.  35,  p.  65i  eC  1080.) 

Pierre  delà  Marzelière  était  fils  aîné  d'Arthur  Giffart,  qui  prit  le  nom  Je  la  Mar/eliere  à  eaufede  fa  mère,  &  de 
Mariede  Bernéan.  11  était  frère  aîné  de  Robert  Giffart,  marie  à  Yvonne  de  Kermellec,  père  de  Jeanne,  qui  epoufa 
Yves  de  Lambilly.  Cela  ell  prouve  par  le  contrat  de  mariage  de  ces  derniers,  paffé  le  17  Septembre  i5ogau 
château  de  la  Marzelière  :  le  futur  y  était  allillé  par  Marie  Je  Bernéan,  confine  germaine  de  Ion  aïeule  Ifabeau 
Je  Cartel,  .v.  aïeule  de  Jeanne  Giffart.  Freines  Je  la  (iranJe  Écurie.  —  Dofiier  Jes  preuves  Je  Cour.  —  Blancs- 
Mant.,  vol.  41  déjà  cité,  p.  49.1,  Inventaire  des  papiers  delà  mai  l'on  de  la  Marzelière.) 

Au  fujet  Je  l'illullre  origine  &  de  la  haute  antiquité  Je  la  maifon  Giffart,  on  peut  confulter  le  P.  Auguftin 
Ju  Paz  dans  fon  Hijloire  généalogique  de  plujicurs  maifons  ilhtflres  de  Bretagne  1  généalogie  des  Seign.  de 
la  Marzelière).  La  Chenayc-Desbois  donne  aux  Giffart  de  Bretagne  &  à  ceux  de  Normandie  une  louche  commune  ; 
il  ajoute  qu'une  branche  pafféc  en  Angleterre  avec  Guillaume  le  Conquérant  s'y  clt  illultrée. 

Dans  la  généalogie  des  Seigneurs  de  la  Marzelière.  Du  Paz  ne  cite  point  Robert  Giffart  parmi  les  fils  d'Arthur 
Giffart, probablement  parce  qu'il  ne  lit   pas  louche  «V  ne  porta  pas  d'ailleurs  le  nom  Je  1..  Marzelière. 

[e)  Bibl.  Imp.,  Blancs-Mant.,  vol.  36  &  i7,  —  Le  Val  ,\  le  Plellix-Giffart  lui  venaient  Jes  Beaumanoir. 
d   Dofiier  des  preuves  de  Cour. 

(e)  Bibl.  Imp..  Réformation  Je  Bretagne  Je  166S.  —  La  maifon  Henri.  Seigneurs  Ju  Quengo,  d'ancienne 
chevalerie,  s'ert  croifée  en  124S.  —  La  maifon  du  Lan,  éteinte  depuis  en  Bretagne,  celle  de  Tréceilbn,  était 
répandue  en  Touraine  &  s'y  clt  alliée  aux  Menou.  Fumée,  Villiers  Je  l'hlc-AJa.n  Jeanne  Ju  Fau  était  fille 
Je  Jean  Ju  Fau.  Maître  d'hôtel  du  Roi,  &de  Jeanne,  bâtarde  légitimée  en  Octobre  1402,  Je  Charles  1  ',  Du.  de 
Bourbon;  elle  avait  epoul'é  en  premières  noces  Pierre  l'I  lermite,  Pannetier  t.\u  Roi.  fils  du  fameux  Triltan 
l'ilermite,  le  célèbre  compère  du  Roi  Louis  XI  (P.  Anl'elme,  généalogie  l'Hermitc  . 
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Marguerite  de  Lambilly,  fille  d'Yves,  était  veuve  avant  le  10  Novembre  i56i  (& 
non  i  567  de  Bertrand  de  Saint-Brieuc  ,  Seigneur  du  Guern,  fis  aîné  de  Jean  de 
Saint-Brieuc  &  de  Guyonne  du  Breil,  fa  première  femme  (a).  Leur  poftcrité 
s'éteignit  en  la  perfonne  de  Françoife  de  Saint-Brieuc,  leur  defcendante  au 
IVe  degré,  mariée  à  François-Simon  Huchet,  Vicomte  delà  Bédoyère. 

Jacquette  de  Lambilly,  autre  fille  d'Yves  (peut-être  la  même  que  celle  nom- 
mée Jeanne  par  d'Hozier  fans  désignation  d'alliance),  avait  époufé  Simon  Guil- 
lard,  Seigneur  du  Pontdoux  &  de  la  Villeder  (b),  fils  de  Philippot  Guillard  &  de 
Catherine  (aliàs  Anne)  de  Carné. 

VI.  DEGRÉ. 

René  de  Lambilly  était  mort  avant  i58i,  8c  la  veuve  Rollandc  du  Houx  mourut 
en  Mai  1587  (c).  Elle  était  fille  de  François  nu  Houx,  Seigneur  de  Bodel,  de 
Villeneuve  8c  du  Bofchet,  8c  de  Renée  de  Mauléon,  de  l'illultre  maifon  de  ce  nom, 
cités  a  la  Reformation  de  i5i3,  dans  la  paroiffe  de  la  Chapelle-fous-Ploërmel  (d). 

Julienne  de  Lambilly,  fille  de  René  8c  dont  d'Hozier  n'indique  point  l'alliance, 
avait  époufé  Raoul  Le  Tout,  Fcuyer,  Seigneur  de  la  Vallée,  8c  en  eut  François  Le 
Tort,  Fcuyer,  mort  avant  16 17,  8c  Louife  Le  Tort,  époufé  de  François  de  Qué- 
héon,  Fcuyer,  8c  mère  d'une  fille  mariée  à  N.  Picaud  nu  Quéhéon  (e). 

VII.  DEGRÉ. 

Claude  de  Lambilly,  fils  aîné  de  Rcnc,  était  en  différend  avec  fon  frère  Pierre  8c 
la  feeur  Julienne,  au  fujet  de  leurs  partages;  il  obtint  des  Lettres  royaux  du  17  Sep- 
tembre i58i,  où  il  efl  rappelé  que  «  les  prédécellèurs  avaient  elle  Capitaines  8c 
«   avaient  commandé,  aulcuns  portant  filtres  de  Chevallerye  (/)  ». 

Sa  femme  Renée  (aliàs  Anne)  Bréhault,  Dame  de  la  Rivière-Bréhault,  était 
foeur  puînée  d'Hélène  (ou  Anne)  Bréhault,  mariée  à  Pierre  Rogier,  Seigneur  du 
Crévy,  8c  aïeule  de  Suzanne  Rogier  qui  époufa  Guillaume  de  Lambilly.  Files 
étaient  filles  de  Pierre  Bréhault,  Chevalier  de  l'ordre  du  Roi,  Seigneur  de  la 
Rivière,  Malleville ,  8cc,  8c  de  Marthe  Picaud  (g),  8c  arrière-petites-filles  de  Jean 
Bréhault  8c  de  Louife  Budes,  de  la  maifon  du  Maréchal  de  Guébriant. 

Jean  de  Lambilly,  fils  aîné  de   Claude,  eft  mentionné   comme  mort  fans  cil- 
lant, avant  le  8  Juin  ifiio,  dans  deux  tranfacrions,  l'une  de  cette  date  8c  l'autre  du 

(a)  Bibl.  Imp.,  Réformation  de  Bretagne  de    [G68.  —  Preuves  de  la  Grande  Écurie. 

(b)  Bibl.  dcl'Arfenal,  Réform.  de  l'.ret.  de  16G8,  art.  Guillard.  —  Bibl.  Imp.,  ibid.  —  Archives  de  la  famille. 
—  11  avait  pour  frère  aîné  Robert  Guillard,  marie  à  Jeanne  de  Serent.  de  la  maifon  de  ce  nom,  plus  tard  ducale 
&  dernièrement  éteinte,  &  pour  foeur  Miette  Guillard,  mariée  à  Michel  Le  Pennée,  Seigneur  de  Kerdoure  &  de 
Lauvergnac,  Maître  d'hôtel  d'Élifabeth,  DuchelTc  de  Bretagne  (Le  Laboureur,  Généalogie  de  la  maifon  des 
Budes.  p.  72  ),  &  mère  de  Catherine  Le  Pennée,  qui  époufa  Jean  Budes,  Seigneur  du  Hirel  &  fut  la  4»  aïeule  du 
Maréchal  de  Guébriant.  D'Aliette  Guillard  &  de  Michel  Le  Pennée  defeend  en  ligne  directe  Jacques  Le  Pennée, 
Seigneur  de  Boisjollan,  qui  époufa  en  1725  Jeanne-Célefte  de  Lambilly  (Voirait  XI=degré). 

(c)  Doffterdej  preuves  de  Cour. 

:d)  Par  Radegondc  Cléret,  fon  aïeule  paternelle,  Hollande  du  Houx  était  arrière-petite-fille  de  Marguerite  de 
Rochechouart  de  Chandenier,  &  le  trouvait  defeendre  des  mai  fons  de  la  Rochefoucauld,  Flandres,  Chàtillon, 
Dreux,  cadette  de  la  maifon  Royale,  &  enfin  de  la  maifon  Ducale  de  Bretagne.  (Voir  le  tableau  généalogique  en 
tête  de  la  préfente  notice  La  maifon  du  Houx,  d'ancienne  chevalerie,  s'elt  croiféeen  124S.  Elle  paraît  avoir  eu 
une  communauté  d'origine  avec  celle  de  Quélen  du  Broutay,  tant  par  la  concordance  des  noms; en  bas  breton 
Qiiékn  veut  dire  houx)  que  par  la  reOcmblance  des  armoiries  ;  d  Argent  à  6  feuilles  (pour  les  du  Houx, 
.ï  3  feuilles  pour  les  Quélen   de  Houx  deSiiwple. 

(e)Dofiicr  des  preuves  de  Cour.  —  Bibl.  Imp.,  Réf.  de  Bretagne  de  166S. 

(/jDoIlier  des  preuves  de  Cour. 

(g)  Archives  de  la  famille.  —  Bibl.  Imp.,  Blancs-Manteaux,  vol.  76,  t.  V,  généalogie  Rogier. 
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3i  Oftobre  i6i5,  laites  entre  les  deux  frères,  François  &  Claude,  ce  dernier,  Sei- 
gneur du  Quengo-Bréhant,  paroifle  de  Bréhant-Loudéac(&  non  Créhant-le-Cou- 
déac  comme  le  dit  d'Hozier).  Les  parties  y  reconnaillent  que  «  leurs  prédéceffeurs 
«  s'étaient  gouvernes  noblement ,  8t  en  leurs  partages  noblement  &  avantageufe- 
«  ment  félon  les  anciens  Nobles  du  pays  (a)  ».  Le  même  acre  de  1 6 1 5  nous  ap- 
prend ii  qu'en  1 5 c >  —  il  avait  été  fait  un  pillage  par  les  gens  de  guerre,  ce  qui  rend 
'i  très-vraifemblable la  perte  d'une  partie  des  titres  (b)  ». 

VIII.    DEGRÉ. 

François  de  Lambilly  époufa  Jeanne  Gatechair,  Dame  de  Lezernau  &  du  Vau- 
gace  (&  non  Vaugaie),  fille  de  François  Gatechair,  Seigneur  de  Kerfalio  ,  Con- 
feiller  du  Roi  rx  fon  Préfident  au  fiège  préfidial  de  Vannes  (c).  Elle  fonda  une  cha- 
pellenie  dans  la  chapelle  du  château  de  Lambilly  &  la  dota   richement. 

François  de  Lambilly,  fils  puîné  de  François  ci-deiTus,  fut  tué  au  fiège  de  Pavie 
en  i655,  ainfi  que  l'apprend  une  lettre  du  20  Octobre  de  cette  même  année  (d), 
écrite  à  Guillaume  de  Lambilly,  fon  frère,  par  leur  coufin  Barthélémy  de  Quélen- 
du-Broutay  (plus  tard  Comte  de  la  Vauguyon  par  fon  mariage),  Colonel  du  ré- 
giment de  Navarre,  ce  qui  donne  a  penferque  François  de  Lambilly  l'ervait  dans 
fon  régiment,  un  des  trois  corps  qui  prirent  part  au  liège  de  Pavie. 

IX.  DEGRÉ. 

Guillaume,  IL  du  nom,  Seigneur  de  Lambilly,  &c,  Baron  de  Kergrois  (Y),  joua 
un  rôle  conlidérable,  ainfi  que  Pierre,  l'on  fils  aine,  dans  l'hilloire  parlementaire 
delà  province  de  Bretagne,  comme  l'attellent  les  procès-verbaux  des  États. 

Le  Roi  étant  arrivé  le  i-r  Septembre  1661  à  Nantes,  M.  de  Lambilly  fut  député 
le  lendemain  par  les  États  vers  Sa  Majefté  avec  quinze  autres  Gentilshommes  (/). 

A  la  Reformation  de  la  Noblelle  de  Bretagne  en  16G8,  Guillaume  de  Lambilly 
«  fut  déclare  ilfu  d'ancienne  extraction  noble  avec  qualification  de  Chevalier,  fur 
«  le  vu  de  lés  titres  qui  remontaient  l'a  filiation  &  l'a  noblelle  à  l'année  i3Ô2, 
«  &  préfida  a  l'aiièmblée  des  États  de  cette  province  de  l'année  1687  en  l'abfence 
«  de  M.  le  Duc  de  Rohan  (g)   ».   «   Perfonne  n'ignore  que  cet    honneur,  le  plus 

(a)  Doflier  des  preuves  de  Cour.  —  Preuves  de  l.i  Grande  Écurie. 

(b)  Poullain  du  Parc  (Confultation  déjà  citée). 

(c)  Elle  avait  pour  fœur  aînée  Anne  Gatechair,  femme  Je  Pierre  du  Guervazic;  pour  frère  Jean  Gatechair 
Seigneur  de  la  Porte,  Confciller  du  Roi  &  fon  Préfident  au  même  fiége  de  Vannes  ;  pour  curateur  Guillaume 
Poullain,  Seigneur  du  Pontlo.  La  famille  Gatechair  s'oit  alliée  aux  Coètlogon,  Paint-Pern,  &c.  ^Doflier  des 
preuves  de  Cour.  —  Preuves  de  la  Grande  Ecurie. 

(d)  Arrêt  de  Réformation  de  la  mailbn  de  Lambilly  en  date  du  17  Novembre  nV,s. 

(e)  Ce  titre  de  Baron  de  Kergrois  le  trouve  indiqué  :  i«  dans  la  généalogie  de  la  maifon  Rogier  de  Ville- 
neuve, de  Kervéno  &  du  Crévy  (Bibl.  Imp.  Manuf.,  Cabinet  des  ordres  du  Roi);  2"  dans  celle  de  la  maifon 
îles  Cartes  (Blancs-Mant.,  vol.  70,  t.  Il,  p.  [55  ;  >  dans  lu  Vie  de  Des  Caries  par  Ad.  Baillet,  Paris  1601, 
in-40,  où  Guillaume  de  Lambilly,  devenu,  par  fon  mariage,  neveu  propre  du  célèbre  philofophe,  ell  plufieurs 
lois  cité;  4"  dans  la  lifle  des  terres  titrées  de  Bretagne  (Blancs-Mant.,  vol.  70,  t.  V).  —  Potier  de  Courcy,  No- 
biliaire de  Bretagne,  t.  III,  p.  i55), &  3"  dans  les  lillcs  <v  procès-verbaux  des  États  de  Bretagne  où  il  elt  dé- 
nommé «  Baron  de  Kergroays de  Lambilly  •>  (Blancs-Mant.,  vol.  73,  États  de  iGtio,  1Ô71,  107.1,  11175,  10S3, 
illSi)  &  iCyj  1.  On  peut  \oir  reproduite  dans  le  Mémorial  de  la  Nobleffe  par  Duvcrgier,  la  Iule  des  États  de  Hîôo. 
—  Guillaume  de  Lambilly  avait  acquis,  le  27  Avril  iG5i,  la  baronnie  de  Kergrois,  de  Gabriel  de  Mnchccoul  &  de 
Renée d'Avaugour,  fa  femme,  dernière  héritière  de  fa  branche. 

f)  Parmi  lefqucls  le  Prince  de  Tarentc  la  Trémouille  ,  Préfident  delà  Noblelle,  le  Marquis  de  Coiflin,  le 
Comte  de  Tourncmine,  MM.  de  Scfmaifons,  de  Cornulier,  du  Bordage  de  Montbourcher  ,  è<c.  (Blancs-Mant. 
vol.  751. 

(^)Chérin.  Mémoire  pour  les  preuves  de  Cour.  —Au  fujet  de  fon  élection  à  la  Pr'éfidence,  voir  aulli  Toufiaint 
de  Saint-]  .uc,  Mémoires  fur  l'état  du  Clergé  &  ./e  la  Nobleffe  de  Bretagne  ,  2°  partie,  p.  io3,  &  a  la  Bibl.  Imp. 
Manufcr.,  le  Précis  des  délibérations  des  États  de  Bretagne,  art.   Préfidcnts,  vol.  X,  p.  198. 
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«  grand  qu'un  Gentilhomme  breton  puiiïe  recevoir  de  fon  ordre ,  n'a  jamais  été 
«  accordé  qu'à  des  Nobles  d'une  extraction  ancienne  ^  remontant  aux  temps  les 
«    plus  recules    a).  » 

Il  occupait  la  charge  de  Doyen  de  la  Noblelfe,  &  mourut  en  1693,  ainli  qu'on  le 
voit  par  le  procès-verbal  des  États  tenus  a  Vannes  où,  le  16  Octobre  i6g33  il  fut 
donne  «  avis  du  décès  de  M.  de  Lambilly,  Doyen  de  la  Noblefle  (b)  ». 

11  avait  êpouie  Suzanne  Rogier,  dont  la  mère,  Jeanne  des  Cartes,  était  fœur 
germaine  du  célèbre  philofophe  &  mathématicien  René  Des  Cartes  ou  Defcartes, 
&  tille  de  Joachim  Des  Cartes,  Confeiller  au  Parlement  de  Bretagne  (c). 

Parmi  les  entants  de  Guillaume  de  Lambilly,  l'un  fut  Jéfuite  à  Nantes  (d);  un 
autre,  le  Chevalier  de  Lambilly,  Aide-Garde-marine  le  7  Février  1678,  Enfeigne 
de  vaifleau  le  26  Janvier  [680,  ell  indiqué  avec  cette  dernière  qualité  parmi  les 
Gentilshommes  bretons  au  fervice,  préfents  aux  États  en  1687  &  qui  reçurent  de 
l'Allèmblee  des  gratifications  (<?).  On  ignore  d'ailleurs  quels  t'ont  parmi  les  pré- 
noms cites  par  d'Hozier  ceux  qui  le  rapportent  aux  deux  perfbnnages  ci-deflus. 

Marie  de  Lambilly,  fille  de  Guillaume,  avait  époufé  Jacques  Le  Febvre,  Sei- 
gneur du  Fau-Pengréal ,  Colonel  d'un  régiment  des  milices  de  Bretagne  ,  fils  de 
Claude  Le  Febvre  8c  de  Jacquemine  Visdelou. 

X.   DEGRÉ. 

Pierre  de  Lambilly,  IIe  du  nom.  Seigneur  dudit  lieu  ,  &o,  Baron  de  Kcrgrois, 
fut  Lieutenant  des  Maréchaux  de  France  if). 

Sa  femme,  Jeanne  de  Rollée,  était  fille  de  Thomas  de  Rollée  &  de  Suzanne 
Jan  (g). 

Outre  Pierre-Joseph,  on  leur  connaît  auffi  une  fille,  Suzanne  de  Lambilly.  née 
le  11  Avril  1671,  Heiigieufe  au  couvent  des  Urfulines  de  Ploérmcl  depuis  1694 
jufqu'en  17^5 ,  date   de  fa  mort. 

ta)Poulhin  du  Pare   Confultation  déjà  citée\ 

b)  Blancs-Mant.,  vol.  7S.  —  Voir  fur  la  charge  de  Doyen  de  la  Noblefle  Dom  Moricc  &  Touffaintdc  Saint- 
Luc.  C'était  non  pas  le  Doyen  d'âge,  mais  celui  qui  avait  afliité  aux  tenues  d'États  le  plus  Couvent  &  depuis 
le  temps  le  plus  long. 

(c)  Les  Rogier  le  font  allies  aux  d'Argcntré,  Kervéno,  la  Tull.iyc,  &c.  (Voir  à  cet  égard  leur  généalogie 
au  Cabinet  des  ordres  du  Roi,  Bibl.  lmp.,  tV  celle  de  Des  Cartes,  Blancs-Manteaux,  vol.  7(1,  t.  Il  .  La  maifon 
Des  Cartes,  déjà  ancienne  à  cette  époque,  a  eu  des  alliances  avec  les  d'Avaugour,  Fcrron  de  la  I-'crronnays  ik 
Ferron  du  Qucngo,  du  Guefclin,  le  l'rellre  de  Ch.lteaugiron,  Rofnyvincn  de  Pire,  &c.  (Armoriai  général  de 
iG()6.  —  A.  Baillet,  Vie  de  De*  Caries;  Paris,  1601,  in-4.) 

Outre  deux  fecurs,  l'une  Supérieure  &  l'autre  Religieufc  aux  Urfulines  de  Ploiirmel,  Su/anne  Rogier  avait 
une  fœur  aînée,  Anne  Rogier,  mariée  en  1107  à  François  d'Avaugour,  Seigneur  de  la  Lohicre,  de  l'illullre 
maifon  de  ce  nom  delcendant  des  Ducs  de  Bretagne,  A  morte  fans  enfants  avant  le  mariage  de  Suzanne  1  ares 
de  famille,  contrat  de  mariage  de  Guillaume  de  Lambilly). 

(d)  11  ell  l'auteur  d'une  carte  ellimee  de  l'eveche  de  Nantes,  dédiée  à  Monfeigneur  de  lîeauvau,  Évêquc  de  ce 
diocèfe   Le  Jean,  I..i  Bretagne,  [on  hijloire  £■  fes hijloricns.  p.  3ij\ 

(e)  Blancs-Mant.,  vol.  75.'— Archives  du  miniflére  de  la  Manne.  11  difparut  des  contrôles  en  Décembre  10NS, 
foit  qu'il  ait  ete  tue,  ou  qu'il  ait  quitte  le  fervice. 

\f  Cette  charge  lui  ell  attribuée  dans  l'acte  de  baptême,  en  date  du  10  Avril  1702,  de  Ion  petit-fils  Pierre- 
Laurent  de  Lambilly,  ne  a  Saint-Malo,  &  dont  il  était  le  parrain  (Rcgiilres  de  l'état  civil  de  la  ville  de  Saint- 
Malo). 

(£•)  Les  Rollée  fe  font  alliés  directement  aux  Le  Meneull  de  Bréquigny,  du  Tot-Ferrarc  (en  Normandie  ,  &c. 
La  famille  Jan,  Seigneurs  de  la  Haye,  &c,  a  produit  dans  le  XIXe  fieclc  le  Lieutenant  général  Vicomte 
Jan  de  la  Hamelinaye,  un  des  vétérans  désarmées  Impériales,  Baron  de  l'Empire,  Vicomte  fous  la  Rellauration. 
Jeanne  de  Rollée,  à  l'on  contrat  de  mariage,  fut  affiliée  par  Guy  Le  Meneull.  Seigneur  de  Bréquigny,  Préfident  a 
mortier  au  Parlement  de  Bretagne;  René  Marquis  de  Coëtlogon,  Lieutenant  du  Roi  en  la  Haute  Bretagne,  tous 
deux  l'es  parents,  &  par  Guy  de  Coëtlogon,  Vicomte  de  MéjuU'eaume,  Confeiller  au  même  Parlement,  aufii  Ion 
parent  tant  paternel  que  maternel  comme  mari  de  Louilé  Gatcchair (Preuves  de  Cour). 
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XL   DEGRÉ. 

Pierre-Joseph,  titré  Comte  Je  Lambilly,  ainfi  que  l'indique  Chérin  dans  l'on 
Mémoire  pour  les  preuves  Je  Cour,  Baron  de  Kergrois,  Vicomte  du  Broutay  (a), 
quahlie  haut  &  piaffant  Seigneur,  né  le  i5  Octobre  1679,  lut  d'abord  Page  du  Roi 
dans  la  Grande  Écurie  (b).  11  lut  enluite  reçu,  le  9  Septembre  1707,  Conseiller  au 
Parlement  de  Bretagne  (c),  *  s'y  diftingua  par  le  courage  avec  lequel  il  défendit 
les  franchifes  &  les  libertés  de  la  Bretagne  contre  le  Maréchal  de  Montelquiou  , 
Gouverneur  de  la  province.  Exilé  a  Tulle,  par  Lettre  de  cachet  du  27  Février  171N, 
*  rappelé  fur  la  demande  des  États  en  Juillet  luivant,  il  reçut  a  Ion  retour  une 
députation  folennelle  des  trois  ordres  chargée  de  le  complimenter  (d).  11  devint 
bientôt  le  principal  indicateur  de  l'Allociation  bretonne  &  l'un  des  chefs  les  plus 
actifs  de  la  conjuration  dite  de  Pontcallcc ,  dans  laquelle  il  portait  le  furnom  de 
Maître  Pierre(e). 

L'entreprile  avant  avorte  ,  il  fut  condamne  par  contumace  par  la  Chambre 
Royale  établie  a  Nantes,  eut  tous  les  biens  conhlqués  ,  *  fut  décolle  en  effigie 
le  21  Mars  1720  fur  la  place  du  Bouffay  de  cette  ville,  avec  quinze  autres  Gentils- 
hommes. Réfugié  a  la  Cour  d'Elpagne,  il  fut  chargé  par  le  Roi  Philippe  V  de  plu- 
lieurs  millions  diplomatiques  importantes  8c  crée  Grand  d'Efpagne  à  vie.  11 
mourut  en  exil  avant  le  mois  d'Avril    \733,  époque  du  mariage  de  l'a" féconde  fille 

Sa  femme,  Hélène-Célefte  Magon  de  la  Lande,  mourut  le  23  Septembre  t73g 
&  fut  inhumée  dans  le  chœur  de  Péglife  ToufTaint  de  Rennes  (f  . 

Parmi  les  enfants  de  Pierre-Joleph,  le  fécond,  Marie-Jean-Louis  de  Lambilly 
connu  fous  le  nom  de  Chevalier  du  Broutay,  d'abord  Page  delà  Grande  Écurie' 
entra  comme  Enfeigne  au  régiment  des  gardes  francaifes  le  8  Janvier  1724' 
fut  ie'  Enfeigne  le  10  Décembre  i7-_>5,  Sous-Lieutenant  le  1"  Septembre  17-Y 
Sous-Aide-Major  le  4  Juillet  i73-_>,  Lieutenant  le  7  Mai  i735,  Aide-Major  (Colonel) 
le  3i  Mars  1743,  &  peu  après  tué  a  la  bataille  de  Dettingen  le  27  Juin  i743   g  . 

(a.  Potier  Je  Courcy,  Nobiliaire  de  Bretagne,  t,  III,  p.  ,48.  -  La  vicomte  du  Broutay  vint  en  f ,  poflbl' 
Hon  en  .  703  ;  il  exerça  le  retrait  lignager  de  cette  feigneurie,  en  qualité  Je  parent  au  degré  voulu  du  M  .muis  Je 
Saint-Mégrin   Nicolas  de  Quélen,  Comte  de  la   Vauguvon     Huilier  des  preuves  de  Cour 

ib)  Le,  preuves  pour  la  Grande  Ecurie  étaient  plus  difficiles  que  pour  la  Petite  Écurie,  en  ce  qui  concernait 
la  pureté  &  1  ancienneté  de  la  noblcllc. 

[c)  Lille  de  N.  N.  .s.  .s.  du  Parlement  Je  Bretagne,  i7i~\ 

[d  Regiftre  des  Ktats. 

CM  Lemontey,  Hijloire  Je  la  Régence.  -  L'hilloriquc  détaillé  Je  la  conjuration  a  été  publie  par  M  Je  la  Bor 
Jer.e,  en  ,857>  .858  &  >8ÛS  dans  la  Revue  de  Bretagne  S  Vendée.  &  par  le  Comte  Je  Carne,  dans  les  F, ,/« 
de  Bretagne,  1808.  '''J,) 

if)  Elle  avait  pour  frères  entre  autres  :  Alain  Magon  Je  Tcrlaye,  Lieutenant-Colonel  Jes  gardes  francaifes 
Lieutenant  général  désarmées  du  Roi  &  Grand-Croix  Je  Saint-Louis;  pour  coufin  germain  Nicolas  .M  won 
Marquis  de  la  Gervaifais,  aull,  Lieutenant  gênerai;  pour  Leur  entr'autres  :  Jeanne  Magon,  époufe  de  René-  Vlex.s 
le  Sénéchal,  Comte  de  Carcado-Molac,  Lieutenant  gênerai  &  Gouverneur  de  Quimper,  &  pour  nièces  Nicole- 
1-rançoilc  Magon.  époufe  du  Maréchal  de  Contades,  &  la  Marquife  de  Bcauvau-Tignv.  née  Le  Sénéchal  Je  Car 
cado.  Elle  était  en  outre  grande-tante  Je  Louife-Anne  Magon  Je  Boifgarin,  mariée  à  Eugène-Marie-I  oins 
Comte  Je  Savoie-Cangnan,  dit  le  Comte  Je  Villefranche ,  Colonel  d'un  régiment  Je  Ion  nom  en  France  frère 
Je  la  Pnncelle  Je  Lamhalle,  aïeul  du  Prince  Eugène  Je  Carignan  ,  actuellement  Grand  Amiral  de  la  floue  ita- 
lienne, &de  la  Leur  la  Comlctlc  Je  Syracufe,  tante  du  Roi  Je  Naples  François  IL  Le  Prince  Eugène  Je  Cari- 
gnan &  la  Leur  ont  eu  d'ailleurs  pour  mère  une  Jes  deux  dernières  héritières' Je  la  maifon  de  Quélen  de  la  Vau- 
(juyon,  également  alliée  à  celle  de  Lambilly,  l'autre  ayant  époufé  le  Duc  Je  BauflVemont-Courienay.  -  Dans  le 
I"  Supplément  a  la  Généalogie  de  la  maifon  de  Cormdier,  p.  iGo,  le  trouve  une  notice  fur  la  famille  Ma-on 
à  laquelle  appartenait  aull,  le  Contre-Amiral  Magon,  Baron  de  MeJuie,  tue  à  Trafalgar  en  [8o3;  La  Chenaye- 
Defbois  contient  également  un  article  fur  la  maifon  Fon,  dont  était  Laurence  Éon,  mère  d'Hélène  Ma-on  &  Vf 
quelle  \oulait  le  rattacher  la  célèbre  Chevalière  d'Éon. 

[g)  Archive,  de  l'Empire,  Journal  Jes  Gardes  francaifes.  —  Archives  du  Miniftère  de  la  Guerre 
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Charles-Hyacinthe  de  Lambilly,  d'abord  également  Page  de  la  Grande  Ecurie, 
fut  enfuite  Officier  au  régiment  du  Roi-infanterie,  puis  paffa  au  régiment  des 
gardes  françaifes  comme  icr  Enfeigne  le  18  Janvier  17^4,  fut  Sous-Lieutenant 
le  21  Mai  1736,  Sous-Aide-Major  le  i3  Février  174^,  Lieutenant  (Lieutenant-Co- 
lonel) le  7  Avril  de  la  même  année,  8:  enfin  Lieutenant  de  grenadiers  le  19  Février 
1745.  Bielle  a  Dettingen,  il  tut  à  Fontenoy  (  1 1  Mai  17451  une  des  victimes  du  che- 
valerefque  défi  :  «  Meilleurs  les  Anglais,  tirez  les  premiers,  »  porté  aux  gardes 
anglaifes  par  le  Comte  d'Anterroche ,  Capitaine  de  grenadiers  aux  gardes  fran- 
çaifes; Charles-Hyacinthe  y  reçut  plufieurs  blelfures  ex  mourut  peu  de  jours  après(a). 

Jeanne-Céleste  de  Lambilly,  née  le  i3  Novembre  17OJ,  mariée,  par  contrat 
du  17  Juillet  1 7 .; 5 ,  a  Jacques  Le  Pennec,  Chevalier,  Seigneur  de  Boisjollan, 
Lefnerac,  &c.  (b  ,  Capitaine  garde-côtes  au  département  de  Guérande,  mourut 
le  3  Avril  1732  a  Bourbon-l'Archambault,  où  Ion  tombeau  le  voyait  encore  en 
1S2S  dans  le   chœur  de  la  chapelle    des  Capucins,  démolie  a   cette  époque. 

Hélène-Modeste  de  Lambilly,  fut  mariée  à  Rennes ,  pareille  Toufiaint,  le  26 
Avril  1733  (contrat  du  23  Avril),  à  Jofeph-René  de  Ruellan  (c),  Chevalier, 
Baron,  puis  Comte  du  Tiercent,  Seigneur  de  la  Ballue,  Confeiller  au  Parlement 
de  Bretagne,  fils  de  feu  Cilles  de  Ruellan,  Baron  du  Tiercent,  auffi  Confeiller  au 
même  Parlement,  &  de  Dame  Renée-Roberte  nu  Louet  de  Coetjunval. 

XII.   DEGRÉ. 

Pierre-Laurent,  titré  Marquis  de  Lambilly,  ainfi  que  Chérin  l'indique  dans 
l'on  Mémoire,  Baron  de  Kergrois,  Vicomte  du  Broutay,  Marquis  de  Kervéno  (ci), 
qualifié  haut  &  puiJJ'ant  Seigneur,  et!  celui  auquel  s'arrête  la  généalogie  dreflee 
par  d'Hozier.  11  époufa  a  Saint-Malo,  le  12  Janvier  1734  (contrat  du  9  Janvier;, 
fa  couline  germaine,  Laurence-Thérèfe  Magon  de  la  Ballue,  fille  de  Luc 
Magon,  Écuyer,  Seigneur  de  la  Ballue,  &  de  Dame  Hélène-Pélagie  Porée  (e). 

11  mourut  en  1742  &  fut  inhumé  le  Ier  Mai  dans  le  chœur  de  l'eglife  Touffaint 
de  Rennes;  fa  veuve  mourut  en  17S0  £:  fut  inhumée  le  12  Avril  dans  la  chapelle  du 
Reliquaire  en  l'eglife  Saint-Germain  de  Rennes  (/).  Ils  eurent  pour  en'.ants  (g)  : 

1.  Pierre-Laurent-Marie,  qui  fuit. 

2.  Lcc-Constan t,  né  en  1742,  mort  en  bas  âge  à  Saint-Malo. 

3.  Mauricette-Hélène-Anne,  née  le  2  Décembre   1739,  morte  jeune. 

a)  Archives  de  l'Empire,  Journal  des  gardes  françaifes.  —  Archives  du  Miniflère  de  la  Guerre. 

b)  Cette  maifon  alliée  aux  Carné,  Budes,  Sefmaifons,  s'éteignit  dans  la  perlbnne  Je  leur  fils,  Jacques-Alain- 
Bertrand  I.e  Pennée,  Seigneur  de  Boisjollan,  Exempt  des  gardes  du  corps  du  Roi,  mort  le  3i  Janvier  1735  fans 
alliance*  dont  la  lueccllion  lut  partagée  en  17:7  entre  les  Lambilly,  Sefmaifons  &  J'AnJigne. 

c)  Par  la  mère,  il  était  coufin  germain  Je  Marie-Madeleine  Je  llarlav,  femme  Je  Chriilian-Louis  Je  Mont- 
morency-Luxembourg, Maréchal  Je  fiance  en  lyjq,  è<  par  Ion  père,  arrière-petit-ncvcu  de  la  Duchcllé  Je 
Briil'ac,  Je  la  Marquife  Je  Gouhtine,  Je  la  Baronne  deGuémadcuc,  Je  la  Marquifc  Je  Coetlogon  &  Je  M""  Je  la 
Galiflbnnière,  toutes  cinq  feeurs  &  appartenant  à  la  maifon  Ruellan  Ju  Tiercent  qui  s'elt  alliée  autli  aux  J'Ar- 
gouges,  Maupeou,  Quatrebarbes,  &c,  (  Bibl.  Imp.   Manulc,  généalogie  Ruellan  Ju  Tiercent.  1 

(,/  Potier  Je  Courcy,  Nobiliaire  de  Bretagne,  t.  111,  p.  i55.  —  Dollier  des  preuves  Je  Cour.  La  terre  de 
Kervéno,  érigée  en  Marquilat  en  1G24,  lut  acquil'e  par  lui  les  2S  Février  1717  &  1  5  Mai  17J4  Je  la  lueccllion 
d'Eugène  Rogicr,  l'on  parent,  Comte  de  Villeneuve,  Marquis  Je  Kervéno,  Commandeur,  Prévôt  &  Maure  des  cé- 
rémonies Jes  orJres  Ju  Roi. 

(e)  Dollier  Jes  preuves  de  Cour.  —  Les  Porée  le  font  allies  aux  Du  Guefclin,  des  Cartes.  Sainte-Maure  (des 
Ducs  Je  Montaufier  ,  &c. 

(/)  Regillre  Je  l'état  civil  Je  Rennes. 

g    Acle  Je  tutelle  Jes  17  Juillet  &  1  5  Octobre  1742  (Extrait  Ju  grelle  Ju  Siège  Royal  Je  Ploërmel  . 
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XIII.  DEGRE. 

Pierre-Laurent-Marie,  Marquis  de  Lambilly  (a),  Vicomte  du  Broutay,  Marquis 
de  Kervéno,  Baron  de  Kergrois,  fo.,  qualifié  très-haut  &  très-pui/J'ant  Seigneur, 
naquit  à  Saint-Malo  le  21  Novembre  1 7^4,  &  époufa  à  Rennes,  paroiffe  Saint- 
Sauveur,  le  ier  Mai  iy53  (contrat  du  28  Avril1,  Françoifc-Thérèfe-Jacquette 
de  la  Forest  d'Armaillé  (b),  lille  de  René-Gabriel  de  la  Forest,  Comte  d'Ar- 
maillé, Confeiller  au  Parlement  de  Bretagne,  &  de  Dame  Louife-Perrine-Françoife 
Huart  de  la  Bourbansaye.  A  la  fuite  du  décès  de  la  mère,  il  rendit  aveu  au  Roi 
le  5  Octobre  17S0  8c  mourut  au  château  de  Lambilly  le  i5  Septembre  178S;  l'a 
veuve  mourut  à  Rennes  en  181 5  (c). 

Ils  eurent  pour  enfants  (d)  : 

1.  Pierre-Gabriel-François,  ci-après. 

■j.  Hippolyte-François-Pierre,  né  le  6  Janvier  t 7»>o,  mort  le  19  Février  1761. 

3.  Laurent-Xavier-Martin  ,  dit  le  Chevalier  de  Lambilly,  chef  d'une  féconde 

branche  rapportée  plus  loin. 

4.  Joachim-Jean-François,  né  le  12  Novembre  1764,  mort  en  bas  âge. 

5.  Robert-Guillaume-Joseph,  dit  le  Chevalier  du  Broutay,  chef  d'une  troifième 

branche  rapportée  auffi  plus  loin. 
'6.  Auguste-Pierre-François,  dit  le  Chevalier  de  Kervéno,  né  le  18  Septembre 
1769,  Sous-Lieutenant  au  Régiment  du  Roi-infanterie  le  24  Avril  1783  jus- 
qu'au licenciement  de  ce  corps,  fut  un  des  principaux  chefs  des  royaliftes 
du  département  d'Ille-&-Vilaine  dans  les  guerres  de  l'Oueft  contre  la  Con- 
vention (e),  8c  trouva  la  mort  au  combat  de  la  Vieilleville,  en  voulant  fauver 
un  de  l'es  compagnons  d'armes  bleffé.  C'eft  lui,  ou  un  de  l'es  frères,  qui  eft 
cité  dans  les  brochures  8c  mémoires  de  fépoque,  comme  ayant  été  griève- 
ment bleffé  à  Rennes  dans  les  collifions  des  26  8c  27  Janvier  178g  entre  la 
Nobleffe  8c  les  étudiants,  lors  de  la  réunion  des  Ftats. 

7.  Laurence-Thérèse-Gabriej.i.e,  mariée,   en  la  chapelle  du  château  de  Ker- 

grois, le  29  Avril  1773, contrat  du  23  Avril),  à  Claude-Auguftin-Marie  Le 
Vallois,  Comte  de  Séréac  ,  fils  de  Gabriel-René  Le  Vallois  de  Séréac  8c 
de  Dame  Louife-Cécile  de  la  Chevière  du  Ponthouet. 

8.  Perrine-Louise-Françoise-Lucrèce,  née  le  Ier  Août  1756,  morte  jeune. 

1757,    morte    en 


Hélène-Céleste-Francoise-Marie 

,    née   le   S  Septembr 

bas  âge. 

Marie-Félicité,  née  le  27  Avril  17(11,  refiée  lans  allianc 

[a)  Chérin,  Mémoire  pour  les  preuves  de  Cour.  -  -  11  eft  auffi  indique  avec  le  titre  de  Marquis  fur  la  lilte 
des  ftats  de  Bretagne  affemblés  à  Nantes  en  1764  &  publiée  par  MM.  Louis  de  la  Roque  &  Éd.  de  Barthé- 
lémy dans  leur  ^rand  Catalogue  des  Gentilshommes  ayant  pris  part  aux  éleâions  pour  les  États  Généraux 
de  1781)  ;  fur  celle  des  États  de  1761"),  &c.  11  porte  encore  ce  titre  dans  tous  les  actes  publies,  notamment  dans  Ion 
.iveuau  Roi  du  5  Octobre  17S0. 

[b)  Dollier  des  preuves  de  Cour.  -  Les  la  Foreil  d'Armaillé  fe  font  allies  aux  Collc-Brill'ac.  Champagne  de 
la  Su/c,  Lorgeril,  Maehault.  Mornay,  l'.tlys.  Ségur,  &c.  cCc. 

[c)  Pendant  un  voyage  qu'il  lit  à  Rome  en  1774,  fous  le  pontificat  de  Clément  XIV.  le  Marquis  de  Lambilly 
obtint  de  ce  l'ape  un  bref  authentique  d'agrégation  de  l'églife  paroiffiale  de  Saint-Golven  de  Taupont  à  celle  de 
Saint-Jean  de  Latran.  Ce  titre  d'agrégation,  figné  par  le  Cardinal  Duc  d'Yorck  de  la  maifon  royale  des 
Stuarts),  Évèquc  de  Tufculum  &  Archiprètre  de  Rome,  cit  expofé  au-delfus  du  tabernacle  d'un  des  autels  de 
l'églife  de  Taupont,  litué  devant  le  banc  de  la  famille  :  il  allimile  complètement  pour  les  indulgences  «V  privilèges 
cette  dernière  églife  à  celles  de  Saint-Jean  de  Latran  &  de  Saint-Lierre  de  Rome.  Les  Cures  de  Taupont,  de- 
venus par  la  Chanoines  de  Saint-Jean  de  Latran,  ont  droit  à  la  foutanc  violette,  droit  déformais  purement  no- 
minal en  vertu  des  difpolilions  du  Concordat. 

id)  Rcg.  de  l'état  civil  &  Archives  de  la  famille. 
(<?)  Crétineau-Joly,  Hifloire  de  la  Vendée  militaire. 
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m.  Jeanne-Marie-Thérèse,  née  en  1762,  morte  jeune. 

12.  Marie-Victoire,  née  le  27  Avril  1767,  mariée  a  Rennes  le  12  Juin  1787 
(contrat  du  g  Juin),  à  Jean-Baptifte-Marie-Mathurin  Moisan,  Comte  de  la 
Villeirouet,  ancien  Officier  au  régiment  de  Condé ,  fils  Je  Jean-Auguftin 
Moisan  ,  Comte  delà  Villeirouet, &  de  Dame  Françoife  de  Fontlebon.  File 
lé  fignala  pendant  la  Terreur  en  détendant  elle-même,  au  péril  de  la  vie,  de- 
vant le  Comité  de  Salut  Public,  Ton  mari  qu'elle  parvint  a  arracher  a  la  mort. 

i3.  Marie- Emmanuelle-Euphrosine,  née  le  5  Mai  1772,  mariée  à  Lamballe, 
le  4  Mai  1791  .contrat  du  23  Avril  1,  à  Frédéric-Jofeph-Céfar,  Comte  de  la 
Vigne-Dampierre  (a),  ancien  Officier  au  régiment  de  Soiflbnnais-infa li- 
terie, fils  de  Claude-Jean-Noël  de  la  Vigne,  Seigneur  de  Dampierre,  Ca- 
pitaine au  régiment  de  Penthièvre,  &  de  Dame  Cabrielle-Françoife-Mar- 
guerite  Boquikn    de  la  Villeneuve;  elle  elt  morte  le  ig  Juin  1827. 

XI V.  DEGRÉ. 

Pierre-Gabriel-François,  Marquis  de  Lambilly,  Baron  de  Kergrois,  Vicomte 
du  Broutay,  Chevalier  de  Saint-Louis,  qualifié  très-haut  &  très-puijfant  Seigneur, 
titre  d'abord  Comte  de  Lambilly,  naquit  à  Rennes  le  5  Janvier  1 7 5 q .  Il  entra 
comme  Enfeigne  au  régiment  des  gardes  françaiies  le  9  Avril  1775,  fut  Sous- 
Lieutenant  en  fécond  le  16  Avril  1780,  &  en  'premier  le  i5  Décembre  1782,  puis 
Lieutenant  en  fécond  (Lieutenant-Colonel)  le  6  Avril  1788,  8.  enfin  licencie,  le  3i 
Août  1789,  avec  fou  régiment,  par  fuite  des  événements  de  la  révolution  (b). 

C'eit  lui  qui,  ayant  fait  les  preuves  de  Cour,  ainli  que  l'indique  Chérin  dans 
l'on  Mémoire,  tut  prefenté  au  Roi  le  i"  février  1778  c<  monta  dans  les  carrolfes 
d'abord  le  8  Juin  1780,  ayant  été  titre  Comte  du  vivant  de  l'on  père,  puis  le 
24  Mars  178G,  avec   le  titre  de  Marquis  (c),  après  la   mort  de  celui-ci. 

11  époufa,  par  contrat  du  14  Mai  178(1,  Anne-Françoife-Henriette  de  Rosily  (d), 
lille  de  François-Julien,  Marquis  de  Rosily,  &  de  Dame  Anne-Henriette-Perrine 
de  Becdelièvre.  Ce  contrat  lut  ligne  à  Verfailles  par  le  Roi  Louis  XVI  ^  toute  la 
famille  royale  (e). 

Pendant    l'émigration,  le  Marquis  de   Lambilly  lervit  a  l'armée  de  Condé,  8: 

a)  11  n'a  laiffé  qu'une  lille,  mariée  dans  la  mailbn  du  Vergier  de  Kerhorlay.  —La  maifon  de  la  Vigne,  éteinte 
dans  l'a  perfonne,  était  d'ancienne  chevalerie;  elle  s'eft  alliée  aux  Bodégat,  la  Chapelle,  Goyon,  Amelot,  &c. 

(b)  Archives  du  Miniitére  de  la  guerre. 

(c)  Voir  A  ce  fujet  la  note  a,  page  3.  —  Archives  de  l'Empire,  feclion  hiitorique  M.  M.  «17,  regiltre  original 
des  entrées  au*  canolles.   —  Saint-Allais.  —  Courcelles,   e<c. 

(d)  Elle  avait  un  frère,  Anne-François,  Ofiicier  au  régiment  du  Roi-infanterie,  qui  a  fait  les  preuves  de 
Cour  en  17NS  (Borel  d'Hauterive,  Annuaire  de  la  Noblefje  de  [849  ;  —Courcelles;  —  Potier  de  Courcy,  No- 
biliaire de  Bretagne,  &c).  Elle  était  coufine  germaine  de  Marie-Madcleine-Julienne  de  Becdelièvre,  époufe  du 
Maréchal  de  Bourmont.  la  maifon  de  Rolily,  d'ancienne  extraction  de  la  province  de  Bretagne,  &  qui  adonné 
à  la  marine  plufieurs  Officiers  généraux  ,  s'eft  éteinte  de  nos  jours  en  la  perfonne  d'Anne-François,  Marquis  de 
Rolily,  ci-dellus,  mort  à  Paris  en  iX54,  &  de  Ion  coufin  l'Amiral  François-Etienne,  Comte  de  Rofily-Mefros, 
Grand-croix  de  Saint-Louis  &  de  la  Légion  d'honneur.  C'ell  ce  dernier  dont  le  nom  cil  inlcru  fur  l'Arc  de 
triomphe  de  l'Étoile  à  Pans.  Il  venait  d'être  envoyé  par  l'Empereur  Napoléon  1"  pour  prendre  à  Cadix  le 
commandement  en  chef  des  Hottes  Irançail'e  .'v  efpagnole  (Thiers,  Hiftoiredu  Confulat  &  de  l'Empire  ,  lorfque 
l'Amiral  Villeneuve,  apprenant  ion  remplacement,  effectua  la  funefte  fortic  qui  fe dénoua  par  la  terrible  défaite 
de  Trafalgar.  —  La  maifon  de  Becdelièvre,  dont  la  généalogie  a  été  donnée  par  I  aine  t.  VI  ,\i  Courcelles  t.  \  ) 
ell  auffi  importante  par  les  poll'ellions  que  par  les  alliances  &  les  charges  de  magiltrature  qu'elle  a  occupées. 
!  Ine  de  fes  branches,  dite  de  Cany,  établie  en  Normandie,  s'elt  éteinte  à  la  lin  du  fiècle  dernier  dans  la  perfonne 
de  deux  feeurs,  mariées,  l'une  au  Prince  de  Tingry  (Montmorency-Luxembourg),  &  l'autre  au  Prince  de  Montmo- 
rency ,  elles  font  mères  des  fouis  defeendants  actuels  de  l'illuflre  maifon  de  Montmorency,  qui  va  s'éteindre  avec  eux. 

(e)  Arch.  de  la  famille.  —  Vicomte  de  Gabnclli,  La  France  chevalerefque  £•'•  chapitrale,  17S0.  —  Comte  de 
Waroquicr,  État  général  Je  Li  France,  1.  11,  page  5-p. 


83  de   LAMBILLY.  .  17 

à  la  Reftauration,  propofa  au  Roi  (3o  Septembre  i8i5)  de  lever  un  régiment  de 
2,400a  3,ooo  hommes,  «  tous  pris  fur  les  anciennes  paroilfcs  »,  8c  dont  il  garan- 
tifiait  la  fidélité  (à). 

li  mourut  a  Lyon,  étant  en  voyage,  le  2  Avril  1S17,  &  fa  veuve  à  Lambilly 
le  3  Juillet   1837.  Outre   un  fils  aine  mort  en  bas  âge,  ils  eurent  pour  entants  : 

1.  Thomas-Hippolytk,   qui  fuit. 

2.  Françoise-Victoire-Henriette-Isidore,   née   à   Rennes  le    >S   Juillet    1787, 

mariée  :  i"par  contrat  du  14  Fructidor  an  XII  (Septembre  18041,  à  René- 
Jofeph-Marie ,  qualifie  Comte  de  Langi.e  ,  fils  de  Louis-Vincent,  Vicomte 
de  Langle,  &  de  Dame  Catherine-Urfule-Claire-Thomafe  de  Tai.houkt; 
il  lut  tué  au  combat  d'Auray  en  181  5  dans  les  rangs  de  Y  armée  Royale;  20 
au  château  de  Lambilly,  le  14  Janvier  1818  (contrat  du  même  jour),  a 
Marie-Ange-Toufïaint-Placide,  Comte  de  Ferron  du  Quengo,  fils  de  Julien- 
François-Placide,  Comte  de  Ferron  du  Quengo,  &  de  Dame  Angélique- 
Julie-Mélanie  Fournier  de  la  Chastaigneraye.  File  ell  morte  en  i832 
fans  entants  de  les  deux   mariages  (b). 

3.  Marie- Anne-Hermine,   née  à   Nantes  le  5  Septembre  1790,   morte  en  1870, 

mariée,  par  contrat  du  26  Octobre  1810,  a  Jean-Marie  Robiou  de  Tro- 
guindv  (c),  Sous-Prélet  de  Lannion  fous  la  Reftauration,  fils  de  Vincent- 
Yves-Jean  Robiou   de  Troguindy  &  de  Dame  Marie-Anne-Rofe  Pontho. 

4.  Julie-Adélaïde,  née  à  Mons  (Hainaut)  le    18  Février  1792,  mariée,  par  con- 

trat du  21  Avril  1814,  à  Adolphe-Aymar,  Comte  de  Roquefeuil  (d),  fils 
de  Pierre,  Comte  de  Roquefeuil,  Brigadier  des  armées  navales,  &  de 
Dame  Léocadie  de  Lagadec;  elle  ell  morte  en  1866. 

5.  Olympe-Marie,   née  à  EfTen   (Allemagne)  en    1794,    &   morte   en  1S62,  fut 

mariée  au  château  de  Lambilly,  le  14  Mai  182.Ï  ('contrat  du  11  Mai),  à 
Frédéric-Profper  Harscouet,  Vicomte  de  Saint-George (e),  veuf  de  N.  de  la 
Moulfaye,  8c  fils  de  Louis- Jofeph  Harscouet  de  Saint-George  8c  de  Dame 
Geneviève-Marie-Françoife  Chrestien  de  Tréveneuc. 

XV.    DEGRÉ. 
Thomas-Hippolyte,  Marquis  de  Lambilly  (/),  né  le  23  Octobre  1796  à  Altona 

{a)  Archives  du  Miniflère  de  la  guerre. 

(b)  Son  premier  mari,  dont  la  mère  appartenait  à  la  famille  du  Marquis  de  Talhouèt.  ancien  Minillre  des 
Travaux  publics,  était  lui-même  de  la  maifon  des  Marquis  de  I  angle,  Seigneurs  de  Kerdréan  &  de  Beaumanoir, 
qui  s'efl  croifée  en  i  190.  —  Son  fécond  mari  était  de  la  maifon  des  Ferron  de  la  Ferronays,  qui  s'elt  croifée  en 
124S,  &  a  produit  un  Minillre  du  Roi  Charles  X,  &  plufieurs  Officiers  généraux. 

(c)  De  ce  mariage,  entre  autres,  Adolphe  Robiou  de  Troguindy,  marié  a  Oclavie  de  Bkaucorps,  petite-fille 
d'une  fieur  du  célèbre  Henri  delà  Kochejacquelein,  Général  en  chel  des  armées  vendéennes,  &  Clotilde, 
mariée  à  Charles  de  la  Monneraye,  ancien  Capitaine  d'État-major,  actuellement  Députe  au  Corps   légillatif. 

(Jj  De  ce  mariage  Aymar,  marie  à  Alix  Harscouet  de  Saint-George,  fa  confine  germaine,  &  Victoire, 
mariée  a  Elienne-Alphonfe,  Comte  de  Chasteigner,  ancien  Officier  de  marine,  appartenant  à  l'ancienne  maifon 
de  Chaileigner,  dont  André  Du  Chefne  a  été  hiftoriographe,  .S.  actuellement  chef  de  la  branche  dite  des  Barons 
du  ;  induis.  —  Le  Comte  de  Roquefeuil  ci-dell'us  appartenait  à  une  branche  cadette,  tranfplantée  en  Bretagne 
au  X  VIIIe  liècle,  de  l'antique  mai  Ion  de  Roquefeuil,  originaire  du  Rouergue,  qui  s'elt  furtout  îllullrée  dans  le  fervice 
de  mer.  Les  Roqueleuil,  autrefois  Princes  Souverains  d'Anduze,  &  qui  comme  tels  frappaient  monnaie,  le  font 
allies  entre  autres  aux  maifons  royales  d'Aragon  &  de  Navarre  &  ont  donne  au  XIIe  fiècle  un  Grand-Maître  a 
l'ordre  des  Templiers.  Une  de  leurs  branches,  établie  depuis  plufieurs  liecles  en  l-'.lpagne.  où  elle  a  été  élevée  à  la 
grandelîe,  a  produit  un  Grand-Maître  de  l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jérulalem  au  XVIIb  liecle. 

yc)  De  ce  mariage,  Henri,  marie  a  Léonline  de  Bkkkiin,  A  Alix,  mariée  à  Ion  coufin,  Aymar,  Comte  de 

RocjUKl-tUll.. 

(/)  Une  inftance  ayant  été  introduite  en  iSôj  èc  portée  en   1N64  devant  la  Cour  impériale  de  Rennes,  à  l'effet 
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(Danemark\  fut  d'abord  Capitaine  dans  l'armée  royale  de  Bretagne  en  181 5,  enfuite 
Sous-Lieutenant  (Lieutenant)  au  3me  régiment  d'infanterie  de  la  garde  royale 
le  iL'r  Janvier  1816,  &  démiflionnaire  le  5  Juillet  181  7  après  la  mort  de  l'on  père  a). 
Il  refufa  la  députation  que  le  département  du  Morbihan  voulait  lui  offrir  après  la 
révolution  de  1848.  11  cil  actuellement  le  chel  de  la  famille. 

11  a  époule  à  Nantes,  le  3  Mars  18 3 2  (contrat  du  2  Mars),  Alphonlïne-Modefte- 
Paule-Rogatienne  de  Sesmaisons,  décédée  aux  Eaux-Bonnes  le  i3  Août  i838, 
fille  de  Claude-CIément-Gabriel-Rogatien,  Comte  de  Sesmaisons,  Lieutenant  des 
gardes  du  corps  des  Rois  Louis  XV1I1  &  (maries  X,  Maréchal  de  camp,  &  de 
Dame  Marie-Alexandrine-Charlotte-Alphonline  Savakv  dk  Lancosme  (b). 

Le  Marquis  de  Lambilly  a  pour   entants  : 

1.  Humbert-Henri,  ci-après. 

2.  Jean-Gabriel,  dit  le  Comte  de  Lambilly,  né  a  Rennes  le  3i   Janvier   1834, 

Élève  de  l'école  militaire  de  Saint-Cyr  en  i855,  Sous-Lieutenant  au 
iSc  bataillon  de  chalfeurs  à  pied  le  ier  Octobre  1 856,  Lieutenant  au  16e  ba- 
taillon en  i8(V_>,  décore  de  la  médaille  de  la  valeur  militaire  de  Savoie,  de- 
millionnaire  en  i863  après  avoir  lait  les  campagnes  d'Algérie  &  d'Italie.  Il 
a  époufé,  le  17  Novembre  [863  (contrat  du  16  Novembre),  au  château 
de  Montebife,  près  La  Ferté-fous-Jouarre,  Eugénie-Armande  Bkrnahd  de 
Montebise,  tille  aînée  de  Jules-Philippe  Bernard,  Marquis  de  Montebife, 
ancien  Lieutenant-Colonel  d'infanterie,  es:  de  Dame  Annaïde-Élilabeth- 
Alexandrine  de.Trazegnies  d'Ittri:  (c).  De  ce  mariage  : 

Marquis  Je  ce  dernier  avait  ete  omis,  le  Marquis  Je  Lambilly  préfenta  à  la  Cour,  a  l'appui  Je  l'a  Jemande,  un 
Mémoire  accompagné  Je  cent  quatre-vingt-quatre  aûes,  tous  donnant  le  titre  Je  Marquis  à  lui-même  ou  à  les 
alécnJants  directs  Je  1728  à  [863,  pendant  4  générations  conféculives.  Tous  ces  actes,  a  l'exception  Je  10, 
étaient  authentiques  &  provenaient  d'Officiers  publics;  en  outre,  fur  le  total,  lûo  appartenant  au  XVIIIe  fiècle, 
n'en  étaient  que  plus  importants  Jans  l'clpcee.  Cette  imputante  production  le  Jécompofait  comme  il  luit  : 
_p  actes  Je  l'état  civil,  5  jugements,  14  actes  Je  procédure,  f  1 3  acles  publics  &  particuliers  dont  deux  aveux 
rendus  au  Roi,  &  enfui  7  acles  émanes  du  Roi  lui-même.  11  était  difficile  de  préfenter  une  férié  de  preuves  plus 
concluantes;  mais  la  Cour,  en  raifon  de  la  quellion  nobiliaire  que  cette  affaire  paraitfait  foulever,  le  déclara 
incompétente. 

(a)  Archives  du  Minillére  de  la  guerre. 

(b)  Voir  les  tableaux  généalogiques  nu  IV  iV  V  en  tête  de  la  préfente  notice.  —  Le  Comte  C.-Cl.-G.-R.  de 
Sefmaifons,  dont  le  père  était  Lieutenant  général  i\  Grand-croix  Je  Saint-Louis,  avait  pour  frère  aîné  Louis- 
Humbert,  Comte  de  Sefmaifons,  Députe,  puis  l'air  de  fiance  fous  la  Rellauration,  X  pour  coulin  germain  Claude- 
Louis-Gabriel-Donatien,  Comte  Je  Sefmaifons,  également  Pair  Je  France  &  Colonel  J'Eiat-major.  Alphonline 
Je  Lancofme,  Ion  époufe,  tille  de  Louis-Alphonfe  Savary,  Marquis  Je  Lancofme,  Députe  Je  la  NoblelTe  Je  Tou- 
raiue  aux  Etats  généraux  Je  1  789,  &  Je  Charlotte-Marie  Je  la  Bourdonnaye-Blotlac,  avait  pour  frèreaîné  Louis- 
Charles-Alphonle  Savary,  Marquis  Je  Lancofme,  Pair  Je  France  fous  la  Rellauration.  —  Au  Regitlre  V"  d'Hozier, 
t.  11,  généalogie  Montbel,  on  peut  voir  la  parenté  Je  la  maifon  Je  Lancofme  avec  la  maifon  royale  Je  FYance; 
&  a  la  Bibliothèque  Impériale  (Cabinet  Jes  ordres  du  Roi,  généalogie  Je  Samuel  Bernard  ,  la  ligne  de  dépen- 
dance féminine  qui  rattache  directement  à  la  maifon  royale  la  maifon  de  Boula'mvilliers,  dont  l'aifait  partie 
Marie-Anne-Henriette  de  Boulainvilliers,  mère  Je  la  bifaïeule  paternelle  Je  Rogatienne  Je  Sefmaifons,  ci-delTus. 
La  Marquife  de  Lambilly  était  tante  propre  de  Françoife  de  Sefmaifons,  mariée  en  i85g  a  Charles  de  Fauci- 
gny,  Prince  de  Lucinge  &  de  Cyllria,  dont  la  mère  était  fille  du  Ducdc  Berry.  Courcelles,  Laîné  it.  V),  d'Hozier 
&  le  Comte  Charles  d'Hozier  dans  fa  continuation  de  ['Armoriai  Général  1  18471,  ont  donné  la  généalogie  de 
la  maifon  de  Sefmaifons,  qui  s'ell  alliée  aux  d'Andigné,  Beauveau,  Bréhant,  Bruc,  Choifcul,  Durfort-Civrac, 
Coulaine,  Goyon,  Kergorlay,  Montmorency-Laval,  Rouge,  &c. 

(c)  La  maifon  de  Trazegnies,  une  Jes  plus  illultres  Je  Belgique,  &  qui  remonte  à  l'époque  Je  la  1  "■  CroifaJe, 
a  produit  Cilles  Je  Trazegnies,  Jit  le  Brun,  Connétable  Je  France  fous  le  Roi  Louis  VIII,  &  compte  les  plus 
belles  alliances,  entreautres,  avec  les  Croy,  Je  Ligne,  MeroJe.  Mercv-Argenteau.  Nallau,  &C.  La  généalogie  Je 
cette  maifon  fe  trouve  parmi  celles  Jes  Connétables  Jans  le  P.  Anlelme,  Hijloire  généalogique  des  Grands 
Officiers  de  la  Couronne,  t.  VI,  p.  SS;  Jans  Gcethals,  Nobiliaire  de  Belgique:  Jans  la  Notice  fur  les  Sei- 
gneurs de  Braine-le-Château  S  Haut- Ittre,  par  l'Abbé  Stroobant,  &c.  La  Marquife  Je  Montebife,  morte  en 
1870,  avait  pour  mère  Amélie-Conllance-Marie  de  Naiîau-Corroy,  mariée  au  Marquis  de  Trazegnies,  &  qui 
appartenait  à  une  branche  de  la  maifon  royale  Je  Nallau  qui  occupe  le  trône  Je  Hollande;  elle  était  nièce  Je 
la  Princelfe  Je  Ligne  &  coufine  Je  la  Maréchale  de  Saint-Arnaud,  toutes  Jeux  nées  Je    Trazegnies. 
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I.  Jean-François ,  né  le  8  Septembre  [864,  au  château  de  Montebiie,  & 

mort  le  18  Septembre  fuivant. 
Il  8c  111.  Claude-René  &  Louis-Yves,   nés  le  25  Août  t865,  au  château 
de  Montebiie;  le   premier  feul  lurvit;  le  fécond  n'a  vécu  qu'un  jour. 
Pierre-Rogatikn ,  dit  le  Vicomte  de  Lambilly,  ne  le  19  Mai  l835  au  château 
de  Lambilly,   marie  à  Nantes,   le  27  Avril  i863  (contrat  du  26  Avril],  à 
Caroline-Henriette-Marie  ni:  Cornulier-Lucinière  (a),  fille  de  Théodore- 
Gabriel-Benjamin,  Comte  de  Cornulier-Lucinière,  &  de  Dame  Caroline- 
Germaine-Marie  de  Sailly.  De  ce  mariage  : 

I.  Jean-Germain-Marie-Rogatien,  né  à  Nantes  le  29  Février  1864. 

II.  Germaine-Josèphe-Marie-Rogatienne,  née  à  Nantes  le  3o  Août  1867. 

III.  Geneviève,  née  à  Nantes  en  1860. 
Geneviève-Rogatienne-Marie-Anne,  née  à  Lambilly  le  2  Juin   (836,  Reli- 

gieufe  au  couvent  des  Carmélites  de  Nantes  depuis  i858. 
Paule-Marie-Thérèse ,  née  à  Lambilly  le  5  Août  1837,  mariée  à  Nantes, 
le  4  Juin  1860  (contrat  du  3  Juin),  à  Charles-Joachim-Guillaume-Marie  de 
Keranflec'h-Kernezne,  fils  de  Charles-Marie-Armand  de  Keranflec'h,  8c 
de  Dame  Sidonie-Marie-Sainte-Alexandrine  de  Kernezne,  dernière  héritière 
de  la  maifon  des  .Marquis  de  Kernezne,  8c  petit-fils  d'un  Chel  de  divifion  des 
armées  vendéennes.  De  ce  mariage  un  fils,  Hervé,  8c  deux  filles,  Roga- 
tilnne  8c  Yvonne  de  Keranllec'h. 


XVI.  DEGRE'. 

Humbert-Henri,  dit  le  Comte  de  Lambilly,  ne  à  Rennes  le  17  Décembre  i8v_>, 
Élève  à  l'école  militaire  de  Saint-Cyr  en  1849,  Sous-Lieutenant  au  5ic  Régiment 
de  ligne  le  1"  Octobre  i85i,  Lieutenant  d'état-major  le  r1  Janvier  1SÎ4,  Capitaine 
le  9  Janvier  [856,  attache  en  dernier  lieu  a  l'etat-major  du  Maréchal  Canrohert; 
a  pris  part  aux  campagnes  de  Crimée,  d'Afrique  8c  d'Italie;  il  a  été  nomme  Che- 
valier de  la  Légion  d'honneur  le  i5  Juillet  iS5.j,  décore  en  1867  de  l'ordre  de  la 
Couronne  Royale  de  l'rulle  ^  3e  claiïe),  en  1868,  de  celui  de  Sainte-Anne  de 
Ruflîe(3eclafle),  8c  en  1869,  de  l'ordre  du  Medjidié  de  Turquie  (5U  clalle  .  lia  époufé 
à  Paris,  le  22  Septembre  1837  ^'contrat  du  21  Septembre!,  Claudine-Jeanne-Marie 
Guillet  de  Chatellus  (b),  tille  de  Barthélemy-Marie-Erneft  Guillet,  Comte  de 
Chatellus,  8c  de  Lame  Jeanne-Andrée- Valentine  de  Montherot.  De  ce  mariage  : 

1.  Geoffroy-Jean-Rogatien ,  ne  à  Paris  le  3o  Mars    t85ij. 

2.  Henri -Marie-Robert,    ne    au    château    de    Nogent,    près    Montbard ,    le 

29  Septembre  1860. 

(a)  Nièce  du  Contre-Amiral  Alphonfc-Jean-Claudc-René-Théodore,  Comte  de  Cornulier-Lucinière,  actuelle- 
ment Gouverneur  de  la  Coehinchine ;  marié  à  Louife-Élifabcth-Charlottedcla  Tour  du  Pin-Chambly  JelaCharce, 

cette  dernière,  fille  d'Élifabcth-Maric-Modefte  de  Sel'maifons,  &  eouline  germaine  de  la  Marquifc  de  Lambilly.  1  a 
généalogie  de  la  mailon  de  Cornulier,  aulli  importante  par  les  alliances  que  par  les  charges  qu'elle  a  occupées, 
fc  trouve  dans  les  Archives  généalogiques  de  /.i  XobleJJe,  par  [.aine,  t.  XI  ;  il  a  été  en  outre  publié  deux  fupplé- 
ments  féparés,  tort  importants.,  à  cette  généalogie;  on  y  trouve  des  indications  concernant  les  maifons  de 
Lambilly  &    Sefmailbns  &  leur  parente  déjà  piéexillante  avec  celle  de  Cornulier. 

/-  D'une  famille  noble  du  Lyonnais,  qui  a  donne,  entre  autres,  a  la  ville  de  Lyon  des  Lehevins  cités  dans  Les 
Lyonnais  dignes  de  mémoire,  de  l'Abbé  Lernelti.  La  Comtell'e  de  Chatellus  cil  Lille  du  premier  mariage  de  Jean 

de  Montherot  avec  N.  Guenichot  de   Nogent,  dont  la  mère,  M de  Nogent,  s'était   remariée  avec  le  Comte  de 

La  Tour,  d'une  branche  détachée  de  la  mailon  de  1  a  Tour  d'Auvergne.  Al.  de  Montherot,  auteur  de  poélies 
fugitives  eflimées,  a  époufé  en  fécondes  noces  une  fœur  du  célèbre  poète  Alphonfe  de  Lamartine,  déjà  la  pa- 
rente, &  en  a  eu  Charles,  Comte  de  Montherot,  mort  en  Janvier  18G2  Mimtlre  plénipotentiaire  de  France  dans 
le  Grand-Duché  de  Bade,  après  l'avoir  été  en  1  Ielle-Callel  &  en   Créée. 
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DEUXIEME   BRANCHE. 

XI V.   DEGRÉ. 

Laurent-Xavier-Martin  ,  fils  Je  Pierre-Laurent-Marie,  Marquis  de  Lambilly, 
?\  de  Françoile-Thérèfe-Jacquette  de  la  Forest  d'Armaillé,  dit  le  Chevalier, 
puis  le  Comte  de  l.ambilly,  Chevalier  de  Saint-Louis,  né  à  Rennes  le  i  i  Novembre 
176:-»,  entra  comme  Enfeigne  furnuméruire  au  régiment  des  gardes  françaifes 
le  14  Octobre  1781,  devint  Sons-Lieutenant  (Capitaine)  le  14  Décembre  1783  & 
fut  licencie  le  3i  Août  1789  avec  le  régiment.  11  émigra,  fervit  a  l'armée  de 
Condé  &  mourut  à  Redon  le  26  Mars  [836. 

11  avait  époule  pendant  1  émigration,  en  i8o3,  à  Chicheller,  dans  le  comté  de 
Sullex,  en  Angleterre,  Marie  Fifield,  fille  de  John  Fifield  &  de  Dame  Mary 
Wii.son,  laquelle  en*  morte  le  21  Février  i855.  De  ce  mariage  : 

1.  Alfred,  né  a  Chicheller  le  12  Juillet  1810,  mort  Lieutenant  de  vailleau  delà 

marine  royale  de  France  le  19  Mars  i83g. 

2.  Frédéric,  né  à  Chicheller  &  mort  en  bas  âge. 

3.  Louis-Georges-Xaviek  ,  ci-après. 

4.  Philippe-Augusti  ,  né  a  Neuilly,  près  Paris,  le  26  Mai  1 825,  marié,  le  4  Fé- 

vrier i85(5,  a  Argentan  (Orne),  a  Augufrine-Henriette  m;  Boullay,  fille  de 
Charles-Jules  nu  Boullay  <<:  de  Dame  Jeanne-Baptifte-Catherine-Anne-Jac- 
queline-Marie  Barbotde  i/Isle.  De  ce  mariage  : 

I.  Charles-Henri-Jules,  né  à  Argentan  le  29  Novembre  i856. 

II.  Marie-Marguerite,  née  a  Argentan  le  28  Avril  r86o,  morte  le  16  Fé- 
vrier 1861 . 

III.  Marie-Marguerite,  née  à  Argentan  le    10  Mai    1862,  morte   le  26 
Février  1SÔ4. 

IV.  Marguerite-Marie-Josèphe-Charlotte,  née  à  Argentan   le  0  Juin 
iS65. 

5.  Charles-Ferdinand,  né  à  Neuilly  le  26  Mai  182D,  d'abord  Sous-Lieutenant 

en  r 853  au  rr  régiment  étranger  au  fervice  du  Saint-Siège,  puis  Lieu- 
tenant <^  Capitaine  au  même  corps,  fait  prifonnier  par  l'armée  Pié- 
montaife  dans  Déroule  lors  de  l'invafion  des  Marches  &  de  l'Ombrie 
en  1860,  enluite  Capitaine  la  même  année  aux  zouaves  pontificaux, 
^;  Chef  de  Bataillon  a  ce  même  corps  en  1866.  Il  commandait  le  icr  ba- 
taillon des  zouaves  &  Pavant-garde  de  la  petite  armée  Pontificale,  au  com- 
bat de  Mentana,  le  M  Novembre  1867,  contre  les  troupes  de  Carihaldi,  & 
a  ete  cite  dan.-,  le  rapport  du  Général  en  chef.  Déjà  Chevalier  de  Saint- 
Grégoire-le-Grand,  il  a,  après  ce  dernier  combat,  été  nommé  Comman- 
deur de  l'ordre  de  Saint- Svlvefixe.  11  a  époufé  a  Paris,  le  1"  Mars  1  85q,  Ro- 
falie-Marie-Clorinde  Gobbé  delà  Gaudinais,  Lille  Je  Cabriel-JeaivLrançois 
Gobbé  de  i.a  Gaudinais  &  de  Dame  Cécile-Marie  Robert.   De  ce  mariage  : 

I.  Raffaeli.e,  née  a  Pifaco    Marche  d'Ancône)  le  12  Janvier  1860. 

II.  Charlotte-Marie,   née  a  Lyon  le  27  Novembre  1860. 

III.  Marthe-Philomènk,  née  a  Vannes  le  S  Avril  1X04. 

("1.  Henri-Adolphe,  ne  a  Redon  le  4  Novembre  1X21),  Directeur  des  lignes  té- 
légraphiques à  Saint-Malo,  marie  dans  cette  ville,  le  14  Mai  1862,  a  Jofe- 
phine-Jeanne-Marie-Brice  Michi  l,  fille  de  Brice-Marie  Michel  ^v  de  Dame 
Joféphine-Marie  Gauthier  de  Rontaunay,  &  petite-nièce,  par  l'on  père,  du 
Contre-Amiral  Gauthier  du  Parc.  De  ce  mariage  : 


de   LAMBILLY 


I.  Jeanne-Joséphine-Marie-Philomène,    née   à   Saint-Malo   le    17    Mai 
[863. 

II.  Joséphine-Dolorès-Louise-Charlotte-Marii  ,    nec  à  Saint-Malo  le 
7  Mars  (867. 

7.  Françoise-Marie,  née  à  Chichefter  le  6  Mai  i8o5  ,  mariée  à  Redon,  le  29 
Mai  1829,  à  Louis-Marie  nu  Moustier,  lils  de  Élie-Maric  nu  Moustier 
6c  de  Daine  Modelïe  Gassot. 

8.  Caroline,  née  a  Chichefter  le  23  Février  1807,  mariée  à  Rennes,  le  17  Fé- 
vrier i832,  a  Jean-Marie-Jacques,  Comte  des  Grées  du  Lon,  précédemment 
veul  avec  plufieurs  enfants,  lils  d'Alexandre-Jean  dus  Grées  ni:  Lesnée 
6c  de  Dame  Guyonne-Marie  Gaudin  de  la  Bérillais,  6c  neveu  du  Comte  des 
Crées  du  Lou  qui  a  préfidé  les  États  de  Bretagne  en  1769  6c  en  1772. 

9.  Louisi:,  née  à  Chichefter,  morte  en  bas  âge. 

10  6c    11.   Louis.v  6c  Mathilde,  nées  a  Chichefter  6c  mortes  à  Paris. 
12.  Charlotte-Henriette-Anne,  née  a  Chichefter  le  12   Septembre  1819,  ac- 
tuellement fans  alliance. 

i3.  Victoire,  née  à  Chichefter,  morte  a  Paris  en  182?. 

XV.  DEGRÉ. 

Louis-Georges-Xavier,  dit  le  Comtede  Lambilly,  actuellement  chef  de  lafeconde 
branche,  néà  Chichefter  le  23  Avril  1814,  Sous-Infpecteur  dans  TAdminiltration 
des  tabacs,  a  époufé,  le  6  Novembre  i855,  a  Saint-Brieuc ,  Céline-Céfarine-Sainte 
delà  Motterouge  (à),  lille  de  Charles-Louis-Hubert ,  Comte  ni:  la  Motterouge, 
6c  de  Dame  Céline-Anne-Nicole  Rouxelde  Lescouet.  De  ce  mariage  : 

1.  Berthe-Marie-Augustine,  née  à  Oran  (Algérie)  le  3  Février  1 858. 

2.  Alix-Henriette-Elisabeth,  née  à  Périgueux  le  17  Avril  1860. 
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TROISIEME  BRANCHE. 

XI  V.  DEGRÉ. 

Robert-Guillaume-Joseph  de  Lambilly,  dit  le  Chevalier  du  Broutay,  fils  de 
Pierre-Laurent-Marie,  Marquis  de  Lambilly,  &  de  Françoife-Thérèfe-Jacquette 

de  la  Forest  u'Akmaillk,  ne  le  11  Juillet  17(18  au  château  de  Kergrois,  entra,  le 
18  Juillet  1784,  comme  Enfeigne  furnuméraire  au  régiment  des  gardes  françaifes, 
tut  nommé  Sous-Lieutenant  'Capitaine'  le  3i  Mai  1780  &  licencie  le  3i  Août  iui- 
vant.  11  époula  à  Rennes  ,  le  22  Floréal  an  XI  (Mai  i8o3)  Émilie-Anne-Renée 
Feudé  {b),  fille  d'Ambroife-Marie-.lofcph  Feudé  6c  de  Dame  Jeanne  Drouin.  11 
mourut  a  Rennes  le  28  Janvier  1814,  8e  ne  lailla  qu'une  lille  : 

[a  Nièce  du  Central  Je  divifion  Je  la  Motterouge,  actuellement  député  au  Corps  légillatif,  &  qui  s'en  diltin- 
guédans  les  campagnes  Je  Crimée  &  d'Italie.  La  maifon  de  la  Motterouge,  d'ancienne  chevalerie,  Jcfcend  en 
ramage  de  l'illullre  maifon  de  Dinan,  dont  elle  cil  une  branche  cadette. 

(b  Apres  la  mort  de  l'on  premier  mari,  elle  le  remaria,  le  [2  Décemhre  1S14,  a  Charles-Adam-Louis,  Comte 
Je  Martel,  oncle  de  l'on  gendre,  père  Je  la  Marquifc  Je  Caradcuc-la-Chalotais  &  aïeul  Je  la  Comtell'e  Je  Falloux, 
femme  Je  l'ancien  Minillre,  Membre  Je  l'Académie  trançaile. 

La  famille  Keude,  dont  les  armes  fc  trouvent  dans  l'Armoriai  Général  de  lôoij,  a  été  anoblie  par  les  charges. 


de    LAMBILLY.    »  s? 


Laure  ou  Laurence-Julie-Charlotte-Emii.ie  de  Lambilly,  née  à  Rennes  le 
22  Janvier  1X12,  morte  dans  la  même  ville  le  10  Avril  186S;  elle  avait  été  ma- 
riée :  1"  le  25  Août  1828,  à  Gullave.  Comte  de  Martel,  (ils  de  N.  Comte  de 
Martel  &  de  Dame  Marie-Renée-Sophie  de  Kercabus,  mort  le  25  Août  1842 
fans  enfants;  2"  le  11  Septembre  1843,  à  Alexandre-Élifabeth  de  Rosnyvi- 
nkn,  Marquis  de  Pire  (a),  Député  au  Corps  légiflatif,  Chevalier  d'honneur 
de  la  Princeffe  Bacciocchi,  lils  d'Hippolyte-Marie-Guillaume  de  Rosnyvinen, 
Marquis  de  Pire,  Comte  de  l'Empire,  lieutenant  général,  &  de  Dame 
Marie-Pauline-Émilie  Haï  des  Nétumières. 

Auteurs  a  consui.tek  :  Outre  les  nombreux  auteurs  déjà  cités  dans  cette  notice  &  plufieurs  autres  qui  ne 
font  delà  mailbn  de  Lambilly  qu'une  mention  accidentelle,  on  peut  indiquer  encore  comme  utiles  à  confulter 
fur  cette  famille  les  ouvrages  fuivants  :  Guy  le  Borgne,  Armoriai  Breton,  Rennes,  1667  A  1CS1,  pet.  in-fol.  — 
.1.  Chevillard,  Nobiliaire  de  Bretagne,  1720-1758,  il',  gr.  in-fol.  piano.  —  Beauregard  .le  Chevalier  de  ,  No- 
biliaire de  Bretagne,  Paris,  1840,  in-8".  —  !..  B riant  de  Laubrière,  Armoriai  général  de  Bretagne,  Paris, 
1844,  in-S".  —  Pleffis-Jc-Grénédan  (Comte  11.  du),  État  de  la  Noblejfe  Bretonne  déclarée  d'ancienne  extrac- 
tion. Hennés,  1S44,  in-S".  —  A. -P.  Guérin  de  la  Grallérie,  Armoriai  de  Bretagne,  Rennes,  1845-1848,2  vol. 
in-fol.  —  P.  Potier  de  Courcy,  Nobiliaire  de  Bretagne  (ir0  édition),  Saint-Pol  de  Léon,  1846,  in-4";  (2"  édi- 
tion ,  Nantes  iSc  Pari;-,  1862,  3  vol.  in-4".  —  Généalogie  S  Suppléments  (1er  t'É  iel  à  la  Généalogie  de  la  mai/on 
de  Coriuilier,  Pans,  1S47;  Nantes,  1S60;  Orléans,  iS(">3,  3  vol.  in-S".  —  De  Fourmont,  L'OueJl  aux croifades, 
Nantes,  [S63-iS66,  3  vol.  in-S".  —  La  Chenaye-Desbois,  Diclionnaire  généalogique,  héraldique.  Se,  des  premiè- 
res mai/ons  de  France,  Paris,  1  ;5;-i  7(0,  7  vol.  in-S".  —  Le  même,  Diclionnaire  de  la  Noblejfe,  Paris.  1770- 
17SÔ,  1  5  vol.  in-4"  —  I-c  même.  Calendrier  des  Princes  &  de  la  Noblejfe,  Paris.  1762-1769,  S  vol.  in-iS  1  Voir 
l'année  1762).  —  États  militaires  delà  France,  Paris,  1758-17110,  33  vol.  in- 12.  —  Waroquicr  (Comte  do. 
Tableau  hijlorique  de  la  Noblejfe  militaire,  Paris,  17S4,  in-S".  —  Le  même,  Dichonnairc  militaire  de  la 
France,  Paris,  1788-17,10,  in-S".  —  De  Saint-Allais,  Diclionnaire  encyclopédique  de  la  Noblejfe  de  France, 
Paris,  18  ni,  3  tomes  in-8".  —  Le  même.  Nobiliaire  imiverfel  de  France,  Paris,  1 S 14-  184J,  21  vol.  in-8u  (Voir  le 
tome  IL.  —  De Courcellcs,  Diclionnaire  univerjel  de  la  Noblejfe,  Paris,  1820- 1821,  5  vol.  in-S-.—  Poreld'llau- 
terive,  Annuaire  de  la  Noblejfe  de  France,  Paris,  1S43-186S,  26  vol.  in-12  (Voir  l'année  1860).  —  Amédee 
Boudin,  Hijîoire  généalogique  du  mujèe  des  croifades,  Paris,  iS58-i868,  4  vol.  in-4",  &t.,   &<=.,  &c- 

•,a  IV'  ce  mariage  n'ell  venu  qu'un  entant  mort  en  bas  âge.  Ainfi  va  s'éteindre  l'ancienne  &  illuftre  maifon  de 
Rofnyvinen  qui  a  donne  à  la  France  deux  Grands  Lchanfons  (P.  Anfelme,  Hijîoire  généalogique  des  Grands 
Officiers  de  la  Couronne  ),  plufieurs  Officiers  généraux,  &  a  été  admile  aux  honneurs  de  la  Cour. 


ADDITION. 
(  X  V I.  DEGR  É ,  page  19.) 

Humbert-Henri,  Comte  de  Lambilly,  auteur  de  la  préfente  notice,  tut  appelé, 
pendant  la  guerre  de  1870-71 ,  aux  fonctions  de  Chef  d'état-major  de  la  irL  divifion 
du  16e  corps  (armée  de  la  Loire).  Ses  capacités  &  fa  bravoure  lui  valurent  fuc- 
ceiïivement  le  grade  de  Chef  d'efeadron  d'état-major  &  celui  de  Lieutenant-Co- 
lonel ^  Chel  d  état-major  du  16e  corps ,  commande  par  l'Amiral  Jauréguibéry. 
Bleffé  mortellement  à  la  bataille  du  Mans,  le  11  Janvier  1871,  il  mourut  dans  le 
trajet  du  Mans  a  Nantes.  Le  Général  Chanzy  l'avait  nommé,  le  foir  même  de  la 
bataille,  Officier  de  la  Légion  d'honneur. 


DE 


LAMOTE-BARACÉ, 


Anciens  Seigneurs  de  la  Jaille,  de  la  Gaudinelayc,  des  Touches,  d'Aubigné,  de 
Senonnes,  de  Baracé,  de  Couefnanton ,  du  Condray-Montpenfier  en  Toaraine, 
de  Seuilly,  de  Cinais,  de  Bournan,  &c. 

en  BRETAGNE  et  en  ANJOU. 


kê?Jk 


V- ,  A  V 


D'Arpent  à  la  Fa/ce  de  Gueules  fie 
fée&  contrejleurdelyjée  de  même. 


Armes  actuelles. 

•dely-  D'Argent  au  Lion  de  Sable,  cantonné  de 
quatre  Merletles  du  même,  qui  ofl  deFou- 
gerolle;  chargé  01  cœur  d'un  Ecujfon 
d'Argent,  à  la  Fa/ce  de  Gueules  fleur- 
delyjée  de  fix  pièces,  qui  eft  de  Lamote. 
Couronne  :  de  Marquis.  Supports  :  deux 
Lions.   Devise  :   Lenitati  fortitudo  cornes. 

La  famille  de  Lamote  eft  originaire  de  Bretagne.  Trois  de  fes  membres,  Abel, 
Louis  &  Julien  de  Lamote  comparurent  à  la  Réformation  de  1671,  où  ils 
furent  déclares  Nobles  d'ancienne  extraction  par  arrêt  du  17  Mars,  fur  la  jufti- 
fication  de  lèpt  générations  de  Nobleffe.  Dans  la  première  moitié  du  XIIe  fiècle, 
une  branche  de  cette  famille  s'établit  en  Anjou,  ainfi  qu'il  refulte  d'un  acle  de  fon- 
dation d'une  églife  fous  l'invocation  de  la  Vierge,  en  date  de  ii5o.  De  plus,  au 
mois  d'Octobre  1191,  Juhel  de  Lamote,  étant  à  Jall'a,  emprunte,  de  concert  avec 
quatre  autres  Chevaliers,  100  marcs  d'argent  à  des  banquiers  de  Pife  (a).  Son 
écuffon  figure  à  la  Salle  des  croifades  du  Mufée  de  Verfailles.  Un  grand  nombre 
d'autres  titres  dont  la  plupart  exiltent  aux  archives  de  la  famille  &  à  la  Biblio- 
thèque impériale,  font  preuve  de  la  haute  confédération  dont  jouiffait,  dès  ces 
temps  recules,  la  maifon  de  Lamote.  Un  de  fes  membres,  Guichard  de  Lamote, 
fut,  en  [232,  frère  hofpitalier  de  Saint-Jean  de  Jérufalem  en  France  ;  plufieurs  furent 
reçus  Chevaliers  de  Malte,  8c  en  1780,  Alexandre  de  Lamote-Baracé  devint 
Commandeur  de  Nantes  (b).  En  i6g3,  Jean  VIII,  Marquis  de  Senonnes,  fut  choifi 
par  la  Nobleffe  d'Anjou  pour  être  l'on  Commandant  au  ban  de  cette  province.  En 
1703,  Philippe-Claude  fut  Lieutenant  général  de  France  8c  d'Efpagne;  lbn  fils  8c 
l'on  petit-fils  ont  été  dans  le  dernier  fiècle  Lieutenants  des  Maréchaux  de  France 
au  département  de  Saumur. 

D'autres  eurent  des  emplois  à  la  Cour,  l'oit  comme  Chambellans,  foit  comme 
Gentilshommes  de  la  Chambre,  &  l'un  d'eux  ,  Alexandre,  Vicomte  de  Senonnes, 
fut  Secrétaire  de  la  Chambre  8c  du  Cabinet  du  Roi,  Secrétaire  général  des  Mufées 
royaux,  Membre  de  l'Intlitut  de   France. 

(a)  Titre  d'emprunt  aux  archives  de  la  famille. 

(b)  Saint-Allais,  l'Ordre  de  Malte,  p.  23g,   3oS. 


Regiflre  feptième. 
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Cette  famille,  dont  le  nom  le  retrouve  conftamment  dans  nos  faftes  militaires, 
s'eft  divifée  en  deux  branches  vers  la  fin  du  XVIIe  fiècle.  Le  Marquis  de  Senonnes, 
de  la  branche  aînée,  &  le  Comte  de  Lamote-Baracé,  Ton  coulin,  furent  admis  aux 
honneurs  de  la  Cour  le  24  Mai  17S7  (a). 

La  branche  aînée,  celle  des  Marquis  de  Senonnes,  eft  refiée  en  Anjou.  Elle  eft 
repréfentée  par   Gatien  de  Lamote-Baracé,  Marquis  de  Senonnes,  non   marié. 

La  branche  cadette  s'eft  fixée  en  Touraine  8c  l'es  repréfentants  acluels  font  les 
trois  frères  qui  fuivent,  avec  leur  poltérité. 

BRANCHE  DES  COMTES  DE  LAMOTE-BARACÉ. 

1.  Alexandre-Auguste,  Comte  de  Lamote-Baracé,  né  le  22  Novembre  18 10, 
marié  en  premières  noces  en  i836  à  Élifabeth  Achard  de  la  Haye;  en  deuxièmes 
noces  en  1841  a  Marie-Lucie  de  Sarcus,  fille  du  Comte  de  Sarcus,  ancien  Chef 
d'efeadrons  aux  dragons  de  la  garde,  Chevalier  de  Saint-Louis,  dont  : 

I.   Marie-Augustine-Louise,  mariée  en    1869   à   Julien  Lemaire    de   la 

Neuville,  Officier  de  Lanciers. 
IL  Marie-Thérèse,  mariée,   le  4  Juillet  1866,  au   Comte  Frank  Russel 
Killough,    Capitaine  au  fervice  du   Saint-Siège. 
Et  en  troifièmes  noces  en    i85o  à  Marie-Therèlè  de   Virieu,  fille  du  Vicomte 
de  Virieu,  ancien  Sous-Aide-Major  général  de  la  garde  royale,  Gentilhomme  de  la 
Chambre  de  S.  M.  Charles  X,  Commandeur  de  la  Légion  d'honneur,  Chevalier  de 
divers  ordres.  De  ce  mariage  : 

III.  Juhel  de  Lamote,  né  en  i85i. 

2.  Edouard,  né  en  1817,  marié  en  1843  à  Louife  Pigniol  de  Rocreuse,  dont  : 

Charles  de  Lamote-Baracé,  né  le  26  Octobre  1844,  moi"t  'e  8  Août  1867. 

3.  Alexandre,  né  le  12  Février  1827. 

Alliances.  —  De  Fougerolle,  du  Vergier  de  la  Rochejaquelein,  de  Beauvau 
du  Rivau,  de  Charnacé,  de  Champagne,  de  Rosmadec,  de  Villiers-l'Isle- 
Adam,  &c. 

Auteurs  a  Consulter  :  Dom  Morice.  —  Dom  Lobineau.  —  Ro^er,  Hifloire d'Anjou.  —  Fourmont,  VOueft 
aux  Croifades,  t.  111,  Nantes,  1S67.  —  Borel  d'Hauterive,  Annuaire  de  la  NobleJJe ,  i845.  —  Archives  de 
l'Empire. 

(a)  Preuves  de  Cour. 


de   LANCRAU  de  BRÉON, 

Anciens  Seigneurs  de  la  Saudraie,  du  Tertre,  de  la  Haute-Porée  ,  de  la  Prévôté, 
.  de  Chanteil,  de  la  Haute-Bergère,  de  la  Motte-fur-Péan,  de  la  Moite-Boisroyer, 
de  la  Grande-Maifon,  &c. 

DANS   le   MAINE    ET   L'ANJOU. 


D'Argent,  à  un  Chevron  de  Sable,   accompagné  de  trois  Rofes  de  Gueules  boutonnées  &  poin- 
tées d'Or,  &  pojées  deux  en  Chef  &  l'autre  à    la  pointe  de  l'Écu.  Couronne  :  de  Marquis. 
vise  :  In  Deo  lpes  mea. 


Supports  :  deux  Lions.  De 


Cette  famille  ancienne  dans  l'Anjou,  dont  d'Hozier  a  donné  une  filiation  fuc- 
cincïe  au  I"  Regiftre  de  cet  Armoriai,  p.  3-4-326,  tire  l'on  nom  de  la  terre  de 
Lancrau,fitueedans  laparoilTedeChamptocé.  Elle  a  été  maintenue  dansfanoblelle, 
d'abord  par  ordonnance  de  MM.  d'Etampes  &  de  Bragelongne,  Commillaires  dans 
la  généralité  de  Tours,  du  3o  Avril  i635,  &  enluite  par  ordonnance  du  22  Mars 
1667,  rendue  par  M.  Voyfm  de  la  Noiraie,  aufli  Commiflaire  départi  dans  la  géné- 
ralité de  Tours. 

La  filiation  rapportée  par  d'Hozier,  complétée  dans  les  ouvrages  cités  à  la  fin  de 
cette  notice,  &  dont  nous  allons  donner  la  continuation,  remonte  au  XIV1-  fiècle  & 
s'arrête  à  : 

A'.  DEGRÉ. 

Marc-Antoine  de  Lancrau,  Écuyer,  Seigneur  de  Chanteil,  né  le  11  Novembre 
i688;  époufa,  le  6  Avril  17 14,  Louife-Sophie  Le  Chat,  fille  d'Henri  Le  Chat,  Sei- 
gneur de  Verne,  Confeiller  au  Parlement  de  Rennes,  &  de  Louife-Renée  du  Ver- 
rier de  Genoltllac.  De  ce  mariage  il  eut  : 

1.  Alexis-Marc-Antoine  de  Lancrau  de  Chanteil,  né  le  24  Mai  17Ô,  reçu  Page 

du  Loi  dans  fa  Grande  Écurie  le  3o  Août  1730,  époufa  en  1737  Geneviève- 
Marguerite-Jeanne  du  Tertre  de  Mée,  de  laquelle  il  eut  une  fille,  mariée 
à  Charles  deTrémigon,  d'une  ancienne  maifon  de  Bretagne;  père  d'A- 
chille  de  Tremigon. 

2.  Alexis-Gabriel,  qui  fuit. 

AV.   DEGRÉ. 

Alexis-Gabriel  de  Lancrau  de  Bréon ,  Chevalier,  époufa  en  1739  Henriette- 
Françoife  Minallt,  fille  de  René-François  Minault,  Chevalier,  Seigneur  de  la 
Charbonnerie,  &  d'Anne-Henriette  du  Buat  de  la  Subrardière.  De  ce  mariage 
eft  venu  : 


de   LANCRAU   de   BREON, 


XII.  DEGRE. 

Alexis-Marc-Henri-Charles  de  Lancrau  de  Bréon,  Chevalier,  Seigneur  de 
Marigné,  de  Peuton,  de  Chéripeau,  &.C.,  né  le  21  Août  1742,  comparut  en  17S9 
aux  Affemblées  de  la  Noblefle  d'Anjou.  11  fut  marie,  le  17  Novembre  1767,  avec 
Geneviève-Françoife  de  la  Barre,  fille  de  Pierre  de  la  Barre,  Seigneur  du 
Teilleul  &  autres  lieux,  &  de  Dame  Geneviève  du  Tertre.  De  cette  union  font 
iffus  : 

1.  Alexis-Henri,  dont  l'article  fuit. 

2.  Alexis,    Vicomte   de    Lancrau  de    Bréon,    né    en   1778,  marié   en    i8o5   à 

Marie-Joféphine-Émilie  de  Coattarel,  fille  de  Joleph-François-Marie, 
Baron  de  Coattarel,  &  de  Marie- Jeanne-Emilie  Penfentennio  de  Chef- 
fontaines.  De  ce  mariage  font  nés  : 

I.  Achille-Alexis,  le  i3  Avril  181 2,  mort  à  16  ans. 

II.  Hortense-Alexina,  le  i5  Mars  1806,  morte  à  25  ans  fans  avoir  été- 
mariée. 

III.  Mathii.de,  le  n   Décembre   1S09;  mariée  le  25  Novembre   i833  à 
Adolphe  DE  la  Boussinière. 

IV.  Justine-Aline,  le  6   Avril    181 1;  mariée  le  25  Août  i836   à    Erneft 
Comte  d'Armaillé. 

3.  Geneviève-Henriette  de  Lancrau  de  Bréon,  née  en  176S,  mariée  au   châ- 

teau de  Bréon,  par  contrat  du  25  Novembre  i8o3,  à  Clément,  Comte  de 
Tilly,  ancien  Seigneur  de  la  Maulnière,  de  la  Motte-Ferchaux,  du  Plef- 
fis,  £\c.  ;  elle  eut  pour  fils  : 

Clément-Henri  de  Tilly,  né  en  i8o5  &  marié    le  4  Janvier  1837  à  Ma- 
thilde  de  la  Bretèche. 

XIII.  DEGRÉ. 

Alexis-Henri  de  Lancrau,  Comte  de  Bréon,  né  le  28  Août  1770,  Gentilhomme 
d'honneur  de  Monficur ,  puis  du  Roi  Charles  X;  Colonel  des  carabiniers,  puis 
Maréchal  de  camp,  Officier  de  l'ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis,  mourut 
à  Bréon  le  3o  Mai  1849.  J1  avait  époufé  ,  au  mois  de  Juillet  1808,  Élifabeth-Ge- 
neviève-Julline  de  Pérusse  des  Cars,  fille  de  François-Nicolas-René,  Comte  de 
Pérusse  des  Cars,  Pair  de  France,  Lieutenant  gênerai  des  armées  du  Roi,  Com- 
mandeur de  l'ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis,  Capitaine  des  gardes  de 
Monfieur,  Gouverneur  de  la  4e  divifion  militaire  ;  ^c  d'Étiennette-Charlotte-Emi- 
lie,  Comtetfe  de  Ligny-Luxembourg.  11  a  eu  de  ce  mariage  : 

1 .  Marc-Jean-Alphonse,  dont  l'article  fuit. 

2.  Antoinette-Clémentine-Alix  de  Lancrau  de  Bréon,  née  le  ier  Janvier  1S12, 

morte  à  Bréon,  le  1"  Avril  1854,  fans  avoir  été  mariée. 

XIV.  DEGRÉ. 

Marc-Jean-Alphonse  de  Lancrau,  Comte  de  Bréon,  ne  à  Paris  le  29  Mai 
1809,  Élève  à  l'École  Polytechnique  en  1828,  a  époule,  le  26  Juin  1841,  Claire- 
Thérèfe-Camille  de  la  Boukdonnaye,  fille  du  General  Marquis  (à)  de  la  Bour- 
donnaye,  Vicomte  (/')  de  Coetion,  Baron  de  l'Empire  en  18 10,  Chevalier  de  Saint- 

[a]  Kreclion  de  i  717.  Voir  divers  Nobiliaires  &  entre  autres  celui  de  M.  Potier  de  Courcy. 

(b)  Éreaion  de  1Ô47.  Les  Lettres  patentes  de  ces  deux  ereclions  font  eonlervees  aux  archives  de  la  Cour  de 
Pennes,  anciennes  archives  du  Parlement  de  Bretagne. 


de   LANCRAU   de   BRÉON* 


Louis,  Commandeur  de  la  Légion  d'honneur,  &c,  Gentilhomme  de  la  Chambre 
du  Roi,  Députe  du  Morbihan  fous  la  Rellauration,  &c,  &  de  Marie-Charlotte 
de  Lantivv  du  Reste,  fille  de  Camille,  Comte  de  Lantivv,  Capitaine  de  vailfeau, 
&  de  Adélaïde  nu  Bos.  De  cette  union  font  ill'us  : 

i.  Henri-Guillaume,  né  le  29  Mai  1842,  ordonné  Prêtre  le  22  Décembre  186G 
&  attache  comme  catechille  a  la  paroillé  de  Saint-Philippe  du  Roule. 

2.  Arthur-Etienne,  né  le  20  Juillet  1843,  Élève  à  PÉcole  Polytechnique  en 

1862,  Officier  d'artillerie  à  l'École  de  cavalerie  de  Saumur  en  1867. 

3.  François-Régis-Charles  ,  ne  le   20  Mars  1846,   Élève  à  f  École  Polytech- 

nique en  1866,  Officier  d'artillerie. 

4.  Charlotte-Mathildk-Camille-Marie,  née  le  i3  Mars  i85o. 

Auteurs  a  consulter  :  Courcclles,  Diéîionnaire  de  la  Noble/Je  de  France,  t.  I,  p.  465.  —  La 
Chenaye-Dei'bois,  Diâiunnairc  de  la  Noblejfe,  t.  VI II.  —  Saint-Allais,  Nobiliaire univerfel,  t.  XI, 
p.  174.  ■ —  Laine,  Diclionnaire  véridique  des  origines,  t.  I,  P-  104,  &  t.  II,  p.  176. 
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de    LANEFRANQUE; 


Ecuyers,  anciens  Seigneurs  de  Muy ,  de  Larrey,  de  Cajlaignet,  &c,  Chevaliers 
de  l'Empire  (a). 

LANNES  et  BORDELAIS. 


Armes  enregistrées  dans  V Armoriai  de  France, 
en  laveur  de  Thomas-Alexis  de  Lanefran- 
que  :  D'Azur  à  trois  Bourdons  d'Or,  ran- 
gés en  pal,  furmonte\  de  trois  Coquilles 
d'Argent,  rangées  en  chef;  écartelé  de 
Gueules  à  un  Cœur  d'Or  duquel  font  mou- 
rants trois  Lys  de  me/me  ;  à  un  Chef  d'Ar- 
gent, chargé  de  trois  Étoiles  de  Gueules  (b). 


Armes  concédées  par  Napoléon  [«  (c),  avec  le 
titre  de  Chevalier,  à  Jean-Baptiste- Pascal 
de  Lanefranque,  Médecin  en  chefdeBicétre  : 
De  Gueules  à  trois  Chevrons  d'Or,  accom- 
pagnés en  chef  de  deux  Têtes  de  Serpents 
du  même  ;  Champagne  du  tiers  de  Vécu  de 
Gueules  au  Jigne  des  Chevaliers  non  lé- 
gionnaires. 


On  trouve  trace  de  la  famille   de  Lanefranque  bien  avant  que  la  noblefle  fût 
concédée  ou  ratifiée  à  Simon  de  Lanefranque,  Jurât  de  Bordeaux,  par  Lettres 
d'Henri  III,  portant  la  date  de  Février  1D77. 

Noble  Agnète  du  Lyon,  iflue  d'une  race  hillorique  des  Landes,  pofledait  des 
terres  voifines  de  la  Garonne  &  mouvantes  du  Vicomte  de  Brulhois.  Voulant  rendre 
hommage  à  ce  grand  feudataire  qui  était  alors  Jean  de  Rochechouart,  elle  délé- 
gua Noble  Odon  de  Galard,  Seigneur  d'Aubiae  ,  qui  s'acquitta  du  devoir  féodal 
Tan  1479  au  lieu  &  place  de  la  Seigneurefle  abfente.  La  procuration,  envoyée  par 
ivait  été  rédigée  par  Bertrand  de  Lanefranque  (d), 


celle-ci  au  Sieur  d'Aubiae 


des  Maifons  hi/loriques  Je  Gafeos; 
irticle  492  ;  Armoriai  en  couleur,  vol. 


(a)  La  notice  qui  va  Cuivre   cil  l'œuvre  de  M.  J,    Noulens,  a 
Guienne,  Béarn,  Languedoc  &  Périgord. 

(b)  Armoriai  général  de  France,  Guyenne,  vol.  XIII,  fol.  193, 
coté  Guyenne,  fol.  641 . 

(c)  Napoléon  l",  dans  un  but  de  coercition  politique  envers  l'ancienne  Noblefle,  avait  créé  la  nouvelle,  dont 
l'exiftence  feule  devint  légale.  Il  fut  donc  dans  la  nécellite  pour  reconftituer,  en  l'appropriant  à  l'on  époque,  une 
ariltocratie  militaire  &  civile,  d'employer  les  formes  de  la  monarchie,  c'elt-à-dire  les  qualifications  honoriliques 
&  les  armes.  Les  continuateurs  des  anciennes  races,  ne  pouvant  plus  faire  ufa.^e  de  leur  blafon  traditionnel,  ac- 
ceptèrent quelquefois  celui  qui  leur  était  ollert  par  la  main  impériale.  Dans  ce  nombre  nous  citons  de  mémoire 
les  de  Taleyrand-Périgord,  les  de  Montefquiou-Fezenfac,  de  Timbrunne- Valence,  de  Faudoas,  de  Choileul,  de 
Narbonne,  de  Goyon,  d'Hautpoul,  de  Gontaut-Hiron,  de  Noailles,  d'Angoffe,  de  Nicolai,  delà  Brille. 

1  es  de  Lanefranque,  dont  les  armes  étaient  inférées  depuis  plus  d'un  fiècle  dans  Y  Armoriai  général  de  France, 
les  abandonnèrent  en  1S10  &  les  remplacèrent  par  celles  qui  accompagnaient  le  titre  de  Chevalier,  concède  à' 
Jcaii-Baptifte-Pafcal  de  Lanefranque,  Médecin  en  chef  de  liicétre. 

(d)  Nous  tranferivons  ici  l'acte  en  quellion  : 

HOMAGIUM  N0111L1S    AGNETjE    DE    LEONE,    DOMIN.C   1.0COKUM   DE  AuSSOMONTE  ET  DE  MoNTANHACO. 

Anno  domini  millefimo  quadringentifimo  feptuagefimo  -nono  &  die  vigefima  fecunda  menfis  Aprilis,  apud 
locum  de  Aubiaco,  perfonaliter  conjlitutus  nobilis  vir  Oddo  de  Galhardo,  dominus  loci  de  Aubiaco,  ut  procura- 
tor&nomine  procuratorio  nobilis  Agnetœ  de  Leone,  domina-  locorum  de  Aufommaco  c'  de  Montanhaco,  front 
de  diâo  procuratorio  confiât,  per  quoddam  publicum  procurations  inflrumentum  &  rétention  per  diferetum 
virum  Bertrandum  de  Lanefranque,  Notarium  publicum.  habitatorem  Clarimontis ,  cujus  ténor  talis  ejl  : 


de   LANEFRANQUE, 


Notaire  public  (à)  de  Clermont  (b),  petite  ville  à  proximité  de  Dax  dans  les  Landes. 

La  permanence  de  la  famille  de  Lanefranque  durant  des  lècles  à  Mugron, 
dans  la  fénéchauffée  des  Landes,  prouve  que  les  environs  de  Dax,  où  elle  occupa 
diverfes  fonctions  de  judicature,  lurent  l'on  berceau. 

Un  autre  Bertrand  de  Lanefranque,  qui  était  venu  s'établir  à  Bordeaux,  donna 
pouvoir,  le  g  Septembre  i5oo,  à  Jehan  Paincton,  «  Efcolier  »  en  l'Univerfitc  de  ladite 
ville,  pour  toucher  chez  Me  Amanieu  de  Cailanhs,  Notaire  à  Dax,  20  francs  bor- 
delais, reliquat  d'une  fomme  de  12  écus,  provenant  de  la  fuccelïion  d'ARNAUTON 
de  Lanefranque  (c),  vraifemblablement  père  de  Bertrand,  lequel  dut  l'être  à  l'on 
tour  de  Simon,  Jurât  de  Bordeaux,  dont  il  va  être  queltion  à  propos  d'un  ano- 
bliffement  collectif  accordé  par  Henri  111  en  Février  1577. 

Claret  de  Lanefranque,  qui  naquit  le  16  Février  i5qi,  était  fils  de  Gassiot 
de  Lanefranque  &  de  Claire  de  Bouils  (d). 

Deux  branches  feront  feules  méthodiquement  traitées  dans  cette  notice  ;  les  per- 
fonnages  des  autres  vont  être  Amplement  &.  immédiatement  rangés  dans  un  ordre 
chronologique. 

Simon  de  Lanefranque  avait  été  élu  Jurât  de  la  ville  de  Bordeaux  avant  1579. 
A  cette  date,  il  fut  récompenfé,  ainfi  que  les  collègues,  de  fon  dévouement  à 
Henri  III,  par  des  Lettres  qui  anobliffaient  les  Magiftrats  municipaux  appartenant 
à  la  bourgcoifie  8c  confirmaient  dans  leur  noblelfe  ceux  qui  l'avaient  précédem- 
ment acquife.  «  Nos  Rois,  dit  Charles  le  Bret,  confèrent  la  noblelfe  par  deux 
«  moyens,  l'un  tacite  &  l'autre  exprès.  Celui-là  le  fait  par  des  offices  &  celui-ci 
«   par  des  Lettres  patentes.  <• 

Les  de  Lanefranque  ont  occupé  diverfes  fonctions  qui  communiquaient  la 
nobleffe,  mais  cela  n'était  point  néceffaire  pour  eux.  Les  archives  départementales 
de  la  Gironde  nous  ont  confervé  la  miffive  d'Henri  111  qui  conférait  ou  ratifiait  la 
qualité  de  Noble  aux  fufdits  Jurats,  parmi  lefquels  était  Simon  de  Lanefranque,  qui 
avait  contribué,  comme  les  autres,  par  fon  zèle  &  fon  courage,  à  maintenir  la  ville 
dans  la  fidélité  à  la  Couronne.  Le  document  ci-après  en  fait  foi. 

LETTRES  PATENTES,  en  forme  de  charte  d'anoblissement  de  MM.  Joseph  Deymar,  Pré- 
sident au  Parlement  et  Maire  de  Bordeaux,  François  de  Counieu,  François  de  Sentoet,  Jehan 
Turmet,  François  de  Pontcastel,  Jean  Boucault,  et  Simon  de  Lanefranque,  Jurats;  François 
de  Larivière,  Procureur    Syndic,    et  Richard  Pichon,  Clerc  de  ville. 

«  Henry,  par  la  ^ràee  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de   Pologne,  à  tous   preïans  &  advenir  falut. 

«  Comme  les  hommes  généreulx  &  perfonne  de  vie  louable,  aymans  l'honneur  &  la  vertu   lef- 

Coneffuda  caufe  fie  &c....fecit  homagium  domino  nnjlro  vicecomiti  Brulefii.  genibus  jlexis,  manibus  junâis, 

tenendo  manusfuas  intra  maiius  diâi  domhù  nojlri  vieccomitis  ad  S- fupra  fanâa  quatuor  Dei  Evangelia,  &c 

Teflcs  nobilis  Johannes  de  Moule  Ravello,  Arnaldus  de  Sanâo  Johaitne,  liabitatores  communitatis  Agennenfis, 
&  Geraldus  Rodulplii,  habitator  loci  AJiifortis  {Colleâion  Doat.  vol.   222,  loi.  3  17,  Bihl.  Imp.  mil'.  . 

I.a  profeffion  de  Notaire  lut,  parait-il,  a  certaines  époques  un  office  Noble.  C'elt  du  moins  ce  qu'affirme 
Chorier,  d'après  un  manul'crit  111-4"  du  Cabinet  des  titres  (Bibl.  Imp.  ,  coté  775,  généalogies  de  Provence,  p.  21. 
Le  Sieur  Chorier.  hilloriographe  du  Dauphiné,  en  l'on  Eftal  du  Dauphiné,  parlant  de  la  famille  d'Abon,  du  ce 
qui  fuit  :  «  d'Abon,  Abonis.  Dans  un  tiltre  de  1412,  Pierre  d'Abon  ell  qualilié  de  nobilis  &  fapiens  vir.  11  elloit 

«    Notaire  de  Cap  en  un  temps  où  cet  art,  bien  loin  de  dérogera  la  noblelfe,  elloit  melme  un  exercice  noble 

..  Jean  d'Abon,  fon  fils,  ell  compris,  comme  Noble,  dans  la  révifion  des  feux  de  Freyroufe  de  l'an  1457.  » 

(a)  On  trouve  des  Notaires  dans  une  des  familles  les  plus  illullres  des  bandes,  celle  Je  Mefmes,  dont  on  connaît 
les  hautes  pcrfonnalitcs  militaires,  eccléfiafliques  .'v  judiciaires.  Ce  lut  un  de  les  membres,  le  diplomate  d'Avaux, 
qui  foutint  avec  tant  d'habileté  la  politique  de  Richelieu  dans  les  conférences  de  Munller  &  qui  prépara  les 
préliminaires  du  traité  de  Wellphalie.  A  celte  même  race  appartenait  le  Prelident  de  Mefmes  qui  joua  un  li 
grand  rôle  fous  la  Régence. 

(b)  Une  lettre  de  M.  le  Maire  de  Dax,  datée  du  G  Avril  1869,  conflate  que  le  rejeton  d'une  branche  des  de 
Lanefranque  exiftait  naguère  encore  â  Clermont,  près  de  Dax. 

(c)  Archives  départementales  de  la  Gironde,  Rcgillrc  E.  Turpaud.  407-1 . 

(rf)  Archives  municipales  de  Bardeaux,  anciens  regiftres  eccléfiafliques  de  l'églife  Sainte-Croix. 


LANEFRANQUE. 


«  quelz  s'emploient  au   lcrvice  des  Roys  &  choies  publicques,  font  dignes  d'eltre  décorés  &  ornés 

*  de  privilèges  ex  prérogatives  condignes  à  leurs  mérites,  affin  de  leur  donner  meilleur  volunté  & 
«  plus  d'occailon  d'y  continuer,  mais  auffy  de  fervir  d'example  aulx  autres  pour  les  imiter  & 
«  enfuyvre  de  l'efpérance  de  parvenir  a  telz  degrés,  dignités  &  honneurs  &  mefmement  de  nohlelTe, 
«  pour  eulx  &  leur  potlérité;  ainli  deuement  informés  &  aplain  certiores  des  bons,  notables,  ridelles 
«  &  affectionnés  &  fignalés  fervices  que  noftre  amé  &  féal  Confeiller  en  nollre  Confeil  privé,  Prclï- 
«  dant  en  noitre  dicte  Cour  de  Parlement  de  Bordeaulx  &  Maire  ce  Gouverneur  de  la  dicte  ville, 
«  Mellire  Joléph  d'Eymar,  &  nos  bien  amés  Françoys  de  Cornier,  Françoys  de  Saintout,  Jehan 
u  Turmet,  Françoys  de  Pontcaftel,  Jehan  Boucault,  Svmon  de  Lanefranque,  Juratz  &  aufïï  Gou- 
u  vemeurs  de  nollre  dicte  ville,  Françoys  de  Larivière,  Procureur  oc  Syndic,  &  Richard  Pichon, 
»  Clerc  ordinaire  d'icelle;  nous  ont  chalcun  d'eulx  particulièrement  faiétz,  tant  au  du  de  leurs 
«  charges  que  pour  la  garde,  confervation  d'icelle  nollre  dicte  ville  de  Bordeaulx  &  pays  de  Guyenne 
«  &  Bourdalois  en  nollre  obcillancc,  durant  les  troubles  &  guerres  advenues  en  ceftuy  nollre  dict 
«  royaume;  délirans,  en  contemplation  de  ce,  les  gratiffier  oc  tant  favorablement  traicler  que  nous 
«  pourrons,  en  layllant  à  chalcun  d'eulx  tefmoignage  &  marque  certaine  de  leur  lovaulte  eS;  fidèl- 
es litéce,  en  ce  faiiant,  décorer  dudicl  tiltre  oc  qualité  de  noblefte  eulx  eS:  leur  poflérité,  affin  que  a 
«  l'exemple  de  leurs  vyes  &  vertus  louables  &  du  bon  devoir  qu'ilz  &  chalcun  d'eulx  ont  laid  en 
«  leur  dictes  charges  &  eltats,  leurs  fuccefleurs  s'efvertuent  de  faire  le  femblable  &  s'en  acquiter  à 
«  leur  imitation  : 

«  Scavoir  faifons  que  nous,  pour  ces  caufes  &  aultres  bonnes,  grandes  &  raifonnables  confidéra- 
«  tions  à  ce  nous  mouvans,  avons  iceulx  Prélident  d'Eymar,  Françoys  de  Cornier,  Françoys  de 
«  Saintout,  Jehan  Turmet,  Françoys  de  Pontcaftel,  Jehan  Boucault,  Symon  de  Lanefranque]  Juratz 
«  &  Gouverneurs  de  noftre  dicte  ville,  Françoys  de  Larivière,  Procureur  Scindicq,oe  Richard  Pichon, 
«  Clerc  ordinaire  d'icelle,  oc  chalcun  d'eulx  &  leurs  enlens  &  poftérité,  navs  e^  à  nayftre  en  loyal 
■  mariage,  de  nos  certaine  lience,  grâce  expecialle  &  plaine  puyflance  &  auctoritté  royal,  annobly 
«  &  annoblylïbns  ce  du  tiltre  &  degré  de  noblelfe  aornons  &  décorons  par  ces  prêtantes,  encores 
«  que  aulcuns  d'eulx  eufient  d'ailheurs  acqui-  ledid  degré  denobleffe,  ou  quil\  lefeuffent  de  race 
«  ou  lignée,  &  fans  aulcunement  préjudiciel-  ne  derroger  à  leur  dicl  tiltre  de  noblejfe,  lequel,  en 
«  tant  que  befoing  ejl  ou  ferait,  leur  avons  continué  &  confirmé,  continuons  &  confirmons  pour 
«  eulx  &  leurs  dicl;  enjens  £-poftérités,  voulans  que,  en  tous  les  actes  &  endroietz,  tant  en  jugement 
«  &  allemblees  de  ville  que  dehors,  ils  l'oient  tenus,  cenfés  oc  reppuctés  pour  Nobles  oc  jouylfent  & 
«  ufentdetous  honneurs,  priviliéges,  franchifes,  immunités,  exemptions  de  tailles,  préroguatives, 
«  préhéminences  dont  joyllént  oc  ont  accoultume  jouvr  ex  uzer  les  aultres  Nobles  de  ceftuy  noitre 
«  dicl  royaulme,  extrait/  de  noble  oc  antienne  race,  oc  comme  telz,  ilz  puillent  acquérir,  teni;  oc 
.<  poffeder  tous  fiefs,  terres  &  polTeiïions  &  d'iceulx  enfemble  de  tous  ceulx  qu'ils  ont  ja  acquiz  ce 
«  qui  leur  pourraient  efchoir&advenir  par  décret  fuceeffif,  jouvr  oc  uzer,  tout  ainlin  que  s'ilz  eltoient 

*  navs  &  extraie!-/  de  noble  lignée,  fans  qu'ilz  foient  tenuz.  nv  puillent  eltre  contrainclz  en  vuyder 
«  leurs  mains,  ne  pour  railbn  de  celle  prefente  grâce  d'anoblvilement  payer  à  nous,  ne  ù  nos  fuc- 
>>  celleurs  Rovsaulcune  Imance  ne  indempnite  a  quelque  tomme  &extimation qu'elle  l'oit  &  le  puylle 
«  monter;  nous  avons  aulx  delTus  dietz,  en  conlidération  de  ce  que  delfus,  ta  ici  oc  faifons  don  par 
u  fefdicles  prêtantes  lignées  de  nollre  main,  èx  auquel/ de  noitre  plus  ample  grâce,  avons  permis  & 
«  permettons  qu'ilz  puylfent  dorefnavant,  enfemble  leurs  diclz  ente n s  oc  poftérité  porter  &  eflever 
..  par  toutes  leurs  mailons,  terres  ce  feignories  oc  aultres  lieulx  &  endroitz  que  bon  leur  femblera, 
«  leurs  armurics,  telles  qu'ilz  voudront  prendre  chalcun  en  leurs  divifes,  ou  que  ceulx  ce  leurs  pré- 
«  decelleurs  ont  accoftumé  de  porter,  qu'ilz  feront  infculpter,  paindre  ou  caratairer,  ainlin  que 
«  chalcun  d'eulx  advifera  &  icelles  pointer  partout,  loit  en  temps  de  paix  ou  de  guerre,  en  la  forme 
«  &  manière  que  ont  accoftumé  faire  les  aultres  Nobles  de  noitre  dicl  rovaulme,  pourtant  fem- 
«  blables  enfeignes  &  armes. 

*  Si  donnons  en  mandement,  par  ces  dictes  prefantes,  a  nos  amés&  féaulx  les  gens  de  nos  comptes, 
«  Tréforiers  de  France  en  la  charge,  province  &  généralité  de  Guyenne,  eftablye  audicl  Bordeaulx, 
..  &  Généraulx  de  nos  finances,  Bailli  fs,  Senefchaulx,  Prévoftz  ou  leurs  Lieutenans  &  chalcun  d'eulx 
«  comme  a  luy  appartiendra,  que  de  nos  prefans  grâce  &  aimoblillement,  don  de  finance  oc  armes, 
«  dz  lacent,  fou  tirent  oc  layflent  les  delfus  diclz  Aymar,  de  Cornier,  Saintout,  Turmet,  de  Pont- 
ce  cartel,  Boucault,  de  Lanelranque,  de  Larivière  &  Pichon,  oc  chalcun  d'eulx,  enfemble  leurs  diclz 
«  enlens,  poftérité  nays  &  à  naiftre,  jouyr  &  uzer  plainement  ex  paifiblement  &:  perpétuellement 
«  tout  ainlin  &  par  la  forme  &  manière  que  delfus  elt  dict,  celïans  oc  iailans  ceiler  tous  troubles 
«  i\  empelchemans  contraires,  lcfquelz  fi  faiclz  mis  ou  donnez  leur  eltoient,  ils  lèvent  &oftent  ou 
«  lacent  lever  oc  oller  &  remectre  le  tout  au  premier  eltat  oc  deub,  car  tel  elt  nollre  plailir,  non- 
ce obftant  que  la  valeur  de  la  dicte  finance  ne  loit  cv  aultrement  efpeciffiée,  nv  declairée,  que  telz 


Rc^ijîre  feptième, 


de   LANEFRANQUE. 
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0  &  femblables  dons  ne  deuflent  dire  laietz.  vérifliés,  pafles  ni  alloues  que  pour  la  moitié  ou  le 
«  tiers,  fuyvant  l'ordre  èx  di  11  ri  luit  ion  de  noz  finances  &  apport  d'icelles  en  n  is  coffres  du  Louvre, 
»  auxquelles  &  aultres ordonnances,  rcllrinclions.  mandemens  ou  deffences  contraires  &  aulx  der- 
«  roguatoires  y  contenues,  nous  avons,  pour  ce  regard  rx  fans  y  préjudice  en  aultres  choies,  derrogé 
»  c\  de  noz  grâce.  puy(T;>nce&  autorité  fusdifles,  derrogeons  par  ces  dictes  prefantes;&  pour  ce  que 
»  le  contenu  en  ces  dictes  prefantes  touche  au  particulier  des  dellus  diclz.  nous  voulons  que  le 
«  dupplicata  d'icelles  ligne  de  nollre  main  puyfle  fervir  à  chafeun  d'iceulx  cv  foy  y  eltre  adjoullée, 
«  comme  au  ptelent  original,  auquel,  alhn  que  ce  foit  choie  ferme  &  efhible  a  toujours,  nous  avons 
«   fa  ici  meclre  nollre  fccl,    faut  en  autres   choies  nollre  droicl  &  l'aultruy  en  toutes. 

«  Donné  à  Bloys,  au  moys  de  Febrier  l'an  de  grâce  mil-cinq-cent-foixante-dix-fept,  &  de  noftre 
0    règne  le  troilicfme. 

«  Ainfi  ligné  :  HENRY;  &  fur  lerepply,  par  le  Roy  :  Fises;  &aucoté  eft  efeript  en  regard  :  Par 
»  ordonnance  delà  Cour,  pour  jouyr,  par  le  dicl  de  Cornier  cv  les  delcendans  de  luy,  du  contenu 
«  en  icelles.  A  Bourdeaulx,  en  Parlement,  le  feptiefme  Septembre  mil  cinq  cens  quatre  vingtz.  Si- 
ci  gué  :  de  Pontac  (a).  » 

Je  crois  inutile  de  noter  à  nouveau  qu'Henri  III  dans  fes  Lettres  patentes  accorde 
la  nobleffe  à  ceux  qui  ne  l'ont  pas  &  la  confirme  à  ceux  qui  la  poffèdent.  Le  Préfi- 
dent  d'Aymar  l'aurait  reçue  de  l'a  charge,  s'il  n'avait  été  de  bonne  louche. 

D'ailleurs,  les  conftitutions  de  Bordeaux  exigeaient  que  le  Confeil  des  Jurats  fût 
forme  de  deux  Nobles,  de  deux  Avocats  &  de  deux  Marchands  notables.  Simon 
dé  Lanefranque  devait  appartenir  à  la  claffe  privilégiée  lors  de  la  libéralité  royale. 
Nous  avons  une  bonne  raifon  à  l'appui. 

Le  texte  des  Lettres  patentes  ci-deffus  fut  recueilli  dans  les  regiftres  du  Parle- 
ment de  Bordeaux  en  i58o,  à  propos  d'un  litige  furvenu  entre  Cornier,  l'un  des 
Jurats,  mentionne  dans  le  brevet  royal,  &  les  Agents  du  file.  Ceux-ci  contenaient 
à  ce  Magiltrat  la  qualité  de  Noble  rv  le  droit  d'être  exempte  de  la  taille  qui  en  était 
la  conféquence.  Cornier  produifit  à  cette  occafion  le  titre  commun  à  lui  *  aux 
autres  membres  de  la  municipalité  bordelaife.  Simon  de  Lanefranque  n'elf  point 
compris  dans  le  procès,  fans  doute  par  le  motif  que  la  nobleffe  était  inattaquable 
<?v  qu'elle  préexiftait  aux  Lettres  patentes  qui  durent  la  fanclionner  c<  non  la  créer. 

En  1  385,  Simon  de  Lanefranque  fut  emporté  par  la  pelle  qui  décima  Bordeaux. 
Sa  femme,  également  atteinte,  avait  déclare  dans  Ion  tellament  que  l'intention  de 
Ion  mari  était  de  faire  un  acte  de  bienfaifance  envers  les  pauvres.  La  veuve,  ayant 
échappé  a  l'épidémie,  l'hôpital  reclama  l'exécution  du  legs  de  fon  époux,  ce  qui 
amena  un  litige  qui  fut  dénoue  amiablement.  Ces  faits  l'ont  parvenus  à  notre  con- 
nuiffance  par  un  chapitre  de  la  Conférence  du  droit  français ,  œuvre  de  Bernard 
Automne,  Jurille  bordelais. 

n  Lors  de  la  grande  pelle  de  Bordeaux  qui  ettoit  en  l'an  1 585,  Simon  de  Lane- 
«  franque,  Advocat  en  la  Cour,  le  l'entant  attaint  aux  champs  de  cette  maladie 
«  contagieufe,  envoyé  chercher  un  Notaire  en  la  ville  pour  difpofer  de  lès  biens. 
«  Avant  l'arrivée  du  Notaire  il  meurt  ;  la  femme,  aulli  frappée  de  ce  mal,  fait  lbn 
«  tellament,  ^  dit  dans  iceluy  que  l'on  mary  luy  a  dit  par  plulieurs  fois  qu'il  vouloit 
«  faire  un  legs  aux  pauvres  pour  prier  Dieu  pour  luy;  c<  tant  pour  l'on  dit  mary 
«  que  pour  elle  donne  quatre  cens  livres.  Elle  efchappe  de  cette  maladie,  l'hofpi- 
«  tal  demande  ce  legs,  l'on  dit  que  cette  conlellion  ne  peut  nuire  aux  héritiers, 
n  /.  Publia.  I).  depojiti.  I.  cmn  quis  decedens.  1).  de  conditionibus,  &  que  ce  n'ell 
«  uv.  tellament  par  cette  loy  fi  is  qui  hoc  fit.  La  Cour  citant  partie  en  opinions,  fut 
«   dit  que  cette  femme  l'eroit  appellée  en  la  Chambre,  rv  ouïe  fur  la  vérité  du  fait, 

{a)  Archives  départementales  de  la  (inonde;  H,  Édits  Royaux,  regiftre  40,  fol.  179.  Expédition  authentique 
&  collationnéc  fur  lesanciens  rcgillrcsdu  Parlement  de  Bordeaux,  délivrée  par  M.  A.  Goujet,  Archivifle  du  dé- 
partement de  la  Gironde,  dont  la  fignaturc  a  été  revilëc  par  le  Secrétaire  de  la  Préfecture  M.  Bartoli. 
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«  préjugeant  que  fi  elle  accordoit  le  lait,  les  héritiers  leroient  condamnez.  Apres 
«  elle  accorda  avec  l'hofpital,  &  paya  une  partie  (a).  « 

D'après  une  requête  préfentée  au  Tribunal  de  Bordeaux  &  dont  les  conclufions 
ont  été  adoptées  par  la  jullice,  la  femme  de  Simon  de  Lanefranque,  épouvantée  par 
le  fléau  dont  elle  avait  failli  être  victime,  retourna  à  Mugron  avec  les  enfants.  A 
partir  de  la  fin  du  XVT  fiècle,  la  famille  de  Lanefranque  n'eft  plus  apparente  à  Bor- 
deaux, tandis  qu'on  la  retrouve  a  Mugron  croiïïant,  le  multipliant  &  fe  ramifiant 
en  une  infinité  de  branches  dont  deux  feulement  feront  graduées  dans  ce  travail. 

Ramond  de  Lanefranque  &  Jeanne  de  Farbosc  ou  de  Ferbeaux  s'étaient  maries 
vers  1600  (b),  car  en  i63o  ils  perdirent  un  de  leurs  enfants  du  nom  de  Pierre  qui 
venait  d'atteindre  l'a  19e  année  le).  Cette  conftatation,  empruntée  à  l'état  civil  de 
Mugron,  indique  que  l'alliance  de  Ramond  devait  remonter  au  commencement  du 
XVIIe  fiècle.  Jeanne  de  Farbofc  était  iil'ue  d'une  illuftre  race  du  Marfan,  qui  por- 
tait :  de  Gueules  à  trois  Flammes  d'Argent.  Nous  avons  relevé  le  paffé  de  cette- 
ancienne  famille  en  nos  Maifons  hiftoriques  de  Gafcogne,t.   II,  p.  25g. 

Thomas  de  Lanefranque  fut  pourvu  de  l'office  de  Lieutenant  de  la  fénéchaufTée 
de  Dax  peu  d'années  avant  1 G 5 7 .  A  cette  date,  Bertrand  Compaigne  publia  la 
Chronique  de  la  ville  &  diocefe  de  Dax  a  laquelle  nous  empruntons  le  relevé  des 
noms  ci-après  parmi  lefquels  elt  range  Thomas  de  Lanefranque. 

Lieutenants  généraux  d'Acqi  ou  de  Dax  dans  les  Landes,  avant  i65j(d)  :  «  Jean 
«  Antoine  Fiton;  Georges  Cafalar;  Bernard  Bordenave;  Jean  Dairon  ;  Bernard 
«  Calalard  ;  Jean  Lana;  Fortis  Lavic;  Baltafar  Lalanne  ;  Thomas  Lanefranque; 
«  Gabriel  Dufault;  Lierre  Soutiras,  pourveuS:  non  receu;  Firmin  Dubourg,  pourveu 
«  S^non  receu;  Bertrand  Borda.   » 

Dominmouk  de  Lanefranque,  d'abord  Vicaire  &  enl'uite  Curé  de  Nerbis,  baptifa 
Dominique  Codroy  le  i3  Novembre  1629,  &  Plus  tard  Dominique  Delclaux,  fils  de 
Soubeou  Saubat  d'Efclaux  &  de  Catherine  de  Betbeder.  Ce  digne  Eccléfiaflique 
décéda  à  Mugron  le  25   Novembre   1 653  (e). 

Pierre  de  Lanefranque-Pelot,  dit  le  jeune,  fans  doute  pour  le  dittinguer  d'autre 
Pierre,  l'on  aîné,  mourut  le  4  Janvier  i655  (f).  Il  avait  epoule,  le  3o  Janvier  i633, 
Jeanne  de  Jusanx  (g).  De  cette  union,  qui  lut  très-féconde  {h),  étaient  illus  les  deux 
perfonnages  ci-après  : 

(a)  Conférence  du  droit  français  avec  le  droit  romain  civil  G  canon,  par  M.  Bernard  Automne,  t.  1",  p.  3-3. 
(*)  [c\  Anciens  rcyiltres  ccclclialliqucs  Je  Mugron,  archives  communales  de  cette  ville. 

(d)  Chronique  de  la  ville  (i  dioce/e  de  d'Acqs,  par  Bertrand  Compaigne  ;  à  <  (rthez,  par  Jacques  Rouver,  Impri- 
meur ordinaire  du  Roy  en  Béarn,  IÔ57,  paye  ai,  l.K7,  -343.  Bibl.  lmp.  Imprimes. 

(e)  Anciens  regiltres  de  Nerbis.    -  Nobiliaire  des  Landes,  par  le  Baron  de  Cauna,  tome  11,  p.  243. 
if)  Anciens  régi  lires  eccléfiaftiques  de  Mugron,  archives  communales  de  cette  ville. 

[g)  ld.  année   [633. 
_  (/i)  Comme  on  peut  le  voir  par  le  relevé  ci-delïus  du  nombre  de  leurs  entants,  fait  dans  les  regiftres  eccléfiaf- 
tiques  de  Mugron  allant  de  i633  à  i65a. 

i.  Bernard  de  Lanefranque / le  3o  Octobre  i633. 

i.  Pierre  de  Lanefranque,  Garde  du  corps.  I     .      le  22  Octobre  iù3S. 

3.  Autre  Pierre,  Homme  d'armes t lles    le  S  Mars  1640. 

4.  Jacques  de  Lanefranque I         [le  22  Juillet  104S. 

5.  Jeanne  de  Lanefranque le  2S  Novembre    io34. 

6.  Françoise  de  Lanefranque J  I  le  24  Août  1G41. 

7.  Jeanne  de  Lanefranque f  .      Jle3o  Avril   1G42. 

S.  Anne  de  Lanefranque ,    ap  '  L'ei  j  le  20  Décembre  |643,  morte  le  7  Janvier  16S0. 

9-  Marguerite  de   Lanefranque |  le  22  Aval  .647. 

10.  Josephe  de  Lanefranque '  l  le  -S  Janvier  164.),  décédée  en  i65o. 

H.   Eusabeth  de  Lanefranque,  filleule  de  Dominique  de   Lanefranque  &  d'Élifabeth  de   Poyufan,  venue  au 

monde  le  27  Octobre  iô5o. 
12.  Thérèse  de  Lanefranque,  inlcnte   fur  le  livre  baptiltere  de    i65ï,  à   la  date  du   4  Juillet.  Elle  eut  pour 

marraine  la  coufine  llabeau  du  Puyo. 
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Pierre  de  Lanefranque-Pelot,  né  le  22  Octobre  i638(a).  La  Guienne  monumen- 
tale, qui  a  emprunté  lbn  récit  au  Mercure  galant,  nous  apprend  qu'il  était  Garde 
du  corps  lorlque  fut  célébrée,  à  Tartas,  la  fête  commémorative  de  l'expulfion  des 
Anglais,  créée  par  Charles  VII.  Pierre  de  Lanefranque,  qui  appartenait  au  régiment 
d'élite,  dont  on  vient  de  parler,  M.  de  Caradoflé,  Seigneur  de  Marcillac,  8:  le 
Chevalier  Duprat ,  prirent  pour  exécuter  le  fimulacre  d'un  fiége  &  d'un  combat 
toutes  les  dilpolitions  llratégiques  &  mirent  les  troupes  en  ligne.  Caillons  au  Mer- 
cure galant  le  loin  du  récit. 

«  Le  jour  de  la  Pentecôte,  c'elCà-dire  le  21  Mai  dernier,  toute  la  Bourgeoifie, 
«  les  Magillrats  en  tête,  alla  prendre  des  rameaux  a  un  des  faubourgs,  luivant 
«  l'ancien  ulage;  on  s'allembla  enfuite  a  l'hôtel  de  ville  où  les  Officiers  delà  fei- 
<'  gneurie  furent  élus  pour  régler  les  trois  combats  qui  doivent  être  livrés  le  len- 
«  demain  en  mémoire  des  trois  batailles  gagnées  par  Charles  Vil.  Les  rôles  ayant 
«  été  diftribués,  M.  de  THolpital,  Capitaine  de  la  fête,  comme  Premier  Jurât,  regala 
«  les  Officiers  du  Préfidial,  la  Noblellé  des  environs  &  les  principaux  delà  Bour- 
«  geoilie.  Les  dames  &  la  jeuneffe  furent  traitées  féparement,  à  cauiè  de  la  foule. 
«  Les  trompettes,  les  hautbois,  les  violons  8c  le  bruit  des  canons  mirent  tout  le 
«  monde  de  belle  humeur.  Un  bal  fut  donne  par  Madame  la  Sénéchale  8c  ne  lé 
«  termina  que  fort  avant  dans  la  nuit. 

«  Le  lendemain,  on  commença  la  journée  par  de  grandes  réjouilïances;  on 
0  danfa  dans  tous  les  quartiers  8c  le  feltin  public  termina  les  plaifirs  de  la  matinée; 
«  puis  chacun  le  prépara  pour  le  combat  du  gazon.  On  avait  élevé  une  efpèce  de 
«  forterelïe  dans  la  ville  haute;  des  bras  vigoureux  furent  chargés  de  foutenir  les 
«  elïbrts  des  affaillans;  on  planta  des  pieux  8c  on  attacha  de  grolles  cordes  pour  fe 
«  défendre  de  ballant.  Les  trompettes  8c  les  tambours  ayant  commencé  à  le  faire 
«  entendre,  la  jeuneffe  monta  à  cheval;  M.  Caradoffe,  Seigneur  de  Marcillac, 
«  était  à  la  tête  comme  Guidon,  M.  le  Chevalier  Duprat,  qui  a  lervi  a  Meffine  8c 
«  dans  nos  dernières  guerres,  8c  M.  Lanefranque,  Garde-du-corps,  qui  le  trou- 
«   vait  alors  à  Tartas,  rangèrent  toutes  les  compagnies  en   bataille. 

«  L'heure  du  combat  étant  venue,  la  cavalerie  traverla  la  ville  l'epée  à  la  main; 
«  ceux  de  la  fortereffe  furent  lommés  de  fe  rendre,  8c,  fur  le  refus  qu'ils  en  firent, 
«  le  Guidon  s'etant  détaché  avec  les  plus  braves  cavaliers,  commencèrent  l'at- 
«  taque.  Ils  furent  reçus  avec  une  grêle  de  coups  de  gazon  qui  les  obligea  de  le  rcti- 
«  rer.  Tous  combattirent  féparement;  8c  après  cette  attaque,  qui  dura  deux  heures, 
u  on  monta  à  l'alfaut  avec  des  bottes.  Comme  la  chauffure  n'ell  pas  commode  pour 
«  efealader,  une  vingtaine  des  affiégeans  furent  renverfés  par  terre;  les  autres, 
«  que  l'ardeur  de  combattre  emportait,  pallerent  pardeffus  ces  malheureux,  malgré 
«  leurs  cris,  8c  entrèrent  dans  la  barricade.  On  fit  plufieurs  prifonniers;  les  vain- 
»  queurs  les  condamnèrent  à  des  peines  agréables,  8c  ces  peines  furent  un  nouveau 
u  fujet  de  divertiffement  pour  tout  le  monde.  Le  combat  fini,  on  commença  celui 
«  de  la  corde  :  on  l'appelle  ainfi  à  caule  d'une  corde  qu'il  faut  franchir  à  cheval 
«   ou  couper  avec  des  labres.  Il  fut  fort  opiniâtre  parce  que  le  peuple  le  foutenait. 

«  On  descendit  enfuite  dans  la  ville  balle  pour  ellayer  le  combat  du  pot  callè, 
«  que  la  grande  bourgeoilie  jetait  du  haut  d'un  théâtre;  8c  un  magnifique  repas 
«  fut  le  délalfement  de  tant  de  fatigues.  Le  foir,  il  y  eut  bal  chez  Madame  de  Mar- 
«   cillac,  femme  du  Guidon  de  la  fête. 

«  Le  mardi,  la  Nobleffe  8c  la  jeuneffe  coururent  la  bague;  Madame  de  Marcillac 
«  donnait  le  prix.   La  gloire  de  le   recevoir  de  fa  main  anima  tellement  tous  les 
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«  prétendans,  que  beaucoup  d'entre  eux  ayant  couru  avec  un  fuccès  égal,  on  fut 
«  obligé  de  remettre  la  partie  à  un  autre  jour.  Le  bal  fut  donné  le  foil  chez  Madame 
«  de  Maurian  (a).  » 

Antoinettk  de  Lanefranque  époufa  Louis  de  Montalier,  Greffier  en  chef  du 
Parlement  de  Bordeaux,  qui  fut  inverti  de  l'a  charge  cxi  des  privilèges  qu'elle  com- 
portait par  Lettres  patentes  du  20  Août  1670.  De  cette  union  vint  Noble  Jean  de 
Montalier,  Écuyer,  Seigneur  de  Griflac,  qui  hérita  de  l'office  de  lbn  père  (b). 

Pierre  de  Lanefranque-Pelot,  frère  cadet  du  précèdent,  était  Homme  d'armes 
le  27  Mai  1680  lorfqu'il  tint  fur  les  fonts  baptifmaux  Françoife  de  Poyufan,  née 
de  Jean-Jacques  de  Poyufan  ^  de  Françoife  d'Eftouefïe,  comme  il  appert  d'un 
extrait  de  l'état  civil  de  Mugron  recueilli  par  M.  le  Baron  de  Cauna  dans  lbn  Ar- 
moriai des  Landes  (c). 

Thomas-Alexis  de  Lanefranque  efl  qualifié  Écuyer  dans  le  Grand  Armoriai  de 
France  de  d'Hozier  a  propos  de  l'enregiftrement  de  les  armes  ainfi  décrites  : 

D'Azur  à  trois  Bourdons  d'Or,  rangés  en  pal ,  furmonte\  de  trois  Coquilles  d'Argent,  rangées  en 
chef;  écartelé  de  Gueules  à  un  Cœur  d'Or  duquel  font  mouvants  trois  Lys  de  me/me  ;  à  un  Chef 
d'Argent,  chargé  de  trois  Étoiles  de  Gueules  (d). 

Ce  Thomas-Alexis  était  oncle  8c  fut  parrain  d'un  autre  Thomas  de  Lanefranque, 
fils  de  Jean  de  Lanefranque  *  de  Dame  Marie  de  Jufanx,  le  29  Mars  1717.  11  était 
encore  parent  de  celui  qui  fuit. 

Thomas  de  Lanefranque,  (ils  de  Pierre,  Juge  de  Mugron,  fut  baptifé  le  22 
Janvier  1732,  ^  tut  tenu  fur  les  fonts  par  Thomas  ci-deffus  &  Rose  de  Lanefran- 
que. Thomaffe  de  Labeyrie,  fille  de  Jean-Pierre  de  Labeyrie,  Sieur  de  Cazalieu, 
&  de  Noble  Jeanne  de  Laborde  ,  portée  a  l'eglile  le  n  Mai  1760,  eut  pour  par- 
rain Thomas  de  Lanefranque,  Écuyer,  Maire  de  Mugron  &  Juge  de  la  même 
ville  (e).  Cette  dernière  magiltrature  le  perpétua  dans  la  famille  de  Lanefranque 
jufqu'en  1789,  ce  qui  elt  établi  par  M.  Saintourens  en  ces  termes  :  «  Avant  la 
«  révolution,  Mugron  était  chef-lieu  de  baronnie  très-ancienne.  M.  le  Duc  de  Bi- 
«  ron  en  était  le  Seigneur  et  poffédait  une  baffe  jullice  ;  M.  Lanefranque  était 
«  Juge,  Daris,  Procureur  d'office  (/).  »  Thomas  de  Lanefranque  dont  il  elt  quef- 
tion  en  tête  de  cet  alinéa  ligure  au  mariage  d'un  autre  Thomas  de  Lanefranque 
avec  Demoifelle  Élifabeth  de  la  Mothe  en  1759. 

Jacques  de  Lanefranque  était  Curé  de  Bonnegarde  lorfque  les  États  Généraux 
des  Landes  furent  convoqués  par  Pierre-François  de  Neuriffe,  Lieutenant  du  Pré- 
fidial  de  Dax,  dans  l'eglile  des  Carmes  de  cette  ville.  Leur  ouverture  eut  lieu  le 
16  Mars  178g.  Les  trois  Ordres  vinrent  Léger  à  leurs  places  refpeclives.  Le  côté 
gauche  du  bureau  fut  occupe  par  la  Noblefle,  le  droit,  par  le  Clergé,  le  Tiers-État 
vint  fe  mettre  en  face.  Un  cordon  de  cavaliers  de  la  Maréchauflée  &  de  Ser- 
gents de  ville  entoura  la  l'aile  pour  protéger  la  liberté  des  délibérations  contre 
toute  influence  extérieure.  Au  nombre  des  Eccléfiaftiques  préfents,  on  remarque  : 
l'Lvcque,  le  Chapitre,  l'Archi-Prètre,  les  Carmes,  les  Barnabites  de  Dax;  les  Abbés 

,'a)  La  Guienne  Injlorique  €■  monumentale,  par  M.  Alex.  Ducourneau,  1"  vol.,  a""  partie,  page  62,  2L'co'onne. 

\b)  Archives  départementales  de  la  Gironde. 

[c)  Armoriai  des  Landes,  précédé  des  Aflcmblées  de  la  Noblefle  &  du  Cierge  de  Dax,  par  le  Baron  de  Cauna, 
tome  II,  p.  3o3. 

(i)Armorialgénéral,Giyenne,vol.XIII,fol.  193, 11)4,  article  41)2;  armoriai  en  couleur,  vol.  XIII,  coté  Guyenne, 
fol.  ("141,  Bibl.  Inip. 

(e)  État  civil  de  Mugron,  anciens  regiflres  eccléfialliques  des  années  17.Ï2  &  171,0. 

if)  Analyfe  de  No  mémoires  fur  l'encouragement  royal,  ou  les  Landes  01  1  S41",  par  M.  Saintourens,  page  72. 
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commandatairesde  Sordes,  d'Arthous  &  de  la  Cagnotte;  Meilleurs  de  la  miîïion  de 
Buglofe,  les  Curés  d'Yzoffe,  de  Narofle,  de  Candrefiè,  de  Cambran,  de  Saint- 
Vincent  de  XainteS;  ainli  que  celui  de  Bonnegarde  qui  était  Jacques  de  Lane- 
franque.  Ce  dernier  s'y  était  rendu  en  l'on  nom  &  en  outre  comme  fondé  de  pou- 
voirs de  Jean-Baptilte  Joanin,  Régent  de  Saint-Criq,  en  Chaloffe,  &  Prébendier  de 
l'églife  d'Efpagne,  file  dans  la  circonlcription  de  Hagetmau;  de  Pierre  Léglife, 
Curé  de  Toujoufe,  Chapelain  d'Audignon  (a). 

PREMIER  DEGRE. 

Pierre  de  Lanefranque,  Notaire  royal  de  Mugron  (b),  eut  pour  femme  Anne  de 
Saint-Pau  (c).  Il  était  coufin  germain  de  Pierre  de  Lanefranque,  Avocat  au  Par- 
lement de  Bordeaux,  qui  s'était  allié  à  Françoife  d'Esclaux  (d)  8c  dont  il  eut  plufieurs 
enfants,  qui  feront  mentionnes  dans  la  branche  des  de  Lanefranque,  Seigneurs 
de  Muy.  Anne  de  Saint-Pau  donna  à  Pierre,  l'on  mari  (e)  : 

i.  Pierre  II,  qui  va  pourfuivre  la  defeendance. 

2.  Dominique  de  Lanefranque,  le  dernier  des fix  enfants ,  né  le  26  Février  1 63q. 

3.  Bertrande  de  Lanefranque,  décédée  à  Mugron  le  3i  Janvier  1628. 

4.  Étiennette  ou  Étiennote  (J),  baptifée  le  19  Décembre  1628. 

5.  Jeanne,  fœur  jumelle  de  la  précédente. 

6.  Autre  Jeanne,  qui  vit  le  jour  le  8  Août  1 63 1  (g). 

II.  DEGRÉ. 
Pierre  II,  de  Lanefranque,  en  compagnie  d'Étiennette,  la  fœur,  figure  au  contrat 

[a)  Armoriai  des  Landes,  précédé  des  AfTemblécs  de  la  Noblcfle  &  du  Clergé  de  Dax.  par  le  Baron  de  Cauna, 
2e  édition,  t.  11,  p.  25,  2Û,  45  &  Si. 

b  J'ai  déjA  exprime  mon  fentiment  fur  la  compatibilité  du  Notariat  &  de  la  Noblcffe;  je  rentre  de  nouveau 
dans  la  queftion  pour  démontrer  que  je  fuis,  fous  ce  rapport  &  bien  d'autres,  en  communauté  de  penfée  a\ec 
M.  Denis  de  Thézan,  li  pertinent  en  t'ait  d'études  nobiliaires.  Il  prouve  dans  les  lignes  ci-après  que  la  qualité 
de  Noble  n'était  pas  inconciliable  avec  certaines  charges  confidérées  comme  faifant  déchoir: 

«  Les  otïices  d'Avocats,  de  Procureurs,  Notaires,  Grellicrs  de  fiéges  royaux  ,  &  foule  d'autres  étaient,  fous 
,  l'ancien  régime,  &  cela  avec  quelque  juitice,  confidérés  comme  ne  dérogeant  pas  ;  mais  la  noblclle  véritable,  la 
noblefie  d'épee  regarda  toujours  les  détenteurs  de  ces  offices  avec  hauteur  &  les  maintint,  autant  qu'elle  le  put, 
dans  cette  elatle  qu'on  défignait  fous  le  nom  de  bonne  bourgeoifie.  Néanmoins  les  Gentilshommes  à  colombier 
ne  dédaignaient  pas  d'v  prendre  des  femmes  &  d'v  marier  leurs  filles.  Ils  appelaient  cela  fumer  leurs  terres. 

L'exercice  du  notariat  fut  en  tout  temps  des  plus  recherchés  &  des  plus  ultimes,  aulli  bien  en  Bretagne  qu'en 
Normandie,  en  Provence,  en  Languedoc,  en  Gafcogne,  Sec.  Prefque  toutes  les  familles  baronniales  du  moyen 
âge  ont  eu  des  Notaires  dans  leurs  cadets.  Ces  pauvres  cadets  fi  mal  partagés  &  qui  parfois  ne  pouvaient  pas 
même  être  pourvus  d'un  mince  bénéfice  eccleliallique,  fe  réfignaient  à  être  les  rédacteurs  &  les  dépofitaires  des 
titres  &  des  contrats  de  leurs  aînés.  Michel  Le  Nobletz,  le  célèbre  Millionnaire  breton,  ne  en  iS;;.  était  fils 
d'Hervé,  Seigneur  de  Kerodem,  l'un  des  quatre  Notaires  du  pays  de  Léon.  —  ••  En  ce  temps-la,  dit  Moréri 
(tome  VII,  art.  Le  Nobletz. )il  n'y  avoit  que  les  Nobles  qui  puiflent  exercer  ces  charges,  non  plus  que  celles  de 
judicature.  »  La  femme  d'Hervé  Le  Nobletz  le  nommait  Françoife  de   Lefguern,  de  la  maifon  de  Coetmenech. 

En  effet,  nous  trouvons  en  Bretagne,  durant  le  cours  des  XV'  Ox-  XVIe  liècles,  des  Notaires  qui  lignent  :  Anger, 
du  Boisbilly,  du  Boifgelin,  Calloé't,  Coatanezre,  Chreftien,  Coatquiz,  du  Colledo,  Courfon,  Defgrèes,  du  Dref- 
nay,  du  Drézit,  Efpivent ,  le  Frotter,  Gingucné  ,  Goesbriant,  la  Grezillonaie,  le  Gualès,  Guynement,  Herfart, 
Hingant,  Keratry,  Kerfaintgily,  Kerpezdron,  Kerprigent,  Kcrguélen,  Kcrantlcch,  Kerverder,  Kerfulguen,  Kcr- 
faufon,  Kcrampuil,  Kermallbn,  Kermcc'hou,  Kerguvelen,  du  Lefcoët,  Léformel,  Lefcorre,du  Ponthou,  Pen- 
hoadic,  de  Québriac,  de  Quififtre,  Trogoff,  du  Trévou,  de  Villeneuve,  Vifdelou,  &c,  &c. 

Comme  on  le  voit,  &  nous  pourrions  beaucoup  allonger  cette  lifte,  "  bien  des  defeendants  de  Croiles,  des  com- 
battants d'Auray  &dc  Saint-Aubin  du  Cormier  ont  exerce  le  notariat.  »  (Le  docteur  Laennec,  Etude  hijlorique 
généalogique  «!='■  biographique  par  M.  Denis  de   The/an,  brochure  in-X",  pagesS,  9  &  10.) 

(ci  Infcription  de  Dominique  de  Lanefranque  dans  l'état  civil  de  Mugron,  année   10J4. 

(<i)  Infcription  de  Lierre  de  Lanefranque  dans  l'état  civil  de  Mugron,  année  i65i,  où  il  a  pour  parrain  fon 
aïeul   Pierre  de  Lanefranque,  Notaire  royal. 

(e)  Celui-ci  n'était  plus  le  i5  Avril  1600. 

(/1  Filleule d'ÉTiENNETTK  de  Lanefranque,  femme  de  Pierre  Poyusan,   laquelle  fut  inhumée  le  i5  Mai   i653. 

{g)  Tous  les  enfants  qui  précèdent  font  enregiflrés  dans  l'état  civil  de  Mugron  entre  les  années  1 63 3  &  1 65 2. 
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I  de  mariage  de  Jean  Jacques  de  Tuquoy,  IIe  du  nom,  Conseiller  du  '\oi  au  fiége  de 
Saint-Sever,  avec  Demoifelle  Ifabeau  d'FIItoupignan,  fille  de  Raymond  d'Eftoupi- 
gnan,  Baron  de  Tingon,  &  de  Demoifelle  Ifabeau  de  Poyufan.  L'a&e  fut  paffé  à 
Mugron.  Pierre  ^  Étiennette  de  Lanefranque  font  défignés  comme  parents  delà 
future  (a).  Pierre  de  Lanefranque  fut  marié  a  Demoifelle  Judith  de  Moras  (b)  qui 
le  rendit  père  des  ci-après  énoncés  : 

1.  Pierre  de  Lanefranque,  qui  fuit. 

2.  Jeanne  de  Lanefranque,  ondovée  le  2  Avril  1  ("> 5  2 . 

3.  Marie  de  Lanefranque,  qui  fut  tenue  fur  les  fonts  par  Jean  de  Moras,  fon 

oncle,  &  Jeanne  de  Lanefranque,  fa  tante. 


4.  Autre  Jeanne  de  Lanefranque,      I 

'5.  Françoise  de  Lanefranque ,  ■  nées 

6.  Autre  Jeanne  de  Lanefranque  (c)\ 


le  i"r  Fé\'rier  i655. 
le  24  Février  i656. 
le  26  Mars  1657. 


///.  DEGRE. 

Pierre  de  Lanefranque,  IIIe  du  nom,  eut  pour  parrain,  le  25  Février  i65i,  fon 
-  aïeul,  Pierre  de  Lanefranque,  ^  pour  marraine  fa  grand'mère  Marthe  de  Jolies.  Le 
baptême  futadminiftré  par  de  Lanefranque  ,  Vicaire  de  Mugron  (d).  11  fut  conjoint, 
vers  1670,  avec  Demoifelle  Thérèfe  de  Domenger,  ainfi  qu'il  appert  de  l'acte  de 
naiffancede  Jean  de  Lanefranque,  leur  fils,  enre^illre  fur  les  livres  baptillères  de 
Mugron  le  22  Avril  1671.  11  eut  pour  parrain  Jean  de  Farbofc  (Ferbaux)(e). 

IV.  DEGRÉ. 

Jean  de  Lanefranque,  après  difpenfe  accordée  par  Monfeigneur  Gafprrd, 
Évèque  d'Aire,  contraria  union,  l'an  171  1,  avec  Demoifelle  Jeanne-Marie  de  Ju- 
sanx,  fa  confine  au  quatrième  degré  de  confanguinité.  A  la  bénédiction  nuptiale 
apparailTent  Arnaud  de  Lanefranque-Nancy,  Pierre  de  Lanefranque,  Jean 
Marfan,  &c.  (f).  Le  feul  lils  iflu  de  cette  alliance  fut  Thomas  de  Lanefranque,  qui 
luit. 

V.  DEGRE. 

Thomas  de  Lanefranque,  Écuyer,  Confeiller  du  Roi  {g)  &  Docteur  en  médecine, 
fut  préfenté  à  l'églife  le  29  Mars  1717  par  Thomas  de  Lanefranque  8,  Suzanne  de 
Jufanx  (/;).  11  époula,  le  g  Juillet  1 7 5 9 ,  Demoifelle  Élifabcth  de  la  Mothe,  fille  de- 
Jacques  dt:  la  Mothe  &  de  Marthe  Platon  (Y).  Le  mariage  lut  confacré  par  le 
Curé  de  Grenade;  Thomas  de  Lanefranque,  Maire  de  Mugron,  lit  la  conduite  du 
futur,  probablement  a  titre  de  parrain.  Thomas  de  Lanefranque  qui  reprefente  ce 
degré  mourut  à  BrafTjmpouy,  dans  les  Landes,  le  17  Floréal,  an  VII  de  la  Répu- 
blique (16  Mai  1799),  a  l'âge  de  <Sq  ans  (k  .  Flifaheth  de  la  Mothe,  également  octo- 


(a)  Armoriai  des  Landes,  par  le  Hanm  deCauna.t.  I" 
.b)  Expédition  en  duc  l'orme,  délivrée  par  l'Ollicier  de 
,c)  Ces  cinq  filles- l'ont  énoncées  dans  le  fufdit  état  civil, 
{d)  État  civil  de  Mugron,  anciens  rcgiltres  ecdélïaftiqu 
le)  Extrait  de  l'état  civil  de  Mugron,  certifié  conforme  1 


de  Mugron,  le 


ut  en  due 


lionne  par  M.  le  Maire  &  légal 

me  délivré  par  l'Ollicier  de  l'état  civil  ,\  légalité  par  le 

lîraflcmpouy    Landes,,  regiflre  des  décès  de  l'an  Vil  de  ! 


le  Juge  de  paix,  le  22  Jan- 
ar  le  Juge  de  paix  de  Mu- 
publique. 
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génaire,  defcendit  dans  la  tombe  le  -iz  Novembre    i8o5  (a).  Elle  avait  donné  à 
lbn  mari  la  poltérité  luivante  : 

i.  Jean-Baptiste-Pascal  de  Lanefranque,  qui  luit  {b). 

2.  Ignace  de  Lanefranque. 

3.  N.  de  Lanefranque,  mariée  à  M.  du  Perrier. 

VI.  DEGRÉ. 

Jean-Baptiste-Pascal  de  Lanefranque,  Écuyer,  Confeiller  du  Roi  <x  Ion  Médecin 
ordinaire  dans  la  ville  de  Saint-Sever,  naquit  le  7  Avril  1770.  Son  parrain  fut  Jean 
de  Lanefranque,  Écuyer,  Docteur  en  théologie,  Curé  de  Grenade  &  Syndic  d'Aire, 
&  la  marraine  Demoilelle  Marthe-Platon  de  la  Mothe  (c).  C'eft  Jean-Baptifte-Paf- 
cal  de  Lanefranque  qui  devint  Médecin  en  chef  de  l'hôpital  de  Bicètre  &  qui  fut 
attaché  au  fervice  de  la  Maifon  de  Napoléon  Ier;  il  reçut  en  récompenfe  de  les 
mérites,  ainll  que  des  fervices  rendus  par  lui  à  Bicêtre  en  général  8c  au  Palais  des 
Tuileries  en  particulier,  le  titre  de  Chevalier  de  l'Empire.  Voici  ces  Lettres  de  col- 
lation, lignées  par  Napoléon  Lr  8c  contre-lignées  par  Cambacérès,  Archi-chancelier. 

«  NAPOLEON,  parla -race  de  Dieu  Empereur  des  Français,  Roi  d'Italie,  Protecteur  de  la  Con- 
n  fédération  du  Rhin,  Médiateur  de  la  Confédération  Suide,  à  tous  preients  <x  à  venir,  Salut.  Par 
«  l'article  XIII  du  premier  ilatut  du  rr  Mars  mil-huit-cent-huit,  nous  nous  fommes  réfervé  la  fa- 
it culte  d'accorder  des  titres  que  nous  jugerions  convenables  à  ceux  de  nos  fujets  qui  le  feront  diftin- 
«  -ués  par  des  fervices  rendus  a  l'Etat  &  à  nous.  La  connailïance  que  nous  avons  du  zèle  &  de  la 
«  fidélité  que  notre  cher  rx  aine  le  Sieur  Lanefranque  a  maniielles  pour  notre  fervice,  nous  a  déter- 
.1  miné  à  faire  ufage  en  fa  laveur  de  cette  difpofition.  Dans  cette  vue  nous  avons,  par  notre  décret 
•i  du  i5  Août  mil-huit-cent-neuf,  nommé  notre  cher  ce  amé  le  Sieur  Lanefranque  Chevalier  de 
«  notre  Empire,  lui  confequence  &  en  vertu  de  ce  décret,  ledit  Sieur  Lanefranque s'étant  retire  par- 
ce devant  notre  coufin  le  Prince  Archi-chancelier  de  l'Empire,  a  l'effet  d'obtenir  de  notre  grâce  les 
«  Lettres  patentes  qui  lui  l'ont  nécelfaires  pour  jouirde  Ion  titre,  nous  avons  par  ces  prefentes  fignées 
u  de  notre  main,  confère  &  conférons  a  notre  cher  &  amé  le  Sieur  Jean-Baptifte-Pafcal  Lanefran- 
«  que,  l'un  des  Médecins  attaches  a  notre  Maifon,  Médecin  en  chef  de  l'hofpice  de  Bicètre,  ne  à  Braf- 
«  lampouy,  département  des  Landes,  âge  de  quarante-l'cpt  ans,  le  titre  de  Chevalier  de  notre  Em- 
«  pire;  ledit  titre  fera  tranfmiffible  a  fa  defeendance  directe  légitime,  naturelle  ou  adoptive,  de  mâle 

*  en  maie,  par  ordre  de  primogéniture,  après  que  les  defeendants  jufques  y  compris  la  troilième 
«  génération,  auront  obtenu  de  nous  la  confirmation  dudit  titre  conformément  aux  difpofitions  de 

*  l'article  21  de  notre  décret  du  3  Mars  1S10. 

u  Permettons  audit  Sieur  Lanefranque  de  fe  dire  &  qualifier  Chevalier  de  notre  Empire  dans 
«  tous  actes  ex  contrats,  tant  en  jugement  que  dehors;  voulons  qu'il  foit  reconnu  partout  en  ladite 
«  qualité  ;  qu'il  jouille  des  honneurs  attaches  a  ce  titre  ,  après  qu'il  aura  prête  le  ferment  preferit 
«  en  l'article  XXXVII  de  notre  fécond  Ilatut,  devant  celui  ou  ceux  par  nous  délégués  a  cet  effet; 
«  qu'il  puilTc  porter  en  tous  lieux  les  armoiries  telles  qu'elles  font  figurées  aux  prefentes  :  De 
«  Gueules  à  trois  Chevrons  d'Or,  accompagnés  en  chef  de  deux  Têtes  de  Serpents  du  même, 
«  Champagne  du  tiers  de  Vécu  de  Gueules,  au  ligne  des  Chevaliers  non  légionnaires,  &  brochant 
«   fur  le  tout;  pour  livrée,  les  couleurs  de  l'écu. 

«  Chargeons  notre  coufin  le  Prince  Archi-chancelier  de  l'Empire  de  donner  communication  des 
«  prefentes  au  Sénat  &  de  les  faire  tranferire  fur  les  regiiîres,  car  tel  elt  notre  bon  plaifir.  Et  afin 
«  que  ce  foit  choie  ferme  e\  (table  a  toujours,  notre  coufin  le  Prince  Archi-Chancelier  de  l'Em- 
it pire  y  a  tait  appofer  par  nos  ordres  notre  grand  fceau  ,  en  préfence  du  Confeil  du  fceau  des  ti- 
«   très.  » 

«   Donné  à  Paris   le   feize  du    mois  de   Décembre  l'an  de  grâce  mil-huit-cent-dix 
«  Signé:  NAPOLEON.  Scelle,  le  vingt  Décembre  mil-huit-cent-dix.  Le  Prince  Archi-chancelier  de' 

(a)  État  civil  de  la  commune  de  Braflempouy    Landes  ,  regillre  des  décès  de  l'an  iSo5. 
(M  Extrait  en  due  forme,  délivre  par  l'Otlicier  de  l'état  civil  de  Mugron,  le  22  Janvier   iSi'.o. 
(c)  Extrait  de  l'état  civil,  expédition  en  due  forme  délivrée  par  le  Maire  de  la  commune  de  Bralïcmpouy    Lan- 
des), le  5  Décembre  1868. 
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«  l'Empire.  Signé  :  Cambackrès.  Tranfcrit  fur  les  regiftres  du  Sénat  le  vingt-huit   Décembre  1810 
1   Le  Chancelier  du  Sénat »  Enregiftré  au  Confeil  du  fceau  des  titres  A.  P.  N.  3  f°.  128. 

Ces  lettres  ont  été  confirmées  en  i863  par  Décret  impérial  au  profit  de  Joseph- 
Dominique  de  Lanefranque,  Imprimeur  à  Bordeaux. 

Jean-Baptiile-Pafcal  de  Lanefranque  (a)  avait  contracté  union,  le  21  Septembre 
1796,  avec  Marie-Catherine  Pénicaud  (b),  réfidant,  avec  lbn  père  (c) ,  à  Méri- 
gnac  (d)  (Gironde).  Elle  donna  le  jour  à  : 

VII.  DEGRÉ. 

Joseph-Dominique  de  Lanefranque,  Imprimeur  à  Bordeaux,  époufa,  le  10  Juillet 
1826,  Euridice  Mandavy  (c),  originaire  de  Gradignan  (Gironde),  fille  de  Raymond 
Mandavy  &  de  Laurence  de  Solager.  Jofeph- Dominique  décéda  à  Bordeaux  le 
10  Février  1 865  [f),  lailTant  un  fils  &  une  fille  : 

1.  Jean-Joseph-Adolphe,  qui  luit. 

2.  Marie-Euridice  de  Lanefranque,  mariée  à  Jofeph  Uzac  (g). 

VIII.  DEGRÉ. 

Jean-Joseph-Adolphe  de  Lanefranque,  né  à  Bordeaux  le  3o  Septembre  1837  (h), 
elï  aujourd'hui  le  chef  de  la  branche.  Lui  8c  la  fœur  ont  adrelTéune  requête,  en  recti- 
fication de  leur  état  civil  &  de  celui  de  leur  père  &  mère,  au  Tribunal  de  Bordeaux. 
Un  jugement  du  10  Février  1869,  leur  a  reftitué  la  particule  de,  fupprimée,  pen- 
dant la  période  révolutionnaire  &  postérieurement ,  dans  les  inscriptions  de  naif- 
fances.  de  mariages  &  de  décès  (f). 


BRANCHE  des  de  Lanefranque,  Seigneurs  du  Muy  et  de  Larrey. 

Nous  n'avons  pu  déterminer  le  point  de  jonction  de  cette  branche  avec  la  pré- 
cédente ,  mais  il  y  a  toute  probabilité  pour  que  les  deux  Lierre  de  Lanefranque 
qui  commencent  l'une  &  l'autre  l'oient  frères  ou  contins.  Seulement  dans  le  doute, 
il  elt  toujours  prudent  de  s'abllenir  d'une  affirmation  quelconque,  &  c'efl  ce  que 
nous  faifons. 

(a)  11  vint  finir  l'a  carrière,  entièrement  confacréea  l'étude  &  au  bien  de  l'humanité,  à  Bagnères-de-Bigorre. 

(i)  Elle  panait  pour  arriôre-pctite-nièee  des  célèbres  Émailleurs  de  Limoges  qui  illuftrèrent  le  nom  de  Péni- 
caud. 

Les  armes  J'Ktii.nnf.  Pênicai  i>,  Chanoine  ouvrier  de  l'églife  Saint-Michel  de  La  Réole,  furent  enregistrées 
Jans  le  Grand  Armoriai  de  France,  drell'é  par  d'Hozier  a  la  tin  du  XVIIe  fiècle,  volume  XIII,  folio  871 ,  ainfi 
qu'il  fuit  :  Fajcé  d'Argent  &  d'Azur  de/i.v  pièces. 

[c)  Sa  mère  était  Geneviève  Baucallin. 

d  État  civil  Je  la  commune  de  Mérignac,  dépoté  au  Greffe  de  première  infiance  dcBordeaux,  regifirc  des  ma- 
riages de  l'an  1790. 

(<?)  Étal  civil  de  Bordeaux,  rcgiflre  des  mariages  de   1826. 

(/)  ld.  regillre  des  décès  de  l'an  iSf.5. 

(."'  ld.  regiltre  des  mariages  de  l'an   i865. 

0')  ld.  regiltre  des  naiffances  de  l'an  iSSy. 

(0  Jugement  rendu  en  faveur  de  M.  Jean-Jofeph-Adolphe  de  Lanefranque  &  Dame  Uzac,  née  Je  Lanefranque. 
par  le  Tribunal  de  première  inftance  Je  Bordeaux  Archives  Ju  Greffe  de  cette  ville  .  M.  Sanfas,  Avocat  à  Bor- 
deaux, auquel  l'hiftoire  méridionale  doit  Je  précieux  travaux  Je  linguiflique  &  d'archéologie,  a  fait  valoir  devant 
le  Tribunal  Je  Bordeaux  les  droits  Je  M.  Adolphe  Lanefranque  &  de  fa  fœur  .1  faire  rectifier  leur  état  civil  & 
celui  de  leurs  alcendnnts  d'après  la  forme  nominale  Ju  palle.  Les  concluions  Je  M.  Sanfas,  appuyées  fur  Je  lo- 
lidespreuves,  ont  été  adoptées  par  la  Jultice. 


Regiftre  feptiè\ 


de   LANEFRANQU-E. 


PREMIER    DEGRÉ. 

Pierre  de  Lanefranque,  Avocat  au  Parlement  de  Bordeaux ,  époufa  à  Mugron, 
en  Novembre  1623,  Françoife  DescLAUX  (à).  A  la  fête  matrimoniale  concoururent 
Sauvât  Defclaux,  l'on  frère;  Demoifelle  Jofèphe  d'Fyrolfe,  mère  de  la  future;  Jac- 
ques Defclaux,  Ton  oncle;  &c.  (b). 

La  progéniture  de  Pierre  de  Lanefranque  &  de  Françoife  Defclaux  fut  nom- 
hreulè,   comme  on  peut  le  voir  par  le  relevé  ci-deflbus  : 

i.   Dominique  de  Lanefranque,  qui  fuit. 

2.  Etienne  de  Lanefranque,  ne  le  25  Mai  1 633. 

3.  Jacques  de  Lanefranque,  mort  en  bas  âge  le  27  Avril  i635. 

4.  Pierre  de  Lanefranque,  baptile  le  7  Juin  [638. 

5.  Autre  Pierre  de  Lanefranque,   baptifé  le  19  Mars  1640. 

6.  Mathieu  de  Lanefranque,  infcrit  fur  les  regiftres  de  nailfance  le  20  Septem- 

bre 1642. 

7.  Marthe  de  Lanefranque,  née  le  ierJuin  162S. 

cS.  Marie  de  Lanefranque,  qui  vit  le  jour  le  7  Février  i632.  File  époufa  Jean  de 
Labeyrie,  Sieur  du  Cal'alieu  (c). 

9.  Catherine  de  Lanefranque,  ondoyée  le  12  Avril  1637. 

10.  Anne  de  Lanefranque,  qui  reçut  le  premier  facrement  le  i3  Mars  1644  (d). 

II.    DEGRÉ. 

Noble  Dominique  de  Lanefranque,  Sieur  du  Muy,  ne  le  4  Janvier  i63o.  ren- 
dant a  Mugron,  tut  marie  le  21  Mai  1661,  avec  Noble  Jeanne  de  Reyhies,  iffue  de 
Noble  Dominique  de  Beyries,  Seigneur  de  Hauriet,  &  de  Noble  Anne  de  Momas. 
La  future  était  pourvue  de  l'approbation  de  fa  mère  &  de  l'on  frère  Charles  de  Bey- 
ries, Fcuyer.  File  reçut  une  légitime  fort  importante  pour  l'époque  puifqu'elle  s'é- 
levait a  la  lomme  de  38,ooo  francs  fans  préjudice  du  mobilier  &  des  accoutrements. 
Les  pactes  furent  rédiges  a  la  Maifon  Noble  de  Hauriet,  dans  la  fénéchauffée  des 
Larmes,  liège  de  Saint-Sever,  en  prefence  de  Sauvât  Defclaux,  Seigneur  de  Norton 
&  de  Nerbis,  Conleiller  du  Roi  au  Prélidial  de  Dax  ;  de  Noble  Timothée  de  Mau- 
nan,  Seigneur  de  l'arien;  de  Raimon  de  Bardes;  deTarmar;  de  Jean  de  Saint- 
Paul,  Seigneur  de  Lajas;  d'Ifabeau  de  Poyufan,  tous  parents  de  l'époux.  Dans  le 
groupe  des  proches  ou  des  amis  de  l'époufe,  on  trouve  Jeanne  de  la  Tauiade,  l'on 
aïeule;  Anne  *  Jeanne  de  Momas,  la  mère  8,  fa  tante;  Françoife  Dolier,  Dame 
d'Arblade  &  de  Cohin;  Nobles  Bertrand  &  Etienne  de  Momas,  le  premier  Seigneur 
de  Calalieu  *  le  fécond  Cure  de  Calfagnos,  l'es  oncles;  Jérôme  du  Mas,  Fcuyer, 
Ion  coulin;   Noble  ll'aac   de  Saint-Germain,    Seigneur  du    Fieu  8c  de  Labeyrie; 

(a)  -  La  famille  Defclaux  »,  dit  M.  Saintourens  dans  Ion  Analyje  de  So  mémoires  fur  l'encouragement  royal, 
ou  les  Landes  eu  1841,  page  72,  .,  elt  l.i  plus  .unique  de  Mugron;  elle  avait  fourni  deux  Évèquès,  l'un  a  Aire, 
»  l'autre  a  d'Acqs;  ce  dernier  avait  été  Cunlelleur  du  Cardinal  de  Richelieu.  »  L'amitié  &  la  proteclion  du 
i^rand  Muiillre  de  Louis  XIII  valurent  en  effet  le  fiége  ëpifcopal  de  Dax,  le  23  Avril  i63y  ,  à  Jacques  DelcLuv, 
qui  fut  facré  le  20  Septembre  luivant.  Ce  Prélat  décéda,  durant  fon  tejour  à  Paris,  le  4  Août  l65S,  après  avoir 
fait  rcconllruire  l'a  cathédrale. 

ibi  11  devait  être  filleul  de  Dominique  de  Lanefranque,  Vicaire  de  Nerhis,  qui  fut  enfeveli  en  l'églifede  Muyron, 
le  25  Novembre  i653. 

(c)  Defquels  vinrent  Marie  &  Catherine  de  Labeyrie,  nées  le  9  Février    i65l  &  le  24  Juin  i652. 

(d)  Cette  nomenclature  de  dix  enfants  a  ete  drellee  d'après  les  ancien^  regiflres  ecclclialtiques  de  Muçron,  allant 
de  102  s  a  1644. 


de   LANEFRANQUE.       -  i3 


Demoifelle  Claude  d'Armagnac;   Demoilelle  Jeanne  de   Momas;  Jeanne  de  Ca- 
biro  (a). 
Jeanne  de  Beyries  laifla  a  Dominique,  l'on  mari,  le  fils  qui   fuit  : 

III.  DEGRÉ. 

Bertrand-Louis  de  Lanefranque ,  remplaça,  le  iq  Janvier  1706,  en  qualité  de- 
parrain ,  Noble  Bertrand  d'Antin,  au  baptême  de  Bertrand-Théodore  d'Antin  , 
fils  de  Noble  Pierre  d'Antin  &  de  Dame  Quitterie  de  Bédora  b).  Bertrand-Louis 
de  Lanefranque  s'était  marie  trois  lois  :  la  première,  avec  Jeanne  de  Langla  . 
&  la  troilième  avec  Demoifelle  d'Aubaignan  (c). 

Du  premier  lit,  qui  leul  lui  donna  poftérité,  vint  : 

Jean  de  Lanefranque,  qui  fuit. 

IV.  DEGRÉ. 

Jean  de  Lanefranque,  Seigneur  du  Muy,  fut  conjoint,  le  26  Juillet  1723,  avec 
Marie  de  Lanefranque.  Celle-ci  était  fille  de  Jean  de  Lanefranque,  Homme  d'ar- 
mes (dans  la  maifon  duquel  étaient  célébrées  les  fiançailles),  &  de  Catherine  de  Ca- 
biro  (d).  Une  partie  des  Gentilshommes  du  pays  était  accourue  à  cette  fête,  qui  eut 
pour  témoins  :  le  Seigneur  du  .Muy,  père  du  futur;  Anne  d'Aubaignan,  fa  tante; 
Françoife-Marguerite,  Marie  &  Anne  de  Lanefranque,  les  Leurs;  Noble  Bertrand 
de  Beyries,  Écuyer,  Baron  de  Hauriet,  fon  petit-oncle;  Lierre  d'Antin,  Baron  de 
Sauveterre  &  autres  lieux;  François  FofTats ,  Procureur  juridictionnel  de  Louc- 
quen;  Guillaume  de  Poyufan,  ancien  Maire  de  Mugron;  Pierre  de  Lanefranque, 
Juge  de  ce  lieu;  Jeanne  &  Françoise  de  Lanefranque-Nancy  ;  Suzanne  de  Ju- 
fanx  (e). 

Catherine  de  Cabiro,  mère  de  la  future,  avantagea  celle-ci  de  la  moitié  de  les 
biens  8c  le  réferva  la  libre  difpoiition  de  6,000  livres  pour  les  repartir  entre 
Marie&Jeanne  de  Lanefranque  les  filles  puînées.  Bertrand-Louis  de  Lanefranque, 
Sieur  du  Muy,  tranfporta  en  toute  propriété,  à  l'on  fils,  le  fief  de  Larrey,  la  mé- 
tairie de  Birontarrère,  le  taillis  de  Chataigner,  ainli  que  la  fomme  de  2,000  li- 
vres (/). 

Jean  de  Lanefranque  8c  Marie  de  Lanefranque  furent  les  auteurs  de  : 

(a)  Anciennes  minutes  de  1. aborde,  Notaire  royal  à  Mugron. 

[b)  Armoriai  des  Landes,  par  le  Baron  de  Cauna,  t.  I,  p.  J04. 

(e)  Anciennes  minutes  de  Lanefranque,  Notaire  royal  à  Mugron. 

(d)  Les  familles  de  Lanefranque  &  de  Cabiro  s'étaient  apparentées  par  d'autres  alliances-  ainli  Lit  i<i<r  de 
Lanefranque  avait  époufé  vers  i635   Marguerite  lie  Cabiro,  dont  il  eut  : 

1.  Jean  de  Lanefranque,  baptifé  le  14  Décembre  i(">36. 

2.  François  de  Lanefranque.  qui  le  lut  le  tô  Lévrier  ni_p. 

3.  Pierre  de  Lanefranque,  tenu  fur  les  fonts,  le  3  Octobre  ,652,  par  Lierre  de  Marlan.   Homme  d'armes,  * 

Marguerite  de  Cabiro. 

4.  Anne  ou  Acné  de  Lanefranque,  née  le  2y  Juillet  if.jS  &  conjointe  a  Lierre  nu  Luvo. 

5.  Françoise  de  Lanefranque.  venue  au  monde  le  24  Août  1041  &  morte  à  l'âge  de  10  ans 

6.  Josèphe  de  Lanefranque,  qui  naquit  le   •  5  Juin  1 047.  Elle  elt  due,  dans  fon  'inl'eription  de  baptême   confine 

germaine  des  enfants  de  Pierre  de  Lanefranque  &  de  Jeanne  deJufanx,  ce  qu,  implique  que  l'époux  de 
cette  dernière  &  celui  de  Marguerite  de  Cabiro  étaient  frères. 
Tous  les  noms  &  les  détails  qui   précédent  ont  été  puifés  dans  les  anciens  régi ftres  ccclélîaf  tiques  de  la  com- 
mune de  Mugron,  allant  de  l'année  i635a  1647  inclufivement. 

De  Cab.ro,  armes  :  d'A  p<r,  .7  un  Chevron  d'Or,  accompagné  de  trois  Aigles  Je  même,  deu  v  en  chef  S  une  en 
pointe.  J 

{e)(f\  Anciennes  minutes  de  Lanelranque,  Notaire  royal  a  Mugron. 


i4  de   LANEFRANQUE, 


V.    DEGRE. 

Bertrand-Louis  de  Lanefranque-]  .arrey,  demeurant  à  Mugron,  contracta  union, 
le  21  Mai  1781,  avec  Demoifelle  Marie  de  Lux,  illue  de  Paureux  de  Lux  &  de 
Jeanne  de  Soustra.  Parmi  les  perfonnages  réunis  au  contrat;  on  voit  :  Pierre- 
Marc  de  Lanefranque-Larrey,  Docteur  en  théologie,  Archi-prètre  de  la  Mothe, 
frère  du  fiancé;  Martin  de  Batz,  Officier  d'infanterie,  ancien  Maire  de  Mugron, 
fon  oncle  par  alliance  ;  Jofeph  Baftiat,  Confeiller  du  Roi,  Ton  coufin  germain; 
Noble  Pierre  d'Andode  Cazaubon,  Écuyer,  Capitaine  au  régiment  deBlaifois,  Che- 
valier de  Saint-Louis;  Etienne-François  &  Jeanne  de  Lux,  frère  &  fœur  de  l'e- 
poule  ;  Noble  François  de  Soutira,  Cure  de  Garrey,  lbn  oncle  maternel  (a).  Marie 
de  Lux  fut  mère  de  : 

1.  Etienne-François  de  Lanefranque-Larrey,  qui  fuit. 

2.  Autre  Etienne- François,   frère  du  précédent,  eut  le  même  parrain  que  l'on 

aine  &  pour  marraine  Juttine  de  Clavies(£  . 

VI.  DEGRÉ. 

Etienne-François  de  Lanefranque-Larrey  vint  au  monde  le  3  Avril  1784.  A 
fon  baptême  furent  préfents  :  Etienne-François  de  Lux,  Confeiller  du  Roi,  Avocat 
au  Parlement  de  Paris,  retiré  à  Montfort  en  Chalolle;  Catherine  de  Lanefran- 
que; Meffire  Jean-Baptifte  Brun,  Lieutenant  de  la  louveterie  de  France;  de 
Lanefranque-Larrey,  Prêtre,  qui  confacra  Tentant  (a.  11  s'allia  à  Demoifelle 
Louife-Marie-Anne  Vaslet  des  Guibertières  (d),  qui  lui  a  donné  : 

1.  Etienne-Marie-Charles  de  Lanefranque,  qui  luit. 

2.  Louise-Marie-Anne  de  Lanefranque,  aujourd'hui  Madame  Guettée. 

VIE  DEGRÉ. 

Etienne-Maril-Chari.es  de  Lanefranque  qui  repréfente  actuellement  la  bran- 
che. 

(a)  Anciennes  minutes  de  Dartigoeyte,  Notaire  royal  à  Mugron. 

{b){c)  Extrait  des  anciens  rcgiltres  eccléfiafliques  de  Mugron,  Archives  communales  de  cette  ville. 

(d)  Etat  civil  de  la  commune  de  Breloux  (Deux-Sèvres). 


[oc 


LANGLOIS, 

Marquis  &  Comtes  de  Maateville,  du  Bouchet  &  d'EJlaintot;  anciens  Seigneurs  de 
Mauteville,  Bcrrille-fur-Seine,  Sajjenlle,  Oc. 


HAUTE  NORMANDIE 
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/)'.•!  î!/r  j  rfcKJir  Croix  d'Or  rangées  en  fa/ce  €  trois  Molettes  d'Argent  à  cinq  pointes,  deux  en  chef 
&  une  en  pointe.  Supports  :  Lévriers  d'Argent.  Couronne  :  de  Marquis.  Devise  :  Gloria  &  For- 
titudo. 

1c  plus  ancien  titre  produit  par  cette  famille  eft  une  donation  faite  en  1223  à 
-é  l'abbaye  de  Vallemont,  par  Raoul  fAnglois  de  Mauteville,  donation  par  la- 
quelle il  confirme  &  augmente  une  donation  antérieure  de  Robert  de  Normanville, 
Chevalier,  père  de  Julienne  de  Normanville,  l'on  époule  (a). 

La  filiation  n'elt  établie  fans  interruption  qu'à  partir  du  degré  fuivant. 

PREMIER  DEGRÉ. 

Robert  Langlois,  qualifié  >«  Efcuyer,  Seigneur  de  Berville  8c  de  Mauteville-la- 
Mautart  »  dans  un  acte  du  lundi  ig  Février  1 3g6  devant  les  Tabellions  de  Rouen(è), 
paffa  devant  les  mêmes  Tabellions  différents  actes  relatifs  a  ladite  feigneurie  de 
BeTville-fur-Seine,  aux  datesdes  ig  Décembre  i3g5,  ["Février  i3g8,2gAvril  1401 
8c  icr Décembre  1412(0).  Il  époufa  vers  i3go  Jeanne  de  Mauteville,  fille  de  Ni- 
colas, Écuyer. 

De  la  Roque  les  indique  comme  vivant  encore  en  1424  (d).  Il  donne  à  Robert 
Langlois  les  feigneuries  d'Angiens,  de  Gueurres  8c  deTonneville,  8c  pour  fils  aine 
Robert  Langlois,  dit  le  Galand,  Seigneur  defdits  lieux  8c  marie  à  Jeanne  d'Estou- 
tevillEj  qu'il  lailfa  veuve  8v  fans  enfants  en  1497. 

Au  mois  d'Octobre  1411-,  il  rendit  hommage  de  l'on  plein  fief  de  Berville  à  Guil- 
laume, Vicomte  de  Melun,  Comte  de  Tancarville  (e).  11  eut  pour  fils  : 

IL  DEGRÉ. 

Jean  Langlois,  Seigneur  de  Mauteville  8c  de  Berville-fur-Seine,  qui  vendit  ce 
dernier  fief  par  contrat  du  12  Avril  1447,  ratifie  le  29  Avril  1438   /'  .  Le  7  Novcm- 

(a)  Original  aux  Arch.  départem.  Je  la  Seine-Inférieure ,  fonJs  Je  Vallemont.  Le  pouillc  Je  l'Archevêque  Ku- 
Jes  Rigaud  porte  également  Raoul  L'Anglois  comme  Seigneur  &  patron  Je  Mauteville. 

(b)  (c)  Archives  du  Palais  Je  Jultice  de  Rouen. 

(d)  De  la  Roque,  Hijloire  de  la  mai/on  d'Harcourt,  t.  1"\  p.  5So. 

(e)  Acle  vile  par  J'ilozier,  le  5  Janvier  iôS3.  Voir  p.  3,  note  a. 
(/"j  Acte  vifé  par  d'Hozier  en  i6S3. 


LANGLOIS. 


bre  i43o,  il  ligure,  dans  un  acte  pafie  devant  les  Tabellions  de  Rouen  (a),  avec  la 
qualité  de  «  fils  &  héritier  de  Robert  Langlois,  en  l'on  vivant,  Écuyer,  Seigneur 
«  de  Berville-fur-Seine,  &  Seigneur  dudit  lieu  de  Bcrville  ». 

Le  5  Novembre  i/\.5/\.(b),  il  acheta  de  Guillaume  du  Quefnay,  Ecuyer,  Seigneur 
de  Rebez,  l'on  couiîn,  comme  fils  de  Jehan  du  Quefnay  &  de  Jeanne  de  Mau- 
teville,  les  vavafibries  du  Vergier,  de  Normanville,  du  Moullinel  &  de  Mauteville, 
aflifes  à  Grainville-la-Tainturière  &  a  Mauteville,  &  le  pénultième  Mars  1472  avant 
Pâques  (c),  il  vendit,  avec  la  qualification  de  «  Efcuyer,  Seigneur  de  Mauteville  en 

«   Caux pour  pourvoir  au  mariage  de  deux  filles  qu'il  avoit  prefies  &  d'âge  de 

«  marier  &  autres  fes  befognes  8c  atfaires  »  ce  qui  lui  reliait  de  terres  à  Berville, 
provenant  de  la  lucceffion  de  Jean  Langlois,  Écuyer,  lbn  frère  puîné.  Il  avait  figuré, 
le  3i  Décembre  1470,  à  la  montre  des  Nobles  du  bailliage  de  Caux,  Vicomte  de 
Caudcbec  (d),  &  avait  époufé  avant  1430  Jeanne  d'Ellebeuf,  lillede  Noble  homme 
Robert  d'Ellebeuf.  Elle  vivait  encore  en  14728:  ratifia  l'acte  de  vente  ci-deffus  rap- 
pelé. Elle  eut  pour  lils  : 

///.  DEGRÉ. 

Guillaume  Langlois,  Seigneur  de  Mauteville,  qui  devint  Seigneur  de  Safleville  par 
lbn  mariage  avec  Jeanne  d'Iquelon,  fille  de  Pierre,  Seigneur  de  Salïeville  &  de 
la  Heuze,  8c  de  Jeanne  de  Pardieu.  11  rendit  hommage  ,  le  26  Avril  [486  (e),  à  Jac- 
ques de  Rouville,  Seigneur  de  Grainville-la-Tainturière  ,  de  lbn  fief  de  Mauteville, 
comme  lils  de  Jean  Langlois,  Seigneur  de  Mauteville.  On  a  de  lui  un  acte  de  dé- 
lais du  25  Décembre  1481,  paffé  devant  La  Niepce  &  de  Beaucamp,  Tabellions  à 
Grainville  (/),&un  échange  du  4  Mai  1494,  devant  Jaffer,  Tabellion  à  Grainville(g-). 
Il  eft  porté  fur  l'Etat  des  fiefs  du  bailliage  de  Caux,  drelfé  en  i5o3  par  ordre  de 
Louis  XII,  pour  l'es  fiefs  de  Mauteville,  Moullinel,  Normanville  8c  Safleville  (h). 
On  a  également  un  aveu,  fans  date,  a  lui  rendu  comme  Seigneur  de  Safleville  (z). 

11  mourut  avant  1 5  1 1 ,  laiflant  deux  lils  ■ 

1.  Jean,  l'aîné,  qui  luit. 

2.  Pierre,  qui   fut  maintenu  le  19  Juin  1 523  lors  de  la  «  perquisition  des  per- 

«   fonnes  Nobles  des  bailliages  de  Caux,  Évreux  &  Gifors....  »  fur  la  pro- 
duction «  de  fa  généalogie,  titres  6c  écritures  (A').  » 

IV.   DEGRÉ. 

Jean  Langlois,  Seigneur  de  Mauteville,  partagea  avec  l'on  frère  Pierre,  par 
acte  du  3i  Janvier  1  5  1  1 ,  devant  Delamare,  Tabellion  à  Grainville  (/),  les  biens  qui 
leur  étaient  échus  de  la  fucceflion  de  leur  père.  On  a  de  lui  trois  ailes  palfés  aux 
dates  des  4  Septembre   1 5  1 4,   18  Mai  i5i5  6c  29  Juillet  1 5 17  (nv,  devant  les  Ta- 

(a)  tb)  (c)  Archives  du  Palais  de  Ju (lice  de  Rouen.  — Acte  du  5  Avril  1477. 

(d)  De  la  Roque,  Arrière-ban,  édit.  de  1 7J4,  p.  1 1  5. 

(e)  Original  aux  Archives  de  la  Seine-Inférieure. 

(  f)  Original  aux  Archives  de  l'hôpital  de  Grainville  ,  aujourd'hui  propriétaire  de  l'ancien  domaine  de  Maute- 
ville. 

(£■)  Acte  \ifé  par  d'Hozier  en  i683. 
Où  Archives  de  la  Seine-Inférieure. 

(1)  Original  aux  Archives  delà  Scine-Infcrieure. 

A-"!  Archives  de  la  Seine-Intérieure.  La  famille  polféde  une  copie  de  la  requête  préfentée  aux  CommilTaires,  qui 
donne  tous  les  degrés  jufqu'a  Robert  Langlois  &  Jeanne  de  Mauteville,  avec  indication  des  actes  fournis  en 
preuve.  —  Voir  pour  la  defeendance  de  Pierre  un  arrêt  du  Parlement  du  16  Février  1 63 1 . 

{t)  Acte  vifé  par  d'Hozier  en  iô83. 

(m)  Originaux  aux  Archives  de  l'hôpital  de  Grainville.  —  Jean  Langlois  y  eft  qualilié,  «  noble  homme  ». 
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bellions  de  Grainville  &  relatifs  à  la  feigneurie  de  Mauteville.  Il  le  maria  deux 
fois;  on  ignore  le  nom  de  la  première  femme  (a).  La  féconde  fut  Marguerite  Bour- 
don, d'Otfranville,  dont  il  eut  : 

V.    DEGRÉ. 

Robert  Langlois,  Seigneur  de  la  Court  de  Mauteville.  On  conferve  deux 
aveux  à  lui  rendus  pour  fondit  fief  de  la  Court  de  Mauteville  aux  dates  des  26 
Juin  1 535  (b)  &  14  Mars  i549(c).  11  époufa  Marguerite  d'Orival,  fille  de  Robert 
d'Orival,  Écuyer,  Seigneur  de  Criel  8c  de  Drofay,  8c  mourut  avant  1  567,  biffant  trois 
enfants  mineurs,  ainli  que  Tattefle  le  rôle  des  taxes  de  Tarrière-ban,  levé  en  cette 
année,  où  Ton  voit  en  la  \icomté  de  Caudebec,  fergenterie  de  Grainville  «  les  enfants 
«  foubs  aagés  de  Robert  Langlois,  pour  le  fief  de  la  Court  de  Mauteville ,  taxés  a 
«  16  L-»  (d). 
Il  eut  de  lbn  mariage  : 

i.  Pierre  Langlois,  Seigneur  de  la  Court  de  Mauteville,  tige  de  deux  branches 
aujourd'hui  éteintes.  La  première,  connue  fous  le  nom  de  Mauteville  ou  la 
Court  de  Mauteville,  a  pris  lin  au  moment  de  la  Révolution,  après  s'être  al- 
liée aux  familles  :  Eudes  de  Catteville,  Louvel  de  Janville,  Guérard  du 
Vaudreuil  8c  de  la  Houssaye;  la  féconde,  qui  portait  le  nom  du  Bouchet, 
d'un  plein  fief  de  haubert  afïis  en  Nivernais,  acquis  en  1726  par  Florimond- 
Chari.es  Langlois,  s'eft  éteinte  le  Ier  Février  r 856  en  la  perfonne  de  Cé- 
sar-Charles-Florimond  de  Mauteville,  Marquis  du  Bouchet,  Chevalier 
de  Malte  de  minorité,  fils  du  Marquis  du  Bouchet ,  Lieutenant  général  des 
armées  du  Roi,  Commandeur  du  Phénix  de  Hohenlohe,  Chevalier  de 
Saint-Louis  8c  de  Cincinnatus,  Officier  de  la  Légion  d'honneur,  8c  de 
Marie-Rofe-Hilarionne  de  Bonneval.  Cette  branche  a  pris  lés  alliances 
dans  les  maifons  de  Quéi.en,  de  Bonneval,  de  Flavigny,  de  Fredefond, 
de  Chazerat,  ainli  que  le  tout  réfulte  des  preuves  faites  pour  l'admillion  dans 

,'a)  Ce  ferait  de  la  première  femme  que  defeendrait  Gkorges  Langlois,  fils  aîné  dudit  Jean.  D'Hozier  vife 
en  1 683,  pour  les  preuves  Je  Bruno-Emmanuel  de  Motteville,  préfenté  pour  être  Page  dans  la  Grande  Ecurie, 
••  une  commillion  de  Lieutenant  gênerai  de  M.  le  Bailly  deCaux,  donnée  le  S  Octobre  1  b+i,  lignée  Le  Boullenger, 
"  pour  faire  alligner  le  détenteur  d'un  héritage  de  la  feigneurie  de  Motteville  appartenant  a  Noble  homme 
<•  Georges  Langlois,  fils  ai/né  de  feu  Jean  Langlois,  Efcuier,  Sieur  dudit  heu  de  Motteville,  au  droit  &  titre  de 
..  la  fucceffion  de  les  prédécefleurs.  •■  Certificat  du  3  Janvier  [683.  Original. 

C'elt  de  ce  Georges  que  dépendent  les  Langlois  de  Mauteville,  écrit  plus  tard  par  corruption  Motte\<ille  , 
Premiers  Préfident  s  de  la  Chambre  des  comptes  de  Nom  andie,  Maïquis  &  (  emies  de  Motteville,  delà  Haye  du 
Puis,  &  de  Vie,  en  Valois,  Barons  de  Bonnebofq,  dont  les  aînés  obtinrent  des  Lettres  patentes  en  forme  de  Char- 
tres données  à  Lyon  au  mois  de  Décembre  UoS.  regiltrees  au  Parlement  &  a  la  Chambre  des  comptes  les  iS 
Mars  i65o,  &  28  Juin  1GÙ1,  pour  changer  leur  nom  de  Langlois  en  celui  de  Motteville.  On  y  lit  ce  qui  fuit  : 
«  notre  amé&  féal  Conlciller  ordinaire  en  nos  Confeils,  Georges  Langlois,  Sieur  de  Motteville,  Chevalier,  Premier 
"  Préfident  en  notre  Chambre  des  compiesde  Normandie,  nous  a  fait  remonltrer  qu'il  tient  &  poffède  ladite  terre 
«  de  Motteville  par  fucceffion  de  l'es  anceftres  qui  l'ont  poffédée  depuis  un  long  temps ,  laquelle,  pour  les  grands 
■'  &fignalés  fervices  par  les  prédecelfeurs  rendus  à  cet  ell.it  A  notamment  en  la  charge  de  Premier  Préfident  en 
•  nollre  dicle  Chambre  des  comptes  de  Normandie  depuis  l'année  1 582,  qu'ils  l'ont  continuellement  exercée, 
"  nous  aurions  érigée  en  Marquifat,  fous  le  nom  &  nomination  de  Marquilat  de  Motteville...  »  (^Archives  de  la 
Cour  Impériale  de  Rouen.) 

Les  defeendants  de  Georges  Langlois,  fils  aîné  de  Jean,  font  aujourd'hui  éteints.  La  famille  n'a  plus  d'autre 
représentant  que  le  Comte  d'Kllaintot,  chef  de  la  branche  il  lue  de  Robert  Langlois,  (ils  de  Jean  Langlois,  Seigneur 
de  Mauteville. 

11  efta  remarquer  que  Georges  Langlois  portait  pour  armes:  d'Or  a  deux  Lions  pa  [Tant  s  de  Gueules  ;  au 
Chef  d'Azur,  chargé  de  trois  Befans  d'Or,  Ik  que  les  defeendants  de  Robert  portèrent  les  armes  qui  figurent 
en  tête  de  cette  notice. 

(6)  Archives  delà  Seine-Inférieure. 

(c)  Original. 

(d)  Bibliothèque  Impériale,  fonds  Gaignieres,  796. 
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Tordre  de  Malte  du  dernier  Marquis  du  Bouchet.  Elle  a  obtenu  la  confir- 
mation de  l'on  titre  héréditaire  de  Marquis  par  Lettres  patentes  du  i3  Avril 
1816,  enregiftrécs  à  la  Cour  Royale  de  Paris  le  28  Avril  fuivant.  Elle  a 
obtenu  en  outre,  a  la  date  du  3  Juin  1820,  des  Lettres  de  changement  du 
nom  de  Langlois  en  celui  de  Mauteville,  comme  defcendant  de  Robekt 
Langlois  rx  de  Jeanne  de  Mauteville,  maries  en  1390  .Bull,  des  Luis,  p.  o65, 
n"  8865)  (a). 

2.  Pierre,  Curé  de  Tocqueville. 

3.  Robert,  qui  fuit. 

VI.  DEGRÉ. 

Rop.fut  Langlois,  Seigneur  d'Eftaintot ,  de  la  Hoche  r\  de  Pymont,  époufa  Ca- 
therine de  Masseilles,  féconde  fille  de  Nicolas  de  Masseilles,  Écuyer,  Seigneur 
de  la  Court-Eortin ,  Capitaine  de  3oo  hommes  de  pied  pour  le  fervice  du  Roi,  & 
de  Jeanne  de  Sasseville.  Sa  filiation  fe  trouve  établie  par  un  arrêt  du  Parlement 
de  Normandie  du  18  Mai  i58o  (b)  rendu  entre  ;<  Nobles  hommes  M.  Pierre  Lan- 
«  glois,  (dire  de  Tocqueville,  Robert  Langlois,  Sieur  d'Eflaintot,  enfans  puis  nés 
«  de  feu  en  l'on  vivant  Noble  homme  Robert  Langloys,  Sieur  de  la  Court  de  Mau- 
«  teville,  Noble  Demoifelle  Marie  Eude,  veufve  de  feu  en  l'on  vivant  Noble  homme 
u  Pierre  Langloys,  Sieur  de  la  dicte  feigneurie,  fils  aifné  rx  héritier  dudict  deffunct 
«  Robert  Langloys,  tutrice  principale  des  Nobles  enfants  fbubs  aagez  dudict  déf- 
it funct  ex  d'elle...  n  11  partagea,  par  acte  du  i5  Mars  i5qi  [c),  la  fucceflion  de 
Jehan  de  Salleville,  oncle  de  fa  femme,  Seigneur  de  Saffeville,  la  Roche,  Pymont, 
Houdetot ,  Auberbofc  &  autres  lieux.  Il  mourut  à  Anglefqueville-la-Braflong  le 
23  Janvier  16124.  Catherine  de  Malleilles  y  décéda  le  22  Septembre  1629.  Ils  eurent 
pour  fils  : 

VIL    DEGRÉ. 

Guillaume  Langlois,  Seigneur  d'Eftaintot,  qui  fut  maintenu  par  arrêt  des  Com- 
miffaires  généraux  de  la  Cour  des  aides  de  Normandie,  en  date  du  16  Juillet  i656, 
fur  la  jullification  de  l'on  ancienne  extraction  de  nobleffe  comme  defcendant  de- 
Robert  Langlois,  Sieur  de  Mauteville,  èx  de  Marguerite  d'Orival  d).  11  époufa,  par 
contrat  du  17  Novembre  1617,  reconnu  a  Grainville  le  i5  Février  1618  (V  ,  Noble 
Demoifelle  Marie  m;  Pris,  fille  de  Jacques,  Écuyer,  Sieur  de  Montedeline ,  &  de- 
Marguerite  Le  Chevalier.    Leurs  enfants  furent  : 

1.  Jfan,  Cure  d'Eftouteville,  près  Ruchy,   puis  de  Salmonville. 

2.  GédéON,  qui  continua  la  delcendance. 

3.  Guillaume,   Sieur  de   llaumont,  Capitaine    au  régiment  de  la  marine,  qui 

époufa,  en  Janvier  1660,  Marguerite  Dyel,  d'où  fortit  : 

Françoise  Langlois,  mariée  a   François  de  Manneville,  Sieur  de  Mont- 
merel,  Gentilhomme  ordinaire  de  la  Chambre  du  Roi. 

4.  Anne,  mariée,  par  contrat  du  17  Mai  i658,  a  Georges  de  Caumont,  Ecuyer, 

des  Sieurs  de  Bondeville. 


!(t)  Tous  les  titres  Je  cette  branche  font  aujourd'hui  entre  les  mains  du  Comte  d'KIlaintot ,  l'on  feu]  reprélén- 
tant. 
{b   Original. 

le    (  Iriginal  palfé  devant  Rogercy,   Tabellion  à  Famille. 
{d    Original. 
(<?)  Original  dépote  chez  M»  Ilcllot,  Notaire  a  1  lericourt. 
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VIII.    DEGRE. 

Gédéon  Langlois,  Seigneur  d'Eftaintot,  fut  maintenu  avec  l'es  confanguins,  par 
M.  de  la  Galiffonnière,  le  21  Juillet  1668  (a).  Il  époufa,  par  contrat  du  20  Avril 
[663,  reconnu  le  4  Novembre  fuivant devant  Bonnel  &  Liot,  Tabellions  àRouen(£), 
Madeleine  du  Perron,  fille  de  feu  Claude,  Écuyer,  Seigneur  de  Benefville  &  Can- 
ville,  Conleiller  du  Roi  en  les  Confeils  &  Général  en  la  Cour  des  aides  de  Nor- 
mandie, &  de  Marie  de  Giverville.  Cette  mailbn  s'eft  éteinte  depuis  dans  celle 
des  Gaudechart,  Marquis  de  Querrieu. 

Gédéon  mourut  à  Anglefqueville,  le  8  Juin  1699.  11  laiflait  : 

1.  René,  qui  luit. 

2.  Geneviève,  mariée,  le  16  Août  [688,  à  Jean-Baptifte  Le   Picard,  Lcuyer, 

Seigneur  du  Breuillet. 

IX.   DEGRÉ. 

René  Langlois,  Seigneur  d'Eftaintot,  comparut,  le  12  Janvier  1692,  aux  revues 
des  Gentilshommes  de  l'arrière-ban  de  la  Vicomte  de  Cany  (c).  11  époufa,  à  Fultot, 
le  28  Mars  1696,  avec  la  qualification  de  Sieur  de  Courchamp,  Angélique  Symon, 
fille  puînée  de  défunt  Vulfran  Symon,  Écuyer,  Sieur  des  Autés,  Garde  du  corps 
de  Monfieur,  frère  unique  du  Roi,  &  de  Marie  Potier.  Leur  contrat  efl  du  7  Mars 
1696  (d).  Il  mourut  à  Fultot  le  S  Avril  1728;  fa  femme  décéda  à  Anglefqueville  le 
18  Avril  1759  &  fut  inhumée  dans  le  caveau  de  la  famille.  De  leur  union  fortit  : 

1.  Guillaume-René,  qui  fuit. 

2.  Marie-Madeleine,  née  le  21  Janvier  1698,  mariée,  par  contrat  du  3  Novembre 

1724,  à  Jean-Martin  Le  Picard,  Ecuyer,  Sieur  de  Veulles. 

X.  DEGRÉ. 

Guillaume-René  Langlois,  Seigneur  d'Eftaintot,  entra  en  1727  dans  la  première 
brigade  des  Gendarmes  d'Anjou,  v  fervit  jufqu'en  1732,  6c  «  s'y  conduifit  avec 
honneur  »,  ainli  que  l'attelle  un  certificat  du  Marquis  de  Saulx,  fon  Capitaine  (e). 
Il  obtint  enfuite  une  commiiïion  de  Capitaine  de  garde- côtes,  dont  il  le  démit  en 
1736.  Il  avait  époufé,  à  Hautot-fAuvray,  le  16  Novembre  1733,  Marie-Rofe 
Langlois  de  la  Heuse,  fille  de  Jean-Baptifte,  Chevalier,  Seigneur  de  Bailleul,  la 
Heufe  &  de  Gueurres,  8c  de  Marie-Madeleine  Osmont  de  l'Ouvraye.  Elle  mourut 
a  Anglefqueville  le  25  Avril  1754  8c  fon  mari  le  26  Décembre  fuivant,  lai  liant  pour 
enfants  : 

1.  René-Jean,  qui  fuit. 

2.  Angélique-Bonne-Rose-Geneviève,  mariée  à  Anglefqueville,  le  8   Février 

1755,  avec  François-Martin  Le  Picard,  Seigneur  de  Veulles  8c  de  Beaucamp, 
ancien  Page  de  la  Chambre  du  Roi. 

AV.    DEGRÉ. 

René-Jean  Langlois,  Seigneur  d'Eftaintot,  né  à  Fultot  le  3o  Mai  1736,  marié,  à 
Cailleville,  le  ["  Juillet  175?,  avec  Marie- Anne  de  Lyvet,  fille  de  Robert,  Seigneur 

(a)  Chevillard,  Armoriai  de  Normandie. 

(/',<  Original. 

(c)  Certificat  (igné  par  A.  Lefeigneur  Gueutteville,  Brigadier  de  l'arrière-ban.  Original. 

\d)  Devant  les  Tabellions  do  Fontaine-lc-Dun.  Original. 

[e)  Original,  daté  du  ni  Février  17x1. 


Regijîre  feptième. 
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dWrantot,  &  de  Françoife-Florence-Adrienne  de  Ricarville.  Capitaine  de  garde- 
côtes  par  commillîon  en  date  du  6  Mars  1755,  il  obtint  le  Ier  Mars  1779  la  com- 
miffion  de  Chef  de  la  divifion  de  Saint- Valéry  en  Caux  (ci).  11  eut  pour  enfants  : 

1.  Jean-Baptiste-René-Éloy,  qui  luit. 

2.  Marie-Florence,  qui  époufa,  le  3  Février  1778,  Pierre-Jacques-François  du 

Fay,  Seigneur  du  Tôt,  frère  puîné  de  Pierre-Robert,  Seigneur  de  Limanville 
&  d'Ambourville,  Confeiller  en  la  Cour  des  comptes  de  Normandie. 

XII.  DEGRÉ. 

Jean-Baptiste-Renê-Éloi  Langlois,  Seigneur  puis  Comte  d'Eftaintot,  né  à  An- 
glefqueville  le  27  Juin  1756.  Entré  en  1772  dans  le  régiment  provincial  de  Rouen, 
il  y  fervit  jufqu'en  1774,  «  d'une  manière  digne  de  fa  naiffance  &  de  lbn  grade  (b)  ». 
11  fervit  de  1774  à  1776,  fous  le  Marquis  d'Houdetot  dans  les  Gendarmes  de  la 
Reine,  jufqu'a  la  réforme  de  la  compagnie.  Sous-Lieutenant  au  régiment  de  Na- 
varre ,  par  brevet  du  20  Juillet  1782,  il  avait  fait,  pour  y  parvenir,  la  preuve  de 
quatre  degrés  de  nobleife  paternelle  (c).  11  était  Lieutenant  en  premier,  lorfqu'il 
époufa,  à  la  Gaillarde,  le  9  Février  1790,  Marie-Louife-Henriette-Élifabeth 
Alexandre  de  Montgrime,  fille  aînée  de  Adrien-Jean,  Sieur  de  Montgrime,  Seigneur 
de  Marfauville  &  Montaigu,  Capitaine  de  canonniers  garde-côtes,  8c  de  Marie- 
Henriette- Angélique  Le  Moyne  d'Aubermesnil.  Plus  tard,  M.  d'Eftaintot,  qui  à 
partir  de  1793,  époque  de  l'extinction  des  branches  aînées  de  fa  famille,  porta  8c 
reçut  du  Roi  le  titre  de  Comte,  prit  part  aux  guerres  de  l'émigration  6c  de  Vendée 
«  avec  tout  l'honneur  qui  caracJérile  le  vrai  Chevalier  français  (d).  »  Chevalier  de 
Saint-Louis  à  la  date  du  14  Novembre  1797,  Lieutenant-Colonel  par  brevet  du 
16  Janvier  1800,  il  lut  amniftié  a  la  date  du  16  Frimaire  an  XI,  8c  rentra  en  France 
où  il  mourut  à  Fultot  le  5  Septembre  181 5.  Sa  veuve  lui  fur  vécut  jufqu'au 
9  Janvier  1 S5 7.  De  ce  mariage  font  ilfus  : 

1.  Renk-Henri-Alexandre-Hippolyte,  né  le   17  Février  1791,  mort  à  22  ans, 

fur  le  champ  de  bataille  en  Allemagne,  Lieutenant  au  29e  régiment  d'in- 
fanterie légère.  11  avait  fait  la  campagne  d'Efpagne  où  il  avait  reçu  deux 
blelfures,  6c  le  jour  même  de  fa  mort,  il  avait  ete  promu  par  lbn  Général 
au  grade  de  Capitaine  que  la  mort  empêcha  de  ratifier. 

2.  Robert-Edmond,  qui  fuit. 

XIII.  DEGRÉ. 

Robert-Edmond,  Comte  d'Eftaintot,  né  à  Fultot  le  5  Juin  1806,  Membre  de  la 
commillion  des  priions  de  la  Seine-Inférieure,  Membre  de  l'Inllitut  des  Provinces, 
Infpecteur  départemental  de  l'alfociation  Normande,  fondateur  de  plulieurs  infti- 
tutions  charitables,  leul  reprefentant  de  fa  famille  par  la  mort  du  Marquis  du  Bouchet, 
a  époufé  le  24  Mars  i83i,  Françoile-Aimée  Hubert,  décédee  à  Rouen  le  3o  Janvier 
1869,  fille  de  François-Charles-Jofeph,  Confeiller  à  la  Cour  royale  de  Rouen, 
Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  6c  de  Françoife  Fouquet,  nièce  du  Procureur 
général  Baron  Fouquet  de  Flammare,  Ofticier  de  la  Légion  d'honneur.  De  ce 
mariage  font  illùs  : 

(a)  Original. 

(b;  Certitkat  du  Marquis  d'Ellampes,  Colonel.  Original. 

c   Le  certificat  Je  Chorin  porto  la  date  du  17  Juillet  1781,  Recueil  de  certificats,  public  par  du  Prat-Taxis, 
Pans,  181 5.  —  !..  de  la  Roque  &  Ed.  de  Barthélémy,  Catalogue  de  certificats.  Paris,  1864. 
{d)  Certificat  du  Comte  de  Williamfon  en  date  du  3l  Décembre  179G.  Original. 


LANGLOIS. 


/ 


i.  Robert-Charles-René-Hippqlyte,  qui  fuit. 

2.  Alice-Edithe-Henriette-Marie,   mariée,    le    m    Mai    18(14,   à  Sigifmond- 

Charles-Jofeph  Paul  du  Bois  de  la  Saussay,  Sous-chef  de  traction  au  chemin 
de  fer  de  Lyon.  De  ce  mariage  eft  iflu  François-Edmond-Albert,  né  à  Paris 
le  27  Janvier  i865. 

3.  Georges-Guillaume-Gabriel-Adrien,  dit  le  Baron  d'Eftaintot,  marié  à  Per- 

met-fur-Andelle,  le  17  Mai  1S70,  à  Demoifelle  Jeanne-Élifabeth  nu  Rukl, 
fille  de  Louis-Raoul,  Comte  nu  Ruel,  8c  de  Noémi-Victoire  Cayelier  d'Es- 

CLAVF.LLES. 

XIV.  DEGRÉ. 

Robert-Charles-René-Hippolyte,  dit  le  Vicomte  d'Eftaintot,  Avocat  près  la 
Cour  Impériale  de  Rouen,  Membre  de  plufteurs  fociétés  lavantes,  a  époufé  en 
premières  noces,  le  14  Mai  1861,  Demoifelle  Marie-Élife-Stéphanie-Émilienne 
Robert  de  Saint-Victor,  fille  de  Hyacinthe- Hippolyte,  8c  de  Marie-Françoife- 
Radulphine  des  Champs  de  Boishebert,  8c  petite-fille  deMeffire  Louis  Robert,  Sei- 
gneur 8c  Patron  de  Saint-Victor,  Confeiller  du  Roi  en  lès  confeils,  Préfident  en  la 
Cour  des  comptes,  aides  8c  finances,  8c  Confeiller  honoraire  au  Parlement  de 
Normandie.  Elle  elt  décédée  à  Rouen  le  25  Juillet  1866.  Et  en  fécondes  noces, 
le  2  Septembre  1868,  Demoifelle  Marie-Antoinette-Léontine  Robert  de  Saint- 
Victor,  feeur  de  la  précédente.  Du  premier  mariage  font  iflus  : 

1.  Robert-Edmond-Marie-Raoul,  né  le  20  Lévrier  1862. 

2.  François-Adolphe-Marie-René,  né  le  20  Juin  1864. 


C^fe1'':,  -'■" 
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DE 


LAROCQUE-LATOUR, 


n  latin  de  RUPH 


Barons  de  Langon ,  de  Endos  (a),  Cofeigneurs  des  baronnies  de  Beychevelle, 
Montferrand,  Arcins,  &c.;  Marquis  de  Larocque,de  Gravelines ;  anciens  Seigneurs 
de  Cornières ,  de  la  Tour  (b),  Ta/les,  Sainte-Croix  du  Mont,  Bifqueyran  ,  le 
Gîta,  le  Cros ,  Roque taillade ,  Villahdraut,  Laffalle,  Eyquem,  le  Mirail,  laMothe, 
la  Harnande,  Perron ,  Saint-Marc,  TreJJaigne,  Belloc,  &c. 

en  GUYENNE. 


Ecartelê  :  aux 


rie,  crénelée  de  3  pi 
Bandes  d'Or. 


maconnt 


Cette  maifon  d'ancienne  chevalerie, citée  par  l'Abbé  Vergés,  habile  généalogifte, 
avant  Tan  1200,  figure  avec  une  grande  diflinction  en  1278,  1279,  i33o,  &c,  fous 
Edouard  1er  &  Edouard  111,  Rois  d'Angleterre ,  qui  lui  accordent  de  nombreux  pri- 
vilèges (c).  Ee  2  Juin  1279,  un  mandement  d'Edouard  Ier,  adreffë  au  Sénéchal  de 
Guyenne,  maintient  Othon  de  Larocque,  Chevalier,  &  Gérard  ,  fon  frère,  en  la 
poffeffion  de  leurs  biens  de  la  paroiffe  de  Virelade.  Le  8  Mai  i33o,  Edouard  III 
accorde  à  Bernard  de  Larocque  la  banalité  du  tour  de  Marmande  avec  les  dépen- 
dances. Le  2  Juin  i33o,  lettre  d'Edouard  III  portant  commiffion  de  la  baillie  de 
Villeréal,  en  Agenais,  à  Amanieu  de  Larocque,  en  récompenfe  de  fes  fervices.  En 
Juillet  1348  ^v  1 3 5 4 ,  Edouard  III  concède  à  Amanieu  de  Larocque  la  dîme  en 
blés  &  en  vins  que  la  ville  de  Saint-Macaire  payait  au  Roi,  pour  l'indemnifer  des 
pertes  éprouvées  à  fon  fervice. 

Amanieu  avait  époufé  Flauride  d'AuLÈDE.  Il  fit  une  reconnaiffance  en  i3q8, 
paffée  à  Rions,  près  Saint-Macaire,  en  faveur  de  fon  fils  Amanieu  II,  qu'on  croit 
père  d'Archambaud,  qui  fuit  &  à  partir  duquel  commence  la  filiation  fuivie. 

PREMIER   DEGRÉ. 

Archambaud  de  Larocque,  fut  en  1414  un  des  trois  champions  d'un  combat 
fingulier  contre  trois  Chevaliers  portugais,  foutenus  par  des  Seigneurs  anglais,  en- 
tre autres  le  Comte  de  Dorfet,  oncle  du  Roi  d'Angleterre.  Larocque  fut  le  premier 
qui  vainquit  fon  adverfaire  &  put  porter  fecours  au  Chevalier  de  Marignon  &  puis 


(fl)Château  bâti 


xb)  Château  bâti  par  Amanieu  de 


)5  par  le  Pape  Bertrand  de  Goth  ,  Clément  V,  leur  pa 


d'Kdouard 


ô5 1  pendant  les  guern 
(c)  Rôles  gafeons,  p. 


■ronde  &  détruit  en  1  71)3. 

'.2,  i32,&c.  — Thomas  Carte,  Chronique  bordelaife 
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àTALEYRAND,  Sire  de  Grignols.  Déclares  vainqueurs,  les  Chevaliers  gafeons  furent 
portés  en  triomphe  par  la  ville  de  Paris,  au  fondes  trompettes  aux  grandes  accla- 
mations du  peuple  (a).  Archambaud  était  marié  à  Giraude  de  Gombaud  &  lit  Ion 
teftament  le  21  Septembre  1445  ,  par  lequel  il  fonda  un  anniverfaire  à  Cadillac.  11 
eut  trois  fils,  dont   Faîne  fuit. 

//.   DEGRÉ. 

Pierre   de  Larocque,   époufa  Marguerite  d'Angolin    &  tefta  le   18  Novembre 
1499  (Greffe  de  Saint-Macaire ;  Mc  Militis,  Notaire  ).  11  eut  pour  fils  : 


///.    DEGRÉ. 

André  de  Larocque,  Baron  de  Langon,  &c,  qui  paya  iSooécusen  i53o,  pour 
le  contingent  de  la  ville  de  Langon,  pour  la  rançon  de  François  Ier  &  reçut  en  échange 
des  droits  fur  la  ville.  11  acquit  en  i5qo  la  baronnie  de  Langon,  de  Frédéric  de 
Foix,  &  de  Françoife  de  la  Rochefoucauld,  pour  45,000  écu s  (b).  Les  archives  de 
Saint-Macaire  pofledent  de  lui  des  pièces  de  1  53 1  ,  1  5 3 2  ,  23  Mars  1  5q8 ,  i55o& 
20  Novembre  i55i.  11  époufa  en  1 5  18   à  Libourne,  Saillide  de  Ruad,  dont  il  eut  : 

IV.  DEGRÉ. 

Raymond  de  Larocque,  Baron  de  Budos,  &c,  marié,  par  contrat  du  [6  Août 
1 556  (c)  à  Jeanne  d'Alesme,  fille  de  Jean,  Confeiller  au  Parlement  de  Bordeaux. 
Le  12  Mai  i5y3 ,  il  était  Capitaine  de  5o  hommes  de  guerre;  en  i583,  il  fut  élu 
Premier  Jurât  Gentilhomme  de  la  ville  de  Bordeaux,  8c  mourut  le  21  Avril  i5o4 
dans  fexercice  de  fa  charge  8c  fut  enterré  dans  féglife  de  Budos.  11  avait  acquis  la 
baronnie  de  Budos  en  i5yo  de  Jean  de  Budos,  Seigneur  de  Portes.  11  eut  trois  fils, 
dont  faîne  fuit. 

V.  DEGRÉ. 

Etienne  de  Larocque,  Seigneur  de  Coyrnères,  le  Mirail,  8cc,  époufa,  par 
contrat  du  6  Mars  i5g8,  palfé  par-devant  Mcs  Sotteau  8c  Hoffen,  Nres  à  Bor- 
deaux, Demoifelle  Jacquette  delà  Vie,   dont  il  eut  : 

1 .  Jacques,  qui  fuit. 

2.  Jean-Pierre  de  Larocque,  Chevalier,  Marquis  de  Gravelines,  qui  fut  nommé 

fort  jeune  Meltre  de  camp  d'un  régiment  d'infanterie  &  envoyé  en  1642  par 
Louis  X1I1  en  qualité  de  Colonel  gênerai  des  Français  pour  fecourir  le  Duc 
de  Bragance  qu'on  venait  de  mettre  fur  le  trône  de  Portugal.  Il  lit  là  de  li 
belles  actions  que  Sa  Majefté  lui  donna  le  titre  de  Marquis  de  Gravelines  (d). 
11  le  fignala  encore  en  Catalogne  &  à  la  bataille  de  Lcns,  fous  le  Prince 
de  Condé  ,  &  mourut  en  i685,  âge  de  7?  ans,  fans  poftérité  de  Judith  de 
Clermont.  11  habitait  Paris  8.  la  terre  des  Rotors,  près  Gailion,  en  Nor- 
mandie, 8c  avait  été  maintenu  dans  fa  Noblelfe  par  arrêt  de  la  Cour  des 
aides  de  Rouen,  du  21  Mai   1676. 

[a)  Monftrelet,  Chronique,  ùd'n.  Niverard,  t.  Irr,  p.  202,  &  édit.  dciCo3,t.  1er.  p.  2  i.j.  —  Wullbn  de  laColom- 
bière,  Théâtre  d'honneur,  1 74S,  t .  11,  p.  204. 

[b)  O'  Reilly,  Hijloire  de  Ba^as. 

[c)  Maurice  Nantiac,  Notaire  à  Bordeaux  (Archives  Je  Bordeaux,  rep.  des  familles  nobles). 
(J)  Moreri,  Diâiomiaire  hijloriquc,  art.  Gkavuline. 
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VI.  DEGRE. 

Jacques  de  Larocque,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Tour  £c  de  Saint-Marc  ,  époufa, 
par  contrat  du  25  Septembre  1646  (Mc  Élie  de  la  Borde,  Nr"  à  Bourg),  Fran- 
çoifen'EYQUKM,  fille  de  Louis,  Baron  d'Eyquem,  Confeiller  du  Roi  en  la  Cour  des 
aides  de  Guienne,  &  eut  de  cette  union,  entre  autres  enfants  : 

VII.  DEGRÉ. 

Jean-Jacques  de  Larocque,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Tour,  &c,  Lieutenant- 
Colonel  du  régiment  d'Aunis,  Chevalier  de  Saint-Louis,  fut  maintenu  dans  l'a  No- 
bleffe,  ainfi  que  fes  deux  frères,  par  arrêt  du  19  Février  1698,  rendu  par  Bazin 
de  Bezons,  Intendant  de  la  généralité  de  Bordeaux,  fuivi  d'un  arrêt  du  Conléi' 
d'État.  11  époufa,  par  contrat  du  26  Juin  171  5,  paiTé  par-devant  M"  Becquet  & 
Vandepert,  Nr,;s  à  Dunkerque,  Demoifelle  Ifabelle  deBaert,  fille  de  Guillaume 
de  Baert,  Ingénieur  du  Roi.  De  ce  mariage  vint  : 

VIII.  DEGRÉ. 

Jean-Baptiste-Benoit  de  Larocque-Latour,  Seigneur  de  Larocque-Latour,  &c, 
né  en  1725,  marié  par  contrat  du  25  Août  1 7^9 ,  paffé  par-devant  Mc  Parran , 
Nre  à  Bordeaux,  avec  Catherine  de  Ruât,  fille  de  Amanieu  de  Ruât,  Seigneur 
Captai  de  Buch,  Confeiller  au  Parlement  de  Bordeaux.  11  mourut  en  1771  &  fut 
inhumé  dans  l'égide  de  Saint-Éloi  à  Bordeaux.  11  eut  deux  fils,  dont  le  fécond 
continue  la  filiation. 

IX.  DEGRÉ. 

Jean  de  Larocque-Latour,  Chevalier,  Seigneur  de  Latour,  entra  à  l'École  mili- 
taire de  Paris  en  17S4  fur  preuves  faites  devant  d'Hozier  de  Sérigny  ;  devint  Capi- 
taine dans  Royal-Cravate,  cavalerie;  Chevalier  de  Malte;  émigra  &  fut  fait 
prifonnier  à  l'armée  des  Princes  avec  MM.  de  Chambaud  &  de  Grailly.  Sous  la 
Refiauration  il  fut  nommé  Colonel  chef  d'état-major  des  gardes  nationales  de  la 
Charente-Inférieure  ^7000  h.).  11  avait  époufé,  à  la  Jarrie ,  près  La  Rochelle,  par 
contrat  du  19  Meffidor  an  VI 11  (8 Juillet  1800),  Marie-Suzanne-Joféphine  Harouard 
deSaint-Sornin,  fille  de  François- Henry  Harouard  de  Saint-Sornin,  &  de  Fran- 
çoife-Efther  de  Saint-Estève,  8c  a  eu  de  ce  mariage  trois  fils  &  une  fille  qui  fuivent. 

A'.   DEGRÉ. 

i.  Marie-Henri  de  Larocque-Latour,  chef  des  noms  &  armes  de  fa  maifon, 
né  en  i8o5,  marié  eu  i835,  à  Bordeaux,  à  Phylida  Dumas  de  la  Roque; 
fans  enfants. 

2.  Charles-Cosme-Marie,  dit  le  Comte  de  Larocque-Latour,  né  le  6  Octobre 
1806,  Colonel  du  6e  régiment  de  Cuiraffiers,  Commandeur  de  la  Légion- 
d'honneur,  &c,  ligure  dans  le  beau  tableau  d'Horace  Vernet,  de  la  prife 
de  la  citadelle  d'Anvers  (a]  ;  marié,  le  14  Mai  \S3g  (M*  Guillaumeron,  Nrc 
à  Maille,  Seine-&-Oife),  à  Marie-Auguftine-Alix  de  Trimond,  fille  de  Louis- 
Pierre- Victor,  Vicomte  de Trimond,  &  de  Marie-Jofèphe  Crignon  d'Ouzouer. 
De  ce  mariage  font  iflus  : 

I.  Jean-André-Raoul  de  Larocque-Latour,  né  le  3  Janvier  1847,  fous- 
lieutenat  au  4e  régiment  de  hulfards. 

(a)  On  lit  au  bas  de  ce  tableau  &  dans  les  Annales  des  galeries  de  Verlailles  l'infeription  fuivante  :  Comte  de 
Larocque-Latour,  Lieutenant,  Officier  d'ordonnance  du  Général  Baron  Woirol. 
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II.  Alicie-Marie  deLarocque-Latour,  mariée  en  1866  au  Comte  Albéric 
du  Temple  de  Rougemont. 

3.  Auguste-Marie  de  Larocque-Latour,  né  le  12  Mars  1810,  marié,  par  con- 

trat du  ioFévrier  1846,  palié  par-devant  MrL'  Buet,Nreà  Moutier-les-Maux- 
Faits,  à  Marie-Bonne  Levesque  de  Puiberneau,  dont  l'ont  i 11 ui s  : 

I.  Amanieu  deLarocque-Latour,  né  le    5   Septembre  i852. 

II.  Henri  de  Larocque-Latour,  né   le   5  Avril  1854. 

III.  Kai.mond  de  Larocque-Latour,  ne  le    i5  Octobre  i855. 
IV  &  V.   Bihianne  &  Marie-Caroline. 

4.  Joséphine-Esther  de  Larocque-Latour. 

La  famille  habite  actuellement  Paris  8c  les  Châteaux  de  laValade  tkCoymères(a) 
Gironde;  &  Cramahé  près  la  Rochelle. 


a'  De  temps  immémorial  dans  la 
indes  de  Galapian  qui  ravagèrent  cet 


il  le .  ce  château  fervit  de  refuge  aux 
ille(0'Reilly,  Hifloirede  Ba^is  «. 


.aimon  contr 


LAUGIER-VILLARS, 


Anciens  Seigneurs  de  l'Ijle,  d'Aurel,  de  Gargas,  de  Quinfon,  d'Efparron,  de  Co- 
lobrières ,  de  Thoard,  de  Barras,  de  Verdaches  ,  de  Châteauredon,  de  Yillars, 
d'Au-et,  de  la  Jarie,  de  Beaucoufe ,  du  Puy,  de  Bellecourt ;  Barons  &  Comtes 
de  Laugier  (a). 

au  COMTÉ  VENA1SSIN,  EN  PROVENCE  et  en  LORRAINE. 


■nt  au  Lion  de  Gu 


Devise  :  Non   Fortiur  alter. 


La  maifon  de  Laugier,  d'origine  chevalerel'que,  l'une  des  plus  anciennes  de  Pro- 
vence, prouve  la  filiation  depuis  Raymond  de  Laugier,  nommé  le  neuvième 
parmi  les  Barons  8v  Seigneurs  qui  prêtèrent  ferment  de  fidélité  au  Comte  de  Pro- 
vence, Raymond-Bérenger,  à  Tarafcon  ,  en  Février  1 14G  (b). 

Pierre  de  Laugier,  Ion  fils,  était  au  nombre  des  Barons  préfents  à  TafTemblée  des 
Etats  tenue  à  Ai.v  en  1  17IL 

Guillaume  de  Laugier,  fils  de  Pierre,  8c  les  deux  frères,  tous  trois  qualifiés  Che- 
valiers, furent  témoins  du  traité  conclu  en  1  ig5  entre  les  Comtes  de  Touloule  8c 
Forcalquier. 

Isnard  de  Laugier  accompagna  Charles  d'Anjou  à  la  croifade  de  Saint  Louis 
en  1248;  8c  en  1245,  Bertrand  de  Laugier,  l'on  coulin,  fut  l'un  des  Barons  que 
Romée  de  Villeneuve,  Grand  Sénéchal  de  Provence,  envoya  auprès  de  Saint  Louis 
pournégocier  le  mariage  de  Charlesd'Anjou  ,  frère  du  Roi,  avec  Béatrix(c  ,  héritière 
du  Comté  de  Provence. 


(a)  (£1  hijlrumentum  fidelitath 
reille).  C'ell  en  vertu  de  cette  cl 
Raymond,  dont  il  defeendait  en 
de  1747,  particulièrement  dans  1 


quorumdam  B.ironum  Pruvineiay , Original  en  parchemin  aux  archives  de  Mar- 
ine que  Honoré  de  Laugier-Villars  prit,  vers  1714,  le  titre  de  Baron,  porté  par 
ligne  directe  au  XVIIIe  degré.  Ce  titre  lui  cil  donné  dans  tous  les  actes  à  partir 
:s  fuivants  :  Commiffion  de   Lieutenant  des  Maréchaux  de  France,  du  ij  Avril 


1747  (Orig.  en  parch.  1  ;  —  Plufieurs  quittances  des  Tréfoi  iers  de  la  Noblelle  de  Provence  (  1722- 1757  ;  —  Con- 
trat de  mariage,  du  g  Février  1732.  —  Son  fils  aîné,  Jean-François-Hippolyte,  figure  avec  le  titre  de  Baron 
dans  tous  les  acles  officiels  :  Commiffion  de  Lieutenant  des  Maréchaux  de  France,  du  3  Octobre  175s  Orig.  en 
parch.)  ;  —  Certificat  du  ferment  ."1  l'avénemcnt  du  Roi  Louis  XVI,  à  la  Grande  Chambre  du  Par!  m 
vence,  duî5  Juin  1771  (Orig.  ;  —  Acte  de  décès,  du  12  Février  178g.  —  Louis-Antoine,  frère  J 
qui  mourut  fans  pollerite  .  &  aïeul  du  reprél'entant  acluel  de  la  famille,  ne  porte  dans  l'acte  de  fon  mariage,  du 
10  Août  17ÔÔ,  que  le  titre  de  Chevalier.  Dans  les  arrêts,  des  i(i  Mars  iX:  22  Février  1770,  contre  BaltTiazar  Fran- 
coul,  il  eft  qualifié  :  Louis-Antoine  des  Barons  de  Laugier-Villars.  Le  titre  de  Comte  n'apparaît  pour  la  première 
fois  que  dans  une  procuration,  du  22  Février  L774,derÉvèqueComte  de  Toul  pour  Louis-Antoine,  Comte  de  Lau- 
gier-Villars, fon  beau-frère,  palïé  devant  Monnet  &  Deuls,  Notaires  au  Chàtelet  de  Paris.  11  figure  depuis  dans 
tous  les  actes  officiels,  fans  exception,  comme  dans  la  procuration  paflïc,  le  9  Novembre  17S7,  devant  Faudon. 
Nreà  Digne,  &  donnée  par  .lean-François-Hippolyte,  liaron  de  Laugier,  à  fon  frère  Louis-Antoine,  Comte  de 
Laugier-Villars,  a  l'effet  de  le  repréferiter  aux  États  du  pays  de  Provence.  —  Louis-Henri,  fils  du  précédent 
&  père  du  reprél'entant  acluel  de  cette  maifon,  figure  avez  le  titre  de  Comte  dans  plufieurs  brevets  émanes  du 
Roi,    dans   tous  les  acles  notariés;   ni  lui  ni  l'on  père  n'ont  jamais  été  troubles  dans  la  pollellion  de  ce  titre. 

(c)  Roger,  La  Noblejfade  France  aux  Croifades,  p.  258  &  3Gg.  —  Hiltoriens  de  Provence. 

\d  Original  en  parchemin. 


Regijlre  feptième 


2  de  LAUGIER-VILLARpS. 

Elzéar  de  Laugier,  petit-fils  de  Bertrand,  fut  envoyé  en  1348  vers  le  Pape  Clé- 
ment VI  par  la  Reine  Jeanne.  Du  XI  b  au  XVe  fiècle  on  voit  cette  famille  affifter 
les  Comtes  de  Provence  dans  leurs  guerres  ^v  leurs  expéditions;  on  trouve  les 
Laugier  intervenant  comme  témoins  aux  traites  conclus  par  ces  Princes  :  ils  font 
chargés  par  eux  de  négociations  importantes  ^;  choifîs  pour  arbitres  des  hauts 
intérêts  de  l'époque. 

Depuis  la  reunion  de  la  Provence  à  la  France,  la  famille  de  Laugier  a  toujours 
fervi  avec  diftinction  les  Rois  les  nouveaux  Souverains,  principalement  dans  la 
carrière  des  armes,  ^  elle  compte  un  grand  nombre  de  les  membres  tues  en  com- 
battant pour  la  France.  I.a  maifon  de  Laugier  a  été  maintenue  dans  la  nobleffe  par 
arrêts  des  24  Mars  &  1  1  Octobre  1667  rendus  par  les  CommilTaires  du  Roi  en  Pro- 
vence. La  defeendance  de  Raymond  de  Laugier,  vivant  en  1146,  y  eft  conftatée. 
Cette  famille  a  été  admile  à  Malte  depuis  1643,  &  a  lait  deux  fois  fes  preuves  devant 
d'Hozierien  1724  pourSaint-Cyr  (Laugier  de  Beaucoule)  &  en  1781  pour  les  Écoles 
militaires  (Laugier  de  Bellecourt).  Plnlieurs  de  fes  membres  figurent  fur  les  procès- 
verbaux  des  affemblées  des  Gentilshommes  en  1 78c)  (  Provence  <^  Champagne).  Les 
branches  de  cette  famille  étaient  nombreufes  :  la  branche  de  fille  s'ell  éteinte  à  la 
tin  du  XIIIe  fiècle;  celle  de  Colobrières  vers  iboo;  celle  de  Beaucoufe  en  1782; 
celle  du  Puy  environ  à  la  même  époque.  La  branche  de  Bellecourt,  jadis  fixée  en 
Lorraine  ,  luhtilte  aujourd'hui  à  Florence  en  la  perfonne  de  César,  Comte  de  Lau- 
gier-Bellecourt,  Lieutenant  général,  ancien  Miniftre  de  la  guerre  en  Tofcane.  La 
branche  de  Verdaches-Châteauredon-Villars  ,  l'ainée  de  toutes,  et!  feule  exiftante  en 
France;  elle  elt  repréfentée  actuellement  par  : 

XXI.  DEGRÉ. 

Alfred-Charles-Étienne,  Comte  de  Laugier-Villars,  tils  du  Comte  Louis-Henri 
décédé  eni83i  .voir  p.  1,  note);  marié,  le  21  Mars  1 S4IL  à  Charlotte-Marie-Au- 
gutte-Petronille  de  Mf.ssev,  fille  de  Eugène- Alexandre- Augufte ,  Comte  de  Messey, 
&  de  Henriette-Françoife-Marie  de  Bassompierre.   De  ce  mariage,  font  iiTus  : 

1.  Henri-Marie-Charles,  né  le  25  Janvier  1846,  attache  d'Ambaffade. 

3.  H'aymond-Marie-François,  né  leo  Avril  1848. 

3.  Pauline-Marie-Eugénie,  morte  a  19  ans. 

4.  Marie-Auguste-Emmanuelle,  née  le  3o  Mai  1854. 

Alliances  directes    :  d'Agoult,  d'Alleman,  d'Arbaud,   d'Autric  ,  de  Bardo- 

NENCHE,  DE  BaRRAS,    DE  BaSCHI,DE  BeRMOND,DE  BeRRE,  DE  CaSTELLANE  ,  DE  CHAIX, 

de  Champlois,  dis  Fkrkes,  de  Gombert,  de  Guiramand,  de  Laincel,  des  Mi- 
chels de  Champorcin,  de  Messey,  de  Pontevès,  de  Pontis-Verdaches,  de  Pu- 
get-Saint-Marc,  de  Rémusat,  de  Richier-Montgardin,  de  Roux  de  la  Ric,  de 
Servières,  de  la  Tour-du-Pin-Gouvernet,  &c. 

Auteurs  a  consulter.  Pour  les  généalogies  complûtes  :  l'Abbé  Robert  Je  Briançon  ,  VÉtat  de  la  Provence 
dans  fa  Nobleffe;  —  Maynier  de  Saint-Marcel ,  Hiftoire  de  la  principale  nobleffe  Je  Provence-  —  Artefeuil, 
Hijloire  héroïque  de  la  nobleffe  de  Provence;—  Moréri,  Diâiomiaire  hijiorique  ;  —  La  Chenaye-Desbois  ;  — 
Laine,  Archives  de  la  Nobleffe  de  France;  — en  outre,  confultcr  aulli  les  hiltoriens  de  Provence:  NoltraJamus, 
Bouche,  Rut'ti,  Papou,  Colombi,  Galïendi,  Lve. 


LAW  de  LAURISTON, 

Barons  puis  Marquis  de  Laurijion,  &c. 
en  ECOSSE   ET   a   PARIS. 


"TB 


D'Hermines  à  la  Bande  de  Gueules ,  accompagnée  de  deux  Coqs   hardis  de  même,  pofés  un  en 
chef  &  l'autre  en  pointe-,  a  la  Bordure  engrélée  de  même.  Devise  :  Nec  obfcura  nec  ima. 

La  généalogie  de  la  famille  Lwv  de  Lauriston,  dont  nous  allons    continuer  la 
filiation  fuivie,  a  été  inférée  par  cTHozier  au  VIe  Regiftre  de  cet  Armoriai,  p. 
267-270,  où  elle  s'arrête  au  VIIe  degré. 

VII.  DE  G  Ri:. 

Jkan  Law,  Baron  de  l.aurilton,  né  a  Paris  en  1719;  Maréchal  de  camp,  Che- 
valier de  Saint-Louis,  Commandant  gênerai  des  poflelTions  françaifes  aux  In  des 
Orientales,  époufa,  au  mois  de  Mars  1755,  Jeanne  Carvalho,  fille  d'Alexandre 
Carvai.ho,  Noble  Portugais,  8.  de  Jeanne  Saint-Hilaire.  11  en  eut  fept  (ils  8:  deux 
filles  : 

1.  Jean  de  Laurillon  ,  ne  en   17(0,  mort  en  bas  âge. 

2.  Jean-Guillaume  de   Laurillon,  ne  à  Chandernagor  en  1766,  Lieutenant  de 

vailleau,  a  péri  dans  le  voyage  de  La    Peroufe. 

3.  Jacques-Alexandre-Bernard  de  Laurillon,  Maréchal  de  France ,  qui  fuit. 

4.  Charles-Louis  de  Laurifton,   né  en  1769,  Receveur  général   à  Tarbes  &  à 

Cahors,  mort  en  1S40,  avait  époufé  Agnès  de  Boubers,  dont  une  tille  uni- 
que : 

Augusta-Hyacinthe  de  Laurifton,  née  en  1814,  mariée  en  1837  à  Jean- 
Jofeph-Amans  Pécoul,  de  ce  mariage  : 

1.  Auguste-Louis  Pécoul,  né  en  1S37. 

2.  Edgard  Pécoul,  né  en  1S42,    mort  en  i85t). 

5.  Joseph-Chari.ks  de  Laurillon,  né  àPondichéry  en  1770,  Officier  d'artillerie, 

mort  en  Écoffe. 

6.  François-Jean    de  Laurillon  ,   mort    en   Angleterre,   vers    1822,  'ans    avoir 

été  marié. 

7.  Loi'is-Gkokgks  de  Laurillon,  né  à  Pondicherv  en   1773,   Receveur  général 

à  Nantes ,  marié    en   1806    à  Agnès  de  Vernéty,   née    en    178.1,    veuve   en 
1834.  Treize  entants  : 
1.  Gustave  de  Laurillon,  né  en  1806,  Général  de  brigade,  marié  en  1S43 
à  Efther  Mascaraine  de  Rivière,  dont  : 
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Gustave  de  Laurillon,  né  en    1844. 

II.  Georges  de  Laurillon,  né  en  1S0S. 

III.  Olivier  de  Laurillon,  né  en  1809,  Capitaine  de  frégate,  mort  en 
i85g. 

I\T.  Hyacinthe  de  Laurifton,  né  en  18 16,  marié  en  1842  a  Aline  Noury, 
fille  du  Baron  Noury,  Intendant  militaire.  De  ce  mariage  il  eut  trois 
entants  : 

1.  Georges  de  Laurillon,  néen  1844,  Sous-Lieutenant  aux  chaffeurs 
à  pied  de  la  garde. 

2.  Edouard  de  Laurifton ,  décédé  en  1867. 

3.  Aline  de  Laurillon,  née  en  i85o. 

V.  Charles  de  Laurillon,  né  en  1825,  marié  à  Marie  de  Boubers,  fille 
du  Marquis  de  Boubers.  De  cette  union  vinrent  trois  enfants  : 

1.  Emmanuel  de  Laurillon,  né  en   1S57. 

2.  Olivier  de  Laurillon,  né  en  1866. 

3.  Elisabeth  de  Laurillon,  née  en    1861. 

VI.  Malcy  de  Laurillon,  née  en  181 1,  mariée  en  i835  au  Baron  Ma- 
rion   de   Beaulieu,  Général  du  génie  ,  dont  un  fils  &  cinq  tilles. 

VIL  Valentine  de  Laurillon,  née  en  1820,  mariée  en  1842  à  N de 

Loissy,  dont  deux  fils. 
VIII.  Marguerite  de  Laurillon,   née  en    1823,  mariée  en  1846  à  Alfred 
de  Cornulier-Lucinière,  Chef  de  bataillon  ,  tue  à  Sébaftopol  en  i855, 
dont  une  fille  née  en  i85i. 
IX  — XIII.   Cinq  filles  mortes  jeunes. 
8.  Jeanne  de   Laurillon,   née  le  S    Mars   1736,  morte    vers    i83o,   mariée    en 
1777  au  Comte  de  La  Fare-Lopez,  dont  defcend  Clémence  de  Marqlet, 
Chanoinefle  du  Chapitre  de  Sainte-Anne  de  Bavière,  mariée   en  i858  au 
Comte  Anatole  de  la  Panolse. 
q,    Anni   de  Laurillon.  née  en  1761.  morte  en   bas  âge. 

Y III.   DEGRE. 

Jacques-Alexandre-Bernard  I.aw ,  Marquis  de  Laurillon  a  ,  né  à  Pondichéry 
le  icr  Février  176S,  Maréchal  de  France,  mort  en  1S28.  Sa  vie  ell  illullre  &  ap- 
partient à  rhiftoire  (b).  Il  a  porté  au  plus  haut  degré  l'honneur  de  la  famille.  Voici 
les  états  de  fervices  :  Lieutenant  d'artillerie  1784,  Colonel  d'artillerie  (1794); 
Aide  de  camp  du  premier  Conful  (1800),  Général  de  brigade  (1802),  Général  de 
divifion,  commande  en  chef  les  troupes  embarquées  fur  la  Hotte  de  l'Amiral  Vil- 
leneuve, &  enlève  aux  Anglais  le  fort  du  Diamant  a  la  Martinique  (i8o5),  Gou- 
verneur de  Ragufe  1  1806),  Gouverneur  gênerai  de  Vende  (1807),  Commandant  de 
1  artillerie  de  la  garde  en  Efpagne  (1808b;  allille  à  la  bataille  de  Raab  &  prend 
cette  ville;  commande  a  Wagram  la  fameufe  batterie  de  cent  canons  (1809'; 
Ambafladeur  à  Saint-Pétersbourg  (181  1);  commande  le  5=  corps  d'armée,  &  prend 
part  aux  batailles  de  Lut/en  *  de  Baut/.en;  relie  maître  du  champ  de  bataille  à 
Goldberg  contre  80  mille  Pruflb-Rufïes  commandes  par  Blûcher  (i8i3);  Com- 
mandant des  moufquetaires  gris  (18141,  Prelident  du  collège  électoral  de  TAilne 
France (i8i5),  Minillre   Secrétaire  d'État  au  département  de  la  maifon 


M  Pair  de 


•  j  Lettres  patentes  du  ïo  Décembre  1817. 

M  Charles  Nodier  a  écrit  fon  article  dans  la  Biographie  UniverfeUe  de  Mi 
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du  Roi  ('1820'),  Maréchal  de  France  8c  commandant  du  5e  corps  d'armée  en  Ef- 
pagne,  où  il  s'empare  de  Pampelune  (i823);  Miniftre  d'État  &Grand  Veneur  i  1824). 

Il  était  Cordon  bleu,  Grand'croix  de  Saint-Louis,  Grand'croix  de  la  Légion 
d'honneur,  Grand'croix  de  la  Couronne  de  ter,  Grand'croix  de  Charles  111  d'Efpa- 
gne  &  Grand'croix  de  Saint-Wladimir  de  Ruffie. 

11  avait  époufé  en  1789  Claude-Antoinette-Julie  Le  Duc,  née  en  1772,  fille  de 
Claude-Marie  Le  Duc,  Maréchal  de  camp  &  Infpedeur  général  d'artillerie,  8c  de 
Marie-Charlotte-Françoifc-Vicloirc  ni-:  Ronty,  Dame  de  Richecourt,  en  Picardie, 
de  laquelle  il   eut  trois  entants  : 

1.  Auguste-Jean-Ai.exandre  de  I.aurillon,  qui  fuit. 

2.  Napoléon-Adolphe,  Comte  dcLaurifton,  né  en  i8o5,  tilleul  de  Napoléon  Fr  ; 

Officier  aux  huffards  de  la  garde,  démiffionnaire  en  i83o,  Chevalier  de 
Saint-Ferdinand  d'Efpagne,  mort  le  1 3  Mars  1867,  fans  avoir  été  marié. 

3.  LouisE-CoiiAï.iEde  Laurifton,  mariée  en  [822  au  Comte  Hocquart  de  Tu rtot, 

Chambellan   du  Roi   Charles  X.   De  cette  alliance   vinrent  deux  entants  : 

I.  Louis,  Comte  Hocquart  de  Turtot,  ancien  Capitaine  d'artillerie,  ma- 
rie, en  Juillet  i85S  ,  à  Clémentine  Cossin  de  Chourses,  morte  tans 
poftérité  en  1 8 5 0 . 

II.  Henri-Hyacinthe,  Vicomte  Hocquart,  ancien  Capitaine  de  frégate, 
Officier  de  la  Légion  d'honneur,  marié,  en  Août  1864,  a  Marie-Blan- 
che-Louife-Sophie  de  MiRVii.LE,  tille  du  Marquis  de  Mirville  8c  de 
Mathilde  de  la  Fallu.  De  cette  union  deux  fils. 

IX.   DEGRÉ. 

Auguste-Jean-Alexandre  I.aw,  2e  Marquis  de  Laurifton,  né  à  La  Fère  le 
10  Octobre  1790,  mort  a  Paris  le  27  Juin  1860,  Général  de  brigade.  Voici  fes 
états  de  fervices  :  Page  de  Napoléon  [cl  ;  Lieutenant  au  20°  de  chafleurs  a  cheval, 
il  fait  prifonnier  dans  un  combat  fingulier  un  Colonel  de  uhlans,  8c  pour  cette 
action  il  efl  décoré  par  Napoléon  fur  le  champ  de  bataille  (1809  .  11  le  fignale  à 
Raab  8c  Wagram  1809;,  Officier  d'ordonnance  de  Napoléon  Ier  (181  1  ),  Chef  d'ef- 
cadrons  au  iL'  régiment  des  gardes  d'honneur  8c  Officier  de  la  Légion  d'honneur 
(i8i3),  nommé  Colonel  ,  1S 14  ;  commande  les  chafleurs  à  cheval  du  Cantal  (1  Si 5), 
Colonel  du  2e  cuiraffiers  delà  garde  1X21  ;  lait  la  guerre  d'Efpagne ,  efl  nommé- 
Maréchal  de  camp  a  Madrid,  &  met  en  déroute,  à  San-Lucar-la-Mayor,  l'ar- 
rière-garde de  l'armée  de  Lopcz-Banos  v  1 8 12 3  )  ;  Infpectcur  gênerai  de  cavalerie 
(1824-1830);  Gentilhomme  de  la  Chambre,  Pair  de  France  par  la  mort  de  ton 
père  (1828-;  Repréfentant  de  l'Aifne  à  l'Aflcmblée  légiflative  8v  Colonel  de  la 
10e  légion  de  la  garde  nationale    1841)). 

Il  était  Chevalier  de  Saint-Louis,  Grand  Officier  de  la  Légion  d'honneur,  Che- 
valier de  Saint-Ferdinand  d'Efpagne  8c  des  Saints  Maurice  8c  Lazare. 

Il  avait  époufé  en  1820  Jeanne-Louife-Délie  Carette,  morte  en  1S34,  dont  il 
a  laillé  trois  (ils  : 

1.  Alexandre-Louis-Joseph  Law,  Marquis  de  Laurifton ,  qui  fuit. 

2.  Charles-Louis-Alexandre   I.aw,   Comte  de  Laurifton,  né  le  25  Juillet  1824, 

tilleul  du  Roi  Charles  X  8.  de  la  Dauphine  ,  ancien  Capitaine  de  cavalerie, 
marié,  le  i5  Avril  i852,  à  Marie- Félicie  Pascal,  tille  de  Pierre-Marius-Fre- 
déric  Pascal,  ancien  Repréfentant  des  Bouches-du-Rhône,  8.  d'Henriette- 
Françoife-Fmilie  d'Assaii  lv.  De  ce  mariage  trois  fils  8.  une  tille  : 

I.  Jacques-Louis-Alexandre-Henri  de  Laurifton,  ne  le  25  Juillet  i853. 
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II.  Pierre-Jules-Louis-Roger  de  Laurifton ,  né  le  5  Janvier    1857. 

III.  Émile-Paul-Louis-Hubert  de  Laurifton,  ne  le  2 '.A  Août  1860. 

IV.  Jeanne-Marie-Louise-Antoinette  de  Laurifton,  née  le  17  Janvier 
1862. 

3.  Arthur-Louis-François  Law,  Comte  de  Laurifton,  né  en  182g ,  Capitaine 
au  7e  cuiralliers,  Officier  d'ordonnance  de  l'Empereur,  Chevalier  de  la  Lé- 
gion d'honneur,  Commandeur  de  l'ordre  de  Saint-Staniflas  de  Ruffie,  Com- 
mandeur de  l'ordre  de  François-. lotéph  d'Autriche,  8cc;  a  fait  les  campa- 
gnes d'Italie,  de  Syrie  <\  de  Cochinchine. 

X.    DEGRÉ. 

Alexandre-Louis-Joseph  Law,  3e  Marquis  de  Laurifton,  chef  du  nom  8c  des 
armes,  ne  à  Paris  en  1821  ,  Élève  de  l'École  polytechnique  en  1840,  Officier  d'ar- 
tillerie, démifïionnaire  en  1849,  a  époufé,  le  8  Août  1849,  Marie-Pauline  Lan- 
jcinais  ,  fille  du  Comte  Lanjuinais,  ancien  Pair  de  France,  8v  de  Cécile-Hilaire 
Dornau.  De  cette  union  l'ont  ilius  : 

1.  Henri  de  Laurifton  ,    né  le  25  Septembre  i85o. 

2.  Jeanne-Louise-Marie-Thérèse  de  Laurifton,  née  le  11  Novembre   1 852. 

Résidences  :  Paris  8c  le  château  de  Fréchines. 
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I) 


LESPINAY, 


Anciens  Seigneurs  de  Marteville ,  tic  Pancy,  de  Cerny,  &c. 
en  PICARDIE,   en   BEAUVAISIS  et  dans  le  S0ISS0NNA1S. 


D'Argent  à  trois  Lofanges  de  Gueules,  pofées  deux  &  une. 

D'Hozier  a  confacré  à  cette  famille,  au  IIe  Regiftre  de  cet  Armoria!,  p.  719-724, 
une  notice  généalogique  s'arrêtant  au  Xe  degré,  dont  nous  donnons  la  conti- 
nuation. 

X.  DEC,  RÉ. 

Louis-Jean  de  Lefpinay,  Seigneur  de  Pancy,  Chamoulle,  Colligis,  Cerny,  fils 
de  Jacques  de  Lefpinay,  111'-  du  nom,  cv  de  Demoifelle  Michelle-Charlotte-Cathe- 
rine  de  Lens,  ne  le  25  Août  1730,  époufa,  le  3o  Avril  1772,  Marie-Louife- 
Madeleine  d\Avesnes,  fille  de  Louis  d'Avesnes,  IIIe  du  nom,  Vicomte  de  Cro- 
malle,  Seigneur  d'Harmou ville,  Toufficourt,  du  Pleffis,  8cc.  De  ce  mariage  il  eut 
cinq  entants: 

1.  Jacques-Ferdinand-Louis   de    Pancy,  auteur    de    la  branche    aînée,    marie 

le  19  Octobre  1797,  avec  Demoifelle  Marie-Reine-Françoife-Félicité  de  Ba- 
binel  de  Merviel,  dont  poftérité. 

2.  Charles-Casimir-Marie-Gabriel,  qui  fuit. 

3.  Jacques-Louis,  auteur  de  la  troifième  branche,  mentionnée  ci-après. 

4.  X.  de  Lefpinay,  mariée,  le  23  Juin  1797,  à  X....  Baugier  de  Bignipont. 

5.  Demoifelle  de  Lefpinay  de  Cerny. 

XI.    DEGRE. 

Charles-Casimir-Marie-Gabriel  de  Lefpinay  de  Pancy,  Chevalier,  né  en  1778, 
époufa,  le  28  Février  1796,  Marie- Louife-Françoife  de  Baudreuil,  tille  de  Jean- 
François-Charles-Bernard  de  Baudreuil,  Chevalier,  Sieur  de  la  Motte,  &  de  De- 
moifelle Étiennette-Antoinette-Élifaheth  Rillart  ni-:  Verneuil.  Décédé  le  1e1  Sep- 
tembre i863,  laiffant  de  l'on  union  deux  enfants  : 

1.  Jacques-Ferdinand-Etienne,  qui  fuit. 

2.  Jeanne-Jacquette  de   Lefpinay  de  Pancy,  mariée  en   1826  à  Jofeph-Louis- 

Rofe  de  la  Salle-Saint-Germain,  Chef  d'efeadron,  Officier  de  la  Légion 
d'honneur.  De  cette  alliance  vint  : 

Caroline  de  la   Salle-Saint-Germain,    mariée  à   Mr    de  Gauvain. 


LESPINAY 


XII.  DEGRE. 

Jacques-Ferdinand-Etienne  de  Lefpinay,  Chevalier,  époufa  en  [826  Eugénie 
Prévôt  de  Vaudigny,  d'où  : 

1.  Florimond-Léopold,  qui  fuit. 

2.  Gabrieu. e-Clotii.de  de   Lefpinay,   née   en    [827,  époufa   en    [848  Charles- 

Nicolas-Kdouard  de  Thiériet  de  Luyton,  Lieutenant-Colonel  de  gendar- 
merie, Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  d'où  plufieurs  enfants. 

XIII.  DEGRÉ. 

Florimond-Léopold  de  Lefpinay,  époufa  en  i855  Demoifelle  Marie-Pauline- 
rlenriette  de  Coudenhove,  fille  de  Charles-Marie  de  Coudenhove,  demeurant 
1  Fléville  (Ardennes),  &  de  Louife-Élifabeth  de  Beffroy.  Décédé  en  Septembre 
[860,  il  laiffa  de  l'on  union  : 

1.  Charles-Eugène-Edouard,  né  en  i85o. 

2.  Théodore-Edouard,  né  en  1860. 

3.  Marie-Eugénie-Valentine,  née  en  1 858. 
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TROISIEME  BRANCHE. 

XI.  DEGRÉ. 

Jacques-Louis  de  Lefpinay  de  Cerny,  Officier  de  carabiniers,  Officier  de  la 
Légion  d'honneur,  né  le  4  Avril  1782.,  époufa,  le  22  Octobre  1S14,  Armande- 
Marie-Louife  d'Y  de  Résigny,  fille  de  Marie-Louis-Étienne  d'Y  de  Résigny,  Che- 
valier, 8c  de  Marie-I.OLiil'e  de  Macquerel  de  Pleine-Selve.  De  cette  alliance 
vinrent  : 

1.  Charles-Florimond-Marie,  qui  fuit. 

2.  Reine-Sidonte  de  Lefpinay  de  Cerny,  née  en  1822. 

XII.  DEGRÉ. 

Charles-Florimond-Marie  de  Lefpinay  de  Cerny,  porte  le  titre  de  Vicomte  de 
Cerny,  en  fouvenir  de  ce  fief  vicomtal  polfedé  par  fa  famille;  né  en  Août  iSiS, 
marié,  le  23  Novembre  1844,  à  Demoifelle  Alexandrine-Marguerite  de  Cabaret 
d'Etri  pv,  fille  de  Alexandre-Xavier  de  Cabaret  d'Etrepy  &  de  N.  de  Bernouty. 
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(a), 


DE    COSSONAY    ET    DE    BoiJGY. 

Anciens  Seigneurs  d'Oniard  (au  pays  de  vaud). 
en  ISLE  de  FRANCE  et  en  SUISSE. 


D'Agir  à  une  Fleur  de  lis  pofée  e; 
d'Or;  alias  :  la  Fleur  de  lis  d'Or 
vriers,  la  tête  contournée.  Devise 


chef,  deux  Ftoiles  enfafee  &  un  Croiffant  en  pointe,  le  tout 
las  Étoiles  &  le  Croifant  d'Argent  (b  .  Supports  :  deux  Le- 
-.  Tout  vient  de  Dieu. 


Cette  famille  qui  a  produit  un  Baron  de  l'Empire  français  fous  Napoléon  Ie',  un 
Pair  de  France  fous  le  Roi  Louis-Philippe  Ier,  deux  Membres  de  llnllitut  de 
France,  deux  Grands  Olficiers  de  la  Légion  d'honneur,  un  Grand-Croix  de 
l'ordre  royal  d'Ifabelle-la-Catholique  d'Efpagne  8c  des  Chevaliers  de  divers  or- 
dres, parait  originaire  du  pays  de  Vaud  en  Suiffe  (c),  où  on  la  trouve  dés  le  mi- 
lieu du  XVIe  liécle  8c  d'où,  vers  1723,  elle  a  paffe  dans  le  Lyonnais  8c  de  là  dans 
Fille  de  France,  attirant  à  elle  reftime  publique  par  ion  honorabilité,  le  caractère 
élevé  de  plufieurs  de  les  membres  8c  les  férvices  qu'ils  ont  rendus  à  leur  pays  8c 
à  la  fociété. 

En  i56i,  Pierre  de  Leflert,  fils  de  Raymond  de  LelTert,  du  Mont-fur-Laufanne, 
était  à  Montmélian,  au  fervice  du  Duc  de  Savoie,  fous  les  ordres  du  Capitaine 
Michel  de  Jouxtens,  8c  le  14  Juillet  1 5f)2,  il  faifait  partie  d'un  détachement  d'hommes 
d'armes,  dellinés  «  à  aller  en  guerre  pour  le  maintien  de  la  Parole  de  Pieu  »  8c 
qui  firent  »  monftre  »  à  Laufanne  fous  le  commandement  de  Claude  de  Praro- 
man  (d). 

La  defeendance  de  Pierre  a  formé  une  branche  qui  s'etl  éteinte  à  Laufanne  vers 

(a)  L'orthographe  de  ce  nom  avarié.  Dans  lesanciens  actes,  on  trouve  :  De  L'Effert,  De  Leffert,  ou  Je  LeJJert 
&  depuis  la  Révolution  de  1789,  on  a  Couvent  écrit  Deleffert.  La  première  de  ces  variantes  ferait  la  plus  con- 
forme à  la  véritable  étymologic,  un  grand  nombre  de  localités  &  de  villages,  tant  dans  la  Suiffe  Romande  que 
dans  le  centre  de  la  France,  portant  le  nom  à'Effert,  ou  de  L'Effort,  dont  la  lignification  elt  la  même  que  celle 
dei'ancien  mot  français  Effart,  foil  <•  défrichement  ■■  ;  mais  c'elt  la  féconde  variante..  De  Lefferl  ..que  l'on  ren- 
contre ordinairement  fur  les  regiltres  de  l'etal  ci\il  &  qui  a  été  adoptée  par  la  majeure  partie  des  membres  de 
cetie  famille. 

{b)  Suivant  l'Armoriai  du  canton  de  Vaud,  le  fceau  d'ABRAHAM  De  Leflert  &  des  empreintes  de  cachets  fur 
des  actes  des  XVII"  &  XVIIL  ficelés. 

.ci  D'après  une  tradition  très-vague,  la  famille  De  Leflert  ferait  jadis  \enue  Je  l'étranger  dans  le  pays  de  Vaud, 
pour  y  trouver  le  libre  exercice  du  culte  reformé  auquel  elle  s'ell  attachée  de  très-bonne  heure;  maisjufqu'à  pré- 
lent rienn'eft  venu  confirmer  cette  tradition  qui,  félon  toute  prohabilité,  efl  inexacte.  Ln  tous  cas,  c'elt  a  tort 
que  dans  un  grand  nombre  de  notices  &  d'articles  biographiques  fur  des  membres  de  cette  famille,  il  a  été  dit 
que,  challée  de  France  par  des  perfécutions,  elle  s'était  réfugiée  en  Suitle  il  la  fuite  de  la  revocation  de  l'edit 
de  Nantes  en  i6S5,  car  l'on  exiftence  dans  le  pays  de  Vaud  bien  avant  la  Saint-Barthélémy  (  1 572  )  ell  prouvée 
d'une  manière  pofitive. 

[d)  Archives  de  la  ville  de  Laufanne. 


Regiftre  feptième. 
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la  fin  du  XVIIe  fiècle,  après  avoir  figuré  dans  lesConfeils&  la  Magiitrature  de  cette 
ville,  ancienne  Cité  Impériale. 

Une  autre  branche,  celle  de  Coffonay,  qui  fait  l'objet  de  la  prélente  notice,  com- 
mence fa  filiation  fuivie  à  Jacques  ci-après,  dont  on  a  lieu  de  croire  que  le 
père  s'appelait  Claude  de  L'Effort. 

PREMIER  DEGRÉ. 

Jacques  De  Leffert,  qualifié  «  honorable  »,  vivait  pendant  la  féconde  moitié  du 
XVIe  fiècle  8c  réfidait  au  bailliage  de  Moudon  (pays  de  Vaud).  En  1608,  lors  du 
mariage  d'Abraham ,  fou  fils,  avec  Jeanne-Sufanne  Berthex,  il  n'exillait  plus. 

II.  DEGRÉ. 

Abraham  De  LelTert,  né  au  pays  de  Vaud  vers  î.ïyii,  Notaire  Juré  par  ordon- 
nance du  Confeil  fouverain  de  l'état  de  Berne  du  3o  Novembre  1602,  acquit  en 
if>i 4  le  droit  de  bourgeoifie  (a)  à  Coffonay,  près  Laufanne,  &  fut  en  i635,  établi 
«  Commiffaire  rière  les  feigneuries  d'Aclens  &  de  Romanel  »,  par  noble,  magnifi- 
que &  puilTant  Seigneur  Ifaac  d'AUinges,  Baron  de  Coudrée,  Seigneur  de  Vuille- 
rens,  Beauregard  &  autres  lieux.  Il  avait  époufé  :  T'en  1608 ,  Jeanne-Sufanne 
Berthex  {b),  décédée  fans  enfants,  fille  d'egrège  Movle  Berthex,  poffeffeur  d'un 
fief  à  Penthaz,  &  de  noble  Judith  du  NANT;2°vers  i632,  Louife  de  Charrière  (c), 
dont,  outre  deux  filles,  les  deux  fils  ci-après  : 

1.  Albin,  né  à  Coffonay  en  i63y  8c  qui  eut  pour  parrain  Noble  Albin  de  Chan- 

dieu,  petit-fils  d'Antoine  de  Chandieu,  un  des  premiers  théologiens  de  la  Ré- 
forme. Mort  en  bas  âge. 

2.  Nicolas,  né  à  Coffonay  en   1640,  marié,  le  5  Janvier  i663,  à  Jeanne-Fran- 

çoife  Paindavoine  (d),  mort  fans  poftérité  en  1671. 
Abraham  époufa  en  troifièmes  noces  en    1642  Jeanne-Marie  d'Arnex  (<?),  dont 
Jean-Jacques,  qui  fuit,  &  mourut  à  Coffonay  le  7  Décembre  1642,  après  avoir 
inllitué  Jeanne  d'Arnex  «  tutrice  8c  gouvernante  de  les  enfants  8c  de  lés  biens,  fans 
compte  rendre  (f  1  ». 

III.   DEGRÉ. 

Jean-Jacques  De  Leffert,  né  pofthume  a  Cofionay  en  Mai  i6q3,  fut  Châtelain 
de  Lille  8c  de  Grancy,  Membre  du  Confeil  de  Coffonay  8c  Capitaine  de  dragons. 
11  combattit  bravement  à  la  bataille  de  Vilmergen,  donnée,  le  25  Juillet  1712,  entre 
les  Cantons  reformés  8c  les  Cantons  catholiques,  8c  mourut  à  Coffonay  en  1715. 

(a)  La  poffeffion  ou  à  défaut  l'achat  d'un  droit  de  bourgeoifie,  dont  le  coût  clt  Couvent  fort  élevé,  efl  encore 
exigé  de  nos  jours  de  tout  individu  voulant  exercer  des  droits  civiques  dans  le  canton  de  Vaud. 

[b)  Berthex,  au  pays  de  Vaud,  porte  :  d'Azur  au  Cerf  naffint  d'Argent,  accompagne  de  deux  Étoiles  du 
même,  l'une  en  chef  à  dextre,  l'autre  en  pointe  à  fcnc/lrc. 

c  Ancienne  famille  qui  avait  droit  île  bourgeoifie  a  Coffonay  &  qui  a  pofl'édé  les  feigneuries  ou  fiefs  d'A- 
lens,  Senarclens,  Mes,  Penthaz,  Bournens,  Severy,  &c.  (voir  Mémoires  S  Documents  de  la  Société  d'HiJloire 
de  la  Suffi  Romande,  tome  XV,  Fiefs  Nobles  de  la  baronnie  de  Coffonay). 

:d  Famille  citée  dès  l'an  1421.  En  1470,  Noble  Pierre  Paindavoine  poffédait  le  fief  d'Alens  qui  pal  la  plus 
tard  aux  Charrière,  &  en  i538,  Michel  Paindavoine  lit  l'acquifition  de  celui  de  Prévondavaux.  (Fiefs  Nobles  de 
la  baronnie  de  Coffonay.)  Dans  les  Anciennes  reformations  de  levé/clic  de  Saint-Malô,  publiées  en  1SG4  par 
M.  1  lenri  des  Salles,  on  voit  figurer  un  Pierre  Paindavoine  parmi  les  Commiffaires  pour  la  recherche  de  la  No- 
bleffe  en   1440;  on  ne  fait  s'il  y  avait  communauté  d'origine  entre  lui  &  les  Paindavoine  du  pays  de  Vaud. 

(s)Arnex  ou  Arney.  Famille  féodale  defeendant  de  Vuitbert  d'Arnex,  Chevalier,  vivant  en  1  10..1  Hifloire 
d'Orbe,  par  le  Baron  de  Gingins-la-Sarra,  &  La  Chenave-Defbois,  art.   iVArnay). 

f/j  Archives  de  la  famille.  [  lomologation  du  teilanient  d'Abraham  De  I  effert,  par  la  noble  Juftice  de  Cof- 
fonay. 
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Il  avait  époufé,  fuivant  contrat  du  23  Novembre  1672,  Jeanne-Pernette,  fille  de 
Félix  Monod  de  Ballens  (a),  Châtelain  de  Byère,  &  d'Anne  de  Monterjau,  & 
eut  de  cette  union,  outre  cinq  filles,  cinq  fils  dont  les  noms  fuivent  : 

1.  Gérard-Jacques,  né  a  Coffonay  en  1678,  marié  à  Jeanne  Elisa- 

beth Corday  1  aliàs  Cordey  ,  fille  ou  heur  de  Jean-Louis  Cou-    I  , 

day  (b),  Ailelleur  baillival  de  la  ville  d'Yverdon. 

2.  Gabriel,  Châtelain  de  Dify  &  Confeiller  de  Coffonay,  marie  a   \ 

Anne  Barde  (c);  décédé  en  1 7 3 S . 

3.  Paul,  qui  affilia  à  la  bataille  de  Malplaquet  en  1709.  Capitaine  au  régiment 

bernois  de  Morges  dès  1741 ,  Châtelain  de  Grancy  &  Confeiller  de  Coffonay. 
Mort  fans  alliance. 

4.  Benjamin,  qui  fuit. 

5.  Jean-Claude,  décédé  le  27  Janvier   172^  au  Cap  Français,  Ile  de  Saint-Do- 

mingue. 

IV.   DEGRÉ. 

Benjamin  De  Leffert,  ne  a  Coffonay  le  12  Juin  1  ôçjo,  lit  les  études  aux  acadé- 
mies de  Laufanne  &.  de  Genève,  puis  lé  rendit  a  Lyon,  où  en  1723,  avec  le  con- 
cours d'amis  appartenant  aux  familles  de  Sellon  (d)  tk  Boiffier  (e)  de  Genève,  il 
jeta  les  premiers  fondements  d'un  établiffement  commercial,  dont  il  devint  plus 
tard  le  feul  chef,  <v  qui  par  la  fuite  donna  naiffance  à  une  des  grandes  maifons  fi- 
nancières de  Paris. 

Vers  1730,  il  époufa  Marguerite,  fille  d'Ltienne  Brun  (/),  Banquier  à  Lyon,  &  de 
Marie  Sabatier,  8c  heur  de  Marie-Françoife  Brun,  mariée  en  1749  à  François 
d'Arnal,  Écuyer,  dont  la  petite-fille,  Mllc  de  Villas,  époufa  en  premières  noces 
Arthur  de  Ca/enove,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  Confeiller  général,  es.  en 
fécondes  noces  en  1 853  Jean-Alphonfe  Chardin,  Commandeur  de  la  Légion 
d'honneur,  nommé  en  1808  Premier  Préfident  de  la  Cour  impériale  de  Paris. 

En  1 7 5 f> ,  Benjamin  De  Leffert  ht  facquifition  du  domaine  de  Bougy-Saint- 
Martin  près  Aubonne  (pays  de  Vaud),  terre  encore  poffédée  par  lés  defeendants, 
puis,  ayant  appelé  l'es  lils  à  prendre  part  a  la  direction  de  fa  maifon  de  commerce 
qu'il  avait  réuffi  à  placer  au  nombre  des  plus  honorables  de  la  ville  de  Lyon,  il  fe 
retira  à  Coffonay  où  il  mourut  à  la  lin  de  l'année  1765.  11  eut  trois  lils  : 

1.  Jean-Jacques,  qui  fuit ,  auteur  de  la  branche  aînée,  dite  de  Coffonay  &  d'Ou- 

tard. 

2.  Etienne,  auteur  de  la  branche  cadette,  établie  à  Paris,  dont  l'article  fuivra. 
'i.  Paul-Benjamin,  auteur  de  la  troifième  branche  rapportée  plus  loin. 

a  Tige  des  Monod,  Seigneurs  Je  Ballens  &  de  Froidcville,  Barons  &  Vicomtes  de  Froidcville;  famille  qui  .1 
Fourni  .'1  la  Prull'e  plufieurs  Généraux.  &  à  la  Franc*;  un  Commandani  du  château  Je  Brell,  dans  la  perfonne  Ju 
Marquis  de  Colmans,  Seigneur  île  la  Rochc-Monod. 

6)  Famille  qui  Jes  le  XIV-  liècle  poilëdait  le  droit  Je  bourgeoilie  .1  Yverdon  au  pays  Je  Vaud.  En  1477, 
François  Corday  était  Châtelain  Je  ladite  ville.  Plufieurs  Corday  ont  été  Officiers  fupérieurs  au  fervice  de 
Piémont. 

(c)  Armes  :  d'Azur  a  un  Arbre  d'Or:  au  Chef  denché  de  trois  pièces  ô  demie  du  même.  La  République  Je 
Gcnèvea  eu  un  Confeiller  d'État  de  cette  famille. 

(d)  Famille  originaire  Je  Nîmes,  réfugiée  à  Genève,  qui  a  pofl'édé  la  feigneurie  d'Allaman,  au  pays  Je  Vaud, 
&  a  reçu  le  titre  Je  Comte  Ju  Saint-Empire. 

ici  Famille  qui  defeend  de  Noble  Antoine  Boiffier,  Je  Ponfin  en  Genevois,  Confeiller  Ju  Due  Je  Savoie  en 
141,0. 

(/)  Brun,  originaire  Je  Provence  ou  Je  Languedoc,  porte:  d'Or  au  Chevron  de  Gueules,  accompagné  de 
trois   Têtes  de  maure  de  Sable;  au  Chef  d'Azur,  chargé  d'un  Croijfant,  accojlé  de  deux  Étoiles  d'Or.  ' 
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BRANCHE  de  COSSONAY  et  dOUTARD  (Pays  de  Vaud). 

V.  DEGRÉ. 

Jean-Jacques  De  Lefièrt,  Seigneur  d'Outard,  Capitaine  de  moufquetaires , 
Confeiller  de  Coffonay,  né  à  Lyon  le  27  Février  \j3i,  établit  en  17G1  l'a  réfidence 
fur  les  terres  patrimoniales  de  fa  famille,  au  pays  de  Vaud,  8c  devint  par  la 
fuite  propriétaire  du  château  de  Collbnay,  jadis  prieuré  de  l'ordre  de  Saint-Be- 
noît, inféodé  en  1672  par  le  Confeil  fouverain  de  Berne  aux  Seigneurs  de  Penthaz 
pour  leur  fervir  de  maifon  feigneuriale.  En  1792,  il  lit  partie  du  Corps  dobfer- 
vation  place  fur  les  frontières  fuiffes  parle  gouvernement  Bernois  8c  fut  en  1S08 
élu  Membre  du  Grand  Confeil  du  canton  de  Vaud.  Par  contrat  paffé  à  Aubonne,  le 
28  Avril  1768,  Jean-Jacques  De  Leffert  s'allia  à  Madeleine-Françoife  de  Mes- 
tral  (a),  fille  de  Gabriel-Henri  de  Mestral  de  Belles  Truches  8c  d'Élifabeth  de 
Joffrey;  ce  mariage  lui  apporta  le  fief  feigneurial  d'Outard  près  Gimel.  11  mourut 
à  Ouchy-fous-Laufanne,  le  9  Mars  1817,  laiffant  : 

1.  Étienne-Henri,  né  à  Bougy  le  18  Juin  1774,  Capitaine  d'artillerie  dans  les 

milices  vaudoifes,  par  brevet  du  16  Février  1820,  Membre  du  Grand  Con- 
feil du  canton  de  Vaud,  chef  de  la  maifon  de  banque  De  Leffert-Will,  Cor- 
refpondant  de  la  Société  Linnéenne  de  Paris  8c  Membre  de  diverfes  Socié- 
tés de  bienfaifance  8c  d'utilité  publique;  marié,  le  14  Décembre  1801,  à 
Alice-Louife-Françoife  Wu.i.,  fille  de  Louis  Will,  de  Heidelberg,  8c  feeur 
de  la  Comtellè  Pillet-Will  de  Paris.  Mort  en  1840  à  Ouchy,  fans  poftérité. 

2.  Louis-Benjamin-Marie,  né  à  Aubonne  le  26  Février  1777,  Banquier  à  Na- 

ples,  décédé  à  Cudrefin  ('canton  de  Vaud")  en  1822,  fans  alliance. 

3.  Baptiste-Jean-Marie,  qui  fuit. 

4.  Marguerite-Élisabeth-Gabrielle ,  née  à  Bougy  en   1770,  décédée  fans  al- 

liance en  1827. 
5   Laure-Renée-Livie-Jacqueline,    née  à  Bougy  le  icr  Mars  1772,  mariée  en 
1807  à  Jules-Paul-Benjamin  De  Leffert,  de  Paris,  l'on  coufin  (voir  branche 
cadette,  VIe degré);  décédée  à  Paris  en  1823. 

VI.    DEGRÉ. 

Baptiste-Jean-Marie  De  LelTert,  né  à  Collbnay  le  1"  Décembre  1781  ,  Capi- 
taine de  carabiniers  dans  les  milices  de  fétat  de  Vaud,  marié  :  rie  21  Octobre 
i8o5,  à  fa  confine  Jeanne-Emilie  De  Leffert,  de  Paris  (voir  branche  cadette, 
Ve  degré),  décédée  le  21  Janvier  i83o;  2"  à  Wilhelmine  de  Gumoens  (/'),  veuve  du 
ColonelDE  Hallwyl,  décédée  en  1845. 

11  mourut  à  Laufanne  le  20  Novembre  i85o,  laiffant  de  l'on  premier  mariage  : 

1.  Adolphe-François,  dont  l'article  vient  ci-après. 

2.  Étienne-Gabriel-Jules,  dont  il  fera  fait  mention  plus  loin. 

3.  Anne-Madeleine-Alexandrine,  née  en  1808,  décédée  fans  alliance. 

4.  Louise-Julie,  née  le  g  Avril  181  1  ,  mariée  en  i833  à  Adrien  de  Constant- 

Rebecque  (c).  De  ce  mariage  :  Louise  de  Confiant,  qui  a  époufé  Henri, 
Comte  de  Puckler. 

(a)  Ancienne  famille  du  pays  de  Vaud  qui  a  poffédé  les  feigneuries  ou  fiefs  de  Vincy,  Grancy,  Vuillerens, 
Pampigny,  I  .avigny,  Saint-Saphorin,  &c.  Armes  :  de  Gueules  a  la  Bande  componded'i  )r&  d'A  jur,  Je  6  pièces. 

(b)  Antique  maifon  du  pays  de  Vaud  qui  a  polfédé  les  feigneuries  de  Gumoëns-le-Châtel  (aujourd'hui  Saint- 
Barthélémy,  de  Gumoéns-la-Ville.  de  Biolay-Magnou,  &c.  En  1096,  Burchard  de  Gumoens  était  Vidomnc 
d'Orbe  pour  le  Comte  de  Bourgogne. 

(  c)  De  la  famille  de  Benjamin-Confiant  de  Rebecque,  le  célèbre  publicifte. 
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VII.  DEGRÉ. 

Adolphe-François  De  Leflert,  né  à  ColVonay  le  i5  Septembre  1809,  Naturalise 
&  Membre  de  plufieurs  Sociétés  lavantes,  connu  par  un  féjour  de  fix  années  dans 
les  Indes,  pendant  lequel  il  raflembla  de  nombreufes  colleclions  d'animaux  &  d'in- 
fectes, dont  s'ell  enrichi  le  Muféura  d'hiftoire  naturelle  de  Paris  (a).  Mort  en  Suifle 
au  château  de  Saint-Barthélémy  le  6  Avril  1X69,  laillant  de  fon  mariage,  contracte 
en  1847,  avec]  Camille  Godart  van  Verploegh  (b),  un  fils  nommé  Alfred,  né  le 
3  Ofttobre  i853. 

VII.  DEGRÉ. 

Étienne-Gabriel-Jules  De  Leflert,  fils  cadet  de  Baptiste-Jean-Marie,  né  à  Col- 
fonayle  24  Novembre  18 12,  fuivit  la  carrière  militaire  &  devint  Capitaine  de  uh- 
lansau  fervice  de  Wurtemberg.  Rentré  dans  la  patrie,  il  époufa,  le  7  Juillet  1847, 
Albertine-  Antoinette -Sophie- Pauline  de  Loys  (c),  fille  de  Jean-Louis  de  Loys  & 
d'Emilie  de  Haller,  &  mourut  à Laufanne  en  186S,  laillant  trois  enfants  : 

1.  Jules-Fernand,  né  le  22  Avril  i85o,  poflefleur  du  domaine  d'Oùtard,  ancien 

fief  feigneurial  de  fon  bifaïeul. 

2.  Marie-Emilie,  née  en  1848. 

3.  Gabrielle-Camille-Marie-Madéleine,  née  le  16  Février  i852. 

BRANCHE  CADETTE  établie  a  paris. 
F.  DEGRÉ. 

Etienne  De  Leflert,  fécond  fils  de  Benjamin  (voir  plus  haut),  né  à  Lyon  le 
2  Mai  1735  ,  marié  a  Lyon  vers  1766  à  Madeleine-Catherine  Boy  de  la  Tour  (ci), 
dont  il  eut  : 

1.  Julks-Jkan-Jacquks,  né  à  Lyon,  mort  en  bas  âge. 

2.  Jacquks-Francois-Gabrii£i.-Ltiknne,    né  à  Lyon  le  5  Mars  1771  ,  Membre 

de  la  Société  d'hiltoire  naturelle  d'Edimbourg  dès  1788.  Ayant  combattu 
dans  la  journée  du  10  Août  1792,  pour  la  défenfe  du  Trône  &  des  Lois,  il 
ievitprolcrit  &  contraint  de  quitter  la  France. 'Mort  à  New-York  (Amérique) 
en  1794. 

3.  Jules-Paul-Bhnjamin,  qui  l'uivra. 

4.  Annk-Pierre-Alexandre  ,  né  à  Lyon  le   17    Avril    1770,    Banquier  à  Paris, 

décédé  en  l833. 

5.  François-Marie,  mentionné  après  fon  frère  Jules-Paul-Benjamin. 

6.  Abraham-Gabriel-Marguerite,  que  l'on  retrouvera  plus  loin. 

7.  Marguerite-Madeleine,  née  à  Lyon  le  26  Août  1767,   mariée  à  Jean-An- 

toine Gautier  (e),  Banquier  à  Paris;  décédée  en  1839. 

(a)  Plufieurs  rapports  ont  été  lus  à  l'Inftitut,  par  MM.  de  Blainville&  Duméril,  fur  les  collections  rapportées 
pnr  M.  Adolphe  De  Leffcrt  &  comprenant  plus  de  douze  cents  mammifères,  un  nombre  prodigieux  d'oifeaux, 
des  reptiles  empailles  ou  confervés  dans  l'alcool,  une  collection  confidérablc  de  poifTons,  des  infectes  de  tous 
les  ordres,  des  coquilles,  des  minéraux  &  des  plantes,  nous  dit  M.  Guér'm  Méneviile  dans  une  étude  fur  les  tra- 
vaux de  ce  naturalise  (Souvenirs  d'un  voyage  dans  l'Inde  exécuté  de  tS'J-i.i  iS'Jg;  Paris,  1S4JJ. 

(b)  Famille  d'origine  hollandaife.  Armes  :  d'Or  à  trois  Aigîettes  de  Sable. 

(c)  Armes  :  d'Azur  au  Demi-vol  d'Or.  Famille  qui  remonte  au  XIV"  ficelé  &  qui  a  polfédé  les  feigneuries  de 
Marnand,  Middcs,  Trey,  Hochât,  Villardin,  Chavannes,  Chefcaux,  Saint- Georges,  &c,  au  pays  de  VauJ. 

id,  Boy  de  i.a  Tour,  en  la  Comté  de  Neuchatel,  originaire  de  France,  porte  :  d'Ajur  j  /.i  Champagne  d'Or, 
/apportant  une  Tour  d'Argent ,  Jurmontée  d'une  Étoile  à  6  rais  du  même  Si  environnée  d'un  Bois  de  Si- 
nople. 

(c)  Famille  patricienne  de  la  République  de  Genève  qui  remonte  à  Louis  Gautier,  Coniéiller  de  Genève, 
anobli  en  i  624  par  l'Fmpereur  Charles-Quint.  Armes  :  d'Azur  à  5  Lofanges  d'Argent,  ranges  en  croix. 
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8.  Jeanne-Emilie,  néeà  Paris  le  22  Février  1778,  mariée  à  l'on  coufin  Baptiste- 
Jean-Marie  De  Leffert  de  Coffonay;  morte  a  Laufanne  le  21  Janvier  i83o. 

En  1777,  Etienne  De  Leffert  quitta  Lyon  &  alla  fonder  une  maifon  de  Banque 
à  Paris  où  il  ne  tarda  pas  à  le  placer  au  premier  rang,  parmi  les  grands  chefs 
d'entreprifes  commerciales  &  financières.  L'infortuné  Louis  XVI  lui  donna  une 
preuve  de  confiance  &  d'eftime,  en  lui  remettant  des  fommes  importantes  pour  combat- 
tre une  crilé  qui  frappa  Pinduftrie  des  l'oies  en  France,  pendant  la  guerre  d'Amérique 
en  1782  &  qui  privant  d'ouvrage  une  multitude  d'ouvriers,  pouvait  compromettre 
la  paix  publique.  Grâce  à  d'habiles  combinaifons  commerciales,  les  ateliers  le  rou- 
vrirent, letravail  reparut,  &  la  profpérité  qui  en  réfulta permit  de  reftituer  au  Tréfor 
les  capitaux  avancés  au  lieu  de  les  employer  en  fecours.  Etienne  De  LelTert  fut 
le  fondateur  de  la  première  compagnie  françaife  d'affurance  contre  l'incendie  & 
provoqua  la  création  de  la  Caillé  d'efeompte  qui  fervit  de  modèle  pour  l'organi- 
lation  de  la  Banque  de  France.  Emprifonné  fous  la  l'erreur  en  1792,  il  ne  dut 
la  mile  en  liberté  qu'à  la  chute  de  Robel'pierre  ;  laiffant  alors  la  direction  de  l'a 
maifon  à  1és  fils  ,  il  voua  de  nouveau  l'on  activité  &  l'a  haute  intelligence  au  fervice 
de  l'on  pays.  On  lui  doit,  entre  autres,  l'amélioration  des  laines  indigènes  par  l'in- 
troduction en  France  de  Gooo  moutons  mérinos  d'Ffpagne,  le  perfectionnement  des 
méthodes  pratiques  d'agriculture  &  le  développement  de  l'induftrie  des  tilîùsdegaze. 

Telle  fut  la  carrière  d'Etienne  De  Leffert  qui  refufa  les  places  &  les  diftincTions 
auxquelles  la  grande  confidération  dont  il  jouiffait,  tant  en  France  qu'a  l'étranger, 
8c  les  lervices  qu'il  avait  rendus  au  commerce  &  à  l'induftrie,  lui  avaient  donne 
des  droits.  Il  mourut  à  Paris  le  18  Juin  1816,  laiffant  (dit  le  Journal  dit  com- 
merce, du  22  Juin  1816)  «  un  nom  à  jamais  recommandable  aux  yeux  de  l'Eu- 
«  rope  commerciale  8c  placé  l'un  des  premiers  fur  la  lifte  des  négociants  qui  ont 
«  honore  leur  pays,  comme  celui  des  Pourtalès,  des  Oberkampf,  8cc.  ». 

VI.  DEGRÉ. 

Jules-Paul-Benjamin  De  Leffert,  Baron  de  l'Empire  français  par  Lettres  pa- 
tentes du  19  Septembre  1812',  Grand  Officier  de  la  Légion  d'honneur,  Membre 
de  rinftitut,  8cc,  naquit  à  Lyon  le  14  Février  1773.  Entré  à  l'Ecole  d'artillerie 
de  Meulan,  il  en  fortit  avec  le  grade  de  Capitaine  &  devint  Aide  de  camp  du 
Général  Kilmaine  pendant  les  campagnes  de  1793  &  1794.  Il  lé  diftingua  aux 
lièges  de  Maubeuge  8c  d'Ypres  ,  puis  fut  nomme  Commandant  de  la  place  d'Anvers. 
Rappelé  par  l'on  père,  dont  la  fanté  était  altérée  par  dix-huit  mois  paffés  dans  les 
priions  de  la  Terreur,  il  prit  à  la  fin  de  1794,  la  direction  de  l'importante  maifon 
financière  que  celui-ci  avait  fondée.  «  Là,  nous  dit  un  article  biographique  (a) , 
«  commença  pour  Benjamin  De  LelTert  une  vie  qui  eut  auffi  la  grandeur  &  l'on 
«  patriotifme  par  les  fervices  rendus  à  l'Etat,  dans  un  temps  où  le  commerce  in- 
«  térieur  8c  le  génie  manufacturier  devaient  fournir  à  la  France  ce  que  la  guerre 
»  lui  interdifait  de  recevoir  de  l'étranger.  »  Dès  1801,  il  fonda  a  Pall'y  la  première 
filature  de  coton,  puis  en  1812,  une  ufine  pour  extraire  le  lucre  de  là  betterave. 
L'Empereur  Napoléon  I"  à  cette  occafion  le  décora  de  l'a  propre  main.  Benja- 
min De  Leffert  devint  l'uccellivement  Juge  confulaire,  Régent  de  la  Banque  de 
France  8c  Membre  du  Conl'eil  général  du  commerce.  En  1814,  il  prit  part  à  la 
défenfe  de  Paris,  comme  Colonel  de  la  garde  nationale.  De  181 7  à  182J  8c  de 
1827  à   1842,  il  liégea  à  la  Chambre  des  Députés  ,  dont  il  fut  à  deux  reprilès  Vice- 

(a:  Von  le  Journal  des  Débats  du  j  Mars  1S47. 
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Préfident;  en  cette  dernière  qualité,  il  fut  appelé,  le  3o  Mai  iS3j,à  l'honneur  de 
figner  comme  témoin  l'acte  de  mariage  du  Duc  d'Orléans  ,  Princ'j  royal,  avec  la 
PrincefTe  de  Mecklembourg-Scrrwerin. 

En  outre  de  tes  nombreux  travaux  commerciaux  ^v  politiques,  il  s'occupait 
avec  ardeur  de  la  moralil'ation  &  du  bien-être  des  populations  &  lut  un  des  fonda- 
teurs des  cailles  d'épargne  ^v  de  plufieurs  autres  inltitutions  philanthropiques.  11 
confacra  également  une  partie  de  l'on  temps  &  de  fa  grande  fortune  à  l'étude  des 
feiences  &  à  l'encouragement  des  Beaux-Arts;  nous  rappellerons  ici  la  formation 
d'un  herbier  contenant  Xo,ooo  efpéces  ,  d'un  célèbre  mufée  conchyliologique  ^v 
d'une  galerie  de  tableaux  renommée. 

Le  Baron  Benjamin  De  LefTert  cil  mort  à  Paris  le  iL'r  Mars  1847,  fans  laiffcr 
de  poflerité  de  Laure-Renée-Livie-JacquelineDc  LelTert  de  Coflbnay  (voir  p.  a  . 
Ta  coufine,  qu'il  avait  époufée  le  22  Août  1X07. 

Cl» 

VI.  DEGRÉ. 

François-Marie  De  LefTert  (dit  DelefTert),  frère  du  précédent  ,  né  à  Paris  le 
2  Avril  1780,  Officier  de  la  Légion  d'honneur  &  Membre  de  l'lnllitut.11  prit  part 
de  bonne  heure  a  la  direction  de  la  mail'on  de  Banque  de  l'on  père  ,  dont  il  devint 
par  la  fuite  le  chef.  11  remplit  à  plulieurs  repriles  les  fonctions  de  Préfident  de  la 
Chambre  de  commerce  de  Paris  ?v  fut  membre  de  la  Chambre  des  Députés  de 
i83i  à  i83q,  &  de  1 838  jul'qu'en  1848.  La  révolution  de  Février,  qui  le  trouva 
Vice-Préfident  de  cette  Atïemblée,  étant  venue  mettre  un  terme  à  la  vie  politique, 
il  le  confacra  au  développement  de  diverles  inflitutions  philanthropiques  &  relia 
Préfident  de  la  Caillé  d'épargne  jufqu'à  la  mort,  qui  eut  lieu  le  i5  Oclobre  1868. 

11  avait  epoulé  à  Paris  Julie-Élifabeth-Sophie,  fille  de  Jean-Antoine  Gautier,  dont 
il  eut,  outre  d'autres  enfants,  décédés  jeunes  : 

i.  François-Benjamin-Marie,  qui  luit. 

2.  Stéphanie-Madeleine-Caroune,  mariée  à  Paris  au  Baron  Jean-Henri  Hottin- 

guer  (a),  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  Régent  de  la  Banque  de  France. 

3.  Madeleine,  mariée  à  Paris  au  Baron  Frédéric  Bartholdi(Z>),  Conl'eiller  à  la 

Cour  des  comptes,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur. 

VII.  DEGRÉ. 

François-Benjamin-Marie  DelefTert,  né  à  Paris  le  17  Novembre  1817,  Repréfcn- 
tant  du  département  de  la  Seine  a  l'All'emblee  legillative  en  1841),  Juge  au  Tribu- 
nal de  commerce  de  Paris  ^v  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur;  marié  à  Blan- 
che, fille  d'Henri,  Baron  de  Triqueti;  décédé  (ans  poftérité  le  2?  Janvier  1868. 

m  m 

VI.   DEGRÉ. 

Abraham-Gabriel-Marguerite  De  LefTert  ou  DelefTert),  dernier  des  (ils  d'b- 
tienne,  ci-delTus,  Grand  Ollieier  de  la  Légion  d'honneur,  Grand-Croix  de  Tordre 

(a)  Armes  :  Parti:  au  r1.  de  Cueidcs  a  la  Croix  pattée,  accompagnée  en  chef  d'un  Fer  de  hallebarde,  &  en 
pointe  d'un  Coupeau  de  3  piùces.  le  tout  d'Argent;  au  i<\  Bande  d'Or  ù'  d'Azur  de  C>  pièces 

{b  Armes  :  Kcartelé  :  au  i<  .  d'Azur  à  l'Kpée  en  pal  d'Argent  dans  un  OrL  de  même.-  au  y.  d'Argent  à  la 
Bande  de  Gueules;  au  y.  d'Argent  plein;  au  4«,  d'Azur  a  la  Molette  accompagnée  en  chef  de  deu.è  Larmes 
d'Argent. 
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d'Ifabelle  la  Catholique,  Commandeur  de  l'ordre  de  Léopold  de  Belgique,  naquit 
à  Paris  le  17  .Mars  1786.  Adjudant-Commandant  dans  la  garde  nationale,  il 
prit  en  1814  une  part  brillante  à  la  défenfe  de  Paris  &,  en  qualité  de  Général'de 
brigade,  il  combattit  énergiquement  à  la  tète  des  gardes  nationales  de  la  Seine, 
rémeute  des  5  ex  6  Juin  i832.  Après  avoir  été  Maire  de  Pafly  de  i83o  à  1834,  il 
devint  fucceflivement  Préfet  du  département  de  F  Aude,  puis  du  département 
d'Eure-&-Loir  en  i83q,  Préfet  de  Police  &  Confeiller  d'État  en  i836,  &  fut,  en 
récompenfe  de  les  nombreux  fervices,  élevé  en  1844  à  la  dignité  de  Pair  de 
France,  par  le  Roi  Louis-Philippe. 

Après  la  révolution  de  1848,  il  fe  retira  du  monde  politique  &  mourut  à  Pafly 
le  29  Janvier  i858.  Peu  d'heures  avant  la  lin,  la  vifite  de  l'Impératrice  Eugénie 
vint  lui  apporter  un  augufte  &  touchant  témoignage  de  fympathie  &  d'eftime. 

De  fon  mariage ,  contracté  en  1824  avec  Charlotte-Marie- Valentine-Joféphine  de 
La  Horde,  fille  du  Comte  Alexandre  de  La  Borde  &  de  Marie-Anne-Thérèfe  Sa- 
batier  de  Carre,  Gabriel  De  Leflert  laifla  : 

1.  Edouard-Alexandre-Henri,  qui  fuit. 

2.  Cécile- Julie-Thérèse ,  mariée  :  i°  à  Alexis  Vicomte  de  Vai.on,  décédé  en 

rS5i  ;  &  2°  à  Sigifmond  du  Poucet,  Comte  de  Nadaillac. 

VII.   DEGRÉ. 

Édouard-Alexandre-Henri  Deleflert,  né  à  Paris  en  1828,  Officier  de  la  Légion 
d'honneur,  Chevalier  de  divers  ordres ,  Adminiftrateur  de  la  Compagnie  des  Che- 
mins de  1er  de  bOuelt.  11  s'eft  occupé  de  travaux  littéraires  &  a  écrit  divers  ou- 
vrages, entre  autres  des  récits  de  voyages  en  Orient  &  en  Sardaigne. 

TROISIÈME  BRANCHE   établie  en  France  et  en  Suisse. 
V.  DEGRÉ. 

Paul-Benjamin  De  Leflert,  dit  de  Bougy,  troifiôme  fils  de  Benjamin  *  de  Mar- 
guerite Brun  (voir  p.  3),  né  à  Lyon  le  4  Décembre  i738,  époul'a  à  Paris,  le 
29  Janvier  1776,  Marie-Anne-Sulanne,  fille  de  Pierre  Massé  Ça),  &  petite-nièce  de 
J.-B.  Massé,  Peintre  du  Roi  &  Confeiller  de  l'Académie  royale  de  Peinture  &  de 
Sculpture.  Il  établit  enfuite  fa  réfidence  fur  la  terre  de  Bougy-Saint-Martin  au 
pays  de  Vaud  (b),  &  mourut  à  I.avaux,  près  Aubonne,  le  4  Mai  1818,  laiffant  : 

1.  Auguste-Etienne,  qui  fuit. 

-.  Armand-Jean-Jacques,  qui  fuivra. 

3.  Jacques-Louis- Paul,  rapporté  plus  loin. 

4-  Adrien-Etienne,  né  à  Bougy  en   1789,  mort  à  Paris  en  1819  ,  fans  alliance. 

5.  Elisabeth-Jeanne-Sophie,    née  à  Bougy   le    12  Septembre   1783,  mariée  à 

François-Etienne  nu  Roveray,  fils  de   Jacques-Antoine  nu  Roveray   (c), 
Procureur  général  delà  république  de  Genève.  Décédée  au  Havre  en  1869. 

6.  Cécile-Madeleine-Henriette,  née  à  Bougy  en  1785,  mariée  à  Michel  Dela- 

ROCHE(rf),  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  Maire  du  Havre,  Membre  de 
la  Chambre  des  Députés,  &c  Décédée  au  Havre  le    1"  Janvier  i852. 

fa)  Armes  :  d'Azur  au  Chevron  d'Or,  accompagné  de  trois  Lys  de  jardin,  tiges  &  feuilles  d'Argent. 
(b)  Cette  terre  cil  devenue  plus  tard  la  propriété'  de  la  branche  établie  à  Paris." 

[c  •  Armes  :  Écartelê  :  aux  i  «  £4=,  de  Gueules  à  3  Roues  d'Or.-  aux  2'  S  3°,  d'Azur  au  Chêne  arraché  d'Argent, 
(d)  Delaroche  ou  De  la  Roche.  Armes  :  d'A  ,ur  a  la  Roche  d'Argent,  iffante  d'une  Mer  du  même,  accom- 
pagnée en  chef  d'un  Croisant  entre  deux  Étoiles  d'Or. 
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VI.  DEGRÉ. 

Auguste-Etienne  De  Leffert,  ne  à  Boulogne,  près  Paris,  le  G  Juillet  1778,  Lieu- 
tenant de  louveterie  dans  le  département  de  la  Loire-Inférieure  de  1806  à  1808, 
Officier  de  cavalerie  dans  les  milices  de  l'État  de  Vaud,  Juge  au  Tribunal  civil 
d'Aubonne,  marié  en  1814  a  Hélène-Joféphine  Roux,  d'Étoy,  nièce  de  la  Comtefle 
Raymond  de  Boyllèulh,  née  Houx  (a).  Décédé  a  Morges,  canton  de  Vaud,  le  28 
Mars  1849.  De  lon  mariage,  il  eut  : 

1.  Benjamin-Henri,  né  à  Morges  en  i8i5,  mort  à  la  Havane  en  1843. 

2.  Charles-Paul-Ernest,  né  en  1817,  mort  en  i858,  près  de  Santa- Fé  de  Bo- 

gota (Nouvelle- Grenade),  où  pendant  quelque  temps  il  avait  été  attaché  à  la 
Légation  de  France. 

3.  Gustave-  Jules-  Alexandre  ,  né  à  Morges  le   i3   Août    18129,  Chevalier  de 

Tordre  de  Saint-Sylveitre,  Membre  de  diverles  fociétés  d'utilité  publique. 

4.  Laure-Adrienne,  née  en  18 16,  mariée  à  Louis  Foltz,  fils  de  Jules  Foltz  (b), 

Colonel  d'artillerie,  Intendant  des  poudres  &  falpêtres  de  l'État  de  Vaud. 

5.  Cécile-Frédérique,  née  en   1820,  mariée  en   1843   à  Charles  Koch  (c),  Ca- 

pitaine de  cavalerie  dans   les   milices  du  Canton  de  Vaud,  fils  d'Augufte 
Koch,  Préfident  du   Tribunal  civil  de  Morges.  Décédée  en  1862. 

VI.  DEGRÉ. 

Armand-Jean-Jacques  De  Lellèrt  ,  né  à  Bougy  le  17  Février  1780,  Capitaine 
de  grenadiers  dans  les  milices  vaudoiles,  Membre  du  Grand  Confeil  du  canton  de 
Vaud  &  Syndic  (foit  Maire)  de  Burfinel.  Auparavant  il  avait  été  l'un  des  chefs 
d'une  des  principales  maifons  de  commerce  du  Havre. 

En  1810,  il  s'allia  à  Jeanne-Maria-Élifabeth-Renée  Archer  (d),  d'Oujonnet,  6c 
mourut  a  Choifi-près-Rolle ,  canton  de  Vaud,  le  1 5  Août  i85q,  lailfant  : 

1 .  Arthur,  qui  fuit. 

2.  Emma,  née  à  Nantes  en  1812,  mariée  en   i83q  a  Charles  de  Watteville. 

3.  IdAj  née  a  Nantes  en  18 14,  morte  fans  alliance  en  i832. 

4.  Valentine,  née  a  Genève  en  1826,  mariée  à  Edouard  de  Muralt. 

VII.  DEGRÉ. 

Arthur  De  Leffert,  né  à  Nantes  en  1811,  Capitaine  de  cavalerie  dans  les  mi- 
lices de  l'État  de  Vaud,  marié  en  1843  à  Julia  Saladin,  fille  d'Augufte  Saladin, 
Baron  de  Lubières,  c\  de  Mary  de  Ca/i.nove.  De  cette  alliance  l'ont  nés  cinq  enfants  : 

1.  Gaston,  né  à  Genève   le  29  Janvier  1846,  Sous-lieutenant  d'infanterie  dans 

les  milices  genevoifes. 

2.  Henri,  frère  jumeau  du  précèdent. 

3.  Fernand,  né  à  Choisi  le  iS  Octobre  1847. 

4.  Albert,  né  à  Choili  le  3i  Août  i85o. 

5.  Thérèse,  née  à  Genève  le  2  Mars  i855. 

(a)  Roux  ,  jadis  Rosso.  Cette  famille  a  pour  auteur  Noble  Aluekt  Rolcio  ou  Rolfo,  de  Saint-Paul  de  Ville- 
neuve d'Alli,  en  Piémont,  qui  émigra  en  Suill'e  vers  if*;}  a\ec  Catherine  de  IUlui,  la  femme.  Armes  :  dApir 
au  Lion  d'Argent  ,■  êcartelé  auffl  d'Azur,  à  la  Bande  d'Or,  chargée  de  trois  Tonneaux  de  Gueules. 

(b)  Armes  .  Coupé  :  au  i".  d'Or  à  l'Aigle  de  Sable:  au  2»,  d'Argent  à  5  Quinlefeuilles  de  Gueules,  avec  une 
Fafce  du  même,  crénelée  de  3  pièces  par  le  bas,  brochant  fur  la  ligne  du  coupé. 

(c)  Armes  :  d'Or  a  la  Barre  ondée  de  Pourpre.  Famille  originaire  du  grand-duché  de  Bade;  un  de  les  mem- 
bres était  Aumônier,  attaché  à  la  Cour  du  Grand-Duc. 

(d)  Armes  :  d'Aptr  a  trois  Flèches  d'Argent,  2  S  1,  lapointe  en  bas. 


Regijlre  feptième.  »« 
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VI    DEGRE. 

Jacques-Louis-Paul  De  Leflert,  troifième  fils  de  Paul-Benjamin ,  né  à  Bougy 
le  3o  Janvier  1782.  Nomme  en  1839  Conful  de  Belgique  au  Havre  où  il  tut  pen- 
dant de  longues  années  Directeur  d'une  importante  compagnie  d'Affurances  mari- 
times. Mort  à  Paris  le  25  Juillet  i863.  Il  avait  été  marie  :  T'en  1809,  à  Mathilde 
Guiguer  de  Prangins  (a),  décédee  en  1811;  2"  en  1818,  à  Pauline  Roussac,  dont 
il  eut  deux  fils  : 

1.  Eugène,  né  au  Havre  le  16  Juillet  1819,  fit  dès  1840  de  grands  voyages,  par- 

courut r Amérique,  l'Auftralie,  la  Chine,  l'Inde,  &c,  d'où  il  rapporta  d'in- 
téreffantes  collections,  en  partie  dépofées  au  Mufée  du  Havre.  11  a  publie 
le  récit  de  les  voyages  dans  les  ouvrages  luivants  :  Souvenirs  d'un  voyage 
à  Sidney;  Paris,  1847;  Voyage  dans  les  deux  Océans ,  Atlantique  &  Paci- 
fique, 1844-47.  Bréfil,  États-Unis,  Cap  de  Bonne-Efpérance ,  Nouvelle- 
Hollande,  Nouvelle-Zélande,  Tatti,  Philippines,  Chine,  Java,  Indes  Orien- 
tales ,  Egypte;  Paris,  184S.  Après  avoir  fait  en  184g  partie  de  la  mail'on 
du  Prince  Louis-Napoléon,  Prélident  de  la  République  françaile,  il  quitta 
la  France  en  i85i  &  le  rendit  à  San-Francilco  (Californie)  où  il  établit  une 
mail'on  de  Banque  8v  fonda  des  lociétes  françailes  de  bienfaifance  8c  de 
rapatriement,  ainfi  que  plusieurs  autres  dont  il  fut  élu  Prélident.  Rentré 
en  France  au  bout  de  quelques  années,  il  le  fixa  à  Paris. 

Déjà  Chevalier  des  ordres  des  SSs-Maurice  8c  Lazare  de  Sardaigne  &  de 
Guadeloupe  du  Mexique,  il  fut  en  1N71  créé  Chevalier  de  la  Légion  d'hon- 
neur &  reçut  une  médaille  pour  les  fervices  8c  l'on  énergie  comme  Dé- 
légué des  Ambulances  pendant  le  liège  de  Paris  par  les  Pruffiens  8:  pendant 
la  Commune. 

2.  Adrien,  ne  au  Havre  le  i5  Juin  1826,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur  8. 

des  ordres  des  SS^-Maurice  8c  Lazare  de  Sardaigne  8c  de  Saint  Grégoire  de 

Rome.  Ayant  cmbralfe  la  carrière  diplomatique,  il  fut  en   1S48  envoyé   à 

Turin,  en  qualité  d'Attache  à  l'ambalfade  de  France,  8c  ne  tarda  pas  à  le 

faire   remarquer  par  une  intelligence  8c  des  talents  luperieurs.   Nommé  en 

i852  Secrétaire  de  la    Légation  de  France  à  Santa-Fé  de  Bogota  ,  il  partit 

le    17  Janvier  [853  pour  cette  dellination  avec  l'on  coufin  Frnelt,  dont  il  a 

déjà  été  tait  mention;  mais  a  peine  débarqué  à  Sainte-Marthe,  il  fut  atteint 

d'une  fièvre   pernicieufe,  à   laquelle  il    fuccomba  le  26  Février    luivant. 

A    cette   occalion   il   parut  dans  les  journaux    un    article  nécrologique   où 

on  lil'ait  :   «  AL  Adrien  de  Leflert,  déjà  trois  fois  décore  à  l'âge  de  26  ans, 

«  voyait  s'ouvrir  devant  lui  un  brillant  avenir  dans  la  diplomatie  françaile. 

«   Cette  noble  carrière   dans  laquelle  il   eut   rendu   des  fervices  a  l'on  pays 

«  vient  d'être  brufquementtrancb.ee  par  la  mort.  M.  Adrien  Je  Leflert  lailTera 

«   d'amers  regrets,  non-feulement  à  fa  famille  ,  mais  à  lés  nombreux  amis  ». 

u7)  Guiguer,  Barons  de  Prangins,  portent  :  D'Argent  .111  Lion  de  Sable,  tenant  une  Redorte  de  Sinople. 

Nota.  Plufieurs  Armoriaux  donnent  à  la  famille  De  l.ell'ert  les  armes  fuivantes  :  Écartelé  :  au  i",  d'Jpir 

au  Lis  en  pal  arraché,  tige  &  feuille  d'Argent;  au  2',  de  Baron,  membre  de  collège  électoral;  au  3",  d'Or  à  la 

Forêt  de  Sinnpk;  Joutemte  du  même,  fur  laquelle  broche  une  Tour  crénelée  de  trois  pièces  d'Argent ,  ouverte 

&  maçonnée  de  Sable; au  4",  d'Ajur  au  Croiffanl  d'Argent,  furmonté  de  2  Étoiles  du  même.  Ces  armes  font 

celles  concédées  en  1812  à  J.-P.-Benjamin  De  Leflert  comme  Baron  de  l'Empire  &  lui  l'ont  reliées  personnelles. 
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.   LIÈVRE 


DE    LA 


GRANGE, 


Anciens  Seigneurs  de  Mérèville,  d'Amilly,  de  Bougival,  de  Becherel,  d'Ar- 
tange  ;  Châtelains  de  Beaurepaire  &  de  Bucamp,  Barons  de  Lorme  6'-  d'Hnriel; 
Marquis  de  la  Grange  &  de  Fonrilles,  &c. 

en  L'ISLE  DE   FRANCE,  en  BOURBONNAIS,  en  BRIE  et  a  PARIS. 


Ahmes  anuknni.s  :  d'Agir  au  Chevron  d'Or. 
accompagné  en  chef  de  deux  Rofes  d'Ar- 
gent, €■  en  pointe,  d'une  Aigle  éployde.au 
vol  abaijfé  du  même.  Cimier  :  l'Aigle  de 
Vécu  iffanle  d'un  Bourrelet  d'Argent,  dcSi- 
nople  &  d'Or,  lequel  funnonte  une  Couronne 
de  Marquis.  Suppouts  :  deux  Griffons.  De- 
vise :  Lvcfl'e  a  Lveure. 


Vumks  nolivmiis.  depuis  Napoléon  I"  :  Kcar- 
tele  :  au  r ' ,  d'Azur  à  l'Épée  haute  d'Or  (qui 
elt  le  figne  des  Comtes  militaires);  ait  ^  & 
.iL',  de  Sable  au  Griffon  d'Or,  arme  &  lam- 
paffé  de  Gueules,  celui  du  3e  quartier  con- 
tourné; au  4e,  d'Azur  au  Senejtrochère  braf- 
fardé  d'Argent  &  furmonté  de  la  lettre  E 
(Edling  où  le  Marquis  de  la  Grange  a  perdu 
un  bras);  fur  le  tout,  l'ancien  écu  de  la  fa- 
mille, comme  ci-contre. 


La  famille  Le  Lièvre  de  la  Grange  s  'efl  diftinguée,  depuis  5oo  ans,  foit  par  les 
fervices  diftingués  qu'elle  a  rendus  dans  la  carrière  des  armes  8c  la  haute 
magistrature,  l'oit  par  la  nobleffe  de  l'es  alliances  <>v  la  richefle  de  les  poffeffions. 
Elle  poffède  des  titres  nombreux  &  anciens;  M.  Laine,  auquel  ils  ont  été  commu- 
niqués, a  publie  la  généalogie  de  cette  famille  dans  le  tome  Y'"c  des  Archives  gé- 
néalogiques &  hifloriques  de  France. 

Une  analyle  l'uccincle  de  ce  travail,  où  la  filiation  elt  établie  depuis  Tannée  [358, 
nous  difpenfera  d'indiquer  les  autorites,  toujours  exactement  citées  par  l'auteur. 

PREMIER  DEGRÉ. 

Gilles  Le  Lièvre,  Ior  du  nom,  Ecuyer,  Seigneur  de  Méréville,  frère  aîné  de 
Robin  Le  Lièvre  qui  lèrvait  en  îjîyo  parmi  les  Écuyers  de  Bertrand  du  Guefclin, 
rendit  d'utiles  fervices  au  Roi  Jean.  Ce  prince  l'en  récompenfa  par  une  penfion 
viagère  de  78  livres,  fur  les  recettes  d'Orléans;  Gilles  Ier,  affilié  de  Jeanne  de 
Monceaux,  la  femme,  par  contrat  du  3  Avril  [358,  devant  Gallois  (a),  Notaire  à 
Juffy-le-Chàtel,  fit  abandon  de  cette  rente  à  Philippe  de  France,  Duc  d'Orléans,  fils 
puîné  de  Philippe  de  Valois,  potir  une  fomme  de  700  écus  d'or.  Dans  une  charte 
des  archives  de  la  Couronne,  il  efl  qualifié  Seigneur  du  Marchais  &  d'Amilly,  à 


(a)  L'original  Je  cet  acte  efl  aux  archives  de  la  Couronne  (Tréfor  d 
Une  copie  vidimée  par  M.  Joly  de  Fleury,  Procureur  général  &  Ci 
exprès  du  Roi,  le  22  Avril  177.C  au  Marquis  de  La  Grange. 


.ailles  de  Montargis,  n°  241/'. 
rtes,  a  été  délivrée  par  ordre 


le  LIEVRE  de  la  GRANGE. 


i4o 


foccafion  du  retrait  de  la  terre  d'Orvilliers  en  i363.  11  lailfa  de  fon  mariage  avec 
Jeanne  de  Monceaux  : 

1.  Gilles  Le  Lièvre  ,  mort  fans  poftérité. 

2.  Philippe,  qui  a  continué  la  delcendance. 

3.  Aurin  Le  Lièvre,  qui  entra  au  fervice  du  Pape  Boniface  IX,  où  il  parvint  au 

commandement  d'une  compagnie  de  cent  lances  &  au  gouvernement  du 
château  de  Saint-Ange.  11  mourut  fans  avoir  été  marie. 

//.   DEGRÉ. 

Philippe  Le  Lièvre,  Chevalier,  Seigneur  de  Méréville,  de  Marchais  &  d'Amilly, 
Confeiller  &  Maître  d'hôtel  de  Charles  VI,  acquit  en  1404  une  mailbn,  lituée  rue 
Saint-Honoré,  provenant  de  la  fucceffion  de  Gilles  Le  Lièvre  &  de  Jeanne  de 
Monceaux,  les  père  8c  mère,  &  lut  tue  à  la  bataille  d'Azincourt,  le  27  Octohre  141  3. 

De  fon  mariage  contraclé  avant  1370  avec  Gilberte  de  Robertmesnil  ,  fille 
de  Noble  André  de  Robertmesnil,  Damoifeau ,  8c  de  Damoifelle  Jaqueline  So- 
relle,  tante  d'Agnès  Sorel,  ell  provenu,  entre  autres  enfants  : 

///.  DEGRÉ. 

Robin  Le  Lièvre,  Chevalier,  Confeiller  de  Charles  VI  &  Capitaine  d'une  com- 
pagnie de  Chevau-légers.  11  a  la  qualité  de  Bailly  de  Sens  dans  une  quittance  qu'il 
donna  en  1408  à  François  de  l'Hôpital,  Fnq*uéteur  général  des  eaux  8c  forêts  en 
Champagne  8c  en  Brie.  Il  commanda  la  Nobleffe  de  ce  bailliage  à  Azincourt  où 
périt  Philippe  Le  Lièvre,  fon  père,  en  141 5.  Robin  avait  époufé  Marthe  Le  Clerc, 
fille  de  Jean  Le  Clkrc,  Seigneur  de  Luzarches,  mort  Chancelier  de  France  en  143s. 
De  ce  mariage  font  iflus  : 

1.  Jean,  1er  du  nom,  qui  fuit. 

2.  Jehannot  Le  Lièvre,  Abbé  de  Saint-Pierre  de  Lereftang,  dont  il  fit  hommage 

à  Charles  VII  le  2  Septembre  1449. 

3.  Bertrand  Le  Lièvre,  qui  mourut  en   14(17,    Initiant  une  nombreufe  lignée 

d'enfants  illégitimes. 

IV.  DEGRÉ. 

Jean  Le  Lièvre,  Ier  du  nom,  vivant  en  1440,  époufa  vers  1450  Marie  de 
Saveuse,  illue  d'une  noble   famille  de   Picardie.  De  ce  mariage  font  provenus  : 

1.  Jean,  IL  du  nom,  dont  l'article  luit. 

2.  Catherine  Le  Lièvre,  époufe  de  Bertrand  Le  Picard. 

V.  DEGRÉ. 

Jean  Le  Lièvre  ,  IL  du  nom,  Seigneur  de  Bougival,  Confeiller  au  Parlement  en 
i5oo,  fut  un  des  Magiilrats  chargés  en  i5oS,  par  le  Roi  Louis  XII,  de  la  réforme 
des  coutumes  du  Royaume;  l'éloquence  qu'il  joignait  à  de  profondes  lumières  le 
fit  nommer  en  i5io  premier  Avocat  général  du  Parlement  de  Paris.  L'hiftoirc 
attelle  qu'il  lit  preuve  d'une  noble  indépendance  de  caractère,  en  proteflant  en 
plein  Parlement  contre  l'abolition  de  la  Pragmatique  fanftion  8c  l'enregiftrement 
du  concordat  conclu  en  1 5  1 7  entre  François  Ier  8c  le  Pape  LéonX.  Jean  Le  Lièvre 
mourut  en  Avril  i5l>5,  dans  une  haute  réputation  de  lavoir  8c  d'intégrité.  Il  avait 
époufé,  vers  l'an  1490,  Damoifelle  Anne  Framberge  de  Lkzigny,  Dame  de  Bou- 
gival-fur-Seine,  fille  de  Noble  homme  Denis  Framberge,  Seigneur  de  Lézigny,  de 
Bougival  8c  de  Nancré.  De  ce  mariage  font  iflus  : 
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i.  Bertrand  Le  Lièvre,  Écuyer,  Seigneur  de  l'Admirault,  Confeiller  au  Parle- 
ment en  1524.  Il  eut  Je  l'on  mariage  avec  Michelle  Bartheyllon,  une  fille  : 
Valentine  Le  Lièvre,  mariée,  le  g  Janvier  i53g,  avec  Antoine- Jacques  Le 
Clerc,  Seigneur  d'Ermenonville,  Préfident  à  Mortier  au  Parlement  de 
Normandie. 

2.  Robert  ou  Robin  Le  Lièvre,  Confeiller  de  la  ville  de  Paris  en  [53g. 

3.  Claude,  1er  du  nom,  dont  l'article  luit. 

4.  Pierre  Le  Lièvre,  Confeiller  au  Parlement,  qui  affilia,  le  icr  Janvier  i53g, 

à  l'entrée  de  Charles-Quint  à  Paris. 

5.  Marie  Le  Lièvre,    femme   de  Guillaume    Berthelemy,  Seigneur  de    Lom- 

périer. 

T'7.  DEGRÉ. 

Claude  Le  Lièvre,  1er  du  nom,  Kcuver,  Seigneur  de  Bougival  &  de  Becherel, 
Confeiller  de  la  ville  de  Paris  en  i53g,  avait  époufé  Charlotte  de  Menisson,  nièce 
de  Madeleine  de  Menilfon ,  mariée,  le  r3  Avril  i5o5,  avec  Jean  Mole,  Grand- 
oncle  de  Mathieu  Mole,  Garde  des  fceaux.  Du  mariage  de  Claude  Le  Lièvre 
8c  Charlotte  de  Menilfon,  font  iflus  : 

1.  Cilles,  IIe  du  nom,  dont  l'article  fuit. 

2.  Claude  Le  Lièvre,  Écuyer,  marié  :   in  avec  Catherine  Gobelin;  20  en  i56g, 

avec  Jeanne  Palluau  de  Maisonneuve.  Il  laiffa  trois  fils  :  Nicolas,  Philippe 
St  Isaac  Le  Lièvre;  8c  trois  tilles  :  Marie,  Bonne-Marguerite  8c  Cathe- 
rine Le  Lièvre. 

3.  Philippe  Le  Lièvre,  Écuyer,  Confeiller  au  Châtelet,  qui  époufa,  par  contrat 

du  20  Décembre  i58g,  Damoifelle  Marie  Gayant,  fille  de  Louis  Gayant, 
Confeiller  au  Parlement  8c  Prévôt  des  marchands  de  la  ville  de  Paris  en 
1540;  de  ce  mariage  eu  ilTu  Louis  Le  Lièvre,  Suhflitut  du  Procureur  gé- 
néral, puis  Confeiller  au  Parlement,  auteur  delà  branche  des  Le  Lièvre, 
Seigneurs  de  Chauvigny. 

VII.  DEGRÉ. 

Gilles  Le  Lièvre,  IIe  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  de  Becherel,  de  Bougival  8c  de 
la  Chauffée  Bougival,  époufa,  par  contrat  du  i5  Janvier  i555,  Agnès  Le  Picart, 
fille  de  Louis  Le  Picart,  Écuyer,  Seigneur  de  Vaulx-d'Argent,  de  la  Grange,  de 
Noify,  de  Saint-Maur,  8cc.  Gilles  Le  Lièvre,  ardent  catholique,  embraffa  la  caufe 
de  la  Ligue,  8v  tut  l'un  des  fignataires  de  la  proclamation  Prîncipem  contra  pro 
Dco,  datée  du  4  Juillet  i5g2.  Cependant  il  était  du  nombre  des  catholiques  qui  loin 
de  méconnaître  les  droits  de  Henri  IV,  s'entremirent  pour  faciliter  au  Navarrois 
les  moyens  de  parvenir  à  la  Couronne,  en  abjurant  l'héréfie;  Gilles  n'en  tut  pas 
moins  exilé  par  Henri  IV,  en  i5q4,  après  la  réduction  de  Paris.  11  mourut  le 
3  Décembre  de  l'année  fuivante,  lailfant  de  l'on  mariage  avec  Agnès  Le  Picart  : 

1.  Claude,  IIe  du  nom,  dont  l'article  fuit. 

2.  Charles  Le  Lièvre,  Écuyer,  Seigneur  du  Mefnibfur-Oife,  marié  avec  Ga- 

brielle  Arnauld,  8c  décédé  en    i5g6,  fans  poftérité. 

3.  Marguerite  Le  Lièvre,  femme  de  Nicolas  Roillart,  Chevalier,  Confeiller 

du  Roi  en  l'es  Confeils,  Maitre  des  comptes  en  i^oj,  mort  en  1624. 

VIII.  DEGRÉ. 

Claude  Le  Lièvre,  11°  du  nom,  Seigneur  de  Becherel,  de  Bougival  8c  de  la 
Chauffée-fur-Seine ,  du  Mefnillet  en  Brie ,  du  Grand-Combreux  8c  de  la  Motte-le- 
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Gayant,  Confeiller-Secrétaire  du  Roi  en  i5a8,  mourut  en  i63i.  Il  avait  époufe, 
par  contrat  paffé  devant  Claude  LevafTeur  &  Jean  Chappellain,  Notaires  au  Châtelet 
de  Paris,  le  i5  Février  1599,  Catherine  Gavant,  tille  de  Mellire  Thomas  Gavant, 
Chevalier,  Seigneur  de  Varàtre,  du  Pleffis  de  Rancy,  de  la  Bourdinière  &  autres 
lieux,  Confeiller  du  Roi  en  les  Confeils  d'État  &  prive  &  en  la  Cour  du  Parlement 
&  Prelident  des  enquêtes  d'icellcs,  8c  de  Dame  Marie  Bochart  de  Champigny  de 
Norov.  De  ce  mariage  eft  illu  : 

IX.  DEGRÉ. 

Thomas  Le  Lièvre,  Chevalier,  Marquis  de  Fourilles  en  Bourbonnais,  N  de  la 
Grange-le-Roi  dans  la  Brie  françaife,  Baron  d'Huriel,  Seigneur  Haut-Jullicier  de 
Grify,  Suynes,  Cherellcs,  Artange  &  autres  lieux;  né  le  23  Janvier  1600,  Confeiller 
au  Parlement  le  17  Juillet  1626,  il  fut  nomme  Maître  des  requêtes  en  1(04,  Pre- 
lident du  Grand  Confeil  en  îtny,  Confeiller  du  Roi  dans  les  Confeils  d'État  N  privé 
en  1648.  Il  lbutint,  pendant  la  Fronde,  l'autorité  royale  Anne  d'Autriche,  qui  avait 
pour  lui  une  eitime  toute  particulière,  voulant  reconnaître  les  fervices  rendus  par 
les  ancêtres,  N  ceux  qu'il  lui  rendait  journellement,  confirma  en  1648,  en  faveur 
du  Préfident  Le  Lièvre  &  de  l'es  defeendants  le  titre  de  Marquifat  de  la  terre  de 
Fourilles  qu'il  avait  acquife  en  1647.  Les  Lettres  patentes  qui  lui  furent  délivrées  a 
cette  occalion,  contiennent  une  claufe  tout  a  fait  exceptionnelle;  elles  établiflent 
que  :  Thomas  Le  Lierre  &  fes  hoirs  mâles  jouiraient  du  titre,  de  la  dignité  &  des 
prérogatives  de  Marquis,  en  prenant  rang  &  faveur ,  tant  en  fait  de  guerre,  qu'aux 
affemblces  de  Nobles  &  tous  autres  lieux,  à  dater  de  Mars  K'.io,  époque  de  la  pre- 
mière création  du  marquifat  de  Fourilles.  Onze  ans  après,  Louis  XIV  voulut 
donner  au  Prelident  Le  Lièvre  une  marque  nouvelle  de  fa  fatisf action  des  fennecs 
qu'il  lui  avait  rendus,  non-fculcmcnt  dans  fes  confeils,  mais  dans  l'Intendance  de  la 
généralité  de  Paris,  charge  à  laquelle  il  avait  été  appelé,  le  i5  Novembre  H07,  & 
dont  il  s'était  dignement  S  très  fidèlement  acquitté,  le  Roi  donc,  par  Lettres  patentes 
du  mois  de  Juin  iG5<j,  érigea  en  marquifat,  pour  Thomas  Le  Lièvre  &  pour  fes  hoirs 
mâles  à  toujours,  la  terre  de  la  Grange  dont  il  portait  déjà  le  nom,  &  qui  était 
mouvante  directement  de  Sa  Majeftéà  caufe  de  l'on  château  de  Brie-Comte-Robert. 
Le  Prelident  Le  Lièvre,  après  une  vie  laborieufe  &  intègre,  mourut  a  Paris  le 
io  Août  [66g,  dans  les  fentiments  d'une  haute  piété.  11  lut  inhume  dans  feglilé  des 
Feuillants,  rue  Saint-Honoré,  en  la  chapelle  de  Sainte-Marguerite  &  Sainte-Gene- 
viève dont  il  avait  hérite  de  Marie  Le  Lièvre,  époufe  de  Jean  Foucault ,  Seigneur 
de  Rozay.  Voici  comment  s'exprimait,  a  l'occalion  de  fa  mort,  un  des  écrivains 
les  plus  diftingues  de  l'on  ficelé  :  «  Monjieur  le  Duc  de  Montba-on  me  requi/l  de 
«  chercher  des  devifes  pour  les  litres  au  Jérvice  du  Préfident  Le  Heure  qui  Je 
«  Jijl  à  Saint-Paul,  &  je  trouva)'  :  Gloria  et  diviti.e  in  domo  ejus,  et  justitia 
«  manetin  seculum  secuu.  Cela  fuft  trouvé  beau  parce  que  c 'e/foit  vray,  &  de- 
«  puis  on  employa  cette  fentence  aux  funérailles  du  Préfident  de  Lamoignon.   » 

Thomas  Le  Lièvre,  Marquis  de  Fourilles  &  de  la  Grange,  avait  époufe,  le  28 
Janvier  1639,  Anne  Faure  de  Berlize,  fille  de  Mellire  Jules-Céfar  Fàure  de  Ber- 
î.izE,  Chevalier,  Seigneur  de  Dormans,  &  de  Dame  Anne  Blondeau  de  Civry, 
Dame  de  Chapuis  &  de  Vieux-Châtel,  laquelle  était  lœur  de  Mellire  Roger  Blon- 
deau, Seigneur  de  Saint-Sévérin,  Grand  Louvetier  de  Bourgogne,  &  nièce  du 
Bienheureux  Charles  Faure,  Abbé  de  Sainte-Geneviève  de  Paris;  le  fufdit  Jules- 
Céfar  Faure  était  fils  de  Guichard  Faure,  Amhaffadeur  des  Rois  Charles  IX, 
Henri  III  6c  Henri  IV,  vers  les  États  d'Allemagne  ,  6c  de  Dame  Madeleine  Brulart, 
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fœur  du  Chancelier  de  Sillery.  Du  mariage  de  Thomas  Le  Lièvre  &  de  Faure  de 

Berlize,  font  illus  : 

i.  Pierre-François  Le  Lièvre,  ne  le  25  Avril  1645,  Marquis  de  la  Grange  8c 
de  Fourilles,  Chevalier  des  ordres  de  Notre-Dame  de  Mont-Carmel  &  de 
Saint-Lazare  de  Jérufalem,  Prieur-commendataire  de  Notre-Dame,  Saint- 
Lierre  &  Saint-Paul,  ordre  de  Cluny,  au  diocèle  d'Autun,  Cofeigneur  & 
Prélat  de  Marcigny-fur-Loire.  11  naquit  le  ?5  Avril  1645  &  entra  de  bonne 
heure  dans  la  maifon  militaire  du  Roi;  dès  Tannée  167] ,  il  était  Guidon  avec 
rang  de  Colonel  de  la  compagnie  des  gendarmes  écoffais  de  la  garde  de 
Louis  XIV.  11  lit  les  preuves  de  nobleffe  8c  la  profeffion  de  foi  pour  Tordre 
de  Saint-Lazare  entre  les  mains  de  Charles-Achille,  Marquis  de  Néreftang, 
avec  proteftation  relative  à  la  réferve  des  droits  de  Tordre  de  Cluny,  en 
préfence  île  Ton  coufin  Meffire  Philippe  Le  Lièvre,  Chevalier,  Seigneur  de 
Valconnet  &  du  Clos-Berenger,  Gentilhomme  de  la  Chambre  du  Roi,  8cc. 
Voici  ce  que  l'Abbé  Le  Pippre  de  Neulville  a  rapporte  de  lui  dans  fon  Abrégé 
chronologique  de  l'hijloirc  de  la  Maifon  du  Roi,  t.  Il,  p.  356  :  «  Pierre- 
ci  François  Le  Lièvre,  Marquis  de  la  Grange,  lit  paraître  un  grand  courage, 
.<  tant  au  combat  de  Turckheim  en  1675,  qu'à  la  bataille  de  Montcalfel 
«  en  1677,  où  il  donna  des  marques  d'une  intrépidité  extraordinaire.  Quoi- 
«  qu'il  eût  eu  le  bras  cafl'é  à  la  première  charge  8c  qu'il  fût  hors  d'état  de 
«  combattre,  il  rallia  cependant  lacompagnie  (des  Gendarmes  écoffais),  8c 
«  lit  tête  aux  ennemis  avec  une  valeur  8c  une  confiance  inexprimab  les.  Il 
«1  y  perdit  enfin  la  vie,  mais  après  l'avoir  vendue  chèrement,  8c  avoir  reçu 
«  trois  autres  blelfures.  »  Ce  Tut  le  11  Avril  1677  que  périt  de  cette  mort 
glorieule  le  Marquis  de  la  Grange  à  Tàge  de  32  ans;  il  n'était  point  marié. 

2.  Armand-Joseph,  qui  a  continué  la  poftérité. 

3.  Marie-Anne  Le  Lièvre  de  la  Grange,  morte  fans  alliance  le  27  Août  1681, 

à  Tàge  de  25  ans. 

4.  Elisabeth-Angélique  Le  Lièvre  de  la  Grange,  mariée,  par  contrat  du  6  Mars 

1688,  avec  Meffire  Charles-Henri-Nicolas  Dorieu,  Maître  des  requêtes,  fils 
aîné  de  Meffire  Conftantin-Jofeph  Dorieu,  Chevalier,  Seigneur  patron  de  la 
Hyre-en-Valois,  Prélident  au  Parlement  de  Paris,  8c  de  Dame  Geneviève  de 
Creil.  Flifabeth-Angélique  Le  Lièvre  de  la  Grange  fonda  le  premier  mo- 
naftère  de  l'Adoration  perpétuelle  du  Saint-Sacrement,  comme  il  appert  d'un 
bref  apoftolique  du  Pape  Clément  XI,  où  ladite  Élifabeth  eft  déclarée  véné- 
rable. Elle  légua  plus  de  60,000  livres  tournois  à  la  même  communauté  par 
fon  teltament  du  2  Octobre  1700.  File  lut  trouvée  morte  le  25  Mai  171 6, 
devant  TFuchariftie,  dans  la  chapelle  de  Saint-Michel  à  Notre-Dame  de  Paris, 
8c  tut  inhumée  dans  le  caveau  de  fa  famille,  en  Téglife  des  Feuillants,  où 
Ton  voyait  fon  épitaphe.  L'illuftre  Belfunce,  Évèque  deMarfeille,  a  compote 
Toraifon  funèbre  de  cette  fainte  perfonne  :  elle  fut  prononcée  par  lui  dans  la 
même  églife,  en  préfence  du  Roi  mineur,  du  Tzar  ^  du  Duc  d'Orléans, 
Régent. 

5.  Marguerite  Le  Lièvre  de  la  Grange,  alliée,  par  contrat  du  5  Mars  1671,  à 

Meffire  Henri  d'Escoubleau  de  Sourdis  ni:  Montluc,  Prince  de  Chaba- 
nais,  Comte  de  Montluc  8c  de  Carmain,  fils  de  haut  8c  puiffant  Seigneur 
Meffire  Charles  d'Escoubleau,  Marquis  de  Sourdis  8c  d'Alluye,  Comte  de 
Jouy,  Baron  d'Armeau,  de  Saint-Félix,  8cc,  Confeiller  aux  Confeils  d'État 
8c  privé,  Capitaine  de  cent  lances  des  ordonnances  du  Roi,  Lieutenant 
général  des  armées,  Gouverneur  de  l'Orléanais,  8cc,  8c  de  haute  8c  puif- 
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fante  Princeffe  Madame  Jeanne  de  Foix,  Princeffe  de  Chabanais,  Comteffe 
de  Montluc  &  de  Carmain.  Marguerite  Le  Lièvre,  Princeffe  de  Chabanais, 
mourut  fans  poftérité  le  10  Avril  1720,  &  fut  inhumée  aux  Feuillants. 
(').  Anne-Judith  Le  Lièvre  de  la  Grange,  mariée,  par  contrat  du  23  Avril  1675, 
avec  haut  8:  puiflant  Seigneur  Claude  de  Bretagne-Avaugour,  Pair  de 
France,  Comte  de  Vertus  &  de  Goello,  Premier  Baron  de  Bretagne,  Baron 
d'Avaugour,  d'Ingrande  6c  Montfaucon,  Seigneur  de  ClifTon,  Chantaucey, 
la  Touche-Limoufinière,  Grandbois,  Launay  &  autres  lieux,  fils  de  défunt 
haut&  puiflant  Seigneur  Mefïïre  Claude  de  Bretagne,  vivant  Seigneur  def- 
dits  lieux,  6c  de  haute  &  piaffante  Dame  Catherine  Fouquet  de  la  Varenne, 
jadis  l'on  époufe.  La  Comteffe  de  Vertus  mourut  le  20  Décembre  1690,  & 
l'on  mari  le  7  Mars  1699. 
De  ce  mariage  l'ont  iflus  : 

I.  Henri-François  de  Bretagne,  Comte  de  Goello. 

II.  Armand-François  de  Bretagne,  Comte  de  Vertus;  tous  deux  morts  fans 
poftérité. 

III.  Marie-Claire-Geneviève  de  Bretagne,  mariée  :  i°  par  procuration 
à  Paris,  le  9  Août  1694,  à  Don  Gonzalès-Marie-Ferdinand  de  Gu/man  y 
Carvalho  y  Patalin,  Commandeur  de  l'ordre  du  Chrilt,  &  Seigneur 
dW/.ambugeira;  20,  par  contrat  du  i5  Novembre  1704,  a  très-haut  &  très- 
illuftre  Prince  du  fang  royal  de  France,  Charles-Roger  de  Courtenay, 
Seigneur  du  Plell'y,  Saint-Juif,  Coivel,  Retibequet,  Valcour  &  autres 
lieux,  lils  de  très-haut  et  très-illuftre  prince  du  fang  royal  de  France, 
Monfeigneur  Louis-Charles  de  Courtenay,  Seigneur  de  Bleneau, 
Comte  de  Céfy  &  autres  lieux,  &  de  très-haute  6c  illuftre  Princelle,  Ma- 
dame Marie  de  Lameth  de  Blssy.  La  Princelle  de  Courtenay  mourut 
le  24  Novembre  1740,  &  lut  inhumée  dans  la  chapelle  de  Saint- Philippe 
aux  Feuillants,  où  le  voyait  fon  épitaphe. 

X.  DEGRÉ. 

Armand-Joserh  Le  Lièvre  de  la  Grange,  Chevalier,  Marquis  de  la  Grange  & 
de  Fourilles,  Seigneur  de  Gril'y,  Suifnes,  Cherches,  d'Artange  &  autres  lieux,  ne 
le  24  Octobre  1659,  fut  tenu  fur  les  fonts  de  baptême  par  la  Reine  Anne,  mère  de 
Louis  XIV,  &  par  le  Cardinal  Mazarin.  Deltine  a  l'état  ecclefiaftique,  il  y  renonça 
lorfqu'à  18  ans  il  le  vit  le  dernier  rejeton  maie  de  fa  famille,  mais  il  ne  le  maria 
qu'à  64  ans,  &  epoufa,  par  contrat  du  19  Novembre  1723,  Marie-Madeleine  de 
Cassan  d'Orriac,  fille  de  Mellire  René  de  Cassan,  Fcuyer,  Seigneur  d'Orriac,  6c 
de  Dame  Catherine  Hato.n,  fon  époufe.  La  Marquile  de  la  Grange  furvécut  39  ans 
à  fon  mari,  &  fut  inhumée  auprès  de  lui,  le  23  Mai  1771,  dans  la  chapelle  des 
Feuillants.  Ils  ont  eu  un  lils  &  une  fille. 

1.  François-Joseph,  qui  fuit. 

2.  Marie-Renée  Le  Lièvre  de  la  Grange,  mariée,  le  16  Janvier  1747,  avec  Louis- 

Guillaume  Joly  de  Fleery,  Chevalier,  Seigneur  de  la  baronnie  de  Fleury,  de 
Grigny,  du  Pleilis-le-Comte  6c  autres  lieux,  Confeiller  du  Roi  Louis  XV  en 
tous  les  Confeils,  Procureur  général  du  Parlement,  Garde  général  des  chartes 
6c  archives  de  la  Couronne,  6cc,  dont  une  fille  unique  : 

Marie-Renée  Joly  de  Fleury,  mariée,  le  23  Juillet  1770,  avec  Louis  de 
Rémond,  Marquis  de  Montmort,  lils  de  François  de  Rémond,  Marquis 
de  Montmort,  Major  gênerai  des  gardes  du  corps.  Lieutenant  général 
des  armées,  Grand-croix  de  Tordre  de  Saint-Louis ,  &c. 


>45  le   LIEVRE  de  la  GRANGE-. 


XI.  DEGRE. 

François-Joseph  Le  Lièvre  de  la   Grange,  Chevalier,  Marquis  de   la  Grange, 
de  Fourilles  &  d'Attilly,  Baron  de  Lorme,  Châtelain  de  Beaurepaire  8c  de  Bucamp, 
de  la  Touchc-Limoufinière,  du  Brœuil,  de  Rouffeloy,  de  Champigny,  du  Quelncl 
^c  autres  lieux,  Lieutenant  général  des  armées  du  Roi,  premier  Sous-lieutenant  de 
la  2mc  compagnie  des  moufquetaires  de  la  garde  ordinaire  de  Sa   Majeltc,  Com- 
mandeur de  l'ordre  de  Saint-Louis,  Gouverneur  pour  le  Roi  des  villes  &  château 
de  Brie-Comte-Robert,  &c...,  était  né  le  27  Mai  1726.  Entré  tort  jeune  au  fervice 
en   qualité  d'Aide  de  camp  du  Maréchal  de  Saxe,  il  combattit  fous  l'es  ordres  à 
Fontenoy  (a).   11  lit  toutes  les  campagnes  de  la  guerre  de  l'ept  ans  ,  &  le  trouva  aux 
batailles  d'Haftenbeck  ^v  de  Rofbach  ,  comme  Aide  de  camp  du  Maréchal  Prince  de 
Soubile.  Enfuite  il  devint  fucceffivement  Capitaine  au  régiment  des  gardes  fran- 
çaises, Officier  fupérieur  des  moufquetaires,   Brigadier  de   cavalerie  le  20  Juillet 
1762,  Maréchal  de  camp  le  3  Janvier  1770,  &  Lieutenant  général  le  iur  Mars  17S4. 
11  eft  décède  le  28  Avril  1808.  11  avait  époufé,  par  contrat  du  6  Janvier  1766,  Angé- 
lique-Adélaïde MiiiANi),  fille  unique  de  Mellire  Charles-Blaife  Méliand,  Chevalier, 
Seigneur  de  Choify,  de  Champigny,  du  Quefnel-Aubery,  de  Bucamp,  de  Rouffeloy 
8c  autres  lieux,  Conlciller  du  Roi  en  l'es  Confeils  d'État  ^:  privé,  Maître  des  requêtes 
8c  Intendant  de  Juftice,  Police  8c  Finances  en  la  généralité  de  Soillbns,  8c  de  haute 
8c  puiffante  Dame  Marie-Louife-Adélaïde  du  Quesnoy.  François-Joleph,  Marquis 
de  la  Grange,  hérita  de  la  feigneurie  de  la  Touche-Limoufinière,  au  comte  Nantais, 
8c   la  copropriété  de  la  Sirerie  de  Cliffon  lui  fut  adjugée  par  arrêt  du   Parlement 
de  Paris ,  à  titre  de  cohéritier,  avec  le  Prince  de  Rohan-Soubife ,  d'Armand-Fran- 
çois, Comte  de  Vertus,   coufin  germain  du  Marquis  de  la  Grange,  8c  dernier  re- 
jeton mâle  de  la  maifon  de  Bretagne. 
François-Joleph  a  laifle  quatre  fils  8c  deux  filles  : 

1.  Adélaïde-Blaise-François,  qui  fuit. 

2.  Ange-François  Le  Lièvre  de  la  Grange,  né  le  6  Juillet  1778,  Chevalier  de 

Saint-Louis,  Officier  de  la  Légion  d'honneur.  Arrive  au  grade  de  Colonel, 
il  avait  été  envoyé  auprès  du  Général  Andréoffy,  Ambaffadeur  de  France  à 
Vienne;  il  s'y  maria,  le  6  Juillet  1807,  avec  Mélanie-Sophie-Eugénie  de 
Galliot  de  Genouillac,  fille  de  François-Xavier-Romain  de  Galliot  de 
Genouillac,  Comte  de  Schœnfelt,  Baron  de  Genouillac,  Chambellan  de 
l'Empereur  d'Autriche,  Prévôt  de  Luxembourg  8c  d'Arlon,  8c  de  Marie 
Louife-Flavienne  de  Cassal  8c  Bomal,  libre  Baronne  du  Saint-Empire  8c 
Dame  de  la  Croix  étoilée  de  Marie-Thérèfe. 
De  ce  mariage  l'ont  ill'us  : 

1.   François-Conrad  Le  Lièvre  de  la  Grange,  né  le  23  Septembre  180g. 
IL  Charles-Emmanuel-Jules  Le  Lièvre  de  la  Grange,  né  le  3  Novembre 
.S. 4. 

Tous  deux  font  morts  après  avoir  été  mariés  8c  il  n'exilte  plus  d'eux 
a  u eu n e  d e fc e n dan c e . 

3.  Auguste-François-Joseph  Le  Lièvre  de  la  Grange,  né  le  2  Mai  17S0,  reçu 

Chevalier  de  l'ordre  de  Malte  de  minorité,  Aide-de-camp  du  Prince  Murât, 
puis  Colonel  du  icr  résnmcnt  de  chaffeurs  à  cheval,  contribua  lors  du  paffaye 


(<7i  Un  fait  niiez  curieux,  c'ellque  Napoléon,  lorfqu'il  inuitua  l'ordre  de  la  Lésion  d'honneur,  voulant  ratt 
le  préfent  au  pallé,  envoya  cette  décoration  .1  deux  Officiers  fupérieurs,  héros  de  l-'ontenoy  :  l'un  d'eux  et 
Marquis  de  la  Grange. 
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de  la  Béréfina  en  1812  au  falut  de  l'armée.  Marie,  le  5  Février  1820,  avec 
la  Princefie  Nathalie-Irène-Marie-Viclurnienne  de  Beauvau,  fille  de  Marc- 
Ftienne-Gabriel  de  Beauvau-Craon,  Prince  du  Saint-Empire,  Grand  d'Ef- 
pagne  de  première  clalTe,    *  de   Nathalie-Henriette-Vidurnienne    de   llo- 

CHECHOUART-MORTEMART. 

De  ce  mariage  font  iflus  : 

I.  Charles-Gustave-Henri-Joseph  Le  Lièvre  de  la  Grange,  ne  le  19 
Mars  1824,  beuver  de  l'Impératrice,  marié  à  Mademoifelle  de  Flavi- 
gny,  dont  deux  fils  non  maries. 

II.  Angélique-Gabiuei.le-Marie-Marguerite  Le  Lièvre  de  la  Grange,  née 
le  22  Mars  1822,  mariée  au  Duc  de  Brissac,  dont  trois  fils  : 

1.  Roland  de  Cofié-Brifiac,  Marquis  de  Britlac,  marie,  le  24  Avril 
1866,  avec  Mademoifelle  Jeanne  S.w. 

2.  Maurice  de  Cofie-Briflac,  Officier  d'État  major. 

3.  Pierre  de  CofTé-Briffac. 

4.  Charles-Louis-Armand  Le  Lièvre,  Comte  de  la  Grange,  Lieutenant  général, 

Chevalier  de  Saint-Louis  &  de  l'ordre  de  Saint-Léopold  d'Autriche,  Grand 
Officier  de  la  Légion  d'honneur,  Commandeur  de  l'ordre  du  Mérite  mili- 
taire de  Bavière;  Écuyer  de  l'Empereur  Napoléon  Ier,  Commandant  en 
fécond  de  la  2e  compagnie  des  moufquetaires  de  la  garde  de  Louis  XVII I, 
Pair  de  France  fous  Louis-Philippe  &  Sénateur  de  l'Empire.  Né  le  22  Mars 
1783,  entré  au  fervice  en  1800,  il  a  fait  toutes  les  guerres  de  l'Empire  jufqu'en 
181  1  comme  Aide-de-camp  du  Prince  de  Neuchatel,  *  de  1812  a  1814  il  eut 
le  commandement  d'une  brigade.  Il  mourut  a  Paris  le  3i  Juillet  1864,  fans 
avoir  été  marie. 

5.  Adélaïde-Louise  Le  Lièvre  de  la  Grange,  née  le  24  Mars  1768,  mariée,  le  16 

Janvier  1793,  avec  Adrien-Jacques-Maurice,  Comte  de  Cambis,  fils  de 
François,  Marquis  de  Cambis  &  de  Velleron  ,  Baron  de  Brantes,  &c.  De  ce 
mariage  font  iffus  quatre  entants,  dont  un  fils  héritier  des  diverfes  branches 
de  fa  mai  l'on. 

6.  Adélaïde-Françoise  Le  Lièvre  de  la  Grange,  née  le  21  Mai  1774,  mariée, 

le  3  Février  1 81  o,  avec  Jean-Louis  Mathevon,  Baron  de  Curnieu,  né  le  29 
Janvier  1774,  Colonel  de  cuiralliers,  mort  en  1812  dans  la  campagne  de 
Butlie;  la  Baronne  de  Curnieu  eft  morte  le  5  Septembre  1820;  de  leur  ma- 
riage ell  îllu  : 

Charles-Louis-Adélaïde-Henri  Mathevon,  Baron  de  Curnieu,  né  le 
5  Novembre  1810,  ancien  Officier  d'État-major,  marie  en  1 836  a  Made- 
moifelle Marie-Thérèfe  O'Connor, morte  le4Mars  [863.  De  ce  mariage 
eft  ifiue  : 

Honoria-Émii.ie-Caroline  de  Curnieu,  née  le  12  Décembre  i83-, 
manee  a  M.  Mathieu-Pierre-Étienne,  Comte  de  Luppé,  par 
Monfeigneur  le  Cardinal  Donnet  dans  la  chapelle  du  château  de  la 
Grange,  près  Blaye,  le  29  Juillet  1861  ;  I  acte  civil  avait  été  ligne  a 
Pans,  le  22  Juillet,  a  la  mairie  du  VIP  arrondiffement.  De  cette 
union  ell  ne  le  ■_'<">  Octobre  1866,  au  château  de  la  Grange,  Pierri  - 
Louis-François  de  Luppé. 

XII.   DEGRÉ. 
Adélaïde-Blaise-François  Le  Lièvre  de  la  Grange,  Marquis  de  la  Grange   & 
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de  Fourilles,  ne  à  Paris  le  21  Décembre  1766,  Lieutenant  général,  Grand-croix  de 
l'ordre  de  Saint-Louis  &  du  Mérite  militaire  de  Bavière,  Comte  *  Baron  de  l'Em- 
pire ,  Commandeur  de  la  Légion  d'honneur,  entra  au  fer  vice  a  peine  âgé  de  17  ans, 
comme  volontaire  au  bataillon  d'Artois;  en  1792,  il  le  trouvait  Colonel  de  dragons; 
à  la  bataille  de  Valmv,  il  s'empara  de  la  pofition  du  moulin  ,  &  quoique  bielle  d'un 
coup  de  feu,  il  fut  s'y  maintenir  toute  la  journée;  il  demeura  fous  les  drapeaux 
jufqu'en  1793  époque  à  laquelle  il  fut  arrête  ,  comme  noble,  ^  jeté  dans  les  priions 
d'Arras;  échappé  par  miracle,  il  reprit  du  lervice  au  rS  Brumaire,  &  lit  toutes  les 
campagnes  du Confulat  *  de  l'Empire;  relie  fur  le  champ  de  bataille  à  Heilsberg,  il 
fut  nommé  Général  de  brigade,  &  General  de  divifion  a  Efïïing,  où  il  eut  un  bras 
emporté  par  un  boulet  de  canon.  L'Empereur  lui  confia  les  gouvernements  de  la 
Haute-Autriche  *  du  Mecklembourg;  lors  de  la  campagne  de  Ruffie,  il  commanda 
la  deuxième  divifion  du  deuxième  corps  d'armée;  il  fut  nommé  fucceiïivement  Gou- 
verneur de  Wefel,  Commandant  fupérieur  de  Metz  ^  Colonel  du  deuxième  régi- 
ment des  gardes  d'honneur.  Il  relia  un  des  derniers  Officiers  généraux  auprès  de 
l'Empereur  Napoléon  à  Fontainebleau,  après  Ion  abdication.  Louis  XVI  11  avant 
rétabli  les  deux  compagnies  des  moulquetaires  donna  au  Marquis  de  la  Grange  la 
féconde  dont  l'on  père  avait  eu  la  furvivance  fous  Fouis  XV.  Fors  du  licenciement 
des  compagnies  rouges ,  on  lui  donna  la  Grand-croix  de  Saint-Louis  &  le  gouverne- 
ment de  la  20e  divifion  militaire.  Fe  Marquis  de  la  Grange  mourut  le  2  Juillet  iS33  ; 
l'on  nom  ell  inferit  fur  l'arc  de  triomphe  de  l'Étoile.  Il  avait  époufé,  le  17  Février 
1796,  Adélaïde-Victoire  Haij  .d'une  famille  fuedoife,  née  le  11  Mai  1772,  veuve 
de  François-Louis  Suleau,  Avocat  au  Grand  Confeil,  qui  périt  (a)  dans  la  nuit 
du  10  Août  1792,  victime  de  Ion  dévouement  a  la  caufe  royale.  Le  Marquis  de  la 
Grange  a  laiffé  cinq  enfants  : 

1.   AdélaÏde-Énouard,  dont  l'article  fuit. 

-•.  François-Hercule-Olivier  Fe  Lièvre  de  la  Grange,  Comte  de  la  Grange,  né 
le  iS  Avril  f8o3,  Moufquetaire  noir  en  iNi5,  Lieutenant  de  dragons  en  [823, 
Chevalier  de  l'ordre  militaire  de  Saint-Ferdinand  d'Efpagne,  fe  trouvait 
Capitaine-Adjudant-Major  au  deuxième  régiment  dehuffards,  lorfqu'il  donna 
la  demillion,  en  r83o.  Il  a  époufé  Mademoifelle  Duboys,  veuve  du  Général 
de  Maucune,  *  il  n'a  point  eu  d'enfants  de  cette  alliance. 

3.  Adélaïde-Eric-Claire  Fe   Lièvre  de   la   Grange,    née  le   20   Février   179S; 

tenue  fur  les  fonts  de  baptême  par  le  Baron  de  Staebblolllein,  Amball'adeur 
de  Suéde  en   France;  elle  ne  s'efl  point  mariée. 

4.  Adélaide-Josephine-Louise-Moïna  Fe  Fièvre  de  la  Grange,  née  le    10  Sep- 

tembre 1800,  mariée  :  1"  le  12  Avril  [819,  avec  Jofeph-Louis,  Robert  de 
Lignerac,  Duc  de  Caylus,  Pair  de  France,  Grand  d'Efpagne  de  première 
clalle,  Maréchal  de  camp,  Officier  de  la  Légion  d'honneur,  &c,  veuf  en 
premières  noces  d'Adelaide-Llortenfe-Gabrielle  m  Mailly,  *  décédé  le 
23  Juillet  [823,  biffant  un  lils  mineur  :  Joseph-François  Robert,  Marquis  de 
Lignerac,  Duc  de  Caylus,  ancien  Pair  de  France,  Grand  d'Efpagne  de 
première  clalle,  ayant  contracté  un  mariage  dont  il  n'a  point  d'enfants;  •_>"  la 
DucheiTe  de  Caylus,  après  la  mort  de  fon  premier  mari,  a  époufé  en  fé- 
condes noces  Louis-Jean,  Comte  Carra  nu  Rochemur,  Chevalier  de  Saint- 

_  irt1  Lors  de  la  mort  de  M.  Suleau,  f.i  veuve  était  greffe  &  elle  accoucha,  le  6  Mars  i;m3,  d'un  lils.  Louis-Ange- 
Elyfée  Suleau  qui  fut  élevé  par  fou  beau-père,  le  Marquis  de  la  (  irange,  &  qui  après  avoir  été  Préfet  des  départe- 
ments de  l,i  Corfe,  de  Vauclufe.  de  la  Molelle,  d'Kure-K-Loir  .v  des  Kouches-du-Khone.  Confciller  d'Ktat,  &  Di- 
recteur général  de  l'enregiltrcment,  .1  fiégé  au  Sénat  avec  Ion  frère  utérin  le  Marquis  de  la  Grange  jusqu'au  -j  Sep- 
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Louis  &  de  la  Légion  d'honneur,  adopté  par  le  Comte  Carra  de  Saint-Cyr, 
Lieutenant-général  8c  Grand  Officier  de  la  Légion  d'honneu!-;  de  ce  fécond 
mariage  font  illues  deux  filles,  dont  l'une  ell  morte,  &  l'autre  Religieufe  au 
premier  monaitere  de  l'ordre  de  la  Vifitation  à  Annecy. 
5.  Anne-Judith-Ottii.ie  Le  Lièvre  de  la  Grange,  née  le  14  Septembre  1804, 
mariée,  le  1 4  .1  uiii  1  S j 3 ,  avec  Michel-Augufte,  Marquis  m:  Neuchèze,  Ma- 
réchal de  camp;  il  commanda  une  brigade  lors  de  l'expédition  d'Alger,  donna 
l'a  de-million  en  i83o  &  mourut  le  12  Mai  1842,  lailfant  deux  entants  de 
l'on  mariage  : 

I.  Charles,  Marquis  de  Neuchèze,  tue  à  20  ans  pendant  les  journées  de 
Juin  à  Paris  en  1848  a  la  tête  d'une  compagnie  de  gardes  mobiles  qu'il 
commandait. 

II.  Marie  de  Neuchèze,  mariée  au  Vicomte  Paul  de  Lambel,  le  ig  Février 
1849.  De  ce  mariage  font  iffus  deux  fils  8c  cinq  filles. 

X\III.   DEGRE. 

Adélaïde-Edouard  Le  Lièvre  de  la  Grange,  Marquis  de  la  Grange  8c  de  Fou- 
rnies, Comte  de  l'Empire;  né  le  17  Décembre  1796,  Garde  d'honneur  en  i8i3; 
Capitaine  d'Etat-major  dans  la  garde  royale  de  i8i5  à  1820;  envoyé  en  diplomatie 
de  1821  à  i83o;  Députe  de  iS3y  à  1848;  Membre  de  l'AllemMee  nationale  de  1849 
à  1  <S 5 1  ;  Sénateur  de  la  création;  ancien  Prelident  du  Conleil  général  de  la  Gironde; 
Membre  de  l'Inftitut  (Académie  des  Infcriptions  8c  Pelles  lettres)  en  1846;  Vice- 
Prélident  du  Conleil  du  fceau  des  titres;  Membre  du  Comité  des  Sociétés  lavantes 
8.  Prelident  de  la  fection  d'Archéologie;  Grand  Officier  de  la  Légion  d'honneur; 
Grand-croix  de  l'ordre  du  Chêne  de  Hollande,  8c  Commandeur  de  irc  clailè  de 
Charles  111  d'Efpagne;  Officier  de  l'inllmction  publique  &  médaille  de  Sainte- 
Hélène. 

11  a  époufe  ,  le  6  Juin  1S27,  Conllance-Madeleine-Louife  Nompar  de  Caumont- 
La-Force,  née  le  20  Mars  1801,  veuve  de  Jol'eph-Marie  de  Guilhem,  Comte  de 
Clermont-Lodève,  Maréchal  de  camp,  Menin  de  M.  le  Dauphin,  8c  Aide-de-camp 
de  S.  A.  P.  le  Duc  de  Bordeaux,  8c  fille  de  Philibert-Bertrand  Nompar  de  Cau- 
mont,  Duc  de  la  Force,  Pair  de  France,  ancien  Membre  de  la  Chambre  des 
Députes,  8c  Colonel  de  la  garde  nationale  a  cheval  de  Paris,  8v  de  Dame  Mane- 
Conftance  de  Lamoignon.  11  n'y  a  pas  eu  d'enfants  de  cette  alliance. 

Madame  la  Marquile  de  la  Grange  ell  morte  le  .i  Août  1869,  au  château  de  la 
Grange,  près  de  Blaye  (Gironde). 
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/t'/e.v   de  Loup  arrachée: 
de  Sable. 


D'Azur  à  la  Fafce  d'Or,  chargée  de  trois 
Merlettes  de  Sable  €■  accompagnée  de 
trois  Croijfants  d'Or,  deux  en  chef  &  un 
en  pointe.  Supports  :  deux  Lévriers, 
alias,  deux  Lions.  Couhonnk  :  de  Mar- 
quis. 


Maifon  originaire  de  Picardie,  qui  fut  maintenue  dans  l'a  noblefle  par  plufieurs 
jugements,  en  1701,  1702  &  1703,  ^v  lit  les  preuves  pour  la  Grande  Écurie  du 
Roi  &  pour  l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jérufalem,  dit  de  Malte. 

Parmi  les  membres  de  cette  famille  anciennement  mentionnés  dans  les  chartes  8; 
les  auteurs,  nous  citerons: 

Quintin  de  Louvencourt,  qui  alliiia  en  1106  à  la  dédicace  de  l'églife  d'Arro- 
naile,  avec  plufieurs  Chevaliers  de  l'Amienois  (à). 

Achahd  de  Louvencourt,  Chevalier,  affifte  comme  témoin  avec  Renaut  de  Saint- 
Valéry  en  1  144  à  une  donation  faite  aux  moines  d'Authie  (Jb). 

Asselin  de  Louvencourt,  Chevalier  de  l'Amienois,  lé  croife  en  1 191  (c). 

Beaudouin  de  Louvencourt  &  Agnès,  l'a  femme,  reconnaillént ,  en  Novembre 
1223,  un  don  qu'ils  ont  fait  de  28  journeux  de  terre  lis  à  Louvencourt  (d). 

Enguerrand  de  Louvencourt  affhte  au  liège  d'Oil'y  en  1254  (e). 

Enguerrand  de  Louvencourt,  Chevalier,  Grand-Bailli  de  l.ens  en  1346. 

Uegnault  &  Coi.aki)  de  Louvencourt  fervent  comme  Lcuyersen  1 355  &  i363(/). 

Le  frère  aîné  de  Chaules,  Seigneur  d'flancourt,  qui  forme  le  premier  degré  de 


(a)  Le  Carpcnticr.  —  Roger,  Nobleffe  S  Chevalerie  du  comté  Je  Flandre,  d'A 

(b)  Cartulaire  de  Molenne,  cite  par  M'  Prarond. 

(c)  Colleclion  Courtois,  Mufée  Je  Verfailles  ;  Roger,  &c. 

(d)  Cocheris,  Notices  S  extraits  des  documents  manuferit 
tifs  à  l'hijloire  du  la  Picardie  .  Paris,  iS5.}-58  |,  t.  II. 

M  A.  Jeu  Morlicre,  Mai/mis  nobles  du  diocèfe  d'Amie, 
7  Manulcrits,  Bibl,  de  l'Arfenal. 


is  £■  de  Picardie. 


fervés  dans  les  dépôts  publics  de  Par, 
■  Roger,  &c. 


Anciens  Seigneurs  de  Hancourt,  de  Pierreclence,  de  Brethencourt,  de  Pijjy,  de 
Ville,  de  Goumay,  d'Inval,  du  Saulchoy,  de  Cléry,  de  Vaulx,  delà  Cour-de-fief, 
dit  Rilleux,  de  Flixecourt,de  Bettencourt,  de  Courchon,  de  Longpré-les-Corps- 
Saints,  Oc. 

en  PICARDIE  et  en  SOISSONNAIS. 
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la  généalogie  ici-après  nomme')  Clément  de  Louvencourt,  Seigneur  de  Thérouanne 
&  de  Caflillon,  fut  l'auteur  d'une  branche  éteinte  vers  1700,  qui  prit  les  principales 
alliances  avec  les  d'Aguesseau,  de  Biencourt,  de  Cambray,  de  Canteleu,  de  Fles- 
selles,  dk  Mauimn,  de  Saint-Mesmin,  dk  Sacqukspée,  Trudaine,  &c.  Plulieursdc 
les  Membres  ont  joué  un  rôle  important  à  Amiens.  Parmi  eux  nous  citerons  Au- 
gustin de  Louvencourt,  Prévôt  royal  d'Amiens  &  plufieurs  lois  Mayeur  *  Échevin 
d'Amiens.  11  contribua  puillamment  à  faire  rentrer  cette  ville  Tous  bobcillance  de 
Henri  IV  qui  le  confirma  dans  la  noblelle  en   i5()4. 

François  de  Louvencourt,  Lcuyer,  Seigneur  de  Vauchelles  8:  de  Bourfeville,  Tre- 
forier  de  France  *  Général  des  finances  en  Picardie,  .Mayeur  d'Amiens  en  IÔ23  & 
1624. 

Antoine  de  Louvencourt,  Confeiller  Tréforier  général  8c  Maître  d'hôtel  ordi- 
naire du  Roi  en  [633  &  1639,  ^c- 

PREMIER  DEGRÉ. 

Charles  de  Louvencourt,  Pr  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  de  Hancourt,  mort  en 
i52S,  époufa  Françoile  Bescot.  C'eft  a  eux  que  remontent  les  preuves  laites  par 
leurs  delcendants  pour  obtenir  les  jugements  de  maintenue  de  noblelle  des  3o  Juin 
1701,   19  Janvier  1702  &  6  Décembre  \~o'S.  Ils  eurent,  entre  autres  entants  : 

1 .  Charles,  qui  fuit. 

2.  Nicolas,  auteur  d'une  branche  rapportée  plus  loin. 

//.   DEGRÉ. 

Charles  de  Louvencourt,  IF  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  de  Pierrecleuée  &  Bre- 
thencourt,  Mayeur  d'Amiens  en  i566&  15(17,  allié  à  Amiens,  par  contrat  du  7  Dé- 
cembre 1542,  a  Jacquette  Rohault,  fille  de  Jean  Rohault,  Seigneur  de  la  Vac- 
querie.  De  cette  union,  entre  autres  : 

1 .  Charles,  qui  luit. 

2.  Martin,  Seigneur  de  Fongpré,  allié  à  Marguerite  Le  Couvreur,  dont  ;1  eut  : 

Charles,   Seigneur   de  Blangy-fur-Somme ,  Gentilhomme  de  la  mail'on 
du  Roi,  allie  en  1628  à  Charlotte  de  Bethisy  de  Mezières,  dont  : 

1.  Marie,  alliée  en  i65o  à  Claude  de  Buigny,  Chevalier,  Seigneur  de 
Cornehotte. 

2.  Louis,  Seigneur  de  Blangy,  Gentilhomme  ordinaire  de  la  Chambre 
du  Roi,  allie  a  Madeleine  dk  Crécy,  Yicomtelle  deSorny,  dont  il  eut  : 

Eustache,  Seigneur  de  Blangy,  Gentelles,  Valavergny,  Vicomte 
de  Sorny,  Prévôt  héréditaire  du  Laonnais  ,  Page  de  la  Grande 
Écurie  en  1678,  Chevalier  de  Saint-Louis  8c  Lieutenant-Colo- 
nel de  cavalerie. 

///.    DEGRÉ. 

Charles  de  Louvencourt,  IIP  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  de  Pierrecleuée,  allié,  par 

contrat  du  2  Janvier   i565,  a  Catherine  nu  Bos,  fille  du  Seigneur  de  Hurt.  De  ce 
mariage  : 

1 .  Charles,  qui  luit. 

2.  Annk,  alliée  en  i585  à  Antoine  dk  Saint-Blimond,  Chevalier,  Seigneur  de  Pin- 

chefalize ,  8<c. 

3.  Marie,  alliée  à  Jean  d'Aguesseau,  Seigneur  d'ignocourt,  &c. 

4.  Hélène,  alliée  a  François  dk  Frieucourt,  Seigneur  de  Lille,  Tully,  &c. 
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IV.   DEGRE 


Charles  de  Louvencourt,  IVe  du  nom,  Fcuyer,  Seigneur  de  Pierrecleuée,  Pif- 
l'y,  &c,  Gentilhomme  ordinaire  de  la  Chambredu  Roi  en  i6o3,  allié  à  Amiens,  par 
contrat  du  25  Octobre  i6o3,  a  Marguerite  Picquet,  fille  d'Adrien  Picquet,  Seigneur 
de  Donner.  11  en  eut,  entre  autres  entants  : 

1.  Jacques-Eustache,  qui  luit. 

2.  Marie,  alliée  a  Artus  de  Boufflers,  Chevalier,  Seigneur  de  Rouverel  (a). 

3.  Catherine,  alliée  a  Charles  de  Cambray,  Chevalier,  Seigneur  de  Villers-aux- 

Érables. 

4.  Marguerite,  alliée  à  François  Picquet,  Seigneur  de  Becquigny. 

V.  DEGRÉ. 

jACQUES-ErsTAcm-de  Louvencourt,  1er  du  nom,  Kcuyer,  Seigneur  de  Pifi'y,  Ville, 
Cournay,   Inval,   &c.    allie,  par  contrat  du  7  Août  i638,  à  Marie-Marguerite  de 
Conty,  Dame  du  Saulchoy  &  Clery,  fille  d'Antoine  de  Conty,  Seigneur  de  Roquen- 
court.  De  ce  mariage,  entre  autres  : 
1.  François,  qui  luit. 

2  &  3.  Louis,  Seigneur  de  Cournay,  Major  du  régiment  de  Cavois  en  1689,  8c 
Charles,  Seigneur  de  Ville,  Capitaine  au  régiment  de  la  Roque,  qui  lurent 
maintenus  dans  leur  nohlelie  par  arrêt  des  CommilTaires  généraux,  rendu  a 
Paris  le  19  Janvier  1702. 

4.  Anne,  alliée  à  Claude  de  Cachei.ee,  Chevalier,  Seigneur  de  Thoiras,  Capitaine 

au  régiment  de  Picardie. 

5.  Marthe-Uksule,  alliée  à  François  des  Forges,  Chevalier,  Seigneur  de  Cau- 

liéres. 

VI.  DEGRÉ. 

François  de  Louvencourt,  Écuyer,  Seigneur  de  Piiïy,  Pierrecleuée,  le  Saulchoy, 
Clery,  &c,  Utticier  au  régiment  de  Picardie,  maintenu  dans  la  noblefle  par  arrêt 
de  MM.  les  Commiflaires  généraux,  le  3o  Juin  1701.  Allie,  par  contrat  palle  le 
4  Janvier  1669  (Mc  Denis  8:  l'on  confrère,  Notaires  a  Amiens  1,  à  Jeanne  Le  Roy, 
Demoifelle  de  Romont  ,  fille  du  Seigneur  de  Jumelles,  il  eut  de  cette  union,  entre- 
autres  entants  : 

1.  Jacques-Eustache,  qui  luit. 

2.  Jeanne-Henriette-Agathe,  dite  Mademoifelle  du  Saulchoy,  alliée  à  Charles 

de  Cacheleu,  Chevalier,  Seigneur  de  Bouillancourt. 

3.  Françoise,  dite  Mademoifelle  d'inval,  alliée  à  François  de  Dampierri  .  Cheva- 

lier, Seigneur  de  Millencourt. 

VIL    DEGRÉ. 

Jacques-Eustachï  de  Louvencourt,  11'  du  nom,  Chevalier,  Seigneur  de  Pilïy, 
Clery,  le  Saulchoy,  Inval,  &c,  Capitaine  au  régiment  de  Boufflers-Remiencourt, 
allié,  par  contrat  du  26  Juillet  1711,  a  Anne  de  Homa.se t,  dont  il  eut  : 

1 .  Jacques,  qui  fuit. 

2.  Claude-Henri,    Chevalier,    Seigneur   de    Warluzel,    Guillaucourt,   Pierre- 

cleuée, &c,  Chevalier  de  Saint-Louis,  Capitaine  au  régiment  de  Bourbon- 

(a)  P.  Anfelmu,  Hi/ibire  des  Grands-Officiers  de  la  Couronne,  t.  V,  p.  S;. 
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nais,  allie  à  Marie-Louife-Gabrielle  de  Runes,  dont  une  fille  unique  mariée 
au  Comte  ni:  Martillat. 

3.  François-Eustache,    Chevalier,   Seigneur   de    Dornfront,    Morimont,   Ef- 

payel,  &c,  Capitaine  au  régiment  de  Bourbonnais,  Chevalier  de  Saint-Louis, 
Mayeur  de  Montdidier  de  1768  à  1771. 

4.  Jean-Baptiste,  Lieutenant  au  régiment  delà  Marche,  mort  jeune. 

VIII.  DEGRÉ. 

Jacques  de  Louvencourt,  Chevalier,  Seigneur  du  Saulchoy,  Cléry,  Gournay, 
lnval,  les  Boifrault,  &c,  Moufquetaire  de  la  garde  a  cheval  du  Roi,  aïïifta,  avec 
l'on  fils,  à  l'Affemblée  des  Gentilshommes  du  bailliage  d'Amiens  en  1  78g  (a).  Allié, 
par  contrat  du  g  Janvier  1740,  à  Manie-Jeanne-Françoife-Louife  de  Saisseval,  fille 
de  Jean  de  Saisseval,  Seigneur  de  Méraucourt,  il  eut  de  ce  mariage,  entre  autres  : 

1.  Jacques-Eustache,  qui  fuit. 

2.  Geneviève-Henriette,  alliée  à  Charles-Félix,  Comte  d'Ainval  de  Braches, 

Chevalier  de  Saint-Louis. 

IX.    DEGRÉ. 

Jacques-Eustache,  111  du  nom,  dit  le  Comte  de  1  .ouvencourt,  Chevalier,  Seigneur 
du  Saulchoy,  Cléry,  Gournay,  lnval,  &c(ô),  Officier  de  chevau-légers,  né  le  i5  Oc- 
tobre 1765,  allié,  par  contrat  du  3o  Juillet  1782,  à  Élizabeth-Antoinette  de  Campa- 
gne, fille  dAnne-François  de  Campagne,  Seigneur  d'Avricourt.  De  ce  mariage  : 

1.  Jacques-Jules-Auguste,   dit  le  Comte  de  Louvencourt,  Capitaine  au  régi- 

ment de  Monfieur,  frère  du  Roi,  en  1816,  allié  à  Demoifelle   N...    Aubert 
de  Marquivilleus,  dont  il  eut  : 

I.  Charles,  dit  le  Comte  de  Louvencourt,  vivant  non  marié  en  1870. 

II.  Augustine-Louise-Marie,  alliée  au  Chevalier  Alphonfe  Bouzier  d'Es- 

TOUILLY. 

2.  Anne-François-Eugène,  qui  fuit. 

3.  Anne-Mari e-Athalie,  alliée  en  i8i3  à  Edouard,  Chevalier  de  Briois  d'Hul- 

I.UCH   DE  SaCHIN. 

X.   DEGRÉ. 

Anne-François-Eugène,  appelé  le  Vicomte  de  Louvencourt,  Chevalier  de  Saint- 
Louis,  Officier  de  la  Légion  d'honneur.  Colonel  d'un  régiment  de  huflards,  démif- 
lionnaire  en  i83o,  mort  en  i852,  allié  à  AugulVme-Marie  de  Johanne  de  Lacarre 
de  Saumery,  lille  du  Marquis  de  Saumery,  Bailli  de  Blois  ^v  Gouverneur  de  Cham- 
bord.   De  ce  mariage  t'ont  itlus  : 

AV.    DEGRÉ. 

1.  Marie-Anne-Eugène,  né  le  2  Juin  181g,  Chevalier  de  plulieurs  ordres,  allié, 
le  2  Janvier  1S43,  à  Marie-Julie  Johannet  d'Averdon,  dont  : 

I.  Jules,  ne  à  Paris  le  4  Juin    184s. 

II.  Marie-Anne,  née  à  Lagny  le  16  Juin  i855. 

■_>.  Marie-Auguste-Raoul,  Chef d'efeadrons  au  régiment  des  dragons  de  l'Impé- 
ratrice en  1X70,  allié:  T'en  i85 1,  à  Agarithe-Anne-Claudine  Hastier  de  la 
Jolivette  ;  2"  le  2?  Août  i865,  a  Angèle-Jeanne-Marie  Payen  de  Chavois, 
Lu  premier  lit  ell  ill'u  un  (ils  :  Raoul. 

;«;  [b)  !..  Je  La  Roque  &  Éd.  de  Barthélémy,  Catalogue  des  Gentilshommes  de  Picardie,  p.  7,  11  &  i3. 
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3.  Marie-George,  Confeiller  général  Je  Saône-&-Loire,  allié,  le  icr  Juin  i853, 
a  Ifabcau  de  Roquefeuii  ,  fille  du  Marquis  de  ce  nom  ^c  nièce  du  Maréchal 
deMac-Mahon,  Duc  de  Magenta.  De  cette  union  deux  fils  : 

I.  Guillaume. 

II.  N... 


mi- 


BRANCHE   CADETTE. 

//.  DEGRÉ. 

i.  Nicolas  de  l.ouvcncourt,  Ier  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  de  Fontaine,  1 
puîné  de  Charles,  Seigneur  de  Hancourt,  &  de  Françoife  Bescot,  allié,  par  c 
trat  du  16  Avril  1 3 58  (MM"  Miraulmout  8c  Dubois,  Nr"  a  Amiens),  à  Françoife 
Le  Noir,  fille  du  Seigneur  de  Vaulx  en  Amiénois.  De  cette  union  vinrent  : 

i.  Florent,  auteur  d'une  branche  alliée  aux  Picquet  de  Noyencourt,  de  Réi.y, 
de  Lestocq,  de  Buissy,  Creton  de  Prousei  ,  8vC  Nicolas  de  Louvencourt, 
Maître  des  comptes  à  Paris,  mort  en  1704,  fut  le  dernier  de  cette  branche. 

2.  Nicolas,  qui  fuit. 

3.  Catherine,  mariée  en   r 588  à  Jacques  Creton,  Écuyer,  Seigneur  de  Wiam- 

meville. 

///.  DEGRÉ. 

Nicolas  de  Louvencourt,  Ib  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  de  Vaulx  en  Amiénois 
8c  de  la  Cour-de-Fiet  en  partie,  allie,  par  contrat  du  1 1  Juin  1600  (Me  Martin,  Nre  à 
Amiens),  à  Marguerite  Le  Loyer,  fille  de  Jean  Le  Loyer,  Seigneur  du  Rilleux.  De 
ce  mariage  clt  venu  : 

1.  Nicolas,  qui  fuit. 

IV.  DEGRÉ. 

Nicolas  de  Louvencourt,  11b  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  de  Vaulx,  la  Cour-de- 
Fiet' &  le  Rilleux,  né  en  16  io,  allié,  par  contrat  du  17  Juin  1640  (MM"  Bazin  <x  de 
Piennes,  N1"  à  Amiens),  a  Marguerite  Golgier,  iille  d'Antoine  Gougier,  Écuyer, 
Seigneur  de  Seux.  De  ce  mariage  l'ont  illus  : 

i .  Claude,  qui  luit. 

■2  —  5.   Quatre  tilles. 

F.   DEGRÉ. 

Claude  de  Louvencourt,  beuyer,  Seigneur  de  la  Cour-de-Fiet'  8.  du  Rilleux,  ne 
en  1647,  allie,  par  contrat  du  iS  Février  1676  (Mc  Trancard,  Nrc  à  Amiens  ,  a 
Marie-Honorée  de  Lattre,  dont  un  (ils  unique  : 

Claude-Bahthélemy-Honoré,  qui  luit. 

VL  DEGRÉ. 

Claude-Barthêlemy-Honoré  de  Louvencourt,  Fcuyer,  Seigneur  de  la  Cour-de- 
Fief,  Rilleux  8c  Blancourt,  né  le  Ier  Mai  1G7S,  Fnléigne  de  la  Colonelle  du  régiment 
de  Poitou  en  1699,  maintenu  dans  la  noblefle  par  jugement  rendu  à  Paris  par 
M.\b  les  Commitlaires  généraux,  le  6  Décembre  1703.  Ce  jugement  cil  déclare 
commun  à  ceux  ci-deflus  relatés  des  3o  Juin   1701  8c  19  Janvier  1702.  Marié,  par 


Regiftre  feptième. 
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contrat  du  25  Juillet  1702  (  Mc  Martin,  N"-  a  Amiens:,  à  Marie-Élifabeth  ru: 
Hollande,  (ille  de  François  m  Hollande,  Fcuyer,  Seigneur  de  ftettencourt,  Ri- 
vière, ^c.  11  eut  de  ce  mariage,  entre  autres  : 

1.  Nicolas-Barthélémy,  qui  luit. 

2.  Marie-Françoise-Elisabeth,  alliée  a  Jean-Gilbert-Chriftophe  de  Linars,  Sei- 

gneur d'Aveluy. 

VII.  DEGRE. 

Nicolas -Barthélémy  de  Louvencourt,  Chevalier,  Seigneur  de  Bettencourt,  Ri- 
vière, la  Cour-de-Fief,  Flixecourt,  Saleux,  &c,  ne  le  11  Décembre  1712,  allie,  par 
contrat  du  9  Janvier  17IÎ4  i^Mc  Ligny,  Nrc  à  Amiens),  àMarie-Joachine-Rofe  Gou- 
GIER  DE  Suux,  dont  il  eut  : 

1.  Firmin-Honoré,  Chevalier,  Seigneur  de  Bettencourt,  Rivière,  &c,  mort  Ofli- 

cier  aux  gardes  françaifes  en  1760,  a  l'âge  de  28  ans. 

2.  Jean-François,  qui  Cuit. 

3.  Edouard-Marie-Edme,  Chevalier,  Seigneur  de  Dompierrc,  mort  Lieutenant 

au  régiment  du  Roi  en  1 77 1 . 

4.  Marie-Joachine-Élisabeth,  Dame  de  la  Cour-de-Fief  &  Flixecourt,  Supérieure     | 

du  couvent  des  Saintes-Claires  ^  fondatrice  de  l'Adoration  perpétuelle  du 
tres-faint  Sacrement  a  Amiens,  morte  en  odeur  de  fainteté  le  14  Octobre 
1778. 

VIII.  DEGRE. 

Jean-François,  Chevalier,  qualifie  Marquis  de  Louvencourt  (a),  Seigneur 
de  Bettencourt,  Rivière,  Courchon,  Condclolie,  la  Cour-de-Fief,  flixecourt, 
Hainneville,  &c,  Seigneur  Châtelain  de  Longpre-les-Corps-Saints,  né  le  i°  Juin 
1743,  Officier  au  régiment  du  Roi-Infanterie,  allie,  par  contrat  pallèa  I.incheux  (Mc 
Thorillon,  Nrc)  le  g  Février  1767,  a  Marie-Françoife-Jolèphine  de  Wignacourt, 
Dame  d'Ourton  c\  de  Renancourt,  fille  de  Charles-François,  .Marquis  de  Wigna- 
court, Baron  de  Humbercourt.  De  ce  mariage  il  eut  : 

1.  Makiu-François-Joseph,  qui  fuit. 

2.  Marie-François-Joseph-Désiré,  dit  le  Comte  de  Louvencourt,  né  en  1774, 

reçu  Chevalier  de  Tordre  de  Saint-Jean  de  Jérulalem,  dit  de  Malte,  en 
1788  ;/'  ;  mort  fans  alliance. 

3.  Marie-François-Aloph-Ghislain-Joseph,  dit  le  Comte  Aloph  de  Louven- 

court, ne  en  1780,  reçu  Chevalier  de  Malte  en  1788  (c),  avec  Ion  frère;  allié 
a  Abbeville  a  Amélie  du  Carpentin  de  Cumont,  dont  il  eut  : 

Marie-François-Aloph,  dit  le  Comte   Aloph  de   Louvencourt,    allie   a 
Marie-Antoinette-Sydonie  du  Maisniel  d'Applaincourt,  dont  il  a  eu  : 

I.  Maiue-Jules-Adrien,  né  en  i838,marié,  le  G  Août  1870,  à  Julienne 

DE  LOUVEL  d'Aut.T. 

II.  Fdmée-Marie-Albertine,  mariée,  le  25  Mars  18(17,  à  Abbeville, 
a  I  lyacinthe-Louis-Jolèph,  Baron  Mariani,  Chevalier  de  la  Légion 
d'honneur,  Lieutenant-Colonel  de  euiralliers. 

4.  M  \rie-Françoise-Joséphine,  alliée  au  ('omtc  de  Saint- Aubin  du  Sandou ville, 

Officier  des  gardes  du  corps  du  Hou 


k  Malic.  —  Mainlevée  au  fcellé,  du  s  Janvier  i785.  lixpédi 
:a  Je  Malte,  du  i5  Septembre  17SS.  Copie  LemliLV,  délivrée 
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5.  Marie-Francoise-Joséphine-Élisabeth,  dite  Mademoifellc  de  Beaupré,  al- 

liée à  Pierre-Louis-Robert  de  Briois,  Baron  d'Angres,  Chevalier  de  Saint- 
Louis  &  de  Saint-Lazare,  Major  des  chaffeurs  nobles  de  l'armée  de  Condé. 

6.  M  yrie-Francoise-Joséphine-Chareotte,  dite  Mademoifellc  d'Ourton,  mariée 

au  Chevalier  du  Gard  de  Bienvai.. 

7.  Marie-Louise-Françoise-Joséphine,  dite  Mademoifellc  de  Noyellcs,  alliée  à 

Lierre  nu  Maisniee,  Vicomte  d'Applaincourt ,   Chevalier  de  Saint-Louis, 
Officier  fupérieur  de  cavalerie. 

8.  Marie-Françoise-.Iosephine-Charlotte-Philiimhne  ,    alliée   à   Jean-Laptille- 

Marc  Houdouart,  Vicomte  de  Thièvres,  Chevalier  de  Saint-Louis. 

IX.  DEGRÉ. 

Marie-François-Joseph,  Marquis  de  Louvencourt,  Chevalier,  Châtelain  de 
Longpré-les-Corps-Saints,  Seigneurde  Bcttencourt, Rivière,  la  Cour-de-Fief,  Flixe- 
court,  Renancourt,  Ourton,  &c,  Chevau-léger  de  la  garde  du  Loi  en  1 7S8 ,  <r?  ,  Che- 

i  valier  des  ordres  de  Malte  rx  de  Saint-Louis.  Une  partie  de  la  terre  de  Roifin  a  été 
érigée  en  la  faveur  en  majorât,  avec  le  titre  de  Marquis,  par  le  roi  Charles  X,  le 
16  Avril  i825.  11  s'ell  allié  à  Françoife-Aglaé-Ide-Félicité  de  Sainte-Aldegonde, 
Comtefle  de  Noircarmes,  fille  du  Comte  de  Sainte-Ai.degonde  de  Nofrcarmes, 
Colonel  aux  grenadiers  de  l-'rance.  De  cette  union  : 

1.  Apoi.phe-Louis-Maximiuen-Ghisi.ain,  qui  luit. 

2.  Louis-Ernest-Camit.le-Arthur,  dit  le  Comte  de  Louvencourt,  mort  en  1S69, 

allié  :  1"  a  Augufta  de  i.a  Cour  de  Balleroy;  2"  a  Fmma  de  Gondrecourt. 
Du  fécond  lit  font  venus  : 

I.  Ghislain-Marie-Adolphe,  dit  le  Comte  Ghislain    de    Louvencourt, 
né  en  1X42. 

II.  Marthe-Charlotte,  alliée  à  Raoul,  Comte  ni:  Bouroeu  de  Mo^  11:- 

REUX. 

3.  Charles-Arthur-Anatolï>Ernest,  dit   le  Comte  Ernefl  de  Louvencourt, 

allié  à  Zoe  Régnier;  fans  enfants. 

4.  Louis-Ernest-Adolphe-Camii.le,    dit  le    Comte  Camille    de    Louvencourt, 

Chevalier  de  plulieurs  ordres.    Page   de  Charles  X   en    [829,   Secrétaire 
d'ambaffade  belge  à  Vienne,  non  marié  en  1870. 

5.  .Iknny,  alliée  au  Comte  de  Révii.uasc. 

G.  Marie-Ghislaine-Aglaé,  mariée  au  Comte  n'Auscuor  de  Schoonhoven,  Sé- 
nateur belge. 

7.  Beanche-Charlotte-Féucité-Adoephine,  alliée  :  1"  à  Daniel  Dibaurart, 
Comte  d"Etchegoyen  O'Connel  ;  2"  à  Ifidore-Philippe  Dibarkart,  Comte 
d'Etchegoycn,  ancien  Député. 

A'.  DEGRÉ. 

Joseph-Louis-Maximilif.n-Ghiseain-Adolphe,  Marquis  de  Louvencourt,  Che- 
valier des  ordres  de  la  Légion  d'honneur  &  de  Léopold  de  Belgique,  Officier  dans 
la  garde  royale  en  1829,  mort  en  i863;  allie  à  Sydonie-Hyacinthe-Charlottc-Ho- 
noré  de  Flines  de  Fresnoy.  De  ce  mariage  font  illus  : 

1.  Maximilien-Louis-Adolphe,  qui  fuit. 

2.  Charees-Gustave-Arthur,  dit  le  Comte  Arthur  de  Louvencourt,  Lieute 

a   Certificat  de  Chêrin,  Généuloaiftc  des  ordres  Jn  Koi,  du  1  S  Juillet  i  7S7,  Mi  dans  les  preuves  de  Mahe. 


de    LOUVENCOURT. 


nant  de  hufiards,  démiffionnaire  en  1864;  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur 
en  1871. 

3.  Maria,  alliée  à  Léon  de  Coctnempren,  Vicomte  de  Kerfaint. 

4.  Héléna,  mariée  à  Louis-Marie-Antoine  d'Avesco,  Comte  de  Coulonges. 

XI.  DEGRÉ. 

Maximilien-Louis-Adolphe,  Marquis  de  Louveneourt,  marie,  le  ig  Novembre 
1861,  à  Marie-Emilie  Montaud,  fille  d'un  Confeiller  d'état  français. 

Auteurs  a  consulter.  [Iaudicquer  de  Blancourt,  Nobiliaire  de  Picardie. -De  La  Chcnayc-Dcsbois  Roger 
Laine  (t.  III);  Saint-Allais,  Nobiliaire,^  VII,  &c. 
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de   LUBERSAC 


De  Gueules  au  Loup  paffant  d'Or    Dkvise  :  in  prxliis  promptus. 

Hugues  de  Luberfac  (a)  (Hugo  de  Luperciaco)  ayant  échappe  à  mille  périls 
auxquels  il  avait  été  expofé  dans  les  guerres  contre  les  ennemis,  fait  don  en 
ioq3  à  l'églife  de  Saint-Gervais  &  de  Saint-Protais  de  Luberfac,  bâtie  par  les  an- 
cêtres, prés  l'on  château,  &  deffervie  par  des  moines  de  Cluny,  des  terres  *  fiefs 
qu'il  tenait  de  Dieu  &  de  les  faints  8c  non  d'aucun  mortel  (  Dom  Martène,  Thefau- 
rus  novus  anecdotorwn ;  Paris,  1717,  5  vol.,  t.  Ier,  p.  262). 

Pons,  Abbé  de  Cluny,  vint  vifiter  les  moines  à  Luberfac  en  ri  16  (Gejla  Fran- 
corum,  t.  XIV,  p.  190).  Huit  ans  plus  tard  (1124),  Aimeric,  Évêque  de 'Limoges, 
Pierre,  Abbé  de  Cluny,  ^  l'es  moines  le  réunirent  a  Luberfac  {apud  Luperciacum), 
en  préfence  d'Adhémar,  Vicomte  de  Limoges,  &  de  Gerald,  Prieur  d'Uzerchesi 
pour  mettre  fin  à  leurs  différends,  ce  qui  eut  lieu  après  avoir  entendu  les  Évèques 
d'Agen  &  de  Périgueux,  les  Abbés  de  Saint-Martial  &  de  Saint-Pardoux  f  Ar- 
chives du  Puy-de-Dôme,  original  en  parchemin,  G.  g,  armoire  XVIII,  lac  B 
coté  8). 

PREMIER  DEGRÉ. 

Gkrvais  de  Luberfac  ell  le  premier  depuis  lequel  la  filiation  le  prouve  par  titres 
authentiques.   11  vivait  en  1060  &  donna   a  l'églife  de  Saint-Gervais  de  Luberfac 


(a)  Luberfac,  en  Limouf.n,  aujourd'hui  chef-lieu  de  canton,  était  à  l'époque  carlovingienne  une  des  4  f  vigue- 
nesqiu  div.fa.ent  c territoire  compofhnt  la  Marche  ,  le  haut  &  bas  Limoufin  (  Dclochc,  Cartulairede  Beaulieu 
tntroduchon,  p.  Cl. XI,  &  Géographie  de  la  Gaule,  par  le  même.  p.  3o8  &  f,  cartel.  Cette  viguerie  était  d'une 
étendue  très-confiderable  puifqu'en  920  le  canton  afluel  de  Juillac  en  dépendait.  Elle  fut  pofTédéede  tout  temps 
par  la  ma. Ion  du  même  nom,  malgré  les  entreprifes  des  Vicomtes  de  Limoges  en  .2o3,  &  plus  tard  des  Barons 
de  lire,  pour  la  lu.  enlever.  La  conquête  franque,  fuivant  l'hiflorien  du  bas  Limoufin  (Marvaud,  t.  I",  p  ,6q1 
.était  établie  a  Luberfac  &  a  CoulTac-Bonneval.  Bré  était  le  point  intermédiaire  où  les  Vicomtes  de  I  imoges 
bâtirent  une  forterefle  pour  maintenir  ces  deux  pofitions.  Dès  lors  les  Seigneurs  de  Luberfac  rendirent  hom- 
mage au,  Vicomtes  à  Bré.  Plus  tard  cette  baronnie  pafla  a  la  couronne  de  France  :  ils  y  rendirent  alors  hom- 
mage au  Roi.  Ph.l.ppe  le  Long  l'ayant  donnée  à  Ion  Grand  Bouteillier,  ,1s  refufèrent  l'hommage.  Le  Roi  de 
Navarre,  Vicomte  de  Limoges,  prit  le  parti  du  Seigneur  de  Luberfac  (Collection  Doat,  t.  ccxli,  p  277)  Ces 
débats  le  perpétuèrent  jufqu'en  i5oj,  année  où  le  Parlement  de  Bordeaux  rendu  un  jugement  le  m  .Mars  par 
lequel ,  conl.derant  que  Bré  avait  ete  bâti  pour  maintenir  Luberfac ,  Bre  détail  en  retenir  l'hammam 

La  légende  fur  l'origine  du  non,  &  des  armes  de  Luberfac  ell  ainfi  -apportée  dans  une  généalogie  faite  en 
iu6b  par  devant  M.  d'Agucfleau,  Intendant  delà  généralité  de  Limoges  (Archives  de  Luberfac):  ■■  Un  Loup 
•■  furieux  defolait  ces  contrées,  un  Chevalier  entreprit  de  le  combattre  &  le  perça  de  Ion  épée.  11  prit  dès  lors 
-  le  nom  de  Louperfa,  &  pour  armes  un  Loup  d'Or  fur  fond  de  Gueules  [Infequens  mile;  quidam  Lupumfu- 
"  nofum  gladw  eum  percujjit,  indè  diâus  ejl  de  Lupo pereuffo,  pojlea  de  Luperfaco). 


de   LUBERSAC.    » 


des  biens  qui  fufeitèrent  des  contellations  entre  les  deffervants  de  cette  ét;lifc  8c 
Hugues,  Ion  petit-fils.  Ces  détails  nous  font  tranfmis  par  une  charte  de  ufij,  où  il 
cil  dit  que  Geoffroy,  frère  de  Hugues,  mit  (in  aux  prétentions  réciproques  des  deux 
partis  fur  lefdits  biens  qui  avaient  été  donnés  par  leur  grand  père  le  Seigneur 
Gervais  de  Luberfac  (ex  dono  &  elemofina  avi  mei  domini  Gervafii). 

A  cette  époque  vivaient  aufïi  :  i°  Gkrat.d-Adhémar  de  Luberfac,  quialhlla,  avec 
Audebert,  Abbé  d'Uzerches,  à  une  tranfadtion  de  1120  entre  Aymar,  Abbé  du 
Vigeois,  Guy  de  Laftours&  fes  frères,  en  préfence  d'Euftorges,  Évèque  de  Limoges 
(Bibliothèque  nationale,  Cart.  du  Vigeois;;  2"  Goi.fier  de  Luberfac,  Chevalier, 
qui ,  uni  à  Guillaume  d'Aimeric,  à  Guy  de  Foucault,  a  Cérald  8v  a  Guy  de  Lallours, 
affifta  à  une  donation  laite  par  (-'.tienne  de  Coux  à  l'abbaye  d'Uzerches  en  1124 
(  Cart.  d'Uzerches).  / 

Gervais  de  Luberfac  eut  pour  (ils  : 

//.   DEGRÉ. 

N...  de  Luberfac,  dont  on  ignore  le  nom  de  baptême,  mais  qui  avait  époufé, 
fuivant  la  convention  de  1  167,  une  Dame  nommée  Bkatrix,  qui  le  rendit  père  de 
deux  (ils  :  Geoffroy  8c  Hi  guf.s. 

On  trouve  dans  le  même  temps  :  Étienne-Gérai.d  de  Luberfac ,  témoin  en  1146 
d'une  donation  de  Pierre  8v  de  Guillaume  de  Bré  à  l'abbaye  du  Vigeois,  8c  en  1 13:> 
à  celle  de  Gauthier  de  la  Rivière  à  la  même  abbaye  .  Bibliothèque  nationale,  Cart. 
du  Vigeois  . 

III.  DEGRÉ. 

Geoffroy  de  Luberfac,  \"  du  nom.  Seigneur  dudit  lieu,  termina  en  1107  les 
conteftations  furvenues  entre  l'églife  de  Saint-Gervais  8x  l'on  frère  Hugues,  «  Grâce 
«  à  Dieu,  dit-il  ,  ces  différends  font  pacifiés  8c  moi,  Geoffroy,  j'en  approuve  la  con- 
«  clulion  que  je  (celle  de  mon  fceau.  Béatrix,  notre  mère,  Jehanne,  ma  femme 
«   l'approuvent  fous  la  minorité  de  mes  enfants    a.   » 

On  voit  qu'il  avait  époufé  une  Dame  nommée  Jeh  \nnf  qui  'le  rendit  père  de  : 

IV.  DEGRÉ. 

Pierre  de  Luberfac,  Ier  du  nom.  Seigneur  dudit  lieu.  Chevalier.  11  reçoit  quit- 
tance, le  1  i  des  Calendes  de  Juin  1  181,  d'Hélie  de  Leruffei  des  Cars^,  Seigneur  de 
Ségur,  l'on  gendre,  pour  toute  la  dot  qu'il  avait  promife  à  (a  Cille.  Il  ne  vivait  plus 
en  ii«S("),  année  où  Alazis,  Dame  de  Laurière,  la  veuve,  (it  une  donation  à  l'ab- 
baye de  Saint-Junicu  pour  le  repos  de  fon  âme.  Au  bas  eft  un  fceau  en  cire  brune, 
repréfentant  un  Loup  palfanti/1  .  11  avait  époufé  Alazis  nie  Laurière,  fille  du  Baron 

fa)  In  nmnine faute  &'■  individue  Trinitatis,  Ego  fÎAuriunus  de  I.uberfiaco  notumfacio  prefentibus  S-futuris 
quod  Uc.o,  /rater  meus,  querelas  moverat  adverjus  ecclefiam  fanai  Gerrafii  fuper  quibuj dam  tenemenlis  que 
eadem  ecclejiafe  diu  tenuiffe  &  in  bona  pace,  etiam  antequam  ipfe  Ugo  nains  effet,  affirmabat pojfediffe  ex  dono 
S- elemofina  avi  mei  Domini  Gervafii.  Deo  autem  douante,  terminale  funt  &'  pacificale  &  hoc  ego  Gaufridus 
laudavi  &  figilli  mei  impreffionefirmavi.  Hoc  etiam  laudâvit  Bkatkix,  mater  mea  &  ipfius  Ugonis.  Hoc  tp- 
fumlaudavit  uxormea  Joii.vnna.  Liberi  mei  infra  annos  crant.  Inde  funt  telles  :  Teobaldus  Galterius  £•  Gau- 
fridus, converfi:  Alardus,  facerdos  de  Luberfiaco;  Rainaldiis.  facerdos :  Radulphus.  capellanus :  Gerardus , 
»ii7m.  Aâum  anno  incarnationis  dominice  M-  C"  LX  Vil.  1  i<>-  .  (Original  en  parchemin  aux  archives  de 
Luberfac. 

1    /"„■'  Ma-uj.  Domina  de  Aureria,  quum  elemofmam  facientibus  eam  magnam  preflatfiduciam  coram  Deo. 


LUBERSAC. 


de  Laurière,  près  Limot 
Luberiac. 


.•s,  dont  il  eut 


un    &  (iLii.lau.mi-:  de 


V.  DEGRh 


Geoffroy  de  Luberiac,  fécond  fils  de  Pierre,  Seigneur  dudit  lieu,  de  Saint- 
Pardoux,  de  Condat,  &c.;  étant  de  retour  de  la  croii'ade  en  121 1,  tous  Philippe- 
Augufte,  donna  quittance  cette  année  au  Vicomte  d'Aubuffon  ,  à  qui  il  avait  confié 
festerresde  Luberiac  pendant  l'on  voyage  d'outremer,  d'une  fomme  de  1,042  livres 
tournois  provenant  de  leurs  revenus.  Cet  acte  ell  fcellc  de  l'on  iceau  où  il  cil  re- 
préfenté  fur  un  cheval  au  galop,  arme  de  toutes  pièces  (^  tenant  un  bouclier,  lui 
lequel  on  dillingue  un  Loup  partant  à).  Son  nom  ell  inferit  au  Mul'ee  de  Yeriailles. 


tali  ecclejiam  fanai  Jttuiani  bénéficia  vijitavi.  Dedi  et  in  perpetiium  pro  anima 
boue  memoria  Pétri  de  Luberfacco,  quondam  viri  mei.  6;  pru  anima  mea  &  pro 
animabus  predeceffbrum  S  heredum  meorum,  cent  uni  folidos  anmtos,  ajjignatox 
in  redditibus  rneis  de  Fallu,  de  quibus  tamen  quadragiuta  folidos  quoad  vivam 
récipient.  Undè  ccreum  unum  providebunt  perpétuant,  qui  Jingulis  diebus  ante 
allare,  dum  magna  niijj'a  6'  niijj'a  morluoruni  celebrantttr,  ardebil.  Facient  etiam 
anniverfarium  ejufdem  viri  mei  die  quo  accident;  pojl  decefiitm  vero  meum 
predifios  cenlitm  fulidos  ex  inlegro  habebunt  c  anniverfarium  jam  dicli  viri  mei 
fi  meum fimul facient.  Hoc  faâinn  cil  affenfu  filiorum  meorum  Hkrnardi,  Gau- 
ikn.i  S  Guili.ki.mi  de  Luberfaco.  Ad  majorent  etiam  hujus  operis  firntilatem, 
pgillum  meum  prefenti  feci  aulentico  fublerponi.  Aclum  aima  domini  M»  C« 
oâogefimo  fexto  i 1  iS6).  i Original  en  parchemin,  a\cc  le  l'ccau  en  cire  brune,  ei- 
centre,  aux  archives  de  Luberiac  . 


(a)  Ego  Gaui-ridus,  Dominus  de  Luberfaco,  miles,  notumfacio  prefenlibus  c  futuris  quod  recepi  a  nobilif- 
fimo domino  Reginaudo,  vicecomite  Albucenfi,  mille  quadragiuta  duas  libras  turonenfes  in  pecunia  numérota,  de 
exitibus  terrarum  Luberfaci,  Sanâi  Pardulphi,  Condali  è  pertinentiaritm  carumdem  terrarmn,  quai  in  cvjlodia 
predidi  domini pof itérant  quando  crucem  aj/'nmpji.  ù'  quas  idem  dominus  m  mamtfua  tenuit  meo  durante  iti- 
nere  tranfmarino.  Et  ad  diâamfolutiouam prefentes  fuerunl  :  Petrus  de  Capella  &  Johannes  de  Loftc;ngiis. 
In  atjus  rei  tejiimonium  prefentes  litteras  Jigilli  ma  feci  mwtimine  roborari.  Aclum  anno  domini  milleftmo 
ducentejîmo  undecimo  die  mercurii  pojl  fejlum  beatorttm  apoflolorum  Pétri  &  Pauli  (1211;.  (Original  en  par- 
chemin, avec  le  iceau  en  cire  brune,  ei-delluus,  aux  archives  de  Luberiac.) 


4  de    LUBERSAC. 


Il  termina  en  1236  de  nouvelles  conteftations  qui  s'étaient  reproduites  entre  lui  8c 
les  Prêtres  de  Luberfac  8c  on  planta  des  bornes  entre  féglife  &  l'on  château,  afin 
de  bien  fpécifier  les  droits  de  chacun  (a).  11  vendit  en  1214  plufieurs  terres  à  l'é- 
glife  de  Limoges,  conjointement  avec  I  Libelle  de  la  Garde  ,  la  femme  (b).  Elle  était 
fille  du  Seigneur  de  la  Garde,  près  Tulle,  fœur  du  Chevalier  Gérard,  8c  grande 
tante  de  Gérald  de  la  Garde,  (Jardinai  en  1342.  11  en  eut  trois  fils;  l'aîné  le 
nommait  : 

VI.  DEGRÉ. 

Pierre  de  Luberfac,  11e  du  nom,  Seigneur  dudit  lieu,  Chevalier.  11  vendit  en 
1260  à  Saint-Étienne  de  Luberfac  une  rente  audit  terroir.  Dans  cet  acte,  fcellé  de 
fon  fceau,  il  eft  qualifie  :  Duminus  Petrus  de  Luberfaco,  miles  (c).  11  avait  époufé 
Demoifelle  Almois  de'Lamonerie,  fille  de  Guillaume,  Chevalier,  Seigneur  dudit 
lieu,  de  laquelle  il  eut  : 

VII.    DEGRE. 

Etienne  de  Luberfac,  Seigneur  dudit  lieu.  Chevalier.  11  fut  d'abord  fous  la  tu- 
telle d'Etienne  de  Luberfac,  l'on  oncle,  Clerc  de  la  communauté  des  Prêtres  de 
Luberfac,  lequel  pallait  les  actes  au  nom  de  les  pupilles  &  les  fcellait  avec  un  fceau 
qui    était  commun  entre  eux  (d).  lui    i2q3,   il  reçut  nombre  d'hommages  de  lés 

(a)  Magifler  Durandus,  Archidiacomis  ecclefie  Lemovicencis,  falutem  ut  domino.  Univerjis  prefentes  Lit- 
teras infpeâuris  notum  facio  quia,  cum  inter  Villelmum  Gaufridi,  Capellanum  ecclefie  Sandi  Stephani  de  Lu- 
perciaco,  ex una parte,  &  Gaufridum  ë  Villelmum  de  Luperciaco,  fratres,  milites,  Villelmum,  nepotem  eorum, 
filium  quondam  R.  de  Luperciaco,  fororit  ipfonim,  &  P.  Je  laJarqffa,fororium,  ex  alla  parte,  cum  duraffet 
queftio  aul  controverfia  fuper  terris,  poffefjionibus  £■  bonis  heredilariis  ejufdem  ecclefie,  iuter  fe  convenerunt 
quod,  preterea  que  diâa  ecclejia  Sandi  Stephani  Je  Luperciaco  tenebat,  li.ibe.it  £■  tene.it,  fcilicetjot.im  decimam 
de  manfo  del  Cajlaneo  £:  £•. .  . .  Item  Gaufridus  Je  tribu  ecclefie  Sandi  Stepliani  Je  Luperciaco  dédit  jualuor 
folidos  in  manfo  délia  Folluda.  Item  feiendum  ejl  quod  unus  ex  didis  militibus  d.bet  in  yojh-rum  ■:■..■.   i  h      .:- 


mevicencis  arckidiacônus ,  prcfer.tcm  cariant  ligiîïi  ecclefie  Lemovicencis  :mprcjf,'i:e  f.rmavi.  Aduw.  apud  Lu- 
perciacum  anno  Jomini  millejimu  ducentejimo  treniejimo  fexto  \z3û  die  iduum  Odobris.  s  Copie  dans  les  ar- 
chives de  Lub.,  &  copié  par  d'Hozier  dans  les  preuves  du  Comte  de  Luberfac  de  Livron  fur  l'original  en 
parchemin  qui  ne  fe  retrouve  plus.) 

b)  Univerjis  prefentes  litleras  infpeâuris  OJfîcialis  Lemovicenfis  in  domino  falutem.  Noverint  univerji  quod 
in  prefentia  curie  Lemovicenfis  conjlituti  dominus  Gaufuidus  de  Luberfac,  miles,  £■  domina  Isabella,  uxor 
ejus,  recognoverunt  fe  vendidijje  ecclefie  Lemovicenfi  quatuor  pecias  terre  filas  apud  f and  uni  Germanum, 
pr.i  pretio  quinque  librarum  Turoiicnfum.  De  qua pecuniat  fumma  recognoverunt  Jibi  efj'e  fatisfaâum ,  promit- 
tentes  quod  contra  Jidam  vendilionem  perfe  vel  per  alium  Je  cetera  non  ventent,  nec  ventre  procurabunt.  Hanc 
aillent  vendilionem  dominus  GeraIJus  de  Garda,  miles,  f  rater  dide  Ifabelle,  voluit  &  approbavit  6  quijqui.i  juris 
habebat  in  Jida  terra  quitavit  ecclefie  memorale.  In  cujus  tejlimonium  prefentes  litteras  figillo  curie  Lemovi- 
cenfis fecimus  roborari.  Adum  annu  Jomini  millejimo  Jucentejimo  decimo  quarto,  menfefebruario.  'Original  en 
parchemin  aux  archives  de  Luberfac.) 

(c)  Sciant  omîtes  prefentes  &  futuri  quoj  Ego  Petkus  de  Luberciaco,  miles.  vendiJi  ecclefie  Sandi  Stephani 
de  Luberciaco ,  pro  viginti  &  quatuor  folidis  turonenfibus ,  quos  ab  ipfa  liabui,  unam  eminam  arène  Je  annuo 
redditu  habendam  annuatim,  jure  hereditario,  in  menfe  feptembris,  eidem  ecclefie  per  mauuum  meam  f  Itère- 
diim  meorum  in  una  acra  terre  fia  m  terrilorio  de  Luberciaco.  inter  terrain  Gaufridi  &  terrain  Giiillelmi  Ber- 
tran.ii.  In  qua  acra  terre  predida  ecclejia  ficiel  fuam  jujliciam  pro  dida  emina  avene  qiiotiensque  necejfe  crit. 
Jine  contraJidioue  aliqua  Je  cetero  mei  vel  heredum.  AJ  cujus  rei  tejlimonium  ego  Peints fupradidus  pre- 
J'enlem  cartamfigillimei  muuimine  confirmavi.  Adum  an  no  Jomini  M°  CC"  quinquagefimo  (ia5o),  menfe  aprilis. 
(Original  en  parchemin  avec  les  attaches  du  fceau,  aux  archives  de  Lubcrlac.) 

(d)  Univerjis  prefentes  litteras  injpeduris.  Stephanus  Je  Loberciaco,  clericus,  falutem  &  perhibere  tejlimo- 
nium veritali.  Notumjit....  quod  ego  Stephanus  prediâus,  tutor  Jive  curator  pupillorum  Pétri  Je  Loberciaco  , 

militis.  J'ratris  mei....  conjiteor  affenfaffe lohanni  Fulcherio,  clerico....  S.   in  cujus  rei  tejlimonium  &  ad 

majorent  roborisfrmitatem  prefentes  litleras  concejjijigillo  meo  proprio,  quo  cum  ipfis  pupillis  utor,  commu- 
niter  Jigillatas.  Datum  die  veneris  in  odavo  nalivilatis  béate  Marie  anno  Jomini  millejîmo  dticentejiino  fep- 
tuagejimo  quinto  (  1275,1  apud  Lobcrciacuin.  (^Original  eu  parchemin  aux  archives  de  Luberfac. N 
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vaffaux  avec  les  mêmes  qualifications  que  l'es  pères.  Cette  même  année  il  furvint 
entre  le  Vicomte  de  Limoges  &  lui  de  grands  débats  touchant  les  droits  de  viguerie 
de  Luberfac.  De  nombreux  témoins  lurent  entendus,  qui  dépofèrent  que  de  tout 
temps  les  Seigneurs  de  Luberfac  avaient  joui  de  ces  droits  Jure  Dominii ,  non 
leulement  fur  le  bourg  mais  fur  toute  la  paroiffe,  &  la  Cour  de  Ségur,  qui  était 
celle  des  Vicomtes,  les  confirma  à  Etienne  de  Luberfac.  11  avait  époufé  Jeanne  du 
Luc,  fille  de  Guy  nu  Lut:,  Seigneur  en  partie  d'Hautefort.  11  en  eut,  entre  autres 
enfants,  Bernard,  qui  fuit,  &  Jean,  Capitaine  de  la  fortereffe  de  Saint-Cyr,  qui,  à 
la  tète  de  dix  Écuyers,  dix  Sergents  à  cheval  &  trente  Sergents  à  pied,  guerroya 
longtemps  contre  les  Anglais. 

VIII.  DEGRÉ. 

Bernard  de  Luberfac,  Seigneur  dudit  lieu,  Chevalier,  était  lils  aîné  cLÉtienne. 
La  trêve  avec  l'Angleterre  venait  d'expirer  en  1 355,  &  Edouard,  Roi  d'Angleterre, 
avait  débarqué  à  Calais,  quand  le  fuccès  des  Écoffais  le  rappela  dans  l'on  lie.  Ber- 
nard de  Luberfac  était  en  ce  moment  à  Amiens  où  il  lervait  dans  les  troupes  li- 
moufines  commandées  par  Bernard,  Comte  de  Ventadour.  C'eft  pourquoi  ce  der- 
nier donna  quittance  à  Amiens,  le  3  Novembre  r 355,  à  Barthélémy  de  Drack, 
Tréforier  des  guerres  du  Roi ,  de  la  l'omme  de  67  livres  io  lous  tournois,  en  prêt, 
pour  un  mois  fur  les  appointements  de  .Mellire  Bernard  de  Luberfac,  Chevalier, 
accompagne  de  Lierre  de  Lalfagne,  Chevalier,  c\  de  deux  Écuyers.  Le  Prince  de 
Galles  ayant  débarque  à  Bordeaux,  le  Comte  de  Ventadour  ^  Bernard  de  Lu- 
berfac retournèrent  dans  le  midi.  Bientôt  eut  lieu  la  bataille  de  Poitiers.  Tous  deux 
y  furent  faits  prifonniers  &  conduits  a  Bordeaux.  Bernard  de  Luberfac  y  paya  fa 
rançon  à  Guillaume  de  Callillon,  Seigneur  de  Montendre ,  compagnon  du  Sire  de 
Montferrant,  qui  Pavait  fait  l'on  prifonnier,  faut' quarante  florins  de  Llorence  qu'il 
refiait  lui  devoir  (a). 

Nous  avons  un  grand  nombre  d'acles  d'inveflitures,  de  reconnaiffances  féodales, 
&c.,&c.,qui  font  parvenus  jufqu'à  nous,  mais  qu'il  ferait  trop  long  d'énumérer  (b).  Il 
lit  l'on  teftament  en  Décembre  1 3 7 7 ,  &  fut  enterré  dans  le  chœur  de  Saint-Étïenne 
de  Luberfac  (c).  Il  avait  époufé,  en  Novembre   i3q5,  Galienne  de  Saint-Julien, 

(a  Sachent  tuit  que  |e  Guillaume  de  Montendre,  Chevalier,  compagnon  Je  Monfieur  de  Montferrant,  con- 
felle  avoir  eu  &  reçu  Je  Mefiire  Bernard  de  Lomhcrfac,  Chevalier,  mon  prifonnier,  toute  la  finance  qu'il  me 
pouvoit  devoir  pour  caufe  de  la  riençon,  excepté  quarante  fiourins  de  Flourence  les  quiex  il  me  doit  payer  à  un 
certain  terme  qui  je  lui  ai  afligné.  De  la  quelle  riençon  je  me  tieng  pour  bien  paie,  hors  les  dits  quarante  llou- 
rins  de  Flourence,  &  en  quitte  ledit  Mellire  Bernard  &  tous  ceulx  à  qui  quittance  en  peut  &  doit  appartenir  & 
l'en  promets  à  garentir  vers  tous  A  contre  tous.  En  témoin  de  ce,  j'ay  fcelle  ces  préfentes  lettres  qui  lurent 
faites  t\:  écrites  a  Bordeaux  le  5n"  jour  de  Mars,  fous  le  Icel  de  Monfieur  de  Montferrant  en  l'ablenee  du  mien, 
l'an  mil  trois  cent  cinquante  (ix.  (Original  en  parchemin  aux  archives  de  Luberfac.) 

Nota.  Les  tenanciers  de  Luberfac  devaient  la  taille  aux  quatre  cas  :  la  rançon  du  Seigneur,  fa  nouvelle  che- 
valerie, fon  voyage  outre -mer,  le  mariage  de  les  filles  (  «  Pro  redemplione  proprii  corporis,  pro  nova  mililia, 
"  pro  Iniiiffrelatione  ultra-mare,  pro  filiabits  maritandis.)  (Archives  de  Luberfac,  titres  de  1290,  1293,  1  3oi,  &.) 

(b)  Voici  la  teneur  des  invefliturcs  pafiees  lous  fon  fceau  &  en  fon  nom  : 

Univerfis  prefentes  litteras  infpeâuris,  Bernardus  de  Loberciaco,  miles ,  dominas  rerum  infraferiptorum, 
falutem,  S  prefentibus  litteris  perpétuant  darefidem.  Noveritis  quod  coram  nobis  prediclo  milite,  Stephanus 
Bordas....  vendidit  Gerardo  Iiafcle....  imam  terrain....  nu/que  requifivit  ut  diilum  Gerardum  de  Aida  terra 
perpetuo  invefiirenuis,  nos  igitur....  de  eadem  perpetuo  invejlimus  &  volumiis  S  licentiam  &Jpeciale  mandatum 

Gerardo   Bafcle  per  prefentes  litteras  Jaunis In  aijus  rei  tejiimoniiim  omnium  £■  fin gulorum  premiffo- 

non  figillum  proprium  litteris  du.vimus  apponendum  noflrum  ut  more  folito  in  taiibus  facere  confuevimus.... 
Datum  &figillo  noftro  prediélo  figillatum  die  dominica  poftfeftum  beali  Michaelis  anno  domini  M"  CCC"  VII" 
IV"    1  Î74 1.  (Original  en  parchemin,  archives  de  Luberfac.) 

(c)  In  nominefanâe  S  individue  Trinitatis,  Patris,  Filii  £■  Spiritus fanai,  Amen.  Ego  Bernardus  de  Luber- 
ciaco,  eger  corpore,  in  leâo  egritudinis  pofitus,  tamen  intaâa  c-'  bona  &  fana  exiftens  menwria,  &  bene  conipos 

mentis,  teftanientum  meum....  in  hune  modum  feci fepulliiram  meam  eligo  Sfepeliri  volo  in  coro  Sanâi 

Stepkani  quando  Je  me  contingent.  Item  volo  vigilari  prima  noâe  in  monafterio  Sanâi  Stephanide  Lubcrciaco.... 


Regijîre  feptième. 


de    LUBERSAC.     » 


fille  d'Aimeric  df  Saint-Julien,  Seigneur  de  la  Châtellenie  de  Puymerle,  &  frère 
du  Baron  de  Saint-Julien,  dans  la  .Marche.  11  en  eut  Ac 


i,  8c  vjoi.fikk,  qui  fuit. 


IX.   DEGRÉ, 


^  Got.fifr  de  Luberfac,  Seigneur  dudit  lieu,  reçut  en  1442  une  donation  de  Col- 
lier de  Pompadour,  Seigneur  de  Vilhac,  en  confïdération  des  fervices  gratuits  qu'il 
lui  avait  rendus  &  de  Ion  affection  pour  lui.  11  elt  intitule  dans  cet  acte  Co-domi- 
mts  dicli  loci  de  Luberciaco.  11  mourut  en  1452,  &  avait  époufé,  le  2  Juillet 
1397,  Jehanne  de  Lafon  ,  fille  de  Noble  Seigneur  Pierre  de  Lafon  &  de  Marguerite 
ni:  Perusse.  Il  en  eut,  entre  autres  enfants,  Jean  ,  8c  Bardin,  lequel  devint  Seigneur 
deFayolles,  en  Angoumois,  &  forma  une  branche  qui  s'éteignit  en  i65o.  Pierre, 
Ion  petit  fils,  fe  distingua  au  fiége  de  Metz  que  fit  Charles-Quint.  Un  Efpagnol 
ayant  demande  a  fe  mefurer  contre  un  Français,  le  Duc  de  Guife  choifit  Pierre  de 
Luberfac  connu  dans  l'hiftoire  fous  le  nom  de  Capitaine  Fayolles.  Le  combat  eut 
heu  à  cheval  en  préfence  des  deux  camps.  L'Efpagnol  fut  terralTé  8c  Pierre  eut  tous 
les  honneurs  de  ce  combat  fingulier.  Jean  de  PeyrufTe,  Ion  coufin,  compofa  une 
élégie  en  fa  faveur,  qui  fut  imprimée  à  Lyon  par  Benoift  Rigaud;  elle  elt  confervée 
à  la  Bibliothèque  nationale,  fond  Saint-Germain,  n°  352  8c  358  du  catalogue. 


X.    DEGRE. 

Jean  de  Luberfac,  Ier  du  nom.  Seigneur  dudit  lieu,  du  Verdier,  8cc.  (ripariwn 
feu  Caflrum  Viridenfe),  Damoifeau,  était  fécond  fils  de  Collier.  Il  paffa  une  in- 
veftiture  en  1462  au  bas  de  laquelle  elt  l'on  fceau  repréfentant  un  loup  paflant  ayant 
pour  fupports  un  fauvage  8c  une  firène  {a).  Il  invefiit  les  Prêtres  de  la  commu- 
nauté de  Luberfac  d'une  donation  que  leur  avait  faite  l'on  père  en  142g,  afin  ue  dire 
a  perpétuité  trois  méfies  anniverfaires  pour  le  repos  des  âmes  des"  Seigneurs  8c 
Dames  de  Luberfac.  Il  avait  époufé,  le  3  Juillet  1452,  Demoifelle  Comptor  ni-: 
Lf.yius,  âgée  de  feize  ans,  fille  de  Noble  Jean  de  Leyris,  Seigneur  dudit  heu,  8cc, 
8c  de  Dame  Génie  de  Corso.  11  en  eut  trois  iils;  l'aine  fe  nommait  : 


AV.   DEGRÉ. 
Jean  de  Luberfac,  1b  du  nom,  Seigneur  dudit  lieu  8c  du  Verdier  (b),  double  qua- 

item  /<?,<ro  Goîfekium,  filium  memn.  heredem  univerfakm....  fi conûngebat  ipfum  Golferium  morifine  heredi- 
bus...  quod  Ueraudus  C-  Guillclmus  de  Luco,  fil!!  Ademari  de  Luc,,....  fufiituo-  dum  tamen  nomen  memn  <■ 
armaportaverint....  C-c,  Se  Die  lune  poft  nativitatem  Domini  oiiiio  millefivio  treccr.tefimo  feptuatrefimo  feptimo 
C'J?7)- vOrigmal  en  parchemin  aux  archives  de  Luberfacj 

.7  Die  noua  menfis  auffufli  anno  Domini  ,4.;,....  prefentibus  nobili  Jomnc 
de  Luberciaco,  domicello,  domino  de  Veridarlo...  ii  Antonio  de  Autafciya,  futore 
de  Luberciaco...  idem  Antonius  dixil  cvplicavit  diùu  doiliicello  quod  adqui- 
siyer.u....   quamdam  domum  cum  prato,  de  quitus  ipfi  domicelha  invejlire 


i/o  de  jure  fuo  ipfum  Antoni 


invejiivit...  littei 


onceffefubfigillo  re«io  &Jub  /i»illo  dicli  domicelli.  (Archives  Je  I  uberfac 
(b)  A  partir  Je  ce  degré  on  ne  tranferit  plus  les  actes. 
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lité  qu'il  prend  dans  l'on  contrat  de  mariage  (a).  Comme  l'on  père  ,  il  fut  fans  celle  en 
lutte  contre  les  Barons  de  lire.  Le  Roi  de  Navarre,  Vicomte  de  Limoges,  prit  l'on 
parti  (voyez  Doat,  manuferits,  Bibliothèque  nationale,  vol.  241,  page  277).  Ilépoufa, 
le  6  Août  i5o6,  Marguerite  de  Saint-Chamans,  fille  de  Noble  &  puiffant  Léonard 
de  Saint-Chamans,  Seigneur  dudit  lieu,  dont  deux  filles,  &  un  fils,  qui  fuit. 

XII.  DEGRÉ. 

François  de  Luberfac,  Seigneur  dudit  lieu,  &c.  Dès  l'âge  de  leize  ans,  il  partit 
pour  le  fervicedu  Roi,  fous  la  conduitede  Robert  de  Montai,  Baron  de  Roquebrou. 
Les  titres  feigneuriaux  de  Luberfac  ayant  été  perdus  en  l'on  abfence  pendant  les 
guerres  de  Guienne,  il  obtint  du  Roi  une  ordonnance,  le  5  Lévrier  1544,  par  la- 
quelle chaque  tenancier  devait  fe  taire  inferire  fur  les  terriers,  fous  les  peines  les 
plus  févères  contre  ceux  qui  y  contreviendraient.  11  mourut  en  1  5 7 1  &  fut  enterre 
à  Saint-Etienne  de  Luberfac  au  tombeau  de  les  ancêtres.  11  avait  époufé  en  1 532 
Françoife  Chapt  m:  Rastignac,  fille  de  Noble  c^  puiffant  Jean  Chapt  de  Rasti- 
gnac,  Seigneur  dudit  lieu.  11  en  eut  trois  filles  &  quatre  garçons,  dont  :  Guy,  qui 
fuit,  &  François,  auteur  de  la  branche  de  Chabrignac,  rapportée  plus  loin,  p.  10. 

XIII.  DEGRÉ. 

Guy  de  Luberfac,  Seigneur  dudit  lieu,  Capitaine  de  cent  hommes  de  guerre, 
Compagnon  d'armes  o<  ami  d'Henri  IV,  fut  charge,  au  moment  de  la  bataille  de  la 
Roche  l'Abeille,  par  Catherine  de  Medicis,  qui  était  a  Limoges,  de  porter  à  Paris 
une  lettre  (  b)  au  Cardinal  de  Guife,  afin  de  hâter  l'arrivée  des  troupes  de  fecours. 

h  Je  vous  envoyé  par  cet  prefant  porteur  un  difeours  des  partieoularif.es  Je  nos  afayres.  J'ayfpère 
«  que  celle  depefehe  vous  trovera  encore  allez  toit  pour  povoyr  haller  la  venue  des  quatre  mile  ar- 
«  quebufiers  que  monlieur  mon  fils  le  Roi  catholique  vous  a  lait  antuir  (emmener)  par  le  jeune 
«  Villeclerc.  L'État  des  forces  du  Duc  des  Deux  Pons  qui  c'et  joint  aveques  l'Amiral  nous  fayil  grent 
«  <!v  prêtant  biloin,  comme  bien  le  dévies  voyr.  Mon  coufin  je  vous  veus  encore  layre  recomman- 
«  dation  pour  cet  jcantilliommc,  prefant  porteur,  nommé  Guy  de  Luberfac,  jeantilhomme  &  bien 
«  nay  &  de  bonne  maylbn,  povent  mériter  la  grafe  que  je  vous  prie  demander  pour  Lu  y  au  Loi  ca- 
«  tolique  qui  ayll  de  nous  le  vouloir  ranvoyer  dans  ces  troupes  de  fecurs  avecques  grade  honorable, 
«  que  pour  ayltre  fidèle  &  toute  \\\  maylbn  au  fervicedu  Roi  mon  fils  èx  de  moy,  je  délire  intini- 
«  ment  lui  (oient  auclrové,  et  m'alleurant  que  n'épargnerez  poinne  pour  l'amour  de  moy,  je  prierez 
«    Dieu  qu'il  vous  conierve.  De  Limoges  le  XL  jour  de  Juin  r  56g. 

Votre  bonne  coufine 

CATHERINE. 

Quatre  jours  après,  la  bataille  fut  donnée  &  perdue;  les  troupes  n'étant  pas  ar- 
rivées à  temps.  Le  château  de  Luberfac  fut  occupé  &  dévafté  par  les  Protelfants 
(Marvaud,  Hijloirc  du  bas  Union  fui).  En  iSôy,  Guy  de  Luberfac  forma  le  projet 
de  s'emparer  d'une  place  de  la  Province  ex  fut  bielle  dans  l'action. 

«  Monlieur  de  Luberfac,  lui  écrit  Henri  l\\  j'ay  antandu  par  Boyll'c  des  nouvelles  de  votre 
«  blellure  qui  m'ell  un  cllreymc  deuil.  Dans  ces  néceflytés,  un  bras  comme  le  votre  n'ell  de  trop 
«  dans  la  balance  du  bon  droyt.  Hâtes  donq  de  l'y  venir  mettre.  i\.  île  m'envoyer  le  plus  de  vos  bons 
«  Parans  que  vous  pourres.  D'Ambruyac  m'ell  venu  joindre  avec  tous  les  liens  chataux  en  erouppe 

(a)  Ce  contr.it  de  mariage  relaie  dans  toute-,  les  généalogies  fe  trouve  aulli  parmi  les  pièces  préfentées  en  1  5i)g 
pour  les  preuves  de  Nohleil'e.  i  \'oy.  Kilu/e,  MU".,  Bibl.,  nation.,  n"  gSjtl.') 

(p)  Cette  Lettre  &  celles  qui  fuivent  font  conlervées  en  original  dans  les  archives  de  Luberfac:  les  lettre., 
d'Henri  IV  ont  ete  imprimées  dans  la  collection  Licrgey  de  \i\rc_\. 
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s'yl  eut  pu.  Je  m'affeure  que  vous  ne  ferez  des  dernyers  à  vous  mettre  de  la  partie.  Il  n'y  manquera 
pas  donneur  à  acqueryr,  &  je  fays  votre  fafon  de  befogner  en  telle  afere.  Adieu  lonq  &  ne  tardes, 
voyez  l'eure  de  1ère  merveylles. 

Votre  plus  allure  amv 

HENRY. 


Catherine  de  Navarre,  fœur  d'Henri  IV,  qui  lavait  quelle  confiance  8c  quelle 
affection  le  Roi,  l'on  frère,  avait  pour  Guy  de  Luberl'ac  ,  lui  écrivait  directement, 
afin  d'obtenir  par  fon  entremife  les  éclairciflements  &  infbructions  qu'elle  pouvait 
délirer  pour  le  gouvernement  du  Béarn  8c  de  la  Navarre  qu'Henri  IV  lui  avait  confié 
pendant  fon  abfence. 

«  Monficur  de  Luberlac,  je  vous  envoyé  le  pouvoyr  que  le  Roy  monfieur  mon  frère  avait  fîgnc 
«  lorfqu'il  étoit  ycy,  allin  que  vous  me  faciès  le  plailîr  de  luy  taire  veoir,  «S:  que  par  votre  moyen 
«  je  fâche  quel  clt  fa  volonté,  ci  comme  il  lui  plailt  que  fous  fon  bon  plaifir  j'agille  en  confequence  : 
«  de  quoy  je  vous  prie  l'alTeurer  en  le  luy  faifant  veoir  &  vous  déclare  qu'en  ce  que  je  pourrai  vous 
«  témoigner  la  bonne  volonté  que  je  vous  porte,  vous  me  trouvères  toujours  pour  votre  amye  qui 
"  prie  Dieu,  monfieur  de  Luberl'ac,  qu'il  vous  tyenne  en  fa  garde.  De  Pau  ce  VIe  jour  de  Décembre 
■•    i587. 

Votre  meill 
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ire  amye 
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Trois  ans  plus  tard,  il  arrivait  à  la  tète  de  fa  compagnie  fous  les  murs  de 
Chartres,  qu'Henri  IV  afïiégeait. 

«  Nous  avons  de  quoy  chanter  plus  hault  qu'eult,  »  écrit  le  roi  à  M.  de  Briquemaut,  «  c'eft  de 
«  quoy  tyrer  près  de  troys  myl  coups  de  canon  que  monfieur  de  Luberl'ac  a  ramené  de  Normandye 
«  foubs  l'efcorte  de  fa  compagnie,  non  fans  s'alléger  du  pois  en  route.  Ce  ne  fera  befoyn  de  toute 
s  celle  mufyque  pour  leur  ouvryr  l'oreille  &c.  &c...,  du  camp  devant  Chartres,  26  Février  i5ç)0. 

Henri  IV  ayant  nommé  le  Duc  d'Epcrnon  Gouverneur  du  Limoufin,  écrivait, 
le  25  Avril  1597,  à  Guy  de  Luberlac. 

«  Monfieur  de  Luberlac,  ayant  donné  le  pouvoir  du  commandement  de  mon  pays  de  Limoufin  à 
«  mon  coufin  le  Duc  d'Epcrnon,  >S:  le  faifant  prefentement  partir  d'auprès  de  moi,  pour  en  aller 
«  prendre  polfclfion,  j'ai  pente  de  faire  une  dcpcfchc  aux  plus  apparents  de  ma  Noblelle  dudit  pays  , 
«  pour  leur  recommander  de  le  recevoir  èv  reconnoitre  en  la  dite  charge,  Et  vous  tenant  c\c  ce 
«  nombre,  je  n'ai  pas  voulu  oublier  de  nous  en  écrire  particulièrement  &  vous  pryer  de  l'alliltcr 
«  de  tout  votre  pouvoir  tant  au  lait  de  l'on  etablillement  audit  gouvernement  que  en  toutes  les  autres 
«  occalïons  qui  s'offriront  par  delà  pour  mon  fervice,  vous  alleurant  que  je  vous  en  l'aura)'  très  bon 
«  gré,  c<  le  tiendra)-  pour  une  des  meilleures  preuves  que  vous  me  l'auriez  rendre  de  votre  dévotion 
«   a  mon  fervice,  ckc.  » 

Accablé  de  blelTures  &  fatigues  de  guerre,  Guy  mourut  à  Luberlac  en  i5qS,  âgé 
de  56  ans,  &  fut  enterré  dans  le  chœur  de  Saint-Étienne.  11  avait  époufé,  le  21 
Janvier  iSGq,  Gabrielle  Hélie  de  PoMr.vnouR,  fille  de  haut  8:  puillant  Poncet 
Hèlie  de  Pomi'adour,  Seigneur  de  Colonges,  des  chàtellenies  de  Puyagut,  du 
Bourdeix,  8cc,  8c  de  Dame  Philippe  de  Pellegree.  Il  en  eut  quatre  lilles,  8c  un  fils 
qtii  lé  nommait  : 

XIV.   DEGRÉ. 


Jean  de  Luberlac,  11b  du  nom,  Seigneur  dudit  lieu  du  Verdier,  du  Leyris,  de 
Lamonerie,  Capitaine  de  cent  hommes  d'armes  de  nouvelle  levée.  11  lit  l'on  tefia- 
ment  le  1  1  Août  [623,  au  château  de  Lamonerie,  où  il  déclare  vouloir  être  enterré 
en  Téglife  Saint-Etienne  de  Luberlac,  au  tombeau  de  les  ancêtres.  11  avait  énoufe, 
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en  Juillet  1O12,  Charlotte  de  Chantois,  fille  de  Noble  Jehan  de  Chantois,  Seigneur 
de  Lamonerie,  de  Cieux  &  de  Regnefort,  dont  il  eut  : 

i.  Jean,  qui  entra  dans  le  couvent  des  Recollets  de  Limoges. 

2.  Philibert ,  qui  continua  la  defeendance. 

3.  Pierre,  qui  forma  la  branche  des  Seigneurs  de  Savignac,  rapportée  ci-après. 

XV.  DEGRÉ. 

Philibert  de  Luberfac,  Seigneur  dudit  lieu,  du  Verdier,  de  Lamonerie,  fa.,  qua- 
lifié dans  les  actes  «  haut  &  puhTant  Seigneur  »  reconftitua  une  grande  partie  des 
droits  de  la  terre  de  Luberfac.  Par  l'on  teltament  de  i05o,  il  lit  de  grands  dons 
aux  Prêtres  de  Luberfac,  &  fut  enterré  dans  le  chœur  de  Saint-Ltienne.  Sa  veuve 
préfenta  les  titres  de  la  maifon  de  Luberfac  en  1666  devant  M.  d'Aguelleau, 
Intendant  de  la  généralité  de  Limoges,  nommé  pour  recevoir  les  preuves  de 
Nobleife  de  la  province,  <\  la  maifon  de  Luberfac  fut  maintenue  dans  fa  Noblelfe 
de  tout  temps  immémoriale.  Philibert  avait  époufé,  le  3i  Juillet  1641,  Luce  deRéal, 
fille  de  haut  &  puillant  Céfar  de  Real,  Seigneur  de  Champagnac,  en  Périgord,  8c 
d'Aujac,  en  Saintonge.  Le  cette  union  vinrent  Charlotte  de  Luberfac,  Marquife 
de  Chasseneuil,  8c  deux  fils.  Pierre,  le  fécond,  lui  fuccéda. 

A"  TV.   DEGRÉ. 

Pierre  de  Luberfac,  IIP  du  nom,  qualifié  Marquis  (a)  dudit  lieu  &  de  la  Peyrière, 
Baron  du  Ris-Chauveron,  Capitaine  d'une  compagnie  de  carabiniers  du  Roi,  eu"  le 
premier  membre  de  la  maifon  de  Luberfac  qui  quitta  le  Limoufin  pour  aller  plus 
habituellement  à  Paris,  où  il  commandait  fa  compagnie.  11  lit  l'on  tellament  en  1717, 
mourut  la  même  année,  8c  fut  enterré  à  Saint-Etienne  de  Luberfac.  11  avait  époufé, 
le  26  Septembre  1677,  Jeanne  d'Fstocrnkau  du  Ris-Ch.u  vkron,  fille  de  Noble  8c 
puiflant  François  d'Estournkau  ,  Baron  du  Ris-Chauveron ,  Marquis  de  la  Per- 
rière, Seigneur  de  la  Motte-Terfanne,  8c  de  Jeanne  de  Rarthon  de  Montbas.  Pierre 
de  Luberfac  n'ayant  pas  eu  d'enfants  ,  Charlotte,  fa  feeur,  porta  une  grande  partie 
des  biens  8c  des  titres  de  la  maifon  de  Luberfac  dans  celle  de  Challeneuil. 


BRANCHE  DES  SEIGNEURS  DE  SAVIGNAC 

CONTINUANT  CF.UK  DE  LUBERSAC. 

AT.  DEGRÉ. 

Pierre  de  Luberfac,  IVe  du  nom,  Seigneur  de  Savignac,  du  Leyris,  8c  Capi- 
taine au  régiment  de  Touraine,  111°  fils  de  Jean  de  Luberfac  8;  de  Charlotte  de 
Chantois,  continua  la  defeendance.  11  mourut  en  171  1 ,  8c  lut  enterré  dans  la  chapelle 
du  château  de  Savignac.  11  avait  époufé,  le  28  Février  i656,  Françoife  de  Pas- 
quet  de  Savignac,  fille  de  Noble  8c  puillant  Antoine  de  Pasquet  de  Savignac, 
Seigneur  dudit  lieu,  des  chàtellenies  de  Morufcles,  de  Cenis,  de  Plaigne,  ô\c...,8; 

(a)  Sentence  de  la  Cour  de  Limoges,  du  3o  Août  iGSS,  confirmant  les  droits  de  Pierre,  Marquis  de  Luberfac, 
lur  trois  maifons  à  Luberlac;  —  Exploit  donne  aux  Marquis  de  Luberfac,  le  29  Janvier  1G97,  par  l'Iluiliier  du 
Roi,  afin  qu'il  repréfente  les  titres  de  propriété  &  les  tarifs  qu'il  perçoit  lur  les  foires  &  marchés  de  Luberfac, 
fuivi  de  ki  quittance  des  18  livr.  tourn.,  taxe  dudit  Marquis  envers  le  Roi.    Archives  de  Luberfac.) 
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de  Marguerite  de  Bonneval.  De  ce  mariage  vinrent  quatre  filles ,  iv  deux  fils,  dont 
L'aîné  fuit. 

XVI.  DEGRE. 

François  de  l.uberfac,  IL  du  nom,  Seigneur  de  Savignac,  de  Genis,  de  Saint- 
Alelmin,  qualifié  Comte  de  Luberlac  a  ,  avait  époule ,  le  17  Septembre  1696, 
Marianne  de  la  Ramikre,  fille  de  Noble  Jacques  de  la  Ramière,  Seigneur  de 
Pencharnau,  de  Croix  de  Bert,  Confeiller  du  Roi,  Maître  ordinaire  de  fon  hôtel. 
L'aîné  de  les  trois  fils  était  Pierre  de  Luberfac,  qui  fuit. 

XVIE  DEGRÉ. 

Pierre  de  Luberfac,  Ve  du  nom,  qualifié  Marquis  dudit  lieu  (b),  Seigneur  de 
Savignac,  de  Saint-Melmin  ,  de  la  châtellenie  de  Morufcles,  de  Plaigne,  de  Saint- 
Cyr  8c  Capitaine  de  dragons  dans  le  régiment  de  Lenoncourt,  fut  transfère  en  1742 
dans  le  régiment  de  cavalerie  de  Bretagne.,  par  la  démilïion  du  Comte  d'Hautefort, 
fon  beaupère.  11  avait  epoule,  le  20  Novembre  1724,  Jeanne  d'Hautefort,  fille  de 
haut  8c  piaffant  Antoine,  Comte  d'Hautefort,  Seigneur  de  Vaudre,  de  la  Mar- 
che, &c.  &c,  &  de  Jeanne  d'Hautefort-Marquessac.  Il  en  eut  deux  filles  &  deux 
fils.  Jean-Louis,  devint  L'aîné  par  la  mort  de  fon  frère. 

XVIII.   DEGRÉ. 

Jean-Louis  de  Luberlac,  Marquis  dudit  lieu  8c  d'Azerac,  Seigneur  de  Savignac, 
de  Saint-Mefmin,  de  Genis,  &c,  Lieutenant  général  des  armées  du  Roi,  Grand' 
Croix  de  Tordre  de  Saint-Louis,  commanda  en  1792,  à  l'armée  des  Princes  fran- 
çais, la  compagnie  des  Gentilshommes  du  Périgord  8c  du  Languedoc.  11  mourut 
très-âgé  ayant  epoule,  le  3o  Septembre  1753,  Élifabeth  de  Magonthier  de  Lau- 
banie, fille  unique  de  Pierre  de  Magonthier  de  Laubanie,  Marquis  d'Azerac,  &c. 
Il  en  eut  une  fille,  8c  trois  fils,  dont  deux  moururent  par  fuite  de  leurs  bleffures  reçues 
à  Ouiberon  ;  le  furvivant  le  nommait  : 


XVIIE  DEGRE. 

Jean-Louis  de  Luberlac,  Marquis  dudit  lieu  8c  Lieutenant-Colonel  en  1788,  avait 
époule,  le  2?  Mai  1802,  Cécile  de  Maillé,  fille  de  François,  Marquis  de  Maillé 
de  Latour-Landry,  Maréchal  des  camps  8c  armées  du  Roi.  11  mourut  fans  pofté- 
rité  en  1 8 3 2 ,  nommant  par  l'on  telfament  Jean-Baptiste-Ernest,  Marquis  de  Lu- 
berlac, fon  légataire  univerlèl. 


SEIGNEURS  DE  CHABRIGNAC  &  DE  SAINT  JULIEN- 

XIII.  DEGRÉ. 

François  de  Luberlac,  IIe  du  nom,  Seigneur  de  Chabrignac  8c  de  Saint-Julien, 
Capitaine  de  5o  hommes  d'armes,  qualifié  Noble  8c  puiffant  Seigneur,  était  frère 
puîné  de  Guy  de  Luberfac,  8c  fils  de  François  de  Luberlac  &  de  Françoife  Chapt 
de  Rastignac.  Henri,  Roi  de  Navarre,  lui  lit  don  en   i58o  d'un  droit  de  retrait 

.1  b  Contrat  de  mariage  dû  Pierre,  Marquis  de  Luberfac,  fils  deFrançois,  Comle  de  Luberfac,  du  20  No- 
vembre: 1724    Preuves  de  Malle  . 
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féodal  à  caufe  de  fa  vicomte  de  Limoges.  Il  rendit  hommage  au  Roi  le  25  Février 
[583.  Le  Duc  de  Bouillon  ayant  voulu  le  faire  déclarer  chef  du  parti  huguenot  en 
Limoufin,  Henri  IV  y  envoya  en  i6o5  le  Duc  d'Épernon,  &  réfolut  d'y  aller  lui- 
même.  Avant  de  partir  de  Fontainebleau,  il  écrivit  à  François  de  Luberfac,  le 

13  Septembre  de  la  même  année,  pour  lui  donner  connaifiance  de  l'on  projet,  6c 
pour  lui  recommander  d'affilier  le  Duc  de  tout  l'on  pouvoir.  Fidèle  aux  ordres  du 
Roi,  il  alla  le  rejoindre.  Henri  IV  arriva  a  Limoges,  la  confpiration  s'évanouit;  les 
uns  vinrent  le  jeter  aux  pieds  du  Roi,  les  autres  s'enfuirent  hors  de  France. 

Il  avait  époLile,  le  24  Avril  1370,  Jehanne  d'Hélie  de  Pompadour,  feeur  de  Ga- 
brielle,  mariée  à  Guy  de  Luberfac,  8c  fille  de  haut  8c  puiffant  Poucet  d'Hélie  de 
Pompadour  8c  de  Dame  Philippe  de  Pellegrue,  Baronne  d'Aymet.  Elle  lui  ap- 
porta la  terre  8c  feigneurie  de  Chabrignac,  avec  toute  juftice  relevant  de  la  vicomte 
de  Limoges.  Une  fille  8c  trois  garçons  naquirent  de  ce  mariage;  l'aîné  était  Charles, 
qui  luit. 

A'/ F.  DEGRÉ. 

Chari.es  de  Luberfac,  Ier  du  nom,  Seigneur  de  Chabrignac ,  de  Saint-Julien, 
8c  qualifié  haut  8c  puiffant  Seigneur,  eut  plufieurs  charges  8c  commillions  impor- 
tantes dont  il  s'acquitta  avec  beaucoup  de  difiinclion.  Le  Duc  de  Lorraine  étant 
rentré  dans  l'es  États,  le  Maréchal  de  la  Force  écrivit  au  Roi  qu'il  n'avait  pas  allez 
de  troupes  pour  l'en  challer.  Toute  la  Noblefie  eut  ordre  de  montera  cheval. 
Louis  XIII  partit  de  .Monceaux  le  10  Septembre  i635,  d'où  il  écrivit,  le  2  du  même 
mois,  à  Charles  de  Luberfac  pour  lui  ordonner  de  venir  le  rejoindre  à  la  tête  de 
la  Noblefie  du  Limoufin  dont  il  lui  donnait  le  commandement....  «  J'ai  eftimé  né- 
"  ceflaire,  dit-il,  de  choilir  une  perfonne  de  la  qualité  8c  expérience  convenables 
«  pour  la  conduite  de  la  Noblefie  du  Limoufin  :  c'efi  pourquoi  j'ai  jeté  les  yeux  fur 
«  vous  pour  cet  emploi,  dans  lequel  comme  je  me  promets  que  vous  me  donnerez 
«  toutes  les  preuves  que  je  puis  attendre  de  votre  fidélité  8c  affedtion  a  mon  l'er- 
«  vice,  auffi  vous  devez  croire  que  je  ferai  bien  aile  de  vous  en  reconnaître  aux 
«  occafions  qui  le  pourront  offrir  pour  l'avantage  de  vous  8v  des  vôtres.  Vous  aurez 
«  donc  à  vous  acheminer  au  plufiot  avec  ladite  Noblefie  en  ma  province  de  Cham- 
«  pagne  au  lieu  où  vous  l'aurez  en  y  arrivant  que  je  ferai  ,  8<;c.   &c.    » 

Se  trouvant  des  lors  oblige  d'augmenter  fa  fuite  8v  les  équipages,  le  Duc  de  Ven- 
tadour,  Gouverneur  duLimoufin,  ordonna  qu'il  prendrait  l'es  frais  de  guerre  fur  les 
premiers  deniers  provenant  des  taxes.  11  lit  enfuite  l'on  tellament. 

«  Avant  de  partir,  dit-il  ,  fuivant  les  commandements  8c  ordonnances  du  Roi 
«  mon  Prince,  ce  jourd'huy  i3  Septembre  [635,  au  lieu  de  Chabrignac  8v  dans 
«  mon  château,  je,  Charles  de  Luberfac,  Seigneur  de  Chabrignac  8c  de  Saint- 
<  Julien,  foutligne,  étant  dans  la  chambre  où  j'ai  coutume  de  coucher  environ 
«  l'heure  de  huit  heures  du  matin,  j'ai  fait  mon  tellament  comme  s'enfuit,  8^c...  »  Il 
veut  que  l'on  corps  foit  rapporté,  s'il  meurt  au  pays  lointain  ,  pour  être  enfeveli  dans 
l'églife  dudit  lieu.  11  divile  l'es  biens  entre  l'es  l'ept  enfants  recommandant  à  leur 
mère  de  les  élever  à  la  vertu,  8c  à  ceux-ci,  de  la  refpecter  8c  honorer.  Le  20  Sep- 
tembre, il  avait  rejoint  le  Roi  à  Châlons.  La  campagne  fut  de  courte  durée,  le  Duc 
de  Lorraine  n'ayant  pu  tenir  contre  les  troupes  envoyées  par  le  Roi. 

En  Kkhj,  Louis  XI 1 1  le  chargea  de  faire,  de  concert  avec  le  Seigneur  de  la  Capelle- 
Biron,  la  revue  des  gens  de  pied  dans  l'étendue  des  lièges  de  Limoges,  de  Brives, 
de  Tulle  8c  d'Uzerches.  11  mourut  en  164'?,  8.  avait  epoufe ,  le  20  Décembre  [6i3, 
Jeanne  de  Lasteyrie  du  Saillant,  fille  de  Noble  8v   puiffant  Jean  de  Lasti  ,1  11  , 
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Seigneur  du  Saillant,  Baron  de  Vergy,  d'Ulfac,  &  Chevalier  des  ordres  du  Roi, 
Gentilhomme  ordinaire  de  l'a  chambre,  8c  de  puiffante  Dame  Marie  de  Prohet, 
Baronne  d'Ardène.  Il  en  eut  trois  filles  &  quatre  garçons.  Charles,  le  fécond, 
devint  l'aîné  par  la  mort  de  fon  frère. 

XV.   DEGRÉ. 

Cuaui.es  de  Luberfac,  IIe  du  nom,  Seigneur  de  Chahrignac,  de  Lavaud  ,  de 
Livron,  &c,  était  Lieutenant  de  cavalerie  dans  le  régiment  de  Locmaria  en  1684. 
Il  mourut  l'année  fuivante,  ayant  époule,  le  29  Mai  1648,  Jeanne  de  Darlavois, 
fille  unique  d'Antoine,  Seigneur  de  Lavaud,  de  Livron,  ^  héritière  defdites  terres. 
Il  en  eut  : 

1.  François  de  Luberfac,  qui  fuit. 

2.  Joseph  de  Luberfac,  qui  forma  la  branche  du  Livron.  Louis,  qualifié  Comte 

de  Luberfac  (a),  fon  fils,  préfenta,  pour  faire  l'es  preuves  de  nobleffe,  lés  titres 
devant  d'Hozier,  qui  lit  fa  généalogie,  laquelle  ell  confervée  dans  les  archi- 
ves de  Luberfac.  11  était  un  des  premiers  Écuyers  de  France  ,  &  précéda  le 
Comte  d'Abzac  à  l'école  de  cavalerie  de  Verfailles  qu'il  commandait.  11  de- 
vint Mettre  de  camp  de  cavalerie  en  1747,  Maréchal  des  camps  &  armées 
du  Roi  en  1762,  ainli  que  fon  premier  Lcuyer,  &  mourut  le  icr  Octobre 
1767,  regretté  du  Roi  8c  de  toute  la  Cour.  Cette  branche  s'éteignit  par  la 
mort  de  l'Abbé  de  Luberfac  de  Livron,  décédé  à  Londres  en   1804. 

XVI.    DEGRÉ. 

François  de  Luberfac,  IIIe  du  nom,  Seigneur  de  Chabrignac,  de  Lavaud,  de 
Livron,  8c  Lieutenant  du  régiment  de  l'Hôpital  en  1691,  lit  l'on  teftament  en 
1726  8c  tut  inhumé  le  3o  du  même  mois  dans  feglife  de  Chabrignac.  Il  avait  été 
marié,  le  23  Avril  1694,  à  Denife  d'PIstourneau  nu  Ris-Chauveron  ,  feeur  de  la 
Marquilede  Luberfac,  &  fille  de  François  d'Fstourneau,  Baron  du  Ris-Chauveron, 
Marquis  de  la  Peyrière,  8c  de  Dame  Françoilé  du  Barthon  de  Montbas.  Son  grand 
père,  François  d'Eftourneau,  Seigneur  de  la  Motte  Terfanne,  Chevalier  de  l'ordre 
du  Roi,  Gentilhomme  de  la  Chambre,  était  Premier  Chambellan  de  Monfieur, 
frère  unique  du  Roi  De  ce  mariage  naquirent  deux  filles  8c  deux  fils.  L'aîné  fe 
nommait  : 

XVI L    DEGRÉ. 

Pierre,  IV"  du  nom,  qualifié  Comte  de  Luberfac  (b),  Seigneur  de  Chabrignac, 
de  Fournet,  de  Corbeil-Cerf,  de  Lormaifon,  de  Lardières,  8c  mort  au  château  de 
Chabrignac  en  1767,  après  avoir  époufé,  leq  Février  1729,  Jeanne-Julie  Chapelle 
de  Jumilhac,  fille  de  Jean  Chapelle,  Comte  de  Jumilhac,  Seigneur  de  Saint-Jean 
Ligoure  8c  Lieutenant  des  Maréchaux  de  France  en  Limoufin  ,  frère  de  Jofeph  de 
Jumilhac,  Archevêque  d'Arles,  Chevalier  de  l'ordre  du  Saint-Efprit.  Pierre  de 
Luberfac  eut  quatre  enfants,   dont  deux  fils  : 

1.  Jean-Baptiste  de  Luberfac,  qui  fuit. 

2.  Jean-Baptiste-Joseph  de  Luberfac,  Évoque  de  Chartres,  Aumônier  du  Roi 

en  1767,  Député  aux  États-généraux  de  1789. 

[a]  Almanachs  royaux  de  cette  époque;  fes  brevets,  Ces  ouvrages,  fes  lettres  (Archives  de  Luberfac  . 

(b]  Contrat  de  mariage  de  Jean-Baptifte,  Vicomte  de  Luberfac,  fils  de  Pierre,  Comte  de  Luberfac,  du  3  Mai 
[770  l'Archives  de  Luberfac). 
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XVIII.   DEGRE. 

Jean-Baptiste,  qualifié  Vicomte  de  Luberfac  ta),  Seigneur  de  Chabrlgnac,  de  Saint- 
Maurice,  de  Lafcaux,  de  Corbeil-Cerf,  de  Fournet,  &c,  lit  les  preuves  de  noblelle 
devant  d'Hozier&  en  reçut  certificat  le  21  Janvier  1766  (b).  Il  fut  Page  du  Roi  en 
1750,  Capitaine 'de  cavalerie  en  1767,  Mettre  de  camp  de  cavalerie  en  1776,  Maré- 
chal des  camps  &  armées  du  Koi  en  1781)  &  mourut  au  château  de  Saint-Maurice 
en  1821,  ayant  époufé,  le  5  Mai  1770,  Claire-Opportune  Richek  de  Beaupré,  fille 
de  Pierre-Adrien  Richer  de  Beaupré,  Seigneur  du  Bourget,  près  Paris,  ^  de  Dame 
Françoife  de  Zienaste.  Sa  fœur  aînée  était  mariée  au  neveu  de  l'Archevêque  de 
Paris,  Comte  Abraham  de  Beaumont-d'Autichamp.  Defon  mariage  naquit  : 

XIX.  DEGRE. 
Pierre,  IVe  du  nom,  qualifié  Marquis  de  Luberfac (c) ,  Seigneur  des  terres  préci- 

\a)  Ses  brevets,  états  Je  fervice,  &c.  (Archives  de  Luberfac). 

(£)»  Nous  Pierre  d'Hozier,  Confciller  du  Roi  en  les  confeils,  Juged'armes  de  la  Noblefle  de  France  &c,  cer- 

u  titions  à  tous  ceux  qu'il  appartiendra  que  la  maifon  de  Luberfac  peut-être  mile  au  rang  îles  plus  anciennes 
..  du  royaume.  Son  exiltcncc  ell  connue  par  une  charte  Je  l'an  de  l'Incarnation  ioijj  qui  le  trouve  au  Tréfor 
•<  des  Anecdotes  de  Dom  Martine,  t.  Ier,  p.  [G2.  Danscet  acle  précieux  pour  la  maifon  de  Luberfac  par  Ion  anti- 
«  quité  &  le  luflre  qu'il  lui  donne,  dans  des  temps  où  on  ne  foupçonne  guères  qu'on  puilfe  trouver  l'origine  des 
«  noms  connus,  Ilucuts  de  Luberfac  s'exprime  ainfi  :  fuivent  les  analyfes  des  actes  de  ioy3,  de  123G,  lesactes 
intermédiaires  qui  appartenaient  à  la  branche  aînée  n'étant  pas  produits  comme  d'Hozier  le  dit  plus  bas.)  »  La 
«  tranfaclion  qui  établit  le  domicile  actuel  de  Gkoi  i  hov  &  de  Guillaume  de  Luberfac,  dans  le  bourg  du  même 
«  nom,  ell  datée  du  jour  des  Ides  d'Octobre  [23G.  Or  dans  la  fuppofition  que  Pierue  ,  qui  était  Sei- 
«  gneur  de  Luberfac,  fuit  (ils  de  l'un  des  deux  frères,  Geoffroy  &  Guillaume, la  filiation  prouvée  remonterait 
..  avant  l'an  1200,  d'autant  plus  qu'il  paroit  qu'ils  ont  laill'e  pollérité,  fans  quoi  Guillaume,  leur  neveu,  fils  de  feu 
«  K.  de  Luberfac,  auroit  hérité  d'eux.  Pierre  eut  pour  lils  Etienne,  ce  dernier  eut  pour  lils  Bernard,  qui  fit 
..  Ion  tellament  en  1  J77,  tX:  Bernard  eut  pour  lils  G01.1  iku.  (Nous  n'entrons  pas  dans  l'enumération  de  tous  les 
titres  a  l'appui  rapportes  par  d'Hozier,  ce  qui  deviendrait  trop  long.  Puis  il  continue  ainfi)  :  «  11  ne  paroit  pas 
«  néceffairc  d'établir  le  relie  de  la  filiation  julqu'à  prêtent  ;  car  elle  a  été  juridiquement  prouvée,  tant  par  devant 
«  Nous,  pour  Demoilcllc  Marie  de  Luberfac  de  Chabrignac,  reçue  dans  la  maifon  royale  deSaint-Cyr  le  22  Juil- 
«  let  17DO,  que  par  devant  feu  Médire  Charles  d'Hozier,  notre  oncle,  Juge  d'armes  de  la  Noblelle  de  France, 
..  pour  Demoilelle  Jeanne  de  Luberfac  ,  reçue  en  ladite  maifon  le  7  Septembre  172  1,  &  pour  François-Louis  de 
..  Luberfac  de  Livron,  reçu  Page  du  Roi  dans  la  Grande  Ecurie  le  2y  Avril  1731.  On  remarquera  feulement, 
»  d'après  les  titres  ci-dellus  énoncés,  qu'il  ell  confiant  que,  des  l'an  io<i3,  I  lugues  de  Luberfac  paroit  revêtu  d'une 
..  grande  illullration  ;  qu'en  1  i3G  Guillaume  &  Geoffroy  de  Luberfac  font  qualifiés  Chevaliers,  ainfi  que  Pierre  de 
«  Luberfac,  en  127-i  ;  &  qu'Etienne  lV  Bernard  de  Luberfac,  qui  n'ont  que  la  qualité  de  Damoifeaux  en  1293,  1  3oi 
<■  &  1 3-p ,  ont  celle  de  Chevaliers  en  1  3 3 fi  ,  1  3q  |  K  1  î 7 7.  Conféquement  on  ne  peut  révoquer  en  doute  l'an- 
11  cienneté  &  la  qualité  de  ..cite  maifon. 

1.  On  voit  aulli  dans  les  anciens  titres  qu'il  y  a  une  fuite  de  reconnoiflances  féodales  qui  font  tellement  liées 
h  avec  les  titres  généalogiques,  qu'ils  fe  fervent  mutuellement  d'appui.  Le  domaine  des  Seigneurs  de  Luberfac  ell 
«  établi  fur  le  bourg  de  Luberfac  &  fur  les  villages  voifins  avec  les  droits  les  plus  étendus ,  comme  ceux  d'entrée 
«  &  de  fortie,  de  banalité,  de  cens,  de  tailles;  &  plulieurs  particuliers  dans  un  temps  leur  rendent  hommage 
..  comme  hommes  francs,  d'autres,  prefentent  des  reconnoiflances  comme  Ici  ts  avec  toutes  les  conditions  attachées 
«  à  la  fervitude  ;  il  ell  cncorejultitie  que  dès  le  moment  que  le  nom  de  Luberfac  ell  connu,  les  Seigneurs  de  cette 
•■  maifon  le  dillinguent  par  leurs  libéralités  envers  l'eglile.  Hugues  de  Luberfac,  en  I0y3,  lait  de  grands  dons  a 
.1  l'eglile  de  Saint  Gênais  &  de  Saint  Protais,  du  vieux  Luberfac.  Pierre  de  Luberfac,  Chevalier,  &  Etienne,  Clerc, 
-  Ion  frire,  donnent  aufli  dillerents  biens  à  l'eglile  Saint  Ltiennede  Luberfac.  Le  tellament  de  Bernard  de  Lu- 
»  berfac  contient  également  plulieurs  donations  laites,  tant  pour  lui  que  pour  Etienne,  l'on  père,  a  l'eglile  de 
••   Saint  Etienne  de  Limoges  &  aux  Pères  mineurs  de  la  même  ville. 

«  Ce  n'ell  pas  feulement  dans  les  temps  anciens  que  cette  maifon  a  été  illuflrée  :  la  branche  des  Seigneurs  de 
«  Chabrignac  a  eu  deux  fois  l'a\  antage  de  commander  la  Noblelle  du  Limoulin  ,  dans  le  iiecle  dernier  n  (fuivent 
les  lettres  des  Rois  de  France  rapportées  dans  cette  généalogie).  «  Enfin  il  y  a  tout  lieu  de  croire  que  li  Mef- 
«  ficurs  de  Luberfac- Chabrignac  avaient  pu  reunir  les  titres  des  différentes  branches  de  leur  maifon.  particu- 
■1  fièrement  ceux  qui  font  entre  les  mains  de  la  branche  des  Seigneurs  de  Savignac,  ils  auraient  été  en  état  de 
11  jullilier  encore  une  plus  ample  illullration  &  peut-être  une  plus  ancienne  filiation  que  celle  ci-deffus  &  dont  la 
«  preuve  a  été  rapportée  par  devant  Nous. 

«  En  loi  de  quoi  Nous  avons  délivré  ce  prêtent  certificat  que  Nous  avons  figne  cX:  auquel  Nous  avons  fait 
«  mettre  l'empreinte  du  fceau  de  ces  armes.  A  Paris  le  Mardi  210  jour  de  Janvier   17G6. 

(Archives  de  Luberfac,  original  en  papier.)  Signé:  I  d'HOZIER. 

(c)  Son  contrat  de  mariage  du  25  Août  1S10;  l'es  brevets  &  états  de  fervice  .Archives  de  Luberfac  . 
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tées,  émigra  en  1792,  *  fervit  en  qualité  de  Capitaine  des  moufquctaires  dans  l'ar- 
mée des  Princes  français  commandée  par  le  Duc  de  Brunfwïck.  ^près  la  dilTolution 
des  Chambres  en  i83o,  Charles  X  lui  écrivit  pour  lui  donner  Commiffion  de  préfider 
le  Collège  électoral  du  département  delà  Seine,  mais  moins  heureux  que  Guy  ^c  que 
François  de  Luberfac,  fous  Henri  IV,  tous  fes  efforts  pour  la  légitimité  étaient  des 
lors  inutiles.  11  elt  décédé  en  184:-!,  ayant  époufé  en  1S10  Demoifelle  Virginie  Li:s- 
celuer  de  Chezeli.es,  tille  de  Pierre- Alexandre  Lescej  lier,  Vicomte  de  Che/elles, 
Seigneur  de  Frières-Faiouelle,  *  de  Dame  Sophie  Morfau.  H  en  eut  : 

1.  Jean-Baptiste-Ernest,  Marquis  de  Luherlac,  qui  luit. 

2.  Albéric,  dit  le  Comte  de  Luberfac,  marie  à  Demoifelle  Winefri-d  (V  Con- 

nor,  décédé  le   1e1  Janvier   1847,  fans   lailfer  de  poftérité. 

XX.    DEGRÉ. 

Jean-Bai>tiste-Lrn'est,  Marquis  de  Luberfac,  fut  légataire  univerfel  de  fon 
coulin  Jean-Louis,  Marquis  de  Luberfac.  Il  époufa,  en  premières  noces,  en  1 838, 
Demoifelle  Gabrielle  de  Clermont- Tonnerre,  fille  de  Lierre-Aimé,  Duc  de  Cler- 
mont-Tonnerre,  8c  de  Dame  Charlotte  de  Caryoisin  ;  elle  ell  décédée  a  Naples  fans 
polférité.  Et  en  fécondes  noces,  le  5  Février  1842,  Demoifelle  Marie  de  Chastellux, 
fille  de  Henri-Louis  de  Chaftellux  ,  Duc  de  Rauzan  ,  &  de  Dame  Claire  de  Durfort 
de  Duras.  De  ce  mariage  naquirent  : 

1.  Henri-Pierre-Raoul  de  Luberfac. 

2.  Louis-César-Guy  de  Luberfac. 

3.  Marie-Charlotte-Félicie  de  Luberfac. 

Outre  les  branches  des  Seigneurs  Je  Luberfac,  de  Savignac,  de  Chabrignac  &  de  Livron,  en 
Limoufin,  de  Fayolles,  en  Angoumois ,  la  mailbn  de  Luberfac  forma  encore  celles  de  la  Foucaudie 
&de  Montizon,  en  Angoumois.  celle  de  Saint-Germain ,  en  Périgord,  éteinte  dernièrement  &  de 
laquelle  était  l'Abbé  de  Luberfac,  Aumônier  de  Madame  Victoire,  maffacré  aux  Carmes  en  1793. 
Toutes  font  éteintes,  fauf  celle  de  Luberfac-Chabrignac,  rapportée  ci-deffus. 

Preuves.  La  plupart  des  titres  rapportes  dans  cet  extrait  généalogique,  tels  que  teftaments,  con- 
trats de  mariage,  lettres  des  Rois  &  Reines  de  France,  font  conferves  en  originaux  dans  les  archives 
de  Luberfac,  appartenant  au  Marquis  de  Luberfac.  Plulicurs  ont  ete  copies  par  le  Bénédictin  Dont 
Col  (Bibliothèque  nationale  ,  manuferit  coté  i35).  Ils  ont  été  produits  a  diverlés  époques  :  lors  des 
recherches  laites  fur  la  Noblell'c  du  Li  moulin  en  1  59g  (voyez  Baluzc.  manuferits,  Bibliothèque  natio- 
nale ,  nu  9S76);  en  1634,  année  où  tut  rendue  une  fentenec  de  la  Généralité  de  Limoges  prouvant 
que  la  maifon  de  Luberfac  était  Noble  d'origine  &jouill"ait  depuis  l'an  1  100  des  privilèges  attaches  a 
cette  qualité  (l'original  en  parchemin  de  cette  fentenec  elt  aux  archives  de  Luberfac);  en  [666,  par 
devant  M.  d'Aguelleau,  Intendant  de  la  généralité  de  Limoges ,  charge  de  vérifier  les  preuves  de 
Noblelle  de  la  province  (  l'original  elt  aux  archives  de  Luberfac,  un  extrait  le  trouve  a  la  Bibliothèque 
de  l'Arlenal)  ;  le  29  Avril  1 73  I ,  devant  M.  Charles  d'Hozier  pour  les  preuves  du  Comte  de  Luberfac 
de  Livron  (  l'original  elt  aux  archives  de  Luberfac);  le  7  Septembre  1721.  devant  le  même  pour 
l'admitlion  a  Saint-Cyr  de  Jeanne  de  Luberfac;  le  22  Juillet  i75o,  devant  Pierre  d'Hozier,  fon 
neveu,  pour  l'admiffion  a  Saint-Cyr  de  Marie  de  Luberfac:  le  21  Janvier  1766,  pour  les  preuves  du 
Vicomte  de  Luberfac  (voyez  le  certificat  rapporte  plus  haut;  l'original  ell  aux  archives  de  Luber- 
fac); enfin  devant  M.  Cherin,  pour  les  preuves  de  Cour  du  Marquis  de  Luberfac,  qui  monta  dans 
les  carrelles  du  Roi  en  17S 1  :  pour  les  preuves  du  Comte  é<  du  Baron  de  Luberfac  qui  lurent  pré- 
fentéesen  i785  (un  extrait  de  ces  preuves  ell  confervé  a   la  Bibliothèque  nationale). 

Pour  plus  amples  détails,  voir  la  généalogie  de  la  mailbn  .le  Luberfac,  grand  in-folio,  qui  le  trouve  aux  Archives 
nationales,  aux  bibliothèques  nationale,  de  l'Arlenal,   Ma/ai  ine,  K  a  celle  du   grand  leininaire  de  Limoges. 


I)  I 


L  U  P  P  E  , 


Anciens  Seigneurs  de  Luppé  (a),  Cremens ,  Fraulin,  Saint-Jean  Poutge,  la  Ser- 
rade ,  Thiefle,  Clermont ,  EJiivaux,  la  Motte  Pouillon s  Bonne/ont,  Sion,  Ga- 
rantie, Saint-Avit ,  Lajjeran,  Montagnan ,  Ave\ans  ,  Lioux,  le  Parapis,  le  Frau- 
dât,  Maravat,  la  Lanne ,  Caflel- Jaloux,  Miremont ,  Lauret ,  Tillac ,  Oms 
Taybofc ,  Lahitte-Mérens  ,  Cajlillon,  Sainte-C.ri/lie ,  G  autres  places.  Comtes, 
Marquis    &  Barons  de  Luppé  &  de  Bcfincaitx. 


n  ARMAGNAC 


AU     PAYS    DE    F01X. 


D'Azur  à  trois  Bandes  d'Or,  Supports  :  Deux  Loups.  L'écu  timbre  d'un  Cafque  taré  de  front, 
a  iin-e  Grilles,  urne  de  fes  Lambrequins  d'Or  &  d'Azur,  fomme  d'une  couronne  de  Marquis, 
Cimikh  :  une  Licorne.  Di'vim:  :  Y.  lupis  Vafconku. 


Les  titres  produits  par  cette  famille  pour  juftifier  de  l'a  noblelle  ,  le  trouvent  re- 
lûmes dans  les  preuves  faites  au  Cabinet  des  Ordres  du  Roi  [b)  :  nous  en  don- 
nons un  extrait  ainli  qu'il  fuit  : 

1  >  R  F  Ml  F  R  D  F  G  R  F  (c) . 
Raymond-Guillaume  de  Luppé,  Seigneur  de  Luppé,  allilla  au  contrat  de  ma- 

(a)  Le  nom  Je  cette  famille  d'ancienne  chevalerie  du  Comté  d'Armagnac  s'cll  écrit  en  latin  Lupi.  Lnpati,  Je 
Lupo,  de  Leypodio,  &  en  français  :  de  Louppé,  de  Lupey,  de  Lype,  de  I.uyé,  fc  enfin  de  Luppé;  ente  dernu-re 
orthographe  a  prévalu.  l'Ile  a  donne  fon  nom  au  châle. m  de  Lupé  ou  Luppé,  lime  dans  la  commune  dece  nom, 
à  une  lieue  E.-N.-E.  d'Aire,  en  Ras-Armagnac,  &  qui  pallii  dans  la  famille  de  Montlezun  par  fuite  d'une  tran- 
faétion  en  ID78.  La  terre  &  château  de  Luppé  relevait  à  foi  &  hommage  du  Comte  d'Armagnac  fous  la  redevance 
d'un  fer  de  lance  doré. 

,/'  «  Preuves  de  nobk'iïe ,  laites  fur  titres  originaux  produits  au  Cabinet  des  ordres  du  Roi  au  mois  d'Avril 
■•  1768,  fc  années fuivantes,  par  I  Ienky-Pu  kkl-Maku:  de  Luppé,  Chevalier,  appelé  Comte  de  Luppé,  Officier  au 
<•  corps  royal  des  Carabiniers;  l'n  liue-Chaklks-Josi  pu  de  Luppé,  Chevalier,  appelé  Marquis  de  Luppé,  Capi- 
■•  taine  au  régiment  de  Beauvilliers;  Louis-Kuançois-Dominique  de  Luppé,  Capitaine  de  cavalerie,  Chevalier  de 
«  l'ordre  militaire  &  royal  de  Saint-Louis;  Louis-Guii.i  aume  de  Luppé,  Chevalier,  appelé  Comte  de  Luppé,  Ca- 
■■  pitainc  au  régiment  royal  de  Picardie;  Jean-Piiinée-Suzanne  de  Luppé,  Chevalier,  appelé  Ha ron  de  Luppé. 
«  ancien  Moufquetairc  de  la  garde  du  Roi,  pour  avoir  l'honneur  de  monter  dans  les  earrolles  de  Sa  Majelle,  & 
«  de  la  fuivre  à  la  chaflc. 

«  Copie  délivrée  fur  la  minute  conlervée  au  Cabinet  des  ordres  du  Roy,  par  nous,  Écuyer,  Confeiller  de  Sa 
a  Majcltéen  la  Cour  des  Aydcs,  Ceiiealogille  de  les  ordres.  c<  en  cette  dernière  qualité  Carde  des  titres,  ma- 
"  nuferits,  &  livres  imprimes  de  ee  dépôt.  ' 

■1  Paris,  ee  deux  May  mil  fept  cent  quatre-vingt-neuf. 

Signé:  Clll.KIN  ». 
iothèque  nationale.    Une  expédition   lignée  de 


le  en  original  au  Cal. 


des   litres  de 
famille. 


c   Premiers  fujels  connus. 
.uppé  lurent  témoins  en  l'an  1020  de  donations  la 
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riage  de  Geraude  de  Luppé,  fa  fille,  avec  Auger,  Seigneur  dk  Lau,  du  icl  Octobre 
i38o.  11  époufa  Salezie  de  Lavardac,  dont  il  eut  : 

1.  Carbonnel  de  Luppé,  qui  fuit. 

2.  Géraude  de  Luppé,  qu'on  vient  de  nommer. 

3.  Jeanne  de  Luppé. 

II.  DEGRÉ. 

Carbonnel  de  Luppé,  Seigneur  dudit  lien,  commandait  fous  les  ordres  du 
Comte  de  Hichemont  une  compagnie  de  dix-neufs  Écuyers  en  i-|i3.  Il  lit  hom- 
mage, le  3o  Août  1419,  à  Jean,  Comte  d'Armagnac,  des  terres  de  Luppé,  de  Cré- 
mens,  &c,  &  tella  le  4  Juillet  1 404.  11  époufa  en  premières  noces  Efclarmonde  de 
Lau,  dont  : 

1.  Bernard  de  Luppé,  auteur  des  Seigneurs  de  Luppé  &  de  la  Scrrade,  éteints. 

2.  Bertrand  de  Luppé,  lequel  a  formé  la  branche  des  Seigneurs  du  Garanné, 

de  la  Caffagne&  de  Sion,  aujourd'hui  feule  exiftante. 

3.  Honorée  de  Luppé. 

11  époufa  en  fécondes  noces  Navarre  de  Maravat,  dont  : 

1.  Jean  de  Luppé,  auteur  de  la  branche  des  Seigneurs  de  Maravat,  éteints. 

2.  Carbonnel  de  Luppé,  auteur  de  la  branche  des  Seigneurs  de  la  Lane,  éteints. 

III.  DEGRÉ. 

Bertrand  de  Luppé,  Écuyer,  Seigneur  de  Sion  en  Armagnac,  était  mort  en 
1495.  11  époufa  en  fécondes  noces,  par  contrat  du  28  Mai  146g,  Marguerite  du 
Garanné  ,  dont  il  eut  : 

1.  Jean  de  Luppé,  qui  fuit. 

2.  Bertrand. 

3.  Catherine. 

4.  Agnès. 

5.  Catherine. 

IV.  DEGRE. 

Jean  de  Luppé,  Écuyer,  Seigneur  du  Garanné  &  de  Lalleran,  l'crvit  en  1 523  en 

Viennent  enfuitc  en  104S  :  Arsène  &  Fort  de  Luppé.  Arnaud,  fils  d' Arsène,  fouferit  vers  la  même  année, 
avec  fcsfrères,la  Charte  de  fondation  du  Prieuré  de  Montaut  par  Guillaume,  Archevêque d'Auch.  FoRTdc  Luppé 
('.lit  une  donation  au  monaltèrc  de  Saint-Mont  en  104S.  Guillaume  de  Luppé,  ion  fils,  en  fait  une  en  10S0. 

Guillaume-Bernard  de  Luppé,  Chevalier  (Miles'),  fait  une  donation  en  10G6  au  monaftère  Je  Saint-Jean  du 
Mont  d'un  payfan  avec  fa  terre.  Il  parait  en  10S0  dans  une  tranfaclion. 

Navarre  de  Luppé,  époufe  Je  l'ons  de  Pardaillan,  Seigneur  Je  Gondrin,  fait  fon  tellament  en  1 170. 

R  vymond  Je  Luppé  était  Abbé  Je  Berdoues  au  diocèfc  d'Auch  en  1270. 

F/tienne  de  Luppé,  Stephamis  Litpî de  Sanclo  Johanne) était  Abbé  Je  la  Cazc-Dieuen  1282.  11  parait  en  ijSt, 
1287,  1200,  &  meurt  le  17  Jes  calendes  d'Août  1  3oi. 

Arnaud  Je  Luppé,  &  les  frères  Fortaner,  Odon  &  Montassin  de  Luppé  paraiflent  en  1  27S  &  1  2S7. 

I  ou  1  aner  de  Luppé,  Seigneur  Je  Saint-Jean-Poutge,  en  Armagnac,  parait,  en  1278,  1282  c^  en  128 5, au  nombre 
Jes  Barons  <S.  Gentilshommes  d'Armagnac  qui  donnèrent  procuration  à  Barthélémy  Je  Cailhavct  &  à  Odon  Je 
Pardaillan,  Damoifeau,  pour,  en  leur  nom,  jurer  81  faire  renouveler  les  anciennes  libertés,  coutumes  K  privi- 
lèges Jes  Seigneurs  Je  ce  comte.  On  le  voit  enfuite  figurer  dans  divers  aclcs  en  1287,  1200,  i2yô.  11  donna  Jes 
coutumes  aux  habitants  de  Saint-Jean-Poutge  en  i3o5.  * 

Carbonnel  Je  Luppé  rendit  hommage  de  la  terreau  Comte  d'Armagnac  au  mois  J  Août  i3ig.  Caruonnei., 
Bernard,  Mengon,  Manaud  de  Luppé  fervaient  en  qualité  d'Écuyers  de  la  compagnie  Je  Thibaut  de  Barbazan, 
Chevalier  Bannerct,  en  1  352.  (Chérin,  Preuves  Je  Cour,  paffim.)  La  généalogie  détaillée  Je  la  maifon  Je  l.uppe 
donnée  par  de  Courcelles  (Hijloire  des  Pairs  de  France,  t.  IV)  fait  commencei  la  defccndancc  à  Fortaner  en  127S. 
Nous  avons  préfère  copier  Chérin  ,  bien  que  celui-ci  n'eut  beloin  pour  les  Preuvcsde  Cour  que  d'établir  la  defccn- 
dancc avant   1400.  (Note  Je  la   famille.' 
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qualité  d'Archer  de  la  compagnie  du  Chevalier  Bavard,  &  tetta  le  8  Août  i55g.  Il 
epoula  Marguerite  de  Mont-Pléhot,  par  contrat  du  dernier  Février  i5i3;  Ion 
fils  aine  Charles  de  Luppé  continue  la  poftérité. 

V.  DEGRÉ. 

Charles  de  Luppé,  Écuyer,  Seigneur  du  Garanné,  de  Lalleran,  &c,  fut  infti- 
tué  héritier  univerfel  de  les  père  8c  mère,  les  28  Mai  i552  8c  8  Août  i55q.  11 
fervit  comme  Archer  dans  la  compagnie  du  Roi  de  Navarre  en  i55g;  &  il  était  mort 
le  dernier  Avril  1 5 8 2 .  De  l'on  mariage,  contracté  le  i3  Février  1 5 5 4 ,  avec  Jeanne 
nu  Garanné,  il  eut  une  fille  ,  &  deux  fils  : 

1 .  Carbon,  qui  fuit. 

2.  Tristan   de  Luppé,  qui  époufa,  par  contrat  du   18  Août  r588,  Marguerite 

deNavailles,  8v  fut  auteur  de  la  branche  de  Montlaur,  éteinte  aujourd'hui. 

VI.  DEGRÉ. 

Carbon  de  Luppé,  Ecuyer,  Seigneur  du  Garanné.  de  Lalleran,  &c,  fervit  en 
qualité  d  Archer  de  la  compagnie  des  gens  d'armes  de  M.  de  Biron  &  tefta  le  7 
Mai  i632.  11  eut  pour  femme  Jeanne  de  Vezins-la-Cassagne,  mariée  par  contrat 
du  dernier  Avril  [582,  dont  : 

1.  Jean-Bertrand  de  Luppé,  dit  le  Chevalier  du  Garanné,  lit  fes  preuves  de 

nobleflè  en  ibqy  pour  être  reçu  Chevalier  de  .Malte  dans  la  Langue  de 
Provence.  11  fut  Lieutenant  de  la  Galère  Réalle  de  France,  Commandeur 
de  Peyrueis,  de  Béziers,  enfuite  Grand-Prieur  de  Saint-Gilles. 

2.  Arnaud-Charles,  qui  fuit,  8c  fept  autres  enfants. 

VII.  DEGRÉ. 

Arnaud-Charles  de  Luppé,  Écuyer,  Seigneur  du  Garanné,  de  Lafferan,  de 
la  Peyrade  8c  de  la  Caflagne,  lut  Garde  du  corps  du  Roi,  8cc.  11  époufa,  par  con- 
trat du  27  Février  1612,  Anne  de  Savère,  Dame  de  Marfan,  dont  : 

1.   François  de  Luppé,  qui  continue  la  delcendancc. 

Et  quatre  autres  enfants,  dont  l'un,  Charles  de  Luppé,  Ecuyer,  époufa  Jeanne 

DE    MoNTKSQUIOr. 

VIII.  DEGRÉ. 

François  de  Luppé,  Écuyer,  Seigneur  du  Garanné,  de  la  Caffagne,  8vC.,  lut 
héritier  de  l'on  père  le  5  Mai  i656.  11  lit  l'on  teftament  olographe  le  25  Avril 
[683  8c  mourut  avant  le  9  Septembre  i6g3.  Il  epoula,  le  i5  Mars  1646,  Marie 
ni-:  Castaing,  dont  : 

1.  Joseph  de  Luppé,  mort  fans  poftérité. 

2.  Loris  de  Luppé,  Chanoine  du  chapitre  de  l'Iile  Jourdain. 

3.  Pierre,  qui  luit. 
Cinq  autres  entants. 

IX.  DEGRE. 

Pierre  de  Luppé,  Chevalier,  Seigneur  du  Garanné,  de  Saint-Avit,  de  Frandat, 

de  Chirac,  de  Lalleran,    &c,  Capitaine  au  régiment  royal  8c  Lieutenant  au  gou- 
vernement de  la  Baftille,  fut  maintenu  dans  fa  nobleffe,  le  7  Mars  1699,  par  M.  Le 
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Pelletier  de  la  Houffaye.  11  avait  époufé ,   par  contrat  du  14  Août    1697,  Anne- 
Marie-Françoife   de  Noé,  dont  : 

1.  Louis  de  Luppé,  &  trois  autres  enfants. 

X.  DEGRÉ. 

Louis  de  Luppé,  Chevalier,  titre  Comte  Je  Luppé,  Marquis  de  Befmeaux,  Sei- 
gneur du  Garanné,  Montagnan,  Lafleran,  Saint-Avit  en  partie,  le  Frandat,  Lioux, 
Avezan,  &  autres  places,  Capitaine  de  la  capitainerie-garde-côte  de  la  Barre  du 
Mont,  époufa,  par  contrat  du  3 1  Octobre  1725,  Françoife-Sidonie  Colbert,  dont  : 

1 .  Pierre-Charles-Joseph,  qui  continue  la  defeendance,  ^v  neuf  autres  entants. 

XI.  DEGRÉ. 

Pierre-Charles-Joseph  de  Luppé,  Chevalier,  titre  Marquis  de  Luppé,  Seigneur 
de  Saint-Avit,  le  Paravis,  le  Frandat,  &c,  ne  le  3  Juillet  1727,  époufa,  par  con- 
trat du  22  Septembre  17G2,   Madeleine  d\Angosse  de  Corbères,  dont  : 

1.  Pierre  de  Luppé,   mort  en  bas  âge. 

2.  Charles  de  Luppé,  né  le    i3  Février   1768,  Officier  au  régiment  de  Cam- 

bréfis,  l'un  des  prifonniers  maffacrés  à  Verfailles  le  S  Septembre  1702. 

3.  Pierre,  qui  continue  la  defeendance. 

4.  Joseph,  né  le  5  Mars  1771.  Il  a  époufé  en  1802  Pauline  de  Villeneuve-la- 

Croisille,  dont  il  a  eu  : 

I.  Odon,  dit    le    Comte  de   Luppé,  qui  a  époufé  en   1846   Athenaïs    dk 
Ricard,  dont  : 

1 .  Contran. 

2.  Jeanne. 

3.  Valentine. 

II.  Sidonie,  époufe  de  M.  le  Comte  de  Montaut-Brassac. 

III.  Joséphine,  époufe  de  M.  le  Comte  de  Ferrabouc. 

XII.    DEGRÉ. 

Pierre,  Marquis  de  Luppé,  ne  le  3i  Juillet  1701),    mort  en    1844,  a  époufe,  a 
Tonneins,  le   19  Avril   1801,  Marie-Anne  de  Bruet.   De  ce  mariage  l'ont  iffus  : 
1.   Pierre-Charles-Joseph-Gaston,  qui  luit. 

2    Joseph-Clément-Irène  de   Luppé,  ne  le  23  Mai   i8o3,  mort  en    i855.  11  a 
époufe  Sophie  Trousset  nu  Bréau,  dont  : 

I.  Henri  de  Luppé,  ne  le  3  Avril  1837,   mort  à  PÉcole  d'État-major  à 
Paris  en  1819. 

II.  Maurice  de  Luppé,  ne  le  12  Juin   1 8J9 ,  Officier  d'infanterie. 

III.  Olivier  de  Luppé,  né  le  21   Mars  i8q3. 


XIII.  DEGRÉ. 

Pierre-Charles-Joseph-Gaston,  Marquis  de  Luppé,  né  à  Tonneins  le  itr 
Avril  1802,  marié,  en  Août  i83o,  au  château  de  Corbéres  (Baffes-Pyrénées),  à 
Louife-Charlotte-Armandine ,  fille  du  Marquis  d\Angosse,  née  en  1810.  11  devint 
veuf  le  24  Août  i853.  Il  elt  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur.  De  l'on  mariage 
l'ont  iffus  : 

1.  Mathieu-Pierre-Etienne,  dit  le  Comte  de  Luppé,  né  au  château  de  Cor- 
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bères  le  3o  Juillet  r833,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur  le  S  Février  1871, 
marie,  le  3o  Juillet  1861,  au  château  de  la  Grange,  près  Blaye  (Gironde), 
à  Honoria-Emilie-Caroline  de  Mathevon  de  Curnieu,  fille  du  Baron  de 
Curnieu,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  8c  de  Mary  O'Connor,  defeen- 
dante  des  anciens  Rois  d'Irlande.    De  cette  union  elt  illu  : 

Pierre-Louis-François  de  Luppé ,  né  à  la  Grange  le  26  Octobre  1866. 

2.  Marie  de  Luppé,  née  à  Corbères  le  25  Septembre  iSxp  mariée  à  Armand, 

Comte  de  Pomereu,  dont  polléritc. 

3.  Joseph-Louis,  dit  le  Vicomte  de  Luppé,  né  le  7  Septembre   1837,  marié,  à 

Paris  le  22  Mai  1867,  à  Louife-Marie-Aldegonde  de  Rivière,  fille  du  Duc  de 
ce  nom.  De  ce  mariage  : 

Gaston-Marie-Joskph-Antoine  de  Luppé,  né  le  4  Mars  [872. 

Alliances  &  Honneurs.  La  maifon  de  Luppé,  dans  l'es  branches  éteintes  ou 
tombées  en  quenouille,  s'elt  alliée  aux  maifons  :  dVAlsate  ,  dAriîlade,  d'Arma- 
gnac, d'Arrac,  de  Badts,  de  Candalle,  de  Castillon,  de  Caupenne,  de  Ga- 
lard-Terraube,  de  Goth,  de  Grossolles,  de  Guiscard,  de  LasseraNj  de  Las- 
serade,  de  Lavardac,  de  Léaumont,  de  Léon,  de  Lomagne,  de  Lustrac,  de 
Madailhan  ,  de  Montlezun,  de  Navailles,  d'Oknano  ,  de  Pardailhan,  de 
Pins,  de  Rivière,  de  Ségur,  de  Toulouse-Lautrec,  de  Vendômois,  de  Ver- 
nède,   de  Vicmont-Ornezan,  d'Ysalguier. 

Elle  a  donné  des  Abbés  aux  monatleres  de  Bonnefont,  de  Berdoues,  de  la 
Caze-Dieu;  des  Archers  8c  des  Hommes  d'armes  de  la  compagnie  de  Bayard,  du 
Roi  de  Navarre  &  de  M.  de  Biron;  des  Écuyers  au  Comte  d'Armagnac  8c  au 
Comte  de  Foix;  plulieurs  Capitaines  de  gens  d'armes  8c  de  trait  aux  Rois  de- 
France  8c  de  Navarre;  des  Officiers  de  terre  8c  de  mer  de  tout  grade;  deux  Ma- 
réchaux des  camps  8c  armées  du  Roi;  plulieurs  Chevaliers  de  Saint-Louis  8c  Je 
la  Légion  d'honneur;  des  Gouverneurs  de  places  fortes,  un  Sénéchal  de  Rhodez , 
un  Vicomte  d'Alençon,  un  Capitaine  Colonel  des  gardes  Su i fies ,  des  Gentils- 
hommes de  la  Chambre  &  de  la  Manche,  ainli  que  des  Gardes  du  corps  du  Roi 
8c  des  Princes. 

Elle  compte  trois  Chevaliers  de  Saint-Jean  de  Jérufalem  dont  un  Commandeur 
8c  un  (  Irand-Prieur  de  Saint-Gilles  dans  la  Langue  de  Provence.  Enfin  trois  MM.  de 
Luppé  ont  repre l'enté  la  Noblell'e  de  leur  pays  natal  aux  États  généraux  de  1614, 
1  ô 3 7  8c  1789.  Le  Comte  Irène  de  Luppé  a  été  Membre  de  l'AU'emblec  légiflative. 
M.  le  Marquis  de  Luppé  a  fait  longtemps  partie  du  Conleil  gênerai  des  Bafles- 
Pyrénées;  l'on  fils,  le  Comte  de  Luppé,  elt  actuellement  Membre  du  Conleil  gê- 
nerai de  la  Gironde. 

Sources  et  auteurs  a  consulter.  D'IIo/icr,  Preuves  des  Pages;  —  Chérin,  Preuves  Ju  Cabinet  du  Saint- 
Efprit,  pour  les  carrolîes.  —  Jugements  de  maintenue  de  noblellede  divers  Intendants,  &  minutes  des  États  géné- 
raux de  1041  81  1789,  aux  Archives  nationales  &  au  Cabinet  des  titres,  Bibliothèque  nationale,  MSS.  —  Preuves 
de  Malte.  Bibliothèque  de  l'Arien  d,  MSS.  —  Titres  &  papiers  de  famille.  —La  Chenave-Desbois.  —  De  Cour- 
cclles,  Hiftoire des  Pairs  de  France,  t.  IV.  —  Bord  d'IIauterive,  Annuaire  de  la  Noblejjè  (année  i8540 
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nciens  Barons  de  Chauvigny  &  de  la  Tillière;  anciens  Seigneurs  de  Gajiines, 
d'IIerfes,  de  la  Tuillerie ,  des  Aimais,  de  la  Bendelière,  du  Buijfon,  des 
Noyers,  de  la  Tillière,  de  Saint-Gcrmain-de-Corbie ,  de  Saint-Barthélémy, 
de  Beauinées,  d'IIellou,  de  Courboyer,  de  l'Hommel,  du  Cajjon,  du  Chemin, 
du  Parc-Trouvé ,  de  Choijel,  de    Valframbert,  &  antres  lieux. 

EN    ANJOU    ET    DANS    LK    MAINE. 


D'Argent  au  Chevron  d'A-ur,  accompagné  en  chef  détruis  Rofes  du  même,  £■  eu  pointe  d'un 
Lion  de   Cueilles  rampant.  1);  vise  :  Aultrc  ne  veuil. 


a  Généalogie   de   cette  famille,  dont  nous   allons  continuer  la  filiation,  figure 


La  Uenealogie   de    cette  tamille,  dont  nous    allons 
au  V°  Uegiflre  de  cet  Armoriai,  pages  7 1 5  à  719 


TV//.    DEGRE. 

Antoine  Macé,  Seigneur  de  Gaftines,  8c  Marie-Rénée-Charlotte  Morei.  de  la 
Carbonnière  eurent  pour  enfants  : 
i.  Charles-Antoine,  qui  luit. 

2.  Joseph-Ri'  Ni ,  né  à  Alençon  le  3  Juillet  17^7.  décède,  fans  alliance,  le  19  Avril 

17G3. 

3.  Pikrrk-Antoine-Alkxis,  dit  le  Chevalier  de  Gaflines,  Seigneur  des  Aimais, 

(larde  du  corps  de  M.  le  Comte  de  Provence,  né  à  Sablé  le  17  Juillet 
1745,  marie,  le  26  Mai  1784,  à  Marie-Anne  François  de  la  Primaudière. 
Il  mourut  en  1789,  huilant  un  fils  unième  :  Pierre,  décédé,  fans  alliance, 
le  i3  Mars  1806. 

4.  Marie-Charlotte-Gillettk,  née  à  Alençon  le   1 2  Novembre  1729,  mariée 

à  Pierre  Hamon  de  la  Brosse,  ancien  Capitaine  de  cavalerie.  Porte 
étendard  de  la  première  compagnie  des  Cardes  du  corps  du  Roi,  Che- 
valier de  Saint-Louis,  dont  un  fils  &  une  fille,  morts  tous  deux  fans 
alliance. 

5.  Geneviève-Susanne-Françoise,  dite  Mademoifelle  des  Aimais,  née  à  Alençon 

le  8  Février  1736,  décédée  fans  alliance. 

6.  Anne,  née  à  Alençon   le  6  Décembre    1730,  mariée,   le  21    Décembre    1789, 

à  Jofcph-Jean  de  Landot,  Capitaine  général  des  Cardes  du  Roi,  ancien 
Cadet  au  régiment  d'Asfeld-dragons;  décédée  à  Sablé  le  24  Mars  1807, 
fans  poftérité. 


Regijlre  feptièmi 
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IX.   DEGRÉ. 

Charles-Antoine  Macé,  Seigneur  de  Gaftines,  fut  Baron  de  Chauvigny  8;  de 
la  Tillière,  Seigneur  de  Saint-Germain-de-Corbie,  Saint-Barthélémy,  Beaumées, 
Hellou,  &c,  né  à  Alençon  le  3  Novembre  1 7 3 1  ,  marie,  par  contrat  du  29  Dé- 
cembre 17G1,  à  Demoifelle  Marguerite-Perrine  Davy,  fille  de  Mrc  Guy  Davy, 
Sr  de  Bagnolle,  &  de  Dame  Louife  Chenon  de  Beaumont;  décédé  à  Sable  le 
28  Février   iSo3.  De  ce  mariage  font  iffus  : 

1.  Chari.fs-Antoinf-Marif,  qui  fuit. 

2.  Pifrrf-Guy  Macé,  dit  le  Chevalier  de  Gaftines,  né  à  Sablé  le  28  Septembre 

1765,  décédé,  fans  alliance,  en  Mai  1791,  au  moment  où  il  allait  rejoindre 
en  émigration  Ion  frère  aîné. 

X.   DEGRÉ. 

Chari.f.s-Antoine-Marif  Macé,  dit  le  Comte  de  Gaflines,  né  à  Sable  le  3  Août 
1764,  entra  dans  les  Gardes  du  corps  du  roi  Louis  XVI,  compagnie  écoffaife, 
le  20  Mai  1782;  le  trouva  au  château  de  Verfailles  à  la  porte  du  Roi  dont  il  dé- 
fendit l'entrée,  avec  les  compagnons,  les  5  &  6  Octobre  178g  II  émigra  en  Alle- 
magne en  1791,  lit  toute  la  campagne  à  l'armée  des  Princes,  puis  paffa  en  An- 
gleterre d'où  il  revint  en  1800.  11  fut  créé  Chevalier  de  Tordre  royal  ^v  militaire 
de  Saint-Louis  par  brevet  du  4  Juillet  18 14,  &  Maréchal  des  logis  des  Gardes  du 
corps  du  Roi,  compagnie  de  Wagram  ;  il  quitta  Paris,  le  20  Mars  1S14,  à  la 
fuite  de  Louis  XVI11  ,  &  reçut  le  titre  de  Comte  de  S.  M.  à  l'on  retour  de  Gand. 
En  1817,  il  fut  nommé  Lieutenant-Colonel  de  la  garde  nationale  du  Mans,  8c 
Commandant  de  place.  Il  fut  marié  à  Paris,  le  22  Décembre  1800,  à  Demoifelle 
Michelle-Françoife  de  Bi. an-chardon,  fille  de  Mre  Louis- Jacques  de  Blanch/.rdon, 
dernier  Maître  des  eaux  &  forêts  du  Maine  ,  &  de  feue  Dame  Marie-Jeanne-Per- 
rine  Meslier;  décédé  au  Mans  le  19   Mars  i83i.  De  ce  mariage  font  iffus  : 

1.  Chari.f.s-Louis-Franco'is  ,  qui  fuit. 

2.  Victor-Jacques-Guy-Feorent  Macé  de  Gaftines,  ne   au  Mans  le    ir   Mai 

i8o3,  .luge  auditeur  au  Tribunal  du  Mans,  où  il  elt  décédé,  fans  alliance, 
le  icr  Mars   1828. 

XL  DEGRÉ. 

Charles-Louis-François  Macé,  dit  le  Comte  de  Gaftines,  né  au  Mans  le 
18  Novembre  1801,  ancien  Officier  au  3  régiment  de  huffards,  a  époufé,  à  Or- 
léans, le '25  Novembre  1828,  Demoifelle  Marie-Louife-Léonie  Pinon  de  Saint- 
Gforgfs,  fille  d'Anne-Louis  Pinon,  Marquis  de  Saint-Georges,  Chevalier  de 
Saint-Louis,  *  de  Dame  Marie-Alexandrine-Élifabeth-Hélène  Bigot  de  Morogufs. 
De  ce  mariage  font  iffus  : 

1.  Chari.es-Marie-Albert-Léonce,  qui  fuit. 

2.  Louise-Françoise-Alix,  née  au  Mans  le  10  Août  i832,  mariée,  le   12  Sep- 

tembre [853,  à  fon  coufin  Pierre-Marie-Roger  Bigot,  Comte  de  la  Touannc, 
Officier  de  cavalerie  démiffionnaire;  décédée  à  Orléans  le  9  Mai  [878.  De 
ce  mariage  eft  iffue  une  lille  unique  :  Marguerite  Bigot  de  la  Touanne,  née 
au  Mans  le  21  Janvier  i855,  mariée,  le  26  Septembre  1 S 7 5 ,  à  Jean-Marie- 
Roger,  Comte  d'Abovilee,  dont  poftérité. 

A'//.   DEGRÉ. 
Charles-Marie-Albert-Léonce  Macé,  dit  le  Comte  de  Gaftines,  né  au  Mans  le 
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5  Septembre  1829,  marie,  le  14  Février  i855,  à  Demoilelle  Théonie-Urfule- 
Angèle  Le  Monnier  de  Lorière,  fille  d'Edouard  Le  Monnier  le  Lorière,  Che- 
valier de  la  Légion  d'honneur,  &  de  Dame  Clotilde-Anne-Rcnée  Guillet  de 
Préau.  De  ce  mariage  font  ilfus  : 

1.  Charles-Marie-Joseph-René,  qui  fuit. 

2.  Anne-Louis-Marie-Édouard,  né  à  Paris  le  3o  Mars  18.Ï7,  Sous-Lieutenant 

au  6e  régiment  de  dragons. 

3.  Léonce-Marie,  ne  à  Paris  le  9  Décembre  i858,  Sous-Lieutenant  au  12e  ré- 

giment de  cuirailiers. 

4.  Raynaud-Marie-Emmanuel,  né,  au  château  du  Tertre,  près  Lvron  (Mayenne  , 

le  22  Juillet  i865. 

5.  Charles-Antoine-Marie-Guy,  né  à  Orléans  le  19  Janvier  18(7. 

6.  René-Marie- François,  ne  au  Tertre  le  4  Octobre  18G9. 

7.  Henri-Charles-Ferdinand-Marie-Dieudonné,  né  au  Tertre  le  17  Juillet  1872. 

8.  Victor-Marie-Raoul,  né  au  Tertre  le  17  Mai  1873. 

XIII    DEGRÉ. 

Charles-Marie-Joseph-René  Macé,  dit  le  Vicomte  de  Gallines,  né  à  Angers  le 
11  Janvier  i856,  marié,  à  Coulmiers,  le  3  Juillet  1880,  à  Demoilelle  Jeanne-Marie- 
Luce  de  Gourcy,  fille  d'Albert-Gabriel,  Comte  de  Gourcy,  ancien  Oiiicier  au 
11e  régiment  de  dragons,  &  de  Dame  Luce-Marie-Clotilde  de  la  Bourdonnaye. 

Alliances.  —  D'après  un  tableau  généalogique  de  l'ancien  cabinet  de  d'Hozier, 
on  trouve  que  les  Macé  font  alliés  collatéralement  aux  Maifons  fuivantes  :  Fou- 
quet  de  la  Varenne,  Tessé,  Champagne-Vi llaine,  Bketagn e-Vertus,  Bertrand 
de  la  Bazinière,  Montbazon ,  Choiseul-Pr aslin ,  Bautru,  Mesmes,  Colbert, 
d'Argouges,  Rohan-Montauban,  Dureort,  Verthamon,  Dreux-Nancré,  Fey- 
deau  de  Brou,  Coigny. 

NOTICE 

SUR  LES  ANCIENS  SEIGNEURS  DU  PLESSIS-.MACÉ, 


La  communauté  du  lieu  de  rélîdence,  l'identité  du  nom  ,  d'autres  rapprochements  encore,  cons- 
tituent des  préfomptions  en  laveur  des  traditions  de  famille  qui  font  defeendre  la  Maifon  de 
Macé  de  Gallines  d'un  cadet  des  Macé,  Seigneurs  du  Pleffis,  connus  en  Anjou  dés  le  dixième 
fiécle,  polleileurs  du  riche  rief  du  Plelïis-Macé,  auquel  ils  donnèrent  leur  nom,  &  dont  la  juri- 
diction s'étendait  fur  vingt  &  une  pareilles. 

Les  cartulaires  de  Saint-Nicolas,  de  Saint-Serge  ex  du  Ronceray  d'Angers,  l'Obituuire  du 
prieuré  de  la  Haye,  &  pluiieurs  chartes  confervées  aux  Archives  d'Angers  &  à  la  Bibliothèque  na- 
tionale, rellitueraient  huit  degrés  conlecutils  des  du  Pleffis-Macé,  depuis  le  premier  auteur  connu, 
qui  fuit.  Nous  donnons  cette  notice  pour  ouvrir  la  voie  aux  recherches  ultérieures. 

/.    DEGRÉ. 

Rayn.ud  I"  Macé,  ne  l'an  980,  vivant  avec  Riliiii.dk,  fa  femme,  au  cours  des  années  io3o  & 
1040,  morts  tous  deux  en  1060,  huilant  un  lils,  qui  fuit  (a). 

(a)  Fondation  d'un  prieure  au  Plclïis-Macé  par  Macé,  dit  le  Vieux,  pour  le  falut  Je  fon  unie  &  la  rédemption 
des  âmes  Je  Raynaud  &  Richilde,   fes  père  &  mère.  Bibl.   nat.,  ancien   fonds  latin,  mil",  n"  344b,  fol.   a  fi. 
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m- 

180 

Macé,  dit  le  Vieux,  Chevalier,  Soigne 

ur  du    IMcllis-Macé,  compara 

t  l'an    1 

060  dans 

la  dona- 

tion  de  la  chapelle  de  Saint-Martin,  life 

dans  la  foret  de  Chambiers ,  p 

ar  Geol 

roy  de  J 

rzé  ,  aux 

moines  de  Saint-Serge  d'Angers  (a): 

111.   DEGRÉ. 

Foulque,  l'un  des  cinq  (ils  de  Macé  le 

Vieux,  fut  Seigneur  du  Pleffi 

-Macé  en  1090, 

&  e pou  t'a 

Agnes  de  Montjean,  dont  il   eut  Raynai 

i,  le  Roux,  qui  fuit  (b). 
IV.  DEGRÉ. 

Raynaud    II  Macé,   dit  le  Roux,  polie 

la  le  Plellis-Macé  de  1  i3o  a    1 
V.  DEC  RÉ. 

.5o(c). 

Raynaud   III,   mort  en  1190  {d). 

VI.   DEGRÉ. 

Raynaud  IV,  Seigneur  du  Pleffis-Macé 

,  Baron  de  la  Fcrté-Macé,  en 

-irenant 

l'habit  di 

Temple 

en    12 14,   confirme    les    polTeilions   a    1"; 

bbaye    de    Saint-Serge  en    pré 

ence    de 

les  (ils 

Raynaud 

Cv  FOULQUE  (c'). 

VIL  DEC  RÉ. 

Raynaud  V,  Seigneur  du  Pleffis-Macé 

,  fut  un  des  vingt-deux  Chev 

iliers  en 

préfence 

defquels 

Charles,  Comte  d'Anjou  &  du   Maine, 

1ère  de  Saint-Louis  ,  promulg 

ua  à  Sa 

imur,  le 

1"   Mars 

125  I,  les  ltatuts  des  Avocats  de  la   provi 

îcc  ( /').  La  mort  de -Raynaud 

efl  con 

ignée  a  1 

1  date  du 

4  des  calendes  d'Octobre  dans  l'Obituairc 

du  prieuré  de  la  Haye  (Bihl. 

d'Angei 

s,n°767 

fol.  95). 

Foulque  du  Pleflis-Macé,  fécond  fils  p 

d'urne   du  précèdent,  fut  invelli  ,  le  jû 

irde    Pàc 

tues  tleu- 

ries  de  l'an  1260,  de  la  feigneurie  de  Sait 

t-Gcrmain-la-Varenne;  il  mo 

irut  en 

1 3  00  te) 

On  croit  que  de  lui  defeendent  : 

Macé,  dit  le  Templier,  Seigneur  de  ( 

laj/incs,   Chevalier  du  Temple 

,  qui  éc 

iappa  à  1 

exiermi- 

nation  des  Chevaliers    de  cet   ordre  en 

314.  11  cil  cite  dans  latte  de 

fondât 

on  de  la 

chapelle 

Sainte-Catherine,  dans  l'églife  Notre-D; 

me  de  Sablé,   au   Maine,   pat 

Aman 

y  de  Cn 

on  ,  date 

du  2 S  Janvier  i336  (/;). 

Perrin  Macé,  Chevalier,  Seigneur  de 

Mâches,   Surintendant  des  tin 

ances,  t 

oilieme 

uceelleur 

d'Enguerrand  de  Marigny;  mort  le  26  Ja 

îvier  i358. 

Jean   Macé,   mort  en   142 5  [i). 

Thomas  Macé,  Gentilhomme  des  Ducs 

de  Bretagne  Jean  V  ex  Franco 

s  1",  qi 

i  époufa 

Anne   le 

Vavi  u  (j).  On  les  croit  père  &  mère  de  S 

IMON  (marié  en  147 5   a   Marie 

Gaby)  p 

ir  lequel 

d'Hozier 

commence  la  filiation  régulière  des  Macé 

de  Gattines. 

On  trouve  encore  du  nom  de  Macé  plu 

'leurs  Chevaliers  c  roi  les  en  101 

i'i.    [10 

)&  1248 

Philippe,  fils  de  Raynaud  III,  élu  en   1201  Grand  Maître  de  l'On. 

re  du  ' 

Femple, 

exerça   le 

magiftère  de  cette  milice  célèbre  avec  bea 

icoup  d'éclat  &  fut  le  i3u  des  v 

ngt-deu 

x  chefs  de 

l'Ordre. 

Mathieu  Macé,  Évêque  de  Tréguier,  ei 

Bretagne,  l'an  1417,  mort  en 

1422. 

(a)  Marchegay,  Archives  d'Anjou,  t.  1,  p.  474 
d'Angers. 

Mathci  fenioris;  Cartulaire  de  Sain 

par  Mac 

J  le  Vieux 
II.  toi.   i.y. 

,  Archives 

(b)  Tcftamentun  Fuleoius  de  Plaxitio  Jherofolimam  projicifcentis.  Cart.  bcata;  M. 
-s,  Bibliothèque  d'Angers,  n»  7G0.  -    Marchegay,  Archives  d'Anjou,  t.  IL  p.  10,7. 

(c)  Charte  de  Raynaud  II-  Roux,  citée  à  la  note  (a). 

{d)  Notice  lur  le  Plellis-Macé  par  M.  de  YVifmcs,  dans  V Anjou  piltorcfquc. 

(c)  Bibliothèque  nationale,  original  daté  d'Angers,  Juin   1:114,  nul   A.  F.  1.    iv   ba 

if)  Marchegay,  Archives  d'Anjou,  1.  Il,  p.  iGô. 

(S)  Notice  lui-  le  l>Icflis-Macé  par  M.  de  Wifmes. 

(h)  Pcl'che,  Diétionnairc  de  la  Saillie,  t.  I\',  p.  740. 

[i)  Bibliothèque  nationale,  titres  originaux,   -f>  Juillet   140J  eX.  ty  Novembre  1 4:14. 

(j)  Bibliothèque  nationale,  corar.it  original  du  17  Avril  [476. 

n.c  Aiule 
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t.    Il,    CUL 

MAHE 


VILLEGLÉ, 


Anciens  Seigneurs  de  Crec'hmorvan,  de  Tré-cqucr,  de  Kennorvan,  de  Kerouant, 
de  Pradenon,  de  Keryj'on,  de  Berdouaré }  des  Perrières,  de  la  Villeglé  &  du 
Bonrgblanc. 

en  BRETAGNE. 


•geni  à   Jeux  Haches  d\ 


adojjees  de  Gueules,  furmontées  d'an  Croijfant  de  même 
Couuonne  :  de  Comte. 


Cette  famille  eft  d'ancienne  extraction,  ainfi  que  le  conliate  la  Réformation  de 
Bretagne  de  i66g,  lors  de  laquelle  Charles-Sébastien  Mahé  put  produire  une 
filiation  de  lept  degrés  antérieurs.  Le  19  Août  1294,  on  voit  figurer  dans  une 
Afiemblée  de  la  NohlelTe  oit  du  Duc  de  Bretagne),  à  Plocrmel,  Alain  de  Kcr- 
morvan,  du  fief  de  Léon  (a  .  On  trouve  encore,  en  remontant  aux  premiers  per- 
fonnages  connus  :  «  Yvon  (b),  (ils  de  Hervé,  Seigneur  de  Crec'hmorvan,  Archer 
«  dans  la  montre  de  Jean  de  Penhoét,  pour  le  recouvrement  de  la  perfonne  du 

:     «  Duc  en  1420,  exempt  de  fouages  à  la  Réformation  de  1426,  paroiffe  de  Cleder; 

j  «  Guyon,  fils  du  précèdent,  vivant  en  14S1,  père  :  1"  de  Guyon,  époux  de  Jeanne 
«  de  K1.R0/ic,  auteur  des  Seigneurs  de  Trézéquer  &  de  Kennorvan;  20  lI'Olivifu, 
«  époux  de  Françoife  m:  Kerbiquet,  auteur  des  Seigneurs  de  Berdouaré,  qui 
«  exifient  encore.  » 

Charles-Sébastien,  cité  plus  haut,  fut  compris,  avec  l'on  père,  Claude  Mahé, 
Seigneur  de  kennorvan,  c'v  les  frères,  dans  l'arrêt  de  maintenue  de  noblelle,  rendu 
pour  la  famille  les  20  Mai  1669  8^  14  Octobre  1770  (M.  Huait,  rapporteur  1  £. 
inféré  dans  le  3-  manuferit  des  juyementN  de  maintenue  (c).  !1  forme  le  VIIIe  degré 
de  la  filiation  d'après  la  Réformation. 

VIII.    DEGRÉ. 

Charles-Sébastien  Mahé,  Seigneur  des  Perrières,  de  la  Villeglé  ^  e\u  Bourg- 
blanc,  auteur  de  la  branche  cadette,  epoula,  le  3o  Novembre  1687,  Noble  De- 
moifelle  ni-:  Kerveno,  de  laquelle  il  eut,  entre  autres  enfants  : 


Dom  Lobineau,  Hijloire  de  liretagne,  t.  IX. 

Potier  Jl-  Courey,  Nobiliaire  S  Armoriai  de  Bretagne 

Bibliothèque  nationale,  mil.  —  Bibliothèque  de  la  ville 


Jugements  de  inaititctut 


MAHÉ 


VILLEGLE» 


i.  Joseph-Marie-Julien ,  qui  luit. 

■_'.  Charles-Gabriel,    Écuyer;    Lieutenant  d'une   compagnie  de  chevau-légers 

commandée  par  le  Sieur  de  Villelongue,  Capitaine. 
3.  Marie-Charlotte,   mariée  à  Nicolas  de  Babinet,  Conleiller  Secrétaire  du 

Loi  8c  Avocat  au  Parlement. 

IX.   DEGRÉ. 

Joseph-Marie-Julien  Mahé,  Écuyer,  Seigneur  des  Perrières  &  de  la  Villeglé, 
ne  à  Moncontour  en  16975  Procureur  du  Roi  a  Moncontour  (Côtes-du-Nord  •, 
marié,  le  25  Juillet  1720,  a  Rofe-Élilabeth  Grandchamps  Leclerc  de  Kerlivio, 

dont  il  eut,  entre  autres  entants  : 

1.  Gabriel-Antoine,  qui  fuit. 

2.  AL'GL'.vriN-VicTOR-Au':xANDiŒ,  né  le  27  Février  1740,  Curé  de  La  Chèze, 

mort  fur  l'échafaud  pendant  la  Terreur. 
IL  Pelage-François,  ne  le  7  Janvier  ij36,  Avocat  au  Parlement,  auteur  de  la 
branche  du  Bourgblanc.  Son  fils,  Pelage-François  Mahé  du  Bourgblanc, 
Colonel  d'artillerie,  Chevalier  de  Saint-Louis,  Commandeur  de  la  Légion 
d'honneur,  mort  en  1840,  avait  époufé  Demoilelle  Marie-Pauline  Doula- 
doure,  veuve  Lasserre,  qui  habite  Touloufe.  11  en  eut  deux  tilles  : 
I.  Jeanne,  née  le  19  Juillet  1844,  mariée  à  Mr  de  Viguerie,  Propriétaire 

à  Touloufe. 
IL   Claire,  née  le  25  Novembre   1845,  decédee  en  1868. 

X.    DEGRÉ. 

Gabriel-Antoine  Mahé  de  la  Villeglé,  Receveur  des  devoirs  de  Bretagne,  Che- 
valier de  l'ordre  du  Lys,  né  à  Moncontour  le  i5  Mai  1745.  Il  remplit  les  fonctions 
de  Maire  dans  l'arrondiffement  de  Loudcac  (Côtes-du-Nord)  pendant  la  Révolu- 
tion, le  Confulat,  l'Empire  *  la  Reftauration.  Il  avait  époufé,  le  8  Juillet  1771, 
Noble  Demoilelle  Jeanne -Marie-Étienne  de  la  Chesnaye,  dont,  entre  autres 
entants  : 

XL    DEGRÉ. 


Jean-Gabriel-Pélage  Mahé  de  la  Villeglé,  né  à  La  Chèze  le  20  Juillet  1775, 
marie,  le  20  Germinal  An  VI11  110  Avril  1800),  avec  Julienne  Moisan,  qui  lui 
donna  plulieurs  entants,  entre  autres  : 

1.  Alexandre-Jean-Marie,  qui  fuit. 

2.  Ange-Léon-Marie,  marié,  le  4  Juin   1843,  à  Noble  Demoilelle  Antoinette- 

Marie-  Vincente  Roullin  de  Morigny,  dont  deux  entants  : 
I.   Léonce-Marie-Ange,  né  le  19  Avril  1844. 

IL  Marguerite-Marie-Anne,  née  le  1  1  Novembre  1845,  décédée  le  14  Dé- 
cembre 1862. 

3.  Achille-Ange-Pélage,   Capitaine   d'artillerie   en    retraite,    Chevalier   de   la 

Légion  d'honneur,  Percepteur  a  Cambremer  (Calvados),  décédé  le  2  Juin 
1870. 

4.  Alfred-Léon,  Cure  aux  millions  du  Saint-Efprit  a  la  Guadeloupe,- décédé  le 

3  Octobre  i858. 


MAHE 


DE 


la  YILLEGLÉ. 


XII.   DEGRÉ. 

Alexandre-Jean-Marie  Mahé  de  la  Villeglé,  né  le  3  Avril  1 S 1 3 ,  marié,  le  3 
Avril   i  S 3 7 ,  à  Marie-Anne-Gabrielle  Deniel,  de  laquelle  il  eut  cinq  enfants  : 
i.  Alexandre-Jean-Sébastien,  Docteur-Médecin,  ancien  Chirurgien  auxiliaire 
de  la  marine  impériale,  né  le  i"  Avril  i S3g. 

2.  Louis-Sébastien-Ange-Marie,  CommiïTaire  de  la  marine,  né  le  8  Septembre 

1842,  marie,  le  17  Août  1876,  à  Noble  Demoilelle  Geneviève  des  Robert, 
dont  deux  enfants  : 

I.  René-Louis-Makie,  né  à  Cayenne  le  16  Juillet  1877. 

II.  Marie-Thérèse-Louise,  née  à  la  Martinique  le  25  Août  1870. 

3.  Gustave-Jean-Marie,  Sous-Infpecteur  des  polies  &  télégraphes  du  Morbi- 

han, à  Vannes,  né  le  7  Janvier  1845. 

4.  Marie-Anne-Gabrielle,  née  le  8  Décembre  1840. 

5.  Zoé-Anne-Marie,  née  le  16  Août  1848. 

mm 

11  exifte  encore  divers  représentants  de  la  branche  aînée  de  la  famille  de  Mahé, 
entre  autres  :  Mr  Mahé  de  Berdouaré,  Receveur  des  domaines  a  Ar/ano  (Finis- 
tère 1.  Une  Demoilelle  Mahé  Je  Berdouaré  a  époufé  Mr  Leforestiei?  de  Quillien, 
qui  habite  Daoulas  (Finiffère). 

fine  branche  cadette,  celle  des  Mahé  de  la  Bourdonnais,  defeendant  du  célèbre 
marin,  Gouverneur  de  l 'île  de  la  Réunion  fous  Louis  XV,  exiltc  encore  dans  le 
Morbihan. 


m 
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Anciens  Seigneurs  de  Pinon  en  partie,  Lévremont,  Plainval  en  partie ,  Érenft 
la  Tilloye,  Roche  fort,  Gondreville,  &c,  &c. 

en   PICARDIE. 


m 


De  Gueules  à  une  Hure  de  Sanglier  d'Or,  accompagnée  de  trais  Lofanges  d'Argent ,  pofés  2,1. 

Cette  famille,  qui  appartenait  à  la  Maifon  militaire  du  Roi  (a),  a  produit,  en 
différentes  fois,  les  titres  juftificatifs  de  l'a  filiation  </>>  depuis  : 

PREMIER   DEGRÉ. 

Edme  de  Maintenant,  1er  du  nom,  qui  fut  tué  à  l'alTaut  de  la  ville  de  Pontoife 
l'an  1441.  De  l'on  mariage  avec  Jacqueline  d'Avesne,  il  eut  : 

1.  Edme  de  Maintenant,        I  .         .,,-,,,,,,,. 

,,  ,    A«  ■   .  .       tues  tous  deux  a  la  batail  e  de  Montn  erv,  en  14b-). 

2.  Etienne  de  Maintenant,  \  .'>-+-• 

3.  Michel  de  Maintenant,  qui  fuit. 

II.   DEGRÉ. 

Michel  de  Maintenant,  Ecuyer,  Seigneur  de  Pinon,  lut  marié  avec  Ifabeau  de 
Courceli.es,  dont  il  eut  pour  (ils  : 

:.   Michel  de  Maintenant,  tué  en  Italie  dans  l'armée  qu'y  conduifit  Charles  VUE 
■1.   Eionnet  de  Maintenant,  qui  fuit. 

///.    DEGRÉ. 

Eionnet  de  Maintenant,  Écuyer,  Seigneur  de  Pinon,  eut  de  Jeanne  Cœuret,  fa 
femme  : 

IV.    DEGRÉ. 

Edme  de  Maintenant,  IIe  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  de  Pinon,  qui  fut  tué  à  la 
bataille  de  Saint-Quentin  en  \55y.  De  l'on  mariage,  contracte  le  4  Mai  i56i,  avec 
Barbe  Parent  ,  il  eut  : 


maire  du  département 


[a)  Vov.  Gm\es,  Précis  Jlalijliqtie  fur  le  Canton  de  Bel:;  (Oife),  p.  Su,  &  aufïî 
del'Oi/c.  année  i85i. 

/')  Le  turc  le  plus  ancien  cil,  .'1  l.i  date  du  20  Juin  i.pijc  dénombrement  d'un  fief  que  pofledait,  dans 
gneurie  de  Pinon,  Michel  de  Maintenant ,  Kcuver.  donne  a  Aime  d'Aifne,  Seigneur  d'Aifne  &  de  Pinon. 


Regijire  feptième 
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V.   DEGRE. 

Edme  de  Maintenant,  III''  du  nom,  Ecuyer,  Seigneur  de  Pinon,  qui,  defon  mariage, 
contracte  le  12  Juin  [537,  avec  Louife  d'Herculais  (a),  Dame  de  Lévremont,  eut: 

VI.  DEGRÉ. 

Ogfr  de  Maintenant,  Ecuyer,  Seigneur  de  Lévremont,  exempté  par  le  Roi,  le 
3o  Octobre  1  587,  de  la  contribution  au  ban  8c  arrière-ban  ,  en  considération  du  fer- 
vice  qu'il  rendait  dans  l'on  armée,  auprès  de  la  perfonne.  De  l'on  mariage,  con- 
tracté le  17  Février  1?-?,  avec  Jeanne  de  Marle,  il  eut  : 

1 .  Philippe  de  Maintenant,  qui  luit. 

2.  Gaspard  de  Maintenant,  Ecuyer,  Seigneur  de  Rochefort,    marié  à    Marthe 

Buffet. 

VII.  DEGRÉ. 

Philippe  de  Maintenant,  Ier  du  nom,  Ecuyer,  Seigneur  de  Lévremont,  fut  ma- 
rié, le  25  Janvier  1099,  à  Madeleine  nu  Bois,  fille  de  Pierre  nu  Bois,  Confeiller  au 
Siège  prelidial  d'Amiens,  &  de  Marguerite  des  Essarts.  11  eut  de  ce  mariage  : 

1.  Philippe  de  Maintenant,  qui  fuit. 

2.  Henri  de  Maintenant,  Ecuyer,  Seigneur  de  la  Tilloye,  marié  à  Charlotte  de 

LA  CORTILLIETTE. 

3.  Marguerite  de  Maintenant,  mariée  à  François  de  Monchy,  Ecuyer,  Seigneur 

de  Blain. 

VUE    DEGRÉ. 

Philippe  de  Maintenant,  IIe  du  nom,  Ecuyer,  Seigneur  de  Lévremont,  Plainval 
8c  Bois-Cléron,  fut  marié,  le  1"  Mai  1629,  à  Jacqueline  d'Ypre,  fille  de  Jacques 
dTpre,  Ecuyer,  Seigneur  de  Fluï,  8c  de  Suzanne  de  Gargant,  8v  eut  de  ce  mariage  : 

1.  Jacques  de  Maintenant,  qui  fuit. 

2.  Claude  de  Maintenant,  Ecuyer,  Seigneur d'Éreufe. 

3.  Marie-Elisabeth  de  Maintenant,  mariée  à  François  de  Roze,  Seigneur  du 

Clos. 

IX.    DEGRÉ. 

Jacques  de  Maintenant,  br  du  nom,  Ecuyer,  Seigneur  de  Lévremont,  Plainval 
8c  Bois-Cléron,  fut  marié,  le  2  Novembre  i655,à  Louife  de  Valon,  fille  de  Joachim 
de  Valon,  Ecuyer,  Seigneur  de  Bienville  8c  Chambli,  8v  de  Madeleine  Le  Ff.vre  de 
Septvaux.  11  eut  de  ce  mariage  : 

1.  Philippe  de  Maintenant,  Ecuyer,  Seigneur  de  Lévremont,  né  le  22  Décembre 

i656,  marié,  le  21  Février  1686,  à  Marie  de  Comhi.es;  mort  fans  héritiers 
mâles. 

2.  Jacques  de  Maintenant,  qui  continue  la  defeendance. 

3.  Claude  de  Maintenant,  né  le  23  Mars  1660        1 

.     r,    ...       \     m   •   .         ..       •  1     o    i        •         -'-  Sort  inconnu. 

4.  Claude  de  Maintenant,  ne  le  .->i  Janvier  1661.   I 

5.  Alexandre  de  Maintenant,  né  le  16  Février  1662,  Seigneur  d'Éreule,  marié 

à  Jeanne-Françoife  de  Chaboteaux. 

6.  Madeleine  de  Maintenant,  née  le  14  Avril  1 663,  morte  en  1673. 

[a]  Ce  nom  ell  encore  écrit  dans  les  titres  :  d'Hercules,  d'Erculms,  de  Recule. 
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7.  Elisabeth-Louise  de  Maintenant,  née  le  7  Juillet  1664,  qui  entra  en  religion. 

8.  Joseph  de  Maintenant,  ne  le  9  Février  i665,  marié,  le  29  Mai  1705,  a  Jeanne- 

Adrienne  Cazier. 

9.  Antoinette  de  Maintenant,  née  le  17  Novembre  1666. 

10.  Louis-François  de  Maintenant,  né  le  27  Juillet  1668,  mort  en  1(173. 

1 1.  Louise-Anne  de  Maintenant,  née  le  27  Novembre  1669. 

12.  Marie-Anne  de  Maintenant  de  Rochefort,  née  le  18  Janvier  1G71 ,  reçue  dans 

la  communauté  des  Demoifelles  de  Saint-Louis,  à  Saint-Cyr,  fous  le  gou- 
vernement de  Madame  de  Maintenon,  au  mois  de  Janvier  1686,  fur  preuves 
de   Nobleffe  laites  devant  Charles  d'Hozier  &  remontant  à  Edme  Ier  de 
Maintenant,  Ion  huitième  aïeul  (a). 
i3.  Marie-Madei.eine  de  Maintenant  de  Rochefort,  née  le  2  Avril   1672,  reçue 

à  Saint-Cyr  avec  la  précédente. 
On  croit  que  d'autres  entants  font  encore  iffus  de  ce  mariage,  car  il  eft  rapporté 
que  Jacques  de  Maintenant  eut  dix  fils  dont  neuf  turent  tués  fur  le  champ  de  ba- 
taille (b). 

X.  DEGRÉ. 

Jacques  de  Maintenant,  IIe  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  de  Lévremont,  &c,  né 
le  9  Janvier  165g,  Aide-Major  de  la  citadelle  de  Cambrai,  lut  marie  à  Marie-Anne 
Louvet,  iv  eut  de  ce  mariage  : 

1.  Louis-Benoit  de  Maintenant,  qui  fuit. 

2.  Jean-Louis  de  Maintenant,  mort  fans  entants. 

3.  Madeleine-Louise-Élisabeth  de  Maintenant,  mariée  à  Joachim  Lu  Cornier, 

Chevalier,  Major  de  la  citadelle  de  Cambrai. 

XI.  DEGRÉ. 

Louis-Benoit  de  Maintenant,  Écuyer,  Seigneur  de  Lévremont,  8,c,  lut  marié, 
le  28  Février  1721),  à  Françoife-Antoinettc  Simon,  fille  de  Adrien-Emery  Simon, 
Ecuyer,  Seigneur  de  Gondreville,  &  de  Jeanne-Francoife  de  la  Fontaine.  11  eut 
de  ce  mariage  : 

1.  Jean-Louis  de  Maintenant,  qui  fuit. 

2.  Marie-Catherine    de    Maintenant,    mariée    a    Jacques-Emmanuel    de   la 

G  HANCHE    DUS   TuiLLERIES. 

XII.  DEGRÉ. 

Jean-Louis  de  Maintenant,  Ecuyer,  Seigneur  de  Gondreville,  Rocquignv  &  autres 
lieux,  liégea  parmi  les  membres  de  la  Nobleffe  convoqués  en  1789  a  Crépy  ,  ^  pro 
tefta ,  l'un  des  premiers,  contre  la  nomination  du  Duc  d'Orléans  comme  Député 
de  la  Nobleffe  aux  États-Généraux ,  pour  le  bailliage  de  Crépy  ;  élection  furprife 
à  la  bonne  foi  de  l'Alfemblée  (c).  11  était  Moufquetaire  a  la  1"  compagnie,  quand 
ilépoufa,  le  29  Mars  1771,  Marie-Anne-Nicole  du  Bosquillon  (rf).  De  ce  ma- 
riage, il  eut  : 

1.  Antoine-Louis-Nicouas  de  Maintenant,  qui  fuit. 

(a  Original  aux  archives  de  la  famille. 
ibi  Graves,  lococitato. 

(c;  Annuaire  du  Département  de  l'Oife pour  18GG.  Cahiers  Jes  vœux  &  doléances  dos  trois  Ordres  convoques 
en  i78()  (Bailliage  de  Crépy). 
(d  Ou  Bosouillos. 
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2.  Bknoit  de   Maintenant,  né  le   21   Mars    1782,  marie   à  Adélaïde-Confiance 

Masson,  de  laquelle  efl  ne  : 
Alfred  de  Maintenant,  aujourd'hui  Infpecleur  général  des  finances. 

3.  Marie-Françoise-Sophie  de  Maintenant,  mariée  a  Jean-Louis  Dambry. 

4.  Marie-Anne-Louise    de    Maintenant,    mariée   a    Nicolas-Alexandre    Bezin 

d'Elincourt. 

5.  Antoinette-Marie-Anne  de  Maintenant,  mariée  à  Jean-Louis  Le  Féron  Dis 

Ville. 

XIII.  DEGRÉ. 

Antoine-Louis-Nicolas  de  Maintenant,  Lcuyer,  Seigneur  de  Gondreville,  né  le 

5  Mai  1777,  eut  de  l'on  mariage,  contracté  le  8  Février  1707,  avec  Marie-Anne- 
Rofe  LTIuii.i.ier  de  i.a  Chapelle  : 

1.  Alexandre  de  Maintenant,  qui  fuit. 

2.  Thaïs  de  Maintenant,  mariée  à  llidore  Colmet  Daage. 

XI V.  DEGRÉ. 

Alexandre  de  Maintenant,  né  le  18  Septembre  1800,  Notaire  à  Crépy,  époufa, 
le  g  Juillet  1827  ,  Geneviève-Élifabeth-Zénaïde  Hennequienm:  ,  &  eut  de  ce  mariage  : 

1.  Auguste-Feux  de  Maintenant,  qui  fuit. 

2.  Antonine  de  Maintenant,  morte  en   i83q. 

3.  Anne-Paulin e-Zénaïde  de  Maintenant,  mariée  à  Louis  Marcilly,  aujourd'hui 

Inlpecïeur  des  forets. 

XV.  DEGRÉ. 

Auguste-Féi.ix  de  Maintenant,   né  le  2  Novembre    i836,  aujourd'hui   Procu- 
reur de  la  République  à  Compiègne,  a  époulé,  le  28  Octobre  i863,  Adèle  Floquet, 

6  a  de  ce  mariage  : 

1.  Jacques  de  Maintenant,  né  à  Compiègne  le  26  Juillet  1871. 

2.  Pierre-Marie-Joseph  de  Maintenant,  né  à  Compiègne  le  3i  Mars  1877. 

3.  Thérèse-Marie-Adèle-Eugénie-Geneviève  de  Maintenant,  née  à  Compiègne 
le  6  Août  1864. 


4>     ^fefe.      A 
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Anciens  Seigneurs  de  Mandat,  la  Jonchùre,  Bouron,  Berny,  les  Pins  (près  Mon- 
toire  ,  Chamarande  (près  Chanmont-en-ÊaJJigny),  Matliaull  (près  Bar -fur  - 
Aube  ;  Barons  de  Nully,  Comtes  de  Grancey,  Oc. 


:n  LIMOUSIN 


:n  CHAMPAGNE. 


D'Azur  au  Lion  d'Or-,  au  Chef  d'Argent,  chargé  d'une  Hure  de  Sanglier  de  Sable,  défen- 
de deux  Rofes  de  Gueules.  Supports:  Deux  Liens.  Dkvisk  :  Quô 


due  d'Argent,  G  accojîcc 
te  fata  trahunt.  —  Enfe  & 


La  famille  de  Mandat  eu  originaire  du  Limoulïii  où  fe  trouve  le  village  de  Man- 
dat, commune  de  Preffignac,  a  quelques  kilomètres  de  Rochechouart,  depar- 
i     tement  de  la  Haute-Vienne.  Ses  armoiries  &  la  fépulture  le  voyaient  encore  au 
liècle  dernier  dans  l'églife  d'Aixe  (La  Chenaye-Desbois,  Suppl.,  t.  II,  p.  406). 

.Guillaume  Mandat  &  la  femme  l'ont  cites  par  Thaumas  de  la  Thaumaffière 
illijloire  du  Berry,  edit.  de  Bourges,  1689,  p.  477  comme  bienfaiteurs  de  l'églife 
de  Buffy,  d'après  un  document  du  XI    fiècle. 

Jehan  Mandat,  d'après  un  titre  de  i366,  du  Cabinet  des  ordres  du  Roi,  fut  Trc- 
forier  du  Duc  d'Anjou,  Comte  de  Touloule,  frère  de  Charles  V. 

Jehan  Mandat  parut  a  une  montre  militaire,  tenue  au  Blanc,  en  Berry,  le  7  Sep- 
tembre  141S,  en  qualité  d'Lcuver. 

Ce  n'ett  qu'a  partir  du  l'uivant  que  la  filiation  elt  établie  régulièrement. 


PREMIER   DEC,  RÉ. 
js  logis  de  Henri  11,  Roi  de  Navarre,  enfuite  Secrétair 


Gai  mot  a  Mandat,  Lcuyer,  Seigneur  de  la  Jonchère,  fut  Page,  puis  Maréchal 
des  logis  de  Henri  11,  Roi  de  Navarre,  enfuite  Secrétaire  des  commandements  de  la 
Reine  Marguerite.  11  cpoul'a  en  1 536  Marie  Brodeau  (b),  arrière-petite-fille  de  Jean 
de  Beaune,  Argentier  des  Rois  Louis  XI  >v  Charles  Ylll  ;  petite-nièce  de  Jacques  de 
Reaune,  Baron  de  Samblancav,  Surintendant  des  finances  du  Roi  François  Lr; 
petite-nièce  du  Cardinal  Briçonnet;  nièce  de  Martin  de  Beaune,  Archevêque  de 
'fours;  coulinc  de  Renault  de  Beaune,  Grand-Aumônier  de  France;  tante  d'Anne 


[à)  Modification  du  nom  de  saint  Gall,  Evcquc  de  Clcrmont,  vénéré  dans  la  réyion  de  1  Aquitaine  qui  com- 
prenait le  Limoufin  <V  le  Berry.  —  Gnlliot,  1er  du  nom.  ell  qualifié  Noble  homme  dans  les  écrits  du  temps,  no- 
tamment dans  les  lettres  patentes  fiimécs  1  lenri,  cnre^illrées  en  la  Cour  des  ailles  de  Pans  le  14  Janvier  1 575. 

(b)  Brodeau  .\  de  Brodeau,  très  ancienne  nobleil'e  de  Touraine,  s'illullra  des  le  XII"  liècle  à  la  croifade  tous 
Philippe  II-Augufle.  A  porte  les  titres  de  Marquis  de  Candé,  de  Châtre  ,\  de  la  Chall'elicre. 


MANDAT-GRANCEY. 


de  Montmorency,  Baron  de  Fofleux  (mort  en  092),  6c  de  François 

moille,  premier  Marquis  de  Noirmoutiers  1  mort  en  1608). 
De  ce  mariage  vinrent  cinq  enfants,  dont  : 


a  Tre- 


//.    DEGRE. 

Galliot  Mandat,  II"  du  nom,  Seigneur  de  la  Jonchère,  reçu  Conleiller  Secrétaire 
du  Roi  le. 20  Novembre  1572  (a).  Il  époufa,  le  25  Juillet  1 5y5,  Catherine  Le  Lièvre, 
de  la  famille  Le  Lièvre  de  la  Grange.  11  en  eut  huit  enfants.  Son  fils  aîné,  Gal- 
liot, continua  la  branche  aînée  qui  s'éteignit  à  la  féconde  génération.  Il  avait  époufé, 
en  fécondes  noces,  par  contrat  du  29  Janvier  iÔ23,  Marguerite  Le  Rebours,  6< 
tut  père  de  Marie,  alliée,  par  contrat  du  10  Septembre  1645,  avec  Antoine  Le 
Fevre,  Seigneur  de  la  Barre,  Lieutenant  général  des  armées  du  Roi  &  Gouverneur 
du  Canada  en  [682  (b). 

III.   DEGRÉ. 

Claude  Mandat,  fécond  fils  du  précèdent,  fut  Conleiller  au  Parlement  de  Paris 
en  16 14.  Son  frère  Nicolas,  Conleiller  du  Roi,  Général  de  la  Cour  des  Monnaies, 
Maître  ordinaire  de  la  Chambre  des  Comptes,  Maître  d'hôtel  du  Roi,  eut  un  fils, 
mort  Capitaine  de  cavalerie  au  régiment  de  Richelieu.  Claude  eut,  de  fou  mariage 
avec  Jeanne  Lombard,  lix  enfants,  dont  : 

IV.   DEGRÉ. 

Galliot  Mandat,  IIIe  du  nom,  Écuyer,  Conleiller  au  Parlement  de  Paris  en  i63q, 
Conleiller  d'État  en  [652,  Conleiller  de  Grand'chambre  honoraire  en  1673,  eut  de 
fa  femme  Catherine  Lioni,  qu'il  avait  époulee  le  2  Septembre  1640,  fille  de  Zano 
Lioni,  Noble  florentin,  Sieur  de  Thibault-Rouffel,  Confeiller-Secrétaire  de  la 
Reine,  &  de  Louile  Manorelli,  huit  entants,  dont  : 

;.  Alexandre,  qui  fuit. 

2.  Galliot,  Abbé-Prieur  de  Céton  8c  de  Pontneut\  Perche)  en  1678,  Confeiller- 

Clerc  au  Parlement  de  Paris  le  12  Juillet  1680,  Conleiller  de  Grand'chambre 
en  1700,  mort  en  1732. 

3.  Marguerite,  qui  époufa  en  premières  noces,  par  contrat  du  27  Août  i653, 

Ferry  Malet  de  Graville,  dit  le  Marquis  de  Valfemé  (c). 
4  6c  5.   Deux  autres  filles,  reçues  d'abord  penfionnaires ,   puis  Religieufes  de 
l'Abbaye  royale  de  Poilfv. 

V.    DEGRÉ. 

Alexandre  Mandat,  Écuyer,  Conleiller  du  Roi,  Maître  des  Comptes  en  1670, 
époufa  Catherine-Antoinette  Herincx,  fille  de  Jean  Herincx  6c  d'Klilabeth  de 
Backhuysen,  d'une  famille  hollandaife.  Ils  eurent  lix  enfants,  dont  : 

1.  Galliot,  IVe  du  nom,  qui  fuit. 

2.  Alexandre,  Moufquetaire  du  Roi,   puis  Enfeigne  au  régiment  des  Gardes, 

enfuite  Conleiller  du  Roi  6c  Maître  des  Comptes. 


(a]  Teflercau,  Hijloire  de  la  grande  Chancellerie  de  France,  t.  I". 
[b   La  Chenayc-Dcsbois,  Dictionnaire  de  la  XobleJJe,  généalogie  de  Mandat. 
(c    1'.  Anfelmc,  Hijloire  généalogique  des  Grands  Officiers  du  la  Couronne, 
dans  les  noms  Jeb  père  &  mère  de  Marguerite  Mandat. 


.  873.  11  y  a  une  erreur 


MANDAT-GRANCEX, 


VI.   DEGRE. 

Galliot  de  Mandat,  IVe  du  nom  ,  Écuyer,  Baron  de  Nullv,  né  le  5  Septembre 
i(383,  nommé  Conseiller  au  Parlement  de  Paris  par  brevet  du  i8  Juillet  1714,  ^c 
envoyé  à  Vienne  pendant  les  années  1713  8c  17 14,  le  Marquis  de  Torcy  étant  Secré- 
taire d'État.,  en  qualité  de  Chargé  d'affaires.  Il  réuffit  à  empêcher  une  alliance  de 
le  former  contre  le  Roi  de  France,  entre  l'Angleterre,  l'Empire  8c  les  Provinces- 
Unies.  Sa  correspondance,  qui  en  fait  loi,  exifte  aux  archives  du  Miniftère  des 
affaires  étrangères.  Le  Cardinal  Dubois,  dans  les  mémoires,  le  cite  comme  un 
négociateur  distingué.  Il  reçut  du  Roi,  en  récompenfe  de  lès  Services,  la  terre  8c 
Seigneurie  des  Pins,  près  Montoire.  Le  26  Janvier  1720,  il  fut  nommé  Maître  ordi- 
naire des  requêtes  de  l'hôtel  du  Roi  8c  reçu  au  Grand  Confeil  le  6  Mars  de  la  même 
année.  C'eft  pour  lui  que  la  terre  de  Nully  fut  érigée  en  Baronnie,  antérieurement 
au  i5  Novembre  1727,  date  à  laquelle  il  Sit  hommage  au  Roi,  en  qualité  de  Baron 
de  Nullv,  entre  les  mains  de  MBr  d'Aguelleau,  Chancelier  de  France.  11  époufa, 
par  contrat  du  2S  Juillet  1730,  Dame  Marie-Anne  Cherouvriek  des  Grassières, 
fille  de  Jean  Cherouvrier  des  Grassières,  Écuyer,  Seigneur  de  Fambroile,  Pier- 
refitte  8c  autres  lieux,  ci-devant  Infpedleur  général  de  la  marine  8c  des  galères  du 
Roi,  ConSeiller-Secrétaire  du  Roi,  8c  de  Sainte  de  Revol  [a).  Galliot  Mandat  mourut 
le  7  Février  1755,  laiffant  de  Son  mariage  : 

1.  Antoine-Jean-Galliot,  qui  Suit. 

2.  Gm.i.iot-Jhan-Marih,  dont  la  poStérité  Sera  rapportée  plus  loin. 

3.  Marie-Françoise-Félicité,  née  le  1 S  Janvier  1742,  qui  époufa,  en  premières 

noces,  le  4  Juillet  17(0,  François-Simon  Briçonnkt  ,  Chevalier,  Marquis 
d'Oyfonville ,  de  la  famille  du  célèbre  Cardinal  Briçonnet  ;  8c  en  Secondes 
noces,  le  iS  Juillet  1774,  Nicolas,  Marquis  de  Fraguier,  Brigadier  des  ar- 
mées du  Roi  8v  Lieutenant  des  Gardes  du  corps  dans  la  compagnie  écoffaife. 

VIL    DEGRÉ. 

Antoine-Jean-Galliot  de  Mandat,  Seigneur  de  Berny  8c  des  Pins,  Baron  de 
Nullv,  dit  le  Marquis  de  Mandat,  né  le  7  Mai  1 7 3 1 ,  Moufquetaire ,  puis  Officier 
aux  Cardes  françaises,  Se  retira  avec  le  brevet  de  Colonel,  Chevalier  de  Saint-Louis. 
Plus  tard  Chef  de  bataillon  de  la  Section  des  Filles-Saint-Thomas  a  l'organifation 
de  la  Garde  nationale  de  Paris,  enfin  Commandant  général  de  cette  garde  8c  des 
dernières  troupes  chargées  de  la  défenfe  du  château  des  Tuileries  8c  de  la  famille 
royale  dans  la  nuit  du  10  Août  1702.  11  mourut  héroïquement  ce  même  jour,  affaf- 
liné  pour  avoir  refufé  de  ligner  un  contre-ordre  aux  dilpolitions  militaires  qu'il  avait 
prifes  pour  s'acquitter  de  Sa  million  (b).  De  Son  mariage  avec  Angélique-Simonne 
Boucher,  fille  de  Claude-Olivier  Boucher,  Seigneur  de  Villiers,  &c,  Confeiller 
au  Parlement  de  Paris,  8c  de  Louile-Simonne  Noblet  de  Rommery,  il  eut  : 

1.  Alexandre,  dit  le  Marquis  de  Mandat,  Officier  aux  Gardes  françaises,  mort. 

Sans  poftérité,  le  2S  Avril  1S27. 

2.  Marie,  mariée,  par  contrat  du  28  Février  1777,  à  F. -G.  de  Favières,  Con- 

seiller au  Parlement. 


(a)  Il  avait  pour  belle-Cœur  Jeanne-Claude  Cherouvrier  des  Graflières,  Marquife  do  Tourny,  mûre  de  l'Inten- 
dant général  do  Guyenne,  de  l'Abbé-Comte  de  Lyon,  .^  du  Lieutenant  gênerai  Marquis  de  Tourny,  Comte  de 
Grancey,  dont  il  fera  parle'  au  VIIIe  Degré. 

{b)  Mortimer  Ternaux,  Hijloire  de  la  'l'erreur. 
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VII.    DEGRE. 


Gali.iot-Jean-Marie  de  .Mandat,  Chevalier,  Baron  de  Nully,  Seigneur  de  Cha- 
marande, de  Thil,  &c,  né  le  23  Octobre  1733,  Moufquetaire  du  Foi,  1"-'  compagnie, 
en  1750,  s'elt  retiré  du  lervice  en  1771  avec  le  brevet  de  Lieutenant-Colonel.  A 
rendu  hommage  au  Roi  pour  la  terre  &  baronnie  de  Nully,  entre  les  mains  de 
M'  de  Lamoignon,  le  7  Novembre  1737.  A  été  pourvu  de  l'office  de  Grand  Bailli 
d'épee  de  la  ville  de  Chaumont-en-Baffigny,  par  lettres  données  à  Verfailles  le 
7  Juin  1760.  A  prélidé  en  1789  l'Alfemblée  des  trois  Ordres  de  fon  bailliage,  en 
particulier  l'ordre  de  la  Noblelle.  Il  mourut  en  i8o5.  11  avait  époufé,  par  contrat 
du  4  Novembre  1764,  Marie-Françoife-Charlotte  Le  Petit  de  Lavaux,  fille  unique 
de  Gédéon-Claude  Le  Petit  ni:  Lavaux,  Seigneur  8c  Baron  de  Mathault,  ancien 
Capitaine  au  régiment  de  Vexin,  Grand  Bailli  d'épee  de  Chaumont,  &  de  Charlotte- 
Jeanne  de  Poirresson,  fille  du  Marquis  de  Chamarande.  De  ce  mariage  vinrent: 

1.  Adrien-Simon-Galliot-Marie,  qui  fuit. 

2.  Charles-Alexandre-Galliot,  dit  le  Chevalier  de  Mandat,  né  le  3  Décem- 

bre 1711(1,  fut  defliné  d'abord  par  la  famille  à  l'ordre  de  .Malte  pour  lequel 
il  fit  les  preuves.  11  fervit  dans  la  cavalerie,  fut  Lieutenant-Colonel,  Chevalier 
de  Saint-Louis,  émigra,  combattit  a  l'armée  de  ('onde,  puis  en  balle  Nor- 
mandie, fous  les  ordres  du  Marquis  de  Frotté,  Ion  parent.  Blefie  très  griève- 
ment au  combat  de  Vire,  il  ne  le  rétablit  jamais.  Sous  la  Hellauration  ,  il 
fut  nomme  Commandant  lupérieur  des  (lardes  nationales  de  l'arrondillè- 
ment  de  Chatillon- fur-Seine,  N  mourut  en  i83i. 

3.  Antoine-Galliot-Marie,  dit  le  Baron  de  Mandat,  né  le  2  Février  1760,  Offi- 

cier au  régiment  d'Armagnac,  Chevalier  de  Saint-Louis,  émigra,  combattit 
dans  la  balle  Normandie.  Marie  à  A.  Le  Bas  Duplessis;  mort  en  1X41,  fans 
enfants. 

4.  Martiai.-Etienne,  né  le  12  Décembre  1770,  Officier  dans  Royal-Cravate, 

Chevalier  de  Saint-Louis,  émigra,  fervit  dans  l'armée  de  Coudé,  puis  en 
balle  Normandie,  comme  Chef  de  légion.  Son  fouvenir  y  ell  relie  vivant  a 
caufe  de  l'a  bravoure  extraordinaire  N  des  talents  militaires  dont  il  lit  preuve 
en  maintes  circonftances,  notamment  au  combat  de  Vire,  où  il  avait  le  com- 
mandement lupérieur  des  forces  royaliftes.  11  était  furnom'mé  «  Le  Balafré  », 
a  caufe  d'un  coup  de  labre  reçu  dans  cette  lutte,  au  vilage.  Pris  par  trahii'on, 
les  armes  a  la  main,  il  ne  le  rendit  qu'a  la  condition  de  voir  donner  la  vie 
fauve  a  deux  royaliftes  qui  l'accompagnaient.  11  fut  fufillé  à  Caen  le  5  Oclobre 
179S.  Ses  ennemis  eux-mêmes,  dans  leurs  journaux,  rendirent  hommage  a 
fa  bravoure  comme  à  la  noblelle  N  à  la  loyauté  de  Ion  caractère. 

5.  Maurice-Fortuné,  ne  le  iX  Septembre  1 77S ,  mort  en  1792  a  la  Guadeloupe, 

(  )fficier  de  manne. 
Charles,  Antoine,  Marbal  N  Maurice  Mandat  on  de  Mandat  (indifféremment 
dans  les  recueils  publics  ou  actes  du  temps),  ont  lait  leurs  preuves  de  noblelle 
devant  les  Généalogiites  du  Roi,  pour  être  admis  aux  écoles  royales  N  au  lervice 
militaire,  lavoir  :  le  premier,  le  4  Février  1 7 S 3 ,  les  autres  le  24  Novembre  1781  ; 
ces  preuves  font  eonfervees  au  Cabinet  des  titres  de  la  Bibliothèque  nationale. 

6.  Alexandrine-Claudine-Félicité,  née  le  25  Oclobre  1767,  mariée  à  l'on  coulin 

N.  de  Bienville,  lut  traduite  en  1794  devant  le  Tribunal  révolutionnaire; 
l'accufateur  public  Fouquier-Tinville  reconnut  qu'il  n'y  avait  aucune  charge 
contre  elle;  «  mais,  ajouta-t-il,  elle  s'appelle  Mandat,  je  conclus  a  la  mort  ». 
FIL  kit  en  effet  exécutée  avec  ion  mari  le  23  Prairial,  an  11     11  Juin  17(14 
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laiffant  deux  filles  mariées  :  Tune  au  Comte  de  Comminges-Guitaut,  l'autre 
au  Comte  de  Si  mai. u':. 
7.  Anne-SophiEj  mariée  à  Nicolas-Pontus,  Marquis  de  la  Magdelaine-Ragny, 
dernier  repréfentant  de  l'illuftrc  maifon  bourguignonne  de  ce  nom.  Elle 
mourut,  fans  potlérité,  le  6  Octobre  1841. 

VIII.   DEGRÉ. 

Adrien-Simon-Galliot-Marie  de  Mandat,  Baron  de  Nully,  Seigneur  8c  Comte 
de  Grancey,  fut  reçu  en  cette  qualité  comme  Primicier  du  Chapitre  de  la  collégiale 
dudit  Grancey.  11  était  né  le  «S  Novembre  17(0  (a);  il  fit  comme  (  )fticier  de  la  marine 
du  Roi  Louis  XVI  plufieurs  campagnes  contre  les  Anglais.  Il  le  diflingua  en  plu- 
sieurs occafions,  notamment  au  combat  des  Saintes  :  12  Avril  17X2  1,  à  bord  «  du 
Triomphant  ».  Le  29  Octobre  1787,  il  recueillit  en  héritage,  par  la  mort  de  l'on 
coufin  Louis-Galliot  Aubert,  Marquis  de  Tourny,  Comte  de  Grancey,  Lieutenant 
général,  Colonel  du  régiment  de  la  Reine,  Commandeur  de  Saint-Louis,  les  terres 
&  feigneuries  compofant  le  Comté  de  Grancey,  en  Champagne  (&).  Il  avait  époul'c, 
le  19  Janvier  1701),  Charlotte-Marguerite-Pauline  de  Paris-Labrosse,  l'a  coufinc, 
fille  du  Marquis  de  Paris,  cinquième  Préfident  de  l'on  nom  à  la  Cour  des  comptes. 
Elle  mourut  en  1810  8c  l'on  mari  le  19  Septembre  1S11.  Leur  fils  unique  fuit. 

IX.   DEGRÉ. 

Galliot-Marie-François-Ernest  de  Mandat-Grancey,  Comte  de  Grancey,  eft 
né  le  25  Mai  1808  a  Grancey-le-Château.  Il  a  époufé,  le  16  Mai  i83o,  Jeanne-Louife- 
Laurette-Rachel-Eugénie  de  Cordoué,  née  à  Paris  le  28  Décembre  1809,  fille  du 
Comte  de  Cordouë  (c),  ex-Chargé  d'affaires  de  France  à  Varfovie  vers  1820,  8c 
de  E.  de  Montboissier-Beaueort-Canillac,  fille  elle-même  de  la  Baronne  de 
Montboiffier,  née  de  Lamoignon  de  Malesherbes.  Le  père  de  la  Baronne  de  Mont- 
boiffier  était  le  célèbre  Malesherbes,  qui  fut  le  dernier  Défenfeur,  par  la  parole, 
de  la  caule  du  Roi  Louis  XVI,  détendue  auffi,  en  dernier  lieu,  par  l'epee  d'Antoine 
de  Mandat,  clans  la  journée  du  10  Août.  De  ce  mariage  l'ont  nés  : 

1.  Eugène-Antonin,  qui  fuit. 

2.  Galuot-Gabriel-Charles,  né  le  25  Avril  i832  à  Chàtillon-lur-Seine,  Ollicier 

(a]  11  eft  appelé  Adrien  de  Mand.it  &  Baron  de  ManJ.it  dans  les  r 
notamment  dans  l'acle  de  prile  de  pofl'cllion  de  la  dignité  de  Primic 
ecv,  parte  par-devant  M'  Ally,  Notaire  au  bailliage  de  Langres. 

(b)  La  terre  de  Grancey,  érigée  en  comté,  tous  Henri  11,  en  faveur  d'un  membre  de  la  famille  de  la  Baume- 
Montrevcl,  &  en  duché-pairie  facle  non  enregillré  au  Parlement,  en  décembre  i(in,  en  faveur  de  Guillaume  de 
Mautemer  de  Fervacques,  premier  Maréchal  de  Grancey,  devenu  propriétaire  de  la  terre  par  fuite  de  mariage; 
paffa  de  même  à  la  famille  Rou\el  de  MeJavy,  connue  dans  l'hilloirc  pour  avoir  produit,  tous  les  titres  de  :  Comtes, 
de  Marquis  de  Grancey,  de  Comtes  de  Marey,  deux  Maréchaux  de  France,  deux  Chefs  d'elcadre,  un  Cardinal 
.V  d'autres  notabilités.  Le  dernier  du  nom,  Louis- François-Rouxel,  Comte  de  Grancey,  mort  le  20  Août  1728, 
laifl'a  la  terre  à  fa  veuve,  Marie-Catherine  Aubert  de  Tourny,  reliée  Dame  &  Comtcll'c  Je  Grancey.  en  vertu  de 
les  reprifes  rs  conventions  matrimoniales.  En  mourant,  fans  enfants,  elle  légua  la  terre  a  fon  neveu,  le  Marquis 
de  Tourny.  11  mourut  lui-même  fans  enfants,  léguant  Grancey,  par  teflamcnt  du  7  Septembre  17S6.  .1  Adrien- 
Simon-Galliot-Marie  de  Mandat,  fon  coufin,  qui  put  exercer  jufqu'à  la  Révolution,  &  exerça  en  effet,  les  droits 
comme  Seigneur  i\  Comte  de  Grancey.  Il  légua,  de  même,  avec  l'es  biens,  les  titres  a  fon  lils  unique,  chef  actuel 
Je  la  famille.  Le  titre  de  Comte  de  Grancey,  ainfi  tranfmis  à  ce  lils  unique  J'Adrien-Simon-Gulliot-Marie,  a  été 
vérifié  par  le  Confeil  du  fceau  des  titres,  &  confirmé  par  décret  impérial  du  5  janvier  1S1J1 ,  pour  lui  i\  l'es  def- 

C)  La  famille  de  Cordouë,  originaire  d'Efpagne  &  fixée  en  Provence  en  141/J,  dans  la  perionne  de  lerrand 
de  Corduba  1  en  latin  ,  Cordouë  (  en  français  ,  Cordes  en  provençal  I,  le  rattache  à  celle  qui  a  fourni  à  l'Efpagne 
Gonzalve  de  Cordova,  le  grand  Capitaine  iXobiliaire  de  Saint-Mais  .  —  Antoine  11,  petit-tils  de  Kerrand . 
Gomerneur  de  la  fortereffe  eV  de  la  ville  d'Entrevaux,  recul  en  iSvi,  du  Roi  Charles  IX.  le  collier  de  l'on  ordre. 


Regijlre  feptième. 
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fupérieur  de  cavalerie,  marié,  le  20  Juin  i863,  à  Élifabeth  de  Gontaut- 
Biron,  fille  de  Louis  de  Gontaut-Biron,  Marquis  de  Saint-Llancard  8c  Mar- 
quis de  Gontaut,  8c  de  Félicie  m:  Bai  feremont,  Princeflc  du  Saint-Empire, 
fille  de  Théodore,  Prince  de  Bauferemont  8v  du  Saint-Empire,  8c  de  Lau- 
rence de  Montmorency.  De  ce  mariage: 

1.   Guillaume,  né  le  17  Avril  1864. 

IL  Antonin,  ne  le  10  Septembre  1872. 

111.  Laurence,  née  le  24  Février  1SG7. 

3.  Edmond-Galliot,  ne  le  28  Juin  1842,  ancien  Officier  de  marine,  marie,  le 

S  Janvier  1 S 7 3 ,  à  Jeanne  d'Avesgo  de  Coulonges,  fille  de  Louis  d'Avesgo, 
Comte  de  Coulonges,  8x  de  Hélène  de  Louvencoukt.  De  ce  mariage  : 

1.   Hélène,  née  le  23  Novembre  1873. 

IL  Antoinette,  née  le  1?  Décembre  187G. 

4.  Anne-Christine,  née  le  26  Novembre  iS33,   Dame  du    Palais  de  S.  M.  la 

Reine  des  Belges,  mariée,  le  22  Mai  18.14,  a  Altère  de  Kerchove  de  Den- 

TERGHEM. 

5.  Léontine,  née  le  7  Août  i835,  mariée,  le  28  Juin  1860,  a  Ludovic,  Comte 

de  Florans,  Ion  coutin,  morte  fans  polterité  le  26  Août  1867. 
(i.  Marie,  née  le  i3  Septembre  1837,  Sœur  de  Saint-Vincent-de-Paul. 

A'.   DEGRÉ. 


Lughne-Antonin  de  Mandat- G rancey,  dit  le  Vicomte  de  Grancey,  naquit  le 
28  Mars  i83i.  11  tut  Officier  de  marine,  8c  donna  l'a  de-million  après  16  ans  de 
lervices,  dont  environ  i3  pallès  à  la  mer.  11  lit  les  campagnes  de  Crimée  (batteries 
de  la  marine),  de  Chine  N  de  Cochinchine,  notamment.  11  tut  décore  de  la  Légion 
d'honneur,  du  Medjidié  (Turquie';,  des  ordres  de  Pie  IX  N  de  Saint-Ferdinand 
d'Ll'pagne.  Nomme  Chef  du  bataillon  des  Gardes  mobiles  de  l'arrondiffement  de 
Chatillon-1'ur-Seine,  a  la  formation;  il  tut  nomme  Lieutenant-Colonel  du  régiment 
des  Mobiles  de  la  Côte-d'Or  a  l'arrivée  du  corps  à  Paris,  lorfqiTon  organifa  la 
détente  de  cette  ville  en  1870  contre  l'invafion  allemande.  Chargé,  le  14  Octobre 
de  la  même  année,  de  l'attaque  fpéciale  du  village  de  Bagneux,  il  s'acquitta  li 
brillamment  de  t'a  million  qu'il  fut  nommé  Officier  de  la  Légion  d'honneur  8c  peu 
après  Colonel  de  Ion  régiment.  11  tut  tue,  le  2  Décembre  1870,  à  Champigny,  en 
cherchant  à  rétablir  le  combat  fur  un  point  d'où  nos  troupes  avaient  été  repouflees. 
11  époufa,  le  14  Janvier  i8G3,  Délie  Dr:  Rivière  de  Rifeardeau,  tille  de  Charles, 
Duc  de  Rivière,  dont  le  père  tut  Amballadeur  a  Conflantinople,  Capitaine  des 
Gardes  du  corps  de  Moniteur,  Pair  de  France  8c  Gouverneur  de  AL'  le  Duc  de 
Bordeaux,  8c  de  Stéphanie  de  Cossé-Brissac,  dont  le  père,  Artus  de  Cossé-Bris- 
sac,  fut  Chevalier  du  Saint-Efprit  8c  Grand  Officier  de  la  Couronne  fous  les  Rois 
Louis  XV111  8v  Charles  X.  De  ce  mariage  : 

1.  Henri-Marie-Galliot-Antoine-Guillaume,  né  le  28  Ocfobre  1 863. 

2.  Charles-Marie-Galliot-Étienne-Hubert,  ne  le  12  Avril  1870. 

3.  Marie-Jeanne-Charlotte-Aldegonde-Rhingarde,  née  le  2  Juin  1867. 

Alliances.  —  Outre  les  alliances  mentionnées  plus  haut,  la  famille  de  Mandat 
a  ete  unie  aux  :  d'Argouges,  d'Aunay,  de  Gallard,  de  Frotté,  de  Galland,  8c 
apparentée  aux  :  Monisori-.au,  Bec-de-Lièvre,  Princes  de  Talmont  (La  Tri- 
mouille),  Potier  de  Novion,  Mou':,  Sesmaisons,  La  Rochefoucauld,  8cc. 


MARESCHAL  de   LONGEVILLE 


(a), 


Anciens  Seigneurs  de  Longcville ,  Vuillafans,  l'Etoile  &  autres  lieux. 
en  FRANCHE-COMTÉ. 


D'Agir  à  un  Chevron   d'Or,   accompagné  en  chef  de  deux  Coquilles  de 
d'un   Croiffant  d'Argent. 


&  en  pointe 


Cette  famille  a  juftific  de  fa  nobleffe  pour  l'on  admifïïon  en  1662  aux  Ftats 
généraux  de  la  Franche-Comte  devant  la  chambre  de  Meilleurs  de  la  No- 
bleffe, convoqués  pour  la  tenue  defdits  Ftats  généraux ,  &  depuis,  devant  le  Juge 
d'armes  de  France,  pour  être  pourvue,  en  la  perfonne  de  François-Emmanuel 
Marefchal  de  Longeville,  d'un  office  de  Chevalier  d'honneur  en  la  Chambre  des 
comptes  de  Dole. 

PREMIER  DEGRÉ. 

u  Catherin  Marefchal,  Fcuycr,  fils  de  Pierre  Marefchal  vivant  l'an  147^, 
Secrétaire  de  (maries,  Duc  ^  Comte  de  Bourgogne,  eut  de  Ion  mariage  avec  De- 
moifelle  Jeanne  de  la  Plume,  fille  d'Outevin  de  la  Plume,  Fcuyer  : 

//.  DEGRÉ. 

«  Jean  Marefchal,  Fcuyer,  qui  époufa  Demoifelle  Anne  Ratte,  duquel  ma- 
riage naquit  : 

///.    DEGRÉ. 

«  François  Marefchal,  Fcuyer,  marié  à  Demoifelle  Antoinette  David.  Ils 
eurent  pour  fils  : 

IV.  DEGRÉ. 

«  Noble  François  Marefchal,  qui  fut  accordé,  le  27  Octobre  1624,  avec  De- 
moifelle Georgine  Courlet,  fille  de  Jean  Courlet,  Confeiller  en  la  ville  de  Pon- 
tarlier,  ^  de  Demoifelle  Claudine  Cécile,  par  contrat  palfe  à  LuxUremont  de- 
vant Hugues  Vormot ,  Tabellion  général  en  Bourgogne.  Par  délibération  faite 
le  i3  Décembre  1642,  dans  le  Confeil  de  la  cité  impériale  de  Befancon,  il  fut 
admis  au  nombre  des  Citoyens  de  ladite  cité.  De  ce  mariage  ell  né  : 

(a)  Cette  généalogie,  jufqu'au  IX-  degré  inclut!  vernent,  ell  la  rcproduclion  textuelle  d'un  travail  drefl'é  par 
le  Préfident  d'Hôzicr  en   iSa'J. 
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V.  DEGRE. 

«  Noble  Désiré  Marefchal,  lequel  ell  dit  fils  de  Noble  François  Marefchal, 
Seigneur  de   Longeville,  N  de  Demoifelle  Georgine  Courlet,  fa   femme,  dans 

l'on  contrat  de  mariage  accordé  le  16  Décembre  i65i,  avec  Demoifelle  Denife 
Richard,  fille  de  Noble  Julien  Richard,  Seigneur  de  Yillers-Vaudey,  &c,  N  de 
Demoifelle  Claudine  Richardot,  devant  Claude  Gallet,  Notaire  à  Dôle.  Par  de- 
libération  faite  à  Dôle  le  3  Juin  1662,  en  la  Chambre  de  Meilleurs  de  la  Noblefle, 
convoqués  pour  la  tenue  des  États  généraux  de  la  Franche-Comte,  il  y  tut  admis 
pour  avoir  féance  ^v  voix  délibérative  comme  les  autres  Gentilshommes  de  la 
province,  en  conféquence  de  ce  qu'il  avait  prouvé  par  titres  futlifans  être  iflli  de 
Pierre  Marefchal,  Secrétaire  de  Charles,  Duc  &  Comte  de  Bourgogne,  en  1473, 
dont  le  fils  Noble  Catherin  Marefchal  fut  annobli  par  l'Empereur  Charles-Quint. 
11  lit  l'on  tellament  en  date  du  i3  Septembre  1667,  dans  lequel  il  ell  qualifié 
Auditeur  en  la  Chambre  des  comptes  de  Dôle.  11  eut,  entre  autres  enfants  : 

VI.  DEGRÉ.  ■ 

«  Noble  Jean-François  Marefchal,  Seigneur  de  Longeville,  qui  époufa  ,  par 
contrat  pallé  à  Dôle  le  24  Septembre  1686,  Demoifelle  Françoife  Garnier,  fille 
de  Noble  Hugues  Garnier,  Seigneur  de  Parcey,  N  de  Dame  Jeanne-Séballienne 
Boisvin,  fille  de  Claude  Boisvin,  Premier  Préfident  du  Parlement  de  Dôle.  De 
leur  mariage  naquirent,  entre  autres  enfans  : 

1.  Claude-Joseph  Marefchal,  qui  fuit. 

2.  François-Désiré  Marefchal,  Écuyer,  Confeiller-Maitre  en  la  Chambre  des 

comptes  &  Cour  des  aides  de  Franche-Comte,  né  le  11  Mai  1702,  &  marie, 
par  contrat  pallé  a  Dole  le  11  Mars  1741,  à  Anne-Flilabeth,  fille  d'Antoine- 
Edme  Perrin,  Seigneur  de  Saux,  Confeiller  honoraire  au  Parlement  de 
Befançon,  &  de  Marie-Jacqueline  Fsimakd,  Dame  de  Saux,  dont  lonl  illus  : 

I.  Claude-François  Marefchal,  ne  le  18  Juillet  1744,  Religieux  prot'ès 
de  l'ordre  de  Citeaux,  décédé  à  Dole  le  27  Mars  1801. 

II.  Magdeleine  Marefchal,  née  le  22  Juillet  \~5ô  ,  N  mariée,  le  25  Juin 
1777,  à  François  Perrin  de  Saux,  l'on  coufin  germain. 

III.  François-Désiré  Marefchal,  ne  a  Dôle  le  21  Août  175 1,  marié,  le 
17  Mars  1773,  a  Demoifelle  Suzanne-Vic'toire-Philippe  de  Mksmay, 
morte  le  6  Juillet  1785,  fans  enfants. 

VII.  DEGRÉ. 

«  Noble  Mellire  Claude-Joseph  Marefchal,  Seigneur  de  Longeville,  Vuilla- 
fans,  &c,  Confeiller  au  Parlement  de  Befançon,  né  en  [691,  lut  accorde,  le 
iN  Décembre  1721  ,  avec  Demoifelle  Claudine  Pajot,  fille  de  Claude-Philibert  P.\- 
jot,  Confeiller  du  Roi,  Trclorier  de  l'es  finances  aux  bailliages  de  Lons-le-Saul- 
nier  N  d'Orgelet,  N  de  Dame  Claudine  Pacard,  par  contrat  pafl'é  devant  Meynier, 
Notaire  à  Befançon.  De  leur  mariage  font  illus,  entre  autres  enfans  : 

1.  François-Marie  Marefchal,  dont  l'article  fuit. 

2.  François-Emmanuel  Marefchal,  Écuyer,  ancien  Moufquetaire,  né  le  10  Mars 

1733,  reçu  Chevalier  d  honneur  a  la  Chambre  des  comptes  de  Dôle,  fur 
preuves  de  fa  noblefle  juftifiées  devant  le  Juge  d'armes  de  France  le  4  Mai 
171)2;  marie  a  Dame  Jeanne-Francoife  de  Chaillot,  fille  de  Mellire  Chrif- 
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tophe-Ignace  de  Chaillot,  Préfident  à  mortier  au  Parlement  de  Belançon, 
&  de  Dame  Jeanne-Honorantine  Richard  de  Vii.ukrs-Vaudk\,  dont  ell  iflu  : 

I.  Ci.audk-Louis-Maximii.ikn  Marefchal,  qui  n'eft  pas  marie;  & 

II  &  111.   Deux  filles  mariées  qui  ont  des  enfants. 

VIII.  DEGRÉ. 

«  François-Marie  Marefchal,  Ecuyer,  Seigneur  de  Longeville,  l'Etoile  6c  autres 
lieux,  Commillaire  du  Roi  pour  les  falines  de  Franche-Comté,  Confeiller  au  Par- 
lement de  Belançon  en  ij53,  obtint  des  Lettres  d'honneur  en  1771;  il  époul'a,  par 
contrat  du  8  Juin  1768,  Demoifelle  Philiberte-Gabrielle  de  Mourut,  fille  de  Meffire 
Denis-Ignace  de  Mourut,  Seigneur  de  Chatillon,  Préfident  à  mortier  au  Parlement 
de  Belançon  ,  K:  de  Dame  Louife-Émilienne  Durand  d'Auxy.  De  ce  mariage  font 
nés  : 

1.  Denise-Claudine-Sophie  Marefchal. 

2.  Josf.ph-Gabriku-Desirk  Marefchal ,  qui  a  continué  la  defeendance. 

3.  Françoise-Dksirée-Émiuik  Marefchal,  mariée  à  Pierre  Charles  de  Richard 

d'Ivry,  Ecuyer,  Major  de  cavalerie,  Chevalier  de  Saint-Louis. 

4.  Joskph-Marik-Luisék  Marefchal,  Capitaine  de  cavalerie,  Chevalier  de  Saint- 

Louis,  marie  à  Demoifelle  Anne-Marie-Juftine  Dksbikz,  fille  de  N.  Desbiez, 
Écuyer,  Major  de  cavalerie,  Commandant  pour  le  Roi  au  fort  de  Saint- 
André  de  Salins,  Chevalier  de  Saint-Louis,  &  de  N...  de  Coi.mont,  lefquels 
ont  un  fils  nomme  Philibert-Maximilien  Marefchal,  ne  le  4  Janvier  1806 
[décédé  le  24  Décembre  187g]. 

5.  Philiberte-Éléonore-Constance-Victoire   Marefchal,   mariée   à    Claude- 

François-Catherin  Tricalet  de  Taxknnk,  Écuyer,  l'on  coufin  germain,  qui 
a  laifié  en  mourant  une  fille  unique  : 

Marie-François-dAssise-Eulalie  Tricalet  de  Taxenne,  mariée  à  Tro- 
phime  Courtot  du  Cissey. 

IX.   DEGRÉ. 

«  Joseph-Gabriku-Dksirk  Marefchal  de  Longeville,  Ecuyer,  a  émigré,  a  l'ait 
la  campagne  de  171P  a  l'armée  de  Condé,  a  fervi  dans  l'armée  des  Princes,  dans 
la  féconde  compagnie  Noble  d'Ordonnance.  11  lut  nomme  par  le  Roi,  fuivant  un 
bre\et  de  Sa  Majelle  donne  a  Paris  le  19  Mars  181  7,  Capitaine  de  cavalerie,  & 
Chevalier  de  Saint-Louis  par  lettre  du  12  Mars  précèdent.  Il  avait  époufé,  par 
contrat  paffe  devant  Catron ,  Notaire  à  Louhans ,  le  28  Juin  1802,  Demoifelle 
Marie-Charlotte-Françoife  de  la  Rodde,  Chanoinefle  du  chapitre  noble  de  Neu- 
ville, fille  de  Marie-Etienne-Charles-Louis,  Comte  du  la  Rodde,  Écuyer,  ancien 
Capitaine  de  cavalerie,  es.  de  Dame  Marie-Charlotte-Rofe  de  la  Garde  de  Cham- 
BONNas,  dont  il  a  eu  un  feul  enfant  : 

Philibert-Gustave  Marefchal,  Lcuyer,  né  à  Lavigny  le  11  Nivôfe  de  l'an  XII 
(2  Janvier  1804)  (a)  »,  qui  fuit. 

(a)  Ici  s'arrête  la  généalogie  dreflee  par  d'Hozier.  On  lit  a  la  fuite  :  ■■  Le  préfent  article  généalogique  dre-rïé 
par  nous  Ambroife-Louis-Marie  d'Hozier,  Chevalier,  Vérificateur  des  armoiries  de  France,  ancien  Préfident  Je 
la  Cour  des  Comptes,  aides  L\  finances  de  Normandie,  «.V  Juge  d'armes  de  France,  à  Paris  le  10  Mars  1S2.). 
{Signé  :)  u'Hozier.  -  Pour  Copie  conforme  à  lu  minute  exiltant  dans  notre  Cabinet,  laquelle  nous  avons 
(ignée,  après  y  avoir  fait  appofer  le  fceau  de  nos  armes.  A  Paris  le  i  3  Septembre  1S2Ô.    Signé  :  )  d'Hozier.  » 

Cette  copie,  legalilee,   le  trouve  entre  les  mains  du  chef  actuel  de  la  famille. 
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X.   DEGRE. 

Philirert-Gustaye  Marcfchal  de  Longeville,  chef  actuel  de  la  maifon,  né  à 
Lavigny  le  2  Janvier  1804,  a  époufé,  le  10  Juin  1828,  Demoifelle  Zénaïs-Margueritc 
Clerambault  de  VendeuiLj  fille  du  Marquis  Albert  de  Vendeuil,  Chevalier  de 
Saint-Louis,  &  d'Auguftine  Jehannot  de  Bartillat.  De  ce  mariage  font  iflus  : 

1.  Marie-Désiré  Marefchal  de  Longeville,  mort  en  bas  âge. 

2.  Marie-Denis-Charles-Albert  Marefchal  de  Longeville,  né  le  [3  Avril  i832, 

Religieux  de  l'ordre  de  Saint-François,  en  religion  le  père  Jean. 

3.  Marie-Louis-Paul  Marefchal  de  Longeville,  ne  le  3  Avril  1834,  marié,  en 

premières  noces,  le  28  Mars  [85g,  à  Marie-Anna  de  Wangen  de  Gérold- 
seck,  morte  le  21  Janvier  i863.  Le  ce  mariage  eft  illu  : 

Marie-Philippe-Eugkne  Marefchal  de  Longeville,  né  le  i5  Août  1862. 

Et  en  fécondes  noces,  le  11  Juillet  1864,  à  Demoifelle  Adélaïde-Marie 
Carrelet  de  Loisy,  dont  : 

I.  Marie-Gustave-Olivier  Marefchal  de  Longeville,  né  le  25  Avril  i865. 

II.  Marie-Louis-Philibert-Hugues    Marefchal    de    Longeville,    né    le 
icr  Juin   1867. 

III.  Marie-Joseph-Henri  Marcfchal  de  Longeville,  né  le  23  Février  1869. 

IV.  Anne-Marie  Marefchal  de  Longeville,  née  le  18  Juin  1866. 

V.  Marie-Marguerite-Émilie  Marefchal  de  Longeville,  née  le  2  Octobre 
1870. 

4.  Marie-Maximilien  Marefchal  de  Longeville,  né  le  29  Mars  1 836 ,  Chevalier 

de  la  Légion  d'honneur,  marié,  le  12  Août  iSlvj,  à  Demoifelle  Victoire- 
AugulVine-Athénaïs  du  Lut  de  Semur.  De  ce  mariage  font  iflus  : 

I.  Marie-Henri-Philibert  Marefchal  de  Longeville,  né  le  22  Juin  "867. 

II.  Marie-Adèle-Antonie  Marefchal  de  Longeville,  née  le  19  Juin  1863. 

III.  Louise-Marie-Marguerite  Marefchal  de  Longeville,  née  le  23  Octo- 
bre 1864. 

5.  Marie-Guy  Marefchal  de  Longeville,  né  le  23  Juin  1841,  marié,  le  ('«Juillet 

1867,  à  Demoifelle  Marguerite-Mélanie-Marie  Mai.otau  de  Guernf.  De  ce 
mariage  font  iflus  : 

1.   Marie-Dominioue-Phii.ibert-Jean    Marefchal    de    Longeville,    né    le 

i5  Juin  1S72. 
IL  Marie-Augustine-Désirée-Josèphe  Marefchal  de  Longeville,  née  le 
19  Septembre  1868. 

III.  Marie-Marguerite-Suzanne  Marefchal  de  Longeville,  née  le  20  Fé- 
vrier  1870. 

IV.  Marie-Pie-MivLanie-Madeleine  Marefchal  de  Longeville,  née  le  7  Dé- 
cembre 1879. 

6.  Marie-Albert  Marefchal  de  Longeville,  décédé  en  bas  âge. 

7.  Marie-Augustine  Marefchal  de  Longeville,  née  le  22  Juin   1829,  mariée,  le 

20  Mars  1 85  1 ,  à  Jofeph-Roger-Gafpard  Durand  de  Gevigney.  De  ce  ma- 
riage font  iflus  : 

1.  Jean-Paul-Marie-Hector   Durand  de  Gevigney,  né  le  6  Novembre 

i855. 
IL   Marie-Joséphine-Marguerite  Durand  de  Gevigney,  née  le  5  Janvier 

i852,  Religieufe  Carmélite. 
111.  Marie-Augustine-Lucie  Durand  de  Gevigney,  née  le  27  Décembre 
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i833,  mariée,  le  27  Janvier  1874,  à  Jean-Baptifte-Arthur  d'Orivai.  de 
Fontenelay.  De  ce  mariage  l'ont  iil'us  : 

1.  Xavière-Juua-Maiue  d'Orivai  de  Fontenelay,  née  le  16  Janvier 
i875. 

2.  Félicie-Augustine-Marie-Marguerite   d'Orivai  de  Fontenelay, 
née  le  i5  Septembre  187G. 

3.  Zenaïs-Adrienne-Marie-Gahrielle  d'Orivai  de  Fontenelay,  née  le 
123  Août  187.S. 

4.  Marie-Jeanne-Esther-Marthe  d'Orivai  de  Fontenelay;  née   le 
i5  Avril  1880. 

8.  Marie-Émilie-Eugénie-Caroline  Marefchal  de  Longeville,  née  le  10  Mars 
i83g,  mariée,  le  6  Janvier  i856,  à  Ferdinand-Charles-Alexis-Marie  Arnoulx 
de  Pirey.  De  ce  mariage  l'ont  ifilis  : 

I.  Charles-Léopold-Marie-Philippk  Arnoulx  de  Pirey,  Sous-Lieutenant 
de  cavalerie,  né  le  i3  Avril  1857. 

II.  Philibert-François-Marie  Arnoulx  de  Pirey,  né  le  7  Janvier  18G2. 

III.  Gustave-Marie-Paul  Arnoulx  de  Pirev,  ne  le  2  1  Avril  i865. 

IV.  Maximilien-Marie-Paul  Arnoulx  de  Pirev,  ne  le  (">  Mai  1867. 

V.  Alfred-Marie  Arnoulx  de  Pirey,  ne  le  8  Mars  186g. 

VI.  Léopold-Philibert-Marie-Philippe  Arnoulx  de  Pirey,  né  le  20  Juin 
.871. 

VII.  Henri-Francois-Marii;  Arnoulx  de  Pirey,  né  le  5  Juillet  1873. 

VIII.  Albert-Marie-Joseph  Arnoulx  de  Pirey,  ne  le  16  Décembre  1874. 

IX.  Augustine-Marie-Clémence  Arnoulx  de  Pirey,  née  le  22  Juillet  18S8. 

X.  Antoinette-Marie-Thérèse  Arnoulx  de  Pirey,  née  le  27  Novembre 
i85g. 

XI.  Marie-Sophie  Arnoulx  de  Pirey,  née  le  18  Juin  1 863. 

XII.  Louise-Marie-Josèphe-Augustine  Arnoulx  de  Pirey,  née  le  i3  Fé- 
vrier 1S77. 

XIII.  Marguerite-Marie-Collette  Arnoulx  de  Pirey,  née  le  22  Février 
187g. 

XI Y.  Jeanne-Marie-Eugénie-Antonie  Arnoulx  de  Pirey,  née  le  i3  Jan- 
vier 1881 . 


de    MATHAREL. 

Anciens  Seigneurs  du  Chery,  de  Lajleyras,  des  Echarpies,  du  Joux,  de  la  Marllh 
de  Pas-Redon,  des  Granges,  de  Manneville,  de  la  Rivière,  &c. 

in  AUVERGNE  et  en  NORMANDIE. 


.  '   i  M 


D'Azur  a  la  Croix  alai/ée  d'Or,  accompagnée  de  Irais  Étoiles,  une  en  chef,  deux  en  flancs,  auffi 
d'Or;  au-dej/uits  de  la  Croix,  coupé  de  Gueules,  chargé  de  trois  Lofanges  d'Or  eu  /a/ce , 
moitié  fur  i'.\-ur,  moitié  fur  le  Gueules.  Couronne  :  de  Marquis.  Supports  :  deux  Lions. 
Devise  :  In  hoc  lïmio  vinces. 


La  famille  de  Matharel,  primitivement  Mattarelli,  cil  originaire  de  la  ville  de 
Havenne,  en  Italie,  où  elle  était  connue  dès  Fan  i3oo  (a). 

Armando  .Mattarelli,  d'abord  attache  a  l'expédition  de  Louis,  Duc  d'Anjou,  dans 
le  royaume  de  Naples,  vint  le  réfugier  en  France  vers  r385,  après  la  mort  de  ce 
Prince,  à  la  fuite  des  guerres  civiles  qui  ravageaient  alors  l'Italie.  En  récompenfe 
de  l'es  fervices,  le  roi  Charles  VI,  neveu  du  Duc  d'Anjou,  donna  à  Armand  Ma- 
tharel (b)  (nom  dès  lors  franche  une  dot,  avec  faculté  de  réfider  au  château  d'Uffon, 
en  Auvergne.  C'efl  là  qu'il  époufa,  en  [388,  .Marie  de  Cisterne,  fille  &  unique  hé- 
ritière de  Mellire  Amblard  de  Cisterne,  Seigneur  du  Chery  château  aujourd'hui 
en  ruine,  lituc  près  du  Yernet,  dans  le  Puy-de-Dôme).  En  effet,  ce  nom  de  Chery  a 
été  confervé  jufqu'aujourd  rtui  par  la  branche  aînée  de  la  mailon  de  Matharel;  elle 
poflède  encore  l'ancienne  mailon  des  Cillerne,  a  Lllbn.  où  la  Reine  Marguerite 
venait  fouvent  lorlqLi'elle  était  exilée  en  ce  lieu,  de  i3Sy  à  i0o5.  Le  Capitaine- 
Châtelain  dTll'on  était  alors  un  Matharel,  r\  il  rélidait  dans  le  manoir  de  l'es  an- 
cêtres. 

La  Chenaye-Desbois  a  donne  fur  cette  famille  une  longue  notice  généalogique, 
dreflee  fur  titres  originaux,  mais  qui  n'elt  pas  exempte  de  quelques  inexactitudes. 

Elle  commence  la  filiation  fuivie  a  Armand,  mentionne  ci-deffus,  dont  le  (ils  aine, 


2i)3j,  rapporte,  pour  la  fami 


.7    Pnmo  Uccelhni,  Dijionario  Jlorico  di  Ravenna  (Ravenna,  iS55,  111-4" 

polices  par  les  Matharel  fixés  en  France. 

Cette  communauté  d'origine  a  été  établie  dans  un  procès-verbal  drelTé  a  Ravenne 
Nicolas  Guidi  de  Bagno,  Archevêque  d'Athènes  &  Nonce  en  France,  Lllecd  rappel. 
ments,  dans  des  Lettres  de  confirmation  de  noblelle  accordées  par  le  roi  Louis  XI Y,  en  Ne 
Antoine  de  Matharel,  Seigneur  de  la  Marthe. 

/>  Les  premières  générations  de  celte  famille  établies  en  France  ne  portaient  pas  de  particule,  le  conformant 
en  cela  à  leur  nom  original  ;  en  Italie,  en  effet,  les  noms  patron)  iniques  des  plus  grandes  familles  n'ayant  pas,  en 
gênerai,  été  formes,  comme  en  France,  à  l'aide  des  noms  de  liefs,  ne  comportent  pas  de  particule  nobiliaire. 


Mai  1Û4Ô,  &  atteftépa 
vec  quelque:  il 


Regiftre  feptu 
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Blaise,  eut,  entre  autres  entants,  Etienne,  qui  a  continue  la  defeendance,  8c  An- 
toine, auteur  d'une  branche  qui  retourna  en  Italie  où  elle  s'éteignit. 

Etienne  eut  pour  fils  :  Antoine,  Ier  du  nom,  auteur  de  la  branche  qui  ell  refiée 
en  Auvergne  8c  dont  il  fera  quellion  plus  loin,  &  Jean,  auteur  de  la  branche  qui 
alla  s'établir  en  Normandie,  en  la  perfonne  de  l'on  petit-fils,  Antoine,  qui  fuit. 


BRANCHE    CADETTE 


:n  nokmandie. 


VI.    DEGRE. 


Antoine  Matharel,  Écuyer,  Seigneur  des  Granges,  ne  à  Ulîon  en  i  5 37,  fils  de 
Guillaume,  Procureur  du  Roi  en  la  châtellenie  d'Uffon,  fut  d'abord  Avocat  au 
barreau  de  Paris,  enfuite  Confeiller  au  Parlement  de  Bretagne  en  \5j3,  &  devint, 
cette  même  année,  Procureur  gênerai  de  la  reine  Catherine  de  Médias,  &,  eu  Ô77, 
CommilTaire  reformateur  des  domaines  de  Bretagne.  Plufieurs  documents  relatent 
les  reformes  accomplies  par  ce  legillateur  habile,  mis  au  nombre  des  hommes  illuf- 
tres  de  l'on  temps;  l'on  portrait  gravé  fait  partie  de  la  collection  Gaignières,  confervée 
au  Cabinet  des  eltampes  de  la  Bibliothèque  nationale.  11  mourut  en  i586.  De  l'on 
mariage  avec  Jeanne  Le  Lieur,  l'ont  ill'us  une  tille  8-:  deux  fils  : 

1.  Antoine,  dont  le  fils  Jean  n'a  pas  laill'e  de  pollerite  maie. 


2.  Augustin,  qui  luit. 


VII.    DEGRÉ. 


Augustin  Matharel,  Écuyer,  Seigneur  de  Manneville  &  de  la  Rivière,  Avocat 
au  Parlement,  Secrétaire  du  Roi  le  iG  Février  1621,  avait  époufe,  par  contrat  du 
3i  Décembre  1614,  Claude  Le  Cirier,  fille  de  Georges  Le  Cirier,  Écuyer,  Sieur 
de  la  Haye,  l'un  des  Cent  Gentilshommes  de  la  Maifon  du  Roi.  De  ce  mariage, 
l'ept  enfants,  dont  l'aine  luit. 

VIII.   DEGRÉ. 

Louis  de  Matharel,  né  à  Paris  en  1619,  fut  envoyé  en  million  à  Venile  le  12  Juin 
164S,  à  la  fuite  de  laquelle  il  aurait  reçu,  félon  La  Chenaye-Desbois,  le  titre  de 
Duc,  par  lettres  patentes  du  Sénat  de  la  République  de  Yenife,  de  i65i.  11  fut 
nommé  Confeiller  du  Roi  en  i('>52,  8c  chargé,  dans  la  même  année,  d'une  million 
auprès  du  Duc  de  Mantoue.  Pourvu  de  l'office  de  Secrétaire  général  de  la  marine 
du  Levant  en  [658,  il  devint  Intendant  général  de  jullice,  police  8c  finances  de  la 
marine  du  Levant  le  iL'  Avril  1(170.  Il  fut  maintenu  dans  fa  noblellè  par  arrêt  du 
Confeil  d'État  du  16  Juillet  1668,  mourut  à  Toulon  en  1673,  8c  fut  inhumé  à  Paris. 
De  Ion  mariage,  contracté  le  29  Mai  1666,  avec  Marie  Le  Secq,  fille  de  François 
Le  Secq.,  Tréforier  gênerai  de  la  Bourfe  des  États  de  Languedoc,  il  eut  cinq  en- 
fants, dont  deux  fils. 

1 .  Louis-Gaspard,  Premier  Chambellan  de  Monfieur,  Frère  unique  du  Roi  ''1694", 

puis  Premier  Maître  d'hôtel  du  Duc  d'Orléans  (1701);  mort  fans  pollerite. 

2.  Antoine-Augustin,  qui  fuit. 


MATHAREL 


IX.  DEGRE. 

Antoine-Augustin,  Marquis  (a)  de  Matharel,  ne  en  1(171,  reçu  Chevalier  de 
Malte  Je  minorité  en  1676,  entra  dans  l'armée,  combattit  à  Spire,  à  Hochftedt,  a 
Oudenarde  &  à  Malplaquet,  &  devint  Brigadier  d'armée  en  1719.  11  avait  époufé, 
par  contrat  du  5  Février  1715,  Marie-Henriette  Armand,  fille  du  Gouverneur 
d'Honneur  &  de  Pont-FÉvêque;  hérita  de  cette  fonction  de  l'on  beau-père,  &  mou- 
rut en  1722,  laillant  deux  fils  : 

1.  François  -Alexandre  -Augustin  ,  Gouverneur  d'Honneur  après  lbn  père; 

mort  célibataire  en  iy3 1 . 

2.  Marie-Joseph,  qui  fuit. 

X.  DEGRÉ. 

Marie-Joseph,  Marquis  (b  de  Matharel,  ne  en  1720,  Gouverneur  d'Honneur, 
de  Pont-1'Évèque  &  du  pays  d'Auge  après  la  mort  de  fon  frère  aîné),  Chevalier 
de  Saint-Louis  le  3i  Mars  1788,  époufa,  en  premières  noces,  par  contrat  du  4  Jan- 
vier 1740,  Marie-Madeleine  Le  Bigot  de  Martigny,  dont  il  eut  deux  fils  morts 
fans  poiterite.  De  l'on  fécond  mariage,  contracté  !e  19  Mai  1752,  avec  Adélaïde- 
Félicité  de  Fiennes,  fille  &  unique  héritière  de  Charles-Maximilien,  Marquis  de 
Fiennes,  de  rilluftre  mail'on  de  ce  nom,  il  laiffa  en  mourant,  le  9  Octobre  1777, 
deux  fils  : 

1.  Auguste-Joseph-Félicité,  qui  fuit. 

2.  Armand-Joseph,  né  en  1755,  Chevalier  de  Malte  &  Moufquetaire,  mort  fans 

enfants. 

XL    DEGRÉ. 

Auguste-Joseph-Félicité,  Marquis  de  Matharel-Fiennes  (c),  né  en  1753,  mort 
le  16  Décembre  178 1,  Moufquetaire  &  Capitaine  de  cavalerie.  11  avait  époufé,  par 
contrat  du  23  Décembre  1774,  ligne  du  Roi  &  de  la  famille  royale,  Marie-Angélique- 
Louife-Gabrielle-Camille  de  Lambertye,  fille  d'Emmanuel-François,  Marquis  de 
Lambertye.  Leur  fils  unique  fut  : 

XII.    DEGRÉ. 

Auguste-Emmanuel-Maximilien,  Marquis  de  Matharel-Fiennes,  né  le  29  Juin 
1777,  Secrétaire  gênerai  de  la  marine  &  des  colonies,  décédé  en  1846,  avait  époufé  : 
i°  Louile  du  Hautoy;  2"  Adélaïde  Aladane. 

Du  premier  mariage  vint  :  Adolphe,  Marquis  de  Matharel-Fiennes,  Chevalier  de 
la  Légion  d'honneur.  Capitaine  de  cavalerie  en  retraite,  mort,  fans  alliance,  en  1873. 

Du  fécond  mariage  en  iifu  :  Charles-Emmanuel-Palamède,  Marquis  de  Matha- 
rel-Fiennes, après  le  décès  de  fon  frère  aîné.  11  a  époufé,  en  i856,  Eugénie  Dupont 
de  Chavagneux,  dont  une  fille,  Jeanne,  née  en  1827,  &  mariée  en  1877  au  Baron 

DE  TERBECK. 

(a)  Ce  litre  lui  a  été  conféré  en  qualité  de  Gouverneur  aux  marches  du  royaume  (frontières  :  c'était  1  ufage,  & 
des  Lettres  royales  portent  l'adrcile  de  Marquis  de  Matharel. 

{b)  Ainli  qualifié,  de  même  que  fon  père,  dans  les  Lettres  royales  accordant  au  fils  aine  de  fon  fécond  mariage 
la  permiffion  d'ajouter  à  fon  nom  celui  de  Fiennes. 

[c  En  vertu  des  Lettres  royales  du  mois  de  Juillet  1770,  il  a  été  autorifé,  pour  lui  &  fes  dépendants,  a  ajouter 
a  fon  nom  &  à  les  armes  le  nom  &  les  aimes  de  la  mère,  de  Fiennes  du  Lois.  Original  en  parchemin. 
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BRANCHE  AINEE, 

CELLE    DES   SEIGNEURS    DU    CHERY. 
[AUVERGNE.] 

1".  DEGRÉ. 

Antoine  de  Matharel,  II"  du  nom,  petit-fils  «I'Étienne,  dont  il  a  été  queftion  plus 
haut,  &  iils  J'An  ioine  ,  I"  du  nom,  était  Seigneur  de  Lafteyras  &  des  Écharpies, 
Bailli  d'épée  &  Capitaine-Châtelain  pour  le  Roi  en  la  chàtellenie  d'I'ilbn,  &,  depuis 
l'exil  de  la  Reine  Marguerite  de  France  en  ce  lien,  il  devint  l'on  Secrétaire  des 
finances  (a).  De  Ion  mariage,  contracté  le  18  Septembre  1370,  avec  Madeleine 
Poisson,  il  eut  : 

1 .  Claude,  qui  fuit. 

2.  Pierre,  General  des  Feuillants,  Confcffeur  du  Pape  Paul  V;  béatifié  &  mort 

en  odeur  de  fainteté  à  Rome. 

VI.   DEGRÉ. 

Claude  de  Matharel,  Seigneur  de  Lalleyras,  des  Écharpies,  &c,  né  en  1S7S, 
Lieutenant  particulier  en  la  chàtellenie  d'Uffon,  puis  Confeiller  du  Roi,  Tréforier 
des  régiments  au  département  des  guerres,  Lieutenant  général  du  gouvernement  de 
la  province  d'Auvergne,  mort  a  Uflbn  en  i658;  avait  époufé,  par  contrat  du  8  Jan- 
vier i6o3,  Jeanne  du  Mas,  dont  il  eut  une  fille  &  trois  fils  : 

1 .  François  ,  qui  fuit. 

2.  Pierre,  auteur  des  Seigneurs  de  la  Marthe,  éteints  à  la  fin  du  fiècle  dernier. 

3.  Antoine,  auteur  d'une  branche  éteinte  à  la  génération  fuivante. 

VII.    DEGRÉ. 

François  de  Matharel,  Seigneur  de  Lalleyras,  né  en  1604,  Confeiller  du  Roi, 
Elu  en  l'élection  d'Iffoire  &  Lieutenant  général  en  la  chàtellenie  d'Uffon,  mort 
en  i65o,  avait  époufé,  par  contrat  du  6  Août  1646,  Marie  de  Grandon,  fille  d  \n- 
toine  de  Grandon,  Seigneur  de  la  Delye,  &  de  cette  union  vint  : 

VIII.    DEGRÉ. 

Antoine  de  Matharel,  IIP  du  nom,  Seigneur  de  Lalleyras,  des  Écharpies  &  du 
Chery,  né  en  1648,  Avocat  en  Parlement,  Confeiller  du  Roi,  Lieutenant  général  en 
la  prévôté  d'Uffon,  mort  en  171 1,  avait  époufé,  par  contrat  du  19  Octobre  lùft, 
Antoinette  du  F  loquet,  dont  il  eut  fept  entants,  entre  autres  : 

1.  Jean-Baptiste,  qui  fuit. 

2.  François-Antoine,  auteur  d'une  branche  éteinte  à  la  génération  fuivante. 

IX.    DEGRÉ. 

Jean-Baptiste  de  Matharel,  b-  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  du  Chery,  ne  en  1674, 
fut  maintenu  dans  fa  nobleffe  par  arrêt  du  Confeil  d'État  du  9  Août   17 14,  fur 

>;  Certificat  daté  du  it'i  Juillet  i?SS. 
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preuves  remontant  a  i5io(a  .  11  mourut  en  1743,  après  avoir  époufé,  par  contrat 
du  10  Mars  17-0,  Gabrielle  dk  Champfi.our,  dont  il  eut  cinq  filles  ft  un  lils  qui  fuit. 

X.    DEGRÉ. 

Damien-Louis-Antoine  de  Matharel,  Écuycr,  Seigneur  du  Chery,  né  en  1727, 
époula,  par  contrat  du  iei  Mars  1743,  Marie-Anne-Huguette  de  Fay-Maubourg  (b), 
fille  de  Meilire  Florimond  dk  Fay,  Chevalier,  Comte  de  Coiffe,  Seigneur  de  Ma/.el, 
&  de  Dame  Claudine-Huguette  dk  Bouliku.  De  cette  union  font  iffus  quatre  filles 
&  deux  fils,  dont  le  lecond  a  continué  la  defcendance. 

XL    DEGRÉ. 

Jean-Baptiste-Marie  de  Matharel,  Écuyer,  Seigneur  du  Chery,  ne  en  1747,  un 
des  deux  cents  Chevau-légers  de  la  garde  ordinaire  du  Roi  en  1774.  De  l'on  lecond 
mariage,  contracte  le  12  Octobre  1772,  avec  Url'ule  de  Molinkrie  de  Murolles, 
il  eut  : 

1.  Damien-Louis-Alkxandre,  qui  fuit. 

2.  Marie-Augustin-Melchior,  dont  la  poltérite  fera  rapportée  plus  loin. 

3.  Auguste-Louis,  né  en  1783,  Capitaine  de  frégate,  Chevalier  de  Saint-Louis 

8c  de  la  Légion  d'honneur,  mort  en  i855,  n'ayant  laiffé  que  deux  filles  de  l'on 
mariage  avec  Lucette  ni:  Boisluisant. 

4.  Louis-Hippolyte-Jean,  né  en  17S4,  dont  la  defcendance  fera  rapportée  plus 

loin. 

5.  Louise-Philiberte,   née  en    1781,    mariée   au   Comte   de  Trémeuge   de    la 

Roussière,  morte  en  1829. 

XII.    DEGRÉ. 

Damien-Louis-Alexandre,  qualifié  de  Comte  de  Matharel  du  Chery,  né  le  24  Juin 
1773,  fit  les  preuves  de  nobleffe  devant  d'Ho/ier  pour  l'on  admiffion  à  l'École 
militaire  d'Effiat  en  1790,  ^v  devint  Officier  au  régiment  de  Flandre.  11  elî  mort 
en  1855,  laiffant  d'un  fécond  mariage  avec  Caroline  de  Salvert  de  Montrognon  : 

XIII.    DEGRÉ. 

Jean-Baptiste-Ludovic,  qualifié  de  Comte  de  Matharel  du  Chery,  né  le  iL'r  Juil- 
let 1817,  Infpecteur  gênerai  des  finances  honoraire,  Officier  de  la  Légion  d'hon- 
neur, Tréforier  général  d'llle-&-Vilaine.  Il  a  époufé  :  1"  en  1847,  à  l'île  Bourbon, 
où  il  était  en  million,  Camille  Féry  d'Esclands;  20  en  1860,  Henriette  Féry 
d'Esclands,  fa  belle-fœur. 

Du  premier  mariage  font  iffus  : 

1.  Marie-Louis-André-Alexandre,  né  à  Paris  le  2  Avril   i85o,  Receveur  des 

finances. 

2.  Marie-Caroline-Andrine,  née  le  27  Août  i85_\ 
Du  fécond  mariage  elt  iffu  : 
Armand,  né  en   1 863. 

ya    Copie  authentique,  vifee  par  d'Hozier  de  Sérigny. 

[b)  Son  frère,  Claude-Florimond  de  Fay,  par  fon  mariage  avec  la  petite-fille  de  Jean-Hector  de  Faj  de  la  1  our- 
Maubourg,  devint  le  chef  de  cette  illullre  Maifon. 
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PREMIER    RAMEAU. 

XII.  DEGRÉ. 

Marie-Augustin-Melchior  de  Matharel,  ne  en  1780,  Maréchal  de  camp,  Che- 
valier de  Saint-Louis,  Commandeur  de  la  Légion  d'honneur,  mort  en  1843  au 
château  de   Las-Redon,    laillant   de    l'on    mariage  avec    Anette    Boucaumont   de 

MûNTFAND    : 

1.  Victor- Augustin  ,  qui  fuit. 

2.  Marie,  mariée  en  1840  à  Pierre-Gilbert  d\Auriac. 

3.  Léonide,  mariée  en  1844  au  Baron  Charles  de  Marilhac,  fils  du  Général 

de  ce  nom. 

XIII.  DEGRÉ. 

Victor-Augustin  de  Matharel  de  Pas-Redon,  né  en  1820,  ancien  Préfet,  Con- 
feiller  à  la  Cour  des  comptes,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  a  époufé  en  i852 
Claire  .Iayr,  fille  de  l'ancien  Minillre.  De  ce  mariage  : 

1.  Hippolyte-Melchior,  ne  en  1854,  Officier  d'artillerie. 

2.  René,  né  en  1 858. 

3.  Camille,  né  en  1861. 

SECOND    HAMEAU. 

XII.  DEGRÉ. 

Louis-Hippolyte-Jean,  qualifié  de  Vicomte  de  Matharel  (a),  né  le  10  Novembre 
1784,  Receveur  général  des  finances  du  Puy-de-Dôme  de  1843  jufqu'en  i85o, 
Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  décédé  en  1854.  De  l'on  premier  mariage  avec 
Mélanie-Zoé  de  Mailhet,  l'ont  iffus  : 

1.  El/.éar,  mort  jeune. 

2.  Marie-Victor,  qui  fuit. 

D'un  fécond  mariage  avec  Zoé  d'Aurelle  de  Montmorin,  font  iffus  : 

1.  Louis-Victor,  ne  le  5  Janvier  1 835,  Receveur  des  Finances,  marié  en  1862 

à  Gabrielle  de  Rouvillh,  dont  une  fille  :  Marguerite. 

2.  Emilie,  née  en  i833,  mariée  au  Comte  Arthur  de  Viry. 

3.  Athénaïs,  née  en  i8?4,  mariée  à  Henri  de  Feligonde  de  Villeneuve. 

XIII.  DEGRÉ. 

Marie-Victor,  qualifié  de  Vicomte  de  Matharel,  né  à  Paris  le  27  Août  18 19, 
Tréforier  général  du  Puy-de-Dôme,  Commandeur  de  Saint-Grégoire-le-Grand,  de 
Charles  111  d'Efpagne,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  de  Malte  &  de  plufieurs 
autres  ordres.  11  a  époufé,  en  fécondes  noces,  le  27  Avril  i852,  Augufle-Anne- 
Sidonie-Lucie  Richard  de  Soultrait,  fille  du  Receveur  général  du  département 
du  Rhône.  De  ce  mariage  : 

Jean-Maximilien  de  Matharel,  né  à  Lyon  le  14  Janvier  185g,  Officier  de  réferve 
d'artillerie. 

ui  La  qualité  de  Vicomte  ell  donnée  a  Louis-Hippolyte-Jean  de  Matharel  dans  un  grand  nombre  de  docu- 
ments authentiques. 
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de   MAURES  de   MALARTIC, 

Anciens  Seigneurs  de  Malartic,  du  Cajîillon  de  Majfas,  Tailhac,  Gorgueverte . 
Cadeilhane,  Roquctaillade ,  Artignes,  Saint-Génie^,  &c;  Comtes  de  Montri- 
eaux;  Vicomtes  de  Saint- Antonin. 


Ëcartelé  :  au  i",  d'Or  au  Chef  d'Azur,  chargé  de  trois  Étoiles  d'Argent;  aux  2e  &  3°,  de  Sable 
à  l'Aigle  d'Argent,  becquée  S  membrée  de  Gueules,  qui  cil  de  Maures;  au  41,  de  Gueules 
plein,  qui  ell  du  Vivien;  fur  le  tout  :  d'Argent  a  la  Croix pommetée  de  Gueules,  accompagnée 
au  deuxième  £■  troifième  canton  dune  Molette  d'Éperon  de  Sable,  qui  elt  de  Malartic.  Si  p- 
ports  :  deux  Aigles.  Couronne  :  de  Comte.  Ci.mii  i<  :  une  tête  d'Aigle. 

Ancienne  8c  puilfante  famille  qui  tire  Ion  nom  d'une  terre  fituée  près  de  Rifcle, 
en  Armagnac,  &  qui  l'a  donne  au  château  de  Malartic,  près  d'Auch,  en  Gai- 
cogne.  Dans  les  nombreux  hommages  que  lès  membres  ont  rendus  dans  le  XIIIe 
8c  le  XIVe  tiècle,  ils  font  qualifiés  Damoileaux,  Chevaliers,  Nobles  8c  puifTants 
Seigneurs.  Elle  compte  de  brillants  fervices  militaires  8c  a  joué  un  rôle  non  moins 
honorable  dans  la  magillrature. 

La  filiation  luivic  a  ne  peut  être  établie  qu'à  partir  d  Akn.u  n,  qui  fuit,  préfume 
fils  d'Oi.DON,  Seigneur  de  .Malartic  8.  du  Caitillon  de  Mafias,  lequel,  par  ion  tel- 
tament  de  1267,  donna  la  terre  de  Malartic  à  Manhai.d  ou  Aknaud,  l'on  fils  aine, 
8c  celle  du  Callillon  de  Mallas  a  Odi.on,  Ion  fécond  fils. 

PREMIER   DEGRÉ. 

Arnaud,  Seigneur  de  Malartic,  fut  un  des  quinze  Gentilshommes  qui  en  1270 
accompagnèrent  Dame  Conftance,  Vicomtefîe  de  Marlan,  fille  de  Gallon  \'I1, 
\ricomte  de  l'>earn,  lors  de  l'hommage  qu'elle  rendit  de  ladite  Vicomte  au  Roi  de 
France,  comme  Duc  de  Guyenne.  Il  fut  an! li  un  des  Seigneurs  de  l'Armagnac  qui 
traitèrent,  le  7  Janvier  ojN.s,  avec  le  Comte  de  Felenfac  lors  des  Coutumes  qu'il 
donna  à  cette  province.  Il  eut  trois  fils,  dont  l'aine  fuit.  8c  vivait  encore  en  i3io. 

//.    DEGRÉ. 

Othon  de  Malartic,  lit  une.  donation  à  Bertrand  de  Merenguis,  le  14  Mars  i3ii, 
dans  laquelle  il  prend  la  qualité  de  Nobilis  Otho  de  Malo  artico,  Dominus  cajlri 
de  Maloartico.  11  lut  père  de  trois  entants,  dont  : 

[a)  Cette  filiation  cil  établie  d'après  la  généalogie  de  la  maifon  de  Malartic  drcfl'ée  par  Beaujon,  Confeiller  du 
Roi,  Avoc.u  général,  &c,  lui-  les  titres  originaux  .\  les  manuferits  des  Ordres  du  Roi,  le  10  Novembre  1767. 
—  Voir  aulli.  pour  la  filiation  complète,  La  Chenaye- Desbois,  Diâiomiaire  de  la  Koblejfe. 
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///.    DEGRE. 

OnnoN,  Ion  fils  aine,  Seigneur  de  Malartic,  fut  compris  dans  l'hommage  &  convo- 
cation des  Nobles  des  vicomtes  de  Béarn  &  de  Marfan  du  27  Février  i343,  &  lit 
un  bail  à  fief  à  Jean  de  Viola  le  7  Décembre  t35o.  11  eut  cinq  entants,  parmi  Ici- 
quels  : 

1.  Guillaume-Manhald  de  Malartic,  qui  fuit. 

■j.  Pierre,  qui  fut  héritier  d'Arnaud,  l'on  oncle,  qui  lui  fubfiitua  l'on  frère  Guil- 
laume-Manhald, par  tellament  du  2  Novembre  i385.  11  efl  encore  connu  par 
un  acte  du  29  Janvier  i3go. 

IV.    DEGRÉ. 

Guillaume-Manhald,  Seigneur  de  Malartic,  encore  mineur  lorlque  l'on  père 
mourut,  rendit  hommage  en  1346,  pour  la  terre  de  Malartic,  a  Kleonorc  de  Com- 
mences, tutrice  de  Gafion,  Comte  de  Foix.  11  fut  un  des  Seigneurs  qui,  le  10  Octobre 
1370,  traita,  pour  le  Roi  de  France  &  le  Duc  d'Anjou,  avec  Bernard  de  Juflan, 
chargé  des  intérêts  du  lloi  d'Angleterre.  Il  vivait  en  i38o,  ^c  n'eut  qu'une  fille. 
Jeanne,  qui  porta  la  leigneurie  de  Malartic  à  la  mailbn  du  Cafiillon  de  Mafias,  pat- 
Ion  mariage  avec  Oddon,  qui  fuit,  l'on  coufin  au  Ve  degré  de  la  branche  cadette. 

V.    DEGRÉ. 

Oddon,  Seigneur  du  Cafiillon  de  Mafias,  de  Malartic,  de  Gorgucverte,  &c,  ren- 
dit hommage,  le  17  Septembre  [3g2,  à  Bertrand,  Comte  d'Armagnac,  pour  la  terre 
du  Cafiillon  de  Mafias,  ainfi  que  pour  celle  de  Malartic,  comme  procureur  fondé 
de  l'a  femme,  8v  le  même  hommage,  le  20  Janvier  [420,  a  Jean  ,  nouveau  Comte 
d'Armagnac.  11  époul'a,  en  t3qi,  la  coufine,  Jeanne  de  Malartic,  fille  unique  & 
héritière  de  Noble  Guillaume-Manhald  ni:  Malartic.  Par  ce  mariage,  la  branche 
aînée  de  la  Maifon  de  Malartic,  féparée  depuis  1267,  le  reunit  a  celle  du  Cafiillon 
de  Mafias.  De  cette  union  vinrent  trois  enfants,  parmi  lelqucls  : 

VI.  DEGRÉ. 

Jean,  Seigneur  de  Malartic,  du  Cafiillon  de  Mafias,  de  Tailhac  &  de  Gorgue- 
verte,  rendit  hommage  desdites  terres  au  Comte  d'Armagnac  K  fournit  l'es  dénom- 
brements le  19  Octobre  )q?q.  11  s'unit  au  Comte  de  Foix  dans  toutes  l'es  guerres  <!v 
fut  compris  dans  la  montre  des  Gentilshommes  alliés  &  confédérés  dudit  Comte  de 
l'an  [460.  11  avait  epoul'e  en  1428  N.  Duez  de  Carmain,  dont  il  n'eut  qu'un  fils.  Il 
vivait  encore  en  1  5oi . 

VII.  DEGRE. 

Jean,  Seigneur  de  Malartic  K.  du  Cafiillon  de  Mafias,  le  maria,  en  premières 
noces,  par  contrat  du  1  1  Juin  14.i1),  avec  Blanche  d'Aurignac,  dont  il  n'eut  qu'une 
fille,  Imbertk,  mariée,  le  3i  Mars  1 4S4 ,  a  Noble  Jean  de  la  Porte;  8v,  en  fécondes 


noces,  avec  Catherine  de  Lupé  du  G. 

irané.  Il  eut  trois  entants  de  ce  fécond  ma- 

riage,  dont  : 

VIII. 

DEGRÉ. 

Oddon  ou  Oddet,  Seigneur  de  Mal 

artic  ,  lé  lit  reconnaître  en   148g  &   1400  par 

les  emph)  teotes  en  qualité  de  Seigneur 

de  Malartic.  11  avait  epoufe,  le  3  Mars  1492, 
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Demoifelle  Marie  de  Biran,  fille  de  Jean  de  Biran,  Seigneur  de  Roquefort,  K.  de 
Jeanne  de  Roquelaure.  De  ce  mariage,  il  eut  lix  enfants,  qu'il  lailîu  Tous  la  tutelle 
d'Odet  d'Efparbès  &  de   Bernard  de  Biran,  &,  par  Ion  teflament  du  21  Juillet 

i5oq,  il  inllitua  pour  héritier  l'on  fils,  qui  fuit. 

IX.    DEGRÉ. 

François-Oddon,  Chevalier,  Seigneur  de  Malartic,  du  Caftillon  de  MafTas,  de 
Cadeilhane  &  de  lloquetaillade.  11  céda,  par  une  tranfa&ion  paflee,  le  20  Juillet 
1 5 24 ,  avec  l'a  heur  Marie  8c  Bernard  de  Léomont,  l'on  mari,  la  terre  du  Caftillon 
de  .Mall'as.  Il  époula,  au  mois  de  Janvier  l 525,  Jeanne  un  la  Goi.sk  du  Repaire. 
11  ht  l'on  teflament  le  29  Janvier  i533,  <^  laiffa,  fous  la  tutelle  de  fa  femme,  l'es  trois 
enfants  en  bas  âge,  dont  le  troifième  fuit. 

A'.     DEGRE. 

Oddet-Amaniku,  Seigneur  de  Malartic,  époufa,  le  29  Juin  i553,  Suianne  de 
Guillermy.  11  s'attacha  au  Roi  de  Navarre,  qu'il  lervit  longtemps,  t\  défendit  l'uc- 
ceffivement  les  villes  de  Bayonne  ^  de  Barcelone,  ce  qui  lui  mérita  une  lettre  très 
flatteufe  de  la  PrincefTe  Catherine,  fœur  du  Roi  Henri  IV,  en  date  du  3  Octobre 
1 5g  1 .  De  l'on  mariage,  il  eut  quatre  enfants,  dont  haine  fuit. 

AV.     DEGRÉ. 

Guillaume  de  Malartic,  Seigneur  de  Goryueverte  ^  d'Artigues,  tranligea  avec 

l'es  frères  fur  la  fucceffion  de  leur  mère  au  mois  de  Mars  i5go.  Fut  héritier  de 
Raymond  de  Malartic,  l'un  oncle,  ^  vivait  encore  en  1G11.  Il  avait  epoule,  le 
29  Juin  I582,  Marie  de  Bayi.i.e,  dont  il  eut  cinq  enfants.  L'aine  fuit. 

XII.    DEGRÉ. 

Amaniku  de  Malartic,  Chevalier,  Seigneur  de  Gor^ueverte  ^  d'Artigues,  Préli- 
dent  de  l'Élection  d'Agenais,  par  provilions  du  3o  Novembre  i63o,  Maire  ^  Com- 
mandant de  la  ville  d'Agen  pendant  les  troubles  de  (iuvenne;  fut  chargé  en  1640  de 
la  revue  des  troupes  qui  étaient  dans  l'Amenais;  lervit  fous  le  Duc  d'Kpernon  dans 
la  guerre  contre  les  rebelles,  qui,  connaiffant  fa  fermeté,  l'avaient  fait  fortir  de  \  ive 
force  de  la  ville  d'Agen,  où  il  rentra  avec  de  nouveaux  ordres  du  Roi,  mais  il  y 
pent  peu  de  jours  après  des  blelfures  qu'il  avait  reçues  dans  une  nouvelle  l'édition, 
le  17  Septembre  i65o,  ayant  lait  Ion  teltament  deux  jours  avant.  Les  rebelles, 
après  la  mort,  pillèrent,  incendièrent  8-,  détruifirent  lès  poffeffions,  ce  qui  elt  jullitie 
par  l'enquête  laite  d'autorité  du  Parlement  de  Paris  ^\  par  l'arrêt  de  cette  Cour,  du 
17  Janvier  i653,  rendu  à  la  requête  de  la  veuve.  11  axait  époufé,  en  premières 
noces,  le  1  5  Mars  161  1,  Demoifelle  Marie  de  Cornier,  &,  en  fécondes  noces,  le 
■jo  Avril  1640,  Demoifelle  Rôle  de  Maures,  fille  de  Guillaume  de  Maures,  Maître 
des  Requêtes  ordinaire  <\u  Roi,  &  petite-fille  de  Michel  de  Maures,  Conseiller 
d  Ltat.  11  eut  de  ce  fécond  mariage  lix  enfants,  dont  le  dernier  fuit. 

XIIE    DEGRÉ. 
Jean-Vincent  de  Maures  de  Malartic,  Comte  de  Montricoux  (a).  Seigneur  d'Ar- 

a)  Sa  tante,  Anne  Je  Maures,  Dame  d'Artiyues  &  Conitell'e  de  Montru:oux,  l'ayant  inllitué  Ion  héritier,  par 
teftament  du  iS  Novembre  itisf,,  de  tous  les  biens  qu'elle  pollëdait  au  pays  d'Agenais,  a  la  charge  Je  porter  le 


Regijlre  fepticme. 
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ligues,  Écuyer,  Brigadier  des  armées  du  Roi,  Commandeur  de  l'Ordre  royal  8c 
militaire  de  Saint-Louis  &  Lieutenant  de  Roi  au  gouvernement  de  \c  ville  de  Perpi- 
gnan le  20  Octobre  1690.  Né  poithume  le  22  Novembre  i65o,  fit  Ion  teftament  le 
20  Juin  1708,  &  mourut  à  Perpignan  le  25  Mars  1721.  Il  avait  époufé,  par  contrat 
du  27  Décembre  i6g2,  Marie-Thérèfe  nu  Vivier,  veuve  de  Charles  de  la  Reber- 
tière,  Chevalier,  &  lille  de  Henri,  Baron  nu  Vivier,  Gouverneur  de  Puylaurens. 
De  cette  union,  vinrent  plulieurs  enfants,  entre  autres  : 

XIV.  DEGRÉ. 

Pierre-Hippolyte-Joseph  de  Maures  de  Malartic,  Comte  de  Montricoux,  Sei- 
gneur d'Artigues  <^  de  Saint-Geniez,  Sous-Lieutenant  au  régiment  des  Gardes  fran- 
çaifes,  né  à  Perpignan  le  24  Janvier  1702;  rendit  foi  &  hommage  au  Roi,  le  3  Avril 
1727,  de  la  terre  ^  l'eigneurie  de  Montricoux,  mouvante  de  Sa  Majellé  à  caul'e  de 
l'on  comté  de  Quercy.  11  cil  mort  le  23  Avril  1708,  &  avait  époufé,  par  contrat  du 
28  Avril  1724,  Demoifelle  Charlotte  de  Savignac  de  Saint-Urcisse,  fille  de  Pierre 
de  Savignac,  Confeiller  du  Roi,  8c  de  Dame  Louife  de  Vieillevigne.  De  fon  union 
vinrent  dix  enfants,  dont  cinq  furent  généraux,  parmi  lefquels  Ai.kxandke-Fkan- 
çois-Marik,  dit  le  .Marquis  de  Malartic. 

1.  Amable-Gabriei.-Louis-François,  qui  luit. 

2.  Annk-Joski'U-Hiim'oi.vi  1:,  dit  le  Comte  de  Malartic,  Commandeur  de  l'Ordre 

de  Saint-Louis,  Lieutenant  gênerai  des  armées  du  Roi,  Colonel  du  régiment 
de  Yennandois,  Gouverneur  gênerai  des  Indes  <>v  des  poffeffions  françaifes 
a  Tell  du  Cap  de  Bonne-Efpérance,  naquit  le  3  Juillet  17IÎ0.  Parvenu  au 
grade  d'Aide-Major  en  1749,  il  lit  la  campagne  d'Italie  &  prit  part  à  la  bataille 
de  Plailance;  il  palla  au  Canada  avec  le  régiment  de  Béarn,  8;  eut  le  genou 
traverl'é  par  une  balle  à  la  prile  du  fort  Triconderago,  qu'il  enleva  à  la  tête 
de  l'on  bataillon.  Cette  action  d'éclat  lui  valut  la  croix  de  Saint-Louis.  Il  tit 
toutes  les  campagnes  du  Canada,  &  fut  nomme,  à  l'on  retour  en  France, 
Major  du  régiment  de  Vermandois  le  23  Avril  1763,  puis  Colonel  du  même 
régiment  le  3  Juin  de  la  même  année.  Il  fut  nomme,  le  3  Janvier  1770,  Com- 
mandant en  chef  de  la  Guadeloupe,  avec  le  titre  de  Brigadier.  11  fut  fait 
Maréchal  de  camp  le  r1  Mars  1780,  Lieutenant  général  le  25  Janvier  1792, 
8<  Commandant  général  des  Indes.  Il  le  rendit  enfuite  à  l'Ile  de  France  où  il 
arriva  en  Juin  1792.  En  1800  il  défendait  héroïquement  cette  colonie  bloquée 
par  les  Anglais,  quand  une  attaque  d'apoplexie  l'enleva  en  quelques  heures. 
A  la  nouvelle  de  l'a  mort,  l'ennemi  propofa  une  fufpenfion  d'armes  8v  pavoil'a 
de  deuil  les  vailléaux  pour  honorer  la  mémoire  du  courageux  détenteur  de 
l'île.  Pour  perpétuer  le  fouvenir  de  fon  adminittration,  le  Coniéil  colonial 
lui  lit  élever  un  monument  portant  cette  infcription  :  «  Ait  Sauveur  de  la 
Colonie.  » 

Les  habitants  de  l'île  Bourbon  ne  lui  furent  pas  moins  reconnaiffants  des 
fervices  qu'il  rendit  a  leur  colonie.  Ils  fufpendirent  l'on  portrait  à  la  paroi 
(du  côté  de  l'Évangile)  de  la  principale,  8v  alors  feule  églilé  de  Saint-Denis, 
au-deflus  duquel  on  lifait  cette  infcription  en  lettres  majufcules  :  «  Nous  de- 
vons à  fon  dévouement  le  fa  lut  des  deux  Colonies.  »  Le  portrait  8;  l'infcrip- 
tion  étaient  encore  dans  l'égide  il  y  a  peu  d'années. 

nom  81  les  armes  Je  la  Maifon  do  Maures,  ce  que  le  Roi  lui  oclroya  par  Lettre-,  patentes  du  mois  de  Février 
i'6iw>,Teiiiltrées  au  Parlement  de  Guyenne  le  21Ï  Avril  fuivant. 
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XV.  DE (i RE. 

Amable-Gabriel-Louis-François  de  Maures  de  Malartic,  Chevalier,  Comte  de 
Montricoux,  Seigneur  de  Leribofc,  de  Saint-Geniez,  de  Saint-Antonin ,  &c,  né  à 
Montauban  le  9  Avril  1729,  Premier  Préfident  de  la  Cour  des  aides  de  Montauban 
le  27  Mai  1737,  Premier  Préfident  du  Confeil  fouverain  de  Rouffillon  le  17  Avril 
1774,  mort  le  S  Floréal  an  X1I1  (28  Avril  (8o5).  Il  epoufa,  en  premières  noces, 
par  contrat  du  ;•>  Octobre  1759,  Élifabeth  de  Favkntinks,  8c,  en  fécondes  noces, 
par  contrat  du  [5  Août  1779,  Marie-Charlotte-Louife-Gabrielle,  Comteffe  de  Chas- 
tenay,  Chanoineffe  d'honneur  du  Chapitre  noble  de  Neuville,  tille  de  Pierre-Fran- 
çois-Hubert, Marquis  de  Chastenay,  Comte  du  Saint-Empire,  Gouverneur  des 
ville  8c  château  de  Semur,  8c  de  Marie-Armande  de  Hu\n:s  de  Chérisy,  Dame  de 
l'ordre  de  la  Croix  étoilée  de  l'Impératrice-Reine.  De  l'on  premier  mariage,  il  eut  : 

1.  Amable-Pierre-Hippolyte-Joseph,  qui  fuit. 

2.  Louis-Hippolytk-Joseph  de  Maures,  Comte  de  Malartic  (titre  concédé  par 

Fouis  XYI1I  \,  ne  le  28  Février  1769.  Admis  à  l'Feole  royale  militaire  fur 
preuves  de  nohleffe  laites  devant  d'Hozier  de  Serigny  le  3i  Mars  \jS3(a); 
Maréchal  des  camps  8v  armées  du  Roi,  Chevalier  de  Saint-Louis,  Comman- 
deur de  la  Fégion  d'honneur.  11  embraffa  la  carrière  des  armes,  lit  de  1790  à 
171)2  la  guerre  du  Canada  en  qualité  de  volontaire,  où  fa  brillante  conduite 
lui  valut  la  décoration  de  Cincinnatus,  puis  lit  partie  de  l'armée  des  Princes 
en  1702  avec  le  grade  de  Chel  d'Ftat-major  général  de  l'armée  royale  du 
Maine.  Nommé  Maréchal  de  camp  en  1799,  il  tut  confirmé  dans  ce  grade 
en  1S14,  donna  fa  démiffîon  en  i83o;  fut  nommé  Chevalier  de  Saint-Fouis 
en  1796,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur  en  1X20  8c  Commandeur  en  1825. 
11  mourut  le  3o  Juillet  iS:>2,  après  avoir  époufé,  en  Avril  [816,  Gabrielle- 
Perrine-Pauline  de  Fontenay,  dont  il  eut  : 

Paul-Amable-Gabrikl,  marié,  le  16  Mars  1 S  3  9 ,  à  Marie  -Antoinette 
Bernard-Laqueray;  de  ce  mariage  elt  ilfu  :  Gabriel. 

XVI.    DEGRÉ. 

Amable-Pierre-Hippolyte-Joseph  de  Maures,  Comte  de  Malartic,  né  le  22  Août 
1765,  Chevalier  de  Saint-Fouis  8c  de  la  Légion  d'honneur,  tut  d'abord  Confeiller 
au  Confeil  fouverain  de  Rouffillon,  puis,  ayant  émigré,  il  fervit  dans  les  dragons, 
devint  Chef  d'efeadrons  8c  Aide  de  camp  du  Marquis  de  Saint-Simon,  Gouverneur 
de  Madrid  Rentre  en  France  en  1S04,  il  fut  Maire  deTôtes,  Membre  du  Confeil 
général  de  la  Seine-Inférieure,  Colonel  de  la  Carde  nationale  du  même  dépar- 
tement 8c  Député  de  Dieppe  en  1S22.  11  mourut  le  19  Août  [829.  De  l'on  union, 
contractée  le  2(5  Juillet  i8o5,  avec  Marguerite-Thcrèle  Fiquet  d'Ausseville,  il  eut 
trois  fils  8.  une  lille  : 

1.  Jean-Hippolyte,  qui  fuit. 

2.  Edmond-Pierre-Gabriel,  ancien  Officier  d'infanterie,  Maire  de  Montricoux, 

ne  à  Tûtes  le  4  Août  1809,  marie,  le  19  Novembre  1839,  a  Demoifelle  Marie- 
Antoinette-Françoife-Blanche  de  Vignes  de  Puylaroque,  d'où  : 

F  Marie-Henry-Raymond-Maxime,  ancien  élève  de  l'École  militaire, 
Sous-Lieutenant  d'infanterie,  Chef  de  bataillon,  puis  Lieutenant-Colonel 
de  la  Garde  nationale   mobile  du  département    de    la   Haute-Marne, 
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défendit  Langres  contre  les  Pruffiens  pendant  la  guerre  de  1870.  Ma- 
rié', le  7  Octobre  1SC7,  à  Mademoifcllc  Marie-Thérèfe  Rorot.  De  ce 
mariage  : 

1 .  Jkhan  ,  ne  en  1868. 

2.  Roberi  ,  ne  en    1871. 

3.  ÉniTH ,   née  en    1869. 

II.  Marii  . 

III.  Noi.mik,  mariée  en  1872  à  Ernell  Culhiat  du  Fresnes. 

3.  Odon,  décède  en  Octobre  1876.  11  avait  époufé  en  1842  M"c  de  Clercy,  dont 

il  lailla  une  fille,  Marie-Thérèse,  mariée  en  1877  au  Comte  (i.  de  Mon- 
tai, embert. 

4.  Nathalie-Joséphine,  mariée,  le  8  Avril  1 SI-Î4 ,  au  Comte  Erneft  de  Brossfs. 

.Y  VII.    DEGRÉ. 

,1i:an-Hiim'oi,v  11  -.Mammi  de  Maures.  Comte  de  Malartic,  ne  à  Tôtcs  le  124  Juin 
1808,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  Maire  de  Tûtes,  Membre  du  Confeil  gê- 
nerai de  la  Seine-Inférieure  ,  marie  ,1e  17  Juin  1 S33  ,  à  Demoifelle  Berthe  de  Pech- 
peyrou  Comminges  m.  Guitaud.  De  cette  union,  naquirent  trois  filles. 

1.  Ci.otildf:,  mariée  en  18:14  au  Comte  Louis  de  Saint-Bei.in. 

■2.   Henriette,  mariée  en  Avril   i856  à  (Taries  ni:  Guinaumont. 

3.  Odette,  mariée  en  Mai  1 86 1  au  Comte  Stephen  ni    Bei.i.oy. 

Services  rendus  :  Deux  Lieutenants  généraux,  quatre  Maréchaux  de  camp,  un 
Gouverneur  gênerai  des  Indes,  deux  Lieutenants  de  Roi,  dont  un  devint  Maire  de 
La  Rochelle  en  1773,  &  tut  Député  aux  Ltats  généraux  par  cette  ville;  un  Premier 
Préiident  au  Confeil  fouverain  de  Roulîillon,  un  Député,  un  Commandeur  de 
Saint-Louis,  plufieurs  Chevaliers  du  même  ordre,  des  Chevaliers  de  la  Légion 
d'honneur,  &c. 
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Anciens  Seigneurs  de  la  Vergne-Cornct ,  de  la  Benajlonnière ,  de  la  Cornétière, 
de  la  Bouchard 1ère,  de  la  Gaudinière,  de  Diguechin,  de  Vljle  Bernard,  de  la 
Vergue  de  Pëault,  de  la  Rudeliùre,  de  Saint-Gillet,  de  Mefnard-la-Barottière, 
des  Galons,  Barons  du  Gué  de  Sainte- /• 'laive ,  Seigneurs  de  Paffy,  Barons  du 
Langon,  Seigneurs  de  la  Baugijîère,  de  Paire,  de  la  Godelinière,  de  la  Mefnar- 
dière,  des  Youreils ,  de  Chafnay,  ('.ointes  de  Mefnard,  Seigneurs  des  Défends, 
de  Loulerie  6'-  de  la  ('/ave,  &c, 

in   POITOU. 


D'Argent  fretté  d'A-ur.  Coukonnk  :  de  Marquis.  Devis*  :  Pro  Deo  &  Rege. 

La  Maifon  de  Maynard-Mefnard,  d'ancienne  chevalerie,  elï  originaire  de  cette 
partie  du  Poitou  qui  a  formé  le  département  de  la  Vendée,  8c  y  elt  encore  éta- 
blie de  nos  jours.  L'ancienneté  de  cette  famille  etl  proverbiale  dans  le  Poitou 
vendéen.  Chérin,  dans  le  mémoire  rédigé  en  1772,  pour  les  preuves  de  Cour  du 
Comte  de  Mefnard,  dit  que  «  cette  maifon  le  diftingue  par  la  pureté  de  ton  origine 
h  8c  l'avantage  qu'elle  a  d'embralïer  par  l'es  alliances  les  premières  races  de  ta 
«  province  ».  En  etl  et ,  une  férié  de  chartes,  provenant  des  anciens  couvents  ou 
des  châteaux  du  Talmondais,  confiaient  l'cxilïence  de  cette  famille  dès  les  XP,  XIP, 
XIIIe  &  XIV"  liècles  dans  les  mêmes  paroiffes  où  la  filiation  l'uivie  la  montre  pof- 
feflionnée.  La  Maifon  de  Maynard-Mefnard  a  ligure  avec  honneur  dans  les  annales 
du  Poitou;  elle  compte  parmi  l'es  membres  un  Gouverneur  de  la  lorterelfe  de 
Mareuil-fur-le  Lay  (Poitou),  1 365  ;  trois  Maréchaux  de  camp,  1649,  1772,  [820; 
un  (met  divifionnairc  vendéen,  i8i5-i832,  8c  un  Chevalier  des  ordres  du  Roi; 
elle  a  joui  des  honneurs  de  la  Cour.  La  branche  des  Comtes  de  Mefnard  a  obtenu 
la  Pairie  fous  la  Reftauration. 

Les  premiers  perfonnages  que  nous  trouvons  mentionnés  dans  les  chartriers  du 
Talmondais  font  :  Pi  hum    Mainard,  qui  atlitla  comme  témoin,  vers  io?o,  à  la  fon- 


<?'  !.c  nom  a  été  cent  lucceffivement  ou  fimultanément  :  Malnard,  Mainart.  Mainnarl,  Meurt,  Menarlf, 
Mefnard  ft  Maynard.  Des  irrégularités  l'cmblahles  le  l'ont  produites  pour  tous  les  noms  dont  L'orthographe  pou- 
vait varier  fans  que  la  conl'onnancc  fut  fcnliblcment  altérée  :  ainlï  on  trouve  Talleyrand,  cent  :  Tallayrant, 
Tallcrait;  Lufignan.  écrit  :  l.efçnan,  Lejiçnenu  llauffrcmrml.  cent  :  Haffmmont,  licffmimmil,  lieauffremov.i , 
Gmiïaine,  cent  :  Cnulenne:  des  Cars  s'écrivait  naguère  d'Efears  le  même  nom  Je  l'a  Trcmomlle  cil  écrit  au- 
jourd'hui la    Trémoille  par  la  famille,  «1  la  Trimouille  parla  ville,  [.es  dillérentes  branches  de  la   Maifon  de 


Mavnard-Mcl'nard.  d< 


ont  p; 


une  orthographe  unique;  l'orthographe  Mefnard,  confervée  par  la  branche  des  Comtes  de  Mefnard,  a  prévalu 
lepuis  I  Icni  1  1 1 1 .  toutefois,  la  branche  des  l'.arons  du  I  .angon  K  celle  des  Seigneurs  de  la  Claye  ont  adopté,  fous 
.nuis  XV,  l'orthographe  Maynard,  contidérée  comme  plu,  ancienne. 


MAYNARD-MESNARD. 


dation  du  Prieuré  des  Fontaines  (a)  par  le  Prince  Talmond;  un  autre  Mainard  cil 
cite  dans  trois  chartes  du  même  prieuré  : /" ,  rédigées  de  1090  à  ioq5.  Vers  le  même 
temps,  nous  rencontrons  Gaxjsbert  Mainard,  témoin  d'une  conceffion  de  pêcherie 
aux  Fontaines  (c).  Deux  chartes  mentionnent  les  libéralités  laites  a  l'abbaye  de 
Boifgrolland  (ci)  par  Aimerv  Menart,  qui  allilta  vers  1182  a  une  donation  laite  a 
ce  même  monallère  (e).  Olivier  Menart  tut  témoin  en  r2 19  d'une  tranfaction 
paflee  par  cette  abbaye  (f)  au  l'ujet  des  marais  de  Champagne  ;  en  124T  Geoffroy 
Mainart  lit  un  don  a  l'églife  de  Longeville  (g  ;  en  1224,  il  tranfigea  au  fujet 
d'une  rente  allile  fur  des  marais  litues  prés  de  Curzon  (h).  1  .e  1  3  Octobre  1288, 
Guillaume  Mainart,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Vergue,  échangea  ce  qu'il  pofledait 
dans  la  paroifle  de  Longeville  (i);  l'on  lils,  Herbert  Mainart,  Écuyer,  Seigneur 
de  la  Vergue,  lit  un  aveu  en  1 33 1  ;  /  1.  Jean  Mainart  1  k  1  échangea,  le  3  Mai  1367, 
des  vignes  lituées  dans  la  paroifle  de  Longeville.  Pu  rre  Mainnart  (/),  Chevalier, 
Seigneur  de  la  Benaftonnière,  lit  un  aveu  en  i35o  au  bas  duquel  le  trouve  l'on 
ecullbn  :  Frotté  de  fix  pièces  ;  il  prêta  ferment  d'obéiflance,  à  Saint-Maixent,  le 
27  Septembre  i36i,  a  Jean  Chandos,  Commiflaire  du  Roi  d'Angleterre  Cm).  Le 
i3  Octobre  [365,  il  était  Gouverneur,  pour  le  Prince  Noir,  de  l'importante  fortc- 
refle  de  Mareuil-fur-le  Lay  1  Bas-Poitou)  (n).  Guillaume  Mainnart,  Chevalier,  mort 
avant  1398,  habitait  la  paroifle  d'Avrillé  *  (0). 

Tous  ces  perfonnages  étaient  pofleflionnés  autour  de  Talmond,  de  même  que 
les  auteurs  de  la  filiation  fuivie  qui  remonte  a  : 

PREMIER    DEGRÉ. 

Jehan  L'r  Mainnart  (p),  Écuyer,  Seigneur  de  la  Vergne-Cornet,  mentionné  avec 
l'on  frère  dans  le  compte  de  la  Marzelle  de  Longeville  pour  l'année  i382;  mais  qui 
n'a  ete  établie  devant  Chérin  (Bibliothèque  nationale;,  d'après  qui  nous  la  donnons 
ici,  que  depuis  l'on  lils,  qui  fuit. 

IL    DEGRÉ. 

Jehan  II  Mainnart,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Vergue-Cornet .  qui  était  en  1402 
Écuyer  de  Jehan  de  France,  Comte  de  Poitou.  11  eut  de  Jehanne  d'Ancelon  : 

///.    DEGRÉ. 

Tristan  Mainnart,  Fcuyer,  Seigneur  de  la  Vergne-Cornet,  mort  avant  1470,  & 
qui  eut  de  Mathurine  de  Prévost   q)  : 

a     b    c    d    e  1  f  ,  Archives  de  la  Vendée  <v  Cartulaircs  du  Bas-Poitou  ,  publiées  par  M.  Paul  Marchegay. 

g)  [h  ''  j  \k)  Inventaire  des  titres  de  la  feigneurie  de  la  Marzelle,  paroille  de  Longeville,  &  analyle  des 
chartes  de  l'abbaye  des  Fontenellcs  (Collection  B.  Killon,  à  Fontenay-le-Comte  1. 

,/ 1  Anciennes  archives  du  Poiroux. 

(m)  Procès-verbal  de  délivrance  a  Jehan  Chandos  des  places  françaifes  abandonnées  par  le  traite  de  Bréti- 
gny,  publié,  d'après  le  manul'erit  du  Mufée  britannique,  par  A.  Bardonnet  (  Niort,  iSiki  1. 

11  Anciennes  archives  du  Poiroux.  —  Jehan  Chandos,  Connétable  d'Aquitaine,  p.ir  B.  Fillon  Fontenav-lc- 
Comte,  i83(>). 

n    De  l'Aubonnière  (Collection  B.  Fillon). 

I  p)  (q)  Chérin;  pleines  de  Cour. 

•  M.  de  Courcelles,  trompe  par  la  fimilitude  de  nom,  avait  admis  dans  Ion  travail  plufieurs  chartes  relatives  à 
des  familles  nobles,  étrangères  a  celle-ci,  qui  elt  originaire  du  Talmondais  poitevin,  &  où  elle  réfida  fans  inter- 
ruption julqu'au  règne  d'I  lenn  IV.  Ajoutons  également  que  c'elt  a  loi  t  que  dans  la  reimprellion  du  Diâionnaire 
de  La  Chenaye -Desbois  on  a  indique,  comme  étant  de  celle  Maifon,  celle  de  Mcfhard  de  Chouzy,  qui  n'ell  pas 
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IV.    DEGRE. 

Antoine  Maynard,  Écuyer,  Seigneur  de  la  Vergne-Cornet,  marie,  le  8  Oc- 
tobre 1482,  à  Guillemette  du  Fouilloux  {a),  fille  de  Loys  du  Fouilloux  &  de 
Jehanne  de  la  Rochefoucauld.  Antoine  eut  de  ce  marirge  deux  fils  : 

1.  Jehan  (b),  reçu  Chevalier  de  Rhodes  vers  1 5 1 1 . 

2.  Guillaume,  qui  fuit. 

V.  DEGRÉ. 

Guillaume  Maynard,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Vergne-Cornet,  mort  avant  i552, 
&  qui  eut  d'Antoinette  de  Beaumont  W)  : 

VI.  DEGRÉ. 

François  Ier  Maynard  ou  Mefnard,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Vergne-Cornet, 

marie,  le  S  Juin  i56o,  a  Jehanne  Mauclerc  de  i.a  Mezanchère  (d),  dont  : 

VII.  DEGRE. 

François  11  Mefnard,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Vergne-Cornet ,  marié,  le 
io  Novembre  097,  a  Andrée  de  Chabote  [Chabot]  (e),  de  laquelle  il  eut  : 

VIII.  DEGRÉ. 

Christophe  Mefnard  (/  ,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Vergne  de  Péault,  de  la 
Vergne  Cornet  &  de  la  Barottière,  ell  l'auteur  des  trois  branches  de  la  famille  exil- 
tantes  aujourd'hui.  Il  joua  un  rôle  aile/  important  pendant  la  Fronde,  en  Ras- 
Poitou,  &  tut  breveté  Maréchal  de  camp  en  1649  (collection  H.  Fillon).  Il  mourut 
le  23  Décembre  r 665  (g  .  De  l'on  mariage  avec  Catherine  Gallier-Garnier,  con- 
tracté le  4  Juillet  1628    h),  il  eut  : 

1.  François,  tige  des  Barons  du  Langon,  qui  luit. 

2.  Loi  1.1,  tige  des  Comtes  de  Mefnard. 

3.  Gabriel,  tige  des  Seigneurs  de  la  Claye  (i). 

(a)  Chain,  preuves  de  Cour.  —  Guillemette  était  tante  de  Jacques  du  Fouilloux,  le  célèbre  auteur  île  la 
Vénerie.  Philippe  de  la  Rochefoucauld,  fceur  de  l'a  mère,  avait  époufé  Charles  de  Melun,  lieutenant  général  du 
Royaume  fous  Louis  XI  (A'ofiVe,  de  M.  Prertac,  fur  Jacques  du  Foirillou.r;  Poitiers,  1822,  &  l'oiUm  il  Vendée; 
Fontenay-le-Comte ,  1  Si  >  1  . 

b    {c  \d   te)  ,/j  Chérin,  preuves  de  Cour. 
g)  Mairie  de  Melhard-la-Barottièn.     Vendée  . 

h)  Chérin,  premes  de  Cour.  —  Greffe  du  Tribunal  de  Fontenay-le-Comte. 

[i)  I.a  filiation  de  ces  trois  branches  ell  établie  par  les  aeles  de  l'étal  civil  confervés  dans  les  mairies  de  la 
Vendée.  Les  preuves  de  Chérin  vont,  pour  la  branche  aînée,  jul'qu'cn  171».;  pour  la  féconde  branche,  jufqu'en 
1  7  ' -  M-  Je  Courcelles  n'd  donne  que  la  filiation  de  la  féconde  branche;  il  s'ell  borne  à  mentionner  les  deux 
autres  en  lete  de  l'article  conlacie  a  cette  maifon  :  Barons  du  Langon.  comtes  de  Mefnard,  Seigneur  de  la  Clye 
(Courcelles,  Généalogie  des  Pairs  de  France,  t.  11.. 
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BRANCHE  DES  BARONS  DU   LANGON 


IX.   DEGRE. 

François  Mefnard,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Barottière,  né  le  17  Avril  1629  (a), 
époufa,  le  27  Mai  iGbo  \b  ,  Renée  Huyi.lakd,  veuve  de  Jacques  Taillefer  de 
Montausier.  De  ce  mariage  : 

X.    DEGRÉ. 

Jean  Melhard,  Seigneur  de  la  Barottière,  Chevalier,  Baron  du  Gué  de  Sainte- 
Flaive,  marie,  le  2  Mars  i683,  à  Mademoifelle  Marie-Jacqueline  de  Foucher  (c). 
11  elt  décède  le  23  Janvier  i6c)3,  laiffant  : 

1.  Jacques,  auteur  des  Barons  du  Gué  de  Sainte-Flaive,  éteints  fous  Fouis  XV. 

2.  Germanicus-Fr.ynçois,  qui  luit. 

XL    DEGRÉ. 

Germanicus-François  Melhard  d),  Chevalier,  Seigneur  de  Saint-Gillet ,  marié, 
le  14  Février  1719,  à  Mademoifelle  Marie-Catherine-Louife  de  Jaumier.  De  cette- 
union  vint  : 

XII.    DEGRE. 

François-Germanicus-Bonaventure  de  Maynard  (e),  Chevalier,  Baron  du  Lan- 

gon  (/)  par  héritage  des  d'Arcemale  en  171'".),  époufa,  le  22  avril  1760  (g),  Marie- 
Benigne  de  Maynard,  de  la  branche  de  Sainte-Flaive,  dont  il  eut  : 

1 .   François-Bonaventure-Germanicus-Benigne,  qui  luit. 

■2.   Benjamin,  auteur  du  troilième  rameau,  rapporté  plus  loin. 

XIIE    DEGRÉ. 

François-Bonaventure-Germanicus-Benigniï  de  Maynard,  Baron  du  Langon, 
ancien  Officier  de  dragons,  marie,  le  10  Février  17S4  (A),  à  .Mademoifelle  Louife- 
Charlotte-Adélaïde  de  Bacodet.  11  fut  élu,  le  27  Août  1787,  par  fAffemblée  pro- 
vinciale du  Poitou,  fiégeant  à  Poitiers,  le  premier  pour  l'ordre  de  la  Nobleffe, 
membre  de  lAllemblee  de  l'élection  de  Fontenay-le-Comte  (i).  De  l'on  mariage 
vinrent  : 

1.  Adèle,  décédée  en  [826. 

2.  Léontine,  décédée  en  1864. 

3.  Jules-Bonaventure-Louis-Germanicus,  qui  luit. 

4.  Caroline,  Supérieure  des  Urfulines  de  Jéfus,  a  Luçon. 

5.  Arsène,  Religieufe,  decedee  en  1 85  1 . 


{a)  ib)    c    Chérin ,  preuves  Je  Cour.  —  Mairie;,  de  Péault  &  Je  Sainte-Flaive-aux-Loups  (  Vendée  . 

J  Chérin.  Sou  nom  elt  cent  Mefnard  dans  Ion  aclc  de  baptême  du  21  Mars  i6y3;  dans  l'on  acte  de 
riage,  il  reprit  L'orthographe  Maynard    Mairies  Je  Sainte-Flaive-aux-Loups,  d'Ardin;  Deux-Sèvres 

\e)  C'ell  a  lui  inclufivement  que  s'arrête,  pour  la  branche  aînée,  la  liliation  établie  devant  Chérin  en  1 77-: 

1/  1  Le  Langon  a  été  érigé  en  Baronnie  en  1107. 

(g)  Mairie  de  Corps  (Vendée). 

h  1  Mairie  Je  Fontenay-lc-Conue.  —  M"  m.  Rai  oui  r,  dont  la  mère  était  la  dernière  des  Bouton,  appi 
la  terre  Je  la  Baugifière  poll'eJee,  depuis  Saint-Louis,  par  la  famille  alliée  aux  Vivonne  la  Chatkium  uni  . 
Beaumont,  aux  Bkiçoxnet,  aux  Chasteignek,  &c.    Poitou  S  Vendée;  Fontenay-le-Comte,  [S61.J 
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G.  Zénobie,  Religieufe,  décédée  en  1849. 

7.  Alphonse,  auteur  du  fécond  rameau  de  la  branche  aînée,  rapporté  plus  loin. 

XIV.   DEGRÉ. 

Jules-Bonaventure-Louis-Germanicus  de  Maynard,  Baron  du  Langon,  Chef 
du  nom  &  des  armes,  Chevalier  de  Saint-Louis  &  de  la  Légion  d'honneur,  ancien 
Officier  fupérieur  de  la  garde  royale,  marié,  le  7  Juin  1826  (a),  à  Mademoifelle 
Marie-Antoinette-Françoife-Charlotte  Baudon  d'Issoncourt,  dont  les  aïeules  pa- 
ternelle &  maternelle  étaient  de  la  maifon  de  Ligniville,  alliée  à  la  maifon  impériale 
d'Autriche.  De  ce  mariage  ell  iffu  : 

Gaston  de  .Maynard,  Secrétaire  d'ambaflade.  Réfidence  :  Château  de  la  Bau- 
giliére. 


SECOND  RAMEAU  DE  LA  BRANCHE  DES  BARONS  DU  LANGON. 

XIV.    DEGRE. 

Alphonse,  Chevalier  de  Maynard,  marié,  en  1825,  à  Armande  du  Chilleau, 
petite-nièce  de  Jean-Baptifte  nu  Chilleau,  Évoque  de  Chàlons  en  1781,  Arche- 
vêque de  Tours  &  Pair  de  France  fous  la  Reftauration.  De  ce  mariage  : 

1.  Rodolphe,  ancien  Officier  de  cavalerie,  marie  à  Mademoifelle  de  Beauroire. 

Réfidence  :  Châteaux  de  la  Baltille  (Corrèze)  &  de  Boiffeuil  (Dordogne). 
De  l'on  union  vinrent  : 

I.  Ferdinand. 

II.  Louis. 

2.  Gédéon,  ancien  Officier  de  cavalerie,  marié  à  Mademoifelle  de  Vallès.  Réfi- 

dence :  Château  de  Kamberge  (Vendée).  De  l'on  mariage  vinrent  : 
I.   Gaétan. 
IL  Max. 

3.  Machabée,  Lieutenant  au  7e  chaffeurs,  marié  â  Mademoifelle  de  Pichon, 

dont  une  fille  :  Marie. 

4.  Isabelle,  mariée  au  Comte  de  Chaunac-Lansac,  en  Périgord. 

5.  Henri,  Lieutenant  au  7e-'  huffards. 


TROISIÈME  RAMEAU  DE    LA   BRANCHE  DES  BARONS  DU   LANGON. 

XIII.    DEGRÉ. 

Benjamin,  Chevalier  de  Maynard,  reçu  en  minorité  dans  l'ordre  de  Malte,  Che- 
valier de  Saint-Louis,  Chef  divilionnaire  de  l'armée  vendéenne  en  i8i5  &  1 83-2  (b)} 
marié  à  Mademoifelle  de  Baudry  d'Asson,  dont  : 

Benjamin  de  Maynard,  ancien  Page  du  Roi  Charles  X,  lut  condamné  â  mort, 

ia)  Mairie  de  Bagnolet  (Seine). 

(b)  Cretineau-Joly,  Vendée  militaire. 


Rcpflrc  feptième. 
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par  contumace,  avec  l'on  père;  ils  avaient  donne  en  [832  le  lignai  du  l'on- 
lèvement  en  Vendée.  Marie  en  1837  a  Mademoiselle  des  Pracles,  il  eut  : 

I.  Stanislas. 

II.  Gabrielle,  mariée  au  Comte  de  Lezardière.  Réfidence  :  Château  de 
Badiole  (Vendée). 

BRANCHE  DES  COMTES  DE  MESNARD. 

IX.  DEGRÉ. 

Louis  Mefnard,  fils  puîné  de  Christophe  Mefnard  &  de  Catherine  Gallier- 
Garnier,  né  le  14  Avril  i63o  (à),  Chevalier,  Seigneur  des  Gazons  &  de  la  Barottière, 
marié,  le  2  Oclobre  i665,  à  Marie  de  la  Haye-Montbault  (b),  dont  : 

X.  DEGRÉ. 

Alexandre  1er  Mefnard,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Codelinière,  des  Voureils, 
de  Chal'nay,  &c,  fut  maintenu  dans  l'a  nohleii'c  le  27  Juillet  171 5  par  Mr  Quentin 
de  Richebourg.  Ilépoufa,  le  [3  Mai  1701,  Marie-Jacqueline  Foucher(c),  veuve  de 
Jean  Mefnard,  Baron  du  Gué-Sainte-Flaive,  l'on  coufin  germain.  De  ce  mariage 
vint  : 

XI.  DEGRÉ. 

Alexandre  II  Mefnard,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Barottière,  des  Voureils,  de 
Chal'nay,  &C,  epoufa  ,  le  10  Juin  1733,  Marie-Madeleine  Buor  (d),  dont  : 

XII.    DEGRÉ. 

Alexandre-Bonaventure,  Comte  de  Mefnard  (e),  Chevalier,  Seigneur  de  la 
Barottière,  les  Ardias,  Chal'nay,  &c,  Commandeur  de  Saint-Lazare,  Chevalier  de 
Saint-Louis,  né  le  8  Mai  1734,  fut  reçu  Page  de  la  Grande  Écurie  en  iy5i.  11  fit 
toutes  les  campagnes  de  la  guerre  de  Sept  ans,  8c  produifit  l'es  titres  devant  Chéri n 
en  Janvier  1772,  pour  monter  dans  les  carrolles  du  Roi;  il  fut  nomme  la  même 
année  Gentilhomme  de  la  Chambre  du  Comte  de  Provence.  Breveté,  le  9  Juin  1772, 
Mettre  de  camp  de  cavalerie,  &,  le  ["Mai  1777,  Capitaine-Colonel  des  gardes  de 
la  porte  de  Monlieur;  il  émigra  en  1791  &  remplit,  a  Coblentz,  les  fondions  d'Ad- 
judant gênerai.  11  mourut  en  Mai  1792,  8c  avait  epoufe,  le  21  Mai  1764,  Marie- 
Lléonore-Llilabeth  m:  la  Boucherie  du  Margat  ,f  ,  morte  à  Ingrandes,  au  palia-e 
de  la  Loire  par  l'armée  vendéenne,  en  1793.  11  Lit  père  de  : 

1.  Marie-Antoine-Alexandre-Dieudonné-Édouard,  Comte  de  Mefnard.  Arrête 
à  Paris  à  la  fuite  du  18  Fructidor  an  V  .4  Septembre  1797  1,  &  condamné 
à  mort,  par  une  commiflîon  militaire,  comme  émigré  rentre,  il  lut  fufillé  le 

(a)  Mairie  de  Péault  (Vendée). 

/>    Chérin,  preuves  de  Cour. 
(c)  Mairie  de  Saint-Valérien    Vendée).  —  Chérin,  preuves  de  Cour. 

A    Chérin,  preuves  de  Cour. 

(e)  La  terre  de  Mefnard-la-Barottière  lut  érigée  en  Comté  de  Mefnard  en  Décembre  17G6    Chérin 
If)  Chérin,  preuves  de  Cour. 
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\2  Octobre  171)7.  Marie  un  1784  avec  Mademoifelle  de  Caumont-la-Force, 
fœur  du  Duc  de  la  Force,  il  avait  eu  de  fon  mariage  : 

I.  Ladislas,  mort  en  Rullie. 

II.  Zénobie-Joséphine-Alexandrine,  mariée  en  [808  au  Marquis  Hilarion- 
Gabriel-Amédée-Louis  de  Lordat. 

2.  Louis-Charles-Pierre-Bonaventure,  qui  fuit. 

XIII.    DEGRÉ. 

Louis-Charles-Pierre-Bonaventure,  Comte  de  Melhard,  né  à  Luçon  le  18  Sep- 
tembre [769  (a),  fut  reçu,  de  minorité,  Chevalier  de  Malte  le  21  Août  1774.  Entré 
en  1784  a  l'école  de  Brienne,  il  y  eut  des  relations  allez  intimes  avec  Napoléon 
Bonaparte.  En  1781")  il  fut  nomme  aux  carabiniers  8c  préfenté  au  Roi,  qui  l'admit 
à  monter  dans  les  carroffes.  Il  fut  breveté  en  17813  Capitaine  dans  le  régiment  de 
Conti-dragons.  11  émigra  en  1792  &  prit  part  à  l'expédition  de  Pile-Dieu.  A  l'é- 
poque du  licenciement,  il  le  retira  en  Angleterre,  où  il  refufa,  bien  que  dans  le 
dénuement,  de  profiter  de  l'es  anciennes  relations  avec  le  premier  Conful.  Lord 
Maynard,  invoquant  une  origine  commune  (b),  l'affala  généreufement.  Le  Duc  de 
Berry  l'admit  parmi  l'es  compagnons  d'exil,  le  choifit  en  1814  pour  Aide-de-camp  6c 
Gentilhomme  d'honneur,  &  le  lit  nommer  Colonel.  Durant  les  Cent  jours  il  fuivit 
la  Cour  à  (iand.  En  1816,  il  fut  chargé  de  recevoir,  à  Marleille,  la  Duchefle  de 
Berry,  auprès  de  laquelle  il  remplit  la  charge  de  Premier  Écuyer.  Il  le  trouvait  aux 
côtés  du  Duc  de  Berry  lors  de  l'afTaffinat  de  ce  Prince,  qui  lui  remit  le  poignard 
enfanglanté  (c).  Depuis  ce  moment  l'on  crédit  à  la  Cour  augmenta  de  plus  en  plus  : 
c'eft  ainfi  qu'il  devint  fuccefjQvement  Aide-de-camp  du  Duc  de  Bordeaux,  Gouver- 
neur du  Château  de  Rofny.  Il  tut  créé  en  182IL  par  Louis  XVIII,  Pair  de  France 
avec  majorât;  tut  nomme  Commandeur  aux  ordres  de  la  Légion  d'honneur  &  de 
Saint-Louis.  Le  Roi  de  Naples  le  nomma  en  1824  Chevalier  Grand'croix  de 
Saint-Conftantin  6c  en  1825  Grand'croix  de  l'ordre  de  Saint-Ferdinand.  Charles  X 
lui  contera,  le  3  Juin  1827,  le  titre  de  Chevalier  du  Saint-El'prit,  avec  promeffe  du 
titre  de  Duc.  Nomme  Préfidentdu  deuxième  collège  électoral  de  la  Vendée  en  1827, 
il  remplit  avec  impartialité  ces  fondions  (d).  Après  les  journées  de  Juillet  i83o,  il 
s'embarqua  à  Cherbourg  avec  les  membres  de  la  famille  royale,  8c  fut  chargé  par 
les  minittres  de  Guillaume  IV  de  remettre  une  lettre  de  ce  Souverain  à  Charles  X. 
Ayant  enl'uite  repris  l'es  fonctions  auprès  de  la  Duchefle  de  Berry,  qui  bavait  inverti 
de  toute  fa  confiance,  il  l'accompagna  en  Hollande,  en  Italie  6c  en  Vendée.  Lors  du 
foulèvement  de  i832,  il  fut  arrêté  avec  elle  à  Nantes;  il  fut  acquitté  par  le  jury  de 
Montbrifon,  8.  donna  à  cette  Princeffe  les  preuves  d'un  dévouement  véritablement 

(a)  Mairie  Je  Luçon    Vendée;. 

(b)  De  Courcelles  [Généalogie  des  Pairs  de  France),  &  M'  de  Fourmont  (l'Oueft  aux  Croifades),  confi- 
dèrent  les  Vicomtes  Maynard,  iflus  d'un  chevalier  qui  accompagna  Guillaume-le-Conquérant  &  ele\és .1  la  Pairie 
Je  la  Grande-Bretagne,  comme  ayant  !a  même  origine  que  les  MaynarJ-Mcfnard  du  Poitou. 

(c)  Chateaubriand,  Vis  du  Duc  de  Berry. 

\d)  Voici  la  lettre  que  lui  adrella,  a  celte  occa lion,  le  3o  Septembre  1827,  M™  la  Duchefle  de  Berry,  au  château 
de  Rofny  :  ..  Après  sous  avoir  envoyé,  mon  cher  Monfieur  de  Melhard,  la  llatue  du  Chevalier  fans  peur  ny  re- 
«  proches,  comme  à  mon  Chevalier,  à  qui  puis-je  mieux  envoyer  celle  du  meilleur  comme  du  plus  franc  des  amis, 
«  qu'a  vous  qui,  dans  fon  même  château  auprès  Je  la  petite-lille  Je  Son  Roi  &  meilleur  ami,  vous  êtes  pour  elle 
«  un  ami  aulli  fur,  fidèle,  franc  Chevalier  français,  ne  craignant  pas  Je  la  bleller  eu  lui  Jifant  Jes  vérités  quelque- 
«  lois  Jélagréables,  mais  que  l'on  ne  dit  pas  allez  aux  Princes  èc  que  je  luis  trop  heureufe  quand  on  veut  bien 
"  me  les  dire.  Sully,  le  brave  èc  bon  Sully,  a  été  l'ami  intime  du  bon  Henry;  jufqu'à  la  mort  vous  ferez  celui  Je 
«  votre  amie 

«  Caroline.  •• 
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vendéen.  Mort  à  Paris  le  i5  Avril  1842,  il  a  laiffé  d'intérefiants  Souvenirs  publiés 
en  1844.  De  l'on  mariage,  contracte  en  Angleterre  en  1806  avec  Miss  Sarah  Mason, 
veine  du  Major-général  Blondell,  il  laifla  deux  enfants  : 

1.  Charles-Ferdinand-Windsor,  qui  fuit. 

2.  Élisabeth-AglaÉj  née  le  17  Avril  1807,  mariée  au  Marquis  de  Rosambo. 

XIV.    DEGRÉ. 

Charles-Ferdinand- Windsor,  Comte  de  Mefnard,  ancien  Page  de  Charles  X, 
le  diltingua  en  [832  au  combat  du  Chêne,  8c  mourut  en  1862,  laifiant  de  fon 
mariage,  contracté,  le  Ier  Août  1829,  avec  Mademoilelle  de  Bellisen,  fille  du 
Marquis  de  Bellisen  &.  de  Mademoilelle  Bahrin  de  la  Gallissonnière  (à)  : 

Caroline,  filleule  Je  François  1er,  Roi  de  Naples,  &  de  S.  A.  R.  Mn1c  la 
Duchefie  de  Berry.  Réfidence  :  Château  de  Melhard  (Vendée)  &  Paris. 

BRANCHE  DES  SEIGNEURS  DE  LA  CLAYE. 

IX.    DEGRÉ. 

Gabriel  Mefnard,  Chevalier,  Seigneur  des  DefFends,  cinquième  fils  de  Chris- 
tophe Melhard  &  de  Catherine  Gallier-Garnier  (mentionnes  au  8W  degré  de  la 
filiation  fuivie),  né  le  5  Septembre  1637,  époufa,  à  Luçon  \b),  le  18  Novembre  1668, 
Renée  Tailleeer  de  Montausier.  De  ce  mariage  il  eut  : 

X.  DEGRÉ. 

Christophe  Melhard,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Claye,  né  le  19  Octobre  1669, 
marié,  à  Luçon  (c),  le  24  Janvier  1695,  à  Jehanne  de  Citoys.  11  fut  père  de  : 

XI.  DEGRÉ. 

Charles  Mefnard  (d),  Chevalier,  Seigneur  de  la  Claye,  baptifé  à  Curzon  le 
3i  Décembre  1696,  marié,  le  12  Février  1722,  à  Corps  (e),  à  Marie-Françoife 
Des  prés,  dont  il  eut  : 

XII.  DEGRÉ. 

Charles-Guy-Thomas  Maynard,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Claye,  Page  de  la 
Grande  Écurie  fous  Louis  XV  (/).  Il  époufa,  à  Luçon,  le  4  Février  1763,  Made- 
moilelle Marie-Anne- Jacquette  de  Valleau  du  Rivage.  De  ce  mariage  : 

XIII.  DEGRÉ. 

Bonaventure-Marie-Charles-Pierre-Joseph  de  Maynard-la-Claye  ,  Chevalier 
de  Saint-Louis,  fervit  aux  Chalfeurs  nobles  dans  l'armée  des  Princes;  il  époufa,  à 

(a)  Mairie  de  l'ancien  X°  arrondillement  de  Paris. 

i»  (c)  Preuves  des  Pages  de  d'Hozier  (  Bibl.  nat.\  —  Mairie  de  Luçon. 

[d)  Son  nom  clt  écrit  Mefnard  dans  l'on  acle  de  baptême;  a  fon  mariage  il  figna  Maynard. 

(<?)  Mairie  de  Corps  (Vendée. 

(/)  Preuves  des  Pages  de  d'Hozier  (Bibl.  nat.). 
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Nantes,  par  contrat  du  23  Octobre  1802,  devant  Guillet  &  Bertrand,  Notaires, 
Mademoifelle  Victoire-Mélanie-.lultine  d'Aubenton,  dont  il  eut  : 

1.  Charles-Joseph-Auguste   de   Maynard-la-Claye,   marié,  à  Luçon   (à),    le 

11  Avril  1826,  à  Mademoifelle  Louife-Marguerite-Adélaïde  de  Chantreau, 
fille  de  M.  de  Chantreau,  Chef  divifionnaire  dans  l'armée  vendéenne.  Réfi- 
dence  :  Château  de  la  Barre  (Vendée).  De  Ion  mariage  vinrent  : 

I.  Auguste. 

II.  Marie,  mariée  à  Mr  d'Hillerw. 

III.  Augustine,  mariée  à  Mr  de  la  Falaise. 

2.  Armand  de  Maynard-la-Claye,  marié,  le  26*  Octobre   i85o,  à  Mademoifelle 

Chevalier  de  la  Petite-Rivière.  Réïidence  :  Château  delà  Froffe (Vendée). 
De  Ion  union  : 

I.  Henry. 

II.  Marie-Gabrielle. 

III.  Edith. 

3.  Marie  de  Maynard-la-Claye,  mariée  à  Mr  Adolphe  de  la  Bassetière,   fils 

de  Confiant  de  la  Bassetière,  Aide-Major  général  de  la  divifion  de  Georges 
Cadoudal. 

Sourcks  :  Cartulaires  du  Talmondais  (Archives  de  Napoléon-Vendée).  — 
Preuves  faites  devant  Chérin,  1772,  pour  monter  dans  les  carrollés  du  Roi,  & , 
en  1788,  pour  les  ordres  de  N.-D.  du  Mont-Carmel  6c  de  Saint-Lazare;  devant 
d'Hozier,  en  1777  K;  1784,  pour  fFcole  militaire;  en  1782  &  1 7S4 ,  pour  les  Pages 
du  Roi;  en  1778,  pour  la  Maifon  royale  de  Saint-Cyr  (Biblioth.  nat.);  devant  les 
Intendants  ou  Commiflaires  du  Roi,  en  Poitou  :  Philippe  de  Hère,  i5gg;  Amelot  de 
Chaillou,  1624;  Colbert  de  Croiffy,  1666;  de  Barentin,  1 6G7  ;  de  Maupeou,  1699; 
Quantin  de  Richebourg,  1716.  —  Archives  des  mairies  de  la  Vendée. 

[a;  Mairie  de  Luçon. 


mm 
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:   MECKENHEIM   dARTAIZE, 


Anciens  Seigneurs  de  Frïihling  &  de  Mefendahl;  d'Artai\e,  du  Vivier,  de  Semide 
d  Iiuulmont ,  de  Sçay  &  Puifeux,  de  la  Malmaifon,  de  Noirval,  de  Manpuy. 
de  Carbon,  de  Saint-Morel,  de  Villepreux  &  Boifcherel ;  }ricunites  de  Savigny 

en   ÉLECTORAT  DE  COLOGNE  et  en  CHAMPAGNE. 


D'Azur  a  deux  Sceptres  d'Or,  Jleurdelifes  eu  leur  pointe  &  pajjés  eu  fautoir.  Cimier  :  les  deux 
Sceptres  de  Vécu,  fupportés  par  une  couronne  de  tournoi.  Lambrequins  :  Aqur  &  Or. 

La  famille  de  Meckenheirn  cil  originaire  de  l'électorat  de  Cologne;  la  ville  de  ce 
nom  en  fituée  près  Bonn.  L'antiquité  des  Seigneurs  de  Meckenheirn  eft  atteltée 
par  deux  chartes  de  l'an  854,  contenant  une  donation  de  biens  fonciers  conlîdë- 
rables  laite  au  monaitùre  des  laints  Callius  6c  Florentins  à  Bonn,  par  Herigarins 
in  Meckenheirn,  Prêtre.  Cette  donation,  confirmée  &  expliquée  par  l'acceptation  de 
Gunther,  Archevêque  de  Cologne,  comprend  la  maifon  feigneuriale  (cafa  domini- 
cata)  de  Meckenheirn,  près  Bonn  (a). 

Une  branche  de  la  maifon  de  Meckenheirn  vint  s'établir  en  France  en  i5(5o.  Une- 
autre  branche,  qui  était  reliée  dans  l'électorat  de  Cologne,  a  pofledé  jufqu'en  i6o5 
le  château  de  Chevalier  (Ritterfity),  attenant  a  la  ville  de  Meckenheirn  (b). 

La  filiation  des  branches  françailes  elt  prouvée  fans  interruption  par  documents 
authentiques  à  partir  de  leur  auteur  commun  Christophe,  qui  luit. 

PREMIER    DEGRÉ. 

Très-Noble  &  honoré  Seigneur  Christophe  de  Meckenheirn,  Seigneur  de  Fruh- 
ling  (Freilingen)  &  de  Mefendahl,  Amtmann  (Gouverneur)  de  Durbrich,  époufa, 
par  contrat  du  i5  Mai  i53o,  très-Noble  Demoifelle  Marie  de  Wampach,  lille  de 
Charles  de  Wampach,  Écuyer,  8c  en  eut  trois  fils  : 

i.  Jean-Frédéric  ,  Hans-Friedrich),  Chevalier  de  Tordre  de  Saint-Jean  de  Jéru- 
falem. 

■i.  Thierry  ou  Théodore  (Dietrich),  Seigneur  de  Freilingen. 

3.   Nicolas    Niclauss  i,  qui  fuit. 


(a)  Urkwidenbuch  fur  die  Gefchichte  des  Niederrheim  (Recueil  , 
provinces  du  lîas-Rhin,  publiés  par  Th. -J.  Lacomblct  ,  t    111    OïillelJo 

•  b;  Cette  branche,  qui  s'ell  éteinte  peu  après  cette  époque,  portail  /' 
delijés  &paffcs  en  fautoir. 


.unents  pour  lervir  a   1  hillone  de 

ij,  t;r.  in-4". 

U  à  deux  Sceptres  de  Sable,  fleur 


de  MECKENHEIM  d'ARTAIZE. 


//.   DEGRE. 

Nicolas  de  Meckenheim  (à),  Écuyer,  Seigneur  de  Mefendahl,  d'Artaize  6c  du 
Vivier,  lit,  avec  l'es  deux  frères,  le  i3  Février  i55y,  un  traité  de  partage  des  fuc- 
ceffions  de  leurs  père  6c  mère,  où  ils  font  qualifiés  :  Très-Nobles  6c  honorés  Sei- 
gneurs. 11  vint  s'établir  en  France  en  i56o,  6c,  par  contrat  du  i5  Août  157?  (6c  à 
l'églife  le  S  Janvier  1 576 j ,  il  époufa  Demoifelle  Guillemette  de  Quadt,  fille  de  feu 
Pierre  de  Quadt,  Écuyer,  Seigneur  d'Ifengard,  d'Artaize  6c  du  Vivier,  6c  de  Guille- 
mette de  Mandy.  A  une  date  inconnue,  mais  poftérieure  a  1 579 ,  il  époufa,  en 
fécondes  noces,  Marguerite  de  Perceval,  fille,  fceur  ou  nièce  d'Adrien  de  Per- 
ceval,  Écuyer,  Gruyer  du  Duc  de  Lorraine,  6c  qui  avait  époufé  Marguerite  d'Al- 
lon ville.  Le  19  Novembre  i583,  Nicolas  de  Meckenheim  rendit  foi  6c  hommage, 
pour  les  feigneuries  d'Artaize  6c  du  Vivier,  à  Meflire  Jacques  de  Coucy,  Chevalier, 
Baron  de  Stonne,  Seigneur  de  Chamery-fur-Bar.  11  mourut  le  i5  Juin  1587,  6c  fut 
inhumé  en  fa  chapelle  feigneuiïale,  en  féglife  d'Artaize,  où  une  plaque  murale  de 
marbre  noir,  portant  les  armoiries  6c  fon  épitaphe,  a  fubfifté  jufqu'à  la  Révolution; 
elle  eft  maintenant  confervée  au  château  de  la  Malmaifon,  près  Raucourt. 

De  fon  premier  mariage,  Nicolas  eut  : 

Jacques,  qui  fuit. 

Du  fécond,  eft  ilfu  Nicolas,  décédé  fans  alliance. 

III.    DEGRÉ. 

Honoré  Seigneur  Jacques  de  Meckenheim,  Écuyer,  Seigneur  de  Mefendahl, 
d'Artaize  6c  du  Vivier,  produifit  en  l'élection  de  Reims  les  titres  justificatifs  de  fa 
nobleffe,  «  fur  le  vu  defquels  le  Procureur  du  Roy  en  la  dite  Élection  confentit,  le 
«  7  Août  16.34,  qu'il  jouit,  ainli  que  les  dits  Louis  6c  Philibert  de  Mecquenem,  l'es 
«  enfans,  des  privilèges  concèdes  aux  Nobles,  comme  eux  6c  leurs  prédéceffeurs 
«  avaient  fait  (b)  ».  Le  26  Avril  1641,  il  fut  maintenu  dans  les  privilèges  de  la 
nobleffe  par  jugement  des  Commilfaires  députés  par  le  Roi(c).  11  mourut  vers  i652. 
Il  avait  époufé  :  i°  par  contrat  du  10  Mars  i(5o5,  Demoifelle  Élifabeth  d'Allon- 
vii.LE,  fille  de  feu  Noble  Homme  Adolphe  d'Allonvii.le  ,  Écuyer,  Seigneur  de 
Pavillon  6c  d'Artaize,  en  partie,  6c  d'Anne  de  Verrières;  20  Demoifelle  Charlotte 
de  Villiers,  fille  de  Robert  de  Vii.liers,  Fcuyer,  Seigneur  d'Etrepigny,  6c  de 
Guillemette  de  Noirefontaine,  &  veuve  de  Jacques  de  Cugnon,  Fcuyer,  Seigneur 
de  Saint-Benoit.  De  fon  premier  mariage  vinrent  : 

1 .  Philibert,  qui  fuit. 

2.  Louis,  dont  la  defeendance  fera  rapportée  plus  loin. 

3.  Elisabeth,  mariée,  le  16  Octobre  i63q,  à  Jean  de  Blankart,  Fcuyer,  Sei- 

gneur d'Ogny,  fils  d'Etienne  de  Blankart  6c  de  Jeanne  du  Lory. 

IV.    DEGRÉ. 

Philibert  de  Meckenheim,  Écuyer,  Seigneur  de  Mefendahl,  d'Artaize  6c  du 
Vivier,  de  Semide  6c  d'Inaulmont,  dit  le  Chevalier  de  Mefendahl ,  Lieutenant-Co- 
lonel du  régiment  Royal-Cravates,  avec  lequel  il  fervit  fous  les  ordres  du  Maréchal 

ka;  Dans  les  actes  paflës  en  France,  le  nom  Je  cette  famille  eft  écrit  :  Mecquenem  ou  Mequenem,  conformé- 
ment à  la  prononciation  françaife. 

{b)(C)  Preuves  faites  devant  Denis-Louis  d'Hozicr,  Juge  d'armes,  en  177'^.  Bibliothèque  nationale,  Cabinet 
des  titres. 
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de  Turenne.  Il  époufa  :  i°  le  i5  Mai  i633,  Françoile  de  Quadt,  veuve  de  Triftan 

de  Vili.ei.ongue,  &  fille  de  Pierre  de  Quadt,  Écuyer,  Seigneur  d'Ifengcrd,  &  d'Ar- 
taize  en  partie,  8c  de  Marguerite  d'Argy;  elle  mourut  le  28  Mars  1644;  2"  le  28  Oc- 
tobre 164:"),  Blanche  nu  Lory,  fille  de  feu  Jean  du  Lory,  Écuyer,  Seigneur  de 
Chartongne,  8c  d'Anne  de  Sandras;  3"  avant  le  20  Décembre  1657,  Dame  Marie 
de  Cunis,  fille  de  Médire  Henry  de  Cunis,  Ecuyer,  Seigneur  de  Refeugnon,  8c  de 
Suzanne  de  Condeste  ('.').  11  mourut  le  27  Janvier  i6<_)3,  âgé  de  78  ans. 
Du  premier  mariage  font  ifius  : 

1.  Roland,  qui  fuit. 

2.  Louise,  veuve,  avant  1693,  de  Meffire  Jacques  d'Escannevei.i.e,  Chevalier, 

Seigneur  de  Semide.  Elle  décéda  le  16  Février  1704,  âgée  de  68  ans. 

3.  Elisabeth,  mariée,  le  20  Décembre   1 G 5 7 ,  à  Médire  Robert  de  Verrières, 

Écuyer,  Seigneur  de  Mont-de-Jeux  8c  d'Affleville,  8c  de  Dame  Jeanne  de 
Moitrey. 
Du  troilième  mariage  vinrent  : 

4.  Robert,  Lieutenant  de  chevau-légers,  mort  le  22  Février  1682,  à  fàge  de 

26  ans,  fans  alliance. 

5.  Jacqueline,  mariée,  le  20  Juillet  1677,  à  Meffire  Pierre  de  Wallin,  Écuyer, 

Seigneur  d'Inor  8c  de  Pouilly-fur-Meufe,  Major  pour  le  Roi  à  Damvillers. 
Il  avait  été  charge  de  garder  Stenay.  Pendant  une  abfence  qu'il  lit  pour  le 
fervice  du  Roi,  les  Efpagnols  vinrent  pour  s'emparer  de  la  ville.  Jacqueline, 
avertie,  s'élança  fur  les  remparts,  exhorta  la  garnifon  à  faire  vaillamment 
l'on  devoir,  appela  les  habitants  à  l'on  aide  8c  les  élecfrifa  li  bien  par  fon  cou- 
rage qu'ils  repoullerent  l'ennemi.  Le  Loi  Louis  XIV  8c  la  Reine,  émus  d'un 
li  beau  trait,  voulurent  tenir  fur  les  fonts  de  baptême  l'enfant  dont  Jacque- 
line était  près  d'être  mère.  Plus  tard  elle  fut  préfentee  à  la  Reine  qui  l'en - 
brada  devant  toute  la  Cour,  8c  lui  lit  une  penfion.  A  la  naiffance  de  leur  fils 
Louis,  le  Roi  8c  la  Reine  le  firent  représenter  à  la  cérémonie  de  baptême 
(1681)  par  le  Duc  de  Duras,  Capitaine  des  gardes,  8c  la  Comtefie  de  Béthune, 
Dame  d'honneur  de  la  Reine. 

6.  Marguerite,  mariée,  le  27  Janvier  1698,  à  Médire  Chriflophe  de  Verrières, 

Écuyer,  Seigneur  de  Morgny,  fils  de  Meffire  Pierre  de  Verrières,  8c  de 
Jeanne  d'Argy. 

F.   DEGRÉ. 

Roland  de  Meekenheim,  Ecuyer,  Seigneur  de  Mefendahl,  d'Artaize  8c  du  Vivier, 
de  Semide,  Sçay  8c  Puifeux,  Vicomte  de  Savigny,  Capitaine  d'une  compagnie  de 
chevau-légers,  Maréchal  général  des  logis  de  l'arrière-ban  fous  les  Ducs  d'Altrv 
8c  de  Montmorencv.  11  époufa  :  1"  Madeleine  de  Melin,  fille  de  Philippe  de  Melin, 
Écuyer,  Seigneur  de  Savigny,  8c  de  Jeanne-Alexandre  de  Courcei.les;  elle  était 
veuve  en  premières  noces  de  Charles  de  Coustre,  Chevalier,  Seigneur  de  Noirval, 
8c  en  fécondes  noces,  de  Louis  de  Derny,  Chevalier,  Seigneur  de  Saint-Pierre- 
mont,  Fontenois  8c  Taillv,  2°  le  23  Mars  1696,  Anne-Françoife  de  Riclot,  fille 
de  Jacques  de  Riclot,  Chevalier,  Seigneur  de  Taillv,  8c  de  Jeanne  de  Gentil. 
11  mourut  le  22  Novembre  1718,  ne  lailfant  de  fa  féconde  union  que  trois 
tilles  : 

1.  Marie  ou  Marguerite-Madeleine,  mariée  à  Louis  de  Gentil,  Chevalier, 

Seigneur  de  Lions-devant-Dun.  Elle  décéda  le  3  Août  1767,  à  fàge  de  71  ans. 

2.  Jeanne,  mariée,   le  5  Avril  1710,  à  Gabriel  de   Saint-Vincent,  Chevalier, 
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Seigneur  de  Leftanne,  fils  de  Mellire  Jean  de  Saint-Vincent  &  de  Jeanne- 
Marguerite  de  Mouzay. 
3.  Claude,  mariée,  le  3  Avril   1721,  à  François   de  Villelongue,  Chevalier, 
Seigneur  de  Vigneux  8c  de  Neuvify,  Lieutenant  au  régiment  de  Bretagne- 
cavalerie,  fils  de  Nicolas  de  Villelongue  8:  de  Barbe  de  Reigner. 


IV.    DEGRE. 

Metïirc  Louis  de  Meckenheim,  Ecuyer,  Seigneur  dArtaize  N  du  Vivier,  époufa 
Élilabeth  de  Quadt,  feeur  de  Françoife,  femme  de  foi)  frère  aîné  Philibert.  Elle 
était  déjà  veine  le  23  Août  i638,  date  d'une  fentence  du  Lieutenant  général 
du  bailliage  de  Vermandois  qui  lui  donne  la  garde  noble  de  lés  enfants.  Le 
1"  Juillet  ifôo,  elle  le  remaria  avec  Jacques  de  Mirbrich,  Ecuver,  Seigneur  de  la 
Malmail'on,  8c  mourut  le  i3  Août  1666.  De  l'on  premier  mariage  font  îlfus  : 

1 .  Jacques  ,  qui  luit. 

2  8c  3.  Marguerite  8c  Jacqueline. 

V.    DEGRÉ. 

Jacques  de  Meckenheim,  11e  du  nom,  beuver,  Seigneur  d'Artaize,  du  Vivier, 
de  la  Malmaifon  &  d'inaulmont,  né  avant  le  -_>3  Août  i638,  Capitaine  d'une  com- 
pagnie au  régiment  de  Grandpré,  rendit  hommage,  par  procuration,  les  icr  Dé- 
cembre 1(09  8c  i3  Août  1666,  a  Charles,  Comte  d'Al'premont,  8c  à  Dame  .Varie  de 
Coucy,  l'on  époufe,  pour  fa  terre  8c  feigneurie  d'Artaize  8c  du  Vivier,  mouvante  de 
leur  château  de  Chemery-fur-Bar,  8c  poffédant  haute,  moyenne  8x  balle  jufiiee.  11 
époufa,  par  contrat  du  27  Août  1661  ,  Lleonore  de  Vanssay,  fille  de  MeiTire  Jacques 
de  Vanssay,  Chevalier,  Seigneur  de  Tanffus  &  de  la  Malmaifon,  8c  d'Anne  d'Her- 
bin,  8c  mourut  le  22  Novembre  167g,  laillant  à  fa  femme  la  garde  noble  de  les 
enfants.  De  cette  union  font  ilfus  : 

1.  Philibert,  né  vers  1664,  décédé  le  4  Janvier  1674. 

2.  Jean  ,  qui  luit. 

3.  Charles,  auteur  de  la  branche  des  Seigneurs  de  Montgon,  qui  fera  rapportée 

plus  loin. 

4.  Georges,   auteur  île  la   branche  des  Seigneurs  d'Artaize  8c  du  Vivier,  rap- 

portée à  la  fuite  de  la  précédente. 

5.  Catherine,  née  vers  1672,  décédée  le  26  Mars  i683. 

d.  Henriette,  née  vers  1675,  mariée  :  1"  à  Jean  de  Coustre,  Ecuyer,  Seigneur 
de  SauUeuil,  lils  de  Martin-François  de  Coustre,  Chevalier,  Seigneur  de 
Saint-Augier,  &  de  Louife  de  Commont;  in  à  Guillaume  de  la  Boulaye, 
Ecuyer,  Seigneur  de  Bois-de-l'()r. 

7.  Élkonore,  née  vers  1677,  mariée  :  1"  à  Louis  de  Viluers,  Chevalier,  Sei- 
gneur de  Corbon;  2"  à  Claude  Le  Picart  de  Flavigny,  Chevalier,  Seigneur 
de  Flavigny. 

VI.    DEGRÉ. 

Jean  de  Meckenheim,  Ecuyer,  Seigneur  de  la  Malmaifon,  d'Artaize.  du  Vivier 
en  partie,  de  Noirval  8^  de  Haupuy,  Vicomte  de  Savigny,  né  vers  1664.  fut  admis 
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au  nombre  des  Gentilshommes  gardes-marine  à  Rochefort,  &  fervit  dix-huit  ans 
fur  mer  comme  Enfeigne  &  [lieutenant  des  vahTeaux  du  Roi.  En  1696,  il  lit  enre- 
giftrer  les  armoiries  par  d'Hozier,  dans  Y  Armoriai  général  de  la  Noblejfe  de 
France  (généralité  de  Champagne,  fol.  323),  &  mourut  le  10  Mai  1708.  Il  avait 
époufé,  le  19  Avril  1694,  Jeanne  de  Coustre,  lille  de  feu  Charles  de  Coustre, 
Chevalier,  Seigneur  de  Haupùy,  Noirval  &  Savigny,  &  de  Madeleine  de  Melin 
(alors  remariée  à  Roland  de  Meckenheim,  dont  l'article  ligure  ci-defïus,  p.  3).  De 
cette  union  vinrent  : 

1.  Henry,  ne  le  10  Septembre  1696,  mort  le  i5  Mai  1 74^ ,  fans  alliance. 

2.  Roland,  né  le  11  Septembre  1697,  mort  avant  l'on  père. 

3.  Chari.es,  qui  fuit. 

4.  Jean,  ne  le  <S  Mai  1700,  mort  avant  l'on  père. 

5.  Louis,  né  le  10  Décembre  1706,  Chevalier,  Seigneur  &  Vicomte  de  Savigny, 

Mont-Saint-Martin  &  Andrecy,  Chevalier  de  Saint-Louis  en  1749,  Capitaine 
de  cavalerie,  Porte-étendard  des  gardes  du  corps  du  Roi  dans  la  compagnie 
d'Harcourt.  11  époufa,  le  1"  Juillet  174*),  .Marie-Marguerite  de  Graffeuil, 
lille  de  Meflire  Jean-Charles  de  Graffeuil,  Chevalier,  Seigneur  de  Mont- 
Saint-Martin  ^v  de  Savigny  en  partie,  &  de  Lame  Sufanne  de  la  Tranchée. 
11  mourut  vers  1789,  taillant  de  l'on  mariage  : 

Jeanne-Françoise,  mariée  a  .Mellire  Jérôme-Charles-Jofeph-Louis  de 
Villieks,  Chevalier,  Seigneur  de  Bailla,  Colonel  au  corps  royal  d'ar- 
tillerie. 

VII.    DEGRE. 

Charles  de  Meckenheim,  Écuyer,  Seigneur  de  la  Malmaifbn,  Artaize,  Vivier, 
Corbon,  Saint-Morel,  Savigny,  né  le  3  Février  1699,  d'abord  Volontaire  au  régi- 
ment de  Poitou,  avec  lequel  il  le  trouva  au  liège  de  Ho/es,  en  Catalogne,  où  il 
fut  bielle;  enluite  Capitaine  au  régiment  de  Picardie.  Il  époufa,  par  contrat  du 
4  Décembre  17IL,  Anne-Angélique  de  Monchy,  fille  de  Mellire  Jacques  de  Mon- 
chy,  Écuyer,  Seigneur  &  Patron  de  Cottancy,  Chevalier  de  Saint-Louis,  &  de- 
Dame  Madeleine  d'Asi'REMONT.  Il  mourut  le  iCI  Février  174*"),  laillant  de  cette  union  : 

;.  Jean-François,  qui  fuit. 

2.  Marie-Charlotte,  Chanoineffe  régulière  de  Tordre  de  Saint-Auguilin  de 
Nazareth. 

VIII.    DEGRÉ. 

Jean-François  de  Meckenheim,  Ecuyer,  Seigneur  de  la  Malmailbn,  d1  Artaize  8c 
du  Vivier  en  partie,  ne  le  2  Février  1744,  à  Saint-Morel,  lut  reçu  au  nombre  des 
Pages  de  Madame  la  Dauphine,  mère  du  Roi  Louis  XVI,  fur  preuves  de  noblelïe 
préfentées  le  29  Novembre  175s.  11  devint  Lieutenant  au  régiment  de  Schombcrg- 
dragons,  <^  époufa,  par  contrat  du  29  Janvier  1771,  Marguerite-Madeleine  de 
Gentil,  fille  de  Mellire  Louis  de  Gentil,  Écuyer,  Seigneur  de  Lions-devant  Dun  , 
Chevalier  de  Saint-Louis,  Capitaine  d'infanterie,  &  de  feue  Madeleine  ni  Mecki  n- 
heim  (voir  plus  haut,  au  Ve  degré,  p.  3),  &  veuve  de  Mellire  Jean-Haptilte  de  Failly, 
Écuyer,  Seigneur  de  Villemontry,  Bailli  d'épee  de  Mouzon,  Capitaine  au  régiment 
de  Picardie.  11  décéda  le  iS  Janvier  1786,  laillant  de  ce  mariage  : 

1.  Louis-Roland,  né  vers  1772,  mort  fans  alliance  le  28  Octobre  17^0. 

2.  Jérôme-François-Frédéric,  qui  luit. 
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3.  Jkannk-Marie-Louisk,  née  le  3o  Octobre   1771,  mariée  en   179-2  à  Auguftc 

de  la  Goupili.ière,  morte  en  18 16  à  Champigny-fur-Mùrne. 

4.  Louise-Marcelline,  née  le  11  Septembre  1779,  fut  admife  dans  la  Maifon 

royale  de  Saint-Louis,  à  Saint-Cyr,  fur  preuves  de  nobleffe  vérifiées  par 
Antoine-Marie  d'Ho/.ier  de  Sérigny,  Juge  d'armes,  qui  en  délivra  certificat 
le  9  Juillet  1 7S9  (a).  Elle  a  époufé,  le  S  Juin  1800,  Charles-Maurice  de 
Meckenheim  d'Artaize,  fou  coulin,  dont  il  fera  parle  plus  loin,  8c  ell  dé- 
cédée à  Vendôme,  le  12  Mars  1837. 

IX.    DEGRÉ. 

Jérôme-François-Frédéric  de  Meckenheim,  ne  le  6  Mars  1776,  admis  à  FÉcole 
militaire  de  Pont-à-Mouffon,  fur  preuves  de  noblelle.  11  époufa  vers  1820  Edmée- 
Vidoire  de  Gentil,  fille  de  Louis  de  Gentil  8c  d'Edmée  de  Meaux.  De  Ion 
mariage  font  iffus  : 

1.  Louis-Amédée;  né  le  G  Octobre  1822,  mort  jeune. 

2.  Louisk-Chari.ottk,  née  le  6  Septembre  1821,  mariée  à  N.  de  Wacquant  de 

Fœtz. 

■-y-.,'  i^é? 
BRANCHE  DES  SEIGNEURS  DE  MONTGON  ET  DU  CHARME. 

VI.   DEGRÉ. 

Charles  de  Meckenheim,  Lcuyer,  Seigneur  d'Artaize  &  du  Vivier  en  partie, 
Bailli  des  ville  8v  prévôté  de  Doncherv,  né  le  G  Janvier  1671,  époufa  Françoife  de 
Gruthus,  fille  de  Jean  de  Gruthus,  Ecuyer,  Seigneur  de  Chatlelet  8c  de  la  Ma- 
lallife,  8c  de  Françoife  de  Fresneai  .  11  eut  de  cette  alliance  : 

1.  Jean,  né  le  6  Décembre  1703,  Lcuyer,  Seigneur  de  Montgon  8v  du  Charme, 

d'abord  Volontaire  au  régiment  de  Vaffé-cavalerie  en  1720,  Lieutenant  au 
régiment  de  Piémont  en  1735,  Capitaine  au  régiment  de  Picardie  en  1745, 
Chevalier  de  Saint-Louis  en  1748,  rentra  dans  la  vie  privée  en  1757,  après 
trente-fept  ans  de  fervice  (b).  11  avait  époufé  en  17^2  Madeleine  de  Les- 
cuyer,  8c  mourut  le  28  Novembre  1771,  fans  poftérité. 

2.  Roland,  qui  fuit. 

3.  Marie,  née  le  9  Février  1702,  morte  fans  alliance  en  1777. 

4.  Anne-Éléonore,  née  le   11  Novembre  1710,  morte  fans  alliance. 

5.  Marie-Charlotte,  née  le  i5  Mars  17LL  mariée  à  Marcellin  de  Liques   de 

Ferragues  d'Espaey,  Écuyer,  Seigneur  de  la  Horgue,  Chevalier  de  Saint- 
Louis,  Capitaine  au  régiment  de  Picardie. 

6.  Louise-Madeleine,  née  le  20  Juin  1714,  morte  fans  alliance. 

VIL   DEGRÉ. 

Roland  de  Meckenheim,  Écuyer,  Seigneur  d'Artaize  8c  du  Vivier  en  partie,  du 
(Tanne  &  de  Montgon,  ne  le  29  Octobre  171  1,  Volontaire  au  régiment  de  Conti 
en  1730,  Capitaine  au  régiment  de  Picardie  en  1746,  bleffé  à  Fribourg,  Chevalier 
de  Saint-Louis  en  1760,  penfionnaire  du  Loi  en  1766 (c).  11  époufa,  le  3  Juillet  1780, 

(a)  Orignal  au  Cabinet  dos  titres  de  la  Bibliothèque  nationale,  fonds  d'Hozier. 

(b)  (e)  À.  Mazas  &  Th.  Anne,  Hilloira  de  l'ordre  de  Saint-Louis,  t.  1,  pp.  40.1  &  .=-17. 
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Marie-Françoife-Louife  de  Gblthus,  tille  Je  Roland  de  Grlthus,  Écuyer,  Sei- 
gneur &  Vicomte  de  Leffincourt,  Bufly  &  Tailly,  &  de  Madeleine  'je  Riencourt,  &; 
décéda  avant  le  i3  Juin  1790,  lailïant  de  l'on  mariage  : 

1.  Louis-Roland,  qui  luit. 

2.  Marie-Louise,  née  en  1 7S3,  mariée  en  [8o3  a  Charles,  Marquis  de  Pouii.i.y, 

Baron  de  Cornay,  Chevalier  de  Saint-Louis. 

VII I.    DEGRÉ. 

Louis-Roland  de  Meckenheim,  né  le  3  Novembre  1784,  Garde  du  corps  du  Roi 
Louis XVIII;  enfuite  Sous-Préfet  de  Vou/iers,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur, 
décède  à  Charleville  le  26  Février  1844.  Il  avait  époufé  Marie  de  Barré,  dont 
l'ont  illus  : 

1.  Louis-Nicolas,  qui  fuit. 

2.  Charlls-Marih-Roi.and,  né  le   29  Août    1804,   Confervateur  des   forêts  du 

département  de  la  Mofelle,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur.  11  a  époufé,  le 
5  Décembre  1827,  Louife-Madeleine-Conftance  de  Gentil,  dont  ell  illue 
une  fille  :  Céline. 

3.  Jean-Baptiste-Marie-Louis-Rémy,  né  le  7  Septembre   1S0S,  Général  d'ar- 

tillerie, Commandeur  Je  la  Légion  d'honneur,  mort  le  5  Juin  1875.  11  a 
époufé,  le  25  Novembre  i85i,  Caroline  de  Landku,  dont  font  illus  : 

I.  Charles,  né  en  Juillet    1812. 

II.  Adrien,  ne  le  10  Septembre  1857. 

IX.   DEGRE. 

Louis-Nicolas  Je  Meckenheim,  ne  le  4  Mars  i8o3,  Juge- Auditeur,  puis  Subftitut 
du  Procureur  Ju  Loi  à  Charleville.  Il  a  époufé  en  1828  Delphine  de  Bertignon. 
De  cette  union  font  iffus  : 

1.  Edouard,  ne  le  ii  Décembre  1820,  Chel  d'efcaJrons  d'État  major,  Officier 

Je  la  Légion  d'honneur,  Chevalier  du  Medjidié,  de  Saint-Grégoire-le-Grand 
6c  de  François  11,  mort  le   19  Décembre  1880. 

2.  Ernust-Nicolas,  qui  fuit. 

A'.    DEGRÉ. 

Ernest-Nicolas  de  Meckenheim,  né  le  <)  Décembre  1837,  Chef  d'efeadrons  d'ar- 
tillerie, Chevalier  Je  la  Légion  d'honneur,  chef  Je  la  branche  aînée,  a  époufé,  le 
22  Juillet  1873,  Marie-Gabrielle  de  Meckenheim,  Je  la  branche  d'Artaize,  fa 
confine  (voir  plus  loin).   De  cette  union  font  illus  : 

1.  Rolland,  ne  le  20  Août  1877. 

2.  Jacquls,  né  le  27  Février  1881. 

3.  Jean,  né  le  11  Août  i883. 

4.  Marie-Madeleine,  née  le  1e1  Septembre  1871. 

5.  Marie-Louise,  née  le  24  Mai  1876. 


MECKENHEIM  n'ARTAJZE. 


BRANCHE  DES  SEIGNEURS  D'ARTAIZE  ET  DU   VIVIER, 
BARONS  DE  MECKENHEIM. 

VI.    DEGRÉ. 

Georges  de  Meckenheim,  Écuyer,  Seigneur  d'Artaize  &  du  Vivier,  né  le 
2  5  Juillet  1679,  époufa,  par  contrat  du  3o  Décembre  1703,  Jeanne-Marie  Le  Pel- 
letier de  Beauvais,  fille  d'Urbain  Le  Pelletier,  Écuyer,  Seigneur  de  Beauvais, 
Commiffaire  provincial  d'artillerie  au  département  de  Strasbourg,  &  de  Marthe 
des  Hayes.  Il  mourut  le  6  Avril  17-pL  au  Grand-Montrevault,  en  Anjou.  &  l'a 
veuve  fut  inhumée  dans  l'églife  d'Artaize  le  i5  Mai  1762.  De  leur  mariage  font 
il  lus  : 

1.  Antoine-Maurice,  né  le  4  Février  1705,  mort  fans  alliance. 

2.  Louis- Charles -Bonaventure,  né   le    19   Septembre    1709,    mort  fans  al- 

liance. 

3.  Charles-Maurice,   ne   le  20  Avril    1710,   Major  commandant  la   place  de 

Phalsbourg,  Chevalier  de  Saint-Louis  en  1753,  mort,  fans  alliance,  à  Phals- 
bourg, le  27  Juin  1781 . 

4.  Robert,  né  vers  1714,  mort  fans  alliance  le  25  Mars   1743. 

5.  Henri,  qui  fuit. 

6.  Anne-Françoise,  née  le  26  Novembre  170?,  décédée  le  5  Juillet  1706. 

-.  Avxo'.NE-Mvf  i-.Al-v.ï  Made-.o'.iV: '.-i"Ar..v. :e  .  i=ceice  le  >\>.e~brc  :-n\ 
à.  Jeanne-Marii  .  née  le  2:  Février  1717.  Jc^Jl-l  le  22  Mai  1720. 
9.   Marie-Anne,  née  le  9  Mai  171S.  décéiée  le  16  Mai  1720. 
:c.  As,\  ;n:-\\,:.:-A.:\.:    Muk-nio.lV/.c  du  Roïlûis  .  nc'e  le  2'5  Dccembre  172V 
décédée  a  Sedan  le  2  s  Mars  1807. 

VII.   DEGRÉ. 

Henri  de  Meckenheim,  Chevalier  {a  .  Seigneur  d'Artaize  .  du  Vivier,  de  Ville- 
preux  &  de  Boilcherel,  ne  le  i5  Avril  1720,  Capitaine  au  régiment  de  Chabrillant, 
Écuyer  de  S.  A.  R.  Madame  la  Comtelfe  d'Artois,  Chevalier  de  Saint-Louis  en  1753. 
Il  époufa,  par  contrat  du  9  Mars  1757  a  l'églife  de  Verfailles  le  11  Mai  fuivant), 
Félicité-Geneviève-Coniîance  d'Oppen,  fille  d'Antoine  d'Oppen,  Ecuyer,  ancien 
Capitaine  des  châties  du  Roi  de  Pologne,  Duc  de  Lorraine,  8.  d'Anne  de  Saint- 
Simon.  Le  contrat  fut  ligne  par  le  Roi,  la  Reine,  Monfieur  le  Dauphin  &  Mefdames, 
filles  du  Roi.  Condamne  à  mort  par  le  tribunal  révolutionnaire,  le  i3  Juillet  1794, 
en  qualité  d'ex-Noble,  ex-Capitaine  de  cavalerie ,  ex-Écuyer  de  la  ci-devant  d'Ar- 
tois ,  Henri  de  Meckenheim  fut  décapité,  le  26  du  même  mois,  fur  la  place  de  la 
barrière  de  Yincennes.  C'eft  lui  qui  avait  obtenu,  fur  production  de  titres  authen- 
tiques, remontant  a  Christophe  de  Meckenheim,  par  lequel  on  commence  la  filia- 
tion de  cette  généalogie,  un  arrêt  de  la  Cour  des  Aides  de  Paris,  du  20  Août  1770, 
qui  a  reconnu  la  noblelîe  de  la  famille  depuis  i53o,  <\-  qui  a  annulé  un  arrêt  anté- 
rieur, rendu  par  défaut  le  14  Février  1664  (b  .  Sa  veuve  en  décédée  le  4  No- 
vembre 18 10,  huilant  de  leur  mariage  : 

{a)  Ainfi  qualifie  dans  l'arrêt  de  la  Cour  dus  Aides  du  'o  Août  1770.  &  dans  le  evriifie.it  de  d'Hozier  délivré 
pour  fon  fils  le  i  5  Janvier  1780. 

(b)  Origin.il  au  Cabinet  des  litres  de  la  Bibliothèque  nationale. 


MECKENHEIM   d'ARTAIZE. 


i.  Charles-Maurice,  qui  fuit. 

2.  Henri-Louis,  né  le  27  Mai  1761.  Ambroife-Louis-Marie  d'Hozier  lui  délivra, 

le  i5  Janvier  1789,  un  certificat  de  nobleffe  (a).  11  efi  mort,  (ans  alliance,  le 
21  Juin  1812. 

3.  Philippe-Marie,  né  le    19  Septembre   1773,  eut  pour  parrain   &   marraine 

LL.  AA.  \l\t.  Monfeigneur  le  Comte  &  Madame  la  Comteffe  d'Artois,  en 
perfonnes,  &  fut  reçu  Page  de  la  Grande  Écurie  du  Roi,  fur  preuves  de 
noblelle  prefentees  le  3i  Mars  178g.  11  émigra,  &  à  lbn  retour  en  France, 
il  rentra  dans  l'armée  où  il  devint  Chef  d'efeadrons  d'Ktat-major  8c  Chevalier 
de  la  Légion  d'honneur.  Décédé  en  i833,  fans  alliance. 

4.  Louise-Sophie,  née  le  27  Juillet  1 7* >5 ,  mariée  au  Comte  du  Motet  de  Dracy, 

Gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  du  Roi. 

VIII.    DEGRÉ. 

Charles-Maurice  de  Meckenheim  d'Artaize,  Chevalier  8c  Baron  de  Mecken- 
heim  (b),  né  le  7  Septembre  17SS,  fut  reçu  Page  de  Madame  la  Dauphine  '  .Marie- 
Antoinette;  fur  preuves  de  noblelle  remontant  à  i53o,  8c  laites  devant  Denis-Louis 
d'Hozier,  qui  en  délivra  le  certificat  le  8  Août  1772  (c).  D'abord  Sous-Lieutenant 
dans  Royal-Étranger  en  1776,  il  devint  Capitaine  l'année  fuivante,  fut  attaché 
enfuite  au  régiment  Colonel-général-cavalerie,  8c  nomme  Capitaine  commandant 
en  1781.  Émigré  en  1791,  il  lit  la  campagne  de  1792  dans  la  compagnie  des  Officiers 
de  Colonel-général.  Rentré  en  France,  il  eut  commiffion  de  Chef  d'efeadrons  en  1799, 
fut  nommé  Commandant  d'armes  à  Auxerre  en  180 1 ,  Lieutenant  de  la  gendarmerie 
départementale  8v  Lieutenant  de  compagnie  dans  la  gendarmerie  en  1802,  Capitaine 
de  la  gendarmerie  d'élite.  Capitaine  Adjudant-Major  en  1804,  Chef  d'efeadrons 
attaché  à  la  légion  en  i8o5,  Officier  de  la  Légion  d'honneur  en  1806,  enfin  Colonel. 
Il  fit  toutes  les  campagnes  du  premier  Empire,  8c,  après  quarante-trois  ans  de  fer- 
vices  militaires,  il  eut  la  croix  de  Saint-Louis  en  1814  (d).  Il  efi  décédé,  a  Champi- 
gny-fur-Marne,  le  24  Octobre  1821.  11  avait  epoufé,  le  8  Juin  1800,  Louife-Mar- 
celline  de  Meckenheim  de  la  Mai. maison,  fa  confine  (voir  plus  haut,  VI IIe  dc^vc , 
p.  6),  dont  il  eut  : 

1.  Jacques-Constantin,  qui  fuit. 

2.  Charles-Frédéric,  dont  la  defeendance  fera  rapportée  après  celle  de  fon 

frère  aîné. 

3.  Louise-Amicie,  mariée  à  Simon-Marie  deWacquant,  mort  à  Poitiers  en  1857, 

Général  de  brigade.  Commandant  la  luhdivilïon  de  la  Vienne,  Commandeur 
de  la  Légion  d'honneur.  De  ce  mariage  font  iffues  deux  filles  :  Alix,  mariée 
au  Vicomte  de  Cressac,  8c  Iîerthe,  mariée  au  Comte  de  Baglion. 

IX.    DEGRÉ. 

Jacques-Constantin,  Baron  de  Meckenheim,  né  le  28  Lévrier  1802,  Carde 
du  corps  du  Roi  Charles  X,  puis  Capitaine  au  10e  régiment  de  cuirafliers,  a  époulè, 
le  8  Octobre  1 85 1,  Caroline-Marguerite  de  Veyny,  fille  de  Gabriel-Claude,  Comte 

a    I  M1_1n.1l  au  Cabinet  des  titres  de  la  Bibliothèque  nationale. 
[b]  Ainli  qualilïc  dans  fon  brevet  de  Chevalier  de  Saint-Louis. 

fil  A.Mazas  &  Th.  Anne,  Hilloire  de  l'ordre  de  Saint-Louis,  t.  111.  p.  112. 


de   MECKENHEIM   d'ARTAI^E. 


de  Veyny,  K:  de  Charlotte-Céfarîne-Antoinette  de  la  Ferté-Meung.  De  cette  union 
font  iffus  : 

i.  Raoul,  né  en  Juillet   i852,  mort  à  Rome  en    1869,  Zouave  pontifical. 
2.  Pierre,  né  le  m  Décembre  iS57,  a  époufé,  le  7  Septembre  [881,  Marie-Renée 
DR  Miscault.   De  cette  union  ell   illu  : 
Raoul,  ne  le  8  Juin  [882. 


/.Y.    DEGRÉ. 

Charles-Frédéric  de  Meckenheim,  né  le  7  Janvier  1810,  décédé,  au  château  des 
Diorières,  le  22  Janvier  1864.  Il  avait  époufé,  le  20  Avril  1841,'  Marie-Louife- 
Henriette  des  Mazis,  fille  d'Alexandre  des  Mazis,  Officier  fupérieur  d'artillerie 
Chevalier  de  Saint-Louis,  &  de  Marie-Henriette  1,1s  Mazis.  Elle  ell  morte  lé 
i3  Août  1861,  ayant  eu  de  fon  mariage  : 

1 .  Henri  ,  qui  luit. 

2.  Odon,  ne  le  24  Septembre  iN43,  Capitaine  aux  mobiles  de  Loir  *  Cher,  tue 

à  Parigné-rÉvèque,  au  combat  du  .Mans,  le   10  Janvier  1871. 

3.  Fernand,  né  le  29  Décembre  184S,  Chevalier  de  Saint-Grégoire-le-Grand, 

ancien  Zouave  pontifical,  Sous-Lieutenant  de  réferve  au  32e  régiment  d'ar- 
tillerie, a  époufé,  le  26  Juillet  1879,  Jeanne  de  Bompart.  De' ce  mariage 
l'ont  illues  :  n 

I.  Elisabeth. 

II.  Marguerite. 

4.  Stanislas,  ne  le  S  Juillet  i8?o,  ancien  Zouave  pontifical,  mort  en   iSSt. 

5.  Louis,  né  le    19  Juin   [852,   Lieutenant  de  réferve  au   10e  régiment  de  chaf- 

feurs  à  cheval. 

6.  Marie-Gabrielle,  née  le  22  Avril  1847,  mariée,  le  22  Juillet  i873,à  Erneft- 

Nicol^TDE  Meckenheim  ivoir  plus  haut,  Xe  degré,  p.  7). 

7.  Louise-Marie,  née  le  17  Juin   i855,  décédée  le  5  Août  1 8 5 7 . 

A'.    DEGRÉ. 

Henri  de  Meckenheim,  ne  le  20  Avril  1S42,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur 
Capitaine  Adjudant-Major  au  39c  régiment  territorial,  marie,  le  7  Janvier  i875  -\ 
Mane-Pauhne-Eugénie  Chebrou  de  ..a  Roulière,  fille  de  Victorin  Chebrou  de  la 
Rouliere  &  de  Mane-Armande-Emilie  de  Lespinay.  Elle  ell  décédée  le  10  Juin  .S7N 


MENCHE   de  LOISNE, 

riens  Seigneurs  de  Saint-Michel,  du  Vremets,  du  Raoult,  de  Loi/ne,  de  Haifi 
du  Vermeil,  de  la  Derrière,  de  Sobruicq,  &c.  (a). 

ARTOIS  et  PICARDIE. 


jy.l^ur  à  un  Chevron  d'Or,  accompagné  en  chef  de  deux  Etoiles  du  même,  &  en  pointe  d'un 
Croijjant  d'Or.  Vécu  timbre  d'un  Cafque  de  profil  orné  de/es  lambrequins  d'Or  S  d'Azur   b;. 

Cette  famille  cil  originaire  d'Allemagne  &  on  la  trouve  en  Artois  &  en  Picardie 
au  XVIe  tiède.  Elle  a  fourni  beaucoup  d'Officiers  au  régiment  des  Gardes 
Wallones,  au  fervice  du  Roi  d'Efpagne,  &  elt  alliée  aux  principales  familles  de 
l'Artois. 

PREMIER   DEGRÉ. 

Jean  Menche  de  Prade,  epoula,  le  29  Mai  (558,  Noble  Demoifelle  Marie  de 
Hondt. 

//.    DEGRÉ. 

Guillaume  Menche,  Seigneur  de  Saint-Michel,  epoula,  le  3o  Mars  1397,  Noble 
Demoifelle  Hélène  des  Lyons,  dont  il  eut  : 

1.  François,  qui  fuit. 

2.  Marie,  qui  epoula  Nicolas  Da.miens,  Ecuyer,  Seigneur  de  Ranchicourt. 

///.    DEGRÉ. 

François  Menche,  Seigneur  de  Saint-Michel,  qui  epoula  Noble  Demoifelle 
Marie-Michel  Espilliet,  fille  de  Charles,  Écuyer,  Seigneur  de  Fiftain,  de  Gry- 
boval,  du  Hauttois  8c  de  Marquais  (c),  dont  il  eut  : 

1.  Jean-François,  qui  fuit. 

(a)  Indicateur  nobiliaire  un  Table  alphabétique  des  noms  des  amilles  nobles  fufceptibles  d'être  enregijlrdes 
dans  ï Armoriai  général  de  feu  M'  D'Hoyer  (Paris,  i8i8\ 

b)  Bibliothèque  nationale,  Cabinet  des  manuferits,  collection  du  nouveau  d'Ilozicr,  règlement  d'armoiries  pour 
le  Sieur  Éloi-Fkançois  Menche,  Seigneur  de  Saint-Michel, du  Vremets  «Se  du  K.ioult  en  Picardie,  fait  par  Charles 
d'1  lozicr,  Confeiller  du  Roi,  &c,  en  vertu  de  la  commiflion  cxprelTe  qui  lui  a  été  donnée  par  Sa  Majclté  par  arrêt 
du  Conlèil  d'Etat  rendu  le  iS  Décembre  iûy6;  pièce  du  24  Septembre  1607. 

[C   Archives  départementales.  Arras.  Dénombrements  des  leigneuries  de  Gryboval  &  de  Fiftain. 


Re^ijtre  Jtptitnu 


MENCHE   de  LOISNE.    » 


2.  Marie-Magdelaine,  alliée  en  1674  à  Jean  Fouler,  Lcuyer,  Major  des  ville 

&  château  de  Béthune  (a). 

3.  Lloy,   Prêtre,  Seigneur  des  Mottes. 

IV.   DEGRÉ. 

Jean-François  Menche,  Seigneur  de  Saint-Michel,  Échevin  &  Prévôt  de  la  ville 
de  Béthune  (b),  époufa,  le  23  Janvier  1671  ,  Anne-Thérèfe  Mayoul,  ?\ ,  en  fécon- 
des noces,  le  18  Mars  1676,  Noble  Demoifelle  Élifabeth-Thérèfe  Morant,  fille  de 
Sanfon  Morant,  Seigneur  d'Héronfart,  Lieutenant  gênerai  du  Comté  de  Saint- 
Pol,  &  de  Demoilélle  Jeanne  Vandenabel. 

Il  eut  de  la  première    union   : 

1.  Lloy-François,  qui  fuit. 

2.  Marie-Thérèse,  morte  fans  alliance. 

V.  DEGRÉ. 

Éloi-François  Menche,  Écuyer,  Seigneur  de  Saint-Michel,  du  Vremets  &  du 
Raoult,  Officier  au  régiment  d'infanterie  du  Duc  du  Maine,  de  la  généralité  d'A- 
miens, reçut  des  lettres  de  Nobleffe  données  à  Veriàilles  par  Fouis  XIV  en  Sep- 
tembre 1697  (c).  Il  époufa,  le  10  Octobre  1697,  Jeanne  Gérin,  fille  de  Jacques 
Gérin,  Avocat  au  Confeil  d'Artois,  dont  il  eut  : 

1.  Nicolas-François-Joseph,  mort  fans  alliance. 

2.  Charles-Joseph,  qui  fuit. 

3.  Nicolas-François,  Officier  au  Royal-Carabiniers,  mort  fans  alliance. 

4.  Elisabeth-Thérèse,  qui  époufa,  le  28  Mars  1737,  Charles  d'Égrieux,  Che- 

valier de  Saint-Louis,  Capitaine  au  Royal-Carabiniers. 

VI.  DEGRÉ. 

Charles-Joseph  Menche,  Lcuyer,  Seigneur  de  Saint-Michel  cv  autres  lieux, 
époufa,.  *e  27  Mai  1743,  Noble  Demoifelle  Auvray  de  Loisne,  fille  unique  de 
Pierre  Auvray,  Seigneur  de  Loifne,  Chevalier  de  Saint-Louis,  Capitaine  au  régi- 
ment de  Brelfe,  6c  de  Dame  Marie-Agnès  Le  Rolt.x  du  Chasti  li  1 .  11  en  eut  : 

1.  Pierre-François-Bonaventure,  qui  fuit. 

2.  Léonor-Eugène,  Lcuyer,  Seigneur  du  Vermeil,  Officier  aux  Gardes  Wallo- 

nes  (1760-1794  ,  Maréchal  de  camp  au  fervice  de  Sa  Majclle  catholique, 
Gouverneur  de  Talarn  (d). 

3.  Jeanne-Marie-Louise-Perpétue,  morte  fans  alliance. 

a)  Armoriai  d'Artois  &  de  Picardie,  public  par  Borel  d'Ilauterivc,  p.  2S2. 

(6)  Comptes  de  l'Argentier  de  la  ville  de  Béthune  à  Monfcigncur  de  Breteuil,  Intendant  en  Picardie,  Artois, 
Boulonnais,  1G74-1GS0;  Archives  de  la  ville  de  Béthune. 

c)  Ces  Lettres  de  nobleffc  le  trouvent  dépofées  à  la  Bibliothèque  nationale,  Cabinet  des  manuferits,  collection 
du  nouveau  d'Hozier. 

d  Pour  toutes  les  citations  relatives  aux  gardes  Wallones,  voir  VHiJloire  des  gardes  Wallones  par  le  Colonel 
Guillaume  (Bruxelles,  1 858  ,  livre  qui  contient  le  contrôle  général  des  Ollicicrs.  Le  régiment  des  Gardes  Wallones 
fut  créé  le  17  Octobre  1702  par  Philippe  V.  11  n'y  avait  que  les  membres  de  la  famille  royale  qui  puffént  entrer 
dan;,  les  rangs  du  régiment  pour  en  palier  la  revue.  Le  Colonel  devait  être  Grand  d'Efpagne;  les  Officiers  fupé- 
rieurs  étaient  choilis  parmi  les  Lieutenants  généraux  èx  même  les  Capitaines  généraux  de  l'armée;  les  Capitaines 
avaient  au  moins  le  grade  de  Colonel;  beaucoup  étaient  Brigadiers  èx  quelques-uns  Lieutenants  généraux;  les 
Lie  menants  èx  les  Aides-Majors  avaient  au  moins  le  grade  de  Lieutenant-Colonel;  les  Sous-Aides-Majors  èx  les 
Sous-Lieutenants  celui  de  Capitaine.  Julqu'cn  1  7 7 3 ,  le  régiment  des  Cardes  Wallones  ne  pouvait  être  recrute 
que  de  tuldats  originaires  des  Pays-Bas. 


MENCHE   de   LOISNE. 


FIT.    DEGRE. 

Pierre -François-Bonaventure  Menche,  Ecuyer,  Seigneui  de  Saint-Michel, 
Loifne  &  autres  lieux,  époufa,  le  21  Novembre  17Ô5,  Noble  Demoifelle  Marie- 
Catherinc-Jofeph  Le  Ricque,  fœur  de  Louis-Lamoral  Le  Ricque  de  Marquais, 
membre  des  États  d'Artois  pour  la  Nobleffe,  Lieutenant  des  Maréchaux  de  France 
à  Béthune  (à).  Il  eut  de  cette  alliance  : 

1.  Louis-Timotiiff,.  qui  luit. 

2.  Chahi.es,  né  le  3o  Septembre  1768,  Capitaine  aux  Gardes  Walloncs,  Colonel 

attaché  à  PÉtat-major  du  corps  d'armée  du  Maréchal  Soult  en  Efpagne, 
Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  de  Saint-Louis  &  de  l'Ordre  royal 
d'Efpagne,  a  époufé  Demoifelle  Marie-Françoife  Fitz-Morris;  décédé  le 
3  Avril  i8(io,  fans  poftérité. 

3.  Henri,  né  le  26  Mars  1770,  Officier  aux  Gardes  Walloncs  de  1786  à  iSofi, 

Chevalier  de  Saint-Louis  ^  de  la  Légion  d'honneur,  a  époufé,  le  11  No- 
vembre 1807,  Demoifelle  Sophie  de  la  Forge  de  Racquinghem,  iille  de 
M.  de  la  Forge  de  Racquinghem,  Membre  des  États  d'Artois  pour  la 
Nobleflé  (/').  Décédé,  fans  poftérité,  le  17  Novembre  184g. 

4.  Auguste,  né  le  17  Décembre  1772,  Officier  aux  Gardes  Wallones  de  17S7  à 

1794;  Juge  de  paix  du  canton  de  Lillers,  Membre  du  Confeil  général  du 
Pas-de-Calais,  décédé  le  17  Avril  18.17.  De  l'on  mariage,  conclu  le  3o  Mai 
iSoo,  avec  Demoifelle  Marie-Antoinette  Le  Jay,  naquirent  : 
I.  Ghislain-Gustave,  ancien  Magiftrat,  Membre  du  Confeil  d'arrondif- 
fement  de  Lille,  Maire  d'Haubourdin ,  époufa,  le  23  Mars  1841  ,  Dame 
félicité  Urrutia,  &  décéda  le  3o  Mai   1864,  fans  entants. 
IL   Louise-Emerance,  encore  vivante,  n'a  pas  contracté  d'alliance. 
111.   Léonide,  décédée  veuve  de  François   Chabert,   Capitaine  d'infan- 
terie, a  eu  une  lille  morte  fans  alliance. 

5.  Amélie,  née  en  1767,  élevée  à  la  Sainte  &  noble  famille  de  Lille,  a  époufé 

M.  de  le  Helle  d'Affroux,  Écuyer,  Capitaine  de  cavalerie. 
Il  Joséphine,  morte  fans  alliance  en  1  ~t)5 . 
7.   Philippine-Charlotte,  a  époufé   fou   oncle,   Eugène  Le  Ricque,  Ecuyer, 

Seigneur  de  Violâmes,  Officier  aux  Gardes  Wallones  de  176D  à  1777  (c). 

VIII.    DEGRÉ. 

Louis-Timothée  Menche  de  Loifne,  né  à  Béthune  le  23  Octobre  1766,  Capitaine 
aux  Gardes  Wallones  où  il  lervit  de  1783  à  1808,  Intendant  général  d'armée  en  1808, 
Gouverneur  de  l'Aragon  fous  le  Roi  Joleph;  il  époufa,  le  18  Janvier  181 3,  Dona 
Manuela  Cambronero,  fille  de  Don  Manuel  Camisronfro,  Membre  du  Confeil 
fuprême  de  Sa  Majefté  catholique,  8c  de  Dona  Maria  Garcia,  8:  mourut  le  17  Fé- 
vrier 182.Î,  lailfant  de  l'on  mariage  deux  lils,  Charlks-Louis-Constant  8c  Henri- 
Marie-Josfph  ,  qui  fuivent. 

{a^  Almanach  d'Artois  (  1770  à  1790),  &  Archives  départementales,  Amis. 

ib)  Almanach  J'Artois  (1785   . 

(c)  Les  actes  de  l'État  civil  du  quatrième  au  huitième  degré  font  inferits  aux  regiflres  des  baptêmes,  mariages 
&  fépulturcs  de  la  pareille  de  Sainte-Croix  à  Béthune,  ou  à  ceux  de  la  pareille  de  Beuvry,  dans  laquelle  le  trou- 
vait (ituee  la  terre  de  Loifne. 


MENCHE  de   LOISNE.    _ 


IX.   DEGRE. 

Charles-Louis-Constant  Menche  de  Loifne,  Officier  de  la  Légion  d'honneur. 
Chevalier  de  Saint-Grégoire-le-Grand,  de  Léopold,  de  Saint-Maurice  &  Saint- 
Lazare,  Officier  de  l'Univerfité,  Officier  du  Lion  de  Zaringhen,  Commandeur  de 
Notre-Dame  de  la  Conception,  ancien  Officier  au  2e  de  huffards,  ancien  Préfet  8c 
Gouverneur  de  la  Martinique  (a),  a  époufé  Mademoifelle  Lliie  Jeannet,  dont  il 
eut  : 

Mathii.dk  de  Loifne,  mariée  en  1869  à  Philippe  de  Larigaudie-Saint-Séverin, 
ancien  Préfet. 

IX.    DEGRÉ. 

Henri-Maiue-Joseph,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  Ingénieur  en  chef  des 
Ponts  &  Chauffées,  né  le  i5  Novembre  1824,  a  époufé,  le  11  Août  [852,  Ma- 
demoifelle Louife  Quknson,  fille  de  M.  Auguftin  Quenson,  Juge  d'inftrucrion  au 
Tribunal  d'Ha/.ebrouck ,  &  de  Dame  Luphemie  Manu:/  de  la  Hennerie.  Il  a  de 
cette  union  : 

Auguste-Charles-Henri  Menche  de  Loifne,  né  le  23  Juillet  i853. 


(a)  Il  a  public  plufieurs  ouvrages,  entre 
G  les  mœurs:  —  France  &  Angleterre  ( 
lanniques  an  XVI11*  fiècle,  &c. 


Y  Influence  de  la  littérature  de  l83o  à  îS  ^  fur  l'efpril  publi 
aJuit  en  anglais);  —  la  Conllilution  &  le  Gouvernement  bri- 
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MICHEL   de   MONTHUCHON. 

Anciens  Seigneurs  de   Velly,  de  Bêlante,  de  Beaidieu,  de  Montlmchon,  &i 
en  NORMANDIE. 


D'Azur  à  la  Croix  d'Or,  cantonnée  de  quatre  Coquilles  de  même.  Supports  :  deux  Anges 
armes  d'une  lance.  Dkvisk  :  Quis  ut  Deusr 

La  famille  Michel,  originaire  de  Normandie,  appartient  à  une  vieille  Nobleffe 
d'épée,  reconnue  officiellement  par  jugements  de  1496,  i5q8  8c  [666.  Elle  s'eit 
divifée  en  plufieurs  branches.  Celle  de  Cambernon  lit  en  1694  &  en  1727  l'es  preuves 
devant  d'Hozier,  8c  la  filiation,  remontant  à  la  fin  du  XIVe  liècle,  a  été  rapportée 
au  Lr  Regiftre  de  cet  Armoriai.  Les  branches  actuellement  exiftantes  font  celles 
de  Monthuchon ,  d'Annoville,  de  Vieilles  8c  de  Lépinay.  La  branche  aînée  elt  celle 
de  .Monthuchon,  dont  le  premier  auteur  luit. 

VIII.    DEGRÉ. 

Charles  Michel,  Seigneur  de  Beaulieu  8c  de  Relouze,  Seigneur  8c  Patron  de 
Monthuchon,  par  fon  mariage  en  1614  avec  Jeanne  de  Guesnon,  était  fécond  des 
quatre  fils  d'Amrus  Michel,  Seigneur  de  Belouze,  8c  de  Françoife  Adam,  rapportés 
par  d'Hozier  qui  ne  mentionne  que  deux  de  leurs  fils.  Le  26  Octobre  1607,  il  par- 
tagea avec  Guillaume,  l'on  frère  aîné,  mort  fans  poftérité,  avec  Adrien,  fon  frère 
puîné,  chef  de  la  branche  des  Seigneurs  de  Cambernon,  actuellement  éteinte,  8c 
avec  Nicolas,  Seigneur  du  Hamel,  le  plus  jeune  des  frères,  la  fucceffion  de  leur 
père  (a).  11  fut  reçu,  le  rr  Mars  16 14,  Gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  du 
Roi  (b),  8c  décéda  avant  fa  femme,  qui  le  remaria  à  Nicolas  de  Costentin,  Seigneur 
de  Tourville,  8c  fut  ainfi  grand'mère  de  l'Amiral  de  Tourville.  11  eut  pour  fils  : 

IX.   DEGRÉ. 

François  Michel,  Seigneur  8c  Patron  de  Monthuchon,  né  le  28  Ocdobre  161 5.  11 
époufa  en  i63g  Françoife  Osbert,  lut  Confeiller  du  Roi,  Lieutenant  ancien  civil 
8c  criminel  à  Coutances,  8c  décéda  le  26  Janvier  1677.  11  eut  de  fon  mariage  : 


(a)  Acte  de  partage  fait  a  Savigny,  aux 
(h)  Original  aux  archives  de  la  famille. 


MICHEL   de  MONTHUCHOy. 


X.   DEGRÉ. 

Chaules  Michel,  Seigneur  &  Patron  de  Monthuchon,  qui  époufa,  en  1676,  Claire 
nu  Buisson,  fut  Confeiller  du  Roi,  Lieutenant  ancien  civil  &  criminel  à  Coutances, 
<v  décéda  le  4  Septembre  \~2?.  II  eut  pour  fils  : 

XL    DEGRÉ. 

Philippe  Michel,  Seigneur  8c  Patron  de  Monthuchon,  né  le  3i  Août  1677.  Il 
époufa,  le  10  Octobre  1700,  Magdeleine  Dancel  de  Quineville,  &  iervit  comme 
Cornette  des  Gentilshommes  du  bailliage  de  Coutances.  Il  mourut  le  iq  Janvier 
1727,  laillant  un  fils,  qui  fuit. 

XII.   DEGRÉ. 

Sébastien-Charles-François  Michel,  Seigneur  &  Patron  de  Monthuchon ,  né  le 
[5  Mars  1704,  époufa,  le  5  Avril  i73i,  Renée-Marie  Tuffin  de  la  Rouerie.  11  fut 
Chef  de  divifion  de  canonnière,  par  brevet  du  icr  Mars  1779,  &  Chevalier  de 
Saint-Louis  le  23  Oftobre  1777,  &  décéda  le  14  Avril  1786.  Il  eut  pour  fils  : 

XIII.  DEGRÉ. 

Jacques-Henry-Sébastien  Michel,  Seigneur  *  Patron  de  Monthuchon,  né  le 
20  Janvier  i732,  Chevalier  de  Saint-Louis  le  9  Août  177S,  Colonel-Infpefteur  de 
la  Maréchauffée  par  brevet  du  1"  Août  1792.  Il  époufa,  le  9  Octobre  i753,  Louife- 
Charlotte  Le  Poupinel  de  Quètreville,  8c  mourut  le  1"  Février  i7q5.'  De  fon 
mariage  il  eut  : 

1.  Jacques-Louis-Henry,  qui  fuit. 

2.  Antoinette-Eulalie,    née   en  i756,    qui,   après   avoir   fait,   devant  Louis- 

Pierre  d'Hozier,  les  preuves  de  nobleffe,  remontant  à  Artus,  fon  fixième 
aïeul,  fut  reçue  Élève  de  Saint-Cyr  le  19  Août  1767  (a).  Elle  devint  enfuite 
Caanoineffe  de  l'abbaye  noble  de  Troarn  le  3  Août  1788. 

XIV.  DEGRÉ. 

Jacques-Louis-Henry  Michel  de  Monthuchon,  né  le  3o  Septembre  i759,  marié 
le  iS  Décembre  1798,  à  Élifabeth  de  Bonnescuelle  d'Orgi  kfs,  fut  Officier  dans  le 

régiment  de  la  Couronne,  8c  Chevalier  de  Saint-Louis  le  20  Août  1823.  Il  mourut  le 
29  Mars  i852,  laillant  : 

1.  Charles-Louis-Émile,  qui  fuit. 

2.  Louis,  né  en  i8o3,  mort  en  1 863. 

XV.  DEGRÉ. 

Charles-Louis-Émile  Michel  de  Monthuchon,  ne  à  Altona  (Danemark)  le  4  Sep- 
tembre .799,  époufa,  le  27  Avril  iS3o,  Adélaïde-Marie- Joféphine  de  Dervai     II 

mourut  le  3  Septembre  1846,  laillant  : 
1.   Stanislas-François,  qui  fuit. 

[a  Cabiuet  d'Hojier;  Mclun,  ,842;  province  de  Normandie.  -  Copie  authentique  des  preuves  de  d'Hozier 
ju\  nremves  Je  l.i  Limille. 
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2.  Emilie,  née  en  iS33,  décédée  en  i856. 

3.  Elisabeth,  née  en  i836,  décédée  en  1878. 

A' TV.   DEGRÉ. 

Stanisi.as-François-Louis  Michel  de  Monthuchon,  ne  le  6  Janvier  i835,  époufa, 
le  11  Octobre  i85g,  Marie-Camille  Pinczon  du  Sel,  décédée  en  1870,  dont  font 
iflus  : 

Louis-Marie-Stanislas,  ne  le  7  Juillet  i863. 

Camille,  née  le  4  Décembre  18G1. 

Marie,  née  le  3l  Janvier  1866, 


I  E 


MINTIER  de  LÉHÉLEC. 


Anciens  Seigneurs  des  Granges,  de  la   Ville-Efwn ,  de  la  Motte-Baffe 
de  Beauche/ne,  de  la  Touche,  de  Lchclcc ,  &c. 

en   BRETAGNE. 


De  Gueules  à  la  Ci 


engrêlée  d'Argent.  Couronne  :  de  Marquis.  Supports  :  deux  I, 
Deus  meus omnia  funt.   Diivisi;  :  Tout  ou  rien. 


La  Maifon  le  Mintier,  d'ancienne  chevalerie,  était  divifée,  dès  le  XIe  iïècle , 
en  deux  branches,  l'une  dans  le  duché  de  Bretagne  &  l'autre  dans  le  Maine, 
repréfentée  en  1090  par  Ospichieb  le  Mintier.  Cette  ancienneté,  contemporaine 
des  premières  croifades,  permet  de  croire  que  cette  famille  n'elt  pas  demeurée  étran- 
gère à  ces  événements  qui  ont  armé  tout  l'Occident  contre  les  infidèles.  D'antiques 
vitraux  de  l'églife  de  Moncontour,  au  comté  de  Penthièvre,  repréfentent  fes  au- 
teurs en  collume  de  Chevaliers,  qualité  originaire  dans  laquelle  leurs  defeencants 
ont  été  maintenus  lors  de  la  dernière  reformation  de  la  NoblelTe  de  Bretagne,  en 
1668  8c  1669,  après  avoir  fait  preuve  de  leur  ancienne  extraction  dons  celles  de 
1426,-  ,441,   i5i3  &  1 535. 

La  Maifon  le  Mintier.  divifée  en  plufieurs  branches,  compte  dans  fes  rangs  :  un 
Gentilhomme  de  la  Maifon  du  Roi  en  1644,  8c,  au  fiècle  dernier,  des  Pages  du  Roi 
8c  des  tilles  reçues  à  Saint-Cyr,  un  Lieutenant  des  Marc-chaux  de  France,  deux 
Abbés  de  Roquen  8c  un  Évoque  de  Tréguier  (mort  à  Londres  en  1801),  un  Écuyer 
cavalcadour  du  Prince  de  Condé  dans  les  guerres  de  l'émigration,  un  Chef  de 
divifion  des  armées  royales  en  Bretagne,  8cc.  (a). 

Sa  filiation  ell  établie  depuis  Charles  le  Mintier,  qui  fuit  (b;. 

PREMIER    DEGRÉ. 

Charles  le  Mintier,  Lr  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  des  Granges,  époufa  vers  i3oo 
Julienne  d'Acigné.  Us  eurent,  entre  autres  enfants  : 

//.    DEGRÉ. 
Honoré  le  Mintier,  Lr  du  nom,   Écuyer,  Seigneur   des  Granges,  qui  époufa 

[à]  Potier  de  Courcy,  Nobiliaire  S  Armoriai  de  Bretagne. 

[b]  Une  généalogie  détaillée  de  toutes  les  branches  de  cette  famille,  depuis  l'origine  connue  jufqu'en  1846,  a 
été  donnée  par  Laine,  dans  les  Archives  de  la  Nobleffe  de  France,  t.  X. 
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vers  i33o  Olive  Visdelou.  Leur  mariage  eft  rappelé  dans  un  acte  du  greffe  de  la 
juridiction  de  Moncontour,  le  7  Août  14 19.  De  cette  union  font  iffus  : 

1.  Pierre,  Écuyer,  Seigneur  des  Granges,  qui  ne  laiffa  qu'une  fille. 

2.  Guillaume,  I"  du  nom,  dont  la  poftérité,  divifée  en  plufieurs  branches,  eft 

éteinte. 

3.  Charles,  qui  fuit,  auteur  de  la  branche  de  la  Ville-Efion. 

4.  Eliot,  qui  vivait  en  1^84. 

5.  Anne. 

III.  DEGRÉ. 

Charles  le  Mintier,  IIe  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  de  la  Ville-Efion,  vivait 
de  i38o  à  1400.  De  fa  femme,  dont  le  nom  n'eft  pas  connu,  il  eut,  entre  autres 
enfants  : 

IV.  DEGRÉ. 

Pierre  le  Mintier,  1er  du  nom,  Ecuyer,  Seigneur  de  la  Ville-Efion,  marié,  par 
contrat  du  \3  Novembre  1460,  avec  Marie  de  la  Motte.  De  cette  union,  deux  fils 
&  deux  filles;  faîne  fuit. 

V.    DEGRÉ. 

Pierre  le  Mintier,  IE  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  de  la  Ville-Efion  8c  de  la 
Motte-Baffe,  époufa  Marguerite  Budes,  Dame  de  la  Touche-Rudes  (de  la  maifon 
dont  eft  iffu  le  Maréchal  de  Guébriant),  8c  en  eut  : 

1 .  Thomas,  qui  fuit. 

2.  Charles,  IIe  du  nom,  auteur  de  la  branche  de  Beauchefne,  éteinte. 

3.  Catherine,  mariée  à  Jean  de  la  Boessière,  Écuyer. 


VI.  DEGRE. 

Thomas  le  Mintier,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Ville-Efion  &  autres  lieux,  époufa, 
par  contrat  du  21  Décembre  i5og,  Jeanne  Gauteron,  fille  de  Roland  Gauteron, 
Écuyer,  8c  de  Jeanne  Dolo,  Dame  de  la  Villemainguy.  De  ce  mariage  : 

1.  Gilles,  Ecuyer,  Seigneur  de  la  Ville-Efion,  qui  ne  laiffa  qu'une  fille,  Mar- 

guerite. 

2.  Antoine,  qui  fuit. 

3.  Jean,  mort,  fans  poftérité,  avant  le  28  Juin  1 5y5 . 

4.  Anne,  femme  de  Jacques  Visdelou,  Ecuyer. 

5.  Catherine. 

VII.  DEGRÉ. 

Antoine  le  Mintier,  Écuyer,  Seigneur  de  la  Ville-Efion,  8cc,  époufa  Marguerite 
le  Mintier,  fa  coufine,  veuve  de  N.  Rouget,  Écuyer,  8c  fille  de  Jean  le  Mintier, 
Ecuyer,  Seigneur  des  Granges.  De  cette  union,  font  iffus  : 

1.  Jean,  Ier  du  nom,  Seigneur  de  la  Motte-Baffe,  dont  la  poftérité  exifte  encore. 

2.  Pierre  le  Mintier,  mort  fans  enfants. 

3.  Erançois,  auteur  de  la  branche  de  Léhélec,  qui  fuit. 
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VIII.    DEGRÉ. 

François  le  Mintier,  1er  du  nom  de  cette  branche,  Ecnyer,  Seigneur  de  la 
Ville-Efion  6c  de  Léhélec,  commanda  pour  le  Roi  la  ville  de  Redon,  ainti  qu'on 
le  voit  par  plufieurs  actes  &  commillions,  entre  autres  une  du  Duc  de  Mercœur 
pour  lever  une  compagnie  de  gens  d'armes,  une  d'arquebufiers  à  cheval  &  une 
de  gens  de  pied,  fuivant  les  rôles  des  montres  defdites  compagnies  des  icr  Avril, 
12  &  27  Juin  1589.  11  époufa  :  i°  par  contrat  du  4  Octobre  1094,  Ifabeau  Jouan, 
fille  de  Pierre  Jouan,  Écuyer,  Seigneur  de  KercalTier;  2°  par  contrat  du  6  Juillet 
1596,  Jacquemine  de  Bodéan,  Dame  de  Rodéan,  veuve  de  Pierre  d'AuDiBON, 
Ecuyer.  De  ce  fécond  mariage,  il  n'eut  qu'une  fille,  6^  du  premier  lit  eft  ilfu  un 
fils,  qui  fuit. 

IX.    DEGRÉ. 

Pierre  le  Mintier,  IIIe  du  nom,  Seigneur  de  Léhélec,  baptifé  le  3  Août  i5g5, 
fut  Homme  d'armes  de  la  compagnie  du  Marquis  de  Goulaine.  Il  époufa,  par 
contrat  du  11  Février  1616,  Françoife  de  la  Haye,  6c  en  eut  deux  filles  &  quatre 
fils,  dont  l'aîné  fuit. 

A'.    DEGRÉ. 

Jean  le  Mintier,  Chevalier,  Seigneur  de  Léhélec,  né  en  1620,  l'un  des  cent 
Gentilshommes  de  la  maifon  du  Roi,  fuivant  les  lettres  de  provifions  données  à 
Paris  le  3o  Mai  1644,  époufa,  par  contrat  du  20  Novembre  i656,  Olive  Pasquier 
de  ViLi.EBLANCHK.  Il  fut  maintenu  dans  fa  nobleffe  d'ancienne  extraction  par  arrêt 
de  la  Chambre  établie  pour  la  réformation  de  la  Nobleffe  de  Bretagne,  du  17  No- 
vembre 1668.  Il  eut  lix  enfants,  dont  les  deux  aines  furent  : 

1.  François  le  Mintier,  IIe  du  nom,  Chevalier,  Seigneur  de  Léhélec,  époufa  : 

i°  en  1 685 ,  Françoife-Marie  Loger,  Dame  du  Tertre,  dont  il  n'eut  pas  d'en- 
fants; 2"  le  21  Novembre  if'99,  Vincente-Françoife  de  Caradeuc,  tille  de 
Nicolas  de  Caradeuc  6c  de  feue  Dame  Marie  de  Bois  de  la  Salle,  Sei- 
gneur &  Dame  de  la  Bellangerie.  De  ce  fécond  mariage  font  iifus  deux  fils  : 

I.  François-Marie  le  Mintier,  Ier  du  nom,  Chevalier,  Seigneur  de  Léhélec, 
qui  eut,  de  Ion  mariage  avec  Jeanne-Thérèfe  de  Pllvié  de  Méné- 
houarn,  trois  filles  6c  deux  fils  : 

1.  François-Marie  le  Mintier,  IIe  du  nom,  qualifié  de  Marquis 
le  Mintier,  Seigneur  de  Léhélec,  né  le  i3  Mars  1753,  Maréchal 
des  camps  6c  armées  du  Roi,  Colonel  de  la  garde  à  cheval  de 
Louis  XVI,  auquel  il  eut  l'honneur  d'être  préfenté;  Chevalier  de 
Saint-Louis  6c  de  la  Légion  d'honneur,  Prélident  du  Collège  élec- 
toral du  Morbihan  en  181  5,  Prélident  du  Confeil  général  pendant 
plus  de  vingt  ans,  Maire  de  la  ville  de  Vannes,  décède  célibataire 
en   1827. 

2.  Jean-Baptiste  le  Mintier,  alfalliné  à  Metz  pendant  les  troubles 
révolutionnaires;  fans  alliance. 

II.  Jfan-Marie  le  Mintier,  né  en  1701,  reçu  Page  du  Roi  en  la  Grande 
Écurie,  le  17  Juin  17 18,  fur  preuves  de  nobleffe  faites  devant  d'Hozier, 
qui  les  a  inférées  au  1er  Regillre  de  cet  Armoriai,  p.  384. 

2.  Nicolas-Marie,  qui  continue  la  filiation. 


le  MINTIER  de   LÉHÉLEC.^ 


XI.    DEGRE. 

Nicolas-Marie  le  Mintier,  Chevalier  de  Léhélec,  époufa  en  ,7,,,  Thérèfe  le 
QuiNlO  de  KiKhAW,  dont  : 

1.  François-Joseph,  qui  luit. 

2.  Sévère-Marie-Vincent,  Lieutenant  de  vaiileau.  mort  fans  poftérité  en  1787. 

XII.    DEGRÉ. 

François-Joseph  le  Mintier,  Chevalier,  Seigneur  du  Quenhouet,  du  Celle,  des 
Aulnais-Caradreux,  &c,  époufa  Marie-Anne-Mathurine  de  Gourden,  fille  de 
Meffire  Louis-Nicolas  de  Gourden  N  de  Julienne-Thérèfe  de  Lantivy.  De  ce 
mariage  : 

1.  Gabriel-Marie-Joseph,  auteur  de  la  branche  aînée. 

2.  Charles-Marie,  auteur  de  la  deuxième  branche  actuelle  de  Léhélec,  qui  fuit. 

XIII.  DEGRÉ. 

Charles-Marie  le  .Mintier.  Chevalier,  ancien  Moufquetaire  noir,  Lieutenant- 
colonel,  Chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis,  époufa,  le  9  Janvier  1 7 7 S ,  Françoife- 
Jeanne-Maxime  Loreèvre  de  Boisnault,  dont  il  eut  trois  filles  N  deux  fils  :  ' 

1.  Louis-François-Charlks,  mort  fans  poftérité. 

2.  Annibal-Ange,  qui  fuit. 

XIV.  DEGRÉ. 

Annibal-Ange  le  .Mintier,  dit  le  Marquis  de  Léhélec,  poflèfieur  de  la  terre  de 
ce  nom,  né  en  177,,,  Capitaine  de  cavalerie,  Chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Louis, 
a  époufé,  par  contrat  paffé  a  Vannes  le  25  .Mars  1828,  Adine-Fmilie-Olivctte 
de  Querhoënt,  fille  de  Seballien,  Marquis  de  Querhoënt,  &  de  Françoife  Dondi  l. 
De  cette  union  font  illus  : 

1.  Ange-Sébastien-Marie,  qui  luit. 

2.  François-Marie,  ne  le  7  Mai  i83o,  décédé  le  17  Décembre  i83i. 

3.  Ernest-Marie,  ne  le  5  Mai  i8,3i. 

4-  Chapes-Marie,  dont  la  poftérité  fera  rapportée  après  celle  de  Ion  frère  aîné. 

5-  Amédée-Georges,  ne  le   17  Décembre  iS33,  décédé  le  iS  Lévrier  iS34. 
'->■  Ji  les-Marie,  ne  le  21  Juin  i835,  décède  le  22  Décembre  i853. 

7-    Blanche-Marie,  née  le  28  Septembre  t836,  mariée  a  M'  Roland  des  Clos 

DE   LA    FONCHAIS. 

AT.    DEGRÉ. 

Angi,-Sébastii:n-Marie,  Marquis  le  Mintier  de  Léhélec,  né  le  r'  Avril  1829, 
a  époufé,  le  28  Janvier  i856,  par  contrat  palfé  devant  M'  Dé/.aulté ,  Notaire";! 
Hcnnebont,  Clotildc-Marie-Augufta  Thomî   di    Ki  ridi  c.  De  ce  mariage  loin  nés  • 

i-   Jules,   ne  le   1  1  Avril   [861. 

-■   Henri,  ne  le  3o  Janvier  i8G3,  décédé  le  12  Janvier  1SG7. 

3.   François,  né  le  29  Janvier  1868. 

-I     Paul,  ne  le  -j  Janvier  1873. 

5.    Maki,:,  née  le  24  Avril  1860. 

l>.    CI.OTILDE,  née   le  21   Juillet    1864. 

7-  Marguerite,  née  le  12  Octobre  1866. 


le  MINTIER    de   LEHELEC. 


XV.    DEGRE. 

Char i  es-Marie,  dit  le  Vicomte  le  Mintier  de  Léhélec,  a  époufé,  le  19  No- 
vembre iS()i,  par  contrat  paffé  devant  M  Ch.  Paumier  &  M"  Maulouin,  Notaires 
à  Nantes,  Maric-Thérùic  di  Mi  ,n ,  lille  d'Albert  au  Mesnii-dot  &  d'Olympe- 
Marie  de  Mon  11.  De  celte  union  : 

Louis-Joskph-Mauie,  né  le  25  Février  1X64. 
Chakles-Mmiie-Aluert,  né  le  10  Novembre  i865. 
Xavier,  né  le  22  Juin   iSyl-i. 
Henri,  né  le  i5  Août   1 87D. 
Joseph,  né  le  5  Juin  iSSi  . 
(").   Marie-Thérèse,  née  le  (5  Janvier  iNôS. 
7.   Ernestine,  née  le  2  1  Octobre  1869. 
S.   Elisabeth,  née  le  23  Juin  1871. 
9.  Anne,  née  le  28  Juillet  1878. 


4. 
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MONICAULT, 


nciens  Seigneurs  de  Villardcau ,  Je  la  Chauffée  &  de  Palluau. 
en  BERRY. 


D'Argent  a  deux  Rameaux  de  Palmes  de  Sinople  en  fautoir,  accompagnées  de  quatre  Têtes  de 
Léopards  de  Gueules,  L'Écu  timbre  d'un  Calque  laïc  de  profil,  orné  de  Lambrequins. 


D  après  une  ancienne  tradition  de  lamille,  cette  Manon  lerait  originaire  de 
Normandie.  Son  tombeau  était  place  dans  l'églife  des  Carmélites  de  Caen,  près 
du  chœur,  mais  la  Révolution  a  tout  lait  difparaître  <^  l'on  n'a  pu  retrouver  de 
preuves  a  1  appui  de  cette  croyance.  Ce  qu'il  y  a  de  certain,  c'elt  qu'elle  était  très- 
honorablement  établie  en  Lerry  avant  1 565 . 

On  lit  dans  les  cartons  du  Chevalier  Gougnon,  à  la  Bibliothèque  nationale,  fec- 
tion  des  manul'crits  :  «  que  Jean  Monicault  était  Notaire  a  Dun-le-Roi  en  ôyo  ;v 
1 5 S 5  ;  que,  le  20  Juin  i58o,  les  Huguenots  voulant  furprendre  la  ville  de  Dun-lc- 
Roi,  ?v  même  quelques  foldats  y  étant  entres  déjà,  le  Capitaine  Monicault  les  rc  - 
pouffa  avec  tant  de  vigueur  qu'il  les  chafl'a.  » 

On  trouve  dans  Yïlijîoirc  du  Berry,  par  de  la  Thaumallière ,  que  plufieurs 
membres  de  cette  lamille  ont  été  Échevins  de  Bourges,  charge  qui  conterait  la 
nobletle,  en  vertu  de  l'edit  accorde  par  le  Roi  Louis  XI  en  Juin  1474. 

Joseph-Barthélemy-Ci.auim-:  de  Monicault  a  reçu,  par  Lettres  patentes  du  Roi 
Louis  XVIII,  le  _•<)  Avril  1816,  la  Confirmation  de  fa  nobleffe,  attendu  les 
preuves  fournies  que  fa  famille  en  a  la  pojj'ejfion  depuis  près  de  deux  fiècles  <> ,  & 
aufli  la  confirmation  du  droit,  pour  lui  <*v  les  descendants,  de  porter  le  titre  d'É- 
cuyer  &  les  armes  qui  ont  été  de  tout  temps  celles  de  fa  Maifon,  ^c  qui  y  ont  été 
inferites  a  l'Armoriai  général  de  d'Hozier  en  1698  :  «  D'Argent  à  deux  Rameaux 
de  Palmes  de  Sinople  en  fautoir,  accompagnées  de  quatre  Têtes  de  Léopards  de 
Sabie  (a);  l'Ecu  timbre  d'un  Calque  tare  de  profil,  orne  de  Lambrequins.  » 

Cette  Maifon  a  formé  plufieurs  branches  dont  la  plupart  font  éteintes.  Elle  a  eu 
de  très-bonnes  alliances,  &  plufieurs  de  les  membres  ont  rempli  des  emplois  dis- 
tingués dans  l'adminiltration,  la  magiflrature  &  la  diplomatie. 

Des  incendies  fréquents  ont  détruit,  à  plufieurs  reprifes,  les  regiftres  de  la  ville 
de  Bourges,  ainli  que  l'attelle  M.  lloffignol  de  La  Ronde,  Maire  de  Bourges,  par 
un  acte  ligné  de  lui  du  10  Novembre  [814  {b)  :  il  n'a  pas  été  pollible  de  trouver  des 
renfeignements  au-delà  de  ce  qui  fuit. 

yj:  Certificat  délivré  par  Charles  d'Hozier  à  Marie-Anne  Chancel  du  [tourg, veuve  de  Jean  Monicault  (voir  V''  de- 
gré .  le  2ij  Février  1  ûyS.  C'efl  par  erreur  que  les  Têtes  des  I  .éopards  font  indiquées  de  Sable,  au  lieu  de  Gueules. 
{b    Original  légalité. 


.E   MONICAULT. 


Il  paraît  prouvé,  par  ce  qu'a  écrit  le  Chevalier  Gougnon,  que  les  Monicault,  en 
quittant  la  Normandie,  le  fixèrent  d'abord  à  Dun-lc-Roi. 

PREMIER    DEGRÉ. 

Audoard  .Monicault,  vivant  en  1499,  ell  le  premier  membre  de  cette  famille  dont 
on  trouve  le  nom;  il  devait  à  cette  époque  une  rente  a  M.  de  l'Holpital  fur  une 
maifon  où  il  demeurait  au  Vicux-Chaftel ,  a  Dun-lc-Roi  {a  .  11  était  marie  à  Claude 
Mercier, 

//.    DEGRÉ. 

Jean  Monicault,  l'on  fils,  Notaire  au  bailliage  de  Dun-lc-Roi  en  myu,  avait  époufé 
Jeanne  Colasson.  11  ell  mort  le  i5  Avril  1597. 

III.    DEGRE. 

Etienne  Monicault,  Sieur  de  Villardeau,  l'on  fils,  ne  en  1 565,  Lieutenant  criminel 
à  Bourges,  époufa  Damoilclle  Marie  Le  Large,  fille  de  Germain  Le  Large,  Con- 
feiller  du  Roi,  Échevin  de  Bourges,  &  de  Marie  Gui  et.  Sa  dépendance  elt  bien 
fuivie  &  bien  prouvée  jufqu'à  ce  jour.  11  lailla  : 

1.   Etienne  Monicault.  dont  l'article  va  fuivre. 

■2.  Marie-Anne  Monicault.  mariée  à  Jean  Chenu,  Receveur  des  eaux  N  forêts. 

3.  François  Monicault,  auteur  de  la  branche  de  la  Chauffée,  rapportée  plus  loin. 

4.  Jean  Monicault,  qui  le  fit  Religieux  dans  l'ordre  des  Capucins,  8c  fut  connu 

fous  le  nom  de  père  Snlpice. 

5.  Germvin  Monicault,  Sieur  de  1'alluau,  Fchcvin  de  Bourges  en  1 65 5  N  1 656, 

époufa  en  1648,  par  contrat  paffé  en  préfenec  d'Ftienne  Lamoignon,  Fran- 
çoife  DE  la  Cosn  . 

0.  Edouard  Monicault,  Affeffeur  criminel  en  la  prévôté  de  Bourges,  marie  à 

Jeanne  Fouchieh    /'  . 
7.  Louise  Monicault,  qui  époufa  Etienne  Bourdaloui  ,  Confeiller,  puis  Doyen 
du  Préfidial  de  Bourges. 

IV.    DEGRE. 

f.niNNi:  Monicault,  ne  en  1604,  Fcuyer,  Sieur  de  Villardeau,  Confeillcr  du  Roi, 
Lieutenant  criminel  en  l'Election  de  Bourges  c  ,  époufa  en  i63:2  Marie  Sergent 
de  Parsi  cm:,  fille  de  Jean.  Confeillcr  du  Roi,  Receveur  N  Payeur  général  des  rentes 
en  Berry  N  Fchevin  de  Bourges.  De  ce  mariage  il  eut  : 

1.  ,li  \n  Monicault,  dont  l'article  va  fuivre. 
•2.  François  Monicault,  ne  le  27  Mai  1637. 

3.  Jeanne  ou  Johanna  Monicault,  mariée,   le  7  Février  1667,  à  Jacques  l.i  - 

veillé,  Écuyer,  Seigneur  des  Folles. 

4.  Li.iSAia  111  Monicault,  née  en   1647. 

5.  Germain  Monicault,  auteur  de  la  branche  de  l'alluau,  rapportée  plus  loin. 

6.  Marie  Monicault,  née  en  1(02. 

.1    P.ibl.  nat.  :  Doflier  de  la  (limillc  Monicault 

(61    Voie  de  naiilance  d<   leur  neveu  Jean    V«  degré 

c  Tous  ces  titres  &  qualités  font  énoncés  d  ins  l'aile  >.\\m  bail  judiciaire  du  n>  Février  1G84.  Le  même  Etienne 
cil  qualitic  Xnble  dans  les  baux  &  autres  actes  pallés  en  tûjy ,  1084,  tiiS5,  16S7,  lus  Copie  par  extrait  dé- 
livrée le  .  1  Mai  1871  ,\  lé^ililee 


»49  he   MONICAULT.        -  3 

Etienne  Monicault  époufa  en  fécondes  noces  Geneviève  Leveillé,  d'une  an- 
cienne famille  d'Echevins  de  Bourges.  De  ce  fécond  mariage  il  eut  Françoise 
Monicault,  née  en  1(07,  8.  mariée  en  10S8  a  Pierre  Ti  i.i.nu,  Écuyer,  Seigneur  de 
Mariguy. 

I       DEC  U, 

Jean  de  Monicault,  Éci  cer,  né  à  l.  mrges  le  7  Janvier  1634,  vint  s'établir  à 
Paris  où  il  acquit  une  haute  polition  comme  Avocat  au  Parlement  &  Confeiller  du 
Roi.  Ce  lut  lui  qui  le  premier  prit  la  particule  dans  l'acte  de  naiffance  de  fon  fils 
Gabriel-Jean,  le  27  Mai  1684.  Il  époufa,  par  contrat  du  ig  Avril  [660  (a),  Françoife 
Terelle,  fille  de  Noble  Pierre  8c  de  Damoifelle  Jeanne  Gasteau.  11  nen  eut  qu'une 
fille,  Marie-Charlotte  Monicault,  mariée,  par  contrat  du  6  Août  16S4  {b),  a 
Noble  homme  Gabriel  Le  Noir,  Avocat  célèbre  au  Parlement  de  Paris  8c  aux  Con- 
feils  du  Roi;  leur  fille  Elisabeth  Le  Noir  époufa  Pierre  Puy  de  Rosny,  Écuyer, 
Avocat  au  Parlement. 

Jean  de  Monicault  le  remaria,  le  23  Juillet  1670,  à  Flifaheth-Marie-Anne  Chan- 
cel  du  Bourg,  fille  de  Jacques,  Commiflàire  des  guerres,  &  de  Marie  Savart-  le 
contrat  fut  pafle  en  préfence  du  Duc  &  de  la  Duchelîe  de  La  Feuillade. 
Jean  eut  de  cette  féconde  union  : 

1.  Marie-Anne  de  Monicault,  mariée  à  Guy-Charles  Aubry,  Avocat  au  Parle- 
ment *  aux  Confeils  du  Roi.  Peur  fils,  Jean-Charles  Aubry,  marié  à  Ca- 
therine de  Boissy,  eut  une  fille  qui  époufa  Anfelme-Jofeph  Fagotin  d'Ou- 
tremont, père  d'Anfelme-François  d'Outremont  de  Minières,  Confeiller 
d'État,  8v  d'Anne-Françoife  d'Outremont,  mariée  a  Jean  de  Fougeret. 
■2.  Hélène-Angélique  de  Monicault.  ■ 

3.  Jeanne-Louise  de  Monicault,  auteur  du  Dédain  offerte,  comédie  représentée 
avec  fuccès  au  Théâtre  français  en  1724. 

4.  Gabriel-Jean  de  Monicault,  qui  fuit. 

5.  Jacques-Jean  dit  Pierre  de  Monicault,  qui  porta  le  nom  de  Villardeau  af- 
fedé au  k-cond  fils  de  la  famille,  ne  en  1686,  Directeur  général  de  la  Loui- 
fiane(cj  8c  Fondateur  de  la  colonie  françaife  du  Miuifiïpi;  il  fut  nomme  en- 
fuite  Charge  d'allaires  8,  Confiai  général  de  France  près  le  Tzar  Pierre  Pr. 
&  le  Roi  de  Pologne  Stanillas.  11  mourut  a  Pans,  le  20  Novembre  1 755,  fans 
poiterite,  après  trente-huit  années  de  fervices  dillingués  à  l'étranger  (d). 

0.  Marie-Angélique  de  Monicault,  mariée,  par  contrat  du  1"  Octobre  1692,  a 
Gabriel  Boufket,  Écuyer,  Seigneur  de  Galifard,  fils  de  Gabriel,  Confeiller 
du  Roi  au  bailliage  de  Berry  &  Préfidial  de  Bourges,  8c  d'Anne  Riglet. 

VI.    DEGRÉ. 

Gabriel-Jean  de  Monicault,  Écuyer,  né  a  Paris  le  S  Août  [684,  eut  pour  par- 
rain Gabriel-Jean  de  I  .a  Reynie,  8c  pour  marraine  Élifabeth-Marie  Pc  Noir,  femme 
de  Michel  du  Perrav.  Il  lut  Receveur  au  grenier  à  tel.  Contrôleur  général  des  fermes 
du  Roi,  Directeur  des  polies  a  Valence;  il  perdit  une  grande  partie  de  l'a  fortune 
8c  de  celle  de  l'a  mère  par  le  lyltènic  de  I.aw.  Marie  à  Valence,  le  11  Avril  1722, 
avec  Aymée-Jeanne  Ai  m  in,  fille  de  Claude,  &  de  Françoife-Benigne  de  Grou, 


lie  en  parchemin. 
Ile  fur  panier. 


Regijlrc  fcptiùmi 


ignic  d'Occident,  du  1"  Avril 
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il  a 

eu  de  cette  union  quinze  entants,  dont  dix  morts  en  bas  âge.  11  mourut  à  Va- 

lence  le  3o  Avril  1749. 

1 

Jean-Louis-Claude,  qui  fuit. 

2 

Gabriel-Pierre  de  Monicault  de  Villardeau,  Écuyer,  ne  à  Valence  le  loJuin 

1733,  Officier  des  vaiffeaux  de  la  Compagnie  des  Indes  à  1, orient,  époufa, 

par  contrat  du  uu  Janvier  17O7  [a),  Marie-Reltitue  Edé,  fille  de  Charles- 

Philippe,  Officier  du  Roi  ^v  de  Madame  la  Dauphine,  N  laifla  : 

I.  Gabriel-Gervais  de  Monicault  de  Villardeau ,  ne  le  17  Septembre  1768 

à  I. orient. 

11.  Henri-Marie  de  Monicault  de  Villardeau,  ne  le  11  Novembre  1778. 

111.   Charlotte  de  Monicault,  mariée  a  Léon  de  la  Terrade. 

3. 

Barthélémy-François  de  Monicault,  ne  en  1736,  Religieux  dans  Tordre  des 

Chanoines  réguliers  de  Saint-Rull'. 

4 

Marie-Anne-Aimée  de  Monicault,  époufa  Claude-Maxime  Delandes,  Seigneur 

de  l'Argentière,  Receveur  des  fermes  du  Roi  à  Suze. 

5 , 

Françoise-Angéliqi  i£  de  Monicault,  mariée  à  Pierre  de  Masse,  Seigneur  de 

Vaudragon,  Capitaine  d'infanterie,  Chevalier  de  fordre  royal  N  militaire 

de  Saint-Louis. 

VII.    DEGRÉ. 

Ji 

an- Louis -Claude  de  Monicault,  Ecuyer,  ne  à  Villeneuve-lès-Avignon  le 

2  Avril  iy^o,  Avocat  au  Parlement  de  Grenoble  8v  Directeur  des  poilus  à  Valence, 

époufa,  par  contrat  du  1  3  Mai  17(0,  Francoile-Thcrele  m    Laugii  r,  fille  de  Jeaiï- 

Jofe 

ph-François  de  Laugier,  Capitaine  N  Maître  des  logis  au  régiment  fuiffe  des 

Gril 

ons  (b),  N  de  Claudine  Faure.  11  en  eut  lix  enfants,  dont  trois  morts  en  bas 

âge 

1 

Joseph-Barthélemy-Claude,  qui  fuit. 

2 

Jean-Frédéric  de  Monicault,  ne  le  26  Octobre   1771,  Inspecteur  des  polies 

aux  armées  d'Egypte  &  d'Italie,  marie  à  Alix  Ni  ulat,  mort  fans  poltérité. 
3.  Jacques-Charles   de   Monicault,   ne    le   3  Juillet   1778,  marie  à    Françoife 
Puvis  de  Chavannes,  fille  de  Louis,  *  de  Marie  Guyot  de  Provieux,  laifla 
deux  fils  : 

I.  Léon  de  Monicault,  Maire  de  Saint-Laurent-lès-Macon. 

II.  Jules   de  Monicault,    Directeur  des  polies  du  département  de  l'Ar- 
deche. 

VIII.    DEGRÉ. 

Joseph-Barthélemy-Claude  de  Monicault,   Fcuyer,  ne  le  5  Novembre   1767, 

Directeur  général  des  poftes  aux  armées  d'Italie.  Directeur  des  polies  a  Lyon, 
Adjoint  à  la  Mairie  de  Lyon,  par  ordonnance  royale  du  20  Mai  1818,  N  Admi- 
niftrateur  des  hôpitaux  de  cette  ville,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur  ,û  No- 
vembre 1814),  époufa,  le  14  Octobre  1801,  Félicité  Régny,  fille  d  Alexis-Antoine, 
Membre  de  la  Chambre  de  la   Noblelfe  de  Lyon,   Tréforier  ^   Prclident   de  la 


.1.   Greffe  en  p; 


rlcnail  à  l.i  br.iiK 


enec,  &  dclccndait  au 


W'  deyré  de  Raimond  1",  Lîaron  de  Laurier,  vivant  en  1140.  Cette  branche,  établie  01  Picm 
WII--  liécle,  lut  déclarée  cire  d'origine  comnuine  avec  les  branches  francaifes  Je  la  famille  de  La 
cenee'du  .sénat  royal  de  Turin  du  10  Mai  ijS.i.  [Gcnealoiiia  dcllafcmifjl'u  Je  Laugier.  I  orino, 
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Chambre  de  commerce  de  cette  ville,  &  de  Noble  Jeanne  Ci.avière.  Cette  der- 
nière était  fille  d'un  Échevin  de  Lyon.  11  décéda  à  Lyon  le  22  Décembre  1S24, 
lai  liant  : 

1.  Alexis-Aimé-Joseph  de  Monicault,  qui  fuit. 

2.  Louise-Laurk  de  Monicault,   née   le   3o  Septembre   iSo5,  mariée  en    1 8 2 5  a 

Paul  Hambourg,  Membre  du  Confeil  général  &  Députe  de  l'Allier,  Officier 
de  la  Légion  d'honneur,  dont  elle  a  eu  : 

I.  Aline-Félicité  Hambourg,  mariée,  le  20  Juin  i85o,  à  Louis-Anatole 
Le  Brun  de  Sessevali  e. 

II.  Edmond-Frédéric  Hambourg. 

3.  Gabriel-Jean  de  Monicault,  né  en  1S07,  Procureur  du  Roi  à  Tonnerre,  marié, 

le  t6  Avril  iS3q,  a  Marie-Emélie-Agathe-Joféphine  Humbert,  fille  de  Jeau- 
Baptifie-Charles,  Membre  du  Confeil  gênerai  de  la  Côte-d'Or,  8c  d'Anne- 
Marie  Droin,  dont  il  a  eu  deux  filles  : 

!.   Marie-Félicité-Marguekite  de  Monicault,  née  le  3o  Septembre  1841, 
mariée,  le  4  Juin  1860,  a  Pierre-Paul  Trutat,  Membre  du  Confeil  gé- 
néral de  l'Eure. 
11.  Jeanne-Laure-Gabrielle  de  Monicault,  née  le  6  Janvier  1844,  mariée, 
le  29  Juin  1867,  à  Emile  de  la  Motte. 

4.  Charles-Eugène  de  Monicault,  Capitaine  d'artillerie,  marié,  le  23  Mars  1840, 

à  Louife  Déchanet,  fille  de  Jean-Baptifte,  Membre  du  Confeil  général  du 
Cher,  8,  de  Marie  Mongkard. 

IX.    DEGRÉ. 

Alexis-Aimé-Joseph  de  Monicault,  né  le  27  Novembre  [8o3,  Maître  des  requêtes 
au  Confeil  d'État  (a),  Préfet  des  départements  de  l'Ariege,  des  Vofges,  de  l'Eure 
8c  de  Seine-&-Marnc  (b),  Membre  8.  Vice-Prélident  du  Confeil  général  de  l'Ain, 
Officier  de  la  Légion  d'honneur  (3o  Avril  1844),  a  époufé,  le  14  Août  1826, 
Henriette-Blanche  Garnier-Deschesnes,  lille  d'Edmond,  ancien  Heceveur  géné- 
ral des  finances,  8c  d'Henriette  Nardot.  De  ce  mariage  font  iffus  : 

1.  P.\ui.de  Monicault,  Secrétaire  d'Amball'ade  de  première  clalle,  Officier  de 

la  Légion  d'honneur,  né  le  26  Août  1S27,  8c  marie,  le  4  Octobre  i85q,  à 
Marie-Alice  Lespérut,  tille  du  Baron  François,  Préfident  du  Confeil  général 
8c  Député  de  la  Haute-Marne,  Officier  de  l'a  Légion  d'honneur,  &  d'Emilie- 
Henriette  SlEYÉS. 

2.  Edouard   de    Monicault,    Lieutenant  de    vailleau  ,   Chevalier  de    la   Légion 

d'honneur,  ne  le  9  Mai  1829,  marie,  le  4  Avril  1864,  a  Marie  Dufaure,  fille 
de  Jules- Stanillas-Armand  Dueaure,  de  l'Académie  françaife,  Miniftre  des 
Travaux  publics,  de  l'Intérieur,  de  la  Juftice  8^  Vice-Prélldent  du  Confeil 
des  Minifires,   Bâtonnier  du   Barreau  de  Paris,  &  de  Louife-Julie-Claire 
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BRANCHE  DE  LA  CHAUSSEE. 

IV.   DEGRÉ. 

François  .Monicault,  né  en  i6o5,  Kcuyer,  Sieur  de  la  Chauffée,  Confeiller  du 
Roi,  Préfident  du  grenier  à  fel  &  Fchcvin  de  Bourges  en  1648,  avait  époufé 
en  i63o  Gabrielle  Piat,  fille  de  Jean,  Docteur  eu  médecine,  &  de  Catherine  Foi  - 
cauld.  11  laiila  un  fils  : 

V.   DEGRE. 

Jean  Monicault,  Sieur  de  la  Chauffée,  Préfident  du  grenier  à  fel  Je  Bourges, 
marié  a  Jeanne  Lasné  m    Ville,  dont  il  eut  : 

1.  François  Monicault,  Religieux  dans  l'ordre  des  Capucins. 

2.  Catherine  Monicault    mariée  en  1702  a  Jean-Claude  Beraud,  Seigneur  de 

Dardennes. 

3.  Gabrielle  Monicault.  morte  fans  alliance. 

4  8<  5.   Deux  autres  filles,  Religieufes  dans  le  couvent  de  Sainte-Claire. 


■  j  . 


\l'& 


BRANCHE  DE  PALLUAU. 

V.  DEGRÉ. 

Germain  Monicault,  Sieur  de  Pailuau,  troifième  fils  d'Etienne  Monicault  de 
Villardeau  &  de  Marie  Sergent,  né  en  i65o,  fut  Échevin  de  Bourges  en  1690,  1692, 
1694,  1693  8c  1703.  Marie  en  1672  à  Angélique  Soumard,  il  a  laiilé  : 

1.  Pierre  Monicault  de  Pailuau,  qui  fuit. 

2.  Françoise-Marie  Monicault,  mariée  en  171 1  à  Louis  Ai. abat,  Seigneur  des 

Va/aux ,  Confeiller  8c  Avocat  du  Roi. 

VI.  DEGRÉ. 

Pierre  Monicault,  Sieur  de  Pailuau,  Fchevin  de  Bourges  en  1726  «^  1727,  mort 
en  1729,  avait  époufé  Marie  Lasné  de  Ville.  II  laiila  : 

1.  Pierre-Louis  Monicault  de  Pailuau,  qui  fuit. 

2.  Françoise  Monicault,  née  le  3  Juin  1727. 

3.  Marie-Anne  Monicault,  née  le  4  Novembre  172S. 

VII.    DEGRÉ. 

Pierre-Louis  Monicault,  Sieur  de  Pailuau,  Kcuver,  né  en  1729,  Capitaine  au 
régiment  de  Poitou,  Chevalier  de  l'ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis,  époufa 
en  1769  Jeanne-Monique  Baraton,  fille  de  François,  l.'cuver,  Seigneur  de  Dames, 
Confeiller  d'honneur  au  bailliage  de  Berry,  8c  de  Dame  Ramonde  Priant.  Mort 
en  1S10,  fans  porté-rite. 


de   MON1CAULT.      » 


ARMOIRIES   D'ALLIANCES 

DE  LA  FAMILLE 
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MERCIER.  —  berry.  —  D'Azur  au  Chevron  d'Or,  accompagné  de  trois  Rofes  d'Argent,  tigées 
&  feuillées  de  Sinople,  deux  en  chef  ev  une  en  pointe. 

COLASSON.  —  berry.  —   D'Azur  à  un  Gantelet  d'Or,  en  fafee,  accompagné  de  trois  Trèfles 
d'Or,  deux  en  chef  &  un  en  pointe. 

LE   LARGE.  —  berry.   —  D'Or   au  Chevron  de  Gueules,   accompagné  de  trois   Penfées  au 
naturel,  feuillées  de  Sinople,  deux  en  chef  &  une  en  pointe. 

SERGENT  de  PARSECHE.  —  berry.  —  De  Gueules  a  l'Aigle  d'Argent;  au  Chef  d'Or,  chargé 
de  deux  Mallues  noueufes  d'Azur  en  fautoir. 


CHANCEL  du  BOURG.  —  par 
fant  d'Argent;  au  Chel  d'Azur,  cha: 


De  Gueules  au  Chêne  arraché  d'Or,  foutenu  d'un  Croif- 
:  trois  Étoiles  d'Argent. 


AUBERT.  —  Languedoc.  —  D'Azur  a  un  Haubert  d'Or. 

df.  LAUG1ER.  —  Provence.  —  D'Argent  au   Lion  de  Gueules. 

REGNV.  —  lyonnais.  —  Coupé  par  une  Bande  ondée  d'Argent  :  au  premier,  d'Azur  a  la  Cou- 
ronne royale  d'Or;  au  deuxième,  de  Gueules  au   Lion  d'Or.  (Accolé  an  fuivant.) 

CLAVIERE.  —  lyonnais.  —  D'Azur  à  la   Fafce  d'Or  brochant  fur  un  Lion  grimpant  d'Or 
tenant  une  Clef  d'Or. 
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ncicns  S  loueurs  de  Bais,  Champ génèteux,  la  Chapelle- Antenaife ,  Hambers, 
la  Cropte,  Saint-Ouen-des-Oies,  Sonvigné,  Deux-Evailles,  la  Roche-  Talbot,  la 
Ruche-  l'khcnicr,  le  PleJJis-Bouret,  Saint- Aubin-du-Béfert,  Douillet,  Gennes-le- 
Gandcliu,  Sougé-le-Bniant ,  Songé-le-Ganelon,  Oc;  Marquis  6'-  Comtes  de 
Montejfon  (*). 

au  MAINE  et  en  ANJOU. 


D'Argent  à  trois  Quintcfcuilles  rfVlri 


La  Alail'on  de  Montclion  a  porte  dans  l'origine  le  nom  patronymique  de  Hubert. 
Elle  a  donne  un  Croifé  en  1 191,  Payen  Hubert  de  Montellbn  (a);  quatre  Lieu- 
tenants généraux  des  armées  du  Roi,  dont  un  commandait  la  Maifon  de  fia  Majefté 
à  Fontenoy,  &  décida  par  conféquent  la  victoire;  un  autre  fut  Confeiller  intime  du 
Prince  de  Condé ,  en  émigration,  &  un  autre  encore  commandait  à  Tannée  de  ce 
même  Prince  le  régiment  de  Monteflbn;  plufieurs  Maréchaux  de  camp,  entre  autres 
celui  qui  ligure  fur  la  feptième  table  de  bronze  au  Mufée  de  Verfailles;  un  grand 
nombre  de  Chevaliers  de  Saint-Louis,  dont  un  nomme  peu  de  temps  après  la  créa- 
tion de  l'Ordre,  avait  levé  en  1674  un  régiment  à  fes  irais  (b);  des  Chevaliers  de- 
Malte  aux  Langues  de  France  8c  d'Aquitaine  (c);  le  Marquis  de  Monteflbn,  premier 
Député  de  la  Nobleflé  du  Maine  aux  États  généraux. 

L'orthographe  du  nom  de  Monteflbn  varie  dans  les  anciens  titres.  On  le  trouve 
écrit  quelquefois  Montoïiejfon ,  d'autres  fois  MohtroùeJJbn  &  Montexon. 

Les  archives  de  famille  contiennent  encore  les  titres  qui  ont  lérvi  à  la  branche 
des  Seigneurs  de  Hais  à  faire  fes  preuves  en  1668,  à  la  branche  des  Seigneurs  du 
Cormier  &  de  Douillet  pour  les  fiennes  en  1G98  (d) ,  &  encore  pour  les  mêmes 
preuves  en  17S5,  par-devant  Chérin,  enfuite  defquelles  Antoine-Louis-Hfctor, 
alors  Chevalier  de  Monteflbn,  monta  le  2  Mai  dans  les  carroflès  du  Roi.  Nous 
n  avons  pas  voulu  avoir  recours  à  d'autres  fources  pour  établir  la  filiation  que  nous 
allons  donner  ici. 


(*)  Cette  notice  n  été  rédigée  par  M.  le  Comte  Raoul  de  Monteflbn,  décédé  le  23  A\ 
blions  dans  la  teneur  primitive,  fans  y  ajouter  les  changements  furvenus  dans  l'état  civi 
de  cette  Maifon,  poftéricurement  au  décès  de  l'auteur.  (Noie  des  éditeurs.) 

a)  Collection  Courtois.  —  De  Fourmont,  l'OueJl  aux  Croi/ades,  t.  III,  p.  i36. 

,b)  Mazas,  Hiftoire  de  l'ordre  de  Saint-Louis.  ' 

;c)  Vertot,  Hiftoire  des  Chevaliers  de  Saint-Jean  de  Jérufalem. 

[d)  Bibliothèque  nationale,  Cabinet  des  litres,  vol.  401. 


36g.  Nous 
membres  ; 
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PREMIER  DEGRÉ. 

Jehan  Ier  Hubert  de  Monteflbn,  Ecuyer,  Seigneur  dudit  lieu,  de  Bais,  &o,  né 
vers  1340,  époufa,  fuivant  contrat  du  24  Septembre  1  370  (a),  Jehanne  des  Barres, 
iille  de  Guillot  des  Barres,  Écuyer,  &  de  Marguerite  de  Brécé.  Ils  eurent  : 

1.  Jehan  Hubert  de  Monteflbn,  qui  fuit. 

2.  Marguerite  Huberde  de  Monteflbn,  femme  de  Jehan  Macé,  Seigneur  de  la 

Corbière. 

3.  Jeanne-Philippe  Huberde  de  Monteflbn,  femme  d'Ambroys  de  Bailleul. 

IL    DEGRÉ. 

Jehan  11  Hubert  de  Monteflbn,  Écuyer,  Seigneur  dudit  lieu,  de  Bais,  &c,  dit 
Hubert  le  jeune,  fut  marié  trois  fois,  fuivant  fon  teftament  du  i5  Juin  1432  (b)  : 
i°  à  Catherine  des  Escotais;  2u  à  Bobine  de  Chantepie;  3"  à  Marie  du  Cormier. 
11  eut  de  la  féconde  femme  : 

1.  Raoul  ou  Raoullet  Hubert  de  Monteflbn,  qui  fuit. 
Et  de  fa  troilième  femme  : 

2.  Jehan  Hubert  de  Monteflbn,  fouche  de  la  branche  cadette. 

3.  Edine  Huberde  de  Monteflbn,  mariée,  fuivant  contrat  du  icr  Septembre  1444, 

à  François  de  Vassé,  Seigneur  de  Bouefnay,  fils  de  Guillaume,  Ecuyer,  & 
de  Jehanne  Chalmel. 

SEIGNEURS  DE  BAIS. 

///.   DEGRÉ. 

Raoueeet  Hubert  de  Monteflbn,  Ecuyer,  Seigneur  de  Bais,  &c,  époufa,  fuivant 
contrat  du  5  Septembre  1435  (c),  Perrine  de  Chalmel,  dont  il  eut  : 

1.  Estienne  de  Monteflon,  qui  fuit. 

2.  Raoul  ou  Raoullet  de  Monteflbn,  Seigneur  du  Verger. 

3.  Guillaume  de  Monteflbn,  Abbé  de  l'Étoile  (d). 

4.  Guillelmine  de  Monteflon. 

5.  Julienne  de  Monteflon,  mariée  à  Jehan  Eemaire,  Écuyer,  Seigneur  de  la 

Mairie,  fuivant  contrat  du  6  Février  1451. 
Pendant  la  vie  de  Raoullet,  le  château  de  Monteflbn  fut  occupé  par  les  Français 
&  par  les  Anglais  (e). 

IV.    DEGRÉ. 

Estienne  de  Monteflon,  Écuyer,  Seigneur  de  Bais,  époufa,  par  contrat  du  6  No- 
vembre 1468  (/),  Jehanne  Leverrier,  fœur  de  Jehan,  Écuyer,  Seigneur  de  Lefpine. 
Ils  eurent  : 

(a)  Original  en  parchemin,  ligné  :  Lefevre,  Notaire  en  la  Cour  du  Bourgnouvel. 

(b)  Original  en  parchemin,  (igné:  Pierre  George  &  Guillaume  Chevalier,  Notaires  au  Bourgnouvel.  Dans  cet 
aéle,  Jehan  dédommage  la  femme,  Marie  du  Cormier,  de  quatre  quartiers  de  vigne  qu'elle  avait  vendus  pour  la 
délivrance  du  corps  dudit  Jehan,  lors  prifonnier  des  Anglais. 

(c)  Original  en  parchemin,  ligné  :  Gère,  Notaire  au  Bourgnouvel. 

(d)  Gallia  Chrifiiana,  t.  VIII,  col.  i4o3.  -  Dom  Piolin,  Hijloire  de  VÉglife  du  Mans,  t.  V,  p.  2.3. 
(c)  Archives  de  la  Sarthc. 

(/)  Original  en  parchemin,  (igné  :  Blerc,  Notaire  en  la  Cour  de  Laval. 
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i.  Gervais  de  Monteflbn,  qui  luit. 

2.  Guillaume  ou  Guys  de  Monteflbn. 

3.  Jehan  de  Alontelibn,  Doyen  d'Evron,  Abbé  de  l'Étoile  (a). 

4.  Anne  de  Alontelibn,  Religieufe  de  l'ordre  de  Saint-François. 

5.  Marie  de  Alontelibn,  femme  de  Geoffroy  Raine,  Écuyer,  Seigneur  de  Vau- 

boureau. 

V.  DEGRÉ. 

Gervais  de  Monteflbn,  Écuyer,  Seigneur  dudit  lieu,  de  Bais,  Courtibeuf,  &c, 
époufa,  luivant  contrat  du  i3  Janvier  1492  (b),  Guyonne  de  Bouilli':,  fille  de  feu 
Loys,  Chevalier,  8c  de  Alarie  de  la  Lobe,  Dame  du  Bourgneuf.  11  en  eut  : 

1.  François  de  Monteflbn,  mort  fans  poftérité  de  la  femme  Marguerite  d'Assé, 

fille  de  Guy,  Écuyer,  Seigneur  de  Montfaucon,  8c  de  Jacquine  de  Maridor, 
Dame  de  la  Freflonnière.  11  avait  été  tué  par  l'on  coufin  François  de  Valfé, 
Seigneur  de  Bouefnay  (c). 

2.  René  de  Monteflbn,  qui  fuit. 

3.  Olive  de  Alontelibn,  femme  de  Louis  Amelon,  Ecuyer. 

VI.  DEGRÉ. 

René  Fr  de  Monteflbn,  Écuyer,  Seigneur  de  Bais,  Courtibeuf,  la  Ridellière,  &c, 
époufa  Françoile  d'Assé,  fœur  de  Marguerite,  veuve  de  François  de  Alontelibn, 
ci-deffus  (d).  Us  eurent  : 

1.  René  de  Monteflbn,  qui  fuit. 

2.  Marguerite  de  Monteflbn,  femme  d'Etienne  de  Torchard. 

3.  Claudine  de  Alontelibn,  femme  de  Scipion  Charlot,  Seigneur  de  Beauchêne. 

4.  Charlotte  de  Monteflbn. 

VII.  DEGRÉ. 

René  II  de  Monteflbn,  Chevalier,  Seigneur  de  Bais,  Favières,  le  Plelïis-Bouret, 
le  Margat,  &c,  Chevalier  de  l'Ordre  du  Roi,  Gentilhomme  de  la  chambre,  époufa  : 
1"  Charlotte  Percault,  veuve  de  Claude  de  Chissey  8c  fille  de  Pierre,  Seigneur  du 
Alargat,  Combrée,  Boisjolain,  8cc,  8c  de  Françoile  de  Favières,  veuve  de  Claude 
de  Tessé,  Seigneur  de  Saint-Loup  (e);  2°  luivant  contrat  du  3i  Août  1607  (/), 
Renée  des  Rotours,  fille  de  feu  Robert,  Chevalier,  8c  de  Dame  Barbe  d'Aulnières. 
De  fa  première  femme  il  eut  : 

1.  René,  dit  le  Baron  de  Alontelibn,  né  à  Bais  le  24  Avril  082,  tué  à  Mayenne, 

en  i5qo,  à  la  tête  d'un  régiment  de  Ligueurs  (g). 

2.  André  de  Alontelibn. 

3.  Françoise  de  Alontelibn,  mariée  :  i°  par  contrat  du  i3  Octobre  i586,  avec 

(a)  Gallia  Chrijliana,  t.  VIII,  col.  140'j. 

/>    Original  en  parchemin,  (igné  :  Richart,  Notaire  en  la  Cour  du  Bourgnouvel. 

(c)  Tranfaclion  de  René  de  Montcllbn  &  de  Marguerite  d'Allé  avec  le  Seigneur  de  Bouefnay,  du  2j  Mai  1  ?_iS. 
Original  en  parchemin. 

{d)  Sommation  &  enquête  par  René  comme  ayant  le  bail  &  garde  noble  des  enfants  mineurs  de  lui  &  de 
Françoile,  du  20  Juillet  1  504.  Grolle  en  papier,  lignée  :  Mercier.  —  Partage  <\  tranfaction  entre  René  d'Aile  & 
René  11  de  Monteflbn,  du  ô  Mai  1 5S5 ,  devant  l'.ian.  Notaire  a  fiais.  Original  en  parchemin,  ligné  du  Notaire 
iV  des  parties. 

(l'I  Acte  de  baptême  d'un  de  leurs  lils.  Copie  authentique. 

(/)  Original  en  parchemin,  ligné  :  Chereau,  Notaire  du  Mans  &  du  Bourgnouvel. 

(g)  Mezeray,  Hiftoire  de  France.  —  De  Thou .  Hijloire  univerfelle. 
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Jehan  le  Cornu  de  la  Courbe  de  Brée,  Chevalier,  &  2°  par  contrat  du 
4  Juin  i5g8,  avec  Lancelot  de  Barat. 
Et  de  la  féconde  femme  : 

4.  Charles  de  Monteffon,  qui  luit. 

5.  Jean-Baptiste  de  Montellon,  tué  à  Bourg  en   [653  (a  . 

6.  René,  dit  l'Abbé  de  Montellon. 

7.  Marie  de  Monteffon,  mariée,  fuivant  contrat  du  9  Février  1642,  à  \icnc  d'An- 

tenaise,  Chevalier. 

VIII.    DEGRÉ. 

Charles  de  Montellon,  dit  le  Comte  de  Monteffon  (b  ,  Chevalier,  Seigneur  dudit 
lieu,  de  Bais,  Champgénéteux,  la  Roche-Pichemer,  &c,  Capitaine-Lieutenant  des 
compagnies  du  Duc  de  Vendôme  (c),  chargé  par  le  Roi  d'une  million  à  Barcelone, 
donna  quittance  de  deux  mille  livres  allouées  à  ce  voyage  (d).  Le  S  Novembre  i65o, 
le  Roi  accorda  au  Comte  de  Monteffon,  Maréchal  de  bataille,  commandant  le  régi- 
ment d'infanterie  de  Vendôme,  une  penfion  de  3ooo"  fur  lbn  épargne.  Lieutenant 
général  d'artillerie  de  marine  le  19  Octobre  iG52,  Gouverneur  de  Bourg  le  i5  Juin 
1 653  (e),  il  fut  chargé,  au  mois  d'Août  fuivant,  par  le  Duc  de  Vendôme,  de  porter 
au  Roi  la  nouvelle  de  la  prife  de  Bordeaux  (/).  Le  Comte  de  Montellon  fut  nommé, 
le  l3  Avril  1657,  Lieutenant  général  à  l'armée  de  Piémont  (g").  11  avait  époufé,  fui- 
vant contrat  du  24  Juin  i636,  par-devant  Laine,  Notaire  à  Paris,  Marie  Prévôt  de 
Saint-Cir,  fille  de  feu  Médire  Jacques  Prévôt  de  Saint-Or,  Confeiller  d'Ltat  8c 
privé,  Maître  des  requeites  ordinaires,  &  d'Antoinette  Camus  de  Pontcarré.  De 
ce  mariage  : 

1.  Guy  de  Montellon,  marié,  le  26  Décembre   1668,  à  Charlotte-Élifobeth  de 

Chastillon,  fille  d'André,  Marquis  d'Argenton,  ^v  de  Marie-Marguerite 
Gouffier,  &  petite-fille  de  Louis  Gouffier,  Duc  de  Roannais  (h).  11  n'en  eut 
qu'une  fille,  8v  fut  tué  à  Argenton. 

2.  Jean-Baptiste  de  Montellon,  qui  fuit. 

3.  Marie  de  Montellon,  femme  d'Alexandre,  Marquis  d'AcHÉ. 

IX.   DEGRÉ. 

Jean-Baptiste  Lr  de  Monteffon,  dit  le  Marquis  de  Monteffon  (/),  Seigneur  dudit 
lieu,  de  Bais,  du  Pleffis-Bouret  8c  autres  lieux,  fut  d'abord  Chevalier  de  Malte, 
reçu  au  Grand  Prieuré  d'Aquitaine  le  22  Juillet  1667;  il  quitta  la  religion  à  la  mort 
de  fon  frère  aîné,  entra  exempt  aux  Gardes  du  corps,  combattit  a  Fleurus,  Stein- 
kerque,  Nerwinde,  Ramilies  8c  à  Malplaquet.  Il  leva  un  régiment  à  les  frais  en  1674. 
Chevalier  de  Saint-Louis  en  1694  (j);  commande  l'efcorte  du  Roi  d'Flpagne 
en  1700  (/r);  Lieutenant  des  Gardes  du  corps  auprès  du  Duc  de  Bourgogne,  en 
Flandre,  en  1702  (/);  commande  ces  mêmes  Gardes  en  1710.  11  avait  époufé,  fui- 

t'a)  Mufée  Je  Verfaillcs.  Tables  de  bronze. 

(b)  Pour  le  titre  de  Comte,  ades  cités  plus  loin  de  1672  &  i673  &  les  brevets  ou  autres  parchemins  des  notes 
ci-deflbus   c   (d    c   ,-  . 

(c)  (d)  (<?)  Brevets  en  parchemin,  originaux. 
(/)  Loret,  Mufc  hijiorique. 

(g)  Brevet  en  parchemin,  ligné  :  Louis. 
yh)  P.  Anfelme,  t.  VI ,  p.  1  nj. 

(0  Titre  Marquis  dans  deux  actes  authentiques  devant  Rouflel,  Kouttier  &  Pillant,  Notaires  au  Châtclet; 
quittance  du  il  Avril  1G72  &  compte  de  tutelle  du  17  Juin  167'j. 
(j)  Journal  de  Dangeau.  —  Mazas. 
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vaut  contrat  du  25  Octobre  [685,  Catherine  de  Cervon,  veuve  de  Pierre  de  la 
Dufferie,  &  fille  de  Jofeph,  Seigneur  des  Arcis,  le  Buret,  la  Croate,  &c,  8<  de 
Catherine  de  Volant  de  l'Arriaye.  De  ce  mariage  : 
i.  Jean-Baptiste  de  Montellbn,  qui  luit. 

2.  Charles  de  Monteflon,  qui  viendra  après  l'on  frère. 

3.  Marie  de  Montellon,  fans  alliance  (a). 

X.   DEGRÉ. 

Jean-Baptiste  II,  Marquis  de  Monteflon,  Seigneur  de  Bais,  &c. ,  Brigadier  des 
armées  du  Roi,  époufa  :  i"  fuivant  contrat  du  14  Novembre  1710  b),  Margucrite- 
Yris  de  Poix,  veuve  de  Meflire  René-François  de  Visdelou,  Chevalier,  Seigneur 
de  Bienaflis,  Préfident  aux  enquêtes  du  Parlement  de  Bretagne,  &  tille  de  feu  Cilles, 
Comte  de  Poix,  Seigneur  de  la  Maflais,  8c  de  Marie-Françoife  de  Poix,  des  Princes 
de  ce  nom;  ■_>"  Charlotte-Jeanne  Bêratjd  de  la  Haie  de  Riou,  qui,  veuve  fans 
enfants,  époufa,  le  23  Avril  1 7 7 3 ,  Louis-Philippe,  Duc  d'Orléans  (c). 

Dans  tous  les  actes  fufénoncés,  Jean-Baptifte  II  efl  titré  Marquis. 


X.   DEGRE. 

Charles,  Comte  de  Montellon,  frère  du  précédent,  après  avoir  été  prifonnier  à 
Ramilies,  fut  nomme  Colonel  du  régiment  de  Montellon  en  170(1,  fe  distingua  àVire- 
Saint-Éloi,  en  17 10,  fervit  d'Aide  de  camp  au  Maréchal  de  Villars  à  Denain  &  à 
Marchiennes;  Enféigne  des  Gardes  du  corps  le  ["Juin  1717,  Brigadier  le  i"Février 
171g,  Gouverneur  d'Agde  &  de  Brefcou  le  t"  Mai  173 1,  Brigadier  de  la  Maifon  du 
Roi  à  Philippsbourg,  Maréchal  de  camp  le  rr  Août  1734,  Lieutenant  général  le 
icr  Mars  173s,  Chevalier  de  Saint-Louis  (d).  Commande  la  Maifon  militaire  à  Fon- 
tenoy,  8c  décide  la  victoire  fous  les  ordres  de  Richelieu  \e).  Il  apaife  en  1737  une 
fédition  des  Gardes  du  corps  à  Aloft.  Il  avait  époufé,  le  i3  Août  1738,  Anne-Emilie 
Rouillé,  fille  de  Pierre-Antoine,  Préfident  au  Grand  Confeil,  &  d'Anne  Legouz- 
Maillard,  8c  petite-fille  de  Pierre  Rouili  É,  Préfident  au  Grand  Confeil  8c  Ambaf- 
fadeur  en  Portugal.  Il  ne  lailla,  non  plus  "que  l'on  frère  aîné,  aucune  pollérité. 

■  iii* 

SEIGNEURS  DU  CORMIER,  SAINT-AUBIN  &  DOUILLET. 

III.   DEGRE. 

Jehan  Hubert  de  Montellbn,  Écuyer,  Seigneur  du  Cormier  8c  de  Saint-Aubin- 
du-Délert,  fils  de  Jehan  Hubert,  le  jeune,  8c  de  Marie  du  Cormier,  époufa,  par 
contrat  palfe  le  26  Novembre  1450,  devant  Bardenne,  Tabellion  à  Sillé  (/),  Lmerie 

.7)  C'cft  fans  doute  celle  dont  M'""  de  Genlis  fait  un  li  grand  éloge  dans  les  mémoires. 
{b)  Contrat  pallé  par  Lanvcrjon,  Notaire  à  Paris.  Grolle  en  papier,  lignée  :  Démonts. 
c)  Archives  Je  l'hôtel  de  ville  de  Paris;  paroiflc  de  Saint-Eudachc. 
d    Relevé  de  les  états  de  fervice  par  ion  frère  le  Marquis. 
c)  Maréchal  de  Saxe,  Mémoires.  —  Voltaire  &  Piron,  Poèmes. 
f)  Grofle  en  parchemin  délivrée  le  3  Avril  141.4  par  Chauboucher,  aulTi  Tabellion  à  Sillé. 
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de  Champeaux,   fille  de  Jehan,   Ecuyer,  Seigneur  de   Generre.   Ils  eurent  pour 
enfants  : 

i.  Guillaume  de  Monteflbn,  qui  fuit. 

2.  Etienne  de  MontelTon,  Religieux. 

3.  Marguerite  de  MontelTon,  femme  de  noble  Raoullet  Morin,  Ecuyer. 

4.  Jehan  de  Monteflbn. 

IV.    DEGRÉ. 

Guillaume  1er  de  Monteflbn,  Ecuyer,  Seigneur  de  Saint-Aubin,  du  Cormier,  &c, 
époufa,  par  contrat  palfe  le  26  Mai  1470,  devant  Le  Roy,  Notaire  de  la  Cour  de 
Bourgnouvel  (a),  Damoilelle  Loyfe  Bouchart,  lille  de  Guillaume,  Seigneur  de  la 
Miterie,  *  de  Damoilelle  Gefïeline  du  Boys.  11  en  eut  : 

1.  Nicolas  de  Monteflbn,  qui  fuit. 

2.  Julien  de  MontelTon,  Curé  de  Landigouft. 

3.  Louis  de  Monteflbn,  marié  à  Marie  nu  Bueil. 

4.  Alexandre  de  Monteflbn,  Prêtre. 

5.  6  &  7.  Jeanne,  René  8c  Elisabeth  de  Monteflbn. 

8.  Ambroise  de  Monteflbn,  Abbé  de  l'Etoile  (b). 

9.  Françoise  de  MontelTon,  femme  :  1"  de  Guillaume  Martinaie,  2°  de  Pierre  nu 

Pin,  Ecuyer. 

V.  DEGRÉ. 

Nicolas  de  Monteflbn,  Ecuyer,  Seigneur  de  Saint-Aubin,  du  Cormier.,  &c, 
époufa  :  1"  Marie  du  Bouchet,  fille  de  feu  Pierre,  Ecuyer,  Seigneur  de  Maleffre  (c); 
2"  Andrée  ni.  Montecler,  veuve  de  Pierre  i/Argenson  (rf).  11  eut  de  fa  première 
femme  : 

1.  Guillaume  de  MontelTon,  qui  fuit. 

2  &  3.  Antoinette  8c  Marguerite  de  MontelTon,  Religieufes. 

4.  Hélène  de  Monteflbn,  mariée  d'abord  à  André  Mei.let,  puis  à  René  de  la 
Chapelle. 
Et  de  fa  féconde  femme  : 

3.  Marie  de  Monteflbn,  morte  Religieufe  à  Notre-Dame  d'Elfay,  en  Normandie. 

VI.  DEGRÉ. 

Guillaume  11  de  Monteflbn,  Ecuyer,  Seigneur  de  Saint-Aubin,  du  Cormier, 
Douillet,  8cc,  époufa  :  1"  Damoilelle  Françoife  Jagu;  2"  fuivant  contrat  du  14  Fé- 
vrier 1  5 5 5  (e),  Damoilelle  Roze  de  Ferrequin,  fille  d'Anthoine,  Ecuyer,  Seigneur 
de  Douillet,  8c  de  Damoilelle  Renée  d'Orcisses.  11  eut  de  fa  première  femme  : 
1.  Françoise  de  Monteflbn,  mariée  :  1"  le  i"  Février  i555,  à  Anthoine  de  Fer- 
requin,  devenu  le  même  jour  beau-père  de  Guillaume  de  MontelTon;  2"  à 
Charles  d'Orvaux,  Seigneur  de  Courdemanche. 

(a)  Grollc  en  parchemin,  (ignée  dudit  Notaire. 

(b)  Gallia  Chrijhana.  t.  VIII ,  col.  i  4o3.  -  Dom  l'iolin,  Hijloire  de  VÉglife  du  Mans. 

(c)  Groll'es  en  parchemin,  lignées  :  Teltu,  Notaire  de  la  Cour  de  Bourgnouvel,  de  contrats  d'acquêts  de 
Courdaulain  des  28  Février  1S-7  &  23  Septembre  1 5 1 3 .  —  Partage  à  Marguerite  i»u  Pin,  du  1  1  Juin  1549. 
Grollc  en  papier. 

(d)  Appointement  de  la  Iciiéchaullcc  du  Maine  entre  Andrée  <S;  fon  beau-fils,  Guillaume,  du  27  Mars  i?j.!. 
Expédition  fur  papier.  —  Transaction  entre  les  mêmes  du  Ci  Juin  1  545. 

(f)  Grollc  en  parchemin,  fignée  :  Bullbn,  Notaire  à  Douillet. 
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2.  Madeleine  de  Monteffon,  femme  de  Pierre  de  Corday. 

3.  Jeanne  de  Monteffon,  femme  de  Jean  de  la  Pommeraie. 

Et  de  l'a  féconde  femme  : 

4.  Jacques  de  Monteffon,  qui  fuit. 

VII.  DEGRÉ. 

Jacques  de  Monteffon,  Chevalier,  Seigneur  de  Douillet,  Saint- Aubin,  &c,  l'un 
des  cent  Gentilshommes  de  la  Maifon  du  Roi,  époufa,  fuivant  contrat  du  21  No- 
vembre t583,  où  il  ctt  qualifié  noble  &  puiffant  Seigneur  (a),  Damoifelle  Jehanne 
de  Rouge,  fille  de  haut  &  paillant  Seigneur  Mathurin,  Chevalier,  Seigneur  des 
Rues,  Chevalier  de  l'Ordre  du  Roi,  Gentilhomme  de  fa  chambre,  &  de  Damoifelle 
Renée  de  Duneli.e,  veine  en  premières  noces  de  Jacques  de  Courtarvel.  Ils 
eurent  pour  enfants  : 

1  &  2.   Chaiu.es  &  Hélène  de  Monteflbn. 

3.  Jacques  de  Monteflbn,  Religieux  de  l'abbaye  de  Saint-Calais. 

4,  5  8c  6.  Jean,  Thomas  8c  Louise  de  Montelfon. 

7.  François  de  Montelfon,  marié,  le  7  Janvier  162.3,  à  Marguerite  de  Sévin. 

8.  Jean  de  Montelfon,  qui  fuit. 
g.  Mathurin  de  Montellbn. 

10.  Françoise  de  Montelfon,  femme  de  François  Le  Maire  de  la  Colletière. 

11.  Jacquine  de  Montellon. 

12.  Mathur'in  Ier  de  Montelfon,  Seigneur  du  Cormier,  né  à  Douillet  le  23  Oc- 
tobre iôo5,  marié,  le  i5  Juillet  1640,  à  Marguerite  du  Boys,  fille  de  Jacques 
du  Boys  8:  de  Claude  de  Lonlay.  Leur  fils  unique  Mathurin  II  fit  enregillrer 
les  armoiries,  en  1698,  dans  Y  Armoriai  général  de  France  (b).  11  avait 
époufé,  le  26  Novembre  1687,  Renée  de  Lonlay,  fille  de  François,  Seigneur 
des  Buats,  8c  de  Jeanne  de  Guibert.  De  ce  mariage  il  eut  cinq  lils,  lavoir  : 
Jean,  Nicolas-François,  Mathurin,  André-Henri  8c  Jean-Thomas,  dont 
trois  prirent  alliance.  Tous  moururent  fans  poftérité. 

VIII.  DEGRÉ. 

Jean  II  de  Montelfon,  Chevalier,  Seigneur  de  Douillet,  époula,  par  contrat  paffé 
le  k)  Juillet  1640  ici,  Damoifelle  Flifabeth  Picart,  fille  de  noble  Julien  Picart, 
Seigneur  de  Villeneufve,  8c  de  Damoifelle  Magdelaine  Foullard.  Ils  eurent  pour 
enfants  : 

1  8c  2.   René  8c  Elisabeth  de  Monteffon. 

3.  Marie  de  Monteffon,  mariée,  le  25  Avril  1678,  à  Léonor  de  Jupilles,  fils  de 

Chriftophe  8c  de  Marie  de  Goué. 

4.  Jeanne  de  Montelfon. 

3.  Jean-Baptiste  de  Monteffon,  Capitaine  au  régiment  de  Normandie,  tué  au 
fervice  du  Roi. 

6.  Jean  de  Montelfon,  qui  fuit. 

7.  François  de  Montellon,  Capitaine  au  régiment  de  Normandie ,  tué  au  fervice 

du  Roi. 

a    Greffe  un  parchemin,  fignée  :  Brethonneau,  Notaire  .ï  Bauge. 
i/'i  Bibliothèque  nationale,  Cabinet  des  titres,  Réélire  de  Tours,  vol.  401. 
(y)  Grofl'e  en  parchemin,  (ignée  :  Chauvyn,  Tabellion  à  Krefnay. 
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S,  g  8<  io.  Charles,  Louis-Joseph  &  Rohkrt-François  de  Monteflbn. 

ii.  Joseph  de  Monteflbn,  Capitaine  au  régiment  de  Normandie,  mort  fans  en- 
tants de  ion  mariage  avec  Anne  de  Sakka/in  ,  Dame  de  Vezins  a  Mayet.  11 
avait  fait  les  preuves  de  noblefle  avec  fon  coulin  Mathurin  11  en  1698. 

IX.   DEGRÉ. 

Jean  111  de  Monteflbn,  Chevalier,  Seigneur  de  Douillet,  époula,  par  contrat  du 
4  Août  [685  (a),  Damoifelle  Marguerite  Maudet,  fille  de  Jacques,  Chevalier,  Sei- 
gneur du  Verger,  Maréchal  général  des  logis,  camps  8c  armées  du  Roi,  &  de  défunte 
Dame  Anne  dk  Langlée.  Sa  femme,  étant  déjà  veuve,  obtint  de  I  lue  de  Miromefnil, 
Intendant  de  Touraine,  un  jugement  de  maintenue  de  noblefle  en  faveur  de  la  famille 
de  fon  mari,  le  3  Juillet  1698  (b).  Enfants  de  ce  mariage  : 

1.  Jean-Thomas  de  Monteflbn,  qui  fuit. 

2  &  3.   Marie-Marguerite  8c  Françoise-Adegonde  de  Monteflbn,  Religieufes. 

X.  DEGRÉ. 

Jean-Thomas  de  Monteflbn,  Chevalier,  Seigneur  de  Douillet,  né  à  Douillet  le 
19  Novembre  1688,  fit  devant  d'Hozier  les  preuves  de  Page  de  la  Petite  Ecurie 
en  1704  (c),  devint  Capitaine  au  régiment  de  cavalerie  de  Yilleroy,  &  fut  nommé 
Maréchal  général  de  la  cavalerie  légère  le  5  Janvier  171 3  (d),  époula  :  i°  par  contrat 
devant  Blanche,  Notaire  a  Coulie,  le  5  Février  171 1  (c),  Madeleine-Paule  du  Prat, 
fille  de  Meflire  Pierre  du  Prat,  Écuyer,  Seigneur  de  Rouez,  &  de  Dame  Dorothée 
le  Maire  de  Millière;  2"  Angélique  de  Gaultier-Chiffreville,  fille  de  François 
de  Gaultier,  Chevalier,  Marquis  de  Chillreville,  8c  de  Louife-Madeleine  de  Fuoul- 
i.ay  de  Tessé.  11  eut  de  fa  première  femme  : 

1.  Louis-Pierre-Joseph  de  Montellbu ,  qui  fuit. 

2.  Pierre  de  Monteflbn,  mort  Page  de  la  Reine. 

3.  ANGÉLiQUE-BoNNE-LÉONOREde  iMonteflon,  Supérieure  de  la  Vifitation du  Mans. 

XI.  DEGRÉ. 

Louis-Pierre-Joseph  de  Monteflbn,  Chevalier,  Seigneur  de  Douillet,  Saint-Aubin, 
More,  Moire-la- Haute,  &c,  époula,  fuivant  contrat  du  19  Septembre  173s,  paflé 
par  René  Pettier,  Notaire  à  Aflé-le-Boifne  (/),  Damoifelle  Marguerite-Rénée  Le- 
silleur,  fille  de  feu  Balthazar,  Lieutenant  de  vaifleau,  Chevalier  de  Saint-Louis,  8v 
de  Dame  Marie-Marguerite- Yvonne  Lelong.  Leurs  enfants  furent  : 

1.  Jean-Louis  de  Monteflbn,  qualifie  Marquis  de  Monteflbn  ii,r',  né  à  Douillet 
le  27  Juin  1746,  Syndic  de  la  Noblefle  du  Maine  aux  États  provinciaux 
en  1787(7*),  premier  Député  de  ladite  Noblefle  aux  Etats  généraux  de  1789(2), 
démiflionnaire  à  la  reunion  des  trois  Ordres  8c  remplacé  par  Mr  de  Choifeuil; 
émigré,  Confeiller  intime  du  Prince  de  Condé;  Général-Major  Commiflaire 

(a)  Grofl'c  en  parchemin,  fignée  :  Godemcr,  Notaire  à  Frcfnay. 
{b)  c    Bibliothèque  nationale,  Cabinet  des  titres. 
./    Commilîion  fnr  parchemin,  (ignée  :  Louis. 
(c)  Grofle  en  papier,  fignée  :  Blanche. 
(/)  Grolle  en  papier,  fignée  :  Pettier;  légaliféc. 

(£  11  eil  porté  avec  ce  titre  fur  les  procès-verbaux  de  l'Aflemblée  provinciale  du  Maine,  en  1787,  &  de  l'AI- 
l'embléc  ecnérale  de  la  Noblelle,  en  17811,  &  dans  l'acte  cité  à  la  note  (a    de  la  rauc  fuivante. 


DE 


MONTESSON. 


pour  l'établiflément  de  l'armée  des  Princes  fur  les  bords  de  la  mer  d'Azof. 
Décédé  Tans  alliance,  en  Pologne,  en  1802. 

2.  Balthazar-Michel  de  Monteflbn,  qui  fuit. 

3.  Antoine-Louis-Hector,  qualifié  Vicomte  de  Monteflbn  (a) ,  né  à  Douillet  le 

21  Août  1752,  Mettre  de  camp  commandant  en  fécond  le  régiment  d'Orléans, 
lit  les  preuves  devant  Chérin,  &  monta  dans  les  carrofles  du  Roi  le  2  Mai 
178?  (b).  Aide  de  camp  du  Prince  de  ('onde  en  émigration,  Mettre  de  camp 
du  régiment  de  Monteflbn  en  Juillet  179?,  Maréchal  de  camp  le  19  Février 
1796,  Général-Major  Commiflaire  avec  l'on  frère  le  Marquis  pour  établir 
l'armée  des  Princes  fur  les  bords  de  la  mer  d'Azof,  Capitaine  commandant 
la  7e  compagnie  des  chafleurs  nobles  à  pied,  Lieutenant  général  le  i3  Août 
1814.  Sans  entants  de   tes  trois  femmes,   M""   de  Mariani,   Hérisson   de 

VlLLIERS   &   DE   SaVOISÏ. 

4.  Louise-Marguerite  de  Monteflbn,  mariée  :   1"  à  Régnier  ni:  Raffelange; 

2°  en  Mai  1768,  à  Louis-Augutte  Leroy  de  Montaerin,  Colonel  d'artillerie. 

5.  Madeleine-Emmanuelle  de  Monteflbn,  mariée,  le  24  Août  17G8,  à  Pierre 

Lecomte  de  Souvré,  Capitaine  au  régiment  de  la  Reine. 

6.  Yvonne  de  Monteflbn. 

7.  Antoinette  de  Monteflbn,  mariée,  par  contrat  du  i3  Mars  177Ô,  à  Meflire 

(iilbert  de  Vaulx,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Roche,  fils  de  feu  Meflire  Jean- 
Paul  &  de  Dame  Marie-Thérèfe  de  Pardon. 

XII.    DEGRÉ. 

Balthazar-Michel  de  Monteflbn,  qualifie  Comte  de  Monteflbn  a),  ne  a  Douillet 
le  14  Octobre  1748,  fut  atlatline  a  Ballon,  avec  l'on  beau-père,  en  1790,  par  une  des 
premières  bandes  révolutionnaires.  11  avait  été  Capitaine  au  régiment  du  Roi,  ^v 
avait  époufé,  par  contrat  du  3o  Juin  1774,  patte  par  Martigné,  Notaire  au  Mans, 
Marie-Charlotte  Cureau,  tille  de  Charles-Pierre,  Écuyer,  Seigneur  de  Roullee.  Ils 
eurent  : 

1.  René-Charles  de  Monteflbn,  qui  fuit. 

2.  Ai.exandrine  de  Montelîbn ,  mariée  à  Louis-Clovis  Brillet,  Baron  de  Candé 


en  Anjou. 


XIII.   DF.GRK 


Réné-Charles  de  Monteflbn,  qualifie  Marquis  de  Monteflbn  (c),  né  au  Mans 
le  5  Août  1780,  émigré  avec  fa  mère  ^  fa  fœur  après  l'aflafllnat  de  l'on  père  ^  de 
l'on  aïeul;  Sous-Lieutenant  dans  Dauphin-cavalerie  à  l'armée  des  Princes,  puis  au 
régiment  noble  à  cheval  d'Angoulème,  Chevalier  de  Saint-Louis  le  20  Novembre 
1816  (d),  époufa,  fuivant  contrat  du  2  Mars  1808,  Marie- Adélaïde  Belin  des  Ro- 
ches, fille  de  feu  Rcnc  Belin  des  Roches  &  de  feu  N.  de  Bi.anchakdon.  Ils  ont  eu  : 

1.  Charles-Réné-Louis-Roger  de  Montelîbn,  qui  fuit. 

2.  Charles-Raoul  de  Montelîbn,  qui  fuit  après  l'on  frère  aine. 

3.  Marie-Charlotte  de  Monteflbn,  mariée,  le  2  Octobre  18V2,  à  Julien-Ange  de 

Marnière,  Marquis  de  Guer. 

4.  Marie-Georgine  de  Monteflbn,  mariée,  le  18  Novembre  1834,  à  Hyacinthe- 

Balthazar,  Vicomte  de  Fournas  du  Botdeku. 

(a)  Renonciation  ù  la  fucceflion  maternelle  du  25  Avril  1788. 

[b]  Cabinet  des  titres,  fonds  du  Saint-Efprit. 

c    d    LSrevet  de  Chevalier  Je  Saint-Louis.  Orignal. 


IO 


de  MONTESSON. 


XIV.   DEGRÉ. 

Charles-Réné-Louis-Roger,  Marquis  de  Monteflbn,  né  au  Mans  le  [3  Avril 
1809,  ancien  Officier  de  cavalerie,  a  époulé,  le  18  Février  1841,  Adrienne  Char- 
lery,  fille  de  Julien-Romain  &  d'Hortenfe  Rivaut.  Dont  une  fille  : 

Marie-Charlotte-Hortense-Adrienne-Geneviève  de  Monteflbn. 


XI V.   DEGRE. 

Charles-Raoul,  qualifié  Comte  de  Monteflbn,  né  au  Mans  le  27  Septembre  181 1, 
a  époulé,  le  18  Janvier  1842,  Laure-Bonne-Agathe  Ogier,  fille  de  feu  Achille- 
Géraud-Suzanne,  Vicomte  Ogier  d'Ivry,  &;  d'Adélaïde  Rousseau  de  Pantigny.  Ils 

ont  eu  : 

1.  Marie-Joseph-Réné  de  Monteflbn.,  né  au  Mans  le  i5  Décembre  1842,  Lieute- 

nant au  5e  régiment  de  chafîeurs. 

2.  Marie-Robert  de  Monteflbn,  né  au  Mans  le  4  Janvier  1844,  marié,  le  20  Avril 

1867,  avec  Jeanne-Marie-Charlotte  de  Girard  de  Charnacé,  fille  de  Charles- 
Henri  de  Girard,  Vicomte  de  Charnacé,  8c  de  Marie-Charlotte-Louife 
d'Estriché  de  la  Barre. 

3.  Marie-Charles  de  Monteflbn,  né  au  Mans  le  22  Décembre  1845,  Sous-Lieu- 

tenant au  10e  régiment  de  chaileurs. 

Alliances.  —  Bailleul,  des  Escotais,  Champeaux,  Chantfcpie,  le  Maire  de  la 
Mairie  8<  de  Mu. ni  re,  Vassé,  Assk,  Bouille,  du  Bouchet,  des  Rotours,  Lecornu 
de  i.a  Courbe,  Antenaise,  Chatillon  d'Argenton,  de  Poix,  du  Bueil,  Rougé, 

MONTÉCLER,    JUPILLES,    DU    PRAT,    GaULTIER-ChIFFREVILLE  ,    LûNLAY,     BrILLET    DE 
CaNDÉ,   FoURNAS   DU   BOTDÉRU,  DE  MaRNIÈRE  DE  GuER,  OdER   D'IvRY,  DE  GlRARD  DE 

Charnacé  ,  &c. 


dh  MONTI, 

Comtes  de  Re^û,  Marquis  &  Comtes  de  Monti;  anciens  Seigneurs  de  la  Chalon- 
nière,  du  Préau,  des  Pallets,  de  la  Jaguère,  de  la  Grande-Haie,  des  Bretefc/ies, 
de  la  Sanfonniere ,  de  la  Trocadière ,  de  Fromenteaux,  de  Kermainguy,  de 
PontrouJJeau,  du  Mefnil,  de  l'Ai-  illier,  de  Brôafort,  de  la  Noé,  de  Bellâtre,  de 
la  Plattière,  de  Launay,  de  Beaubois,  de  Boifgeffroy,  de  Friguel,  de  Beaugajl, 
de  la  Favière,  de  la  Giraudais ,  de  la  Carterie,  d'Anify,  de  Lormière ,  de  la 
Civeliere,  de  la  RonJJelière ,  de  Villeleu ,  de  la  Rivière,  de  la  Cour-de-Bouée , 
de  Bellerue ,  de  la  Maillardiere ,  de  la  Barbiiiière ,  du  Chefue-Cuttei  eau ,  de  la 
Jauuais,  Ce. 

in  BRETAGNE. 
Originaires  de  Florence. 


a  la  Bande  d'Or,  accompagnée  de  deux  Monts  de  fix  Copeaux  du  menu. 
Couronne  ducale.  Su  moûts  :  deux  Lions.  Devise:  Inébranlable. 


La  Maifon  de  .Monti  efl  une  des  plus  anciennes  £;  des  plus  illullres  de  la  Tofc 
Elle  ell  iffue  des  Crocyani,  Seigneurs  de  Monte-Reggio,  qui  devinrent 
tilshommes  florentins  lorfque  Fiefole  &  l'on  territoire  furent  fournis  a  la  juridi 
de  Florence,  après  l'an  ioio    b). 

File  s'clt  divifée  en  trois  branches  principales.  L'une  devint  françaife  au  lei/ 
liècle,  comme  on  le  verra  plus  loin;  une  féconde  le  fixa  a  Bologne  vers  J_p5: 
troilième  enfin  relia  a  Florence,  où  il  v  a  eu  plulieurs  familles  du  même  nom, 
d'origine  différente.  Cette  branche  florentine  compte  un  certain  nombre  de 
tonnages  illullres  que  l'infullifance  de  documents  ne  permet  pas  de  clalfer 
fureté  dans  la  filiation,  ^v  que  pour  cela  nous  mentionnerons  hors  cadre. 

En  première  ligne,  dans  l'ordre  de  date,  nous  citerons  Antoine  de  Monti 
chevéque  de  Siponte,  Auditeur  de  la  Chambre  apoltoliquc,  crée  Cardinal  au 
de  Saint-Vital  en  i5o3,  par  le  Pape  Jules  11,  r\  qui  remplit  plulieurs  million: 
portantes  (c). 


G  en 
clion 


une 
mais 

avec 

Ar- 

titre 
im- 


(a]  Les  membres  de  cette  Maifon  portaient  quelquefois  :  Ecarlelé  :  ai 
m  3,  de  Mcdicis. 

(b]  D'après  les  preuves  de  noblelle  faites  par  Antoii: 
pour  être  reçu  ilans  l'Ordre  du  Saint-Efprit ,  la  Maifo 
Sanfovino,  au  Jiocèfe  d'.\re/./o. 

(c]  Ciaconnius,  V'iuv  6  ras  gejhv  Ponlijkum  ruin.  e  card.,  t.  111,  p 
libr.  V  &  VII. 


;  au  2,  de  Sti 


lix  de  Monti,  Marquis  de  Monti,  le  17  Janvier  17 
Monti  tirerait  fon  num  de  la  feigneurie  Je  Moine 


Guieeiardini,  Hijhria  d'ilaln 


Regijlre  feptième 
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Jean-Marie  de  Monti  (del  Monte),  né  à  Arezzo  le  10  Septembre  1487,  neveu  du 
précédent,  fut  nomme  d'abord  Evêque  de  Manfredonia,  puis  de  Paleflxina,  enfuite 
Archevêque  de  Siponte  en  i5i2  ^v  Auditeur  de  la  Chambre  apoilolique.  Créé 
Cardinal,  d'abord  au  titre  de  Saint-Vital,  puis  au  titre  de  Sainte-Praxède ,  par 
Paul  111,  le  20  Décembre  i536,  c\  chargé  fucceflivement  des  légations  de  Lombar- 
die,  de  la  Komagne  (^  de  Bologne,  il  fut  nommé  Préfident  du  Concile  transféré  de- 
Trente  dans  cette  dernière  ville  en  1.Ï46.  Jugé  digne  de  la  tiare,  il  fuccéda  fur  le 
trône  pontifical  a  Paul,  le  7  Février  i55o,  cv  fut  couronné,  le  22  Mai  tuivant, 
fous  le  nom  de  Jules  111.  Il  rétablit  &  continua  le  Concile  de  Trente  r\;  mourut  le 
23  Mars  i555.  11  avait  adopté  les  trois  contins,  qui  luirent,  fils  de  Marguerite  di 
Monti,  fa  tante,  félon  les  uns,  &  la  heur,  félon  d'autres,  époufe  de  Leccho  Guida- 
lotti ,  qui,  dès  lors,  prirent  le  nom  de  Monti  : 

1 .  Pierre  Guidalotti  di  Monti,  ne  vers  1496,  fucceffivement  Gouverneur  du  châ- 

teau Saint-Ange,  Amiral  gênerai  des  galères  de  Malte,  Ambalfadeur  de 
l'Ordre  près  le  Saint-Siège,  &  Grand  Prieur  de  Capoue,  fuccéda  à  Jean  de  la 
Valette,  le  23  Août  1 568,  comme  Grand  Maître  de  l'Ordre  de  Saint-Jean  de 
Jerufalem.  Le  7  Octobre  1 57 1  eut  lieu  la  célèbre  bataille  de  Lepante,  à  la- 
quelle l'Ordre  de  Malte  prit  part  avec  trois  galères  auxiliaires.  Pierre  de 
Monti  attacha  aulti  fon  nom  à  l'achèvement  de  la  Cité-Yalctte,  ^  mourut  le 
27  Janvier  1272,  âgé  de  foixante-feize  ans.  Ses  armes  gravées  fur  fon  tom- 
beau font  :  D'A{ltr  à  une  Bande  d'Or,  chargée  de  trois  Monts  ou  Rochers 
de  Gueules ,  &  accompagnée  de  deux  Couronnes  d'Olivier  d'Or  (a). 

2.  Christophe  Guidalotti  di  Monti,  Évêque  de  Cagli,  Patriarche  d'Alexandrie, 

Cardinal  le  3o  Mai  i55o  (b),  mort  le  24  Septembre  1564. 

3.  Fabien  Guidalotti  di  Monti,  marie  à  Gentile  Mastaï,  dont  : 

I.  Gabriel  Guidalotti  di  Monti,  Évêque  de  Jefy. 

II.  Silvio  Guidalotti  di  Monti,  l'un  des  Pages  de  la  Peine  Marie  de  Mé- 
dias, puis  Mettre  de  camp  de  cavalerie,  mort  à  Avignon. 

A  la  même  branche  appartiennent  encore  :  François-Marie  di  Monti,  Évêque 
d'Oftie,  Doyen  du  Sacré  Collège,  Cardinal  en  i588,  mort  le  29  Août  1626,  &  César 
di  Monti,  Archevêque  de  Milan,   Cardinal   en   1629,  mort  le   16  Août   i65o. 

La  branche  devenue  françaife  fut  reconnue  comme  ifl'ue  d'ancienne  chevalerie 
par  arrêt  de  la  Chambre  de  la  réformation  de  la  Nobleflc  de  Bretagne  du  22  Jan- 
vier iûi/hj.  Sa  filiation  certaine  remonte  à  : 

PREMIER   DEGRÉ. 

Bartolo  Crocyani,  Seigneur  de  Monte-Reggio,  père  de  : 

II.    DEGRÉ. 

Jacoho  Crocyani,  Seigneur  de  Monti,  vivant  vers  1240.  Il  quitta  fon  nom  patro- 
nymique pour  ne  garder  que  celui  de  Monti.  De  fon  mariage  avec  Élifabeth  Adi- 
mari,  il  eut  : 

///.    DEGRE. 

Puggio  di  Jacobo  di  Monti,  trois  lois  Gonfalonier  de  jufiiee  de  Florence    c  , 

[a]  Du  Villeneuve-Banjemont,  Monuments  des  Grands-Maîtres  de  l'Ordre  de  Saint-Jean  de  Jerufalem,  t.  1 1. 

(M  Ciaconnius,  loc.  cit.,  t.  III,  p.  708. 

Ici  La  charge  de  Gonfalonier  de  julliee  n'a  été  créée  qu'en  i2«j2;  avant  cette  date  le  nom  de  Gonfalonier 
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en  1 3 2 3 ,  1 324  8c  i32Ô.  De  l'on  mariage  avec  Élifabeth  Si  itozzi,  de  la  célèbre  famille 
de  ce  nom,  cil  iflli  : 

IV.   DEGRÉ. 

Monté  di  Puggio  Monti,  Gonfalonier  de  la  republique  de  Florence  en  i383  & 
en  iqoS.  De  l'on  époufe  Marie  Ai.bkiiti,  il  eut  : 

V.   DEGRÉ. 

Jacobo  di  Monté  Monti,  trois  fois  Gonfalonier  de  la  république  de  Florence 
de  141 1  à  1418.  De  l'on  mariage  avec  Hélène  Biliotti,  il  eut  : 

VI.  DEGRÉ. 

Monté  di  Jacobo  Monti,  Gonfalonier  de  la  république  de  Florence  en  1461  & 
en  1477.  11  avait  époulè  Élife  Rizai.iti,  dont  il  eut  : 

1.  Bernardo  di  Monté  Monti,  qui  fuit. 

2.  Antoine  di  Monté  Monti,  qui  s'établit  à  Bologne  &  y  lit  louche.  De  lui  eft  il  lu 

au  fixième  degré  Antoine-Félix,  Marquis  de  Monti,  par  concelïïon  du 
Sénat  de  Bologne,  né  à  Bologne  le  29  Décembre  1684.  11  entra  au  lervice  de 
France,  en  qualité  d'Aide  de  camp  du  Duc  de  Vendôme,  le  22  Février  170J, 
fut  nommé  en  17^0  Amball'adeur  extraordinaire  près  la  cour  de  Pologne, 
défendit  Dantzig  contre  les  Bulles  en  17^4,  en  qualité  de  Maréchal  de  camp; 
devint  Lieutenant  général  des  armées  du  Roi  le  4  Juin  1 7 3 û ,  &  fut  créé 
Chevalier  8c  Commandeur  des  Ordres  du  Roi  le  1"  Janvier  17^7.  A  l'occafion 
de  cette  diftinction,  il  lit  l'es  preuves  de  noblellè  devant  Clairembault,  Généa- 
logifte  des  Ordres  du  Roi  (a).  11  mourut  à  Paris  le  12  Mars  1738,  âgé  de 
cinquante-cinq  ans  8c  demi,  félon  l'on  acte  de  naiffance.  11  était,  à  ce  qu'il 
parait,  frère  de  Philippe-Marie  de  Monti,  né  en  1675,  Cardinal  en  174-', 
mort  en  1754.  Cette  branche  eut  lés  armes  modifiées  par  Lettres  pontificales 
de  Jules  111,  écrites  d'ordre  le  22  Février  i55i,  au  Vice-Légat  de  Bologne, 
8c  porta  dès  lors  :  D'Agir  à  la  Bande  d'Or  chargea  de  trois  Monts  d'Azur 
de  trois  Copeaux  chacun,  &  accompagnée  de  trois  Fleurs  de  lis  rangées  & 
d'un  Lambel  de  Gueules  de  quatre  pièces  pofé  en  chef.  Ces  fleurs  de  lys, 
ainfi  que  le  Lambel,  étaient  propres  à  tous  les  Nobles  du  Sénat  de  Bologne, 
par  concelïïon  de  Charles  VI  de  i38g. 

VII.  DEGRÉ. 

Bernardo  di  Monté  Monti,  Gonfalonier  de  juftice  de  Florence  en  1400,  i5o3, 
l5og  8c  i5i6,  eut  de  l'on  mariage  avec  Madeleine  Capelli  : 

VIII.    DEGRÉ. 

Matheo  di  Bernardo  Monti,  qui  fut  Gonfalonier  de  juftice  de  Florence  en  1 527  b  , 
puis  l'un  des  deux  cents  du  Conleil  ducal  après  l'élévation  des  Médicis  au  trône  de 

nement,  chargés  d'afl'urer  l'exécution  des  décilions  de  la  feigneurie  (  Prieurs  des  arts),  les  Gonfaloniers  de  jullice 
virent  leur  importance  grandir  avec  le  temps.  Déjà  en  [3o6  le  Gonfalonier  lut  le  Procurateur  de  la  Republique, 
pour  devenir  plus  tard  le  Chef  du  gouvernement.   Voy.  Perrens,  Hijloire  de  Florence. 

[a\   Bibliothèque  nationale,  Cabinet  des  titres. 

[b)  Tous  les  Gonfaloniers  de  Florence  l'ont  inferits  au  livre  officiel  :  Priorifte  de  la  république  de  Florence, 
confervii  aux  archives  de  la  chancellerie  du  palais  ducal. 


de   MONTI 


Tofcane.  Il  le  maria  trois  fois  :  i°  en  i535,  avec  Ifabelle  Strozzi,  fille  de  Zacharie 
Strozzi;  2°  Confiance  Strozzi ,  fille  de  Gabriel  Soldi  ni:'  Strozzi;  X  Geneviève 
Portinari.  Du  premier  mariage  cil  ilfu  : 
Zacharie  di  Matheo  Monti,  né  à  Florence  en  \?4\,  qui  lit  taire  en  1579,  dans  la 
ville  natale,  un  acte  notarié  remontantjfa  filiation  à  l'an  1200  (a),  fut  pen- 
fionnairc  de  la  Reine  Catherine  de  Medicis,  la  parente  (b),  puis  de  la  Heine 
Marie  de  Médicis,  S;  mourut  en  France  après  1609,  fans  pofiérité. 
Du  fécond  mariage  vint  : 
Bernard  ,  qui  fuit. 

IX.    DEGRÉ. 

Bernard  11  de  Monti,  d'abord  l'un  des  douze  Confeillers  du  Grand  Duc  de  Flo- 
rence, pall'a  enfuite  en  France  vers  1348.  four  être  admis  dans  les  rangs  de  la 
Nobleffe  de  fa  nouvelle  patrie,  il  eut  à  prouver  fon  extraction  noble.  Le  Duc  Cofme 
de  Médicis  s'empreffa  de  l'attefier  à  plulieurs  reprifes,  entre  autres  dans  des  Lettres 
adreffées  de  Pile,  le  4  Août  1 565 ,  au  Loi  Charles  IX  (c),  puis  par  des  Lettres  pa- 
tentes datées  de  Florence,  des  calendes  de  Novembre  1567,  confirmant  que  Bernard 
de  Monti  cft  de  la  famille  de  Monti  de  Florence,  laquelle  donna  des  Cardinaux,  le 
Lape  Jules  111  8c  des  Gonfaloniers  de  la  République  florentine,  8c  qu'il  eft  l'on  allié 
X  celui  des  nobles  Maifons  de  Strozzi,  Capelli  &  Biliotti.  A  la  fuite  de  ces  hauts 
témoignages,  le  Roi  Charles  IX  octroya  à  Bernard  de  Monti  des  Lettres  de  natura- 
lité,  au  mois  d'Octobre  1  568,  le  déclarant  Noble  d'ancienne  extraction  8c  lignée,  8c 
lui  donnant  les  mêmes  droits,  prérogatives,  prééminences  en  France,  dans  les  Cours 
de  Parlement,  Aides  8c  Comptes.  Ces  lettres  furent  enregifirées,  après  une  longue 
procédure,  à  la  Cour  des  Comptes  8c  Aides  de  Bretagne  8c  à  la  Cour  des  Aides  de 
Paris.  Bernard  de  Monti  devint  Maître  d'hôtel  de  la  Reine  Marie  de  Medicis  & 
Confeiller-Maitre  à  la  Cour  des  Comptes  de  Bretagne  en  1572.  De  fon  mariage 
avec  llcncc  Verge,  fille  de  \l^nc  Verge,  Sieur  du  Roffeau,  Grand  Prévôt  d'Angers 
8c  Prelident  à  la  Cour  des  Comptes  à  Nantes  en  1  5 7 5  .  il  eut  cinq  enfants,  dont 
Pierre,  qui  continue  la  filiation. 

X.   DEGRÉ. 

Pierre  de  Monti,  Écuyer,  Seigneur  de  la  Chalonniere  depuis  1604,  d'abord 
Officier  au  régiment  de  Gondi-cavalerie  8c  fait  prifonnier  au  liège  de  Craon  en  15.89, 
puis  Confeiller  8c  Maître  des  Comptes  en  Bretagne,  après  l'on  père,  en  1600.  11 
époufa,  le  3  Février  [600,  Marie  Fyot,  fille  de  Nicolas  Fvot,  Sieur  de  la  Rivière, 
Confeiller  du  Roi  8c  Trél'orier-Receveur  des  finances  en  Bretagne,  &  de  Margue- 
rite Rocaz  des  Pallets  8c  de  la  Chalonniere.  De  ce  mariage  vinrent  une  fille  8c 
un  fils,  qui  fuit. 

AV.   DEGRÉ. 

Yves  de  Monti,  Chevalier,  Vicomte  de  Rezé,  par  acquifition  faite  en  1(02,  Sei- 
gneur Je  la  Chalonniere  8.  autres  lieux,  Confeiller  X  Maître  des  Comptes  en  lire- 
un  Original  aux  archives  Je  la  lamille. 

U"  Sa  mère  Ifabelle  Strozzi  était  de  la  même  Mailon  que  Philippe  Strozzi ,  époux  de  Clarice  de  Medicis,  qui 
était  tante  de  Catherine  de  Médicis,  nièce  du  Pape  Léon  X  .X:  mère  de  Pierre  Strozzi.  Maréchal  de  France. 

(c)  Ces  Lettres,  en  latin,  confervées  en  original  aux  archive.-,  de  la  lamille.  de  même  que  plulieurs  autres 
émanant  du  même  prince,  ont  été  reproduites  in  e.vtenfo  d'abord  par  M.  II.  de  Fourmont,  L'OueJl  aux  Croi- 
fades,  l.  111.  p.  3.11),  enfuite  dans  le  C.hartrier  français,  iSÏ„,,  où  fe  trouve  inférée  une  impie  généalogie  de  la 
'.Mailon  de  Monti. 
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tagne  en  1624,  &  Maire  de  Nantes  de  1644  à  (647.  "  Ult  reconnu,  lui  8v  les  enfants, 
comme  itïus  d'ancienne  chevalerie,  par  arrêt  de  la  Chambre  de  réformation  de  la 
Noblefle  de  Bretagne  du  22  Janvier  166g  (à).  Il  avait  époule,  le  10  Juillet  1629, 
Anne  Bouriau,  fille  de  Jacques  Bouriau,  Seigneur  des  Champneufs,  &  confine  de 
Fouquet,  Surintendant  des  finances.  De  ce  mariage  vinrent  : 

1.  Yves  de  Monti,  qui  fuit. 

2.  Claude  de  Monti,  Tréforier  &  Chanoine  de  l'églife  cathédrale  de  Nantes. 

3.  Louis  de  Monti,  Écuyer,  connu  fous  le  nom  de  Chevalier  de  la  Sanfonnière, 

fervit  dans  Royal-infanterie  8c  fut  tué,  en  [678,  à  Gand,  fous  les  yeux  du  Roi 
Louis  XIV,  à  l'attaque  du  Chemin- Couvert,  étant  à  la  tète  des  Enfants 
perdus  (les  grenadiers;. 

4.  Charles  de  Monti,  Écuyer,  Seigneur  de  Launay,  auteur  d'une  branche  de  ce 

nom,  éteinte  au  liecle  dernier. 

XII.  DEGRÉ. 

Yves  11  de  Monti,  Chevalier,  Vicomte  de  Rezé ,  Seigneur  des  Pallets,  Chalon- 
nière,  &c,  fervit  avec  diftinciion  dans  les  armées  d'Italie  8c  de  Flandre,  8k  fut  bielle 
8c  fait  prifonnier  au  liège  d'Oudenarde.  En  récompenle  de  les  fervices,  le  Roi 
Louis  XIV  érigea  la  feigneurie  de  Rezé  8c  celle  de  la  Chalonnière,  en  y  joignant 
d'autres  fiefs,  en  comté  de  Rezé,  par  Lettres  patentes  données  à  Saint-Germain  en 
Laye  en  Avril  1672,  enregillrées  au  Parlement  de  Rennes  le  1 Lr  Juillet  1681,  8c 
à  la  Chambre  des  comptes  de  Bretagne  le  9  Février  tGSS.  11  avait  époule.  le 
24  Août  1GG2,  Claude  Chevalier  de  Boischevalier,  dont  il  eut  : 

1.  Yves-Joseph,  qui  fuit. 

2.  Pierre-Sébastien  de  Monti,  Écuyer,  Capitaine  au  régiment  de  Bourgogne- 

infanterie,  décédé  à  Antibes,  fans  alliance. 

3.  Olivier-Louis,  auteur  de  la  féconde  branche,  rapportée  plus  loin. 

4.  Claude,  auteur  d'une  branche  éteinte  en  la  perfonne  de  fon  arrière  petit-fils, 

Louis,  Marquis  de  Monti,  mort  fans  poftérité  le  3o  Août  1874.  Son  père 
avait  été  élevé  à  la  dignité  de  Marquis  fous  la  Reftauration. 

5.  Jules  de  Monti,  Ecuyer,  Seigneur  de  la  Carterie. 

XIII.  DEGRÉ. 

Yves-Joseph  de  Monti,  Comte  de  Rezé,  Seigneur  de  la  Trocadière,  de  Ker- 
mainguy,  des  Pallets,  8cc,  ne  le  23  Août  1664,  Page  de  la  Grande  Écurie  du  Roi 
en  1681,  puis  Capitaine  au  régiment  du  Roi-infanterie  en  1692.  11  époufa,  par 
contrat  du  i5  Janvier  1701,  Françoife  in:  Charette,  fille  de  Julien  de  Charette, 
Ecuyer,  Seigneur  de  la  Collinière,  Conleiller  du  Roi  8c  Maître  ordinaire  de  fa 
Chambre  des  Comptes  de  Bretagne.  11  fut  préfent  aux  États  de  la  Noblefle  féant  à 
Rennes  en  1736,  8c  mourut  le  2  Novembre  174?.  11  eut  de  Ion  mariage  huit  enfants, 
dont  quatre  fils  : 

1.  Yves-François  de  Monti  de  Rezé,  mort  en  bas  âge. 

2.  Joseph-Claude,  qui  fuit. 

3.  Yves-Laurent  de  Monti  de  Rezé,  reçu  Page  en  la  Grande  Écurie  du  Roi  le 

iL'r  Avril  1735,  fur  preuves  de  noblefle  faites  devant  d'Hozier;  Capitaine  au 
régiment  de  Dauphiné-infanterie,  mort  le  5  Septembre  1747. 

4.  Charles  de  Monti  de  Rezé,  reçu  Chevalier  de  Malte  le  28  Août  1720. 
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XIV.    DEGRE 


Joseph-Claude  de  Monti,  Comte  de  Rezé,  Seigneur  de  la  Trocadière,  Pontrouf- 

feau,  Melhil,  etc.,  né  le  3  Décembre  1702,  Page  de  la  Grande  Écurie  du  Roi  en 
Septembre  171Q,  fur  preuves  laites  devant  d'Hozier  (a).  11  époula,  le  8  Août  1728, 
Madeleine  Jouault,  Dame  du  Mefnil ,  fille  ^  héritière  de  Jacques  Jouaui.t,  Écuyer, 
Seigneur  du  Melhil,  Confeiller  du  Roi  &  Ion  Avocat  général  en  la  Chambre  des 
Comptes  de  Bretagne,  &  de  Marie-Madeleine  de  Falloux-Rodais.  A  l'époque  de  la 
Révolution,  il  fut  enlevé  de  l'on  château  de  Rezé,  &  mourut  à  Nantes,  des  fuites 
de  les  blellures,  le  3  Septembre  1793.  De  Ion  mariage,  il  eut  quatorze  enfants, 
dont  lix  filles,  mortes  en  bas  âge  ou  fans  alliance,  &  huit  garçons,  entre  autres  : 

1.  Colis  de  Monti  de  Reze,  qui  luit. 

■2.  Joseph-Anne  de  Monti,  Leuyer,  Seigneur  de  Bréafort,  né  le  2b  Décembre 
1747,  qui  eut  poftérité. 


A'  V.   DEGRÉ. 


Louis  de  Monti,  Comte  de  Rezé,  Seigneur  de  la  Noé,  Pallets,  8cc,  né  le  2  Juillet 
1732,  époula,  par  contrat  du  25  Avril  1764,  Marie-Anne-Louile  de  la  Roche-Saint- 
André,  lille  de  Jean  de  la  Roche-Saint-Andrë,  Écuyer,  Seigneur  de  la  Brandai- 
lière ,  Enfeigne  des  vailïeaux  du  Roi,  &  de  Anne-Marie  de  Biré  de  Malnoë.  Pen- 
dant la  Révolution,  il  fut  déporte  a  Blois,  avec  fa  femme  &  les  fceurs,  &  y  mourut 
le  24  Avril  1795.  De  fon  mariage,  il  eut  : 

i.   Louis-Jean-Marie  de  Monti,   Comte  de  Rezé,  Écuyer,  né  le  2  Octobre  1765, 
reçu  Page  de  la  Grande  Écurie  le  6  Février  1781,  Lieutenant  au  régiment 
de  Beaujolais,  émigré  8c  Volontaire  à  l'armée  des  Princes,  tué  à  Obercam- 
lach,  en  Souabe,  le  i3  Août  1796. 
2.  Joseph-René-Marie,  qui  fuit. 

XVI.    DEGRÉ. 

Joseph-René-Marie  de  Monti,  Comte  de  Rezé,  Seigneur  de  la  Noé,  Pallets,  £\c, 
ne  le  5  Décembre  1766,  Page  de  la  Grande  Écurie  le  6  Février  17S1,  Lieutenant 
au  régiment  de  Beaujolais  le  3i  Mars  1 7 S 5 ,  émigré  à  l'armée  royale  aux  chaffeurs 
nobles,  Chevalier  de  Saint-Louis  en  1814,  mort  le  ig  Janvier  i85o.  11  avait  époufé, 
le  3  Septembre  iSo3,  Louife-Alexandrine  de  Charette  du  Thiersant,  lille  de  Jean- 
Baptille  de  Charette  du  Thiersant  8c  de  Louife-Félicité-Élifabeth  de  Charette 
de  la  Collinière,  &  nièce  à  la  mode  de  Bretagne  de  l'illulire  Général  vendéen.  11 
en  eut  dix  enfants,  dont  deux  morts  en  bas  âge. 

1.  Joseph-Élisabeth-Marie  de  Monti,  Comte  de  Rezé,  né  le  i5  Mars  i8o5, 

mort  le  3  Août  i852,  fans  laillèr  d'enfants  de  Marie  de  Kerouallan. 

2.  Isidore-Marie-Édouard,  qui  fuit. 

3.  Alexis-Hippolyte-Marie  de  Monti  de  Rezé,  né  le  10  Mars  1810,  Olîicicr  à 

pied  dans  la  compagnie  nantaife  au  combat  du  Chêne  en  i832. 

4.  Louis-Marie-Alexandre  de  Monti  de  Rezé,  ne  le  5  Juin  1814,  a  pris  part  au 

combat  du  Chêne  en  i832  8v  à  la  bataille  de  Mentana  en  1867,  Chevalier 
des  ordres  de  Pie  IX  8c  d'11'abelle-la-Catholique  8c  décore  de  la  médaille 
de  Mentana.  11  a  été  élevé  à  la  dignité  de  Comte  romain  par  Sa  Sainteté  le 

(a)  Bibliothèque  nationale,  Cabinet  de*  titres. 
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Pape  Pie  IX  le  12  Mars  1  Sy5.  11  avait  époule,  le  3i  Juillet  1 84? ,  Élifa  Ma- 

CHEREAU    DE    l'EtaUDIERE,   dont    '. 

].  Yves-Marie-Alexandre  de  Monti  de  Rezé,  né  le  24  Septembre  [846, 
a  eu  l'honneur  d'être  attaché  à  la  perfonne  de  S.  A.  R.  M*1'  le  Comte  de 
Chambord,  &  efl  mort  à  Frohfdorf  le  2  Décembre  1868. 

II.  René-Marie-Joseph-Placide,  Comte  de  Monti  de  Rezé,  né  le  3i  Juil- 
let 1848,  Zouave  pontifical,  Chevalier  des  ordres  de  Pie  IX  &  décoré 
de  la  médaille  de  Mentana,  a  l'honneur  d'être  attaché  à  la  perfonne  de 
S.  A.  R.  M-'  le  Comte  de  Chambord.  Il  a  époufé,  à  Niort,  le  17  Juillet 
1879,  Thérèfe  Le  Peltier  de  Molandé. 

III.  Pierre-Marie-Alexandre-Édouard  de  Monti  de  Rezé,  né  le  7  Août 
i857. 

IV .  Marie-Thérèse-Henriette  de  Monti  de  Rezé,  née  le  16  Janvier  i85i, 
filleule  de  S.  A.  R.  MBr  le  Comte  de  Chambord  &  de  S.  A.  R.  Mmc  la 
Ducheffe  d'Angoulême. 

V.  Anne-Marie-Désirée-Adeline  de  Monti  de  Rezé,  née  le  27  Août  i852, 
a  époule,  à  Vigneux,  le  19  Août  1S7S,  le  Baron  Alfred  n  izakn. 

5.  Louis-Marie-Alfred  de  Monti  de  Rezé,  né  le  10  Août  [8i5,  marié,  par 
contrat  du  21  Septembre  1841,  a  Anne-Marie-Défirée-Adcline  Machereau 
de  l'Etaudière,  iœur  d'Elifa  Machereau  de  PEtaudière,  ci-defïus,  dont  : 

I.  Claude  de  Monti  de  Rezc ,  ne  le  9  Oclobre  1843. 

II.  Bernard  de  Monti  de  Rezé,  ne  le  3  Juin  1846,  Officier  de  cavalerie. 
(">.   Henri-Chari.es-Ferdinand-Marie-Dieudonné  de  Monti  de  Rezé,  ne  le  24  Sep- 
tembre 1820,  marie,  le  19  Août  i85o,  à  Au^uliine-Marie-Caroline  Terrien 
de  i.a  Haye,  dont  : 

I.  Joseph-Marie-Edouard  de  Monti  de  Rezé,  ne  le  19  Mai  1 858 . 

II.  Marie-Anne  de  Monti  de  Rezé,  né  le  21  Décembre  1 85 5 . 

7.  Marie-Stéphanie-Anne-Colette  de  Monti  de   Rezé,   née  le  24  Juin   1817, 

mariée,  le  5  Janvier  1846,  à  Jean-François-Laurent-Jules  Augier  de  Mous- 
sac,  dont  poftérité. 

8.  Marie-Victorine-Ernestine  de  Monti  de  Rezé,  née  le  16  Mars  1819,  mariée, 

le  (i  Mai  184g,  a  Guftave  de  la  Guerrande  de  la  Ville-Colleu,  dont  pof- 
térité. 

A' TV 7.    DEGRÉ. 

Isidore-Marik-Kdouard  de  Monti,  Comte  de  Rezé,  né  le  6  Novembre  1808, 
Officier  de  cavalerie  démitlionnaire  en  i83o,  Chevalier  de  Malte  <^  de  Saint-Ferdi- 
nand d'Efpagne,  a  fuivi  la  branche  aînée  des  Bourbons  en  exil,  &  a  eu  l'honneur, 
pendant  prés  de  cinquante  ans,  d'être  attache  a  la  perfonne  de  S.  A.  R.  M"1'  le 
Comte  de  Chambord.  Il  eft  décédé  à  Poitiers  le  i3  Août  1877,  ^  a  été  inhume 
dans  la  chapelle  du  château  de  Rezé,  près  Nantes.  Il  avait  epoufe,  le  17  Février 
[85 1,  Marguerite  de  Faverney,  fille  de  Paul,  Comte  de  Faverney.  De  ce  mariage  : 

1.  Henri  de  Monti  de  Rezé,  qui  fuit. 

2.  Robert  de  Monti  de  Rezé,  né  le  5  Janvier  [858,  filleul  de  S.  A.  R.  MRr  le 

Duc  de  Parme  ^  de  S.  A.  R.  M"'c  la  Duchefie  régente  de  Parme. 

XVIII.    DEGRÉ. 

Henri  de  Monti,  Comte  de  Reze  ,  Chef  actuel  du  nom  <\  des  armes,  né  le 
19  Septembre  [856,  filleul  de  LL.  AA.  U\l.  .\Rr  le  Comte  de  Chambord  8:  M™  la 
Comtefïe  de  Chambord.  11  a  l'honneur  d'être  attaché  à  la  perfonne  de  S.  A.  R. 
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SECONDE  BRANCHE. 

XIII.    DEGRÉ. 

Olivier-Louis  de  Monti,  Écuyer,  Seigneur  de  BoifgeiFroy  &  de  Friguel,  époufa  : 
i°  en  1712,  N...  Heuzey;  2°  Renée-Louife  Vèdier  de  la  Giraudais,  veuve  de 
N.  Lk  Flo,  Écuyer,  Seigneur  de  Trémello.  Du  premier  mariage  ell  ill'u  : 

Joseph-Claude  de  Monti,  Kcuyer,  Seigneur  de  Beaugaft,  Aide-major  au  régiment 
de  Poitou,  Chevalier  de  Saint-Louis  &  de  Saint-Lazare.  De  fon  mariage  avec 
Louife-Eulalie  d'Anisy,  il  eut  : 

I.  Joseph  de  Monti,  Kcuyer,  Seigneur  de  Beaugait,  Lieutenant  des  Maré- 
chaux de  France  en  Bretagne  en  1760  &  [789. 
II  &  III.  Marie-Anne  de  Monti  &  Sainte-M  vrie-Josèphe  de  Monti,  reçues 
à  l'École  royale  de  Saint-Cyr  le  10  Septembre  1740  8c  le  12  Juin  s 7 5 •_• , 
fur  preuves  de  noblelîe  faites  devant  Louis-Pierre  d'Hozier. 
Du  fécond  mariage  vint  : 
Jaco_ues-Hippolyte,  qui  fuit. 

XIV.    DEGRÉ. 

Jacques-Hippolyte  de  Monti,  Écuyer,  Seigneur  de  Friguel,  né  le  11  Janvier 
1729,  Enfeigne  des  vaifleaux  du  Roi,  Capitaine  de  la  marine  royale  en  1750,  puis 
Greffier  des  États  de  la  Nobleffe  de  Bretagne.  11  époufa,  par  contrat  du  iC  Février 
1752,  Marie-Louife-Flaire  Moraud  du  Déron,  dont  : 

1.  Salomon-Louis-Marie,  qui  fuit. 

2.  Jean-Olivier  de  Monti,   né  le  26  Février  175s,  lit  les  preuves  de  nobleffe 

devant  d'Hozier  de  Sérigny,  pour  être  admis  à  l'École  militaire  de  la  Flèche, 
le  22  Septembre  1 77 1  ;  devint  Lieutenant  au  régiment  de  Poitou,  puis  Lieu- 
tenant-Colonel de  la  garde  d'honneur  de  Nantes,  Chevalier  de  Saint-Lazare 
&  du  Mont-Carmel.  11  époufa  :  1"  par  contrat  du  9  Janvier  17SS,  Anne-Marie 
Barbier  de  la  Barre;  2"  en  1S01,  Thérèfe-Auguftine  de  Saint-Pern.  Du 
premier  mariage  ell  iflu  : 
Jean-Marie  de  Monti,  né  le  26  Octobre  17SS,  Capitaine  au  régiment  de- 
Poitou,   puis  Carde  du  corps  &   Lieutenant  d'infanterie  de  la  garde 
royale,  décédé  le  icr  Octobre  i835.  Il  avait  époufé,  le  11   Avril  1 S 1 S , 
Émilie-Thérèfe  Lk  Quen,  dont  : 

I.  Edouard-Olivier  de  Monti,  né  le  iS  Avril  1819,  marié,  par  contrat 
du  2?  Janvier  1841,  à  Xoé-Cecile  Blanchard  de  la  Musse,  dont  : 

Gaston  de  Monti,  né  le  i3  Janvier  1842. 

II.  Kmilie-Louise-Marie  de  Monti,  née  le  6  Février  1821,  mariée,  le 
23  Avril  i838,  à  Étienne-Guftave  Le  Quen. 

III.  Laure-Flavie-Élisabeth  de  Monti,  née  le  20  Mai  1828,  mariée, 
le  20  Avril  iS52,  à  Louis  Senot  de  la  Londe. 

Du  fécond  mariage  ell  iflue  : 

lu. isa  de  Monti,  mariée  à  Achille  Locquet  de  Grandvili  i:. 

XV.    DEGRÉ. 

Salomon-Louis-Marie  de  Monti.  Kcuyer,  Seigneur  de  Friguel,  ne  le  S  Mars  1756, 
reçu  Page  de  la  Grande  Écurie  fur  preuves  laites  le  6  Février  1781,  mort  le  12  De- 
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cembre  1S12.  Il  avait  époufé,  le  27  Novembre  1781,  Marie-Anne  Pillette,  dont  : 

1 .  Fidel-Ange,  qui  luit. 

2.  Rose-Blanche-Eléonore  de  Monti,  mariée,  par  contrat  du  21  Avril  1825,  au 

Comte  Jules  H.ws  de  Slade,  fils  de  Richard-Défiré  Hays  de  Slade  8c  de 
Marie-Françoife  de  Banastre,  veuve  du  Duc  de  Bouillon. 

3.  Marie-Flavie  de  Monti,  morte,  fans  alliance,  en  184g. 

4.  Anne-Émilie-Ermance  de  Monti,  mariée,  le  2g  Mai  i8i5,  à  Charles-Louis, 

Marquis  d'Elbée. 

XVI.    DEGRÉ. 

Fidel-Ange  de  Monti,  ne  le  20  Décembre  1782,  a  époufé,  le  127  Août  1811, 
Marie-Thérèfe-Adélaïde  Pauly,  fille  de  Bonaventure  Palm. y,  Secrétaire  particulier 
de  S.  M.  Marie-Antoinette  d'Autriche,  Reine  de  France,  &  ell  décédée  le  27  Juin 
1837,  laiffant  de  l'on  mariage  : 

1.  Louis-Hippolyte-Eugène,  qui  fuit. 

2.  Adèle-Émilie-Flavie  de  Monti,   née  le  -2'3  Mai  1S14,  mariée,  le  18  Juillet 

i83g,  à  Hippolvte  Estignard  de  la  Fat/lotte  de  Neully. 

X  VIL    DEGRÉ. 

Louis-Hippolyte-Eugène  de  Monti ,  dit  le  Vicomte  de  Monti,  né  le  18  Juin 
1812,  marié,  par  contrat  du  18  Août  1846,  avec  Louile-Joféphine-Aline  de  Loyac, 
fille  de  Charles-Augulle  de  Loyac  ex  de  Catherine-Stéphanie  de  Chalyet.  De  ce 
mariage  : 

1.  Louis-Eugène-Henry,  né  le  7  Juillet  1848. 

2.  Emile-Marie-Georges,  né  le  12  Août  i85i. 

3.  Louis-Eugène-Maurice,  ne  le  7  Janvier  1854. 


m  m 

ÉRECTION  1)1".  LA  VICOMTE  DE  REZÉ  EN  COMTÉ, 

Par  Louis  XIV, 

en  laveur  d'Yves  de  Monti,  Chevalier,  Vicomte  de  Rezé. 

Du  rr  Avril  1Û72. 

(O.iyin.,1  en  parchemin.) 

LOUIS,  par  la  grâce  di   Dur,  Roi  de  Fuance  &  de  Navarre,  à  tous  préfents  &  à  venir  Salut. 
L'application  férieufe  que  nous  avons  donnée  a  la  connaiffance  des  affaires  dans  notre  État  ferait 

infrudueuie Comme  la  julticc  ell  de  toutes  les  vertus  celle  que  nous  chérifl'ons  le  plus ayant 

don.:  ete  informé  par  nos  rrès-chers  coufins  les  Grands  Ducs  de  Tofcane  de  l'ancienne  Noblelle  de 
la  Mailon  de  Monti,  originaire  de  Florence,  laquelle  a  eu  l'honneur  de  donner  un  Pape  &  deux  Car- 
dinaux a  l'Églife  &  lix  Gonfaloniers  ou  Doges,  comme  aujourd'hui  a  Venil'e,  à  la  patrie,  tous  lef- 
quels  l'ont  commandée  &  gouvernée  avec  tant  de  valeur  &  de  prudence  que  notre  très-cher  coulin 
le  DucCofme  de  Médicis  les  a  recommandes  par  plulieurs  lettres  au  feu  Roi  Charles  neuvième,  notre 
prédécelleur  de  glorieufe  mémoire,  comme  l'es  alliés  &  des  plus  conlidérables  de  Ion  Etat,  lefquelles 
lettres  font  enregHtrces  il  y  a  plus  de  cent  ans  dans  le  Parlement,  Chambre  des  Comptes  &  Cour  des 
Aides  de  Paris,  Parlement  ex  Chambre  des  Comptes  de  Bretagne  ;  étant  de  plus  informe  de  l'attache 
que  ceux  de  cette  Mailon  de  Monti  ont  eu  pour  notre  fervice  depuis  les  lix  vingts  ans  derniers  qu'ils 
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ont  quitte  leur  patrie  pour  le  donner  entièrement  a  nous  &  particulièrement  de  ce  qu'ils  ont  tait  fous 
la  conduite  du  Maréchal  Strozzi,  leur  oncle  maternel,  &  Tous  le  Comte  Strozzi ,  Colonel  général  de 
notre  infanterie;  fâchant  en  outre  que  dans  les  temps  les  plus  fâcheux  que  notre  Royaumeétait  par- 
tagé par  diverfes  factions,  ceux  de  cette  Mai/un,  quoique  étrangers,  nuits  ont  été  plus  fidèles  que 
nos  propres  fujets,  jufquc  la  même  que  Pierre  de  Monti  te  comporta  vaillamment  au  fiègc  de  Craon, 
qu'il  fut  fait  plafonnier  par  nos  ennemis,  paya  la  rançon,  qui  fut  fort  grolfe,  de  les  propres  deniers, 
pour  revenir  plus  tôt  à  notre  fervicc.  Ayant  connaillancc  du  zèle  que  Yves  de  Monti,  Chevalier, 
Vicomte  de  Re/.é,  a  fervi  dans  nos  armées  d'Italie  &  de  Flandre,  &  nous  rclTou'venant  avec  reeon- 
naill'ance  des  blell'ures  qu'il  reçut  pour  notre  fervicc  en  repoulTant  les  lecours  que  nos  ennemis  vou- 
laient faire  entrer  dans  Oudenarde  nu  il  lut  pris  prifonnicr  a  la  tête  de  nos  troupes,  fans  autre  rc- 
compenfe  que  la  gloire  qui  luit  les  belles  actions,  ayant  de  plus  la  mémoire  remplie  de  ce  qu'a  fait 
pour  nous  le  Chevalier  de  Monti  depuis  les  dix  ans  derniers  qu'il  n'a  pas  quitté  notre  lervice  & 
notamment  dans  l'action  .le  Candie,  lorl'qu'au  moment  du  plus  rude  combat  il  le  démonta  pour 
donner  Ion  cheval  au  S1  de  Cablan,  Major  du  régiment  de  nos  gardes,  qui  était  bielle  à  mort  èx  que 
le  dit  Chevalier  de  Monti  tira  d'entre  les  mains  des  Turcs  par' le  lecours  d'une  douzaine  de  foldats 
qu'il  avait  rallies,  &  malgré  la  fureur  de  ces  infidèles  mit  le  Major  dans  la  place  on  il  mourut;  lâ- 
chant en  outre  les  ferviecs  que  nous  rend  depuis  quatre  ans  dans  nos  armées  navales  Saisonnière  île 
Monti,  leur  frère;  étant  de  plus  inllruit  de  ceux  que  nos  peuples  ont  reçu  de  Bernard,  Pierre  èx  Yves 
de  Monti,  en  l'exercice  des  plus  conlidérables  charges  de  notre  province  de  Bretagne  que  ces  trois 
ont  polledees  fucceiîïvement  avec  honneur.  Voulant  enfin  récompenfer  le  mente  èx  la  vertu  de  ceux 
de  cette  Maifon  &  favorablement  traiter  notre  cher  &  bien  aime  Yves  de  Monti,  Chevalier,  Vicomte 
de  Rezé,  lequel  nous  a  remontre  que  fa  terre  &  feigneurie  de  Rezé,  fi  tuée  dans  notre  province  île 
Bretagne,  ell  une  des  plus  anciennes  vicomtes  de  notre  Royaume,  qu'elle  elt  l'ortie  de  la  Maifon  ducale 
de  Bretagne,  en  ayant  été  démembrée  pour  être  donnée  en  apanage  au  Comte  de  Noël,  Comte  de 
Nantes,  qu'il  a  joui  de  tous  les  droits  feigneuriaux  des  plus  grandes  terres  de  notre  Royaume,  qu'il 
a  eu  plulieurs  fiefs  trcs-contiderablcs  en  haute,  moyenne  &  balle  jullice,  dont  relèvent  plulieurs 
fujets  tant  nobles  que  roturiers  avec  droit  de  rachat...  pareils  droits  dans  le  bourg  de  Pont-Koulleau 
qu'il  a  droit  de  fourches  patibulaires  èx  ceps  à  carcan,  qu'il  etl  Seigneur  de  plulieurs  grands  fiefs 
dans  les  paroi  (les  de  Verton,  du  Bignon,  du  Pont-Saint-Martin,  de  Saint- Pierre  de  Bouguenais  & 

de  Saint-Jean  de  Bouguenais  ôx  du  Pellerm que  le  vieux  château  de  la  ville  ex.  vicomte  de  Rezé 

a  lui  appartenant  a  été  ruine  èx'  démoli  pendant  les  guerres  de  Charles  de  Blois  èx  de  Jean  de 
Montfort,  qu'il  a  encore  les  terres  &  leigneuries  des  Palets,  la  terre  ex  feigneurie 

A  ces  caules,  nous  avons,  en  conlideration  des  ferviecs  qui  nousont  ete  rendus  &  aux  Rois  nos 
prédéeell'eurs,  par  les  de  Monti,  avons,  du  contentement  du  ditYvi  s  de  Monti,  joint,  uni  ex  incorporé 
èx  par  nos  Lettres  patentes,  lignées  de  notre  main,  joignons,  unirions  èx  incorporons  les  dits  liets, 
terres,  leigneuries  èx  vicomte  de  Peze,  circonltanccs  èx  dépendances,  droits,  prééminences,  rentes, 
redevances  en  dépendant,  la  terre  èx  feigneurie  des  Palets,  terre  cv  feigneurie  de  la  Grand-Haie,  terre 

&  feigneurie pour  le  tout  tenir  &  polleder  par  ledit  de  Monti  èx'  les  fuccelTeurs  ex  avant  caille 

en  un  leul  &  même  fief,  telle  èx  feigneurie  fous  le  titre  èxl  dignité  de  Comte  de  Rezé,  relevant  de 
nous  en  une  feule  loi  èx  hommage,  èx  jouir  des  honneurs,  privilèges  èx  dignités  à  comtes  apparte- 
nant, tant  ainti  que  les  autres  Comtes  de  notre  Royaume 

Bonne  a  Saint-Germain  en  Lave  au  mois  d'Avril  Pan  de  grâce  1672,  èx  de  notre  régne  le  vingt- 
neuvième. 

Signé  :  LOUIS; 
parle  Roy  :  Li,  Tkslii.k. 

La  Cour  oui  èx  le  contentant,  le  procureur  du  Roi  a  ordonne  èx  ordonne  que  les  dites  Lettres  patentes 
feront  enregi  tirées,  èxc,  èxc.  hait  en  Parlement  de  Rennes  le  1"  Juillet  1081. 


Le  Clerc  contentor, 
Le  Lcbui 


de  la  Cour  :  regP  24,  fol.   1S0, 
Courtava. 
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MO?  ou   MOUY, 


Anciens  Sires,  puis  Barons  O  Marquis  de  Mof,  en  Vermandois ,  &  Sires  de 
Moùy,  en  Beauvaijis;  anciens  Seigneurs  d'EJlrées  en  Arrouaife,  de  Créer, 
d'Alainamrt ,  de  c'hiu,  de  Bujjigny,  de  Quhnères ,  de  la  Profonderue,  de  Bel- 
lencombre,  de  la  Mailkraye,  de  Benremonchel,  de  Grofenville,  de  Beuregnies, 
de  Ribemont,  de  Rifchin,  de  Saint-Denis-le-ThibonJl ,  de  Torote,  de  Sareus] 
de  llamel ,  de  Charlemefnil ,  de  Saeueil,  d"  Fudefontaine  ;  Barons  de  Biars  & 
de  Mehou;  Comtes  de  Cerny,  Seigneurs  de  Ris,' de  Crauville,  de  Vacqueil,  de 
Boifmellet,  d'Amfrcville,  de  Netanville ,  de  Gr avilie ,  de  Goure/,  de  Rubigny, 
de  Wademont,  de  Pierrecourt,  de  Taillé,  de  Guerbauville,  de  Tournoifon,  de 
Parpes,  de  Trelon,  de  Fontaine-Notre-Dame,  de  Crament,  de  Farerolles, 
de  Saint-Mars,  de  Yereines  ;  Marquis  de  Riberpré  &  de  Boues,  Seigneurs  de 
Gommeron,  d'Elbeuf,  de  Gemajfes ,  de  Baye/le,  d'Amfriques,  de  Caumont- 
en-Bray,  de  Richebourg,  de  Pierremande ,  de  Hennefis ,  du  Neuille ,  du  Thil- 
en-Bray,  de  la  Feuillue;  de  Sons,  de  Chatillon-le--Sons ,  de  Chaloël,  Vicomtes 
d'Afligné,  Seigneurs  de  Pommery,  de  Ronqucrolles ,  de  Beauvoir,  Vicomtes 
de  Monanteuil,  Seigneurs  de  Vaux,  de  Saiy,  de  Montfauxel ,  de  BarFey, 
de  PJbaufontaines ,  de  Vendieres,  de  Ju/Jy,  de  Tailly,  de  Dowlly;  Comtes 
de  Montbeliard ,  de  Franquemont  G  d'Afpremont ,  &c,  &c. 

PICARDIE,  NORMANDIE,  CHAMPAGNE  kt  LORRAINE. 


De  Gueules  fretté  d'Or.  Couronne  :  de  Marquis.  Supports  :  deux  Licornes  d'Argent,  aliàs  deux 
Lions  léopardds  (quelquefois  deux  Anges  en  dalmatiques  blanches).  Cimiku  :  un  Lion  leopardd 
iffani  &  regardant  a  dextre  (quelquefois  un  Ours  naijjant,.  Cm  de  guerre  :  Séchelles !  (aliàs  : 
Seychelles)  (a).  Devises  :  i°  De  mieulx  en  miculx  Moj  ;  2"  Ferme  eu  adverfité;  3°  Médium  te- 
nuere  beati  (h). 

La   Maifon  de   Mov    ou  de  Moiiy  (c)  compte  au  nombre   des  plus  anciennes  * 
des  plus  illuflres  de  la  Picardie.  Nous  ne  relaterons  qu'en  pallant  que,  félon 
Pe  Laboureur,   elle   ne  formerait,  avec  les    Ribemont  {ou  Riblemont  &  Ribau- 


*  G.  A.  Je 


1.1   Cercclles!  fclon  Favyn,  Le  Théâtre  d'honneur  £  de  chevalerie  [Paris,  if.20),  t.  II,  r 
l.i  Koque,  Hiftoire  généalogique  de  la  Maifon  d'Harcaurt    lùh),  t.  Il  ,  paye  1  .  ,  3. 

l/'l  rrois  jetons  du  XV!1  liède ,  frappés  pour  :  i"Ji  vnnk  de  Moy,  femme  de  Joachim  de  i  \  IUumf,  Comte  de 
Chàtcauvillain,  Gouverneur  de  Kourgognc;  i"  Charles,  ["Marquis  de  Mov;  3"  Jean  de  Mov-la-MailIcraye. 

[c\  »  Le  nom  de  celte  Maifon  s'écrit  indifféremment  Mo}  ou  Moiiy,  comme  l'on  écrivait  ancie'nnement  Lo'ys, 
.V  on  ne  laiil'ait  pas  de  prononcer  Louis  ».  Voir  Oh/erratum  hijloriqiie  &  critique  fur  la  Maifon  de  Moiiy,  par 
M.  l'Abbé  d'EIlrées,  Prieur  de  Nefville,  à  la  fuite  de  la  Lettre  critique,  a  M.  le  Chevalier  de  la  Roque,  auteur 
du  Mercure,  fur  la  Noblejfe  de  la  Maifon  de  Chaulieu  [Bruxelles,  i745,  P.  55).  Nous  ajouterons  toutefois  que 
la  première  de  ces  orthographes  cil  la  plus  ancienne  &  celle  que  la  famille  a  le  plus  généralement  adoptée;  la 
féconde  n'a  guère  été  ufitée  que  dans  les  imprimes  &  feulement  à  partir  de  la  féconde  moitié  du  XVIe  liecle.  en 
conformité  avec  la  prononciation. 
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mont)  rien  moins  qu'une  branche  puînée  des  Comtes  fouveraïns  de  Vermandois 
eux-mêmes  (a),  c\  que  ,  d'après  Colliette  b  ,  elle  ferait  un  rameau  des  Clérembault- 
Vendeuil.  Elle  a  poffédé  deux  terres  du  même  nom  (c)  :  Alov,  en  Vermandois, 
fur  POife,  à  deux  ou  trois  lieues  de  Saint-Quentin,  &  Moûy,  dans  le  Beauvaifis, 
proche  de  Clermont-fur-Oife.  La  première,  primitivement  Sirerie,  puis  Baronnie, 
enfuite  Marquifat  1 5 7 S \  cil  le  berceau  de  la  Mailbn  de  Moy;  la  féconde,  au 
titre  de  Sirerie,  était  au  XIIIe  fiècle  entre  les  mains  des  Seigneurs  de  Moiïy,  qui 
portaient  pour  armoiries  :  D'Or  au  Sautoir  cantonne  de  quatre  Merlettes ,  le  tout 
de  Gueules  (d).  D'après  un  fceau  défigné  dans  les  archives  de  l'abbaye  de  Breteuil, 
ce  Sautoir  était  primitivement  formé  en  croifant  une  MaJJ'e  d'armes  aire  une 
Lance  (e).  Ces  Seigneurs  de  Moiïy,  en  Beauvaifis,  feraient,  au  dire  des  différents 
auteurs,  des  cadets  des  Seigneurs  de  Moy  en  Vermandois.  On  eft  porte  à  croire 
que  les  uns  8:  les  autres  ont  donné  leur  nom  à  ces  deux  fiefs  différents,  au  lieu 
d'en  avoir  reçu  le  leur,  comme  le  veulent  certains  généalogiftes.  L'homonymie 
de  ces  deux  terres  s'expliquerait  aifément  par  la  communauté  d'origine  de  leurs 

[a]  Dans  un  mémoire  manuferit  fur  la  Mailbn  de  Moy  (branche  de  Sonsi .  datant  du  XVII0  fiècle,  on  lit  ce 
qui  fuit  :  "  Les  anciens  &  modernes  auiheurs  qui  ont  eferit  l'ancienneté  des  maifons  de  cette  province  i  Picar- 
die), particulièrement  le  S1  Lab  mreur,  natif  du  duché  de  Montmorency,  par  le  recueil  qu'il  en  a  fa  ici  où  il  ell 
remarque1  les  fépultures  des  mailons  des  plus  illullres,  faict  defeendre  ceu\  du  nom  de  Moiiy  des  Comtes  de 
Riblemont,  puis-aifnés  des  donnes  de  Vermandois,  qui  ont  pris  pour  armes  :  de  Gueulles  bendëes  &  freflrées  d'or 
Je  /ix  pièces,  &c.  »  1  .'ouvrage  de  I  .e  I  .aboureur  (Jeanl  déligné  ici  ne  femble  autre  que  l'es  Tombeaux  des  perfonnes 
illu/lres  (Paris,  1642),  dans  lequel  nous  n'avons  pourtant  rien  pu  trouver  à  cet  égard,  pas  plus  que  dans  aucun 
autre  ouvrage.  Les  anciens  auteurs  qui  ont  écrit  l'hilloire  des  puiflants  Comtes  de  Ribemont  ne  l'ont  pas  fait 
avec  allez  de  critique,  d'où  erreurs  ft;  confulion.  M.  Ch.  Gomart,  dans  ton  EJfai  hijlorique  fur  la  ville  de  Ri- 
bemont (1S09),  a  dégagé  la  venté  à  l'aide  d'un  grand  nombre  de  documents,  fans  être  arrivé  cependant  a  ré- 
foudre toutes  les  quellions  litigieufes.  Dans  la  féconde  moitié  du  X,;  fiècle,  le  comte  de  Ribemont  devint  l'apa- 
nage d'Eilbert  ou  Ybers,  tils,  loit  légitime  l'oit  naturel.  d'Herbert  II,  Comte  de  Vermandois,  ci  les  défendants 
d'Eilbert  le  pollëdèrent  jul'qu'au  milieu  du  XII'  fiècle,  ou  ils  paraillent  s'être  éteints.  Dans  cette  période,  les 
Comtes  de  Ribemont,  étant  illus  des  Comtes  de  Vermandois,  en  portaient  les  armes  :  Echiquetê  d'Or  G  d'Azur. 
Les  perfonnages  du  nom  de  Ribemont  qu'on  rencontre  dans  les  acles  depuis  11  No  environ  julqu'à  h.  lin  du 
(iècle  fui  va  ni  fembLnt  avoir  appartenu  ,1  plulieurs  mailons,  d'une  origine  difficile  a  déterminer.  Au  commen- 
cement du  XIV"  fiècle,  la  feigneuric  de  Ribemont  était  entre  les  mains  d'un  chevalier  nomme  Willache  ou  Luf- 
tache,  que  certains  auteurs  font  defeendre  d'un  cadet  des  premiers  Comtes  de  Ribemont  ill'us  d'Eilbert  de  Ver- 
mandois. Cet  Euflache,  qui  fut  un  des  plus  braves  chevaliers  du  temps,  jeta  deux  fois  par  terre,  devant  Calais 
I1348), le  Roi  d'Angleterre  Edouard  III,  ,\  fut  fait  pri'bnniera  la  bataille  de  Poitiers.  Il  portait  les  mêmes  armoi- 
ries que  la  mailon  de  Moy,  ce  qui  femble  dénoter  une  origine  commune,  armoiries  auxquelles  il  ajoutait  un  Franc 
quartier  d'Or  à  un  Léopard  de  Sable,  fans  doute  en  fouvenir  de  Ion  combat  avec  le  Roi  d'Angleterre.  Il  eut  deux 
fils,  morts  fans  pollerite,  &  deux  tilles  :  Florence  .V  Anne,  dont  la  première  époufa  Gilles,  Mie  de  Chin  <V  de 
Bufignies,  .x.  la  féconde  ,  le  frère  de  celui-ci,  Gilon  de  Chin.  Dom  Nicolas  L.elong,  dans  Ion  Hijloire  ecclésias- 
tique cV  civile  du  diocèfe  de  Laon  |  Châlons ,  1 7S  j  1,  ouvrage  qui  fournit  de  nombreux  renleignements  fur  la  Mailbn 
de  Moy,  de  même  que  Pierre  d'Hozier  &  de  la  Roque  dans  leurs  généalogies  citées  plus  loin,  le  trompent  en 
difant  que  Florence  de  Ribemont  époufa  un  Moy .  que  le  premier  appelle  Gilles,  &  les  deux  autres,  Guy.  Cette 
alliance  entre  les  deux  Mailons  eut  lieu  axant  1  jSo  en  la  perfonne  de  la  tille  de  Florence  A  de  Cilles  de  Chm, 
nommée  Ifabellc  de  Chin,  èC  Guy,  dit  Goulard  de  Moy,  Seigneur  d'Alaineourt.  DTIozier  &  de  la  Roque  attri- 
buent cette  alliance  a  un  autre  Guy,  dit  Colard,  qu'ils  liait  lils  du  précédent.  Ln  raifon  de  celte  alliance,  la 
charge  de  Capitaine  ou  Gouverneur  de  Ribemont.  fief  réuni  à  la  Couronne  depuis  le  règne  de  Philippe-Augulte. 
fut  exercée,  pendant  trois  générations  confécutives,  par  les  defeendants  de  Goulard  de  Moy;  ils  poll'édaicnt 
aulli  au  château  de  Ribemont  .feux  tours  :  la  tour  de  Moy  S  la  tour  de  Chin,  qu'ils  tenaient  en  pairie,  ainfi 
que  la  maifon  feigneunale  qui  joignait  la  porte  du  château  è.  au  fronton  de  laquelle  le  trouvaient  gravées  les 
armes  de  la  mailon   de  Mon 

lb)  Mémoires  pour  fervir  à  l'hiftoirc  du  Vermandois  (Cambrai,  1772  .  t.  11,  p.  54  art.  Clérembault  & 
p.  82     art.  Moi,  qui  va  de  la  p.  Si  à  la  p.  NX  .  L'hypothèfc  mile  en  avant  par  cet  auteur  ne  s'appuie  fur  rien. 

\d\  DTIozier  dit  mie  Croix  C  quatre  Oifeaux;  or.  le  Sautoir  forme  une  Croix  de  Saint-André.  C'en  peut- 
être  a  eux  qu'il  faut  attribuer  le  cri  :  Saueoiirt  !  que  quelques  auteurs  prêtent  a  la  Mailon  de  Moy  avec  celui 
de  Scehelles!  a  moins,  ce  qui  parait  encore  plus  vrailémblable,  qu'il  n'appartienne  aux  Soyecourt,  qui  furent, 
depuis  le  XIVe  fiècle,   ■    Seigneurs  de  Moi'iy  ..,  en  Beauvaifis. 

le)  Douctd'Arcq,Co//et'?ion  defeeaux,  n-  3ooô  éx  J007.  —  Archives  de  l'abbaye  de  Breteuil  clarté  de  1  io3, 
voir  Trclor  généalogique  .le  Dom  Yillevieille.  mil',  t    IA11I,  lettre  M.  f"  02  r".  Bi'bl.  ,  ration..  Cabinet  des  titres. 
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anciens  Seigneurs  refpectifs.  En  fe  féparant  du  tronc  commun,  ies  Seigneurs 
de  Moiïy,  en  Beauvailis,  auraient  forme  leur  blafon  en  détachant  du  F  relié  de 
leurs  aines  un  Croifillon  pour  en  faire  un  Sautoir,  &  en  intervertiffant  les  émaux 
de  l'écu  (a). 

Les  documents  parvenus  jufqu'à  nos  jours  conftatent  que  la  Maifon  de  Mov 
occupait  un  rang  élevé  dans  la  Chevalerie  picarde  dès  le  commencement  du 
XIIe  fiècle  (b).  Si  elle  a  négligé  de  le  faire  inferire  au  Muiee  de  Verfailles  parmi 
les  familles  qui  prirent  part  aux  croifades,  elle  n'en  brille  pas  moins  cependant 
avec  éclat  dans  l'hiltoire  de  ces  mémorables  expéditions.  Elle  y  figure  en  effet 
dans  trois  de  les  repréfentants  dont  la  préfence  efl  atteftée  par  les  témoignages  les 
plus  autorifés  8s  les  plus  dignes  de  foi.  C'efl  d'abord  Wauthier  ou  Gauthier  de 
Mov,  tué  pendant  la  troifième  croifade,  devant  Saint-.lean-d'Acre,  en  iigi,  aux 
rapports  fucceffifs  des  hifloriens  ou  généalogiftes,  Roger  de  Hoveden,  de  Camps, 
le  Père  Daniel,  J. -François  d'Ho/ier,  l'abbé  Vellv,  Dom  N.  Le  Long,  8sC,  K:c.  (c); 
puis  Wérric  i  ou  Guérric)  Ier  8c  IIe  de  Mon  .  Wérric  br,  fuivant  le  cartulaire  de 
l'abbaye  de  Saint-Quentin-en-PIile,  le  croila  en  1189  8c  partit  également  pour  la 
troifième  croifade  a  la  fuite  de  Philippe-Augufte  (d)\  Wérric  11,  d'après  le  cartu- 
laire du  Mont-Saint-Martin,  cite  par  Colliette  (p.  84),  le  croila  en  n>3q  8c  accom- 
pagna Thibaut  (IV),  Comte  de  Champagne,  dans  fa  courte  expédition  terminée  par 
la  défaite  de  Gaza  (e).  Depuis  elle  a  généreufement  verfé  l'on  l'ang  fur  plulieurs 
de  nos  champs  de  bataille  (f). 

La  généalogie  de  la  Maifon  de  Mon  ,  dreffée  en  i633  par  Pierre  d'Hozier  (g),  8c 
qui  demeure  encore  inédite,  fait  remonter  la  filiation  à  Goulard  1er  (dit  auffi 
Wido,  Guy  ou  Colard  i,  Chevalier,  Seigneur  de  Mon  en  Vermandois  dans  la  pre- 
mière moitié  du  Xlh  fiècle.  Son  arrière-petit-fils,  Baudouin  de  Mon,  dit  Gou- 
lard, époufa,  avant  r_>5o,  Mahaut  de  Mot  y,  fuppofée  la  coufine  de  la  branche 
au  Sautoir,  dont  il  a  été  parle  plus  haut;  elle  était  lille  8v  unique  héritière  de  Mahieu 
ou  Mathieu  de  Moûy,  Sire  de  Moïiy  en  Beauvaifis  &  de  Crécy  en  Caux,  8<  nièce 
de  Jean  de  Mouy,  Archevêque  de  Rouen.  Toutefois  la  branche  de  Moûy,  en  Beau- 
la)  Le  Fruité  n'cll  en  effet  qu'une  réunion  de  Sautoirs  fuperpofés.  Ainfi,  d'après  l'origine  donnée  au  Sautoir 

Seigneurs  Je  Moy,  en  Vermandois,  paraill'ent  avoir  été  formées  primitivement  par  l'enlacement  de  trois  .\Kiile-. 
d'armes  <S.  de  trois  Lances  en  trois  Sautoirs. 

(b]  Dans  Ion  hilloiie  de  Saint-Quentin ,  intitule  :  Augujla  Viromanduorum  vindicata  S  illujlrata  ..  Paris,  if.qa  , 
le  P.  Claude  Ilemere  cite  pp.  i38-i3i)  un  bon  nombre  de  membres  de  celle  Maifon  depuis  le  XIIe  fiècle, 
d'après  les  cartulaires  du  Mont-Saint-Marti'n  &  de  Saint-Quentin  en  l'ille.  —  Colliette,  déjà  cité,  a  drellé, 
d'après  les  mêmes  fourecs,  un  tableau  de  vingt  &  une  générations,  difpofé  filiativemcnt  depuis  Wmos,  Guidon 
ou  Gui  de  Moy,  1"  du  nom .  qu'on  prélume  ne  vers  iouo  &  qui  témoigne  en  i  144  eC  1  140  dans  les  deux  chartes 
27"  èc  30'  du  cartulaire  de  l'abbaye  d'ilomblières,  inférées  au  Tréfor  de  Dom  Villevieille,  /.  c,  f"  8.)  r". 

ici  Nobiliaire  hijhrique  de  de  Camps,  mil'.,  tome  VIII,  lettre  .NI,  p.  3?4,  renvoyant  à  Roger  de  Ho- 
veden, Annales,  ad  annum  1  0,1,  p.  ("iS5 ,  Bihl.  nat. ,  Cabinet  des  litres.  —  l'ère  Daniel,  Hifhirede  France. 
1755,  t.  IV,  pp.  34  &  72.  --  J.-l-Y.  d'Hozier,  L'Impôt  dufang  |  Paris,  1S7G).  t.  II,  2°  partie,  p.  3So.  —  Abbé 
Vellv.  Hiftoirede  France,  1787,  pp.  3i5  &  3(>o.  —  Dom  N.  Le  Long,  Hijloire  ecrtàjiajlique  déjà  citée),  p.  276. 

\d\   Charte  du  cartulaire  de  Saint-Quentin-en-1'Mc  (Tréfor  de  Dom  Villevieille,  /.   c,  f"  89  r"J. 

|e)  Cartulaire  du  Mont-Saint-Martin,  charte  i-uc,p  70.  Voir  Tréfor  de  Dom  Villevieille, /.  c.,fuiji  r",  Lemême 
Tréfor  rapporte  quatre-vingt-quatre  chartes  rappelant  des  membres  de  la  Maifon  de  Mov,  depuis  1 144  juf- 
qu'en  i5oo,  t.  LX11I,  f-  K.)-.M  iMoy-Moliyl  &  t.  LXXXV,  f"  114-11?  |Sonsi. 

(/)  Mons-en-Puelle(i3o4),  Azincourt  1 1 4 1  5 1 ,  Marignan  (i5i5),  Saint-Quentin  n55-|,  Lcris  (107X1,  Fleutus 
(1600),  &c.  Voir  la  lille  incomplète  de  les  m.-mbres  dans  J.-F.  d'Ho/.ier,  L'Impôt  dufang,  t.  Il,  2*  partie, 
pp.  377,  3Xo  &  38i. 

[£1  là  non  pas  par  Cha-les  d'Hozier,  comme  le  dit  La  Chenaye-Desb  iis  &  d'autres  d'après  lui.  L'intitulé  de 
la  généalogie,  dont  une  copie  cil  fous  nos  yeux,  porte  en  cllet  :  dreff'de  par  M  ,i  Ho^ier,  Gentilhomme  ordinaire 
de  la  Mai/.m  du  Rny,  faifmt  profejfion  de  la  connoiffance  des  familles  illujlres  de  France,  qualités  que  prenait 
Pierre  d'Hozier,  le  plus  célèbre  de  la  famille,  avant  d'avoir  été  nommé  Juge  d'armes  de  Fran.e  1104.1;.  tandis  que 
Charles  d'Hozier,  Ion  lils.  n'ell  venu  au  monde  qu'en  1(140. 
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vaifis,  ne  s'eft  point  éteinte  en  la  perfonne  de  Mahaut.  Un  autre  rameau,  établi  dés 
le  XIIIe  fiècle  aux  alentours  de  Rouen,  parait  avoir  repris  de  préférence  l'ortho- 
graphe de  Moy  qu'elle  avait  plus  conltumment  abandonnée  que  les  autres  branches. 
A  ce  rameau  appartiennent  :  Madeleine  de  Moy,  fille  de  Pierre  de  Moy,  Seigneur 
de  Bieurville,  mariée,  le  7  Février  [637,  a  Pierre  111  ni:  Becdelièvre,  Marquis  de 
Quévilly  (a),  8c  trois  Confeillers  au  Parlement  de  Rouen  :  Raoul  de  Moy,  Seigneur 
de  Ribouville,  reçu  en  1 68 r ;  Pierre-Nicolas  de  Moy,  Seigneur  d'Edot,  reçu  en 
1717,  8c  Charles-Louis  de  Moy  d'Ouville,  reçu  en  177?  (b).  C'efl  très-proba- 
blement ce  dernier  qui  ligure,  fans  indication  de  prénom,  parmi  les  Gentilshommes 
du  bailliage  de  Rouen  reunis  en  afTemblée  pour  l'élection  des  Députes  aux  États 
généraux  de  1789;  fur  les  procès  verbaux  de  cette  affemblée  il  et!  défigné  ainli 
avec  fa  femme  :  «  de  Moy,  ou  de  Moiïy;  Mmc  de  Moy  (c)  ».  Cette  branche  nor- 
mande le  ferait  continuée  jufqu'à  nos  jours. 

En  ce  qui  concerne  la  branche  aînée  de  la  Maifon  de  Moy,  celle  du  Verman- 
dois,  elle  s'eft  fuccefTivement  divifée  en  plufieurs  branches.  L'aînée,  celle  des 
Sires  8c  Barons  de  Moy,  s'éteignit  en  mâles  en  la  perfonne  de  Charles  de  Mov 
(XIIIe  degré  de  la  généalogie  de  P.  d'Hozier),  Marquis  de  Mov,  Gouverneur  de 
Saint-Quentin,  Chevalier  des  Ordres  du  Roi  (d),  en  faveur  duquel  la  terre  de 
Mov  fut  érigée  en  Marquifat  par  Lettres  patentes  du  Roi  Henri  111,  du  mois  de 
Mars  1578.  Sa  lille  unique,  Claude,  Marquife  de  Mov,  Comteffe  de  Cerny,  d'a- 
bord fiancée  au  Duc  d'Epernon,  époufa  :  1"  par  contrat  du  14  Février  i583, 
Georges  de  Joyeuse,  Vicomte  de  Saint  Didier,  frère  cadet  d'Anne  de  Joveufe, 
Pair  8v  Amiral  de  France.  Cette  union  fut  fans  effet,  car  Georges  de  Joyeufe  tré- 
paffa  le  16  Avril  1 5Sq  ,  avant  la  célébration  du  mariage,  ajournée  à  caufe  du 
jeune  âge  des  époux  ,  le  fiancé  n'ayant  que  quinze  ans  8.  la  fiancée  onze.  Néan- 
moins Claude  de  Mov  fut  déclarée  veuve  de  Joyeufe.  Elle  époufa  enfuite,  par 
contrat  du  19  Septembre  i585,  Henri  de  Lorraine  de  Vaudemont,  Comte  de  Cha- 
ligny,  Prince  du  Saint-Empire,  frère  de  Louife  de  Lorraine,  éponlé  d'Henri  111, 
Roi  de  France.  Ce  Prince  mourut  à  Vienne,  en  Autriche,  le  2b"  Novembre  1600, 
la  laillant  veuve  à vingt-fept ans  avec  trois  lils,  8c  une  lille,  mariée  depuis  au  Prince 
de  Ligne.  Suivant  quelques  auteurs,  mais  ce  que  d'autres  difeutent  ou  paffent  au 
moins  fous  lilence,  Claude  de  Mov  aurait  convolé  en  troifièmes  noces  avec  Charles 
du  Bec,  Seigneur  de  Gonceville,  dont  la  famille,  d'après  La  Chenaye-Desbois,  le 
rattacherait  à  la  grande  Maifon  des  anciens  Grimaldi,  Princes  de  Monaco  (e).  Ce 


U7i  Elle  femble  avoir  été  la  dernière  d'un  rameau  de  la  branche  de  Rcauvailis,  lequel,  pour  fe  diftinguer  des 
autres,  portait  :  de  Gueules  au  Sautoir  d'Or,  cantonné  de  quatre  Merlettes  d'Argent,  au  lieu  du  blul'on  :  d'Or  au 
Sautoir  £■  aux  quatre  Merlettes  de  Gueules ,  fus-indiqué  p.  2.  Elle  tut  inhumée  aux  Cannes  déehauflés  de  Rouen 
avec  Ion  mari,  tous  une  magnifique  tombe  de  marbre  ou  ils  l'ont  reprclcnies,  tous  les  deux,  à  genoux,  de  eran- 
deur  naturelle.  On  peut  eonluller  la  Chenaye-Desbois,  Coureelles,   Laine,  ait.  lieedelièvre. 

\b)  St.  de  Merval.  Armoriai  du  Parlement  de  Rouen  11S17I,  pp.  cp,  10g  &  1  33. 

(Cl  !..  de  la  Roque  \  Ed.  de  Barthélémy,  Catalogue  des  Gentilshommes  de  Normandie,  p.  Ss  &  p.  io5  1  lille 
du  Parlement  ). 

[d]  A  la  promotion  du  3i  Décembre  i5Nq.  Cont'ulter  à  ce  fujet  la  notice  de  l'Abbé  d'Eltrées,  Prieur  de  Nefville, 
iulmentionnee.  p.  1,  note  c,  ou  il  cil  explique  |  p.  3;l  comment  •■  les  auteurs  de  YHiJhire  des  Grands 
.  Officiers  de  la  Couronne  ne  le  mettent  pas  au  rang  des  Chevaliers  créés  a  celte  promotion  -,  &  ou  il  ell  dit  j 
que  ..  fa  nomination  ell  dûment  coiillaiee  (x  par  une  commilhon  pour  l'information  de  les  vie,  moeurs  &  religion 
..  en  daie  du  1"  janvier  i5S5  &  par  le  proces-verbal  fait  en  conféquence  ...  l'air  d'ailleurs  plus  loin,  page  s, 
l'afl'ertion  de  Chenu,  (ils,  qui  compte  quatre  Chevaliers  du  Saint-El'prit  dans  la  Maifon  de  Mov,  où  .1  n'y'en  a 
que  trois  autres  en  dehors  de  celui-ci.  Poullam  de  Saint-loix.  qui  ne  le  mentionne  pas  dans  l'on  Hi/loire  de 
1  Ordre  du  Saint-E/prit,  le  relate  dans  l'on  grand  Catalogue  des  Chevaliers.  Commandeurs  li  Officiers  Pan,. 
1  760,  p.  liSi,  mais  le  confond  comme  titulature  avec  l'on  grand-oncle,  cadet,  Chaules  de  Moi,1  de  la  Maillerayc. 

(«•)  L'identité  des  armes  :  Lojangé  ou  lùifelà  d'Argent  6'  de  Gueules,  porterait  aile/  a  le  croire.  Voir  La 
Chenaye-Desbois,  art.  du  liée  \  du  Bec-Crépin. 
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qu'il  v  a  de  certain  c'en*  qu'elle  porta  tous  les  grands  biens  de  la  branche  dans 
la  Maifon  de  Lorraine,  de  laquelle  le  Marquifat  de  .Mon  paiïa  par  héritage  dans 
celle  de  Ligne  a).  Procopc-Hyacinthe-Jofeph  de  Ligne,  dit  le  Marquis  de  Moy,  le 
vendit  en  i  704  a  Antoine  Cro/at,  Receveur  gênerai  des  finances  (b).  Cette  branche 
a  fourni  d  îlluftres  guerriers;  nous  citerons  entre  autres  le  trifaïeul  de  Charles, 
premier  Marquis  de  Moy,  Colart  de  MoV,  Sire  de  Moy,  Chevalier  de  Saint- 
Michel,  Chambellan  des  Rois  Louis  XI  rv  Charles  VII,  Bailli  de  Rouen  &  du  Co- 
tentin,  &c,  &.c,  qui,  félon  fexpreffion  de  d'Hozier,  «  fut  repute  l'un  des  plus 
vaillans  Chevaliers  de  fou  temps  ».  Elle  s'elt  alliée  avec  plufiçurs  Mailbns  des 
plus  confidérables,  telles  que  :  de  Hénin,  de  Ribemont-Chin,  de  i.a  Bove-Cha- 

TILLON,   D'AlLLY,  DE  BÉTHUNK,  DE  H  A  NO  EST,  d'AmBOISE,   DE  B.VRBANÇON-DE-VkrCHIN 

(&  par  elle  avec  la  .Maifon  de  Luxembourg  ,  m:  Tardes,  d'Anuennes,  &c,  Jvc.  Par 
ces  alliances,  elle  s'ell  trouvée  apparentée  avec  la  Maifon  royale  de  France,  avec 
celles  de  Portugal  &  de  Savoie,  &c.  La  Chenaye-Desbois  rapporte  la  filiation  de- 
cette  branche  1  c  ,  d'après  G.  A.  de  la  Roque,  Hijloirc  généalogique  de  la  Mai/un 
d'Har court,  t.  II,  pp.   1111  à  r  1 13  &  1987  a  1988. 

La  féconde  branche,  celle  des  Seigneurs  de  la  Mailleraye,  fondée  par  Charles 
de  Moy  (XIe  degré1',  Vice-Amiral  de  France  en  i5q5,  époux  de  Catherine  de 
Dreux  (d),  <v  quatrième  fils  de  Jacques  de  Moy  rx  de  Jacqueline  d'Estouteville, 
s'éteignit  à  la  quatrième  génération,  vers  le  milieu  du  XYIP  fiècle,  8;  l'es  biens 
palfèrent  à  la  famille  Anquetil  de  Saint- Vaaft.  A  elle  feule,  elle  a  donne  trois 
Chevaliers  des  Ordres  du  Roy  (c).  On  peut  également  fuivre  fa  filiation  complète 
dans  La  Chenaye-Desbois,  à  la  fuite  de  celle  de  la  branche  aînée. 

La  troilieme  branche,  celle  des  Seigneurs  de  Tournoifon,  fondée  par  Jean,  dit 
Galehaut  de  Moy,  époux  de  Marie  de  Vii.i.ebéon-i.e-Chambellan,  &  iffu  au  hui- 
tième degré  de  Goulard  F1  de  Mov,  n'a  fourni  que  cinq  générations  &  tomba  en 
quenouille  vers  i553,  portant  l'on  fénéchalat  héréditaire  de  Vermandois  dans  fil- 
un  Moréri,  art.  Lorraine,  branche  des  Marquis  de  Moy.  —  La  Chenaye-Desbois.  idem,  &art.  Ligne,  branche 
des  Marquis  de  MoV. 

\b\  Cette  vente  .1  été  faite  fous  la  condition  exprefTe  que  ni  Cro/at  ni  les  ayant-caufe  ne  pourraient  jamais 
prendre  le  titre  de  Marquis  de   Mon.  Claude,  Marquifc  de  Moy,  ComtclVe  de  Chaligny,  mourut  en  odeur  de 

Sépulcre,  qu'elle  avait  fonde  a  Charlevillc.  Elle  y  avait  fait  profeffion  le  ±5  Mars  unù,  &  elle  y  lut  enterrée, 
ainfi  qu'on  le  voit  encore  par  la  pierre  tombale  dans  le  jardin  actuel  du  monaflère;  mais  l'on  cojur,  d'abord 
inhume  dans  l'églifc  des  Capucins  de  Saint-Miluel  |  Meule],  à  côté  de  ceux  de  fa  belle-mère  Catherine  (alias  : 
Claudel  de  Lorraine-Aumale,  Comtelfe  de  Vaudemont,  &  de  Ion  mari,  Henri  de  Lorraine,  Comte  de  Chali- 
gny,  fut  enluite  transfère  avec  eux  dans  l'églife  paroilliale  de  Saint-Étiennc,  en  ladite  ville,  par  les  l'oins  de 
(-haui.fs-I.ouis  de  Moy  de  Sons,  Marquis  de  Moy,  Comte  de  Montbéliard,  de  Franquemont  &  d'Afprcmont 
|XI1°  degré  de  la  branche  de  Sons,  voir  plus  loin,  p.  18),  comme  l'attelle  un  acte  de  l'état  civil  de  Saint- 
Mihïcl  du  120  Décembre  1701. 

c)  Diclionnaire  généalogique,  t.  V  (17(11),  ou  II1'  du  fupplément,  pp.  ("144-043.  Cet  article  rectifie  &  com- 
plète celui  de  la  première  édition,  t.  Il  (17D7},  p.  5ij8. 

d)  De  l'illullre  Maifon  de  Dreux,  l'ortie  de  la  Maifon  royale  de  France. 

Chaules  &  de  Catherine  m  Dreux,  enfin  Loris,  fils  de  Jacques,  le  cadet  des  deux  frères  fufnommés.  à  la  créa- 
tion du  1  t  Mai  n".33.  Celui-ci.  devenu  chel  de  toute  la  Maifon,  reprit  le  Fret  lé  de  MoV  plein,  que  l'on  oncle 
Je  m  &  Ion  père  Jacques  écartelaient  d'Ellouteville  &  de  Dreux.  Il  portait  en  fupports  è<  cimiers  trois  Lévriers 
naturels,  colletés  Je  Gueules,  doues  d'Argent.  C'ell  le  l'eul  cas  qu'on  en  rencontre  (d'Hozier,  iXoi>is,furnoms, 
qualités,  armes  G  blafons  des  Chevaliers  de  l'Ordre  du  Sainâ-E/prit  créés  le  14  May  k'o'j  (Paris,  1Ô34, 
p.  41.1.  Louis  XIII  érigea  en  fa  faveur,  fous  le  titre  de  Marquifat,  la  terre  Je  la  Mailleraye^  en  Normandie  Seme- 
liitcricure  ,  unie  à  celle  de  Mouy,  lief  voilin  auquel  avait  été,  fans  doute,  donne  le  nom  de  la  famille.  Une  copie 
des  Lettres  patentes  de  cette  érection  intitulée  :  -  Union  de  la  terre  de  Mouy  à  celle  de  la  Meilleraye  en  Sor- 
mandie,  en  érection  d'icelle  en  marquifat  ■■  le  trouve  aux  Archives  nationales  dans  le  recueil  manuferit  du  fecré- 
tariat  du  Roy,  t.  V,  p.  1N7.  Cette  pièce  ne  porte  pas  Je  date,  mais  on  doit  la  fixer  entre  H'i33,où  Louis  de 
Moy  lut  crée  Chevalier  des  Ordres  fans  aucun  litre,  &  1CJ7,  ou  il  mourut  d'apoplexie. 
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luftre  Maifon  de  Mailly,  qui  le  rapporta  plus  tard  (1729)  à  la  branche  de  Moy  de 
Sons,  par  la  dernière  de  les  quatre  alliances  avec  la  famille  de  Mov  (a). 

La  branche  des  Seigneurs  de  Yereines,  Marquis  de  Boves,  de  Kiberpre  8c  d'El- 
bœuf,  fortie  de  la  précédente  (au  Xe  degré),  lut  maintenue  dans  l'a  nobleffe  par 
jugement  de  M.  Barrin  de  la  Galliffonnière,  Intendant  en  la  généralité  de  Rouen, 
en  date  du  4  Octobre  1G68,  8,  s'éteignit  a  la  lin  du  XVIIe  liècle;  enfin,  celle  de 
Richebourg,  dernier  rameau,  iliu  au  XVIe  fiècle  de  celle  de  Yereines  (au  XIIe  de- 
i  gré),  n'était  plus  repréfenté  au  XVIIe  degré  )  dans  la  féconde  moitié  du  XVIIIe  liècle 
ne  par  Charles-Timoléon  de  Mov,  qui  était  palle  an  fervice  d'Efpagne  avant 
1 7412  i  /'  ,  8c  par  l'on  frère  'd'un  autre  lit',  Louis-Charles,  Comte  de  Mov,  Chevalier 
de  Saint-Louis,  Mettre  de  camp  élu  régiment  d'Orléans-cavalerie,  puis  Lieutenant 
du  Gouvernement  du  Dauphiné,  décédé  à  Paris  le  lundi  5  Mars  1787,  fans  pofté- 
rité  (c).  Dans  la  lettre  de  faire  part  du  décès  de  ce  dernier,  ne  paraillènt  que  M""  de 
Mov,  l'a  feeur;  le  Marquis  ^  la  Marquife  de  Radepont,  gendre  8.  fille  d'une  autre- 
Leur  (la  Marquife  d  blpinay-Saint-Luc ,  veuve  en  premières  noces  de  Michel 
Berthelot,  Maréchal  de  camp,  décédée);  &  deux  membres  de  la  branche  de  Mov  de 
Sons  :  MM.  le  Tréforier  de  la  Sainte-Chapelle  8c  le  Curé  de  Saint-Laurent  [voir  plus 
loin,  XIIe  degré,  p.  18]  (d). 

Cette  dernière  ell  la  féconde  branche  principale  de  la  Maifon  de  Mov.  Elle  a 
été  maintenue  dans  fa  nobleffe  :  1"  par  jugement  des  Commiffaires  de  la  généralité 
d'Amiens  le  26  Juillet  1667;  2°  par  jugement  de  M.  de  Caumartin,  Intendant  de 
Champagne,  le  S  Mars  i()6S.  Elle  a  fait,  devant  Chérin  père,  le  icr  Mai  17S3,  lès 
preuves  pour  les  honneurs  de  la  Cour,  auxquels  elle  a  été  admife  le  i5  du 
même  mois.  Elle  les  a  laites  également  pour  l'entrée  de  deux  de  l'es  repréfentants 
dans  les  Cadets  Gentilshommes  de  Staniflas,  Loi  de  Pologne  8c  Duc  de  Lorraine  en 
1750  8c  1759.  Elle  les  a  produites  encore  pour  l'admillion  de  plulieurs  de  l'es  filles 
dans  les  nobles  8v  illultres  Chapitres  féculiers  de  Bouxières-les-Dames,  près 
Nancy,  en  1  769  8c  1787,  8v  d'Avelhe-lez-Arras  en  17S5  8v  1786;  puis  à  la  Maifon 
royale  de  Saint-Cyr  en  1776  &  1781.  Enfin,  Chérin  fils  en  a  dreffé  la  filiation 
complète  dans  un  mémoire  généalogique  date  du  1"  Septembre  17X9,  8c  lors  de  la 
convocation  des  États  généraux  de  cette  même  année ,  elle  a  été  repréfentée  par 
fix  de  l'es  membres  dans  l'ordre  de  la  Nobleffe  des  différents  bailliages  de  Lorraine 
8c  de  Champagne  (e).  Cette  branche  a  pour  auteur  Gaucher  (Gaulthier  ou 
Waultier)  de  Mov,  préfumé  frère  cadet  de  Cm  ou  Goulard  de  Moy,  cite  plus 
haut  8c  par  lequel  d'Ho/ier  a  commence  fa  généalogie.  On  les  croit  fils  de  YVino 
ou  Guy,  dit  Goulard,  dit  aulli  le  Viel  (vieux),  Sire  de  Mov,  vivant  dans  la  prê- 
ta) La  première  avec  la  branche  aînée  (i3oo);  la  deuxième  avec  celle-ci  (i5kj|;  les  deux  autres  avec  la  bran- 
che Je  Smis  (1G22  &  17291.  Voir  plus  loin,  pages  i5  &  20. 

[b\  Delacour,  continuation  manul'erite  11742I  Je  la  généalogie  de  la  Maifon  Je  Moy.  dreflee  par  d'Hozicr 
iBibl.  nation..  Cabinet  des  titres,  reg.  207S,  I"  no  à  202I.  —  Abbé  d'Ettrées,  notice  déjà  citée.  —  La  Chenaye- 
Desboîs  (2e  édition,  17731,  t.  X,  p.  558.  Ce  dernier  auteur  le  qualifie  Marquis  en  même  temps  qu'il  reconnaît 
ce  titre  aux  aînés  Je  la  branche  de  Sons  dont  nous  rapportons  plus  loin  lc^  preuves  dreflees  par  Chérin.  Voir 
les  Étrcnncs  a  /a  Nobleffe,  de  1780,  p.  211,  ou  2-  édition  de  ton  Mâionuaire  de  la  Nobleffe  |iS68),  t.  XIV, 
col.  713-720,  réfumant  les  quatre  articles  de  cet  auteur  :  1757-1761-1775  &  17s!). 

ici  Mercure  de  France,  du  3i  Mars  17S7  1'  part.),  p.  233.  —  Comte  de  Chaltellux,  Notes  prifes  a  l'Étal 
civil  de  Paris  iiNpi.  p.  4.4N,  --  La  Chenayc-Desbois ,  qui  le  cite  fans  prénoms  8;  \.u^  titre,  le  déligne  comme 
lixé  alors  à  Vernon. 

[d]  Un  exemplaire  de  cette  lettre  de  faire  pan  ell  aux  archives  de  M.  le  Marquis  Adolphe  de  Mov;  d'après 
cette  lettre,  il  fut  inhume  le  mardi  G  Mars  1  7S7  en  l'églife  Saint-Roch,  la  paroili'e.  C'ell  à  lui  qu'appartenait 
l'hôtel  de  MoLiv,  me  Neuve-Saint-Augullin,  cite  par  le  Comte  d'Aucourt  dans  les  Anciens  Hôtels  de  Paris 


avant 


IO  I-  de  la  Roque  &  l'.d.  de  Barthélémy,  Catalogue  des  Gentilshommes  de  Lorraine,  1"  livr.,  p.  24,  & 
b  Champagne,  pp.  38,  58  &  5y. 


DR    MOY. 


mière  moitié  du  X1P  fiècle  (voir  plus  haut,  p.  3,  note  b  ).  Gaucher  de  Moy  reçut  en 
apanage  la  feigneurie  de  Sons,  dont  il  prit  le  nom,  &  celle  de  Chàtillon-lez-Sons, 
deux  terres  qui  ne  font  éloignées  de  Aloy  que  de  trois  à  quatre  lieues  (a).  Depuis 
cette  époque  la  branche  de  Sons  a  ajoute,  aux  armes  de  la  Maifon,  cette  brifure 
de  cadets  :  un  Franc-Canton  d\l~ur,  chargé  d'une  Croix  recroifettée  ou  A  ni  lie 
d'Argent,  qu'elle  a  confervée  jufque  dans  la  première  moitié  du  XVIIIe  fiècle,  où 
elle  l'a  abandonnée  pour  reprendre  le  Vretté  de  Moy  plein. 

Gaucher  de  Sons,  Seigneur  de  Ghàtillon,  eft  ainli  qualifié  (Galeherius  de  Sons, 
Domîmis  de  Cajlellione)  dans  un  acte  parte  à  Paris,  au  mois  de  Mars  1147,  Par 
lequel  il  céda  à  perpétuité  au  Roi  de  France  Louis  VII,  dit  le  Jeune,  une  maifon 
de  campagne  (quandam  villam  nieann  appelée  Rcuiiatur  !k  fife  près  Compiègne, 
avec  les  droits  féodaux,  les  bois  8c  autres  dépendances,  pour  rachat  de  ce  qu'il 
lui  devait  pour  la  terre  qui  lui  était  échue,  à  titre  de  dot,  de  Jeanne,  fa  femme  (b). 
Il  ne  vivait  plus  au  mois  d'Août  1 164  (c)  qu'il  eft  rappelé  dans  un  accord  con- 
lénti  en  faveur  de  l'abbaye  de  Thenailles  par  Perin  de  Moy,  Chevalier,  Thomas, 
Seigneur  de  Sons,  <Sc  Bernard,  l'on  frère  (Peregrvws  de  Moy,  Ailles,  Thomas, 
Dominus  de  Sons,  tk  Bemardus  frater  ejus,  Jilius  quondam  Gaucherii  de  Moy, 
Militis),  pour  apaifer  les  querelles  qui  s'étaient  élevées  entre  eux  &  ce  monaftère  (d). 

On  ell  autorifé  à  croire  que  Thomas  de  Sons  était  le  père  de  Robert  de  Sons  (e), 
qui,  de  fon  mariage  avec  Helvide,  eut  trois  fils  :  Thomas,  IIe  du  nom,  Pierre  &. 
Raoul.  L'ainé  parait  être  décédé  fans  pottérité,  8:  la  filiation  a  été  continuée  par 
Pierre  de  Ghàtillon  qui  eut  pour  fils  Robert,  IIe  du  nom,  Chevalier,  Seigneur  de 
Sons  Kl  de  Ghàtillon.  Ce  dernier  contracta  deux  alliances  :  1"  avec  Marguerite; 
20  avec  Aveline,  &  fut,  avec  beaucoup  de  probabilité,  le  père  de  Jean  de  Sons, 
époux  d'IsABKAU,  dont  il  fera  parlé  plus  loin.  Un  de  leurs  fils,  Robert,  IIP'  du 
nom,  eut  pour  femme  Jeanne  de  Montmorency,  &  il  paraît  être  le  même  que  Ro- 
bert de  Sons,  par  lequel  Chérin  le  (ils  commence  la  filiation  fuivie  dans  la  généa- 
logie qu'il  a  drellèe  en  1789  K  que  nous  allons  reproduire  textuellement,  en  fai- 
fant  obferver  que  ce  Généalogiftc  n'a  pas  eu  connaiflance  des  actes  de  1147  K 
1 164,  lignalés  ci-deffus  K  très  importants  pour  l'origine  de  la  branche  des  Seigneurs 
de  Sons.  Nous  avons  emprunté  à  d'autres  fources,  qui  feront  indiquées,  les  ren- 
feignements  contenus  dans  les  notes  que  nous  avons  ajoutées  à  fon  mémoire  gé- 
néalogique. Nous  le  faifons  fuivre  d'une  continuation  jufqu'à  nos  jours,  drefiee 
à  l'aide  des  documents  authentiques  &  d'actes  d'état  civil. 

(a|  Elles  forment  aujourd'hui  deux  paroifles  du  canton  de  Marie  (Aifnc). 

(/>)  Extrait  d'un  rcyillre  écrit  vers  l'an  1  5îo,  aux  archives  de  M.  le  Marquis  Adolphe  de  Moy. 

(c)  Comme  il  elt  dit  plus  haut,  p.  i,  d'après  Roger  de  Hovedcn,  de  Camps,  le  P.  Daniel,  J. -François  d'IIo- 
zier,  l'Abbé  Velly,  &c,  \.\n  Wauthier  ou  Gaui  hier  de  Moïli,  Moiiy  ou  Moy  le  eroifa  en  i  iSS  &  périt  en  1191  au 
fiège  de  Saint-Jean-d'Acrc,  &  luivant  l'ulàge  de  eetle  époque  de  donner  allez  généralement  aux  enfants  le  nom  de 
leur  grand-père,  il  ell  permis  de  fuppoler  que  ce  Chevalier  eroifé  était  petit-iîls  de  Wauthier  ou  Gauthier  de  Moy, 
Seigneur  de  Sons  &  de  Challillon-lez-Sons  en  1  1  17,  èx  fils  de  Perrin  de  Moy,  rappelé  l'un  &  l'autre  dans  l'acle 
de  1,14. 

(d\  Original  en  parchemin,  aux  archives  de  M.  le  Marquis  A.  de  Moy,  revêtu  d'un  certificat  d'authenticité  par 
Pavillct,  ancien  premier  Commis  du  Cabinet  des  Ordres  du  Roi,  Aichivillc-Oarde  des  archives  du  Chapitre  de 
l'Églife  de  Paris,  du  25  Septembre  [789. 

ie)  Robert  qui  fouferivit  en  1  lôo  une  charte  à  l'abbaye  de  Thenailles,  ainli  que  le  rapporte  Chérin  [voir  plus 
loin,  p.  (jl,  i\:  qui  ligure  parmi  les  témoins  dans  une  charte  Je  conccllion  de  privilèges  faite  en  1  1 G3  pat- 
Raoul  de  Coucy,  à  la  ville  de  Vervins,  charte  inférée  par  Doni  N.  Le  Long,  /.  c,  pp.  (ioj-Ooo.  D'après  les 
dates,  il  ne  forme  fans  doute  qu'un  fcul  ex  même  perfonnage  avec  Robert  vie  Moy  que  Colliette  (/.  c.)  défigne 
comme  «  mort  dès  l'année  1  if>5  »,  fuivanl  le  cartulairedu  Mont  Saint-Martin  carta  1  5o).  Cet  hillorien  lui  donne 
pour  femme  Lucia  au  lieu  d'Halvide,  mais  il  a  pu  contracter  deux  alliances  &  c'ell  d'Helvide  qu'il  a  laillé  pof- 
terite. 
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«   De  Gueules  frété  d' Or  ;  au  Franc-Canton  d'A\ur  chargé  d'une  Anillc  d'Argent. 

«  La  Maifon  de  Moy  efl  une  des  plus  confidérables  de  la  province  de  Picardie. 
Elle  cfl  également  recommandable  par  Ton  ancienneté  remontée  à  près  de  fept  cents 
ans,  par  les  fervices  fignalés  qu'elle  a  rendus  à  l'État,  par  les  dignités  dont  elle  a 
été  revêtue,  par  le  nombre  de  lés  pofleiïîons  &  l'éclat  de  les  alliances. 

«  Cette  Maifon  étoit  divifée  dès  le  commencement  du  XIIe  fièele  en  deux 
Brancbes  principales. 

»  La  première,  connue  d'abord  fous  la  dénomination  de  Barons  dans  le  tems 
où  cette  qualité  étoit  la  plus  eminente,  puis  de  Marquis  de  Moy,  a  donné  sept  Sé- 
néchaux de  Vermandois,  cinq  Gouverneurs  de  Saint-Quentin,  deux  Grands-Baillis 
de  Rouen  &  du  Cotentin  ,  plulieurs  Lieutenants  généraux  au  gouvernement  de  Nor- 
mandie, quatre  Grands-Maîtres  des  Eaux  <\:  Forêts  de  la  même  province,  deux 
Vice-Amiraux  de  France,  plulieurs  Grands-Maîtres  des  Arbalétriers  &  un  grand 
nombre  de  Capitaines  de  cent  ^\  de  cinquante  hommes  d'armes,  plulieurs  Gentils- 
hommes de  la  Chambre,  Chambellans  <S,  autres  Officiers  de  la  Maifon  de  nosRoisfrt), 
quatre  Chevaliers  de  Tordre  de  Saint-Michel,  dès  les  premiers  tems  de  fon  inllitu- 
tion  (b),  <v  quatre  de  celui  du  Saint-Efprit. 

«   Parmi  les  fujets  qui  ont  illutlrc  cette  branche,  on  diftingue  : 

d  i°  Chaiu.es,  Marquis  de  Moy,  Châtelain  de  Beauvais,  Capitaine  de  cinquante 
hommes  d'armes  des  ordonnances  du  Roi,  qui,  du  mariage  qu'il  contracta  avec 
Catherine  de  Suzanne,  fille  de  Jacques,  Comte  de  Cerny,  Chevalier  des  Ordres  du 
Roi,  &.  de  Françoife  de  la  Chambre,  eut  une  fille  unique  nommée  Claude,  Marquife 
de  Moy,  laquelle  époufa,  en  premières  noces,  Georges  de  Joyeuse,  fils  de  Guil- 
laume, Maréchal  de  France,  K:  en  fécondes  noces,  Henry  de  Lorkaini- ,  Comte 
de  Chaligny,  fils  de  Nicolas,  Comte  de  Yaudemont,  Duc  de  Mercœur,  &.  de  Jeanne 
de  Savoie  (c),  8c  frère  de  Louife  de  Lorraine,  femme  de  Henri  III.  Roi  de 
France  (d); 

«  Et  2°  Charles  de  Moy,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Mailleraye,  Gouverneur  de 
Saint-Quentin  8.  du  pays  de  Caux,  Grand-Maître  des  Faux  &  forêts  de  Normandie, 
Capitaine  de  cent  hommes  d'armes  des  ordonnances  du  Roi,  Vice-Amiral  de  France, 
qui  époufa  Catherine  de  Dreux,  Dame  d'Efneval  &  de  Pierrecourt,  fille  de  Jac- 
ques, Baron  d'Efneval,  iffu  de  la  Maifon  royale  de  France,  par  Robert  de  France, 
Comte  de  Dreux  *  du  Perche,  cinquième  fis  du  Roi  Louis  VI,  dit  le  Gros. 

«  Les  alliances  principales  de  la  Maifon  de  Moy  font  celles  :  d'Ailly,  de 
Barbançon,  de  la  Baume-Montrevel,  du  Bu:/,  Dr:  Chabannes,  de  Chin,  de 
Dreux,  d'Espinay-Saint-Luc,  d'Lstouteville,  de  Grimonville,  de  la  Heuse,  de 

\a)  P.  d'Hozicr  relate  en  outre  un  Grand  Maine  Surintendant  dus  Polies  &  Courriers  du  Royaume,  &, 
d'après  une  phrai'c  mal  conçue  de  ce  Généalogifte ,  La  Chenaye-Desbois  compte  «  un  Grand  Maître  de  l'Artil- 
lerie durant  les  guerres  civiles  delà  Ligue  »,  fondions  que  remplit  M'  d'Efpinay-Saint-  Luc,  fous  les  or- 
dres duquel  avait  été  François  de  Moy,  auteur  de  la  branche  de  Richebourg.  11  y  a  donc  là  une  erreur.  Du 
relie  le  P.  Anfclme  ne  porte  aucun  membre  de  la  Maifon  de  Moy  revêtu  de  cette  charge,  pas  plus  que  de  celle 
de  Grand  Chambellan  de  France  que  Colliettc  (déjà  cité)  attribue  à  Jacques  de  Moy,  qui  époufa  Jacqueline 
d'Efloutcullc  en  147'j,  cV  auquel  d'Hozicr  donne  feulement  le  titre  de  Chambellan  de  Louis  XI. 

..  1*1  L'ordre  de  Saint- Michel  fut  inflitué  en  1469  pour  trente-lix  Chevaliers,  &  jufqu'au  règne  de  Henry  II 
ce  nombre  n'a  jamais  été  complet.  »  Nous  ajouterons  à  cette  note  de  Chérin,  qu'en  comptant  les  nominations 
dont  elle  a  été  poftérieurcment  honorée,  la  Maifon  de  Moy  a  donne  en  tout  quatorze  Chevaliers  de  Saint- 
Michel,  y  compris  les  quatre  Chevaliers  du  Saint-Efprit  revêtus  des  deux  colliers  fuivant  les  llatuts  de  l'Ordre. 

Ici  C'ell  là  une  erreur  :  il  était  lils,  non  de  Jeanne  de  Savoie,  féconde  femme  du  Duc  de  Mcrcoeur,  mais  de 
Catherine  [aliàs  :  Claudel  de  Lorraine-Aumale,  fa  troifièmc  femme. 

[d]  Ceite  Reine  de  France,  dont  Claude  de  Moy  avait  l'honneur  de  devenir  belle-ùeur,  était  née  du  premier 
mariage  du  Duc  de  Mercœur  avec  Marguerite  d'Edmond. 
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la  Haye,  de  Joyeuse,  de  Lorraine,  de  Mailly,  de  Pellevé,   de  Piennes,  df. 
roncherolles,  de  rouvroy-s.un  t-slmon  ,    de  soyecourt,   de  la  vleuville  & 

autres. 

«  La  féconde  branche  de  la  Maifon  de  Mov,  connue  fous  la  dénomination  des 
Seigneurs  de  Sons,  terre  lïtuée  dans  l'élection  de  Laon,  fans  avoir  brillé  du  même 
éclat  que  la  première  n'en  préfente  pas  moins  dans  les  titres  les  caractères  d'une 
origine  diftinguée.  Conftamment  dévouée  à  la  profeffion  des  armes,  elle  a  joui  des 
honneurs  de  la  chevalerie,  dès  les  commencemens  de  cette  inllitution,  ^  a  con- 
tracté des  alliances  illuftres. 

«  11  s'étoit  élevé  des  doutes  fur  la  communité  de  l'origine  de  la  branche  des 
Seigneurs  de  Sons  avec  celle  des  Seigneurs  de  Mov,  mais  cette  jonction  que  l'identité 
des  armes  &  une  reconnaiffance  mutuelle  de  parenté  faifoit  regarder  déjà  comme 
très-vraifemblable,  a  été  démontrée  par  la  représentation  de  diverles  Chartres  dont 
on  va  donner  l'extrait. 

«  Feu  M.  Chérin,  qui  n'en  avoit  point  eu  connaiffance,  avoit  déjà  dit,  dans  un 
Mémoire  drelle  en  1783  (a),  fur  la  généalogie  des  Seigneurs  de  Sons,  que,  fans  pro- 
noncer fur  la  communité  de  leur  origine  avec  la  Maifon  de  Mov,  énoncée  comme 
certaine  dans  le  Nobiliaire  de  Champagne,  compote  par  M.  de  Caumartin  en  [668, 
il  fe  contentoit  d'obferver  qu'elle  etoit  tavorilee  par  leurs  armes,  qui  font  les  mêmes 
à  l'exception  du  Franc-Quartier  qui  annonce  une  brifure  de  cadet  &  par  la  proxi- 
mité des  terres  de  Mov  &  de  Sons  qui  ne  font  ditlantes  l'une  de  l'autre  que  de  trois 
à  quatre  lieues  1  b). 

«   Premiers  fujets  connus  de  la  branche  de  Sons  : 

«  Thierry  de  Sons,  Chevalier,  lut  prélent  à  la  donation  faite  en  1 169  par  Wau- 
thier  de  Ifea,  Chevalier,  à  l'abbaye  d'Honnecourt. 

«   Robert  de  Sons  confirma  en  1 1G0  (c),  du  contentement  d'Helvide,  la  femme, 
&  de  Thomas  &  Pierre,  tes  fils,  à  l'abbaye  de  Thenailles,  à  quelques  lieues  de 
Sons,  des  acquittions  que  ce  monaltère  avoit  faites  dans  fa  mouvance. 
«  Femme,  Helvide. 

«  i.  Thomas  de  Sons,  Chevalier,  Seigneur  de  Sons  &  de  Mov,  fut  prélent  à  la 
confirmation  faite  en  iiûo  par  Robert,  fou  père,  en  faveur  de  l'abbaye  de 
Thenailles,  &  à  celle  de  1177  (ci  par  Agnès,  femme  de  Clairembault  de 
Berlaincourt,  d'une  donation  faite  en  1171,  à  cette  abbaye  par  le  même 
Clairembault;  ratifia  l'accord  paflé  en  1187  (e)  par  Pierre,  ton  frère,  &  ne 
vivoit  plus  en  1224,  &.  qui  ell  rappelle  dans  une  vente  confentie  par  Élila- 
beth  de  Sons,  Dame  de  Saint-Valéry ,  fa  tille,  <\  dans  une  ratification  laite 
en  i2'2b  (/),  par  Raoul,  Seigneur  de  Sons,  l'on  fucceffeur  à  cette  terre  (g). 
«   Femme,  N. 

.ji  Et  envoyé  au  Duc  de  Coigny  le  1"'  Mai  17SJ  pour  les  honneurs  Je  la  Cour. 

[b)  De  plus,  il  reconnaît  à  la  branche  de  Sun;,  les  titres  de  Marquis,  Comtes  t\  Je  Vicomtes  Je  Mov,  &  c'elt 
fous  celui-ci  qu'il  valut  à  Hyacinthe  de  Moy  Je  Sons,  Vicomte  Je  Moy,  troifième  fils  Je  Charles-Salomon  de  Moy 
Je  Sons,  Marquis  Je  Moy  rvoir  plus  loin,  XI  &  XII1  degré,  pp.  17  ^  iS),  d'être  prefenté  à  la  Cour  le  l5  Mai  17SJ, 
&  d'avoir,  depuis,  l'honneur  Je  monter  dans  les  carroilcs  du  Roi  &  Je  challcr  avec  Sa  Majellé.  Galette  de  France 
du  20  Mai  ijS'i,  art.  Ver/ailles.  -  Mercure  Je  France  du  li  Septembre  1 7 S 3 .  —  Liftes  Jes  honneurs  Je  la 
Cur  par  la  Marquife  Je  Créquy,  Mémoires,  t.  X,  p.  101  ;  Saint-AUais,  Nobiliaire  univer/el  Je  France,  t.  II, 
p.  46.J;  Courcelles,  Didionnaire  de  la  Noblejfe  Je  France,  t.  1,  p.  40S,  &  Bore]  J'Huuteriw,  Annuaire  Je  la 
Ni  iblej/e,  1 S49- 1 85o ,  p.  3oo . 

10  (d)  (e)  (/)  Cartulaire  Je  l'abbaye  Je  Thenailles,  a  la  Bibl.  nationale,  mfl".,  latin  5G49. 

[g)-  Thomas  Je  Sons,  conjointement  avec  Pierre,  l'on  frère  [ego  Thomas  Je  Sons,  Miles,  S  Pelrus,  meus  /rater) 
fuent  don,  au  mois  d'Août  1170,  Je  la  quatrième  partie  de  la  terre  Je  l'.ara\  r\  Je  Baldafam,  à  l'abbaye  Je 
Saint-Kulcien,  laquelle  terre  avait  appartenu  à  Robert  Je  Sons,  Chevalier,  leur  père.  (Original  en  parchemin 
aux  archives  de  M.  le  Marquis  Adolphe  Je  Mov,  vifé  par  Pavillct.) 


de  MOY. 


28., 


«   Elisabeth  de  Sons  fit  une  vente,  le  famedi  après  la  fête  de  Sainte- 
Agathe,  au  mois  de  Février  1224,  [à  l'églife  de  Saint-Nxolas  de  Yillc- 
bogis],  dans  laquelle  elle  rappelle  Thomas  de  Sons,  Chevalier,  Sei- 
gneur de  Moy,  Ion  père  (a). 
«  2.  Pierre  de  Chatillon,  fut  prêtent  à  la  confirmation  faite  en  1 160  par  Robert, 
Seigneur  de  Sons,  lbn  père,  en  faveur  de  l'abbaye  de  Thenailles,  &  con- 
l'entit  un  accord  en  1187,  en  préfence  de  Thomas,  Seigneur  de  Sons,  fon 
frère.  11  eft  avec  raifon  préfumé  père  de  Robert,  qui  fuit,  conformément 
aux  ufages  reçus  alors  de  donner  aux  enfants  les  noms   propres  de  leur 
ayeul. 

«  Robert  de  Chatillon,  Chevalier,  Seigneur  de  Sons  &  de  Chatillon,  fit 
un  échange  en  1219  (b)  en  préfence  de  fa  femme  Marguerite,  &:  de 
Raoul,  Seigneur  de  Sons,  fon  oncle;  eonfentit  un  accord,  avec  Engue- 
rand,  Sire  de  Coucy,  &  ne  vivoit  plus  en  1  -2 5 2 ,  que  Baudoin,  Cheva- 
lier, Seigneur  de  Moy  (c),  fon  coufin  (confanguineus) ,  fit  une  vente 
dans  laquelle  il  eft  fait  mention  de  lui  &  d1  Aveline,  fa  féconde 
femme  (d). 
0   3.  Raoul,  Seigneur  de  Sons,  confirma  l'échange  fait  en  1210  par  Robert  de 

Chatillon,  fon  neveu. 
«   if  identité  d'origine  ell  donc  prouvée  comme  on  vient  de  le  voir  :  i°  par  l'acte 
de  1224,  dans  lequel  Thomas  de  Sons  eft  qualifié  Seigneur  de  Moy,  &  2"  par  celui 
de  l'année  i2?2,  dans  lequel  Baudoin,  Seigneur  de  Moy,  qualifie  Robert  de  Sons 
de  fon  coufin  du  même  fang  (confanguineus). 

«  On  trouve  encore,  après  ceux-ci,  ces  fujets  dans  Tordre  chronologique  : 
«   Héméric  de  Sons,  Chevalier,  fut  préfent  &  fcella  de  l'on  fceau,  avec  Rotrou  de 
Montfort,  Guillaume  de  Silly,  Barthélémy  de  l'ille  &  Bouchard,  Comte  de  Yen- 
dôme,  l'ordonnance  donnée  à  Saumur,  le  mardi  après  le  troilième  dimanche  de 
carême  i25o,  par  Charles,  Comte  d'Anjou  &  de  Provence; 

«  Jean  de  Sons,  Chevalier,  lit  une  donation,  conjointement  avec  Isabeau,  fa 
femme,  aux  religieux  du  couvent  de  Sainte-Catherine  du  Val  des  Écoliers  à  Paris, 
au  mois  de  Février  1289,  dans  laquelle  ils  nomment  Raoul  &  Robert  de  Sons. 
Damoifeaux,  leurs  enfants  (e);  rien  ne  s'oppofe  à  ce  que  ce  Robert  foit  le  même 
que  Robert  de  Sons,  Chevalier,  lequel  lit  une  vente  en  i3o5,  avec  Jeanne  de 
Montmorency,  la  femme; 

«  Armand  de  Sons,  Sire  de  Loys,  affilie  à  une  donation  faite,  le  mardi  après  la 
fête  Saint-Mathieu  1299,  par  Mahaut  d'Artois  à  Othon,  Comte  Palatin  de  Bour- 
gogne, fon  mari(/); 

«  Robert  de  Sons,  Chevalier,  rapporté  cy-deflus,  fit  une  vente  en  i3o5,  con- 
jointement avec  Jeanne  de  Montmorency,  la  femme  (g); 

[a]  Original  en  parchemin  aux  mêmes  archives,  vifé  par  Chérin. 

[b]  Cartulaire  Je  l'abbaye  de  Thenailles.  —  Dans  l'on  Palais  de  Ver/ailles,  Mufêe  des  Croifades,  t.  III,  2'  par- 
tie (Paris,  iS63),  art.  Fontenay,  pp.  23  &  24,  Amcdée  Boudin  relate  qu'  «  une  charte  Je  Henri  Ier,  Roi  d'An- 
■•  gleterre  &  Hue  Je  Normandie,  cite  une  donation  faite  à  l'abbaye  de  Tornfon  par  Mi  ion  de  Fontenay,  Chevalier 
"  normand,  Mélifandre,  fa  femme,  Robert  de  Fontenay,  leur  lils,  &  Robert  de  Moy  ;  .S.  continuée  en  Juin  124S.  n 
Des  différents  perfonnages  du  nom  de  Robert  de  Moy  ou  Robert  de  Sons,  celui-ci,  Robert  11  de  Sons,  ell  le  l'ciil 
qui  paraitle  avoir  vécu  en  1248  &  auquel  par  fuite  femhle  le  rapporter  la  charte  en  queltion.  11  n'y  eut  que  deux 
Robert  dans  la  branche  aînée  :  le  premier  vivait  à  la  fin  du  XIIe  &  au  commencement  du  XIIIe  fièclc;  le  fécond, 
ctait  mort  en  1224,  d'après  Collictte.  Des  trois  Robert  de  Sons,  comme  il  eft  dit  plus  haut,  p.  7,  note  (e),  Ro- 
bert br  était  mort  dés  1  110,  &  Robert  III  ne  devait  pas  encore  être  né  en  1248. 

[c)  Ce  Baudouin  de  Moy,  chef  de  la  Maifon  a  cette  époque,  ell  celui  qui  époufa  Mahaut  de  Mouy,  héritière 
de  Mouy,  en  Bcauvaifis,  fa  confine  de  la  branche  au  Sautoir.  Voir  plus  haut,  p.  3. 

[d)  (e)  (/)  [g)  Original  en  parchemin,  vifé  par  Chérin. 
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«  L'allemand  de  Sons,  Chevalier-Bachelier,  le  trouva  avec  fa  compagnie  com- 
pofée  de  cinq  Écuyers,  au  nombre  defquels  on  voit  Pierre  de  Sons,  lbn  parent, 
fous  les  ordres  de  Sires  d'Aveines  &  de  Briquebec,  Maréchaux  de  France,  envoyés 
fur  les  frontières  de  Flandres  &  de  Hainaut  en  i33o; 

«  Conrart  de  Sons,  Écuyer  de  la  compagnie  du  Comte  de  Joigny  paffée  en 
revue  le  12  Avril  1347; 

«  Jean  de  Sons,  l'un  des  Écuyers  de  la  compagnie  de  Jean  de  Vienne,  Cheva- 
lier, parti  avec  la  compagnie,  le  23  Mai  1 3 7 3 ,  pour  aller  défendre  la  ville  d'Har- 
fleur  au  pays  de  Caux. 

«  La  filiation  n'eft  rigoureufement  établie  que  depuis  Robert  de  Sons,  Cheva- 
lier, qui  va  fuivre.  La  chronologie,  d'accord  avec  la  nomenclature,  nous  porte  à 
croire  qu'il  étoit  petit-fils  de  Robert  de  Chàtillon,  rapporté  cy-delfus,  8c  mort  vers 
l'an  i25o. 

PREMIER  DEGRÉ. 

«  Robert  de  Sons,  Chevalier,  Seigneur  de  Chaloél,  fut  arbitre  du  différend  qui 
s'étoit  élevé  entre  Kobert  de  Milfy,  Fcuyer,  8c  Jean  de  Milfy  au  fujet  de  leur  droit 
refpectif  fur  la  feigneurie  de  Miily,  &  le  termina  par  fa  fentence  arbitrale  du  mer- 
credi avant  la  Fête-Dieu  i32y.  11  fervit  en  1340,  en  qualité  de  Chevalier-Bache- 
lier, avec  deux  Écuyers  de  fa  compagnie,  fous  les  ordres  des  Sires  d'Aveines  8c 
de  Briquebec,  Maréchaux  de  France,  envoyés  furies  frontières  de  Flandres  8c 
de  Hainaut,  8c  ne  vivoit  plus  le  famedi  avant  la  fête  de  Saint- Jacques  8c  de  Saint- 
Chriltophe  i34g,  qu'il  eft  rappelé  dans  un  compromis  paffé  par  Jean,  lbn  fils. 

«  Femme,  N.  [Peut-être  Jeanne  de  Montmorency,  citée  plus  haut,  p.  7.] 

«  Jean  de  Sons,  qui  fuit. 

IL  DEGRÉ. 

«  Jean  (a)  de  Sons,  lb  du  nom,  dit  Leleu,  Chevalier,  Sire  de  Chalouel,  Vicomte 
d'Affigné,  fut  prélVnt,  avec  1  label,  fa  femme,  à  la  ratification  faite,  au  mois  d'Avril 
après  Pafques  1 347,  par  Goulard,  Sire  de  Moy,  Chevalier,  8c  Marie,  \\i  femme, 
d'un  amortiffement  de  rentes  fait  par  eux  (b).  Cet  acre  lui  donne  la  qualité  de  Mon- 
feigneur.  Il  étoit  en  procès  avec  Jean  d'Ailly,  Sire  de  Péquigny,  au  fujet  du  droit 
d'ufage  qui  lui  appartenoit  dans  les  bois  de  ce  dernier  &  de  la  polfcffion  de  la  foi 
8c  hommage  de  plufieurs  particuliers  dans  laquelle  il  prétendoit  devoir  être  main- 
tenu comme  fucceffeur  de  feu  Monfeigneur  Robert  Je  Sons,  Chevalier,  f on  père. 
Pour  terminer  ce  procès,  il  paffa  un  compromis  le  famedi  avant  la  fête  de  Saint- 
Jacques  8c  Saint  Chriftophe  1 3 4 < t ,  8c  le  fcella  de  lbn  fceau  (c),  8c  étoit  mort  avant 
l'an  i3qo,  qu'il  cil  rappelle  avec  fa  féconde  femme  dans  la  ceffion  faite  par  Tho- 
Massin,  lbn  fils.  On  ignore  de  laquelle  de  ces  deux  alliances  il  étoit  iffu. 

«  irc  femme,  Isabelle,  dont  le  nom  de  famille  eft  ignoré,  alfifta  à  l'acte  de 
ratification  faite  au  mois  d'Avril  1347. 

[a)  C'cll  p.ir  lui  que  Caumarlin  commence  la  filiation,  mais  il  le  confond  (comme  prénom),  avec  ("on  frère 
Guillaume  de  Sons,  dit  aulïi  Leleu,  Seigneur  Je  Pommery,  Ronquerolles,  &c,  qui  prit  port  a  la  défenfe 
d'Harfleur  contre  les  Anglais,  le  z'i  Mai  1 3/3,  avec  Jean  de  Vienne  &  autre  Jean  de  Sons  cité  plus  haut.  Ce 
Guillaume  avait  époufé  N.  de  Montauban,  lîlle  de  Jean  ni:  Moni  vuuan,  Seigneur  de  Bafentin,  &  de  Mar- 
guerite du  Chambi.y,  Dame  de  Ronquerolles;  il  n'en  eut  qu'un  (ils,  Pierre  de  Sons,  Ecuyer,  Seigneur  de 
Commanchon,  lequel  n'eut  qu'une  tille,  Marie  de  Sons,  mariée  à.  Robert  d'Esquennes,  Chevalier,  Vicomte  de 
l'oix  en  i38i.  Guillaume  &  Jean  11  de  Sons  avaient  en  outre  un  frère  puîné,  Everard  de  Sons,  Prévôt  de  Saint- 
Quentin  en  13;;,  relie  fans  alliance.  Nous  mentionnerons  enfin,  comme  contemporain,  Simon  de  Sons , 
également  omis  par  Chérin.  I.eTréTor  de  Dura  Villevieille  contient  plufîeurs  chartes  relatives  à  ces  perfonnages. 

\b\  Original  en  parchemin,  vile  par  Chérin. —  (c)  Original  en  parchemin,  vile  par  Pavillet. 
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«   2e  femme,  Jeanne  de  la  Motte,  étoit  morte  le  lundi  après  la  Saint-Remy  i3qo, 
«    i.  Thomassin  de  Sons,  qui  continue  la  poftérité. 

«    2.  Clartn  de  Sons,  elt  nomme  dans  le  retrait  lignager  fait  par  Thomaflln  de 
Sons,  Ion  frère,  le  21  Février  i3g6. 

///.    DEGRÉ. 

«  Thomassin  de  Sons,  Écuyer,  Seigneur  de  Pommery,  abandonna,  par  acle 
patfe  le  lundi  après  la  Saint-Remy  i3oo,  a  Jeanne  de  la  Guercie  deux  arpents  de 
près,  pour  la  dédommager  de  vingt  fols  tournois  de  rente  annuelle  8c  perpétuelle 
hypothéquée  fur  une  mailbn  fituée  à  Saint-Quentin,  vendue  à  la  ditte  Jeanne  par 
feu  Me //ire  Jean  de  Sans,  Chevalier,  fon  père  a  ;  lit  le  retrait,  le  21  Février  i3q6, 
de  la  mailbn,  terre  &  appartenances  de  Pommery,  vendues  par  Clarin  de  Sons, 
fon  frère,  à  Jean,  dit  Maillefer,  d'Amerval,  Écuyer,  Seigneur  de  Parpes;  fut  pré- 
lent en  qualité  d'homme  de  fief  de  Nicolas  Stançon,  Ecuyer,  Seigneur  de  Mar- 
teville,  <*<  fcella  de  l'on  fceau  l'inveftiture  donnée  par  ce  dernier  le  7  Février  1404 
(vieux  fiyle  ;  lit  une  déclaration,  conjointement  avec  le  même  Nicolas  Stançon,  le 
\?  Juillet  140?,  devant  le  Lieutenant  du  Grand  feel  du  bailliage  de  Vermandois, 
8»;  ell  rappelé  dans  l'acquilition  laite  après  l'a  mort,  le  20  Novembre  14:14,  par 
Philippes  de  Sons,  l'on  lils. 

«    Femme,  N. 

«   Philippes  de  Sons,  Écuyer,  dont  on  va  parler. 

IV.    DEGRÉ. 

n  Philippfs  de  Sons,  Écuyer,  Seigneur  de  Pommery,  fournit  en  144S  l'aveu  d'un 
fieffitué  à  Vaux,  en  Vermandois,  racheta  en  14S4  l'es  biens  fonds  litués  à  Pom- 
mery, qui  avoient  appartenus  à  Thomas  de  Sons,  fon  père.  r\  tetla  les  1  &  2  Sep- 
tembre 146D.  11  eut  pour  contemporain  Louis  de  Sons,  Abbé  de  Saint-Léger  de 
Soiffons,  8.  Marie  de  Sons,  Dame  de  Rogy  &  Commanchon,  qui  donna  en  1446 
à  Marguerite  de  Montmorency  dénombrement  de  plufieurs  fiefs  relevant  de  la 
feigneurie  de  Breteuil. 

m  Femme,  Marie  Poillete  (b),  elt  nommée  dans  le  rachat  lait  par  fon  mari  le 
20  Novembre  1454. 

«  1.  Adam  de  Sons,  Prêtre,  Chapelain  de  la  communauté  de  Saint-Quentin,  qui 
rendit  aveu  en  iqi'ô  à  l'abbaye  de  Royaumont  d'un  bien  litué  à  Pommery 
8v  fcella  cet  acle  de  l'on  fceau  reprefentant  un  Frété  &  un  Franc-Quartier 
chargé  d'une  Croix  recroifettée  ou  Anille. 

«   2.  Antoine  de  Sons,  dont  le  fort  ell  ignoré. 

«   3.  Jean  de  Sons,  qui  fuit. 

«  4.  Philippes  de  Sons,  qui  fut  légataire  de  l'on  père  en  1 4 G 5 . 

1'.   DEGRÉ. 

«  Jean  de  Sons,  IIP  du  nom,  Ecuyer,  Seigneur  de  Pommery,  lut  lait  légataire 
de  Ion  père  les  1"  N  2e  Septembre  1465.  11  fournit  aveu,  à  l'Abbé  de  Royaumont, 

[a]  Original  en  parchemin,  avec  certificat  de  Pavillct.  Cet  acte,  comme  le  certifie  Pavillet,  •<  prouve  que  Tho- 
maflin  de  Sons  était  lils  de  feu  Mettre  Jehan  de  Sons,  dit  Leleu,  Chevalier,  &  de  feue  Madame  Jehanne  de  la 
Moue   ..  D'après  cet  acle,  Jean  de  Sons  aurait  donc  eu  les  entants  de  fon  fécond  lit. 
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en  1477  de  biens  fitués  dans  la  terre  de  Pommery;  en  rendit  un  autre  la  même 
année  à  Jean  de  Rouvroy,  Seigneur  de  Saint-Simon,  d'un  fief  qu'il  poftedoit  en 
toute  juftice,  mouvant  de  la  feigneurie  de  Vaux,  8>:  ne  vivoit  plus  le  29  Avril  148;-:. 
que  l'a  veuve,  en  qualité  de  tutrice  de  Jeannei  de  Sons,  l'on  fils,  donna  au  même 
Abbé  de  Royaumont  dénombrement  d'un  fief  litué  à  Pommery. 

«  Femme,  Marie  de  Partenay,  qui,  étant  veuve,  donna  a  l'abbaye  de  Royau- 
mont en  iqS3  dénombrement  d'un  fief  litué  à  Pommery. 

«  Jean  de  Sons,  qui  fuit. 

VI.   DEGRÉ. 

a  Jkan  de  Sons,  1\'L'  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  de  Pommery,  Ronquerolles  & 
en  partie  de  Beauvoir,  étoit  Tous  la  tutelle  de  Marie  de  Partenay,  fa  mère,  en 
14SJÎ ;  il  rendit  aveu  en  i5o8  à  Nicolas  de  Mov,  Chevalier.  Baron  de  Mo}1  &  de 
Ribemont  (a),  d'un  lie!'  litué  à  Pommery  mouvant  de  ce  dernier  à  caufe  de  la  fei- 
gneurie de  Ribemont,  8c  lit  l'on  teftament  en  i53g,  dans  lequel  il  rappela  l'on 
père,  8c  demanda  à  être  inhume  dans  l'eglife  de  Saint-Quentin.  11  eft  fait  mention 
de  lui  dans  l'accord  paffé,  le  19  Octobre  1:09,  par  fa  veuve,  8c  dans  le  partage 
qu'elle  donna  à  leurs  enfants  le  21  du  même  mois  ('/'). 

«  Femme,  Florence  des  Fossez  (c),  efl  nommée  dans  le  teftament  de  l'on  mari 
de  Tannée  i53q;  paffa  un  accord  avec  les  enfants  le  19  Octobre  i55q,  8c  leur  par- 
tagea, le  21  du  même  mois,  les  biens  qui  leur  étoient  échus  par  le  décès  de  leur 
père. 

(■  1 .  François  de  Sons,  Chevalier,  Seigneur  de  Pommery,  Ronquerolles,  Vicomte 
de  Monanteuil  [ou  Monampteuil],  Lieutenant  au  gouvernement  de  Saint- 
Quentin,  paifa  un  accord  avec  fa  mère  8c  les  frères  le  19  Octobre  i55g;  le 
trouva  en  1 573  à  la  montre  faite  à  Saint-Quentin  des  gens  de  guerre  commandés 
par  M.  de  Mov  [d),  Gouverneur  de  cette  ville,  8^  mourut  le  17  Juin  iSog  (e). 
«  Femme,  Florence  [ah'às  :  Jeanne]  de  Rommery  de  Fkkssencourt,  fille 
de  Jean  de  Rommery,  Seigneur  de  Freffencourt. 

«  François  de  Sons,  Chevalier,  Seigneur  de  Pommery,  Ronquerolles, 
Vicomte  de  Monanteuil,  Écuyer  d'Écurie  du  Roi,  Capitaine  de  cent 
hommes  de  guerre,  Lieutenant  au  gouvernement  de  Saint-Quentin, 
lequel  époufa  j  par  contrat  du  4  Novembre  1  P97]  Jeanne  [alijs  :  Marie] 

[a\  Alors  chef  de  mute  la  Maifon 

(è)  Il  mourut  le  24  Février  1541  ,  &  fa  femme  le  10  Juillet  i5yo,  &  furent  inhumes  dans  le  chœur  île  l'eglife 
des  Sieurs  grifes,  devant  le  maître-autel,  à  Saint-Quentin. 

[c)  Confulter  fur  cette  ancienne  Maifon  de  Picardie  la  filiation  par  La  Chenave-Desbois,  où  fe  trouve  relatée 
une  autre  alliance  avec  la  branche  de  Mov  de  Sons,  omife  par  Chérin,  mais  rapportée  plus  loin  (note  e,  p.  141  à 
Ion  rang  d'après  Caumartin.  I.a  Chenaye-Desbois  relate  de  plus  dans  cette  généalogie  une  alliance  avec  la  famille 
de  Sissy,  qu'il  déclare  être  une  branche  cadette  Je  /,;  Maifon  de  Moi-,  repréfentée  au  XVe  ficelé  par  Marie  de 
Sissy,  mariée,  le  5  Mai  1413,  à  Philippe  des  Fossez,  Seigneur  de  Chouy,  &  par  fon  frère  Jean  de  Sissy,  Che- 
valier, qui  époufa,  peu  de  temps  après,  Jeanne  de  Maki  1  ,  fille  de  I  lenri  le  Corgne,  dit  de  Marie,  Chancelier  de 
France,  tous  deux  nés  du  mariage  de  Mcmfeigneur  Jean,  dit  Allemand  de  Sissy,  Chevalier,  Seigneur  dudit  lieu, 
&  de  Noble  Daine  Madame  Jeanne  de  Fayel.  I.a  famille  de  Sill'y  s'elt  éteinte  en  la  perfonne  de  Jeanne  DE  Sissy, 
qui  légua  en  [41JO  à  Nicolas  dis  lossi  /,  fon  neveu  à  la  mode  de  Bretagne,  la  terre  de  Sill'y,  qui  devint  ainli 
dans  la  Maifon  des  Foffez  l'apanage  de  celle  de  les  branches  à  laquelle  s'ell  precifement  alliée  depuis  la  branche 
de  Mov  de  Sons. 

[d)  Charles,  pour  qui  Henri  III  érigea  le  Marquilat  de  Mov  en  ir>;S,  &  qui  fut  père  de  Claude,  Princelle  de 
Lorraine. 

[e)  Son  épitaphe,  ainfi  que  celles  de  l'on  lils  François  &  de  Ion  frère.  Bon  de  Sons,  font  rapportées  dans  le 
manulerit  de  Quentin  de  La  Fons,  intitule  :  Hijioire  particulière  de  l'eglife  de  Saint-Quentin ,  &  publié  par 
Ch.  Gomart  1  iS54-l856),  t.  Ier,  pp.  0,5-yG  &  109.  Cet  ouvrage  mentionne  fouvent,  d'autre  part,  les  Seigneurs  de 
Moy  c<  de  Sons. 
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de  Barizey,  &  mourut  fans  poftérité  |  le  23  Octobre  i636],  après  avoir 
difpofé,  par  ion  teftament  de  Tannée  [635,  de  la  terre  de  Pommery  en 
faveur  de  Louis  &  de  Jean  de  Sons,  fes  neveux  à  la  mode  de  Bretagne, 
rapportés  cy-après. 
d   2.  Charles  de  Sons,  Seigneur  de  Vaux,  Homme  d'armes  de  la  compagnie  de 
M.  le  Duc  de  Vendôme,  pafféeen  revue  à  Sens  le  21  Janvier  i  5 54.  Il  époufa 
Françoife  Middelet,  &  fut  tué  a  la  journée  de  Saint-Quentin  en  xbb'j  (a), 
près  la  perfonne  du  Duc  d'Anghuien  [Enghien].  Il  ne  laiffa  point  de  poftérité. 
u   3.   Jean  de  Sons,   Écuyer,  Seigneur  de  Vaux,  fut  fait  légataire  de  l'on  père 
le  14  Février  i53q;  reçut  le  partage  qui  lui  fut  donné  par  la  mère  le  21  Oc- 
tobre ï 55g;  fervit  d'abord  en  qualité  d'Archer  de  la  compagnie  de  M.  le  Duc 
de  Bouillon,  enfuite  en  celle  d'Homme  d'armes  de  la  même  compagnie  (b). 
11  eut  de  la  femme,  dont  le  nom  eft  ignore  (c)  : 

«   Elisabeth  de  Sons,  femme  de  Pierre  de  Riencourt,  Seigneur  de  Par- 
iondreux  [  Parfondru],  Rouvroy  &  de  la  Croix. 
1  4.   Bon  de  Sons,  Seigneur  de  la  Saul'aye,  qui  embraffa  l'état  eccléfiaftique  & 

fut  Chanoine  de  Saint-Quentin  (d). 
«   5.  Onofrieu  de  Sons,  qui  continue  la  poftérité. 

«  6,  7,  8,  <)  &   10.   Péronne,  Madelaine,   Barbe,   Françoise  <\  Barbette  de 
Sons,  dont  les  quatre  dernières  furent  Religieufes  (e). 

VII.   DEGRÉ. 

«  Onofrieu  ou  Onufre  de  Sons,  Chevalier,  Seigneur  de  Ronquerolles,  Savy, 
Montfauxel,  Barizey,  Ribaufontaines,  Vendières  &  autres  places,  n'étoit  pas  encore 
né  lors  du  teftament  de  Jean  de  Sons,  l'on  père,  de  l'année  i53q.  Il  reçut  le  par- 
tage qui  lui  fut  donne  ainli  qu'à  l'es  frères  par  Florence  des  Follèz,  leur  mère,  le 
21  Octobre  1 55g;  fut  porteur,  avec  Bon,  l'on  frère,  de  la  procuration  qui  leur  fut 
paffée,  le  7  Novembre  ôbq,  par  Jean  de  Sons,  Fcuyer,  Seigneur  de  Vaux,  l'on 
frère;  affifta  en  1.Î97  au  contrat  de  mariage  de  François  de  Sons,  fon  neveu,  & 
mourut  avant  le  vingt  &  un  Janvier  1622. 

«  Femme,  Marie  de  Barizey  (/),  mariée  par  contrat  du  14  Janvier  i5q2,  au  dit 
Onofrieu  de  Sons  (étant  veuve  d'honoré  Seigneur  Bon  de  Roucy,  Fcuyer,  Sei- 
gneur de  Maure,  de  Termes  &  de  Vauheuil);  après  la  mort  de  ce  dernier,  elle 
convola  en  troilièmes  noces  avec  Jean  d'Aver[h]oult,  Seigneur  de  Liry  &  de 
Guincourt. 

«    1.  François  de  Sons,  dont  on  va  parler. 

(a)  J. -François  d'Hozier  néglige  de  relater  cette  mon  dans  L'Impôt  du  fan  g. 

\b)  Caumartin  le  qualifie  de  Premier  Gentilhomme  du  Due  d'Enghien  &  d'Enfeigne  île  la  compagnie  de 
Gendarmes  de  M.  de  Jamotz,  &  le  dit  non  pas  troifième,  mais  fécond  fils  de  Jean  IV  de  Sons. 

(C)  D'après  Caumartin,  elle  s'appelait  Claude  nu  Sart  ,  &  il  en  eut  une  première  fille  Makie  de  Sons,  qui 
époul'a  Charles  de  Pavant,  Seigneur  de  Taify. 

1J1  11  décéda  le  i3  Janvier  1602.  Son  épitaphe,  &  auflî  Caumartin,  le  qualifient  de  Prieur,  Seigneur  &  Vi- 
comte de  Gify. 

(e|  Caumartin  ne  cite  que  deux  filles  :  Françoise,  mariée  à  Pierre  dus  I-'ossez,  Seigneur  de  Richcmont,  Ion 
oncle,  lrere  de  Florence  des  toile/,  l'a  mère  1  voir  ci-delfus  p.  l3,  note  c ),  &.  Marie,  époufe  de  Charles  de 
Merelessart,  Seigneur  de  Miily. 

(/)  Barizey  ou  Barizy  (comme  Cherifey  ou  Cherify).  Cette  famille  s'ell  éteinte  dans  la  branche  de  Moy  de  Sons, 
en  lui  portant  la  terre  de  l'on  nom;  elle  jouiffait  des  avantages  réfervés  en  lorraine  à  l'ancienne  chevalerie  du 
pays;  ik  c'ell  en  railon  de  cette  defeendanec  que  Charles-Salomon  de  Moy  de  Sons,  Marquis  de  Moy,  obtint  la 
reconnaill'ance  de  fou  droit  d'apportionnemenl  devant  le  Conlcil  d'État  de  Lorraine  par  anèt  du  20  Août  i;a^. 
(Voir  plus  loin,  XI"  deyre,  p.  17.) 
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«   2.  Bon  de  Sons,  Seigneur  de  Bari/ey,  dont  on  ignore  le  fort  (à). 
«   3.   Rachel  de  Sons,  mariée  à  honoré  Seigneur  Jacques  d'Aver[h]oult,  Sei- 
gneur de  Montois. 

VIII.    DEGRÉ. 

«  François  de  Sons,  Chevalier,  Seigneur  de  Montfauxel  8c  de  Pommery,  fit  un 
échange  de  biens  fonds,  le  g  Mars  1627,  avec  Rachel  de  Sons,  la  feeur,  femme  de 
Jacques  d'Averfhfjoult,  Seigneur  de  Montois,  &  ne  vivoit  plus  le  iG  Mai  1(07, 
qu'il  eit  rappelé  dans  une  acquilition  faite  par  la  veuve,  dans  le  contrat  de  mariage 
de  Louis  de  Sons,  l'on  fils  aîné,  du  27  Février  1646,  &  dans  le  partage  de  l'es 
biens  du  8  Mai  F 648. 

«  Femme,  Babel  de  Mailly,  iille  de  Charles  de  Maii.i.y,  Chevalier,  Seigneur 
de  Fontaine-Notre-Dame,  Méraulieu,  Feuillaines  8c  autres  places,  Sénéchal  de 
Yermandois,  8c  de  Catherine  de  Crécy,  mariée  par  contrat  du  21  Janvier  1622. 
Étant  devenue  veine,  elle  convola  en  fécondes  noces  avec  Charles  d'Épineul, 
Chevalier,  Seigneur  de  Fontenay,  &  mourut  avant  le  3i  Mars  [le  12  Février]  [642. 
«    1.  Louis  de  Sons,  Chevalier,  qui  luit. 

«   2.  Jean  de  Sons,  Chevalier,  Seigneur  de  Barizey,  Pommery,  lequel  fut  main- 
tenu dans  l'a  noblefïe  par  jugement  des  Commill'aires  de  la  recherche  de  la 
généralité  d'Amiens  du  26  Juillet  1667,  &  eut  d'une  alliance  inconnue  (b)  : 
«   Charles-Marius  de  Sons,  âgé  d'environ  quatre  ans  en  iGGG  (c),  8c  Fran- 
çois de  Sons,  né  du  24  Novembre  1666  au  26  Juillet  1GG7  (d). 
«   3.  Anne  de  Sons,  mariée  à  Charles  de  Riencolrt,  Chevalier,  Seigneur  de 

Drofney  |  Drofnay]. 
«  4  8c  5.   Françoise  8c  Marie  de  Sons,  dont  la  deflinéc  efl  ignorée  (c). 

IX.   DEGRÉ. 

«  Louis  de  Sons,  Chevalier,  Seigneur  de  Montfauxel  8c  puis  de  Pommery,  par 
le  teflament  de  François  de  Sons,  Vicomte  de  Monanteuil,  l'on  oncle  à  la  mode  de 
Bretagne,  du  12  Décembre  iG35;  Capitaine  au  régiment  de  Turenne-infanterie, 
fut  mis  avec  l'es  frères  8,  heurs  fous  la  tutelle  d'Babel  de  Mailly,  l'a  mère,  le  22  No- 
vembre 1 635  ;  fut  émancipe  le  3i  Mars  1642;  partagea  les  biens  de  l'es  père  8c 
mère  le  8  Mai  1648;  lit  hommage,  le  21  Décembre  i663,  a  Charles,  Duc  de  Lor- 
raine, de  la  moitié  de  la  feigneurie  de  Vendières,  8.  fut  maintenu  dans  l'a  noblefie 
par  jugement  de  M.  de  Caumartin,  Intendant  de  Champagne,  rendu  le  8  Mars 
iGGS  ('/>,  fur  les  titres  qui  la  prouvoient,  avec  filiation  depuis  1867,  8c  la  généa- 
logie qui  accompagna  ces  titres  afïura  formellement  qu'il  etoit  ilïu  des  anciens 
Seigneurs  de  Sons,  cadets  de  la  Mai/on  de  Mof.  11  mourut  avant  le  26  Octobre 
1G97  (g),  qu'il  efl  rappelle  dans  le  contrat  de  mariage  de  Charles-Louis,  lbn  (ils, 

(a)  Il  n'eut  p;is  de  poftérité  île  fa  femme  Philippe  de  i.a  Marche-des-Comtes,  Iille  du  Gouverneur  de  Sedan. 
(Caumartin.) 
[b\   Il  eut  pour  femme  Claude  de  Pavant,  feeur  cadette  de  l'a  belle-frcur. 

(c)  Mort  fans  alliance  le  23  Mai   idya. 

(d)  Mort  fans  poftérité  après  1728.  11  eut  encore  un  frère,  Jean,  mort  fans  poftérité,  &  deux  feeurs  :  Anne- 
Marie,  mariée  a  Jacques  de  Langi  ois.  Chevalier,  Seigneur  de  lirouchy,  &  Gabriei.i.e,  morte  fans  alliance. 

(ci   I.a  première  lut  Religieufc  à  Vitry,  la  féconde  mourut  fans  alliance. 

t/l  Original  fur  parchemin  aux  archives  de  M.  le  Marquis  A.  de  Moy,  avec  certificat  de  Guiblct  du  22  No- 
vembre i;.m,,  vifé  par  Bignon  le  27  Février  17J7. 

[g]   11  mourut,  au  château  de  Montfauxel    le  i"  Juin   1602 


Regijîre  feptième, 
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auquel  fa  veuve  affifta,  ainli  que  dans  le  partage  de  la  terre  de  Vendières,  fait  le 
6  Juillet  1690,  entre  les  enfants. 

«  Femme,  Élifabeth  de  Pavant  (a),  fille  de  Claude,  Chevalier,  Seigneur  de  la 
Croix  &  de  'Fanon,  mariée  par  contrat  du  27  Février  1646,  affifta  au  contrat  de 
mariage  de  Charles-Louis  de  Sons,  l'on  fils,  le  26  Octobre  1697,  &  cil  nommée 
dans  le  partage  de  la  féigneurie  de  Vendières  fait  le  6  Juillet  1699,  entre  les  en- 
fants (b). 

«    1.  Chari.es-Sai.omon  de  Sons,  Chevalier,  Seigneur  de  Pommerv,  Montfauxel 
8>:  Vendières,  lequel  fut  page  du  Maréchal  de  Schulemberg  en  1666,  affilia 
au  contrat  de  mariage  de  Gabrielle-lnnocente  de  Sons,  la   fœur,  le  3  Fé- 
vrier [688,  8c  mourut  fans  alliance  [en  1725]. 
«  2.  Charles  de  Sons,  elt  nomme  dans  une  production  de  titres  faite  en  16G6 

par  Jean  de  Sons,  Ion  oncle. 
«   3.  Charles-Louis  de  Sons,  qui  fuit. 

«  4.  François  de  Sons,  nommé  dans  le  jugement  de  maintenue  de  nohleffe  ob- 
tenu par  l'on  père  le  8  Mars  r668. 
«   5.  Louis  de  Sons,  dont  on  ignore  la  deflinée. 
«   ("i.  Jean  de  Sons,    auteur  de  la  branche  des  Seigneurs  de  Montfauxel  8c  de 

Meraulieu,  rapportée  cy-après. 
«   7.   Elisabeth  de  Sons,  dont  la  dcltinée  en  également  inconnue  (c). 
«   N.   Gabrielle-Innocente  de  Sons,  mariée,  par  contrat  du  3  Février  1G8S,  à 
Charles  de  Boy,  Écuyer,  Seigneur  de  Frefne,  fils  de  Jean,  Écuyer,  Sieur 
du  même  lieu,  8c  de  Nicole  Parisot. 
«   9  8c  10.  Anne  8c  N...  de  Sons,  dont  on  ignore  également  le  fort. 

X.    DEGRÉ. 

«  Charlfs-1  .ouïs  de  Sons,  Chevalier  (d),  Seigneur  de  Juffy,  Vendières  8c  deTailly 
en  partie,  Lieutenant  au  régiment  de  Turenne,  partagea,  le  S  Juillet  1699,  avec 
Jean  de  Sons,  l'on  frère,  la  fucceffion  de  leur  père  8.  mère;  lit  hommage  au  Duc 
de  Lorraine,  le  3o  Mars  1703,  de  la  partie  de  fa  terre  de  Vendières  relevant  de  ce 
Prince,  8.  mourut  le  29  Janvier  1720,  âge  de  67  ans.  11  elt  rappelle  dans  le  par- 
tage de  la  fucceffion  de  Charles-Salomon  de  Sons,  l'on  frère,  fait  le  i5  Novembre 
1726,  par  fa  veuve,  tutrice  de  leurs  enfants,  8;  dans  l'acquifition  du  22  Août  172S, 
faite  par  la  même. 

«  Femme,  Gabrielle- Angélique  de  Riclot,  Dame  de  Tailly,  fille  d'Antoine-Ga- 
briel, Écuyer,  Seigneur  de  Tailly  8c  autres  lieux,  8c  de  Marguerite  nu  Froimond, 
mariée  par  contrat  du  6  Octobre  1697;  étant  devenue  veuve  en  1726,  elle  partagea, 
en  qualité  de  tutrice  de  les  entants,  la  fucceffion  de  Charles-Salomon  de  Sons, 
Ion  beau-frère,  8c  lit  une  acquifition  en  la  même  qualité  le  22  Août  172S  (e). 

«    1.   Chaki.fs-Sw.omon  de  Sons,  dont  on  va  parler. 

«  2.  Louis  de  Sons,  appelle  Comte  de  Mov  de  Sons,  Chevalier,  etoit  avec  les 
frères  8.  heurs  fous  la  tutelle  de  fa  mère  les  22  Mai  1721  8c  1?  Novembre 

mi  Branche  des  premiers  Vicomtes  de  lîuzancy. 

[b]   Elle  mourut  le  7  Juin  i6(|S. 

|c|  Elle  époufa,  le  12  Septembre  1C84,  Philippe-Céfar  de  Fougère,  Chevalier,  Seigneur  d'Ore,  veuf  d'Anne 
de  tîezannes. 

[d)  Il  cil  qualifié  ainfi  :  .<  ne  Marquis  de  Mouy  de  Sons  »,  dans  les  preuves  de  noblefle  faites  par  fes  deus 
petits-fils  pour  leur  ad  million  aux  Cadets-Gentilshommes  du  Roi  Stanillas    voir  plus  loin  page  i  S,  note  b\ 

(c     Elle  mourut  le  7  Avril  1741.  ûtïiie  de  GG  ans. 
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1726;  aililla  en  173 1  au  contrat  de  mariage  de  Charles-Salomon,  l'on  frère 
aîné,  &  partagea  avec  lui  la  fucceffion  de  l'on  père  le  4  Mai  1733  (a). 

«  3.  Anne-Françoise  de  Sons,  mariée  avec  Louis  d'Arodes  de  Tournouna, 
Écuyer. 

«  4  &  5.  Marie-Madelaine  &  Marie-Anne  de  Sons,  mortes  fans  alliances. 

XL   DEGRÉ. 

«  Charees-Sai.omon  de  Sons,  Chevalier,  appelle  Marquis  de  Moy  (b),  Seigneur 
de  Vendieres,  Douilly,  Vaux  &  Tailly,  fut  baptifé  le  19  Décembre  1699,  dans 
l'églife  paroiffiale  de  Tailly,  au  diocèfe  de  Rheims;  uni  a  la  mère,  partagea,  le 
i5  Novembre  1720,  avec  Chari.es  de  Sons,  l'on  coufin  germain,  la  fucceffion  de 
Chari.es-Sai.omon  de  Sons,  l'on  oncle;  rendit  hommage  au  Duc  de  Lorraine,  le 
i3  Juin  17.H),  de  la  partie  de  la  feigneurie  de  Vendieres  qui  relevoit  de  ce  Prince; 
obtint,  conjointement  avec  Louis  de  Sons,  l'on  frère,  un  arrêt  du  Conleil  du  Duc 
de  Lorraine,  le  20  Août  1748,  contre  leurs  Leurs  qui  demandoient  le  partage 
dans  la  feigneurie  de  Vendieres  auquel  ils  pretendoient  ne  devoir  point  être  ad- 
mîtes fuivant  la  coutume  générale  de  Lorraine,  par  laquelle  entre  Gentilshommes 
les  mâles  excluoient  les  femelles,  qui  ne  pouvoient  prétendre  qu'a  un  apportion- 
nement;  ils  ajoutoient  que  ce  ferait  en  vain  qu'on  leur  contefteroit  leur  qualité  de- 
Gentilhomme,  puifquils  avoient  l'avantage  d'être  ijjïts  d'une  branche  cadette  Je 
la  Mai/on  Je  Mov,  à  laquelle  ils  avaient  fuccêdê  après  l'extincîion  Jes  mâles  des 
aînés)  de  cette  Maifon,  &3  en  outre,  defeendoient  de  Marie  de  Barizey,  fille  d'un 
Gentilhomme  de  l'ancienne  Chevalerie.  Par  cet  arrêt,  il  fut  ordonne  que  les  parties 
choifiroient  des  Gentilshommes  de  leur  parenté  pour  régler  cet  apportionnement  c  . 
11  mourut  le  10  Décembre  1777,  âge  de  78  [ans  . 

a  Femme,  Gabrielle  de  Montbéliard  de  Franquemont,  de  la  Maifon  de  ce  nom, 
qui  rapporte  l'on  origine  aux  anciens  Comtes  de  Montbéliard (d),  fille  de  Claude  de 
Montbéliard,  Comte  de  Franquemont,  Seigneur  de  Courouve,  Chambellan  de 
l.eopold,  Duc  de  Lorraine,  8,  de  Barbe  d'Aspremont  (dont  il  y  a  eu  une  Ducheffe 
de  Lorraine,  epoufe  de  Charles  IV)   e  ,  mariée  par  contrat  du  24  Janvier  ij3i  (f). 

(«)  II  mourut,  au  château  de  Douillv.  le  2  Août  [785,  fans  alliance.  Il  eut  encore  un  fécond  frère,  Svlomo.n 
de  Sons,  mort  au  fervice  du  Roi,  dans  le  régiment  Je  Poitou,  au  fiége  de  Saint-Sébaflien,  le  3i  Juillet  1710. 

1*1  C'elt  également  à  lui  que  Chérin  père  fait  remonter  le  titre  de  .Marquis  de  Moy  dans  la  branche  de  Sons, 
mais  Ion  acle  de  naill'ancc  le  qualifie  de  fils  du  Marquis  .;..  Moy  de  Sons,  titre  reconnu  également  dans  les 
preuves  relatées  ci-dellus,  p.  16,  note  [d\. 

le)  Cet  acte  elt  la  confirmation  d'un  premier  arrêt  du  Parlement  de  Paris  du  17  Août  1747.  Ces  deux  pièces 
font  aux  archives  de  M.  le  Marquis  A.  de  Mov. 

\d)  Des  Comtes  fouverains  de  Montbéliard  (de  la  féconde  race)  fondus  dans  les  Wurtemberg  UJ07),  c'etl-à- 
direde  la  Maifon  de  Montfaucon,  héritière  11  162)  des  premiers  Comtes  de  .Montbéliard  delà  Maifon  d'Alface  , 
à  la  fois  Comtes  de  Mouton  dés  1024,  qui  ont  fourni,  d'autre  part,  les  deux  illultres  branches  des  Comtes  de 
Fcrrette  &  des  Comtes  puis  Ducs  de  Bar,  Marquis  de  Pont-à-Moull'on.  Des  Montbéliard-Montfaucon.  fortirent 
encore,  entre  autres  branches  illultres,  les  Comtes  de  Saarbrùek  (de  la  féconde  race)  éteints  en  1 38 1  dans  les 
Nafiau-Weilbourg,  &  leurs  cadets  les  Sires  de  Commercy,  Comtes  de  Koucy  &  de  Braifne.  \ConJultcr  Moreri, 
Dunod  de  Chantage,  Hijloire  du  Comte  de  Bourgogne,  &  J.  Cavon,  Ancienne  chevalerie  de  Lorraine;  Nancy, 

l85o,  pp.  S4,   1  (5X  t\  221.) 

(e)  Des  Comtes  régaliens  d'Afpremont,  Princes  d'Amhlife,  dits  Afpremont-à-la-Croix,  que  Laine  prête  à  la 
Maifon  de  Bfiey  (en  Lorraine  1  comme  branche  aînée,  héritière  vers  1096  d'une  première  race  d'Afpremont  citée 
des  S60,  avec  les  différentes  verfîons  fur  (d  fabuleufe  origine,  dans  les  Souverains  du  monde,  t.  1,  p.  65 1  (Laîné, 
Archives  de  la  Nobleffe,  t.  VI,  [Nobiliaire  de  Champagne],  p.  o,  &  t.lX.jr/.  Briey).  Barbe-Françoife d'Afpre- 
mont, fille  de  Charles,  Comte  d'Afpremont,  &  de  Gabrielle  de  Laubruflel ,  fut  le  dernier  rejeton  Je  la  feule 
branche  fubfiftante  alors,  appelée  Je  Sorcy-Vandy,  lortie  de  celle  Je  Sorcy-Nanteuil ,  éteinte  Jans  la  Ducheffe 
de  Lorraine,  femme  de  Charles  IV .  Les  Afpremont-Lynden  fembleraient  toutefois  le  rattacher  à  celte  Maifon 
dont  ils  portent  la  Croix  d'Or,  au  lieu  d'Argent  fur  Gueules. 

l/i  Elle  mourut  le  26  Juillet  173C,  &  fut  inhumée  dans  l'i  lil  :  pai  lifli  île  de  Saint-Mibiel,  en  I  orr  line,  dans 
le  tombeau  de  l'es  ancêtres  devant  l'autel  di  Saini  I  r.111  ne  110        du  d>ei  de  fa  mère,  elle  était 
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XII.   DEGRE. 

«  i.  Charles-Louis  de  Moy  de  Sons,  Chevalier,  Marquis  de  Mov,  Comte  de 
Montbéliard,  de  Franquemont  8c  d'Afpremont,  Seigneur  de  Tailly  8c  autre-, 
terres  (à),  lequel  eft  ne  le  6  Août  1735,  a  été  baptifé  le  ig  du  même  mois 
dans  l'églife  paroilliale  de  Saint-Mihiel,  au  diocèfe  de  Verdun,  ell  entre- 
dans  la  compagnie  des  Cadets-Gentilshommes  du  Roi  de  Pologne,  Duc  de 
Lorraine,  en  ...  (/'). 

«  Femme,  Marie-Marguerite-Françoife  de  Mov,  iille  de  Jean-Baptiflc, 
Baron  de  Mov,  Seigneur  d'Ardeuil,  Maupas,  Marvaux,  Brières  8.  autres 
lieux,  8c  de  Marie-Louife  de  la  Simonne-Duhamel,  mariée  par  contrat  du 
i5  Novembre  1784  (c). 

«  2.  Louis-JoshTH  de  Mov  de  Sons,  baptifé  le  11  Juin  1743,  dans  l'églife  paroil- 
liale  de  Saint-Mihiel,  au  diocèfe  de  Verdun,  a  été  d'abord  (Aire  de  Saint- 
Laurent  a  Paris,  8c  nommé,  le  19  Janvier  1783,  Tréforier  de  la  Sainte-Cha- 
pelle du  Palais  de  la  même  ville  (ci). 

«  3.  Hvacinthk  de  Mov  de  Sons,  Vicomte  de  Moy  de  Sons,  Chevalier,  Seigneur 
de  Tailly,  Comte  de  Franquemont,  Capitaine  commandant  au  régiment 
d'Auftrafie,  Chevalier  de  l'Ordre  royal-militaire  de  Saint-Louis,  lequel  ell 
né  le  8  Mai  1745  &  baptifé  le  même  jour  dans  l'églife  paroilliale  de  Saint- 
Mihiel,  a  ete  reçu  dans  les  Cadets-Gentilshommes  du  Roi  de  Pologne  le 

devenue  Comteffe  de  Montbéliard  de  Franquemont  par  la  mort,  fans  poltérité,  des  entants  de  l'on  oncle  (frère 
aine  de  l'on  père i  Gabriel-Georges  de  Montbéliard,  Chambellan  du  Duc  Leopold  (comme  fon  cadet i,  pour  qui 
ce  Prince  érigea  en  titre  de  Comté  la  terre  de  Han-en-Barrois,  fous  la  dénomination  de  Franquemont-en-Bar- 
rois,  du  nom  du  tief  originaire  de  Franquemont-Cur-le-Doubs,  au  Comte  de  .Montbéliard,  premier  apanage  de 
fes  pères.  Les  Lettres  patentes,  datées  du  27  Février  1720,  l'ont  aujourd'hui  aux  archives  du  Marquis  A.  de  Moy. 
Outre  ces  titres,  Jeanne  Gabrielle  de  .Montbéliard  apportait  a  tes  enfants  les  avantages  de  naiffance  les  plus  re- 
cherches en  Lorraine,  defeendant  de  deux  des  quatre  grands  chevaux  :  des  du  Chàtelet,  par  ton  père,  &  des 
Ilaraucourt,  par  la  mère;  de  plus,  elle  tenait  de  près  aux  deux  autres  :  les  Ligniville  cV  les  Lcnoneourt,  qui 
lignent,  avec  les  Beauvau-Craon,  les  des  Armoife,  petits  chevaux,  &.C.,  &c,  à  l'on  contrat  de  mariage,  parmi  les 
contins. 

[a)  11  portait  pour  armes  :  Écartelé  :  aux  1  &  4,  de  Gueules  freité  d'Or,  qui  ejî  de  Mov;  aux  2  &  3,  de  Gueules 
à  deux  Barbeaux  d'Or  adqffés,  qui  ejl  de  Montbéliard  -fur  le  Unit  :  de  Gueules  à  la  Croix  d'Argent,  qui  ejl 
d'Afpremont. 

[ht  Chenu  tils  laide  en  blanc  la  date  de  l'on  admillion  aux  Cadets-Gentilshommes  du  Roi  Stamllas,  mais  on  la 
troir.e  relatée,  au  2Û  Oflobre  t;5o,  avec  celle  de  l'on  frère  Hyacinthe,  ci-après,  au  2J  Février  1 7 5t) ,  dans  des 
documents  conlerves  aux  Archives  nationale;,  (voir  l'analyl'e  de  les  preuves,  dans  l'AuJIrafie,  revue  de  Mil;  S 
de  lorraine,  i8(io,  p.  553;  &  dans  la  Revue  hijlorique  &  nobiliaire,  1880,  pp.  400  eV  53i  |.  11  [virait  aux  Liais 
généraux  de  17S0,  bailliage  de  Saint-Mihiel  (L.  de  la  Roque  &  Éd.  de  Barthélémy,  Catalogue  de  Lorraine, 
1"'  li\r.,  p.  24).  il  ell  deeede  le  10  Avril  1S14  à  Charlcwlle,  ou  mourut  également  la  femme  quelques  années 
plus  tard. 

(c)  Sa  coufine  du  troilième  au  quatrième  degré.  De  ce  mariage  ell  ill'ue  une  fille  unique  :  Philippe  (appelée 
ZoÉ)  de  Moy  de  Sons,  Marquife  de  Moy,  Comtell'e  de  Montbéliard,  de  Franquemont  &  d'Afpremont.  née  a 
Saint-Mihiel  le  19  Juillet  171JO,  mariée,  en  Juin  1 S 1  1  ;  à  Arfène-Hcnry-Quadre  Cardinal,  Chevalier  de  Cuzey, 
lils  de  feu  François-Marie  Cardinal,  Chevalier  de  Cuzey,  Chef  de  brigade  au  corps  royal  d'artillerie,  iV  de 
Dame  Agnès  de  Moisson.  Elle  ell  morte  le  i5  Novembre  18.Ï2  à  Singly  (Ardennes).  En  elle  s'éteignit  la  bran- 
che aînée  de  Moy  de  Sons,  qui  le  regreffa  plus  tard,  fur  le  premier  rameau  de  la  branche  cadette,  par  le  ma- 
riage d'une  de  l'es  filles  avec  Ion  coulin  germain,  Ernest-Antoine-Charles,  fils  du  frère  aine  de  la  mère, 
Charles-Marie-I.ouis-Jules-Aiige-Alexandre  (voir  plus  loin,  XII1'  degré  des  Seigneurs  de  Montfauxel,  p.  21  ,  & 
continuation,  branche  aînée  actuelle,  pp.  %i  &  2'J). 

\d\  Il  ell  qualifie  Marquis  de  Moy  par  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris  dans  un  arrêt  du  1  7  Décembre  1788, 
eniegiltre  le  29  du  même  mois,  ligne  par  le  Roi.  Sa  charge  de  Tréforier  de  la  Sainte-Chapelle  était  une  préla- 
tine. Il  prit  part,  avec  fon  frère  aine,  dans  l'ordre  de  la  Nobleffe  du  bailliage  de  Saint-Mihiel,  à  l'élection  des 
Députes  aux  Etats  généraux  de  178c)  :  l'un  fous  le  titre  de  Marquis  de  Mo  ,  l'autre  fous  celui  de  Marquis  de 
Mo\  de  Sons  [Catal.  de  Lorraine.  1™  livr.,  p.  241.  11  ell  deeede  a  Pari;,  le  27  Septembre  iS'3;  .  n. (Imum  pour 
la  légataire  unneilelle  fa  nièce,  Madame  de  Cuzey,  Iille  unique  de  Ion  frère  aine,  par  tell. m. on  depol'é  I 
29  Avril  l83l  ehez  Pre\olcau,  Notaire  à  Paris. 
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23  Février  1730,  nommé  Chevalier  de  Saint-Louis  le  6  Avril  1780,'  & 
Capitaine  commandant  au  régiment  d'Auftrafie  le  18  Novembre  de  la  même 
année  (a). 

«  Femme,  Louife-Marie  de  la  Simonne,  fille  de  Gabriel-Dominique 
Auguftin  de  la  Simonne-Duhamel,  Chevalier,  Seigneur  de  Brières,  de  Saint- 
Pierre  &  autres  lieux,  marie  le  20  Avril  1784.  File  etoit  veuve  de  Jean- 
Baptiste,  Baron  de  Moy  [de  la  branche  de  Montfauxel]  (b). 

«  4.  Antoine-Gabriel  de  Moy  de  Sons,  né  le  28  Juin  174(3,  &  baptifé  le  même 
jour  dans  Péglïfe  de  Saint-Mihiel,  &  eft  mort  en  bas  âge. 

«  5.  François-Xavier  de  Moy  de  Sons,  né  le  5  Septembre  1747,  8c  baptifé  le 
lendemain  dans  l'églife  paroilhale  de  Saint-Mihiel,  mort  en  bas  â"e. 

«  6.  Charles-Alexandre  de  Moy  de  Sons,  né  le  7  Avril  i75o,  8c  baptifé  le 
même  jour  dans  l'églife  paroilhale  de  Saint-Mihiel,  Chanoine  honoraire  de 
l'églife  primatiale  8c  cathédrale  de  Nancy,  nommé  Cure  de  l'égide  de  Saint- 
Laurent  à  Paris  (c). 

«   7.  Gabrielle-Angélique  de  Moy  de  Sons,  née  le  26  Juin  1733,  &  baptifée  le 
29  du  même  mois  dans  l'églife  de  Saint-Mihiel,  morte  fans  alliance  rie  i5  Mai 
^    1768]. 

«  8.  Barbe-Françoise  de  Mov  de  Sons,,  née  le  5  Août  1734,  8c  baptifée  le  len- 
demain dans  l'églife  paroiffiale  de  Saint-Mihiel,  8c  Religieufe  des  Dames  de 
Sainte-  Élifabeth  a  Nancy  (dj. 

«  9.  Catherine  de  Mov  de  Sons,  née  le  22  Avril  1740,  8c  baptifée  le  même 
jour  dans  l'églife  paroilhale  de  Saint-Mihiel,  morte  en  bas  âge  (e). 

«  10.  Marie-Anne  de  Mov  de  Sons,  née  le  8  Août  1741  ,  8c  baptifée  le  même 
jour  dans  l'églife  paroilhale  de  Tailly,  a  été  reçue  Chanoineffe  de  l'Infigne 
éghfe  collégiale  8c  féculière  de  Notre-Dame  de  Bouxières  le  20  Avril 
H^J  (/)■ 


BRANCHE  DES  SEIGNEURS  DE  MONTFAUXEL. 
A'.   DEGRÉ. 

«  Jean  de  Sons,  Chevalier,  Seigneur  de  Yendières,  Montfauxel  8,  Pommery, 
lixiéme  fils  de  Louis  de  Sons,  Chevalier,  Seigneur  de  Montfauxel,  8c  d'Élifabeth 

1.7)  C'cft  pour  lui  qu'a  été  dreflë  le  mémoire  généalogique  Je  Chérin  père,  qui  lui  valut  les  honneurs  de  la 
Cour  le  1 5  Mai  i  783,  fous  le  titre  de  Vicomte  de  Mov.  Il  prit  part,  dans  l'ordre  de  la  Noblefle  du  baillia-e  de 
Vitry-le-François ,  a  l'élection  des  Députes  aux  États  généraux  de  17K.,,,  tant  pour  Ion  compte,  fous  le  titre  de 
Comte  il.,  de  la  Roque  &  E.  de  Barthélémy,  Calai  de  Champagne,  p.  5cj),  quecommefondé  des  pouvoirs  de  S.  A. 
R.  Ms'  le  Comte  d'Artois,  Tous  le  titre  de  Marquis,  aux  termes  de  la  procuration  extraite  du  procès-verbal  de 
l'affemblée  générale  des  trois  ordres  qui  nous  a  été  produite.  Dans  un  acte  de  noioricic  du  1  .=.  Juillet  1S40, 
drell'e  par  Marguet,  Notaire  à  Reims,  il  cil  qualifié  de  Lieutenant-Colonel.  Il  eft  décédé  a  Brécy  (Ardennes) 
le  ii  Mai  1 S j 3 ,  fans  poftérité. 

\b)  Mère  de  la  belle-fceur,  la  Marquifc,  femme  de  Ion  frère  aine  (voir  ci-deflbus,  p.  iy). 

(cl  II  ell  décédé  a  Saint-Germain  en  iS3q..  Le  canonicat  de  l'Infigne  Églifc  cathcdrale'-primatiale  de  Nanc\ 
dont  il  avait  été  pourvu,  ne  s'obtenait  que  fur  preuves  de  Noblellé,  faut"  pour  quatre  prébendes  accordées  à 
des  Docleurs  en  théologie  ou  en  Droit  canon  |L.  de  la  Roque  &  É.  de  Barthélémy,  Catalogue  des  Gentilshommes 
de  Lorraine,  ï«  livrais.,  p.  43).  -  [Ces  Chanoines]  avaient  le  droit  déporter  l'habit  violet,  le  Camail  pardell'us 
leRochet  dans  les  cérémonie,  ..  ecclelialtiques  &  de  plus  une  décoration  particulière.  Le  Roi  était  aulli  le  pre- 
mier Chanoine  d'honneur  [de  ce  Chapitre  ].  »  (J.Cayon,    Hijloire  de  Nancy,   1846.) 

\J\  Décédée  à  Nancy  le  iS  Avril  iSoy. 

(cl   Décédée  a  Nancy  le  1"  Mai  1759,  dans  fa  dix-neuvième  année. 

[/!  Décédée  à  Nancy  le  1  Septembre  i7<j3.  Les  preuves  pour  Je  chapitre  noble  de  Bouxières,  comme  pour 
ceux  de  Pouflay,  Épinal  &  Remiremont,  étaient  de  neuf  générations  de  noblefle  chcvalerefque  des  deux  côtés. 
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de  Pavant,  partagea  avec  Charles-Louis  de  Sons,  Ton  frère  aîné,  la  terre  de  Ven- 
dières,  le  6  Juillet  1699,  &  mourut  avant  le  26  Avril  1725,  qu'il  cil  rappelé  dans 
le  contrat  de  mariage  de  François-Louis,  fon  fils. 

«  Femme,  Louife  de  Chambarant,  fille  de  François  de  Chambarant  deCadrieux, 
Écuyer,  Seigneur  du  Frefé  de  Moulon,  &  Dame  de  Maughe. 

«  1.  Charles  de  Sons,  Chevalier  (a),  Seigneur  de  Montfauxel,  Meraulieu,  Fon- 
taine-Notre-Dame, Lieutenant-Colonel  des  Cardes  Vallones  au  fervice  du 
Roi  d'Fl'pagne,  Sénéchal  N  Grand  Voyer  de  Vermandois,  qui  partagea,  le 
i5  Novembre  1726,  aveq  les  contins  germains,  la  fuccefllon  de  Charles- 
Saeomon,  leur  oncle,  &  ne  tailla  point  de  poftérité  i/>  . 

«   Femme  Geneviève  de  Mailly,  tille  de  Louis,   (Chevalier,  Seigneur  de 
Fontaine-Nôtre-Dame,  Senechal  de  Vermandois,  fut  mariée  par  contrat  du 
29  Janvier  1729,  &  lit  fon  teltament  le  i3  Août  17^9  (c). 
11    2.   François-Louis  de  Sons,  qui  continua  la  pollérite. 

«   3.  Joseph-Théodore  de  Sons,  Chevalier,  Seigneur  de  Vendières,  Meraulieu, 

Fontaine-Nôtre-Dame  ^  autres  places,  Lieutenant-Colonel  des  Grenadiers 

royaux  8:  Capitaine  au  régiment  de  Poitou,  Chevalier  de  l'Ordre  royal  8: 

militaire  de  Saint-Louis,  mourut  en  1757,  fans  avoir  contracté  d'alliance. 

«  4.  Jeanne  de  Sons,  dont  la  deftinée  elï  inconnue  (d). 

«  5.  Gabrielle  de  Son^,  Keligieufe  au  couvent  de  l'Annonciation  à  Pont-à- 
Mouffon. 

AV.   DEGRÉ. 

«  François-Louis  de  Sons,  Chevalier,  appelle  Comte  de  Mov,  Seigneur  de 
Vendières,  Ardeuil,  Montfauxel,  Pommerv  ^  autres  lieux,  Lieutenant  au  régi- 
ment des  Cardes  de  Sa  Majelté  impériale,  partagea,  le  i5  Novembre  1726,  avec 
les  confins  germains  la  fucceflion  de  Ctnnt.Es-Salomon  de  Sons,  l'on  oncle;  allilta 
au  contrat  de  mariage  de  Charles-Salomon  de  Sons,  fon  coufin  germain,  le  24  Jan- 
vier 1731,  <?k  mourut  le  27  Septembre  1767. 

«  Femme,  Anne-Françoife  d'Alaigre,  fille  de  Jean  d'Aï. aigre  [ou  d'Alègre], 
Sieur  de  Saint-Jean,  Capitaine  de  cavalerie  au  régiment  de  Tourotte,  &  de  Marie- 
Anne  de  Marigny,  mariée  par  contrat  du  26  Avril  172?,  mourut  le  i3  Août....  (é). 

«  Jean-Baptiste  de  Sons,  dont  on  va  parler. 

XII.   DEGRÉ. 

«  Jean-Baptiste,  Baron  de  Mov  de  Sons,  Chevalier,  Seigneur  d'Ardeuil.  Vieux- 
les-Maures,  Maupas ,  Marvaux  &  autres  lieux,  mourut  le   i3  Mai  1781  (_/). 

«  Femme,  Marie-Louife  de  la  Simonne-Duhamel,  fille  de  Gabriel-Dominique- 
Augullin  de  ea  Simonne-Duhamel,  Chevalier,  Seigneur  de  Rrièrcs,  de  Saint-Pierre 
N  autres  lieux,  8;  de  Marie-Anne  de  la  Coiei.e,  mariée  par  contrat  du  17  Juillet 
1738.   Etant  devenue  veuve  au  mois  de  Mai  1781,  elle  a  été  nommée  tutrice  de 

l.i)  Chérin  père  le  qualifie  ,1c  Marquis  de  Mov. 

161  11  mourut  en  17S4. 

10  C'cfl  une  erreur  d'année  :  le  teltament  ell  de  1720,  t^  elle  décéda  le  \i  Septembre  fuivant. 

[d\  Elle  était  Religieufc  au  monanère  de  la  Congrégation  de  Notre-Dame  à  Sainte-Menehould.  Elle  avait  une 
feeur  aînée,  Elisabeth,  mariée  à  Claude-Vital  de  Rimbert,  Chevalier,  Seigneur  de  l'Enclos. 

[e]  Mlle  mourut  le  27  Décembre  17117. 

l/l  11  l'ut  inhumé  au  cimetière  de  l'.rccv,  paroifle  tic  Ion  château  de  Brières,  &,  d'après  la  pierre  tumulaire, 
il  portait  les  armes  pleines  de  .Mov,  avec  Couronne  de  Marquis,  Supports  &  Cimiers,  trois  Lions. 
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leurs  enfants,  8c  a  époufé  en  fécondes  noces  Hyacinthe,  Vicomte  de  Moy  de  Sons, 
Chevalier,  Seigneur  de  Tailly,  Comte  de  Franquemont,  Capitaine  commandant 
au  régiment  d'Auftrafie,  Chevalier  de  l'ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis. 

«  i.  Charles-Marie-Louis-Jules-Ange-Alexandre,  Comte  de  Moy  de  Sons, 
né,  au  château  d'Ardeuil,  diocèfe  de  Rheims,  le  6  Mai  1762,  8c  a  été  baptifé 
le  18  Juin  limant  dans  l'églife  paroiffiale  de  Nôtre-Dame-d'Ardeuil.  11  ell 
Capitaine  à  la  fuite  du  régiment  d'Auftrafie  (a). 

«  Femme,  Geneviève-Charlotte  Langlois,  fille  de  Bonaventure-Claude- 
Charles  Langlois  (b),  Confeiller  honoraire  de  la  Cour  des  Monnaies  de 
Paris,  Seigneur  de  Falaife,  Savigny-fur-Aifne  8v  autres  lieux,  8c  de  Gene- 
viève Madeleine-Charlotte  Aubert  (c). 

«  2.  Charles-Antoine  de  Moy,  Chevalier  de  Moy  de  Sons,  né,  au  château  de 
Prières,  parodie  de  Brécy,  diocèfe  de  Rheims,  le  17  Avril  1769,  a  été  mis 
fous  la  tutelle  de  fa  mère  le  i5  Mai  1781  (d). 

«  3.  Élisabeth-Vitalle-Chari.otte  de  Moy  de  Sons,  née,  au  château  d'Ar- 
deuil,  paroifTe  d'Ardeuil,  diocèfe  de  Rheims,  le  iS  Juillet  1763,  reçue  Dame 
Chanoineffe  du  noble  8c  illutlre  chapitre  féculier  de  Bouxières,  près  de- 
Nancy,  au  mois  d'Avril  1787  (e). 

u  4.  Marie-Marguerite-Françoise  de  Moy  de  Sons,  née,  au  château  d'Ardeuil, 
diocèfe  de  Rheims,  le  21  Juillet  1766,  mariée,  le  16  Novembre  17S4,  à 
Charles-Louis,  Marquis  de  Mov,  Comte  de  Montbéliard,  de  Franquemont 
8c  d'Afpremont,  Seigneur  de  Tailly  8c  autres  lieux,  l'on  coufin. 

«  5.  Henriette-Angélique  de  Mov  de  Sons,  née,  en  la  parodié  d'Ardeuil,  dio- 
cèfe de  Rheims,  le  2b  Novembre  1764,  reçue  Chanoineffe  du  noble  chapitre 
d'Avefne-lès-Arras  le  29  Mai  1786  (/). 

«  6.  Elisabeth-Félicité  de  Mov  de  Sons,  née  en  la  paroifTe  d'Ardeuil,  diocèfe 
de  Rheims,  le  10  Octobre  17(17,  reçue  à  la  Maifon  royale  de  Saint-Cyr  le 
28  Décembre  1776  (g). 

«  7.  Élisabeth-Hyacinthe-Catherine  de  Mov  de  Sons,  née,  au  château  de 
Prières,  paroifTe  de  Brécy,  diocèfe  de  Rheims,  le  25  Mai  1770,  reçue  Cha- 
noineffe  du  noble  chapitre  d'Avefne-lès-Arras  le  12  Septembre  1785  (h). 

«  S.  Françoise-Élisabeth-Catherine-Louise  de  Mov  de  Sons,  née,  au  châ- 
teau de  Prières,  paroifTe  de  Brécy,  diocèfe  de  Rheims,  le  2  Janvier  177IL 
reçue  à  la  Maifon  royale  de  Saint-Cyr  le  17  Décembre  1781  (i). 


[a\  Voir  fon  nom  aux  États  généraux  de  17S9,  bailliage  de  Vitry-le-Français,  Calai.  Champagne ,  p.  58. 
11  Fut  fait  Chevalier  de  Saint-Louis  fous  la  Reftauration.  Sa  poftérité,  branche  aînée  aifluelle,  fera  rapportée 
plus  loin. 

\b\  \c)  Ces  deux  familles  le  trouvent  repréfentées,  en  même  temps  que  celle  de  Mov  île  Sons,  aux  Etats  géné- 
raux de  1789,  dans  l'Ordre  de  la  Nobleile  de  Reims  (L.  de  la  Roque  «V  É.  de  Barthélémy,  Catal.  de  Cham- 
pagne, pp.  38  &  3q|  :  «  Langlois  Je  Falaife  •>  «  Aubert  ».  Les  Aubert  étaient  Seigneurs  de  la  Mothe  &  d'Aubi- 
gny.  La  mère  de  Madame  Langlois  de  Falaife,  née  Aubert,  était  une  La  Fontaine,  arrière-petite-nièce  du  lion 
Jean  de  La  fontaine,  le  célèbre  Fabuhlle. 

\d)  11  devint  Chevalier  de  Saint-Louis  fous  la  Rellauration.  Il  époul'a  M"'  iie  Pestel,  &  fonda  la  branche 
dite  de  Bavière,  rapportée  ci-dellbus  à  la  fuite  de  la  filiation  de  (on  frère  aîné.  C'ell  fans  doute  à  lui  qu'il  faut 
rapporter  le  nom  de  Moy  de  Son-,  cité  fans  autre  indication  dans  le  procès-verbal  de  l'AlVemblée  de  la  Nobleile 
du  bailliage  de  Reims  aux  États  généraux  de  17S.1,  comme  il  elt  dit  plus  haut  à  propos  de  l'alliance  de  fon  frère 

(e)  C'était  la  féconde  de  la  famille  qui  y  était  admife  (voir  p.  19,  note/).  Elle  époul'a,  le  7  Mars  1701,  Marie- 
Lullachc,  Baron  de  Ponsokt,  i\  mourut  le  24  Mai  170.'. 

1/,   Elle  ell  décédée,  au  château  de  Brières,  le  1  3  Novembre  [807. 

\g)  Elle  a  époufé  après  1703  Antoine  ut:  LiGnieykou. 

\h)   Elle  a  époufé  Hippolitc-Antoinu  m-:  Sukirey  ides  Suriiey  de  Saint-Remyl. 

(il   l>e  fon  mariage  contracté,  comme  les  deux  précédents,  au  lortir  des  priions  de  la  Terreur,  avec  .Lan- 
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«   Ce  Mémoire  a  été  compofé  au  mois  d'Août  ij8g,fur  titres  domejliques  & 
fur  les  Manufcrits  &  imprimés  du  Cabinet  des  Ordres  du  Roi. 
(Enfuite  efl  écrit  de  la  main  même  de  Chérin  :) 

«  Pour  conforme  à  la   minute  confervée  au  Cabinet  des  Ordres  du  Roy.    A 
Paris,  ce  f  Septembre  1789  ».  {Signé  :)  CHÉRIN  (a). 

«  m 


BRANCHE  AINEE. 
(Suite.) 

XIII.  DEGRÉ. 

Chaiuj:s-Marif.-Louis-Julls-Angf-Allxandre,  Comte  de  Mov  de  Sons,  fils  aîné 
de  Jean-Baptiste ,  Baron  de  Mov  de  Sons,  8c  de  Marie-Louife  de  la  Simonne-Du- 
hamel  (rapportes  plus  haut,  p.  21),  Chef  de  bataillon  (b ),  décoré  du  Lys  le  14  Juin 
1S14,  Chevalier  de  Saint-Louis  le  10  Décembre  18 14,  avait  l'ait  les  campagnes 
de  AL1'  le  Duc  de  Bourbon  8c  a  été  du  nombre  des  émigrés  qui  ont  foutenu  le 
liège  de  Maëftricht  en  1793.  Il  époufa,  le  i5  Novembre  1783,  Demoifelle  Gene- 
viève-Jeanne-Charlotte Langlois  de  Falaise,  8:  mourut  à  Château-Thierry  le 
28  Novembre  18 18,  &  elle  le  6  Octobre  1816,  après  avoir  eu  de  leur  union  un  fils 
8:  trois  filles  : 

1.  Ernest-Antoine-Charles  de  Moy  de  Sons,  qui  fuit. 

2.  Françoise-Vitaline  de  Mov  de  Sons,  née  le  i5  Juin  1790,  a  époufé  Auguftin- 

Marie-Guillaume  de  Paul  de  Saint-M arceaux,  Chevalier  de  la  Légion 
d'honneur,  longtemps  Maire  de  Reims.  Elle  ell  décédée  vers  184!"). 

3.  Arolline-Augustine-Charlotte  de  Mov  de  Sons,  née  le  i5  Novembre  180?, 

a  époufé  Ferdinand  de  Laurencin  de  Beaufort,  Comte  de  Laurencin, 
fils  de  Philippe  de  Laurencin  de  Beaufort,  Comte  de  Laurencin,  8c  de 
Henriette  de  Monteynard,  8c  qui  était  coufin  germain  (cadet)  de  la  Du- 
cheffe  actuelle  de  Mortemart,  née  Bonne  de  Laurencin  de  Beaufort. 

4.  Ernestine-Félicité,  dite  Eudoxie  de  Moy   de  Sons,  née  le  9  Juillet  1806, 

a  époufé  :  1"  N...  de  Chardebœuf,  Vicomte  de  Rive,  neveu  de  M.  de  Char- 
debœuf,  Comte  de  Pradel,  Miniltre  d'État  fous  Louis  XVIII;  2"  le  Général 
Antoine-Adolphe-Marcellin  de  Marbot,  fils  du  premier  Général  de  Mar- 
bot  (c),  fous  Napoléon  Ier,  &  frère  du  Lieutenant  Général  Baron  de  Mar- 
bot, Pair  de  France. 

XIV.  DEGRÉ. 

Ernest-Antoine-Charles  de  Mov  de  Sons,  Comte  puis  Marquis  de  Mov,  né  à 
Iferlohn  (PrufTe)  le  28  Lévrier  1709,  décore  du  Lys  le  9  Août  1814,  admis  dans 

Baptîftc  Trkcourt,  elle  eut  uni:  tille,  Comtcire  de  Jauhf.rt,  qui  n'a  eu  aulli  qu'une  fille,  Comteflc  Gaflon 

DE    BÈTHUNE. 

[a)  Auk  archives  du  Marquis  A.  de  Moy.  Pluficurs  copies,  pourvues  de  la  même  mention  iV  de  la  fignature 
de  Chérin  lils,  font  confervées  au  Cabinet  des  titres  à  la  Bibliothèque  nationale,  ainfi  qu'une  copie  du  nie- 
moire  de  Chérin  père,  plufieurs  lois  cite.  Cette  dernière  pièce  le  trouve  également  aux  Archives  nationales 
dans  le   recueil  manuferit   des  mémoires  pour  les  honneurs  de  la  Cour,  t.  V,  p.  467. 

[b]  Du  i5  Mai  1816,  avec  rang  du  28  Novembre  ijy'i. 

ici   Sa  femme  était  une  Demoifelle  Cet  tain-Canrobert,  propre  tante  du  Maréchal  de  ce  nom. 
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la  compagnie  des  Chevau-légers  de  la  garde  du  Roi  le  icr  Octobre  1814,  nommé 
Lieutenant  de  cavalerie  Le  ior  Octobre  1 S 1  3 ,  avec  rang  des  l'on  entrée  aux  Chevau- 
légers,  puis  Lieutenant  au  3e  régiment  d'infanterie  de  ligne,  a  fait  la  campagne 
d'Efpagne  de  1828-1824,  où  il  lut  bleffé,  8c  le  retira  enl'uite  du  fervice.  11  a  époufé 
en  premières  noces,  le  3  Juin  1828,  à  Reims,  Demoifelle  Hortcnfe-Joféphine  de 
Récourt,  décédée  le  4  Février  1840.  Elle  était  fille  de  Jean-Antoine  de  Recourt 
du  Sart,  ancien  Officier  aux  Gardes  wallonnes  du  Roi  d'Efpagne,  8c  de  Hen- 
riette-Cécile Thierion,  d'une  famille  noble  de  Champagne  (a).  De  cette  union 
vinrent  : 

1.  Henri  de  Moy  de  Sons,  mort  au  berceau  vers  i83o. 

2.  Henri-Marie-Ferdinand  de  Moy  de  Sons,  Comte  de  Mov,  né  à  Reims  le 

28  Juillet  i83ç),  lit  confirmer  l'on  titre  de  Comte  devant  le  Sceau  en  18G2. 
De  l'on  mariage  avec  Marie-Léonie  Plasse,  décédée  le  19  Octobre  iS;3, 
il  a  deux  filles  :   Berthe,  née  en  1862,  &  Marie,  née  en   1871. 

3.  Marie-Apolline  de  Moy  de  Sons,  née  vers  i83i,  morte  le  10  Juin  1845. 

4.  Marie- Joséphine  de  Mov  de  Sons,  née  le   14  Novembre  iS32,  mariée,  en 

Juin  i856,  à  Félix-Marie-Étienne  de  Bruc  de  Montplaisir,  Comte  de 
Bruc;  morte  à  Nantes  le  18  Septembre  1881. 

5.  Marie-Caroline  de  Moy  de  Sons,  née  le  24  Mai  i835,  morte  le  8  Juin  1847. 
Le  Comte  de  Moy  époufa  en  fécondes  noces,  le  29  Juin  1840,  à  Charleville, 

Demoifelle  Marie-Célinie  Cardinal  de  Cuzey,  la  nièce  à  la  mode  de  Bretagne, 
fille  d'Arfène-Henri-Quadre  Cardinal,  Chevalier  de  Cuzey,  ancien  Confeiller  de- 
là Préfecture  des  Ardennes,  démillionnaire  en  i83o,  8c  de  Philippe  de  Moy  de 
Sons,  héritière  de  la  branche  aînée  de  Mov  de  Sons,  8c  fille  de  Charles-Louis, 
Marquis  de  Moy,  Comte  de  Montbéliard,  de  Franquemont  8c  d'Afpremont  roy. 
ci-deflus,  p.  18,  notée  .  Erneft-Antoine-Charles  de  Moy  de  Sons,  devenu  Marquis 
de  Moy  par  ce  mariage  ,  eft  décède  à  Reims  le  2  Août  1845.  De  cette  féconde  union 
elf  iflli  un  fils,  qui  fuit. 

XV.   DEGRÉ. 

Adolphe-xMarie  de  Moy  de  Sons,  Marquis  de  Moy,  par  droit  d'hoirie  du  chef 
de  fa  grand'mère  maternelle,  né  polthume  à  Reims  le  9  Février  1846,  marie  en 
premières  noces,  le  24  Mai  187.Ï,  à  Angers,  à  Demoifelle  Marie- Yictorine-Lmilie- 
Albine  de  Cambourg,  fille  de  Louis-Antoine,  Comte  de  Cambourg,  8c  de  Victorine- 
Emilie-Albine-Angélique  de  Beaussier;  elle  elt  décédée,  fans  enfants,  le  26  Juin 
1878;  8c  en  fécondes  noces,  le  ii  Mai  1880,  à  Paris  (b),  à  Demoifelle  Marie- 
Fugénie-Hortenfe-Yalentine  de  Ségur-Lamoignon,  fille  de  Adolphe-Louis-Edgard, 
Comte  de  Ségur-Lamoignon  (c),  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  ancien  Député, 
8v  de  Thérèfe-Hortcni'e-Marie  Reiset,  d'une  vieille  famille  patricienne  originaire 
de  f  Alface  (d).  De  cette  union  ell  iffu  : 

Robert-Marie-Joseph-François  de  Mov  de  Sons,  né  à  Paris  le  18  Mai  1881. 

\a)  L.  de  la  Roque  &  K.  de  Barthélémy,  Calai.  Je  Champagne,  p.  Go.  Cette  famille  porte  aujourd'hui  le 
nom  de  Thicrion  de  Monclin. 

[b\  Le  mariage  civil  ,1  eu  lieu  à  Méry-1'iir-Oifc  iScine-cVOife)  le  s  Mai. 

(o  Frère  cadet  de  Monfeigneur  de  Ségur,  Chanoine-Évèque  de  Saint-Denis,  décédé  le  m  Juin  1SS1,  &  du  Mar- 
quis de  Ségur,  chef  actuel  du  nom  &  des  armes  de  Ségur. 

M)  Fille  de  l'ancien  Direcleur  général  des  Mufées  Je  France,  chef  actuel  du  nom  &  des  armes  de  Reifct. 
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BRANCHE  CADETTE. 

ÉTABLIE    EN    BAVIÈRE. 

(Suite.) 

XIII.  DEGRÉ. 

Charles-Antoine  de  Mov  de  Sons,  dit  le  Chevalier  Je  Moy,  fécond  fils  de 
Jean-Baptiste,  Baron  de  Mov  de  Sons,  &  de  Marie-Louife  de  la  Simonne-Du- 
hamel (rapportes  plus  haut,  p.  21  ),  ne  le  17  Avril  1769,  d'abord  deftiné  à  l'état 
eccléfiaftique,  il  l'abandonna  des  avant  la  tonfure,  bien  que  déjà  pourvu  d'un 
canonicat  de  Pinfigne  églile  primatiale  <\.  cathédrale  de  Nancy  (a  .  Lors  de  la  Révo- 
lution, il  émigra  en  Bavière,  &  s'y  étant  marié,  il  s'y  fixa  définitivement.  11  a  été 
nommé,  par  brevet  du  20.  Novembre  1S14,  Chevalier  de  l'Ordre  royal  <\.  mili- 
taire de  Saint-Louis,  cn.  ell  décédé  a  Wurzbourg  le  5  Juillet  i836.  11  avait  époufé, 
le  3  Septembre  1 79S,  Elife  de  Pestel,  fille  de  Erwin  de  Pestel,  Chargé  d'affaires 
d'Autriche  près  l'Electeur  de  Mayence,  «'n.  de  Marie-Anne  de  Pizzala,  K:  a  eu 
de  cette  alliance  : 

1.  Ernest  de  Mov  de  Sons,  qui  fuit. 

2.  Caroline  de  Mov  de  Sons,  née  en  1809,  mariée  à  Léon  Bore,  Linguilk 

diftingué,  frère  du  H.  P.  Eugène  Bore,  quinzième  Supérieur  général  de  la 
Congrégation  des  Millions. 

XIV.  DEGRÉ. 

Ernest  de  Mov  de  Sons,  Baron  de  Mov,  né  le  10  Août  1799,  devint  Docteur  & 
Profelfeur  en  Droit  a  rUniverfité  de  Munich  en  iboy.  Lut  mis  a  la  retraite  en  1N47, 
&  fe  retira  dans  le  'l'y roi.  Dans  fa  nouvelle  patrie,  il  lit  régularifer,  le  24  Mars 
i853,  le  titre  de  Baron  de  Moy  que  portait  lbn  grand-père.  Il  préfida  le  Congrès  de 
Malines  en  i863,  8:  mourut  à  Infpruck  le  1"  Août  1867,  laiffant  un  certain 
nombre  d'ouvrages  juridiques  <v  fur  des  queftions  religieufes  (b).  11  était  Comman- 
deur de  l'ordre  Papal  de  Saint  Grégoire-le-Grand  &  Chevalier  de  la  Couronne  de 
Bavière. 

H  avait  contracté  deux  alliances:  1"  le  9  Février  1  S_>3,  avec  Caroline  Borzaga, 
d'une  famille  noble  du  Tyrol  italien,  elle  ell  décédée  en  1842;  2"  le  24  Juin  184?, 
avec  Marie,  Baronne  Giovanelli  de  Gerstburg  et  Hœrtenberg  (c),  fille  de  Jo- 
feph,   Baron  Giovanelli   de  Gerstbukg  et   Hu:rti:nberu,   8;    d'Anne,    Baronne 

MiJLLER    DE   MuLLEGG. 

Du  premier  lit  font  illus   : 

1.  Charles-Marie  de  Mov  de  Sons,  qui  fuit. 

2  (N.  3.  Élise  &  Ehnestine  de  Moy  de  Sons,  Religieufes  au  couvent  de  la  Vifi- 

tation  a  Dietramfzell,  en  Bavière. 
4.  Anna  de  Moy  de  Sons,  mariée  en   iS63  avec  Ignace  Hœrmann  von  Hoer- 

back,  Secrétaire  des  États  du  Tyrol. 

\a\  C'était  le  fécond  accordé  à  la  famille  (Voir,  p.  m  noie  c). 

[b)  Voir  un  article  fur  fon  rôle  >\  fes  travaux,  dans  le  Supplément  du  Nouveau  Diâionnaire  d'HiJloire  £  Je 
Géographie,  de  MM.  d'Ault-Dumefnil,  L.  Dubeitx  &  l'Abbé  Crampon  (Paris,  Lecofl'ro,  is;r. 

(c)  De  la  branche  aînée  de  la  Maifon  de  ce  nom  dont  la  branche  cadette  ell  Comtale  &  le  rameau  puîné  de 
cette  dernière  ell  Princier. 


de   MO  Y 


Du  fécond  lit  font  iffus  : 
i.  Ernest-Marie-Antoine  de  Moy  de  Sons. 
2.  Joseph-Marie-Népomucène  de  Mo)1  de  Sons. 

Ils  forment  un  rameau  puîné,  établi  dans  le  Tyrol  autrichien,  8v  leurs  articles 
feront  rapportés  plus  loin. 

XV.    DEGRÉ. 

Charles-Marie  de  Moy  de  Sons,  Comte  de  Moy,  né  à  Munich  le  22  Juillet 
1827,  fervit  d'abord  comme  Capitaine  &  Aide-de-camp,  8c  fut  nomme  en  [864 
Grand  Maître  des  cérémonies  de  S.  M.  le  Roi  de  Bavière.  11  régularifa,  encore 
du  vivant  de  l'on  père,  le  titre  de  Baron  en  Bavière  le  25  Février  i858  8c  obtint 
en  1868  de  lbn  gouvernement  l'antorilation  de  porter  celui  de  Comte.  11  clt  Grand 
Cordon  des  ordres  du  Mérite  8c  de  Saint-Michel  de  Bavière,  Grand  Olhcier  de 
la  Légion  d'honneur  8;  Membre  d'un  grand  nombre  d'ordres  étrangers.  11  a 
époufé,  le  22  Novembre  i85g,  Marie,  Baronne  d'Aretin,  fille  de  Charles,  Baron 
d'Aretin,  8c  de  Marie  de  Kerstorff.  De  cette  union  : 

t.  Ernest-Marie  de  Moy  de  Sons,  né  à  Munich  le  17  Octobre  1S60,  Élève 
aux  Pages  du  Roi,  nommé,  le  5  Novembre  1880,  Sous-Lieutenant  au 
Ier  régiment  de  cuiratliers. 

2.  Maximilien-Marie  de  Moy  de  Sons,  né  à  Munich  le  8  Avril   1862,  Élève 

aux  Pages  du  Roi. 

3.  Charles-Marie  de  Moy  de  Sons,  né  à  Munich  le  7  Septembre  i863,  Élève 

aux  Pages  du  Roi. 


RAMEAU   PUINE, 

ÉTABLI     DANS    LE    TYROL    AUTRICHIEN. 

AT.    DEGRÉ. 

Ernest-Marie  de  Moy  de  Sons,  Baron  de  Moy,  né  à  Infpruck  le  12  Mai  i8?2, 
Adjoint  de  la  Préfecture  de  Riva,  a  époufé,  le  25  Octobre  1881,  Anne  Barcsay  de 
Nagy-Barcsa,  lille  de  feu  Alexis  Barcsay  de  Nagy-Barcsa  (à),  Chambellan  de 
S.  M.  1.  R.  A.  8c  Capitaine  au  (/  régiment  de  hullards,  8c  de  Gabrielle,  Comteffe 

DE   SCHMIDEGG   DE  SÂR-LaDÂNY. 

Joseph-Marie-Népomucène  de  Moy  de  Sons,  né  à  Infpruck  le  19  Avril  i855, 
frère  du  précédent. 

ui  D'une  famille  qui  a  donne  un  Prince  intérimaire  à  la  Tranfylvanic  en  la  perfonne  de  Barcfay  Akos,  défi- 
gné  pour  fuccèder  en  liôS  à  Georges  Racoczy  II. 


ë&m 


T^fr 


Dl 


NARBONNE-LARA 


Anciens  Vicomtes  de  Narbonne;  Barons  de  T al  air  an,  de  F  augures,  de  Limas, 
de  Sourlan,  de  Campenda,  de  Roco^el;  Marquis  de  Fimarcon;  Vicomtes  de 
Saint-Girons;  anciens  Seigneurs  de  Molina,  de  Me\a,  d'Anbiac,  de  Birac,  de 
Réaup,  de  Salelles  &  autres  lieux;  aujourd'hui  Marquis  de  Narbonne-Lara. 

en  LANGUEDOC. 


Écartelé  :  aux  i"  £-4'  .  de  Gueules  à  deux  Chaudières  fafcées  d'Or  G  de  Sable  d'où  fortent  huit 
Serpents  de  Sinople,  quatre  à  droite  G  quatre  à  gauche,  qui  cil  1.1  Laua;  aux  2°  G  3%  de 
Gueules  plein .  qui  cil  des  anciens  Vicomtes  fouverains  ni  Narbonnk.  Couronne  :  de  Due. 
l)i  vis.   :  Non  defeendemos  de  Reyes,  fino  los  Reyes  de  nos. 

La  notice  généalogique  qui  fuit  cil  la  reproduction  textuelle  des  «  Preuves  de 
noble/]e  faites  au  Cabinet  des  Ordres  du  Roi,  au  mois  de  Mai  1787,  par  JEAN- 
«  FRANÇOIS  de  NARBONNE,  Duc  de  Narbonne,  Maréchal  des  camps  & 
«  armées  du  Roi,  Chevalier  de  l'ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis,  pre- 
«  mier  Gentilhomme  de  la  Chambre  de  l'Infant  Duc  de  J'arme,  Commandant 
«  pour  Sa  Majejlé  dans  les  évêchés  de  Caflres ,  Laraur  &  Alby,  &  JOSEPH- 
«  HENRI,  Marquis  de  Narbonne-Lara,  Of/icier  au  régiment  de  Dauphine,  pour 
1  avoir  l'honneur  de  monter  dans  les  carro/Jes  du  Roi  &  de  Juivre  Sa  Majejlé 
«  e\  la  chajje  » ,  d'après  l'original  confervé  aux  archives  du  chef  actuel  de  cette 
ancienne  &  illuftre  famille.  Elle  a  été  continuée,  pour  les  degrés  poftérieurs,  à 
l'aide  des  documents  authentiques. 

«   Armes  :  de  Gueules. 


PRFMIFR    DEGRÉ. 

«  Manrio.ue  de  Lara,  Seigneur  de  Molina  &  de  Meza,  de  la  Maifon  de  Lara. 
!  une  des  plus  puiffantes  d'Efpagne,  iffue  des  anciens  Comtes  de  Callille,  fuivant 
Louis  Salazar  de  Caflro,  en  Ion  TUftoire  de  la  Maifon  de  Lara,  publiée  en  169G, 
était  fils  de  Pierre  de  Gonfalez,  Comte  de  Lara,  &  d'Eve  Perez  de  Trava,  fille  de 
Pierre  Trolaz,  Comte  de  Traitamare.  11  était  Gouverneur  d'Avila  en  1 133,  affifta,  le 
jour  de  la  Pentecôte  26  Mai  n35,  en  qualité  d'Alferez-mayor,  au  couronnement 
d'Alfonfe  VII,  Roi  de  Callille,  dit  l'Empereur,  qu'il  accompagna  Tan  1147  à  la 
conquête  de  Cordoue,  ou  plutôt  à  la  rellitution  que  ce  Prince  en  fit  au  Roi  Albin- 
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gamia,  qui  le  reconnut  vaffal  de  la  Couronne  de  Caltille;  contribua  beaucoup  à  la 
prife  de  Calatrava,  qui  incommodait  fort  l'on  gouvernement  de  Tolède;  le  trouva 
la  même  année  a  la  prife  de  Baéça,  dont  il  lut  lait  Gouverneur,  8c  à  la  défaite  des 
Sarrazins  qui  voulaient  fecourir  cette  ville.  Sanche,  Roi  de  Caftille,  étant  mort  en 
n58,  Manrique  de  Lara  lut  tuteur  du  jeune  Roi  Alfonfe,  Ion  lils  unique,  après 
avoir  lait  donner  la  démillion  de  cette  tutelle  a  Guitterie  Fernandez  de  Callro,  à  qui 
le  (eu  Roi  l'avait  donnée;  il  eut  de  grands  différends  avec  la  Maifon  de  Callro  6c 
avec  Ferdinand  11.  Roi  de  Léon,  oncle  du  jeune  Roi,  dont  il  lé  prétendait  le  légitime 
tuteur.  11  lut  tue  d'un  coup  de  lance  dans  le  cote  gauche  l'an  i  164,  dans  un  combat 
qu'il  livra  a  Ferdinand  Ruiz  de  Callro,  &  les  troupes  furent  entièrement  défaites. 
Femme,  Frmelfende,  Vicomtelfe  de  Naruonne,  féconde  lille  d'Aimery  II, 
Vicomte  de  Xarbonne,  &  d'Errnangarde,  l'a  femme,  fut  mariée  fan  i  140,  après  la 
mort  d'Aimery  111,  Vicomte  de  Narbonne,  l'on  frère,  tue  a  la  bataille  de  Fraga, 
en  n3q.  File  devint  héritière  du  Vicomte  de  Narbonne,  conjointement  avec  fa 
fœur  aînée,  laquelle  étant  morte  fans  pollérité  tous  les  biens  de  cette  Maifon  de- 
meurèrent aux  entants  d'Frmellende. 

1.  Pierre-Manrique  de  Lara,  qui  fuit. 

2.  Aymery  de  Lara,   le  qualifie  Vicomte  de  Narbonne  dans  un  hommage  du 

4  Avril  1  169,  6v  Duc  de  Narbonne  dans  une  donation  qu'il  lit  a  l'on  frère  le 
16  des  Calendes  de  Juin  1  172. 

3.  Mayok-AIankioue  de  Lara,  femme  de  Cornez  Gonzalez,  Seigneur  de  Man- 

çanedo. 

4.  Marie-Manrique  Je  Lara,  lut  mariée  à  Diègue  Lopez  de  Haro,  Seigneur  de 

Bifcaye ,  Gouverneur  de  Burera  6c  de  Calfille-la-Vieille ,  Alferez-mayor 
d'Alfonfe,  Roi  de  Caftille,  6c  Commandant  pour  le  Roi  à  la  bataille  de 
Navas  en   12 12.   11  était  frère  d'Urraque,  Reine  de  Léon. 

5.  Elvire-Manrique  de  Lara,  époufa  :  1"  Ermangaud,  Comte  d'Urgel,  Sei- 

gneur de  Valladolid;  2"  Guillem  de  Cervera,  Seigneur  de  Juneda. 

//.    DEGRÉ. 

«  Pierre-Manrique  de  Lara,  Vicomte  de  Narbonne,  Seigneur  de  Molina  6c  de 
Meza,  fut  fait  tuteur  d'Altonle,  Roi  de  Caltille,  après  la  mort  de  Manrique,  l'on 
père.  11  prend  la  qualité  de  Comte  dans  un  acte  du  r'  Septembre  1 1 66,  6c  donna, 
le  16  des  Calendes  de  Juin  1 172,  avec  Aymery,  l'on  frère,  au  monaltère  de  Huerta  6c 
à  Martin,  l'on  Abbe,  la  moitié  des  falines  de  Tereeguela,  aux  environs  de  Medina- 
Celi,  6c  lui  vendit  l'autre  moitié  pour  un  cheval.  Il  était  au  lie^e  de  Cuença  en  1  177, 
combattit  6.  tua  en  1171)  un  More  nomme  Safra,  qui  était  une  efpèce  de  géant; 
confirma  en  11SS  la  vente  faite  par  Bernard,  Archevêque  de  Narbonne,  du  lieu 
de  Terrai,  a  Bernard,  Abbe  de  Fontfroide;  lit  donation  du  Vicomte  de  Narbonne 
à  Aymery,  l'on  lils  aine,  le  4  des  Calendes  de  Mai  1 194,  6c  accompagna,  fur  la  lin 
de  la  même  année,  le  Roi  au  camp  de  Calatrava  dans  la  guerre  contre  les  Mores. 

1™  femme,  Sanche  de  Navarre,  fille  de  Garcie-Ramire ,  Roi  de  Navarre,  6c 
d'Urraque,  fille  d'Alfonfe,  Roi  ueCastille,  fa  féconde  femme;  elle  était  veine  de 
Gallon,  Vicomte  de  Béarn,  6c  mourut  avant  la  lin  de  1176. 

1.  Aymery,  Vicomte  de  Narbonne,  dont  on  va  parler. 

2.  Gonzalve-Perez  de  Lara,   Comte  de  Molina  6c   de    Meza,    époufa   Sanche 

ComilZ,  Comtelle  de  Traltamare,  lille  de  Comez-Gonçalez,  Comte  de  Traf- 
tamare,  6c  fut  auteur  de  la  branche  des  Seigneurs  de  Molina. 

3.  Rodrigue-Perez-Manrique  de  I  ara,  Seigneur  d'Amufco,  époufa  Thérèfe- 
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Garcie  de  Bragance,  <^  cil  auteur  de  toute  la  Maifon  de  Manrique-Lara  en 
Efpagne. 

4.  Garcia-Perez  de  I  .ara. 

5.  Nuno-Perez  de  Lara,  Seigneur  de  Bertavilln. 
2e  femme,  Marguerite  ou  Margakink. 

///.    DEGRÉ. 

«  Aymery,  1Yl  du  nom,  Vicomte  de  Narbonne,  lit  des  ordonnances  avec  Be- 
renger,  Archevêque  de  Narbonne,  pour  punir  ceux  de  les  fujets  qui  favorifaient 
l'herelie  des  Albigeois.  11  lit  hommage  à  Raymond  VI,  Comte  de  Touloufe,  au  mois 
de  Mai  1203,  de  tout  ce  qu'il  tenait  dans  le  vicomte  de  Narbonne,  excepté  Saint- 
Jufr,  &  au ffi  pour  Saint-Gervais,  Neiran  &  Nemboazon,  en  1212,  à  Arnaud,  Arche- 
vêque de  Narbonne.  I. 'armée  des  Croifés  contre  les  Albigeois  ayant  voulu  afïiéger 
Narbonne,  après  la  prile  de  Béziers,  en  Juillet  1200,  le  Vicomte  l'évita  en  cédant 
les  forterefles  au  Duc  de  Bourgogne  &  au  Comte  de  Nevers,  N  fournifïant  des 
provifions  à  l'armée.  11  le  trouva  en  121  1  avec  Simon,  Comte  de  Montfort,  au  liège 
de  Minerve,  où  il  commanda  les  troupes  qui  l'afliégcaient  du  côté  de  1  Orient.  Cette 
union  ne  dura  guère  8c,  des  l'an  121  3,  le  Comte  de  Monfort  voulut  fe  rendre  maître 
de  Narbonne  dont  il  ne  put  venir  à  bout,  ni  par  force,  ni  par  adrefle.  Louis,  fils 
aine  du  Roi  Philippe-Augufte,  étant  venu  faire  la  guerre  en  Languedoc  aux  Albi- 
geois en  I2i5,  lit  démolir  les  murailles  de  Narbonne  &  obligea  le  Vicomte  d'aller 
faire  hommage  au  Comte  de  Montfort.  11  accorda  la  même  année  a  l'Archevêque 
de  Narbonne  la  moitié  du  droit  qu'il  avait  de  faire  battre  monnaie  dans  cette  ville, 
&  confentit  que  dans  les  criées  qui  le  faifaient  en  leur  nom  l'Archevêque  fut  nomme- 
le  premier.  11  mourut  à  Narbonne  le  Ier  Février  I23a,  8c  fut  enterre  aux  religieux  de 
Saint-Jull,  de  la  même  ville. 

1"  femme,  Guillemette  de  Moncade,  fille  de  Raymond  de  Moncade,  Seigneur 
deTortofe,  Grand  Sénéchal  de  Catalogne,  &  de  Guillemette  de  Clermont;  mourut 
fans  enfants. 

2e  femme,  Marguerite  de  Montmorency,  Dame  de  Verneuil  ^v  de  Poiffy,  de  Ver- 
nouillet  &  de  Meulant,  fille  de  Mathieu  de  Montmorency,  Seigneur  de  Marly,  8v  de 
Mahaut  de  G  Irlande. 
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pécha  pas  de  le  joindre  en  1242  avec  les  Comtes  de  Touloufe  &  de  Foix,  Raymond 
Gaucelin,  Seigneur  de  Lunel,  Pons,  Seigneur  d'Olargues,  Bérengcr,  Seigneur  de 
Puifféguier,  le  Vicomte  de  Lautrec  &  autres  Seigneurs  qui  voulaient  rétablir  le 
Comte  de  Touloufe  dans  l'es  États,  8c  dans  une  rencontre  il  délit  les  troupes  du  Roi 
&  reçut  le  Comte  de  Touloufe  dans  Narbonne.  La  paix  le  fit  Tannée  fuivante  8c  le 
Vicomte  reconnut  de  nouveau  le  Roi;  il  eut  différend  avec  Guillaume  de  Broa, 
Archevêque  de  Narbonne,  qui  l'excommunia,  8c  ce  différend  ne  fut  terminé  que  lix 
ans  après,  en  1201.  Il  mourut  en  1270. 

Femme,  Philippe  d'Anduse,  fille  de  Pierre  de  Bermond,  IIe  du  nom,  Seigneur 
d'Andufe  8c  de  Sauve,  8v  de  Jofferande  m:  Valentinois,  la  femme. 

i .  Aymery,  Vicomte  de  Narbonne,  fut  bifayeul  d'autre  Aymkry,  aulîi  Vicomte  de 
Narbonne,  Amiral  de  France  en  i36o,  dont  la  poftérité  s'éteignit  dans  la 
perfonne  de  Guillaume  11,  Vicomte  de  Narbonne,  qui  périt  avec  plus  de 
4,3uo  hommes  à  la  bataille  de  Verneuil  en  1424.  11  axait  époufé  Marguerite 
d'Armagnac,  fille  de  Jean,  Comte  d'Armagnac,  de  Rhodes  8c  de  Féfenfac, 
Vicomte  de  Lomagne,  8v  de  Marguerite,  Comteffe  de  Cominges,  de  laquelle 
il  n'eut  point  d'enfants.  Il  lit  lbn  teltament,  le  5  Mai  1424,  en  faveur  de  Pierre 
de  Tiniéres,  Seigneur  d'Apchon,  l'on  frère  utérin,  à  condition  qu'il  porterait 
Ton  nom  8.  l'es  armes,  &  lui  lubllitua  Aymery  de  Narbonne,  Baron  de  Ta- 
lairan,  8c  fes  defeendants.  Guillaume  de  Tiniéres,  Seigneur  de  Mardoigne, 
père  8c  tuteur  de  Pierre  de  Tiniéres,  vendit  en  1442  le  vicomte  de  Narbonne 
à  Gallon  de  Foix,  Comte  de  Bigorre,  Vicomte  de  Béarn,  qui  en  prit  poffef- 
fîon  le  23  Avril  1448. 

2.  Amalric  de  Narbonne,  qui  continue  la  poftérité. 

3.  Guillaume  de  Narbonne,  Seigneur  de  Verneuil,  Archidiacre  de  l'eglilè  de 

Touloufe,  Chanoine  de  Narbonne  &  de  Chartres,  telfa  en  1290. 

4.  Gausserande  de  Narbonne,  Dame  du  Château- Venaiffin,  époufa  Guillaume 

de  Voysins,  Seigneur  de  Confolens  &  de  Limoux. 

5.  Marguerite  de  Narbonne,  Dame  de  Cavaillon. 

V.    DEGRÉ. 

«  Amalric  de  Narbonne,  Pr  du  nom,  Seigneur  de  Talairan,  eut  différend  avec 
Aymkry,  Vicomte  de  Narbonne,  l'on  frère  aine,  au  fujet  de  l'on  partage,  8c  ils  s'en 
remirent  à  Guy  de  Lévis,  Seigneur  de  Mirepoix,  lequel,  par  fentence  arbitrale  du 
7  des  Calendes  de  Septembre  12S1,  adjugea  à  Amalric,  pour  fa  part,  les  châteaux 
ou  lieux  d'Olliac,  Portol,  Villefèque,  Saint-Jean  de  Barou,  Saint-Martin  de  Torfa, 
Talairan,  Fourques,  Albas,  Gaflimor  8c  tous  les  droits  que  lbn  père  avait  à  fentour, 
Hourtens,  Treilhis,  Fitou,  Pérignan ,  Magalas,  Saint-Gervais,  diocèfe  d'Alby, 
Neiran,  Gineftas,  Maillac,  Oveilhan,  Villepedor,  Parafan,  Robian,  Cruly,  Terfan, 
Redelfan,  Mirapoix,  Ceillan,  Salelles,  Céleran,  Marmonières  au  pays  de  Narbonne, 
8c  pour  fa  part  des  fiels  Villeran- Saint-Pierre,  Ibles,  Armillim,  Truilheux,  Mon- 
telu,  Argilières,  Quarante,  Villefpalfans ,  Aifignan  8c  Savignac,  8c  tout  ce  que  lbn 
père  avait  au  delà  de  l'Aude,  vers  Béziers.  11  mourut  en  i3ii. 

\^  femme,  Algaye  de  Rhodes,  fille  de  Hugues,  IVe  du  nom,  Vicomte  de 
Rhodes,  8c  d'Ifabeau  de  Roquefeuil. 

1.  Amalric  de  Narbonne,  qui  luit. 

2  8c  3.  Philippe  8^  Ermangarde  de  Narbonne. 

2e  femme,  Marie  d'Antioche,  fille  du  Grand  Maréchal  du  royaume  de  Chypre, 
8c  d'Alix  de  Gibllt. 
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Aymery  de  Narbonne,  fut  déclaré  prodigue,  8c  eut  d'Ifabeau  de  Clermont, 
fille  de  Bercnguier  de  Guilhem,  Seigneur  de  Clermont-Lodève  :  Bourguine 
de  Narbonne,  mariée,  par  contrat  du  10  Avril  LL77,  à  Raymond  d'Apchier, 
Seigneur  de  Saint- Auban,  fils  de  Guérin,  VIIe  du  nom,  Baron  d'Apchier, 
&  de  Marie  de  Beaueort,  8c  Étoille  de  Narbonne,  Religieufe  à  Pedrables, 
en  Efpagne. 

Marie  de  Narbonne,  femme  a  Raymond,  Vicomte  de  Canet. 


VI.    DEGRE. 

«  Amalric  de  Narbonne,  IIe  du  nom,  Chevalier,  Baron  de  Talairan,  en  con- 
fidération  de  fa  mère,  \  pour  marque  de  cadet,  ecartela  l'es  armes  de  celles  de 
Rhodes.  11  fut  prélent  en  i3a3  à  un  hommage  rendu  a  Jean,  Comte  d'Armagnac, 
par  Fouques,  Seigneur  de  Loupiac,  &  mourut  avant  le  mercredi  veille  de  l'Afcen- 
lion  i34i,  qu'il  était  rappelé  dans  un  échange  fait  entre  la  veuve  &  Amalric,  l'on 
fils. 

Femme,  Aude  de  Ckeiimont,  fille  de  Berenguier  de  Guilhem,  Seigneur  de 
Clermont. 

1.  Amalric  de  Narbonne,  dont  on  va  parler. 

2.  Jean  de  Narbonne,  mort  fans  enfants. 

3.  Algaye  de  Narbonne,  mariée,  par  contrat  du  4  Mars  i3qo,  à  Thomas,  Sei- 

gneur de  Montmorin,  8c  de  Françoifc  Flotte. 

4.  Catherine  de  Narbonne,  époufa  :  1"  Raymond-Guilhem  de  Budos,  Seigneur 

de  Budos,  en  Bordelais;  2"  par  contrat  du  mois  d'Août  1^41,  Agnès  de 
Latour,  Seigneur  d'Oliergues,  lils  de  Bertrand  de  Latour,  I"  du  nom.  Sei- 
gneur d'Oliergues,  8c  de  Marguerite  Aycelin  de  Montagu. 

5.  Ai.ix  de  Narbonne,  Religieufe  à  Carcaffonne. 

6.  Cécile  de  Narbonne,  Religieufe  a  Nonnenque. 

7.  Ermangarde  de  Narbonne,  Religieufe  à  Narbonne. 

VII.    DEGRÉ. 

«  Amalric  de  Narbonne,  IIP  du  nom,  Chevalier,  Baron  de  Talairan,  lit  un 
échange  avec  la  mère  8c  les  feeurs,  le  mercredi  veille  de  l'Alcenlion  i3qi,  &  en 
reçut  quittance  le  16  Décembre  1346.  Aymery,  Vicomte  de  Narbonne,  qui  était 
Lieutenant  de  Jean,  Duc  de  Berry,  au  gouvernement  de  LangLiedoc,  le  lubftitua 
a  l'a  place.  11  fut  intime  ami  du  Comte  d'Armagnac,  &  lit  l'un  tellament  le  24  Juillet 
1  36 1 . 

1"  femme,  Sibile  d'Arpajon,  fille  de  Hugues,  Sire  d'Arpajon,  Vicomte  de  Lau- 
trec,  8c  d'Hélène  de  Lai itri  <:,  l'a  première  femme. 

Amalric  de  Narbonne,  qui  luit. 

2°  femme,  Géraude  d'Usson,  fœur  cadette  de  Tiburge  d'Usson,  Dame  de  Puy- 
lerguier,  Vicomtcflc  de  Narbonne,  N  veuve  de  Roger  d'Efpagne,  Seigneur  de 
Montelpan,  fut  mariée  en   LLp'i. 

1.  Arnaud  de  Narbonne,  Seigneur  de  Pérignan,  mourut  de  la  pelle  à  Clermont, 
en  Auvergne,  père  de  Mai  111  on.  de  Narbonne,  mariée  en  Auvergne. 

■2  8c  3.  Marguerite  8c  Timburge  de  Narbonne,  la  première  mariée  au  Seigneur 
LAkUNc,  en  Auvergne. 
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VIII.  deg ri:. 

«  Amalric  de  Narbonne,  IVe  du  nom.  Chevalier,  Baron  de  Talairan,  lit  l'on 
teftament  le  24  Avril  1 3 S 1 ,  &  mourut  avant  le  iL1  Mars  140S,  qu'il  ell  rappelé  dans 
une  donation  faite  par  Confiance' de  Lévis,  la  veuve,  à  Antoine-Pierre,  leur  fils. 

1"  lemme,  Jeanne  de  Boussagues,  Pâme  de  Montbazon. 

Marsille  de  Narbonne. 

2e  femme,  Confiance  de  Lévis,  fille  de  Gafton,  Seigneur  de  Léran,  N  d'Ki.KONoni:, 
la  lemme,  mariée  par  contrat  du  17  Juin  1^71 . 

1.  Amalric  de  Narbonne,  qui  fuit. 

2.  Antoine-Pierre  de  Narbonne. 

3.  Aude  de  Narbonne. 

IX.    DEGRÉ. 

«  Amalric  de  Narbonne,  Ve  du  nom,  Baron  de  Talairan,  Sénéchal  de  Carcaf- 
fonne,  ell  nomme  dans  la  donation  faite,  le  1"  Mars  1408,  par  Confiance  de  Lévis, 
la  mère,  à  Antoine-Pierre  de  Narbonne,  l'on  frère  puîné;  lit  l'on  teftament  le 
20  Juillet  1.P4,  8v  émancipa  Jean  de  Narbonne,  l'on  fils  aine,  le  17  Décembre  de- 
là même  année. 

1"  femme,  Aygline  w  Vernet,  fille  de  Rigaud  du  Vernet,  Seigneur  de  Château- 
Morin,  N  de  Jeanne  Bruyères. 

1.  Aymery  de  Narbonne,  Seigneur  de   Magalas,   qui  a  continue  une  branche 

éteinte  au  commencement  de  ce  fiècle. 

2.  Arnaud  de  Narbonne,  fut  tue  a  la  bataille  de  Yerneuil  en  1424. 

2°  femme,  Levezonne  m-  Guers,  veine  de  Guillaume,  Seigneur  de  Faugères,  fille 
de  Raymond  nu  Guers,  Seigneur  de  Caftelnau,  N  de  Grimburge,  fa  femme, 
i.  Jean  de  Narbonne,  qui  continue  la  polterite. 

2.  Aymery  de  Narbonne,  Seigneur  d'Agen,  de  bradas  N  de  Pont  de  Salazar  en 

Rouergue,  époufa  Louife  de  la  Rivière,  fille  de  Guillaume,  Seigneur  de 
Salendrenques,  *  en  eut  Guillaume  de  Narbonne,  Seigneur  de  Salen- 
drenques,  qui,  de  l'on  mariage  avec  Madeleine  de  la  Kaki:,  fille  de  Guillaume, 
Seigneur  de  la  Fare,  N  d'Habeau  d'Alayrac-Aigremont,  eut  Louis  de  Nar- 
bonne, mort  fans  enfants,  *  Jfan  de  Narbonne,  Religieux  bénédictin  à 
Aniane  (a). 

3.  Gaston  de  Narbonne,  Chevalier  de  Rhodes,  Commandeur  de  Soufribes  * 

de  Prunhanès. 

4.  Jeanne  de  Narbonne,  fut  mariée  a  N...,  Seigneur  de  Picherie. 

5.  Arnaude  de  Narbonne,  morte  fans  avoir  été  mariée. 

A'.    DEGRE. 

.1  Jean  de  Narbonne,  fuccéda  à  la  baronnie  de  Talairan  en  vertu  d'un  teftament 
de  l'on  père,  du  20  Juillet  1434,  N  fut  émancipé  le  17  Décembre  de  la  même  année. 
11  ell  qualifie  Kcuver  d'écurie  du  Roi,   Capitaine  de  la  ville  N  chaftel  de  Colluire, 
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d'accord  avec  tous  les  (ieneal.^illes  qui  fe  font  occupes  avant  lui  de  cette  Mailon,  tels  que  :  de  Sala 
Caltro,  dans  l'ouvrage  cite  au  début  de  cet  article,  t.  1",  p.  2J0;  le  P.  Anlclnic.  dans  YHijloire  des  Grands 
Officiers  de  la  Couronne,  t.  VII,  pp.  roS-p,,,;  D.  Vaiilcttc,  Hijioire  du  Languedoc,  t.  V,  \\  ?cp;  Moreii, 
Diâionnaire  hijlorique,  &c. 
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dans  des  lettres  données  a  Arras  le  iS  Avril  1478,  par  lefquelles  le  Roi  Louis  XI, 
en  le  decheant  de  cet  office,  lui  donna  1,000  francs  de  penlion;  prend  la  qualité 
de  Chevalier,  Confeiller  N  Chambellan  du  Roi  dans  une  quittance  de  la  moitié  de 
l'a  penlion  du  26  Août  de  la  même  année,  &  lit  Ion  tellament  le  4  Juin  14S7. 

Femme,  Sibile  ni  Carmain,  fille  de  Hugues,  Vicomte  DE  Carmain,  ^v  de  Réatrix 
DE  Ri  kii.hès. 

1.  Jean  de  Narbonne,  qui  luit. 

■_'.  Guillaume  de  Narbonne,  a  donne  origine  à  la  branche  des  Rarons  de  Cam- 
pendilj  éteinte  en  1  5So. 

3.  Guérin  de  Narbonne,  Seigneur  de  Salelles,  a  forme  la  branche  des  Seigneurs 

de  Salelles,  au  (fi  éteinte  vers  ban  1600. 

4.  Antoine-Pierre  de  Narbonne,  Abbé  de  Fontfroide  X  de  Grandfelve,  fut  élu 

Evoque  de  Vabres  le  2  Février  1486,  X  mourut  le  22  Juillet  1499. 

5.  Antoine  de  Narbonne,  Abbé  d'Aniane  X  de  Moillac,  mort  le  28  Octobre  i52i. 

6.  Rouis  de  Narbonne,  Abbé  de  Fontfroide  X  de  Grandfelve,  Évoque  de  Vabres 

après  Ion  frère,  mourut  le  7  Février  r 5 1 9. 

7.  Jeanne  de  Narbonne,  femme  de  Jean  d'Abzac,  Seigneur  de  la  Douze. 

8.  Marguerite  de  Narbonne,  fut  mariée  à  Guillaume  de  Cardaillac,  Seigneur 

de  Rriva/ac,  de  Vazagre  X  de  Valadie. 


XI.    DEGRE. 

"  Jean  de  Narbonne,  IL  du  nom,  Seigneur  de  Talairan,  Chambellan  du  Roi, 
Capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  de  les  ordonnances,  Gouverneur  du 
comte  de  Roullillon,  X  l'on  Lieutenant  en  Languedoc  en  l'abl'ence  du  Duc  de  Rour- 
bon,  X  enluite  a  Milan;  fut  inilitué  héritier  univerlel  de  Ion  père  le  4  Juin  14.87, 
alhlta  au  contrat  de  mariage  d'Aymcry  de  Narbonne,  lbn  fils,  du  23  Mars  1490, 
X  elt  rappelé  comme  mort  dans  le  tellament  d'Izène  de  Revis,  l'a  veuve,  du 
24  Avril  i  5-3. 

Femme,  Izène  un  Rrvis  ,  fille  de  Gallon  de  Lévis,  Seigneur  de  I.éran,  N  de 
Catherine  de  Pannat  de  Pierrebrune,  mariée  par  contrat  du  i5  Juillet  1475. 

1.  Aymery  de  Narbonne,  qui  fuit. 

2.  Marguerite  de  Narbonne,  epoufa,  par  contrat  du  ni  Avril  161 33  Raymond 

de  Castelpers,  Vicomte  de  Pannat. 

3.  Françoise  de  Narbonne,  femme  de  Michel  de   Planc,   Seigneur  de  Saint- 

Ferriol. 

XII.    DEGRÉ. 

«  Aymery  de  Narbonne,  Seigneur  de  Talairan  N  de  Saint-Martin,  fut  nomme 
exécuteur  du  tellament  d'Anne  de  Lomagne,  l'a  femme,  du  17  Janvier  1317;  lit  un 
enlaitinement  le  G  Mai  Û22,  X  fut  nomme  ulufruitier  des  biens  de  l'a  mère  le 
24  Avril  [523. 

Femme,  Anne  de  Lomagne,  Marquife  de  Fimarcon,  Comtetlé  de  Couferans, 
fille  unique  de  Jacques  de  Lomagne,  Marquis  de  Fimarcon,  Vicomte  de  Couferans, 
X  d'Anne  de  la  Tour-Turenne,  mariée  par  contrat  du  23  Mars  149(1. 

1.  Bernard  de  Narbonne,  qui  fuit. 

2.  Michel  de  Narbonne,   Vicomte  de  Saint-Girons,  dont  la  pottérité  fera  rap- 

portée ci-après. 

3.  Anne  de  Narbonne,  mariée  en  [535  à  Jean-Jacques  d'Astakac,  Seigneur  de 

Fontrailles  N  de  Marallaing. 

4.  Catherine  de  Narbonne,  époula  Jean  de  Mauléon,  Baron  de  Durban. 
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XIII.    DEGRE. 

«  Bernard  de  Narbonne,  .Marquis  de  Fimarcon,  Baron  de  Talairan,  Chevalier 
de  rOrdredu  Roi,  lut  inllitue  héritier  univeriel  de  la  mère  le  17  Janvier  1  3  1 7,  était 
fous  la  tutelle  de  ion  père  le  ô  Mai  i522,  ^v  lit  Ion  tellament  le  16  Novembre 
r56o. 

I"  femme,  Cécile  ni:  Mauléon. 

1.  Jean  de  Narbonne,  Seigneur  de  Fimarcon,  continua  la  branche  des  Marquis 

de  Fimarcon,  éteinte  dans  la  Maifon  de  Caffagnct,  par  le  mariage  de  Paule- 
Françoise  de  Narbonne,  Marquile  de  Fimarcon,  mariée,  par  contrat  du 
4  Mai  1  (") 2 3 ,  a  Paul-Antoine  de  Cassagnet,  Seigneur  deTilladet,  à  qui  elle 
porta  la  terre  de  Fimarcon. 

2.  François  de  Narbonne. 

3.  Marguerite  de  Narbonne,  époufa,  le  6  Mars  i56o,  Jean  de  la  Barthe,  Sei- 

gneur de   Monturneil,  (ils  de  Mathieu  dk  la   Barthe  fc  de  Françoife  de 

LOMAGNE. 

4.  Marie  de  Narbonne,   femme  de  Jacques  de  Fontaines,  Seigneur  de  Feu- 

deilles. 
5  N  G.  Constance  <\:  Ursule  de  Narbonne,  Religieufes. 

2e  femme,  Françoife  dk  Bruyères-Chalabres ,  fille  de  François  de  Bruyères, 
Seigneur  de  Chalabres,  mariée  par  contrat  du  26  Juin  i.îqx 

1.  Maximilien  de  Narbonne,  Seigneur  de  Talairan  8c  de  Combébonnet,  époufa 

Ilabeau  de  Cours,  Dame  de  Clermont,  prés  du  Port-Sainte-Marie,  &  en  eut 
Jean  de  Narbonne,  Seigneur  de  Clermont  8c  de  Combébonnet  ^  de  Mont- 
lau,  qui,  de  Ion  mariage  avec  Anne  Bouchard  d'Aubeteure,  eut  douze 
enfants  ,  entre  autres  : 

I.  Loris  de  Narbonne,  dit  le  Comte  de  Clermont,  Seigneur  de  Montfort 
^v  de  Combébonnet,  né  en  1 6 3 5  ^  mort  en  170?.  11  avait  époufé  Made- 
leine de  Souii.lac,  fille  de  David,  Seigneur  d'Azerac,  de  Caftelnau, 
d'Eaufan  N  de  Roffignac,  ^  de  Louife  Beaudéan-Parabère,  qui  l'avait 
rendu  père  de  Marie-Anne  de  Narbonne,  Dame  de  Clermont,  mariée, 
au  mois  d'Avril  1702,  à  Jacques-Gabriel  Chapt,  Seigneur  de  Rallignac, 
Baron  de  Luzech. 

II.  Louis  de  Narbonne,  Chevalier  de  Saint-Louis,  Gouverneur  de  Regio, 
mort  fans  alliance. 

III.  François  de  Narbonne,  qui  époufa  Jeanne  de  Raffin  d'Autherive, 
N  fut  père  de  François  de  Narbonne,  Seigneur  de  Gaudaille,  N  de 
Bertrand  de  Narbonne,  mort  le  2  Janvier  1741. 

2.  Angésilas  de  Narbonne,  qui  fuit. 

3.  4  &  5.  Jean-Georges,  Michel  ^  Aymery  de  Narbonne. 
(i.   Marguerite  de  Narbonne,   mariée,  par  contrat  du    10  Décembre  1 5 64 ,   à 

Charles  de  Rigaud,  Baron  de  Vaudreuil,  Gentilhomme  ordinaire  de  la 
chambre  du  Loi,  iils  de  Jean  ni:  Rigaud,  Seigneur  de  Vaudreuil,  &  de 
Marguerite  d'An  un. 

7.  Paul  de  Narbonne,  époufa  Françoife  m;  Bé/.oi.les  ^  de  Beaumont. 

8.  Brandelise  de  Narbonne,  époufa,  par  contrat  du  14  Juin   1374,  Hérard  de 

Grossolles,  Baron  de  Monteftruc,  Seigneur  de  Flamarens,  Chevalier  de 
l'Ordre  du  Roi,  Gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre.  Maréchal  de  camp 
de  Ion  armée  de  Guyenne  ^  Capitaine  d'une  compagnie  de  cinquante 
hommes  d'armes  de  tes  ordonnances. 
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9.  Jeanne  de  Narbonne,  mariée,  par  contrat  du  19  Septembre  1 388,  à  Bernard 

de  Cassagnet,  Seigneur  de  Tilladet. 

10.  Françoise  de  Narbonne,  Religieufe. 

XIV.    DEGRÉ. 

«  Angésilas  de  Narbonne,  Seigneur  de  Birac  &  d'Aubiac,  Gentilhomme  or- 
dinaire de  la  chambre  du  Roi,  fut  inftitué  légataire  particulier  de  Bernard,  l'on 
père,  le  16  Novembre  i5ôo,  &  héritier  univerfel  d'Aymery  de  Narbonne,  l'on  frère, 
le  3  Juillet  i583;  e!l  nommé  dans  le  teftament  de  la  femme  du  28  Décembre  i63o, 
&  affilia  au  contrat  de  mariage  de  Jean  de  Narbonne,  l'on  fils,  du  6  Mars   i632. 

Femme,  Henrie-Renée  de  Fart  de  Goulart,  Dame  de  Birac  8c  d'Aubiac,  fille 
de  Joleph  de  Fart  de  Goulart,  Chevalier  de  l'ordre  du  Roi,  Seigneur  de  Birac 
*  d'Aubiac,  N  de  Marie  de  Noaii.u  s. 

1 .  Gilles-François  de  Narbonne  (a),  Seigneur  de  Birac  &  d'Aubiac,  cpoula  Flaire 

de  Narbonne,  8n  en  eut  :  Marie  de  Narbonne,  qui  en  1680  fut  mariée  à 
Jean-Blaife  d'Ahous,  Baron  de  Houtaut. 

2.  Jean  de  Narbonne,  qui  fuit. 

3.  Jean  de  Narbonne. 

4.  Marguerite  de  Narbonne,  mariée  à  Bernard  de  Biran,  Seigneur  de  Goas. 

5.  Marthe  de  Narbonne,  epoula  Raymond  de  Fupiac,  Seigneur  de  Montcaffin. 
(">.   Brandelise  de  Narbonne,  Keligieufe  a  l'Annonciade  d'Agen. 

7.  Catherine  de  Narbonne,  mariée  :  1"  a  N...,  Seigneur  de  Bats,  (*v  2"  à  Jean, 
Baron  m:  I  in. 

XV.    DEGRÉ. 

«  Jean  (b)  de  Narbonne,  11F  du  nom  ,  Seigneur  de  Réaup,  Capitaine  au  régiment 
des  gardes  françaises,  tut  fait  légataire  de  l'on  père,  le  28  Décembre  i63o;  reçut 
une  fommation,  le  6  Janvier  1634,  pour  affifter  à  l'inventaire  des  biens  de  l'es  père 
c\  mère,  N  mourut  avant  le  12  Juillet  1644. 

Femme,  Jeanne  de  Noailhan,  tille  de  Blaife  de  Noaii.han,  Seigneur  de  Réaup, 
N  de  Catherine  in:  Castillon,  mariée  par  contrat  du  6  Mars  1(02. 

i.   François  de  Narbonne,  dont  on  va  parler. 

2.   Marguerite  de  Narbonne. 

A  VI.    DEC,  RÉ. 

«  François  de  Narbonne,  Ier  du  nom,  Seigneur  de  Réaup  8c  autres  places,  lit 
une  conftitution  de  rente  en  faveur  de  Marguerite,  l'a  heur,  le  7  Juin  16D4;  pall'a 
un  accord,  le  17  Juin  1681,  &  une  tranfaction  le  28  Juin  1691. 

Femme,  Charlotte  d'Esparbès  de  Fussan,  tille  d'Anibal  d'Esparbès  ni  Fussan, 
Seigneur  de  Fieuport;   mariée  par  contrat  du  18  Août  1675. 

1.  François  de  Narbonne,  qui  luit. 

2.  N...  de  Narbonne,  fervait  dans  la  guerre  de  la  fuccellion  d'Efpagne  en  171?. 
-■>.  Jeanne  de  Narbonne. 

(ai  Chéiïn  diffère  ici  Je  l'article  confncré  à 
romte,  du  1'.  Anfelme,  dont  les  continuateurs 
A  la  place  de  ce  Giu.ks-Fkan,;ois,  ils  metteir 
époufe  une  Claire  de  Narbonne.  I  e  premier  a 
évidemment  une  confudon,  ou  plutôt  un  douhl 

i/'i  Les  continuateurs  au  1'.   Anfelme  l'anpi 
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XVII.    DEGRE. 

«  François  de  Narbonne,  Comte  de  Narbonne,  Seigneur  de  Birac,  Aubiac, 
Papon,  La! martres  &  autres  places,  pafïa  une  tranlaction  le  b  Septembre  171 5; 
Jit  faire  un  acte  de  notoriété  le  11  Mars  1 7 1 S  ;  paffa  une  tranlàcïion  le  19  Dé- 
cembre 1741»,  8.  lit  Ton  tenament  le  3  Mai  17.Ï4. 

1"  femme,  Iphigénie-Oétavie  de  Cassagnet,  fille  de  Jean-Jacques  de  Cassagnet, 
Marquis  de  Fimarcon,  8,  de  Denife-Philiberte  de  Polastron,  mariée  par  contrat 
du  S  Avril  1701"). 

1  &  2.  N...  8c  N...  de  Narbonne,  mortes  Religieufes. 

2e  femme,  Angélique  ni:  (South,  fille  de  Mellire  François  de  Gouth,  Seigneur 
d'Aubèze  8c  de  Montaftruc,  &  de  Catherine  de  Hkrolks,  mariée  par  contrat  du 
i5  Août  1716. 

1.  Jean-François  de  Narbonne,  qui  fuit. 

2.  François  de  Narbonne,  Évèque  d'Évreux,  Premier  Aumônier  de  Madame 

Victoire  de  France. 

3.  François  de  Narbonne,  Abbé  de  Saint-Sernin  de  Touloufe  8c  Aumônier  du 

Roi. 

4.  Jeanne-Marie  de  Narbonne,  Abbeffe  d'Origny. 
.">.  Catherine  de  Narbonne,  Abbeffe à  Vomon. 

6.  Catherine  de   Narbonne,   époufa,   par  contrat  du  9  Février  17.Î2,    Marc- 
Antoine,  Comte  m.  Montesquiou-Marsan. 


XVIII.    DEGRE. 

«  Jean-François  de  Narbonne,  Duc  de  Narbonne,  Maréchal  des  camps  8c 
armées  du  Roi,  Chevalier  de  l'ordre  royal  8c  militaire  de  Saint-Louis,  Commandant 
pour  Sa  Majelle  dans  les  trois  eveches  de  Cadres,  Lavaur  8c  Albi,  Premier  Gen- 
tilhomme de  l'Infant,  Duc  de  Parme,  a  été  iultitue  héritier  univerfel  de  fon  père  le 
3  Mai  1744,  8c  crée  Duc  de  Narbonne  par  brevet  du  mois  de  Décembre  17S0. 

Femme,  Françoile  de  Chaslus,  Ducheffe  de  Narbonne,  Première  Dame  d'hon- 
neur de  Madame  Adélaïde  de  France. 


XIX.    DEGRE. 

«  1.  Philipi>e-Louis-Christophe-Innocent  de  Narbonne,  appelé  le  Vicomte  de 
Narbonne,  Colonel  du  régiment  de  Forefr-infanterie ,  a  époufé,  par  contrat  du 
3  Janvier  1771,  Antoinette-Françoife  delà  Roche-Aymon,  fille  de  haut  8c  puiffant 
Seigneur  N.  [Antoine-Louis-François]  de  la  Roche-Aymon,  Lieutenant  gênerai 
des  armées  du  Roi,  Chevalier  commandeur  des  ordres  de  Sa  Majelle. 

«  2.  Louis-Marie-Jacques-Amalric,  Comte  de  Narbonne-Lara,  Chevalier  d'hon- 
neur de  Madame  Adélaïde  de  France,  tante  du  Roi,  Colonel  du  régiment  de 
Piémont.  11  a  époufé  Adélaïde-Marie  de  Moniiioi.on,  fille  de  Nicolas  de  Mon- 
tholon,  Chevalier,  ancien  Premier  Prélident  du  Parlement  de  Metz  &  Confeiller 
d'État. 
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BRANCHE  DES  VICOMTES  DE  SAINT-GiRONS. 

XIII.    DEGRÉ. 

«  Miche 

.  de  Narbonne,  Vicomte  de  Saint-Girons  &  de  Couferans,  Cheva 

ier 

1     de  Tordre 

du  Roi,   fécond  fils  d'Aymery  de  Narbonne,    Baron  de  Talairan , 

8c 

d'Anne  de 

Lomagne,  fut  légataire  particulier  de  fa  mère  le  17  Janvier  Ô17,  N  lit 

1      l'on  tettament  le  2;-!  Octobre   \~?6~. 

Femme, 

Marguerite  de  Pardaillan,  fille  d'Antoine  de  Pardaillan,  Seigneur 

de 

Gondrin ,  Blutz,  ("nuits,  &c,  Gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  du  Roi 

de 

Navarre ,  I 

ieutenant  de  la  compagnie  de  cent  hommes  d'armes,  8c  d'Anne-Paule 

d'Espagne, 

mariée  par  contrat  du  3o  Novembre  154?. 

1.     A  MO 

m:  de  Narbonne. 

2.  Aymé 

>\  de  Narbonne ,  qui  fuit. 

3.  Josep 

1  de  Narbonne. 

4.  Caïh 

:rine  de  Narbonne,  mariée,  par  contrat  du  11  Juin  1574,  à  Géraud 

DE 

Not 

,  Guidon  de  la  compagnie  de  M'  de  Montluc,  fils  de  Roger,  Seigneu 

-  8c 

Baron  de  Noé  de  l'Isi.e,  Chevalier  de  l'ordre  du  Roi. 

5.  Marguerite  de  Narbonne,  époufa  Jean  de  Soi. i. an. 

XIV.    DEGRÉ. 

«  Aymer 

y  de  Narbonne,  Vicomte  de  Saint-Girons  8c  de  Couferans,  l'ut  lait  lé 

ga- 

taire  de  l'or 

père  le  23  Octobre  1 3 *3y ,  8c  mourut  avant  le  10  Juillet  1 58g. 

Femme , 

Philiberte  d'Ornezan,  Dame  de  Montault  [a). 

Hector 

de  Narbonne ,  qui  fuit. 

XV.    DEGRÉ. 

«   Hector  de  Narbonne,  Vicomte  de  Saint-Girons  &  de  Couferans,  Capitaine 

de 

cinquante 

mnimi'S  d'armes  des  ordonnances  du  Roi,  pafla   une  tranfaction , 

en 

préfence  de  l'a  mère,  le  18  Janvier  1093,  &  mourut  le  vendredi  .S  Décembre  16 

)(). 

Femme , 

Marguerite  de  Narbonne,   lille  de  Jean  de  Narbonne,  Seigneur 

de 

Fimarcon , 

N  de  l 'aule  de  Narbonne-Salelles. 

I.     A  MAI. 

oc  de  Narbonne,  dont  on  va  parler. 

2.    SERNI 

n  de  Narbonne. 

XVI.    DEGRÉ. 

«  Amai.r 

ic  de  Narbonne,  Vicomte  de  Saint-Girons  &  de  Couferans,  Seigneur 

de 

Montagu  8c 

autres  places,  pafla  une  tranfaclion,  au  nom  de  fa  femme  8c  de  l'a  me 

re, 

le  24  Août 

[623,   tut  inllitue  héritier  univerfel  de   fa  femme  le  2  Juillet   1644, 

8. 

mourut  a\ 

ant  le  14  Mai  1(02. 

Femme , 

Marguerite-Élizabeth  de  la  Jugie,  fille  d'Anne  de  i.a  Jugie,  Baron 

de 

Rieux. 

1.  Fran 

:01s  -Amaeric]  de  Narbonne,  Vicomte  de  Saint-Girons,  époufa  Jeanne 

d'O 

>sun,  de  laquelle  il  n'eut  point  d'entants. 

2.  Louis 

de  Narbonne,  qui  continue  la  poftéritc. 

3.   Fran 

;ois-Paul  de  Narbonne. 

WLcspaflc 

s  Je  ce  mariage  font  du  20  Janvier  i577. 
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4,  5  &  6.  Paul,  Sernin  N  Jérôme  de  Narbonne. 

7,  S,  o  N  io.   Louise,  Marguerite,  Anne  N  Paui.k  de  Narbonne. 

XVII.  DEGRÉ. 

«  Loris  de  Narbonne,  Vicomte  de  Saint-Girons  a  .  Seigneur  de  Montagu,  tut 
légataire  de  fa  mère  le  2  Juillet  [644,  palla  une  tranfachon  le  14  Mai  iG52,  au  fujet 
de  la  légitime,  N  lit  l'on  tellament  le  22  Décembre    1666  (b). 

Femme,  Antoinette  de  Noustens,  lille  de  Jacques,  Seigneur  de  Mauvaifm,  ^ 
de  Françoife  de  Lort,  mariée  par  contrat  du  127  Mai   1661. 

1.  François  de  Narbonne,  qui  fuit. 

2.  Paule  de  Narbonne. 

V   Loris  de  Narbonne,  dit  le  Chevalier  de  Narbonne. 

XVIII.  DEGRÉ. 

■.(  François  de  Narbonne,  Seigneur  de  Mauvaifm,  Yareilles,  Cazavet  N  autres 
places,  tut  inftitué  héritier  univerfel  de  lbn  père  le  22  Décembre  [666,  palfa  un 
accord  le  22  Lévrier  lùp ,  ^  atlitla  au  contrat  de  mariage  de  Jean,  lbn  lils  aîné, 
du  S  Août  171 9. 

Femme,  Marguerite  de  Castex,  lille  de  Jean,  Seigneur  de  Yareilles,  N  de  Mar- 
guerite Frize  de  Ra/.on,  [mariée  par  contrat  du  10  Février  1696.] 

Jean  de  Narbonne,  qui  fuit. 

XIX..  DEGRE. 

«  Jean  de  Narbonne,  Seigneur  de  Nefcus,  Rareilles  ou  Yareilles,  Mauvaifm, 
Cazavet  N  autres    lieux,  etl   nommé   dans  la  tranfaction  pallee  par  l'on  père  le 

(ai  Le  titre  de  Vicomte  de  Saint-Girons  .\  de  Couferans  était  attaché  ù  la  poffeffion  de  la  ville  de  Saint-Gi- 
rons, chef-lieu  de  la  vicomte  de  Couferans  on  Conférons,  qui  a  d'abord  appartenu  a  la  Maifon  de  Couingls,  de 
laquelle  elle  palla  dans  celle  de  Lomagne,  par  le  mariage  en  14.17  de  Marthe  de  Cominges,  fille*  héritière  de 
Jean-Roger  de  Gominges,  Vicomte  de  Couferans,  avec  Odet  de  Lomagne  ivoy.  P.  Anfclme,  Hijîoire  des 
Grands  Officiers  de  la  Couronne,  t.  Il,  p.  l> 7 3 ( ,  dont  la  petite-fille  &  héritière,  Annl  de  Lomagne,  l'apporta  en 
dot  a  l'on  mari  Aymery  m.  N  vukonnk,  père  de  l'auteur  de  la  branche  de  Saint-Girons  (voir  plus  haut).  Des  por- 
tion- de  .eue  vicomte  ont  été  vendues  ,\  acquifes  par  des  membres  de  la  Maifon  de  Koix-Rabat  \  de  Cominges, 
qui  ont  aulli  ufurpé  le  turc  de  \  icomte  de  Couferans,  mais  la  ville  de  Saint-Girons  n'étant  point  l'ortie  des  mains 
des  defeendants  de  Micm  i  de  Narbonne.  le  titre  de  Vicomte  de  Saint-Girons  <V  de  Couferans  demeura  dans 
l'a  branche,  ce  qui  l'ut  lanctionné  par  l'arrêt  Au  Parlement  du  14  Mars  i  5l">3  (document  imprime  aux  archives  de- 
là famille).  Kkan<;ois-Am.\i  kh  de  Narbonne  cil  qualifie  Vicomte  delà  ville  de  Saint-Girons  dans  une  tranfaction 
pallee,  le  ni  Février  ioi.j,  avec  les  Gonfuls  &  habitants  de  cette  ville;  après  l'a  mort,  ce  titre  revint  à  fon  frère 
puîné,  Louis  de  Narbonne,  dont  les  defeendants  l'ont  quelquefois  porte  dans  les  acles  importants,  malgré  le 
lilencc  de  Chérin  fous  ce  rapport.  \  il  n'a  jamais  été  aliène  du  profit  d'aucune  autre  famille. 

i/'i  Les  continuateurs  de  ïllifloire  des  Grands  Officiers  de  la  Couronne,  du  P.  Anfelme,  ont  manqué  pour 
cette  brandie,  de  même  que  pour  celle  d'Aubiac  (voir  plus  haut,  p.  o,  noie  a),  de  renfeignements  circonllan- 
cies.  Ce  qui  le  prouve  c'elt  qu'il-  ignoraient  même  les  prénoms  des  enfants  d'A.MAl.Kli:  de  Narbonne,  qu'ils 
attribuent  en  partie  à  l'on  père,  lleclor.  Louis  de  Narbonne,  Vicomte  de  Saint-Girons,  dont  nous  nous  oc- 
cupons, y  ell  déligné  en  ces  terme-  it.  VII.  p.  77 S i  :  .,  N...  Je  Narbonne,  feigneur  de  Montagu  -,  fans  aucune 
mention  de  la  delbuee.  I  a  Chenavo-Desbois,  interprétant  mal  ces  indications  vagues,  en  a  conclu,  en  renvoyant 
a  ca  ouw.i^c,  que  la  pollérité  de  Mu  ma.  de  Narbonne.  Vicomte  de  Saint-Girons,  •■  s'ell  éteinte  au  XV»  degré 
dans  les  entants  d'Hector  de  Narbonne.  Vicomte  de  Saint-Girons,  feigneur  de  Puvdaniel,  mort  axant  161J  ... 

Cirons,  ell  en  elle-même  une  réfutation  éclatante  de  cette  étrange  all'ertion  de  La  Chenaye-Desbois,  X  au  furplus 
il  l'ullit  d'ajouter,  pour  la  réduire  entièrement  à  néant,  que  le  tellament  de  Marguet  ite-Klifabeth  de  la  Jugie, 
mère  de  Louis  de  Narbonne,  qu'elle  lublluue  dans  les  droits  d'ainelle  au  cas  ou  l-rançois-Amalric,  lbn  frère 
aine,  n'aurait  pas  d'enfants,  ainli  que  les  contrats  de  mariage  &  les  teflaments  de  Louis  K  de  les  defeendants, 
de  même  que  tous  les  acles  cites  dans  le  mémoire  de  Chérin,  font  confervés  en  originaux  aux  archives  du 
chef  actuel  de  la  Maifon  de  Narbonne- Lara,  &  ont  été  communiqués  aux  éditeurs  du  prélent  Armoriai,  à 


de   NARBONNE-LARA.    - 


20  Mars  1710,  affilia  au  contrat  de  mariage  de  Jean-Jacques,  l'on  fils,  du  29  Sep- 
tembre 1752.  [&  mourut  le  23  Septembre  1763.] 

Femme,  Marie  de  Mascaron,  fille  de  Mcilire  Paul  de  Mascaron,  Seigneur  de 
Nefcus,  <^  d'Itabeau  de  Lestang,  mariée  par  contrat  du  8  Août  1719. 

Jean-Jacques  de  Narbonne,  qui  luit. 

-Y  A'.    1)  K  G  R  K. 

«  Jean-Jacques  de  Narbonne,  Seigneur  de  Vareilles,  de  Nefcus,  d'Alzeu,  ert 

nommé  avec  la  femme  dans  l'extrait  baptillaire  de  Jofeph-Henri  de  Narbonne,  leur 
fils,  du  20  Octobre  1 7 5 5 ,  ^  allilta  avec  elle  à  lbn  contrat  de  mariage  du  18  Jan- 
vier 17S.V    Il  mourut  le  iS  Floréal  an  Ylll  (8  Mai  1800).] 

Femme,  Catherine  Belissent  de  Durban,  fille  de  .lean-1'aul  Belissent,  Seigneur 
Baron  de  Caltelnau-Durban,  Rhodes,  Pradières  &  Arabaux,  N  de  Marie-Anne  de 
Buondel,  mariée  par  contrat  du  29  Septembre  iy52. 

1.  Joseph-Henri  de  Narbonne,  qui  luit. 

2.  Louis  de  Narbonne,  a  embrallé  l'état  eccléfiaffique,  ell  Chanoine  &  Grand 

Vicaire  de  Baveux. 

3.  Joseph-Augustin,  Chevalier  de  Narbonne-Lara,  Capitaine  des  chafieurs  au 

régiment  de  Normandie.  11  a  eu  l'honneur  de  monter  dans  les  carrolles  du 
Roi  le  3o  Janvier  17X1)    a  . 

4.  Jean-Baptiste,  Vicomte  de  Narbonne-Lara,  Capitaine  au  régiment  de  Baf- 

figny  (b). 

XXI.   DEGRÉ. 

«  Joseph-Henri  de  Narbonne,  Chevalier,  appelé  Marquis  de  Narbonne-Lara, 
Officier  au  régiment  de  Dauphiné,  cft  né  le  28  Octobre  1755  ^  a  été  baptifé  le 
même  jour  dans  l'églife  de  Nefcus,  annexe  d'Efplas,  au  diocèfe  de  Couferans.  11 
a  époulé,  par  contrat  du  18  Janvier  178?,  Marie-Louife-Antoinette  d'Aubéry,  fille 
de  haut  &  puiffant  Seigneur  Jofeph-François-Xavier  d'Aubéry,  Chevalier,  Seigneur, 
Comte  de  Saint-Julien,  Mommon,  Saint-Bazil  N  autres  places,  N  de  haute  N  puif- 
fante  Dame  Marie-Anne  d'Avmakd  de  Château-Renard.  Elle  a  eu  l'honneur  d'être 
préfentée  au  Loi,  à  la  Reine  &  à  la  famille  royale  en  1788.  » 

«  Délivre,  fur  la  minute  originale  confervée  au  Cabinet  des  ordres  du  Roi.  par 
nous,  Écuyer,  Cou/ciller  de  Sa  Majejlé  eu  fa  cour  des  Aides,  Généalogijfe  de/es 
ordres,  &,  eu  eette  dernière  qualité.  Garde  des  titres  originaux,  inanufcrits  & 
livres  imprimes  de  ce  dépôt.  A  Paris,  ce  24  Mai  mil  fept  cent  quatre-vingt-neuf. 

Signé  :     CHÉRIN.  " 

a  Depuis,  il  lut  Maréchal  Je  camp  ,  So  Août  iSij  ,  Chevalier  Je  Saint-Louis  10  Août  1S14  ,  Officier  Je 
l.i  I  égion  d'honneur.  Il  ell  mou  le  1  •  Septembre  iN>V  De  (on  mariage    -S  Ventôlc  An  XII;  nj  Mars  iSoj, 

1.   Manuiquk  Je  Narbonne-Lara,  ne  le  20  Décembre  1S07,  mou  le  4  Février  182N,  fans  poflérité. 

•.  IIkkmkssim.i-C),  iuu  -II,  1  iM.  .  mariée,  le  17  Juillet  [S27,  à  Jcan-Baptiite-François-Augutk  u'As- 
nières  ,  Marquis  de  la  Châtaigneraye ,  fils  Je  Jean  i.'Asnikkes,  .Marquis  Je  la  Chà'taignerayc,  Maré- 
chal Je  camp,  ,V  d'Armandc-Catherinc  m:  Montmouin.  Elle  cft  morte  à  Paris  le  23  Janvier  1872. 

./'    H  ell  décède  célibataire. 


Regijlre  feptieme 
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BRANCHE  D'AUBIAC. 

(Suite. 

XIX.    DEGRÉ. 

1.  Philippe-Louis-Christophk-Innocent  Je  Narbonne-I.ara,  ne  à  Parme  le 
27  Décembre  1750.  Colonel  du  régiment  de  Fore/  1  voir  plus  haut,  p.  io),  titré  Grand 
d'Efpagne  a  la  mort  de  l'on  père,  le  Duc  de  Narbonne,  furvenue  en  Août  1806, 
Lieutenant  général  en  [816,  elt  décédé  le  S  Mai  1884 ,  fans  enfants  de  l'on  ma- 
riage avec  Antoinette-Françoife-Claudine  ni:  la  Roche-Aymon. 

•_>.  Louis-Marie-Jacques-Amalric,  Comte  de  Narbonne-Lara,  ne  à  Colorno 
duché  de  Parme'1  le  24  Août  1755,  ancien  Minitire  de  la  guerre  de  Louis  XVI , 
Aide-de-camp  de  l'Empereur  Napoléon  b\  ^  l'on  Ambaffadeur  a  Munich,  puis  à 
Vienne,  Grand  Officier  de  la  Légion  d'honneur,  mort  Gouverneur  de  Torgau  le 
17  Novembre  1 S 1 3  ,  n'eut  de  ton  mariage  avec  Adélaïde-Marie  de  Montholon 
(voir  plus  haut,  p.  io),  célébré  a  Paris  le  16  Avril  1782,  que  deux  filles,  qui  fuivent. 
Sa  veuve  eft  décédée  a  Maçon  le  0  Janvier  1848,  a  l'âge  de  80  ans. 

I.  Adélaïde-Charlotte  de  Narbonne-Lara ,  née  a  Paris  le  25  Mai  1786,  mariée 
en  1806,  en  Portugal,  à  N.  d'Almeyda  Branco  de  Souk  ai.,  Comte  de  Braam- 
camp. 

II.  Marie-Louise-Adélaïde  de  Narbonne-Lara.  mariée,  vers  1800,  à  Claude- 
Philibert  Barthei.ot,  Comte  de  Rambuteau,  depuis  l'air  de  France  rx  Préfet 
de  la  Seine.   Elle  ell  decedee   le  3l   Décembre    l85(5. 

BRANCHE   DES  VICOMTES  DE  SAINT-GIRONS. 

(Suite.) 

XXI.    DEGRÉ. 

Josi.i'ii-l  li  nui  ,  Marquis  de  Narbonne-Lara  (depuis  1787  ,  Chevalier  de  Saint- 
Louis  le  26  Octobre  1814,  n'eut  de  l'on  mariage  avec  Marie-Louife-Antoinette 
d'Aubéry  voir  plus  haut,  p.  i3)  qu'un  fils,  qui  fuit.  11  ell  décédé  à  Touloufe  le 
19  Avril  1SH4. 

XXII.    DEGRE. 

Jean-Jacques- Joseph,  Marquis  de  Narbonne-Lara,  Vicomte  de  Saint-Girons  [a), 
né  à  Agen  le  11  Novembre  1 7 S 5 ,  Colonel  des  chaffeurs,  Chevalier  de  la  Légion 
d'honneur  le  28  Septembre  18 1 3 ,  N  décore  de  la  main  de  l'Empereur  Napo- 
léon Fr;  Chevalier  de  Saint-Louis  22  Août  1814  ,  Officier  de  la  Légion  d'honneur 
(28  Octobre    1818  ,  époufa   a   Touloufe,   par  contrat  du  3o  Août  1820,  Albanie- 
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Guillemette-Madeleine  Dubarry-Conty  d'Hargicourt,  fille  unique  de  Jean-Bap- 
tifte-Guillaume-Nicolas  Durarry-Conty,  Comte  d'Hargicourt,  Officier  général,  & 
de  Rofalie-Anicet  di  Ch  u.vkt  acte  de  mariage  du  5  Septembre  1820  .  11  ell  décédé 
à  Touloufe  le  2X  Juillet  i85g,  laiflant  de  l'on  mariage  : 

1.  Louis-Hënri-Manrique,  qui  fuit. 

2.  Ermessinde-Hortense-Marie    de    Narbonne-Lara,   née    le    16  Mars    [826, 

mariée,  le  27   Septembre  1849,  à  Henri  Brunet  di-.  Castelpers,  Marquis 
de  Panât. 

XXI II.   DEGRÉ. 

Louts-Henri-Manrique,  Marquis  de  Narbonne-Lara,  Vicomte  de  Saint-Girons, 
chef  actuel  de  cette  Mailbn,  né  à  Touloufe  le  6  Juillet  1823,  a  époufé,  à  Paris,  le 
7  Avril  iS56,  Héraclée-Élifabeth-Rhingarde  deMontboissier-Beaufort-Canillac, 
fille  de  Charles-Maurice-Philippe,  Marquis  de  Montboissier-Bkaufort-Canii.lac, 
&  de  BernanJe-Caroline-Louile-Stéphanie  m.  Prévost  di:  Chantemesle.  De  ce 
mariage  font  il  lus  : 

1.  Ai.réric-Josei'h-Maurice-Manrique    de   Narbonne-Lara,   né   à   Paris   le 

19  Novembre  iS5q. 

2.  Ermessinde-Makie-Rhingarde-Stéphanie  de  Narbonne-Lara,  née  à  Chan- 

temelle  le  29   Mars  18.Î7. 


o\    àolàifc      à 
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Sieurs  des  Châteaux  &  de  Champrel. 
en   NORMANDIE. 


ooo 


D'Azur  à  deux  Epées  d'Argent,  pajjées  en  Sautoir,  les-  pointes  en  haut,  Gardes  &  Poi- 
gnées d'Or;  au  Chef  de  Gueules,  chargé  de  trois  Befants  d'Or.  L'Écit  timbre  d'un  Calque 
de  profil,  orne  de  [es  lambrequins  d'Or,  d'Argent  S  de  Gueules. 


PREMIER   DEGRÉ. 

Etienne  Neveu,  Seigneur  de  Champrel,  Greffier  du  Ici  (a)  &  Procureur  fifcal 
de  la  haute  juftice  de  Carrouges  (b).  Il  ne  vivait  plus  lors  du  mariage  de  l'on  fils. 
De  l'on  union  avec  .Marie  de  la  Cour,  il  eut  : 

i.  François  Neveu,  qui  fuit. 

2.  Susanne-Éusabeth  Neveu,  baptifée  le  29  Juin  iôq5  (c). 

3.  Françoise  Neveu,  baptil'ee  le  même  jour  (rf). 

//.    DEGRÉ. 

François  Neveu,  Ecuyer,  Sieur  de  Champrel,  ne  le  27  Novembre  i6g3,  à  Saint- 
Martin  des  I  andes  e  ,  lut  nomme  Greffier  en  chef  au  bureau  des  finances  de  la 
généralité  d'Alençon,  par  lettres  patentes  données  a  Paris  le  11  Mai  172D,  enre- 
gillrees  en  la  Chambre  des  Comptes  en  la  Cour  des  Aides  de  Rouen,  les  18  6c 
19  Juillet  de  la  même  année.  En  récompenfe  des  fervices  rendus  par  lui,  pendant 
plus  de  vingt  années  contecutives,  dans  l'exercice  de  cette  charge,  il  obtint  du  Roi, 
le  25  Octobre  174 5,  des  lettres  de  veterance.  Plus  tard  il  fut  maintenu  dans  l'a 
charge  a  titre  de  (  îreffier  en  chef  honoraire,  &  en  même  temps  il  exerça  les  louchons 
de  Bailli  de  la  haute  juftice  de  Carrouges  ,/  .  Il  a  produit  l'es  titres  devant  Antoine- 
Marie  d'Hozier  de  Serignv,  Juge  d'armes  de  la  Noblcflc  de  France,  qui  lui  délivra, 
le  i3  Mai  1772,  un  brevet  de  règlement  de  les  armoiries  (g).  11  avait  époule,  le 

c)  (d)  Extraits  bnptiltaires  confervés  à  lu  mairie  de  Carrouges    OrncV 

e    Extraits  baptiftaires  confervés  a  la  mairie  de  Carrouges' 
;/i  Acle  de  mariage  de  l'on  lils,  délivré  en  forme. 
{.g]  Pioduit  en  original. 
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16  Février  1721"),  Demoifelle  Françoife  Fsnault  dks  Coutures,  fille  de  Nicolas 
Fsnault,  Sieur  des  Coutures  ( a  .  De  ce  mariage  naquirent  : 

1.  Ftienne-François  Neveu,  qui  fuit. 

2.  Louis  Neveu  de  Préaux. 

3.  Louise-Françoise  Neveu. 

///.    DEGRÉ. 

Étienne-Fhancois  Neveu,  Écuyer,  Sieur  de  Champrel,  né  le  7  Avril  1736,  à 
Saint-Martin  des  Landes.  11  fut  nommé,  par  lettres  patentes  du  29  Octobre  1761"), 
Préfident-Tréforier  de  France  &  Général  des  Finances  en  la  généralité  d'A- 
lençon.  11  ell  qualifie  autli  de  Grand  Voyer  en  Normandie,  dans  l'acte  de  baptême 
de  ion  fils  Antoine.  11  ligure  au  procès-verbal  de  l'Allemblee  de  l'Ordre  de  la  110- 
bleffe  du  grand  bailliage  d'Alençon,  tenue  en  feglife  Notre-Dame  le  17  Mars  1780, 
pour  l'élection  des  Députés  aux  États  généraux  t..  De  l'on  mariage,  contracté 
le  16  Décembre  1766,  avec  Demoifelle  Thérèfe-Catherine  des  Douïts  de  Lon- 
guenos  (c),  fille  de  Sébaitien  dks  Douïts  de  Longuenos,  Ecuyer,  £v  de  Dame  Thé- 
rèfe  de  Brunet-Dumolland,  il  eut  : 

1.  Njcolas-Bernard  Neveu  de  Champrel,  Chevalier  de  Saint-Louis,  né  à  Alen- 

çon  le  io  Avril  1771,  qui  époufa  Antoinette  de  Choisnes  de  Tricqueville, 
dont  il  eut  : 

I.  Constantin-Frédéric  Neveu  de  Champrel,  Propriétaire,  demeurant  à 
Saint-Martin  des  Landes,  ne  à  Neuville-fur-Toncques  le  16  Octobre 
1814,  décédé  a  Saint-Martin  des  Landes  le  22  Février  1879,  fans  pofté- 
rité. 

II.  Alexandrine  Neveu  de  Champrel,  décédée  fans  alliance. 

2.  Antoine  Neveu  des  Châteaux  de  Champrel,  qui  fuit. 

IV.    DEGRÉ. 

Antoine  Neveu  des  Châteaux  de  Champrel,  ne  le  ig  Juillet  1773  à  Alençon,  mort 
le  i5  Avril  dans  la  même  ville  (ci).  De  fon  mariage,  contracte  le  20  Thermidor 
an  Ylll  (8  Août  1800),  en  la  commune  de  Paffais,  avec  Demoifelle  Henriette-Fran- 
coife  le  Provost  d'Aulnay  de  la  Besnardais,  il  eut  : 

.7    Extrait  délivre  en  forme. 

/»    Archives  nationales,  Reg.  lî,  III,  2. 

c)  Extraits  délivrés  en  l'orme. 

Dans  le  brevet  de  règlement  d'armoiries  de  la  famille  des  Douïts,  délivré  par  d'Hozier  de  Sérigny  le  a3  Avril 
1773,  on  trouve  la  filiation  fuivante  de  ladite  famille,  d'ancienne  noblelle  : 

Skkastikn  des  Douïts,  Ecuyer,  Sieur  de  Longuenos,  Confeiller  Secrétaire  du  Roi,  Maifon,  Couronne  de 
France,  en  la  Chancellerie  près  la  Cour  du  Parlement  de  Rouen  (Provifions  du  11  Novembre  1  7 3 7 1 ,  mort  en 
exercice  de  cet  ofliee  le  ±1  Septembre  1  7(12.  11  avait  époufé  Noble  Dame  Thérèfe  de  Iïrunet,  dont  il  eut  : 

1.  I.ouis-Si  i'.asi  iiN-l  h  m  in  un:  des  Douïts,  Écuyer,  Seigneur  &  Patron  honoraire  de  Saint-Mars-fur-Rille, 
Moyen  .luflieier  .v  Seigneur  lu/erain  de  Trouviïle,  en  lîoumois,  né  le   ■'■<  Mars  ,744. 

1.  Rknk-Skuastikn  des  Douïts,  Uaron  de  Roy,  Écuver,  Seigneur  A  Patron  honoraire  de  Saint-Mars-fur- 
Rille. 


Armi  s  :  De  Simple  à  trois  l-'lùches  d'Argent,  pofàes  en  pal,'i  £  1,  les  pointes  en  haut.  L'Ecu  timbré  d'un 
Cafque  de  trois  quarts,  orne  de /es  Lambrequins  d'Argent  &  de  Simple 

J  Enoncé  dans  fon  acte  de  mariage  feulement  fous  le  nom  de  des  Châteaux,  qu'il  avait  pris  pour  fc  diftin- 
guer  de  fon  hère  aine  Nicolas-Bernard;  il  elt  toutefois  qualifié  (ils  d'Eftienne  Neveu  de  Champrel.  Ce  nom  de 
des  Châteaux  ell  tiré  de  celui  d'une  terre  l'uuee  au  village  des  Châteaux,  commune  de  Sainte-Marie-la-Robert 
.V  Vieux-Pont,  appartenant  a  la  famille,  les  defeendants  d'Antoine  ne  prirent  que  le  nom  de  des  Châteaux,  ,\ 
ce  n'ell  qu'en  vertu  Au  décret  impérial,  du  2S  Décembre  1804,  qu'ils  ont  été  autorifés  à  reprendre  &  à  ajouter 
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i.  Antoine-François  Neveu  des  Châteaux  de  Champrel,  qui  continue  la  filiation. 

2.  Anne-Henriette  Neveu  des  Châteaux  de  Champrel,  qui  epoufa  Camille 
Goupil  de  Prékeln,  &  lut  mère  de  trois  filles  :  Marie,  Henriette  -^  Char- 
lotte. 

F.    DEGRÉ. 

Antoink-François  Neveu  des  Châteaux  de  Champrel,  né  le  6  Brumaire  an  XI 1 1 
(28  Octobre  i8o5),  domicilie  au  château  de  Courménil,  canton  d'Exmes  (Orne).  11 
époufa  en  1S37  Marie-Louile-Renée  des  Douïts  de  Saint-Père,  petite-fille  de  Uené- 
Seballien  des  Douïts,  Baron  de  lley.  11  elt  mort  a  Courménil  le  2  Octobre  1881  , 
laiflant  de  l'on  union  : 

1.  Henri-Louis-Antoine  Neveu  des  Châteaux  de  Champrel,  né  le  5  Avril  [840 

a  Paffais,  Avocat  à  Alençon,  décédé  le  23  Août  1870. 

2.  LIené-Charles-Edmond  Neveu  des  Châteaux  de  Champrel,  qui  fuit. 

3.  Antoinette-Charlotte-Aline  Neveu   des   Châteaux  de    Champrel,   née   le 

21')  Janvier  iS3X  a  Alençon.  Elle  époufa,  le  12  Septembre  i85c),  Erneft- 
Charles-Auguftin  Majou  de  la  Débutrie,  dont  deux  entants  :  Antoine  K; 
Hubert. 

}'I.    DEGRÉ. 

René-Charles-Edmond  Neveu  des  Châteaux  de  Champrel ,  ne  le  22  Juillet  1841 
à  Paffais,  domicilie  a  Angers,  marie,  par  contrat  du  12  Février  1868,  à  Demoifelle 
Mathilde-.Marie-Stephanie-Armande  de  Villoutreys  de  Brignac.  De  ce  mariage 
font  il  fus  : 

1 .  Henri-Joseph-René-Antoine  Neveu  des  Châteaux  de  Champrel,  né  à  Angers 

le  8  Septembre  1869. 

2.  Raoul-Paul-René-Joseph  Neveu  des  Châteaux  de  Champrel,  né  à  Angers  le 

22  Août  1872. 

3.  Edmond-Charles-Joseph  Neveu  des  Châteaux  de  Champrel,  né  à  Angers  le 

2g  Décembre   1880. 

4.  Marie-Anne-Adeline-Stéphanie-Joséi'HINe   Neveu  des  Châteaux  de  Cham- 

prel, née  à  Angers  le  23  Novembre   1877. 
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Barons  de  Sabran,  Marquis  de  Nicolay  &  de  Gou/fainville,  anciens  Seigneurs 
des  Méas,  de  C  avili  argue  s,  du  Mas-de-Bèliac ,  de  Rochemont ,  de  la  Roque, 
du  Colombier,  de  Saint-Léger,  d'Onnlle,  de  Prefles,  d'O/ny,  de  Courances,  de 
la  Cognardière,  de  Courville ,  de  Champrond ,  de  Bernay,  de  Sillv,  d'Ivors, 
de  la  Noiraye,  Oc.,  Cojeigneurs  de  Preignes,  de  Saint-PGns-fous-Coiron,  &c. 

en  LANGUEDOC  et  dans  L'ILE-DE-FRANCE. 


r  A 


D'azur  à  un  Lévrier  d'Argent  courant  en  /a/ce,  ayant  un  Collier  de  Gueules  bordé  d'Or, 
l'Anneau  de  même. 

La  filiation   l'uivie  de  cette  famille,  à  partir  du  XIIIe  liècle,  a  été  donnée  par 
d'Hozicr  dans  le  Ve  Regilïre,  2°  partie,  pages  869-898  de  cet  Armoriai. 
Cette  généalogie  e m b rafle  la  branche  des  Barons  de  Sabran,  ainfi  que  celle  des 
Marquis  de  Gouffainville,  dont  le  dernier  membre  mentionné  cil  Aymard-Jean  Ni- 
colay. 

Les  Barons  de  Sabran  s'arrêtent  à  Scipion,  qui  fuit. 

BRANCHE  DE  SABRAN. 

XV.  DEGRÉ. 

Scipion  (a)  de  Nicolay  de  Montcalm,  Baron  de  Sabran,  dit  le  Marquis  de  Ni- 
colay, mourut  au  château  de  Cavillargucs  le  i3  Juillet  1 7 5 -t ,  âgé  de  trente-trois 
ans,  laiflant  de  l'on  mariage  avec  Demoifelle  Gabrielle-Thérèfe  de  Trémolet  de 

BlJCELLY   DE   MONTPRZAT    : 

1.  Louis-Scipion-Guii.laume-Jean  de  Nicolay  de  Montcalm,  qui  fuit. 

2.  Charles-Guiu.aume-Scipion  de  Nicolay  de  Montcalm,  ne  le  7  Juin  1744, 

mort  en  Amérique,  fans  laifler  d'enfants  mâles  de  l'on  mariage  avec  De- 
moifelle Marie  Musmer  d'Espinkkort. 

XVI.  DEGRÉ. 

Louis-Scipion-Guili.aume-Jean  de  Nicolay  de  Montcalm,  né  le  14  Mars  174-L 
Baron  de  Sabran,  Marquis  de  Nicolay,  Capitaine  de  dragons  au  régiment  de  Royal- 


trerc  de 
k  Cahot 


mou,  Louis-Mawk  de  Nicolay, 
mourut  ;\  Cavillarnues  en  Août 


Grand  Vicaire  de  Baycux  & 


Regi/lre  Jeptk 


de   N1COLAY. 


Lorraine,  Chevalier  de  Saint-Louis  en  1787,  Lieutenant  de  Roi  en  Languedoc, 
époufa,  le  1 3  Septembre  1768,  Marie-Félicité-Sextius-Élifabeth  de  Jarente,  née 
le  8  avril  1744,  fille  d'Alexandre-Balthazard  de  Jarente,  Marquis  de  Senas,  d'Or- 
geval,  Baron  de  Lus,  Lavoi,  Laute,  en  Dauphiné,  &  de  Louife-Élifabeth  de  Ram- 
eaud  de  Saint-Maurice;  elle  mourut  à  Taralcon  le  16  Octobre  1826.  Le  Marquis 
de  Nicolay  lut  blelVe  au  combat  de  Chazelles-fur-Lyon,  le  12  Septembre  179IL  en 
revenant  du  camp  de  Jalcz,  dans  les  Cévennes,  porteur  d'ordres  de  Monfieur  de 
Preffy  pour  la  défenfe  de  Lyon,  &  mourut  le  14  dans  la  prifon  du  village  de  Chazel- 
les.  11  lailTait  : 

1.  Scipion-Cyprien-Jules-Louis-Marin-Marie-Élisabeth  de  Nicolay,  qui  fuit. 

2.  Louise-Marie-Françoise-Chantal-Justine  de  Nicolay,   née  le   16  Octobre 
1773,  mariée  à  Jofeph,  Comte  de  Barrême-Montravail,  Capitaine-proprié- 


taire au   régiment  des  Chaffeurs   de   Unifie,  à   l'armée  des  F 
Sous-préfet  d'Arles;  morte  le  10  Octobre  i865. 

XVII.  DEGRÉ. 

Scipion-Cyprien-Jules-Louis-Marin-Marie-Éi,isabeth,  Marquis  de  Nicolay,  né 
à  Avignon  le  1"  Septembre  1780,  Auditeur  au  Confeil  d'Etat,  Intendant  au  gou- 
vernement de  Wilna  en  1812,  Préfet  des  départements  de  la  Ivoire  (Piémont),  de 
l'Ariège  &  de  l'Ail  ne  de  i8i3  à  1819,  Préûdent  du  Collège  électoral  8c  Député  de 
lAifne  de  1820a  1827,  Officier  de  la  Légion  d'honneur,  mort  le  3  Novembre  i8q3; 
avait  époufe,  le  14  Juillet  1802,  Jean-Baptifte-Marie-Louife  de  Lamktu,  morte  le 
i3  Avril  1869,  fille  de  Chaiïes-François-Malo,  Comte  de  Lamktu,  Général  de  di- 
vilion,  Députe,  Chevalier  de  Malte,  de  Saint-Louis  8c  de  la  Légion  d'honneur,  &  de 
Marie- Anne  Picot.  De  ce  mariage  naquirent  : 

1.  Scipion-Louis-Augustin-Jean-Marie  de  Nicolay,  qui  fuit. 

2.  Clémence-Caromne-Félicité-Octavie-Marie  de  Nicolay,  née  à  Paris  le 

28  Mai  1804,  époufa,  le  icr  Mai  1823,  Eugène-Claude  Marquet,  Vicomte  de 
Montbrcton,  né  à  Paris  le  21  Juin  1792,  mort  le  g  Mars  1860,  qui  fut  Gen- 
tilhomme de  la  Chambre  de  S.  M.  Charles  X,  Chevalier  de  la  Légion 
d'honneur,  iils  de  Louis  Marquet,  Comte  de  Montbrcton,  &  d'Angélique 
Wallon. 

3.  Clémence-Marie-Alexandrine  de  Nicolay,  née  à  Paris  le  24  Octobre  i8i5, 

morte  en  Février  1876.  Elle  avait  époufé,  le  8  Février  i838,  Adalbert-Louis- 
Raoul,  Vicomte  de  Léautaud-Donine,  né  à  Avignon  le  icr  Février  1812, 
mort  le  12  Avril  1882,  ancien  Page  de  S.  M.  Charles  N,  ancien  Sous-préfet, 
Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  lils  de  Louis-Augufte-Marie-Xavier, 
Comte  de  Léautaud-Donine ,  Maréchal  de  camp,  &  d'Agricole-Julie-Jofé- 
phine-Gabrielle  de  Perthuis  de  Montfaucon. 

XVIII.  DEGRÉ. 

Scipion-Louis-Augustin-Jean-Marie,  Marquis  de  Nicolay,  né  à  Ofny  le 
Ier  Avril  1800,  Page  de  S.  M.  Charles  X,  puis  Officier  de  cavalerie,  Chevalier  de- 
là Légion  d'honneur,  mort  le  1  f>  Janvier  1877;  avait  époufe,  le  12  Février  i83i, 
Charlotte-Aimée-Amélie  Hébert  de  Beauvoir,  née  le  3i  Août  1812,  fille  de  Charles- 
Mathieu-Hippolyte  Héisert,  Marquis  de  Beauvoir,  8c  de  Rofe-Défirée-Ambroifine- 
Bonaventure  de  Gueutteville.  De  ce  mariage  font  ilfus  : 

1.   Scipion-Chari.es-Marie-Eugène  de  Nicolay,  qui  luit. 
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2.  Louise-Marie-Charlotte  de  Nicolay,  née  à  Paris  le  ii  Avril  i832,  époufa, 
le  25  Octobre  1 85 5 ,  Louis-Gaétan  de  Burgues,  Vicomte  de  Miilieil'y,  né  le 
K)  Janvier  1820,  Maître  des  requêtes  au  Confeil  d'Etat,  fils  de  Jofeph- 
Marie  de  Burgues,  Comte  de  Miffieffy,  8:  d'Anne-Marie-Emma  du  Pont. 
Morte  le  5  Août  1860. 

XIX.    DEGRÉ. 

Scipion'-Charles-Marie-Eugène,  Marquis  de  Nicolay,  né  à  Paris  le  7  Décembre 
1838,  ancien  Officier  au  régiment  des  Chaffeurs  de  la  Garde  (cavalerie),  marie, 
le  28  Septembre  1871,  à  Albertine-Sufanne  de  Turenne  d'Aynac,  fille  de  Guftave- 
Edmond-Joleph-Romuald,  Marquis  de  Turenne  d'Aynac,  rx  de  Jeanne-Adelaïde- 
Louife  de  la  Tour-du-Pin  de  la  Charce.  De  ce  mariage  : 

1.  Marie-Joseph-Elisabeth-Albert-Scipion  de  Nicolay,  né  le  1 3  Octobre  1 N - 5 . 

2.  Marie-Josèphe-Charlotte-Loui'se  de  Nicolay,  née  le  iur  Août  1872. 

BRANCHE  DE  GOUSSAINVILLE  (fl). 

Avant  de  préfenter  la  fuite  de  la  filiation  de  cette  branche,  il  eit  néceffaire  de 
compléter  les  articles  donnés  par  d'Ho/ier,  pp.  8g3  &  896  du  Y0  Regitlre,  fur 
les  perfonnages  qui  moururent  après  1764,  date  de  la  publication  de  ce  volume. 

XIV.    DEGRÉ. 

Marie-Charlotte-Élisabeth  de  Nicolay,  fille  de  Nicolas  Nicolay,  Marquis 
de  Prelles,  mariée  en  fécondes  noces  à  Louis  de  Rochechouart,  Duc  de 
Mortemart,  Premier  Gentilhomme  de  la  Chambre,  devint  veuve  le  3i  Juil- 
let 1 746 ,  &  mourut  à  Paris  le  5  Mars   17S4. 

mm 

Antoine-Chrétien  de  Nicolay,  né  à  Paris  le  2  Novembre  1712,  reçu  Che- 
valier de  Malte  de  minorité  par  bref  du  4  Février  171  a,  &  appelé  d'abord 
le  Chevalier,  puis  41  partir  de  1 7(1:0  le  Comte  de  Nicolay,  entra,  comme 
Cornette,  dans  le  régiment  des  dragons  de  l'on  frère  aine,  le  18  Mars  1720, 
alla  enfuite  taire  deu.v  caravanes  à  Malte  &  y  reçut  la  première  tonlure  le 
18  Août  17A0;  revint  en  France,  ayant  été  appelé,  le  28  Juin  1 7 3 1 ,  au  com- 
mandement (.les  dragons  de  Nicolay,  &  devint,  à  la  mort  de  Ion  père,  Sei- 
gneur de  Villebourg,  de  la  Noirave,  du  Grand-Perray,  du  fiel' de  Mondan- 
la-Varenne,  &c.  Le  relevé  officiel  de  les  campagnes  le  trouve  dans 
l'article  Nicolay  du  Diiïionnaire  de  la  NobleJJ'e  de  la  Chenaye-Desbois. 
H  fut  lait  Brigadier  le  [Cl  Janvier  r 740,  Maréchal  de  camp  le  2  Mai  1744, 
Lieutenant  gênerai  en  174S,  Gouverneur  de  la  citadelle  de  Marfeille  en  173'"', 
Commandant  en  fécond  de  la  province  de  Hainaut  en  1760,  Chevalier  de 
l'Ordre  de  Saint-Louis  en  1763,  lorfqu'il  quitta  l'Ordre  de  Malte  pour  le  ma- 
rier, Maréchal  de  France  dans  la  promotion  du  24  Mars  1773,  &,  le  1  1  Juin 
fuivant,    il  eut    l'honneur  de   porter  la   main  de    juftice   au  l'acre  du  Roi 

a)  Notice  communiquée  par  M.  le  .Marquis  de  Nicolay.  avec  toutes  reïerves  pour  ce  qui  concerne  les  cinq  pre- 
miers degrés  de  la  généalogie  établie  dans  le  V«  Rcgiltre  ded'Hozier. 
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Louis  XVI.  11  mourut  à  Paris  le  10  Mars  1777,  &  voulut  être  enterré  fans 
diftribution  de  billets  ni  imitations,  8  de  la  manière  la  pins  rnodefte,  dans 
le  cimetière  de  la  paroilbc  Saint-Sulpice. 

11  avait  époufé,  le  14  Novembre  1763,  Marie-Angélique-Hyacinthe  Ralet 
de  Chalet,  veuve  en  premières  noces  de  Claude-Barthélémy  de  Bonnefons, 
8;  en  fécondes  de  Anne  Errard,  Marquis  d'Avaugour.  La  Maréchale  de 
Nicolay  lut  préfentée  a  la  Cour  le  21  Janvier  1776,  eut  une  penfion  de  douze 
mille  livres  a  la  mort  de  Ion  mari,  8  mourut  a  Évreux  le  24  Ventôfc  An  V 
14  Mars  1797',  chez  la  Marquife  de  Laage,  fille  iffue  de  Ion  premier  ma- 
riage. Elle  n'eut  point  d'enfants  du  fécond,  ni  du  troifième. 

Aymard-François-Chrétien-Michel  de  Nicolay ;  nomme  à  l'évêché  de  Verdun 
le  21  Avril  1754  8  (acre  le  16  Juin,  lut  pourvu,  le  2  Novembre  1766,  delà 
charge  de  Premier  Aumônier  de  la  Dauphine  en  furvivance  du  Cardinal  de 
Luynes,  ^  mourut  a  Verdun  le  g  Décembre   1760. 

Marie-Elisabeth  de  Nicolay,  mariée  en  1723  au  Comte  de  la  Chastre  & 
veuve  le  29  Juin  17^4,  releva,  après  la  mort  de  l'on  mari,  au  profit  de  l'on 
lils  8;  d'elle-même,  le  titre  de  Marquis  de  la  Chaitre,  &  mourut  à  Paris  le 
18  Septembre  1 77 1 . 

SUITE  DE  LA  FILIATION. 

xiv.  de  g  rï:. 

Aymard-Jean  de  Nicolay,  Marquis  de  Gouffainville,  Seigneur  d'Ofnv,  8c,  Pre- 
mier Prelident  de  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris,  obtint  la  furvivance  de  cette 
harge  pour  l'on  fécond  lils  le  2Û  Avril  17GS,  réfigna  les  louchons  le  i3  Septembre 
773,  &:  eut  des  Lettres  d'honoraire  le  22  Lévrier  1775.  Il  mourut  a  Paris  le  25  Mars 
78?,  étant  N'eut'  de  Madeleine-*  :harlotte-<  iuillelmine-Leonine  de  Vintimille  du 
,UC  depuis  le   i3  Août   1767,  8;  ayant  eu  de  cette  alliance   : 

1.  Aymard-Charles,  Marquis  de  Nicolay,  Chevalier  de  Malte  de  minorité,  né 

le  g  Septembre  1734,   mort  le  29  Décembre  17^. 

2.  Aymard-Charles-François  de  Nicolay,  qui  luit. 

3.  Aymard-Claude  de  Nicolay,  Seigneur  de  Sèvres,  né  le  5   Août   1738,  reçu 

Chevalier  de  Malte  de  minorité  le  16  Octobre  fuivant,  nomme  Chanoine-dia- 
cre de  l'églife  Notre-Dame  de  Paris  en  i75S,  reçu  Avocat  en  Parlement  le 
2(")  Juillet  1759  8  Confeiller  le  19  Août  fuivant,  ordonne  Prêtre  le  7  Avril 
1764,  nomme  Vicaire  gênerai  de  l'on  oncle  l'Évêque  de  Verdun  le  27  Mars 
1766,  Abbé  de  Saint-Sauveur-le- Vicomte  le  3  Août  fuivant,  Évéque  de 
Béziers  le  4  Août  1  771  1  étant  alors  Grand  Vicaire  de  l'Archevêque  de  Reims); 
eut  l'honneur  de  préfenter  au  Roi  Louis  XVI,  le  10  Septembre  177(1,  le 
cahier  des  Etats  de  Languedoc;  emigra  le  4  Septembre  1792,  8  s'établit 
à  Florence  en  [796.  11  ne  confentit  à  envoyer  au  Pape  fa  démifiion  de 
l'évêché  de  Béziers  que  le  2  Octobre  i8o5,  rentra  en  France  au  mois  de 
Juillet  1814,  8  mourut  a  Paris  le  23  Janvier  181 5. 

4.  Aymard-Marik-Edme    de   Nicolay,    Marquis  de  Goufiainville,    né   le  6  Juin 

1744  &  mort  le  i3  Septembre  17(10. 

5.  Aymard-Charles-Marie  de  Nicolay,  qui  i'uivra  après  lbn  frère  aîné. 

6.  Aymard-Pierue-Georges,  titre  Chevalier,  puis  Marquis  de  Nicolay  de  Gouf- 
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fainville,  Seigneur  d'hors,  né  le  23  Avril  1752,  reçu  le  20  Avril  1768  dans 
la  féconde  compagnie  des  moufquetaires  ^\\\  Loi,  nommé  Capitaine  de  dra- 
gons en  177-',  Conleiller  d'ambaflade  a  la  Cour  de  Suède  le  5  Juin  1772  & 
Colonel  en  fécond  du  régiment  de  Brie-infanterie  le  3  Juin  1770,  admis  aux 
honneurs  de  la  Cour  le  12  .Mars  1781,  nomme  Chevalier  de  l'Ordre  de  Saint- 
Louis  le  23  Avril  17865  appelé  le  10  Mars  [788  au  commandement  du  ré- 
giment d'Angoumois,  &  retraité  avec  le  grade  de  Maréchal  de  camp  le 
Ier  Mars  171)1,  émigra  alors  en  Allemagne,  mais  rentra  en  France  dès  1800. 
Le  gouvernement  de  la  Reftauration  le  nomma  Maréchal  de  camp  hono- 
raire le  121  Décembre  1814,  puis  Lieutenant  général  honoraire  le  16  Avril 
1816.  11  avait  cpoule,  par  contrat  pallé  le  8  Novembre  1800  a  Paris,  Marie- 
Louife-Charlottc  de  Custine,  veuve  en  premières  noces  du  Comte  d'Abzac 
de  la  Douze,  &  était  devenu  veuf  le  23  Mars  [8o3,  fans  avoir  eu  d'entants 
de  cette  alliance.  Il  mourut  a  Pans  le  i5  Mars  1824. 

7.  Madeleine-Elisabeth  de  Nicolay,  née  le  28  Janvier  1736,  morte  le  14  Jan- 

vier  17?  1   au  cornent  de  Sainte-Marie  de   Saint-Denis. 

8.  Jeanne-Aymardini   de  Nicolay,  née  le  23  Juin  1740  8.  morte  le  i5  Septembre 

y.  Aymardine-Geneviève-Antoinette  de  Nicolay,  née  le  25  Mai  1741,  morte 
le  2  Juin  fuivant. 

10.  Aymakdine-Marie-Antoinette  de  Nicolay,  née  le  22  Septembre  1742,  mariée 
le  7  Janvier  1761  à  Jacques-François-Tanneguy  le  Veneur,  Comte  de  Til- 
lières,  Maréchal  de  camp,  devenue  veuve  le  24  Mai  181  1,  8c  morte  à 
Paris  le  2  5  Octobre  1825. 

11.  Aymardine-Makie  de  Nicolay,  dite  Madcmoifelle  de  GouJJaimnUe ,  née  le 

12  Juin  1750  &  morte  le  i5  Avril  1757,  au  couvent  de  Saint-Denis. 

XV.    DEGRÉ. 

Aymard-Charles-François  de  Nicolay,  né  à  Paris  le  23  Avril  17JL7,  dit  le  Mar- 
quis de  Nicolay,  d'OJ'ny  ou  de  GouJJaimnUe,  lit  l'a  première  campagne,  comme  Aide 
de  camp  du  Chevalier  de  Nicolay.  en  1757,  puis  fut  nommé  Capitaine  au  régiment 
de  dragons  d'Apchon  le  14  Mars  1758,  8c  devint,  le  20  Lévrier  1761,  Mettre  de  camp 
du  même  régiment,  qui  prit  le  nom  de  Nicolay.  11  avait  ete  charge,  en  1  -j5 1) ,  par 
le  Maréchal  de  Lroglie ,  d'apporter  a  la  Cour  les  drapeaux  pris  par  le  régiment 
d'Apchon,  8v  s'était  dillingue  plutieurs  lois,  tous  les  ordres  du  même  général,  dans 
les  campagnes  de  1760  8c  171')!.  Ses  fervices  turent  récompenfés,  en  17ÛLL  par  la 
croix  de  Saint-Louis  <\  le  titre  de  Colonel-Lieutenant  de  la  Légion  royale:  mais 
il  quitta  ce  polie  le  27  Novembre  de  la  même  année  pour  conclure  fou  mariage 
(10  Avril  17U4'  avec  Marie-Catherine  Lévesque  de  Gravelle,  Dame  d'Elbeuf,  de 
Montréal,  8vC,  veuve  d'Alexandre-Jacques-Pierre  le  Gendre,  Marquis  de  Col- 
lande,  Brigadier  des  armées  du  Loi,  8c  tille  de  Michel-Philippe  Lévesque,  Sei- 
gneur de  Guignonville  8x  de  Saint-Félix,  Conleiller  au  Parlement  de  Paris,  8c  de 
Marie-Larthelcmie  Thoynard.  11  n'y  eut  point  d'enfants  de  ce  mariage,  8c  Mme  de 
Nicolay,  s'etant  féparée  de  l'on  mari,  reprit  le  nom  de  Collande.  Elle  vivait  en- 
core en  1 S 1 3 . 

Le  Marquis  de  Nicolay  tut  appelé  par  le  Chancelier  Maupeou  à  l'une  des  char- 
ges de  Prélident  a  mortier  du  Parlement  qui  ouvrit  t'es  féances  le  i5  Avril  1771  ; 
puis  fut  tait  Prélident  au  Grand  Confeil  le  12  Novembre  1774,  8^  fut  revêtu  de  la 
première  préfidence  le  12  Novembre  177Ô.  Il  obtint,  le  24  Mai  1778,  les  entrées  à 
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Marly,  comme  les  axaient  eues  déjà  l'on  grand-père,  l'on  père  8c  l'on  frère  cadet 
le  Premier  Préfident  de  la  Chambre  des  Comptes.  Il  le  démit  de  L  première  préfi- 
dence  en  1788,  teila  le  icr  Septembre  1792,  avec  codicille  du  17  Avril  1793,  folli- 
cita,  lors  du  procès  de  la  Reine  Marie-Antoinette,  l'honneur  de  la  détendre  devant 
le  Tribunal  révolutionnaire,  fut  lui-même  traduit  devant  ce  Tribunal  pour  conl'pi- 
ration  par  difcours,  propos,  écrits  &  démarches  contre  la  Repréfentation  nationale 
&  les  autorités  conllituees,  &  périt  fur  l'échafaud  de  la  place  de  la  Révolution,  le 
9  Floréal  Art  11  28  Avril  1704',  en  compagnie  de  trente-deux  autres  condamnes, 
parmi  lefquels  étaient  l'Amiral  d'Eftaing,  le  Duc  de  Villeroy,  le  Comte  de  la  Tour- 
du-Pin,  ancien  .Minillre  de  la  Guerre,  8c  MM.  Thiroux  de  Crofne  &  Angran  d'Al- 
leray,  Lieutenant  de  police  &  Lieutenant  civil  de  Paris. 

Il  laijj'ait  deux  enfants  naturels,  un  fils  6'-  une  fille,  connus  fous  le  nom  de  M.  & 
M'"  d'OJhy. 


XV.   DEGRÉ. 

Aymarh-Charlks-Marik  de  Nicolay,  dit  M.  de  Villebourg ,  puis  le  Marquis  de 
GuujJ'aini'ille ,  Seigneur  de  Prelles ,  hors,  Ofny,  Courances,  f^c,  né  à  Paris  le 
14  Août  1747,  lut  pourvu  d'une  charge  de  Confeiller  au  Parlement  de  Paris  le 
3i  Décembre  1706,  puis  devint  Premier  Préfident  de  la  Chambre  des  Comptes  en 
furvivance  de  lbn  père  le  20  Avril  1708,  8c  prit  poiïefïïon  de  cette  charge  le 
17  Septembre  1773.  11  fiégea  en  1787  8;  178S  aux  AlTemblées  des  Notables,  8.  fut 
choifi  en  1789,  par  la  Noblefle  de  Paris,  pour  être  Député  aux  Etats  généraux, 
mais  reful'a  d'accepter  ce  mandat.  Élu  membre  de  l'Académie  françaife  le  18  Dé- 
cembre 1788,  il  fut  nomme,  par  le  Roi  Louis  XVI,  le  29  Mai  1789,  Chancelier  de 
les  Ordres,  fur  preuves  reçues  par  le  Duc  d'Harcourt  8c  le  Comte  du  Luc. 

La  Chambre  des  Comptes  fut  fupprimée  par  les  lois  des  25  Août  8c  29  Septembre 
1701.  M.  de  Nicolay  était  le  neuvième,  de  père  en  fils,  qui  polTedait  la  première 
prélidence.  Il  n'émigra  point,  mais  fut  arrête  le  12  Novembre  1793  8c  conduit  à  la 
prifon  du  Luxembourg,  jugé  par  le  Tribunal  révolutionnaire  le  7  Juillet  1794,  8c 
exécuté  le  même  jour,  fur  la  place  du  Trône,  en  compagnie  du  vénérable  Abbé 
de  Fénelon,  le  «  père  des  Savoyards  >• ,  du  Comte  &  de  la  Comtelle  de  Boifgelin,  du 
Comte  de  la  Tour-du-Pin-Chambly,  du  .Duc  de  Gefvres,  du  Prince  d'Hénin,  du 
Préfident  Perrot  8c  Ion  (ils,  8cc. 

Il  avait  époufé,  le  27  Avril  1768,  Philippine-Léontine  Potier  de  Novion,  née 
à  Paris  le  26  Novembre  1748,  fille  d'André  Potier  de  Novion,  Marquis  de  Crignon, 
Préfident  au  Parlement  de  Paris,  8c  de  Marie-Philippe  Taschereau  de  Baudry; 
qui  mourut  a  Paris  le  10  Mai  1820,  8c  dont  il  avait  eu  : 

1.  Aymard-Marii  -Léon  de  Nicolay,  ne  à  Paris  le  10  Juillet  1770,  condamné  par 

le  Tribunal  révolutionnaire  8v  exécute  le  9  Juillet  1704,  deux  jours  après  l'on 
père,  avec  quarante-lept  autres  accules,  parmi  lelquels  étaient  le  Maréchal 
de  Levis,  M",LS  de  Lcrenger  8v  du  Luc,  M.  d'Ornano,  tonte  la  famille  Tar- 
dieu  de  Maleillye,  M.  8.  Mmc  d'Arbouville,  &c. 

2.  Aymard-André-Louis-Auguste  de  Nicolay,  ne  le  11  Janvier  177?,  &  mort  le 

17  Février  177b. 

3.  Aymard-François-Marie-Chrétien  de  Nicolay,  qui  fuit. 

4.  Aymard-Jean-Tanneguy-Raymond  de  Nicolay,  auteur  d'un  rameau  qui  vien- 

dra plus  loin. 
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5.  Aymard-Charles-Marie-Théodore  de  Nicolay,  auteur  d'un  fécond  rameau 

qui  viendra  après  le  précèdent. 

6.  Aymardine-Marie-Léontine  de  Nicolay,  née  a  Paris  le  23  Mai  1772,  mariée, 

le  9  Avril  1799,  à  Bernard-Charles-Louis- Viftor  de  Lostanges-Béduer,  & 
morte  à  Gailïac  le  23  Septembre  1806.  Al.  de  Loftanges  devint  Chambellan 
de  l'Empereur,  Baron,  puis  Comte  de  l'Empire,  Officier  d'état-major, 
grand  dignitaire  de  l'Ordre  royal  des  Deux-Siciles,  chevalier  de  l'Ordre  de 
Weftphalie,  8c  mourut  a  Paris  le  3  Avril  1812. 

7.  Aymardine-Aglaé-Louise-Gabrielle  de  Nicolay,  née  à  Paris  le  8  Novembre 

1773,  mariée  le  17  Fructidor  An  VIII  (4  Septembre  iSoo^i  à  Maurice-Jean, 
Marquis  de  Villeneuve-Arifat,  8c  morte  à  Touloufe  le  7  Mars  1 S 5 2 . 

XVI.    DEGRÉ. 

Aymard-François-Marie-Chrétien  (dit  Christian)  de  Nicolay,  né  à  Paris  le 
23  Août  1777,  reçu  Chevalier  de  Malte  de  minorité  le  4  Avril  1780,  devint  Cham- 
bellan de  l'Empereur  Napoléon  Pr  le  21  Décembre  1809,  8c  Comte  de  l'Empire  le 
i5  Août  1810,  remplit  en  Mars  1S1  1  une  mifiion  extraordinaire  à  Vienne,  où  il 
reçut  le  cordon  de  Commandeur  de  l'Ordre  de  Léopold,  fut  créé  Chevalier  de  la 
Légion  d'honneur  le  3o  Juin  de  la  même  année,  puis  envoyé  comme  Miniftre  plé- 
nipotentiaire près  la  Cour  de  Bade  le  5  Décembre  [8u,&  reçut,  le  3  Avril  i8i3, 
la  grand'croix  de  l'Ordre  impérial  de  la  Réunion.  Pendant  les  Cent- Jours,  le  Comte 
de  Nicolay  reprit  l'on  fervice  de  Chambellan,  8c  fut  crée  Pair  de  France  12  Juin 
i8i5).  11  lit  les  fondions  de  Maire  de  Bercy  de  1821  à  i83o,  fut  appelé  de  nouveau 
à  la  Pairie  le  1 1  Octobre  i832,  fut  promu  Officier  de  la  Légion  d'honneur  le  3o  Mai 
1837,  8c  mourut  le  \.\  Janvier  i83o.  11  avait  épouié  en  premières  noces,  le  14  Fé- 
vrier 1801,  Alexandrine-Charlottc-Marie  de  Mai. on  de  Bercy,  fille  de  Maximihen- 
Emmanuel-Charles  de  Malon,  Marquis  de  Bercy,  Capitaine-Colonel  des  gardes 
de  la  porte  de  M.  le  Comte  d'Artois,  8c;  de  Catherine-Marie  de  Simiane  d'Esparron; 
qui  mourut  le  29  Novembre  [808;  8c  s'était  remarie,  le  29  Janvier  [814,  à  M" '■"  Hess, 
née  Urfule-Eugénie  Maury,  Dame  du  Palais  de  la  Grande-Duchefie  de  Bade;  qui 
mourut  à  Pans  le  7  Mai  i852. 

Du  premier  lit  étaient  nés  : 

1.  Aymard-Charles-Léon,  qui  fuit. 

2.  Aymard-Charles-Théodore-Gabriel,    Comte    de    Nicolay,    né   à    Paris    le 

22  Mars  1808,  titre  Marquis  de  Bercy  par  fubftitution  de  fon  oncle  maternel 
(14  Juin  1808),  8c  mort  a  Paris  le  12  Décembre  1878,  fans  alliance. 

3.  Aymardine-Louise-Georgine-Christine  de  Nicolay,  née  à  Paris  le  3i   Août 

i8o3,  mariée,  le  25  Mai  1824,  à  Alphonfe-Louis-Auguftin-Marie-Anne-Joa- 
chim-Viclor-Amédée-Antonin  Pagèze,  Marquis  de  Saint-Lieux.  8v  morte  à 
Bercy,  le  iS  Octobre  i83o.  M.  de  Saint-Lieux  ell  mort  à  Touloufe  au  mois 
de  Novembre  1  857. 

4.  Aymardini  -Marie-Angéuque-Léontine  de  Nicolay,  née  à  Paris  le  2  Octobre 

i8o5,  mariée,  le  20  Mars  1S27,  à  Anne-Charles-Parfait  Chapt,  Marquis  de 
Raftignac,  Général-major  au  fervice  de  la  Ruffie,  Maréchal  de  camp  fous 
la  Heltauration,  Infpecteur  général  d'infanterie,  Gentilhomme  de  la  Chambre, 
Commandeur  de  la  Légion  d'honneur,  Chevalier  de  Saint-Louis,  Grand- 
Croix  de  Saint-Ferdinand  d'Efpagne,  (  '.hevalier  des  (  )rdres  de  Saint-Georges, 
Saint- Wladimir  8v  Sainte-Anne  de  llulîie,  &c,  mort  le  6  Février  i858. 
Du  fécond  lit  : 
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5.  AyNIARDINE-Ei.ISAUETH-ChaRI.OTTE-StÉPHANIE    de     Nicolay,      née     à     Paris     le 

24  Mars  1 S 1  3 ,  mariée,  le  21  Août  1834,  à  Jean-Baptifte-Frédcric,  Comte  da 
Porto,  veuve  le  22  Juillet  1S54. 

6.  Aymardine-Caroune-Adriennf.-Lkonie  de  Nicolay,  née  à  Bercy  le  21   Août 

1818,  mariée,  le  24  Novembre  [836,  à  Gafton-Louis-Jofeph,  Comte  Oc.ier 
d'Ivry,  Confeiller  Maître  à  la  Cour  des  Comptes,  Officier  de  la  Légion  d'hon- 
neur. La  Comtellc  Ogier  cil  morte  à  Paris  le  i3  Avril  1870,  &  le  Comte 
Ogier,  a  Paffay,  le  [2  Septembre  1880. 

A'  VII.    DEGRÉ. 

Aymard-Charles-Léon,  Marquis  de  Nicolay,  ne  le  28  Décembre  [801  (7  Nivôfe 
An  X),  a  Paris,  marie,  le  20  Octobre  i83i,  à  Marie-Louife-Laurence  Eblê,  tille  de 
Jean-Baptifte  Ebi.é,  Comte  de  l'Empire,  Général  de  divifion  <^  Premier  Infpefteur 
général  de  l'artillerie,  ancien  Miniftre  du  Roi  de  Weftphalie,  Grand  Officier  de  la 
Légion  d'honneur,  <^c,  &  de  Édeline-Louife-Hêlène  Fréteau  de  Pi'ny.  Devenu 
veuf  le  27  Janvier  i85o,  le  Marquis  de  Nicolay  eft  mort  à  Paris  le  22  Mai  iSy3, 
8c  a  été  enterre  le  26  dans  le  cimetière  de  l'Oratoire  de  Picpus,  où  eft,  depuis  1839, 
le  tombeau  des  héritiers  des  trois  Nicolay  exécutes  révolutionnairement  en  iyqq. 

Le  Marquis  de  Nicolay  avait  eu  deux  entants  : 

1.  Aymard-Louis-Marie-Charles,  qui  fuit. 

2.  Aymardine-Marie-Gabrielle-Alkxandrine  de  Nicolay,  née  à  Paris  le  i5  Juillet 

1 836,  mariée,  le  tg  Mars  18Î7,  à  Félix-Théodule  dis  Granges,  Comte  de 
Grammont,  Officier  de  cavalerie. 

XVIII.    DEGRÉ. 

Aymard-Louis-Marie-Chari.es,  Marquis  de  Nicolay,  ne  à  Paris  le  [6  Octobre 
[832,  marié,  le  22  Février  18(12,  à  Alcxandrine-Henriette-Marie-Marthe  m:  I3on- 
neval,  fille  de  Jofeph-Armand,  Comte  de  Iîonnevai.,  8:  d'Anatlatie-Louife-Char- 
lotte  de  i.a  Panouse,  dont  : 

1.  Aymardine-Marie-Anastasie-Laurence   de  Nicolay,   née    le    iS   Novembre 

1868. 

2.  Marie-Josèphe-Lkontine-Aymardine  de  Nicolay,  née  le  22  Novembre  1873. 

m. ;  ■■ 

PREMIER  RAM  F  AU. 

XVI.    DEGRÉ. 

Aymard-Jean-Tanneguy-Raymond,  Comte  de  Nicolay,  né  à  Paris  le  24  Janvier 
1781,  Membre  du  Collège  électoral  du  département  de  l'Aifne  fous  l'Empire,  créé 
Piaron  par  décret  du  20  Avril  1812,  époufa,  le  14  Avril  1806,  Marie-Charlotte  de 
Murât,  fille  de  Louis,  Marquis  de  Murât,  8x  de  Anne-Marie  de  Monts.ui.nin.  11 
mourut  à  Paris  le  25  Mars  1842,  &  Mmo  de  Nicolay  le  8  Juillet  1844.  Ils  avaient 
eu  pour  entants  : 

1.  Aymard-Marie-Roger,  ne  à   Paris  en    1807,  mort   à  Verfailles   le    16  Août 

[826. 

2.  Aymard-Marie-Christian,  oui  fuit. 
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3.   Aymardine-Françoi.se-Pi-iii.ippine,  née  en  '1808,  morte,  au  château  de  Mont- 
fort-le-Rotrou,  le  18  Novembre  1821. 

X  VII.   DEGRÉ. 

Aymard-Marii  -Christian,  Marquis  de  Nicolay,  ne  le  4  Septembre  1810,  Membre 
du  Conléil  général  de  la  Sarthe  &  Maire  de  Montfort-le-Rotrou,  marie,  le  14  Dé- 
cembre 1837,  à  Adélaïde-Hyacinthe  de  Fougières,  tille  de  Louis-Jofeph ,  Comte 
de  Fougières,  Premier  Maître  d'hôtel  de  Monlieur,  <\c,  &  de  Adélaïde-Jeanne 
Hocquart  de  Montfermeil.  M.  de  Nicolay  fut  fait  Commandeur  de  l'Ordre  de 
Saint-Grégoire-le-Grand  par  le  Pape  Pie  IX  en  i863,  &  mourut,  au  château  de 
Foncières,  le  3o  Juin  1880.   11  avait  eu  pour  enfants  : 

1.  Aymard-Jean-Roger,  Comte  de  Nicolay,  né  a  Paris  le  2  Février  1841. 

2.  Aymard-Charles-Maurice   de  Nicolay,  né  a  Paris  le   19  Avril   1845,  mort, 

au  château  de  Fougières,  le  27  Septembre  1874. 

3.  Aymard  Marie-Antoine,  Comte  de  Nicolay,  né  à  Paris  le  27  Janvier  1847, 

Secrétaire  d'amballade,  marie,  le  g  Juillet  1870,  à  Marie-Caroline  de  Vogué, 
dont  : 

I.  Ay.uard-Marie-Jean  de  Nicolay,  né  le  29  Avril  1880. 

II.  Marguerite-Marie-Aymardine  de  Nicolay,  née  le  iLr  Février  18S2. 

4.  Adélaïde-Jeanne-Aymardine  de  Nicolay,    née  a  Paris  le  25  Janvier    i83q, 

mariée,  le  27  Janvier  i858,  à  Louis-Anne-Paul  de  Durfort-Civrac,  Comte 
de  Lorge;  veuve  le  21  Juin  1872,  ^v  morte  à  Paris  le  9  Février  1882. 


DEUXIÈME  RAMEAU. 


XVI.    DEGRE. 


Aymard-Charles-Marie-Théodore  de  Nicolay,  né  à  Paris  le  3i  Juillet  1782, 
créé  Pair  de  France  le  17  Août  18 id  èk  Marquis  le  3i  Août  1S17,  Membre  du  Con- 
l'eil  d'infpection  N  de  perfectionnement  de  1  Fcole  polytechnique  de  1816  a  1820, 
Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  époul'a,  le  17  Avril  1809,  Auguftine-Adèle-Char- 
lotte  de  Levis,  fille  de  Gafton-Pierre-Marc,  Duc  de  Levis,  Capitaine  des  gardes  du 
corps  de  Monlieur,  Pair  de  France,  Minitire  d'État,  Chevalier  des  Ordres,  Membre 
de  l'Académie  françaile,  &c,  &  de  Pauline-Françoife-de-Paule  Charpentier  d'En- 


fer y 


Le  Marquis  de  Nicolay  ceffa  de  fiéger  a  la  Chambre  des  Pairs  après  la  Révolu- 
tion de  i83o  <"v  te  retira  en  SuhTe.  11  devint  veuf  le  18  Août  1848,  &  mourut  à  Ge- 
nève le  7  Juin  1S71 .  11  avait  eu  dix  entants  : 

1.  Aymard-Marie-Charles-Gaston  de  Nicolay,  né  à  Paris  le  6  Juillet  1812,  hé- 

ritier actuel  du  titre  de  Marquis  de  ce  rameau. 

2.  Ay.m.vrd-Marie-Louis-Victor  de  Nicolay,  ne  le  3i  Mai   1814,  moitié  i3  Dé- 

cembre 1822. 

3.  Aymard-Marie-Gabriel-Raymond,  Comte  de  Nicolay,  né  à  Paris  le  i5  Juin 

1818,  marie  :    1"  le   2?  Juin   1841),   à  Marie-Cécile-Adrienne  de  Noaillks, 
morte  à  Palma-Nova  le  rr  Janvier  iS55;  2°  le  25  Août  1839,  à  Raymonde- 
Marie-Caroline  d'Andigné  de  la  Chasse.  Il  a  pour  enfants  : 
Du  premier  lit  : 
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Marie-Thérèse-Henriette-Raymonde-Aymardine   de  Nicolay,   née  le  2 
Mars  i85  1 ,  mariée,  le  Ier  Mai  1872,  à  Marie-Fernand,  Vicomte  de  Rouge. 
Du  fécond  lit  : 

I.  Paul-Marie-Aymard-Anne-Joseph  de  Nicolay,  né  le  19  Février  1S61, 
mort  le  5  Mars  1880. 

II.  Charles-Marie-Aymard  de  Nicolay,  né  le  23  Mai  1862. 

III.  Raymonde-Marie-Aymardine-Amélie  de  Nicolay,  née  le  i6Juin  1864. 

4.  Aymard-Marie-Louis-de-Gonzaguk-Chari.es,   Comte  de  Nicolay,  né  à  Paris 

le  29  Janvier  1828,  ancien  Officier  au  fervice  du  Pue  de  Panne,  marie,  le 
21  Août  [858,  à  Amélie-Marie-Ghillaine  de  Bkauffort,  dont  : 

I.  Aymard-Marie-Ghislain-Louis-Augustin-Amédée-Henri  de  Nicolay, 
ne  le  27  .Mai  i85g,  mort  à  Cannes  le  26  Mars  1877. 

II.  Aymard-Marie-Ghislain-Jean  de  Nicolay,  né  le  21  Avril  1860,  entré 
dans  la  Compagnie  de  Jéfus  en  iSSr. 

III.  Aymard-Marie-Ghislain-Gaston-Théodore  de  Nicolay,  né  le  2(")  Sep- 
tembre 1866. 

IV.  Aymardine-Marie-Ghislaine-Gabrielle-Augustine  de  Nicolay,  née 
le   18  Juin   1S61,  morte  le  28  Juillet  1862. 

V.  Aymardine-Marie-Ghislaine-Élisabeth  de  Nicolay,  née  le  16  Juillet 
1 862 . 

VI.  Aymardine-Louise-Raymonde-Ghislaine-Marie  de  Nicolay,   née   le 
22  Janvier  1870. 

5.  Aymard-Marie-Barthélemy-Joseph  de  Nicolay,  né  en  Suiflele  10  Juillet  i8;->2, 

Officier  au  fervice  du  Roi  de  Naples  de  i85i  à  i855. 

6.  Aymardine-Marie-Gabrieei.e-Léontine  de  Nicolay,  née  à  Paris  le  i5  Février 

1810,  Religieufe  du  Sacré-Cœur. 

7.  Ay.mardine-Marie-Pauune  de  Nicolay,  née  à  Paris  le  i(">  Février  181  1,  Reli- 

gieufe du  Sacré-Cœur,  morte  a  Jérufalem  le  9  Juin  1868. 

8.  Aymardine-Marie  de  Nicolay,   née  a  Paris  le    11'   Mai   1820,   Religieufe   du 

Sacré-Cœur. 

9.  Aymardine-Marie-Thérèse  de  Nicolay,  née  à  Paris  le  29  Juillet  182^,  morte 

au  château  de  Courances  (Seine-8c-0ife)  le  24  Juin  1824. 

10.  Aymardine-Marie-Jeanne  de  Nicolay,  née  à  Paris  le  14  Mars  1825. 
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Anciens  Seigneurs  de  Feuguerolles,  de  Plainville,  de  Vallenay,  de  Dampierre , 
de  la  Vautrie,  de  la  Courvée ,  en  partie  de  Courtelon,  du  PleJTy-Pui féaux,  & 
de plufieurs  fiefs  dépendants  des  terres  Sfeigneuries  d'Auxon,  Vert,  Roncenay, 
Cofdon,  la  Couldre ,  Eaux,  Puifeaux,  les  Bordes,  les  Chefnes-Millot,  &c.;  des 
Vergers,  d'Ancy  le  Serveux,  &c. 

en  NORMANDIE,  en  BRETAGNE  et  en  CHAMPAGNE. 


D'Azur  au  Lion  d'argent,  armé  £■  lampajfé  de  gueules,  la  queue  four  chée,  fur  monté  de  trais 
Étoiles  d'Argent.  Couronne  :  de  Marquis.  Supports  :  deux  Licornes.  Devise  :  Melius  pan 
quam  fleftere,  S-  Omnia  pro  bono. 

La  Famille  Nocl ,  de  très  ancienne  extraction,  elt  originaire  de  Normandie.  Elle 
doit  la  noblefle  à  la  bravoure  de  les  membres  fur  les  champs  de  bataille  aux 
époques  les  plus  critiques  de  l'hilloire  nationale,  à  partir  de  la  lin  du  XIVe  liècle. 
D'autres  membres  le  (ont  enfuite  difïingués  dans  la  Magiftrature,  dans  le  Barreau 
&  dans  la  haute  érudition. 

La  filiation  non  interrompue  remonte  à  Jl:an  Noël,  qui  luit. 

PREMIER   DEGRE. 

Jean  Noël,  Écuyer,  Seigneur  de  Feuguerolles,  de  Plainville  8c  de  Vallenay,  fut 
anobli  par  Lettres  patentes  du  Roi  Charles  VI,  données  en  141 5,  en  récompenfe 
de  les  fervices  militaires  dans  les  guerres  laites  pour  l'expulfion  des  Anglais,  8c  il 
fut  tué  a  la  bataille  dAzincourt,  le  25  Octobre  141  5  (a).  11  eut  trois  fils  qui  furent 
nourris  en  garde  noble  : 

1 .   Perrin  ,  qui  fuit. 

12  &  3.  Simon  &  Antoine. 

//.    DEGRE. 
Perrin  Noël,  Écuyer,  Homme  d'armes,  eut  pour  fils  : 

III.    DEGRÉ. 
Thomas  Noël,   Écuyer,  Homme  d'armes,  père  de  : 


J  1  Ancienne  ucncahuic  nianufaite. 
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IV.    DEC,  RÉ. 
Samson  Noël,  Écuyer,  Homme  d'armes,  père  de  : 

V.  DEGRÉ. 

Marin  Noël,  Écuyer,  Premier  Valet  de  Chambre  du  Roi  Henri  111  qui  lui  donna 
des  lettres  de  confirmation  de  noblelîe  en  date  du  16  Avril  1 583  (enregifirées  en  la 
Chambre  des  comptes  du  Parlement  de  Rouen  le  4  Février  Û84  .  11  mourut  le  4 
Septembre  1640,  étant  alors  Premier  lluillier  du  Cabinet  du  Roi  &  Porte-manteau 
ordinaire  de  la  Peine  Catherine  de  Médicis.  De  l'on  mariage  avec  Demoifelle  Mar- 
guerite  Faulconier,  qu'il   axait  epoul'ee  en    1602,  il  eut  fept  enfants  {a    : 

1.  Claude  Noël,  Écuyer,  Seigneur  de  Dampierre,  né  à  Gland  (Yonne  le  9  Oc- 
tobre i6o3,  Premier  lluillier  du  Cabinet  du  Roi  cv  Commillaire  des  guerres, 
décédé  le  10  Janvier  i65i.  De  fon  mariage  avec  Jeanne  nu  Tartre,  il  eut 
quatre  enfants  : 

I.  Sébastien  Noël,  Ecuyer,  Seigneur  de  Dampierre,  né  a  Gland  le  i3  Mai 
1643,  l'un  des  deux  cents  Chevau-légers  de  la  Garde  du  Roi;  marie,  le 
7  Novembre  1669,  avec  Demoifelle  Barbe  de  Nivert,  Dame  de  Mar- 
delain;   fans  poftérité. 

II.  Nicolas  Noël,  Écuyer,  Seigneur  de  Dampierre,  ne  à  Gland  le  9  Jan- 
vier i65i,  auffi  l'un  des  deux  cents  Chevau-légers  de  la  (darde  du  Roi; 
décédé  en  1694,  fans  poftérité. 

III.  Marie-Antoinette  Noël  de  Dampierre,  née  le  1  3  Octobre  i635,  ma- 
riée à  Meffire  Charles  de  Gamaches,  Chevalier,  Marquis  de  Goudron 
&  de  Saint-Germain-des-Bois  (b).  Par  l'on  teftament  du  2  Juin  1680, 
elle  légua  la  terre  de  Dampierre  à  MM.  Noël,  de  Tonnerre. 

IV.  Anne-Marguerite  Noël,  née  à  Gland  le  i3  Juin  i63g. 

2  <k  3.  Edme  &  André  Noël,  frères  jumeaux,  nés  le  8  Juillet  1610,  morts  en  bas 
âge. 

4.  Marin  Noël,  Écuyer,  né  à  Gland  le  5  Avril  1612,  Gendarme  d'ordonnance 

de  la  compagnie  de  Monfieur,  frère  unique  du  Roi.  De  fon  mariage  avec 
Demoifelle  Claude  de  Saint-Etienne,  il  n'eut  qu'un  iils  :  François,  né  à 
Gland  le  27  Juillet  1664,  mort  en  février   i665. 

5.  Jean  Noël,  qui  luit. 

6.  Catherine  Noël,  née  à  Gland  le  S  Octobre    i6o5,  mariée  avec  Jean  Carre. 

7.  Marie-Marguerite  Noël,  née  à  Gland  le  27  Janvier  1614,  mariée  :  1"  avec 
•  Meffire  Jean  d'Abricardot;  2"  le   Ie'  Février  1646,  avec  Médire  François 

de  Saint-Etienne,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Chapelle-Sennevoy,  Lieute- 
nant-Colonel du  régiment  du  Roi-cavalerie. 

VI.  DEGRÉ. 

Jean  Noël,  Écuyer,  ne  à  Gland  le  5  Janvier  162  1,  époufa,  à  Tonnerre,  par  con- 
trat du  14  Mars  1642,  Demoifelle  Marie  Guyot.  Ils  décédèrent,  à  un  jour  d'inter- 

{a)  Une  branche  cil  reliée  en  Normandie,  où  elle  était  encore  re|  réfemée  à  la  lin  du  XVIIe  liècle,  en  la  per- 
fonne  de  Lanfran  Nocl,  Écuyer,  Sieur  de  l.i  Vautrie,  qui  lit  enregillrer  les  armoiries  de  la  famille  dan.-,  l'Ar- 
moriai général  de  France  (élection  de  Cacn  .  dreflé  par  Charles-René  d'Hozier,  en  \ertu  de  ledit  de  1696. 
Nous  ne  connailVons  ni  le  point  de  rattache  de  cette  branche  a  la  louche  commune,  ni  les  deltinées  ultérieures. 

[b)  P.  Anfelme,  Hifloire  de  la  Mai/on  de  France  £  des  Grands-Officiers  de  la  Couronne,  t.  VIII,  p.  004.  H 
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vallc,  les  24  &  25  Août  1661  ,  &  la  fortune  de  leurs  enfants  mineurs  fut  diffipée 
par  des  tuteurs  infidèles,  qui  même,  aux  termes  de  la  maintenue  du  Confeil  d'État 
du  14  Mars  1789,  «  leur  huilèrent  ignorer  leur  extraction  ».  Les  enfants  de  Jean 
Noël  lurent  : 

1.  Marin  Noël,  qui  fuit,  auteur  de  la  branche  aînée  actuellement  éteinte. 

•->  <^  3.  Claude  &  Jacques  Noël,  frères  jumeaux,  nés  à  Gland  le  25  Mars  1645, 
morts  en  bas  âge. 

4.  Jean   Noël,  auteur  de  la  féconde  branche,  actuellement  éteinte  &  qui  fera 

rapportée  plus  loin. 

5.  Etienne  Noël,  ne  à  Gland  le  25  Octobre  1 G 3 4 ,  mort  en  bas  âge. 

6.  Pierre  Noël,  auteur  de  la  troilième  branche,  rapportée  à  la  fuite  de  la  fé- 

conde. 

7.  Dominique  Noël,  né  à  Gland  le  12  Août   i(J58,  Chartreux,  mort  à  la  Char- 

treufe  de  Paris. 
S.   Marie  Noël,  née  a  Gland  le   18  Août   i653,  mariée  avec  Mellire  Guillaume 

Courtin  des  Mokges,  Exempt  des  (lardes  du  corps  de  M.  de  Créquy,  puis 

Garde  du  corps  du  Roi. 
9.   Préville  Noël,  morte  en  bas  âge. 

VII.  DEGRÉ. 

Marin  Noël,  Écuyer,  né  à  Gland  le  7  Mars  1643,  Procureur  fifcal  en  la  Juftice 
de  Gland,  mort  le  1  _>  Août  1720.  De  l'on  mariage  avec  Demoifelle  Edmée  Millon, 
il  eut  : 

1.  David  Noël,  ne  a  Gland  le  3  Avril  1680,  mort  fans  pottérité. 

2.  Pierre-Marin  Noël,  qui  fuit. 

3.  Jean  Noël,  né  à  Gland  le  25  Mars  1087,  mort  le  12  Septembre  fuivant. 

4.  Antoine  Noël,  né  à  Gland  le  28  Octobre  16S8. 

5.  Françoise  Noël,  née  à  Gland  le  20  Janvier  1693. 

VIII.  DEGRÉ. 

Pierre-Marin  Noël.  Écuyer,  né  à  Gland  le  2?  Octobre  i685,  époufa,  par  con- 
trat du  j  Janvier  1720,  Demoifelle  Marie  L'Avocat,  dont  il  n'eut  qu'un  fils  : 

IX.    DEGRÉ. 

Philibert  Noël,  Ecuyer,  né  à  Gland  le  8  Août  1721,  marié  en  1731   avec  De- 
mi nielle  Heine  de  la  Marre,  décédé  en   17(12.  11  n'eut  qu'un  fils  : 
Jean  Noël,  ne  à  Gland  le  24  Septembre  1757,  mort  en  bas  âge. 
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DEUXIÈME  BRANCHE. 

[ÉTEINTE.  ] 

VII.  DEGRÉ. 

Jean  Noël,  Ecuyer,  né  à  Gland  le  21  Avril  164(1,  mort  à  Tonnerre  le  5  Mai  1698. 
Marié,  par  contrat  du  14  Février  1677,  avec  Demoifelle  Marguerite  Mirey,  il  en 
eut  : 

1 .  Jean  Noël ,  qui  luit. 

2.  Marin  Noël,  marié,  par  contrat  du  1 3  Octobre  1736,  avec  Demoifelle  Marie 

de  la  Fave,  dont  il  n'eut  pas  d'entants. 

3.  Jacques  Noël,  né  à  Tonnerre  le  5  Novembre  1 683,  mort  le  5  Novembre  1763, 

tans  pollérité  de  l'on  mariage  avec  Demoifelle  Marie  Le  Maire  de  Saint- 
Vinnemer. 

4.  Louis  Noël,  mort  à  l'Hôtel  royal  des  Invalides,  où  il  s'était  retiré  après  de 

longs  fervices  militaires. 

5.  Susanne  Noël,  époufe  de  Gilles  Le  Gros. 

6.  Marguerite  Noël. 

VIII.  DEGRÉ. 

Jean  Noël,  Fcuyer,  né  à  Tonnerre  le  2  Mars  1680,  Maire  royal  de  cette  ville 
en  1750,  Avocat  en  Parlement  &  Juge  de  la  Juftice  de  Saint-Michel-fur-Tonnerre, 
décédé  le  2  Novembre  1740.  H  avait  epoufé,  le  7  Février  17LL  Demoifelle  Gabrielle 
Beau,  dont  il  eut  : 

1.  Jean-Marin  Noël,  qui  fuit. 

2.  Jeanne  Noël,  née  à  Tonnerre  le  3i  Décembre  171  S,  époufe  d'Edme-Claude 

Campenon,  décédé  le  7  Septembre  17S7,  Conseiller  du  Roi  en  l'élecdion  de 
Tonnerre. 

3.  Marguerite  Noël,  née  à  Tonnerre  le  8  Mars  1720,  mariée,  le  27  Janvier  1741, 

à  Edme-Jean-Baptille  Rolland,  Confeiller  du  Roi.  Elle  eft  decédée  le  i5 
Septembre  1792,  laiffant  une  fille,  Edmée-Gabriei.le-Marie,  époufe  de  Mef- 
fire  Edme-Jean  Guyard  des  Forges,  Écuyer,  l'un  des  deux  cents  Chevau- 
légers  de  la  Garde  du  Roi. 

IX.  DEGRÉ. 

Jean-Marin  Noël,  Ecuyer,  né  à  Tonnerre  le  3  Novembre  171 5,  Receveur  des 
domaines  du  Roi  en  Flandres,  mort  à  Lille  le  14  Août  1790,  fans  avoir  contracté 
d'alliance. 
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TROISIÈME  BRANCHE. 


vu.  m: gre. 


Pierre  Noël,  né  à  Gland  le  3  Septembre  t  656,  Chirurgien  major  du  régiment  du 
Roi-cavalerie,  céda  les  droits  en  la  fuccefïïon  de  Meffire  Edme  Dupont,  Chevalier, 
Marquis  de  Villiers  ,  l'on  coufin  ,  à  Jean  8.  Louis  Noël ,  les  enfants,  le  10  Septembre 
1736,  8:  mourut  à  Tanlay  le  18  Décembre  1738.  11  avait  epoule,  par  contrat  du 
24  Novembre  1681,  Demoilelle  Marie  Jacq.uii.lat,  dont  il  eut  : 

1.  Claude  Noël,  Écuyer,  ne  à  Tanlay  en  1682,  lequel,  s'etant  embarqué  8:  ayant 

été  fait  prifonnier  de  guerre,  fut  conduit  a  Lisbonne,  où  il  contracta  en  1721 
un  brillant  mariage  avec  Demoilelle  Antoinette-Maric-Franca  Bitto  de 
Barbuda,  fille  de  Franco  Bitto  de  Barbuda,  Chevalier  de  l'Ordre  de  Saint- 
Jacques  le  Majeur  &  Gouverneur  du  château  Saint-Sébamen-fur-le-Tage. 
Il  mourut  le  20  Mai  1740,  laillant  de  l'on  mariage  : 

I.  Placiuo-Franco  Noël,  ne  à  Lisbonne,  Élève  de  1  Univertité  de  Coim- 
bre,  Membre  de  la  Compagnie  de  Jéfus  le  21  Février  1740. 

II.  Denis-Franco  Noël,  ne  à  Lisbonne,  Elève  de  l'Lniverlite  de  Coimbre, 
Membre  de  la  Compagnie  de  Jéfus  le  8  Décembre  1740. 

III.  Marie-Antoinette-Franca. 

2.  Sébastien  Noël,  né  à  Tanlay  en   1684,  mort  fans  poitérité. 

3.  François  Noël,  né  à  Tanlay  le  i5  Janvier  i685,  mort  à  Paris,  fans  poflérité. 

4.  Jean  Noël,  ne  à  Tanlay  le  ig  Mai  1Ô87,  mort  à  Ervy  le  3o  Septembre  1760, 

avait  epoul'é  :  1"  Demoilelle  Marie  Quieblay,  dont  il  eut  les  enfants  qui  fui- 
vent;  2°  Demoilelle  Catherine  de  Malassis,  fans  enfants. 

I.  Louis  Noël,  né  à  Caen  le  ô  Septembre  1728,  Contrôleur  des  Vingtiè- 
mes de  la  généralité  de  Chalons  en  Champagne  le  (i  Janvier  1766,  mort 
à  Troyes  en  1800,  Directeur  îles  Impositions  du  département.  Il  avait 
epoule,  à  Saint-Florentin,  le  12  Janvier  1766,  Marie-. \le\andrine  Sallot, 
dont  il  eut  : 

1.  Louls-Jean-Francois  Noël,  né  à  Troyes  le  25  Mai  1770,  marié, 
à  Saint-Florentin,  en  Janvier  1796,  avec  Demoilelle  Besson. 

2.  Edme-Robert-Nicolas  Noël  de  Roncenay,  né  à  Troyes  le  20  Dé- 
cembre 1771,  marié  à  Gand  avec  demoifellc  N...  Mort  a  Paris  en 
Mai  1834.  Il  eut  une  fille  : 

Juliette  Noël  de  Roncenay,  mariée,  en  Avril  1829,  au  Baron 
Charles-Edmond  de  Crespy  le  Prince,  Capitaine  à  l'État- 
major  général  de  la  Garde  royale,  Chevalier  de  la  Légion 
d'hojmeur. 

II.  Edmée  Noël,  née  à  Caen  le  17  Novembre  171 3,  mariée  à  Edme-Guil- 
laume  Gauthier,  Directeur  des  Aides  à  Caen. 

III.  Marie-Anne  Noël,  née  à  Caen  en  1714,  mariée  à  Jean-Francois 
Luyt,  Receveur  des  domaines  à  Mortain. 

5.  Marin  Noël,  ne  à  Tanlay  en  1688,  mort  fans  poflérité. 

6.  Louis  Noël,  qui  fuit. 

7.  Charles-Henri  Noël,  né  à  Baon  le  2  Novembre   1698,  mort  fans  poflérité. 
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VII I.   DEGRÉ. 

Loris  Noël,  Écuyer,  né  à  Tanlay  le  22  Mars  1690,  Officier  de  panneteric  chc 
le  Roi,  recueillit  une  portion  dans  la  lucceflion  du  .Marquis  de  Villiers,  (on  coulin 
\  mourut  à  Ervy  le  3  Février  176g.  Il  avait  époufé,  a  Dol,  en  Bretagne,  par  con 
trat  du  19  Janvier  1741,  Demoilelle  Marie-Anne-Françoife  Carron,  dont  il  eut 

1  &  2,  Pierre  ^  Jean  Noël,  frères  jumeaux,  nés  à  Alençon  le  4  Novembre  1741 
morts  le  19  luivant. 

3.  Louis-Bonaventure-Jean-Marie,  qui  luit. 

4.  Philibert  Noël,  Sieur  des  Vergers,  ne  a  Tanlay  le  10  .Mai  1747,  mort  à  Erv 

le  3  Décembre  1759. 

5.  Marin  Noël,  auteur  de  la  branche  des  Vergers,  rapport 
G.   Marie-Edmée  Noël,  née  à  Tonnerre  le  3o  Janvier   1743 

28  Avril  1730. 

7.  Marie-Anne  Noël,  née  à  Tonnerre  le  7  Février  174b,  ma 

3o  Juillet    1770,  a   Pierre-Louis    Regnault   de   Lirkon, 
Premier   Lclieun. 

8.  Anne  Noël,  née  a  Tanlay  le  6  Mars   1741) ,  morte  le  7  Octobre  1750. 

9  8c   10.   Marie-Angélique  &  Françoise-Edmée  Noël,  fœurs  jumelles,  née 
Tanlay  le  1  1  Avril  1750,  décédées  les  21')  8c  28  fuivants. 

11.  Anne-Marguerite  Noël,  née  a  Ervy-le-Chaitel  le  3i   .Mai  1711,  mariée 
3  Mai  1772,  a  François  Le  Secq,  Officier  chez  la  Reine. 

12.  Suzanne-Julienne  Noël,  née  à  Ervy  le  22  Septembre  1 72,  décédée  à  To 
nerre  le  6  Octobre  1785. 

r3.   Hélène-Perrine  Noël,  née  à  Evry   e  2  Février   1734,  décédée  1 

vembre  1737. 
i.p  Marie-Louise  Noël,  née  a  Ervy  le  11  Avril  1 7 3 T> ,  morte  à  Tonnerre  le 
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IX.    DEGRÉ. 


Louis-Bonaventure-Jean-Marh-  Noël.  Écuyer,  Sieur  de  la  Courvée,  Seigneur 
en  partie  de  Courtelon  <S.  du  Plefty-Puileaux,  c\  de  plufieurs  fiefs  dépendants  des 
terres  &  feigneuries  d'Auxon,  Vert,  Roncenay,  Cofdon,  la  Couldre,  Eaux,  Pui- 
feaux,  les  Bordes,  les  Chefnes-Millot,  &c,  ne  à  Dol  le  14  Août  1743,  Bailli  de  la 
baronnie  &  pairie  d'Lrvv,  Avocat  en  Parlement,  Gentilhomme  de  panneteric  chez 
le  Roi  8c  Ion  Confeiller-Contrôleur  au  grenier  à  fel  de  Tonnerre,  a  été  maintenu 
dans  fa  noblelle  d'extraction,  conjointement  avec  ton  frère  Marin  Noël  des  Ver- 
gers, par  arrêt  du  Conieil  d'État  du  Roi,  du  14  Mars  1789,  fur  productions  des 
preuves  remontant  a  Jean  Noël,  qui  forme  le  premier  degré  de  cette  généalogie; 
«  nonobltant,  dit  cet  arrêt,  bomitlion  de  qualifications  nobles  commile  par  Pierre 
8<  Louis  Noël,  leur  aveul  8,  père  dont  Sa  Majefté  les  a  relevés  en  tant  que  de  be- 
foin  ».  Le  14  Mai  de  la  même  année,  il  obtint  de  Chérin,  Généalogifte  des  Ordres 
du  Roi,  un  certificat  de  noblelle  tranfmillible.  Il  fut  incarcère  fous  la  4  erreur  comme- 
Noble,  le  22  Septembre  1703,  8.  ne  fortit  de  la  prifon  qu'après  la  chute  de  Robef- 
pierre,  le  .S  Novembre  1704.  11  elt  dcccdc  le  24  Avril  1829,  De  ion  mariage  avec 
Demoilelle  Adélaïde-Louile  Barrault  des  Moins,  qu'il  avait  époufée  le  i5  Fé- 
vrier 1773,  à  Tonnerre,  il  eut  : 

1.  Edme-Jean  Noël  de  la  Courvée,  qui  fuit. 

2.  Marguerite  Noël  de  la  Courvée,  née  à  Tonnerre  le  23  Mai   1774,  mariée, 


337  NOËL  DES  VERGERS.     .  7 

par  contrat  du  8  Mars  1 79^ ,  à  Médire  Antoine-Florent  m  Bourst,  ancien 
Officier  au  régiment  de  huffards-Lauzun,  décédé  à  Tonnerre  le  23  Sep- 
tembre i8o3. 

X.  DEGRÉ. 

Edme-Jean  Noël  de  la  Courvée,  Écuyer,  né  à  Tonnerre  le  14  Avril  1777,  obtint, 
le  12  Mai  1789,  de  Chérin,  Généalogifte  des  Ordres  du  Roi,  un  certificat  de  no- 
blefle  pour  fervir  dans  les  troupes  du  Roi.  De  l'on  mariage  avec  Demoilelle  Marie- 
Joféphine  Brêavoine,  qu'il  avait  époufée  à  Paris,  par  contrat  du  20  Décembre  1800, 
il  eut  : 

1.  Jean-Marin-Charles  Noël  de  la  Courvée,  qui  fuit. 

2.  Maria  Noël  de  la  Courvée,  née  à  Paris  le  11   Mai  i8i3. 

XI.  DEGRÉ. 

Jean-Marie-Charles  Noël  de  la  Courvée,  né  le  14  Octobre  1801  à  Paris  où  il 
ell  décédé  le  12  Février  1840,  avait  époufé  Adélaïde  Cailliet,  dont  il  eut  un  (ils, 
qui  luit. 

XII.   DEGRÉ. 

Marin-Edme  Noël  de  la  Courvée,  né  à  Fleys  le  24  Septembre  1841,  marié  à 
Eulalie-Ifabelle-Adélaïde  Cordier,  dont  une  fille  : 

Eugénie-Adélaïde-Isabelle  Noël  de  la  Courvée,  née  à  Tonnerre  le  26  Novem- 
bre 1868. 


BRANCHE  DES  VERGERS. 

IX.   DEGRÉ. 

Marin  Noël  des  Vergers,  Ecuyer,  Seigneur  d'Ancy  le  Serveux,  né  à  Ervy  le 
19  Août  1759,  Avocat  au  Parlement  de  Paris,  a  été  maintenu  dans  fa  noblefle 
d'extraction,  conjointement  avec  l'on  frère  Louis-Bonaventure-Jean-Marie,  par  arrêt 
du  Confeil  d'État  du  Roi  du  14  Mars  1789.  11  exerça  enfuite  les  fondions  de  Prési- 
dent de  la  Chambre  de  Commerce  de  Paris,  *  celles  de  Membre  du  conseil  d'Fs- 
icompte  de  la  Banque  de  France,  fut  élu  Membre  de  la  Chambre  des  députes 
pour  l'arrondifiement  de  Tonnerre  en  1 8 3 1  ^  nommé  Chevalier  de  la  Légion  d'hon- 
neur, ?v  eft  décédé  le  7  Août  i836.  11  avait  époufé,  par  contrat  du  7  Mai  178g, 
Demoilelle  Jeanne-Hélène  Guyot,  décédée  le  26  Avril  182?.  De  ce  mariage  l'ont 
ill'us  : 

1.  Marin-Charles-Adolphe  Noël  des  Vergers,  né  à  Paris  le  2  Novembre  1800, 

mort  le  27  Juin  1808. 

2.  Marin-Joseph-Adolphe,  qui  continue  la  filiation. 

3.  Louise-Marine-Hélène  Noël  des  Vergers,  née  à  Tonnerre  le  14  Mars   171)0, 

décodée  à  Paris  le  i5  Septembre  171)1. 


Regiftre  feptième, 
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4.  Anne-Louise-Hélène  Noël  des  Vergers,  née  a  Paris  le  14  Février  171P,  ma- 

riée, le  24  Août  181 3,  à  Simon-Martial  Culhiat  du  ChaMont,  décédée  a 
Clermont-Ferrand  le  23  Novembre  1817. 

5.  Pauline  Noël  des  Vergers,  née  a  Paris  le  14  Janvier  179'"'. 

A".    DEGRÉ. 

Marin-Joseph-^Adolphe  Noël  des  Vergers,  né  à  Paris  le  2  Juin  1S04,  Orientalifle, 
Épigraphifte,  Archéologue  8v  1  lilloricn,  Correfpondant  de  flnltitut  de  France,  Che- 
valier de  la  Légion  d'honneur,  décédé  à  Nice  le  2  Janvier  1867.  Il  avait  époulé  en 
premières  noces,  le  4  Décembre  1 S 2 3 ,  a  Tonnerre,  Demoifelle  Amélie-Laure  Des- 
pkhz  de  Quincy,  décédée  à  Paris  le  17  Janvier  1828,  dont  il  a  eu  : 

1.  Louis-Marin-François  Noël  des  Vergers,  né  le  9  Septembre  1824,  mort  le 

29  Mai  1S2G. 

2.  Hélène-Laure-Françoise  Noël  des   Vergers,    fœur   jumelle  du  précédent, 

morte  le  7  Janvier  1826. 
De  l'on    mariage,   contracté   le  5   Mai   iS3N,    avec  Emma   Firmin-Didot,   fille 
d'Ambroife  Firmin-Didot,  Membre  de  llnllitut,  Officier  de  la  Légion  d'honneur, 
il  a  laitle  : 

1.  Marin-Joseph-Gaston  Noël  des  Vergers,  qui  fuit. 

2.  Joséphine-Hélène  Noël  des  Vergers,  mariée,  le  23  Mai  1864,  à  Hippolyte- 

Alexandre-Paul-Léoncl,  Comte,  puis  Marquis  de  Toulongeon,  Député  au 
Corps  légillatil,  décédé  le  3  Mai  [868,  ne  biffant  de  cette  union  qu'un  fils  : 
André,  Marquis  de  Toulongeon,  ne  le  12  Juillet  i865. 

XI.    DEGRÉ. 

Marin-Joseph-Gaston  Noël  des  Vergers,  ne  à  Paris  le  3i  Mars  1840,  ancien  Au- 
diteur au  Confeil  d'État,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  ancien  Chef  de  Cabinet 
à  la  Préfecture  de  la  Seine  &  au  Miniltère  de  l'Intérieur  fous  L'Empire  en  1870. 
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DES     NOS, 

Anciens  Seigneurs  dndit  lieu,  paroijje  de  Saint-Potan,  près  Matignon,  Évêché  de 
Saint-Brieuc ;  du  Vawneloifel,  du  Bourgdurant ,  de  Beauvoir,  la  Verdière,  la 
Motte-Collas,  du  Tertre,  de  Vauhebert,  la  Planche,  la  Villegowais ,  de  Tou- 

rande,  la  Motterouxel ,  Ilemenard ,  la  Tanière ,  la  Tendraye ,  la  Doucetière,  la 
Gerbaudière,  des  Landes,  la  Eeuillee,  Pannard  &  Champmeflin. 

en  BRETAGNE. 


D'Argent  au  Lion  de  Sable,  armé,  couronné  &  lampajfé  de  Gueules.  Couronne  :  de  Marquis. 
Supports  :  deux  Lions.   Devise  :  Marche  droit!  Cri  de  guerre  :  Saint-Pierre  des  Nus! 

Le  premier  des  Nos  connu  figure  comme  témoin  dans  le  teftament  d'un  Sire  de  la 
Boëfiière,  mourant  à  Ptolémaïs  en  1 1 65  (ci). 
Guillaume  (Willelmus)  des  Nos  figure  comme  témoin  dans  une  donation  faite 
par  Pierre  de  Tournemine ,  à  l'Abbaye  de  Saint- Aubin-des-Bois,  de  la  moitié  du 
village  de  Saint-Kaeno,  paroiffe  d'Erquy,  en  1219  (b). 

PREMIER  DEGRÉ. 

Roland  des  Nos  le  croifa  en  124S  (c),  &  époufa  en  1270  Yvonne  de  Trelever, 
dont  : 

1.  Jehan  des  Nos,  qui  fuit. 

2  &  3.   Roland  &  Pierre  des  Nos  (d),  fans  poilérité. 


II.   DEGRE. 

Jehan  des  Nos  e  époufa  en  i3o3  Gillette  de  Cherette,  ou  mieux  de  Charette, 
héritière  du  Vaumeloifel,  dont  : 
1.   Etienne  des  Nos,  qui  fuit. 
2  &  3.   Roland  &  Jehan  des  Nos  (/),  tans  poilérité. 

(a)  Original  en  parchemin  (archives  Je  M.  le  Marquis  de  la  Bofcffière). 

(b)  Anciens  Evêchés  de  Bretagne,  par  Ceilin  de  Bourgogne  >Sl  A.  de  Barthélémy,  t.  III,  2e  partie,  p.  ?i. 

(c)  Titre  original  en  parchemin,   relatif  au  partage  de  Limillb  à  Damiette.  en  vertu  duquel  Ces  armes  ont  été 
miles  au  Muiee  de  Vcrfailles  »  archives  de  la  famille). 

(d)  Ancienne  généalogie    archives  de  la  famille). 

l'e)  Jehan  des  Nos  ligure  dans  une  donation,  du  20  Février  1  34 1 .  faite  par  Charles  de  Blois,  Duc  de  Bretagne, 
a  ion  coufin  Kflicuble  de  Goyon,  Sire  de  Matignon,  de  divers  riefs  en  Saint-Potan,  dont  faifait  partie  la  tenue  de 
Jehan  des  Nos  &  l'es  parçonniers.  (Dom  Morice,  Hijloire  ecdéfiaflique  &  civile  de  Bretagne,  t.  I",  p.  14JO.] 
/    Ancienne  généalogie  .archives  de  la  famille1. 
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III.  DEGRÉ. 

Etienne  des  Nos  (a)  époufa  en  1:40  Jeanne  de  Tregomard,  dont  : 

1.  Philippe  des  Nos(è),  qui  fuit. 

2.  Bertrand  des  Nos  (c),  tige  de  la  branche  des  Folies,  branche  qui  s'ell  éteinte 

en  la  perfonne  de  Charles-Henri  des  Nos,  admis  à  L'École  militaire  de 
Paris  en  1772,  fur  preuves  faites  devant  d'Hozier,  8:  qui  lut  tué  pendant  la 
guerre  de  Vendée. 

3.  Jehan  des  Nos  (rf),  époux  de  Jeanne  de  Saint-Martin. 

IV.  DEGRÉ. 

Philippe  des  Nos  (e)  époufa,  le  3  Juin  1370,  Typhaine  nu  Boisriou,  dont  : 

1.  Antoine-Henri  des  Nos,  qui  fuit. 

2.  Roland  des  Nos  (/),  mort  fans  poftérité. 

V.    DEGRÉ. 

Antoine-Henri  des  Nos  {g)  époufa  en  140?  Marguerite  de  la  Touche  a  i.a 
Vache,  fille  aînée  du  Comte  de  la  Touche  [h).  De  cette  union  : 

1.  Jean  des  Nos,  qui  fuit. 

2.  Roland  des  Nos  (i),  tige  de  la  branche  de  la  Verdiére,  éteinte  à  la  féconde 

génération. 

3.  Henri  des  Nos  (_/),  fans  poftérité. 

a)  Etienne  des  Nos  parut  à  la  montre  d'armes  de  la  compagnie  de  Meffire  de  Bcaumanoir,  le  11  Juin  1 3 5 i . 
(Dom  Morice,  t.  1",  p.  1469,  extrait  de  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris. 

(b)  Généalogie  de  la  Maifon  des  Nos,  Tonds  des  Blancs. Manteaux,  manufcrits  de  la  Bibliothèque  nationale, 
n-  22,348. 

{c)  Bertrand  des  Nos  figure  à  la  montre  d'armes  de  Médire  de  Tournemine,  le  17  Septembre  i3S3.  (Dom 
Morice,  t.  11,  p.  430,  &  Dom  Lobineau,  Hijloire  de  Bretagne,  t.  Il,  p.  044.  11  fcella  de  ion  fceau,  devant  la 
Cour  de  Rennes,  un  acle  d'échange,  le  mercredi  jour  Saint-Grégoire  1403.  (Original  en  parchemin,  communi- 
qué a  d'Hozier  pour  les  preuves  de  Cour  faites,  en  Juillet  1774,  par  Chaul es-Louis,  Comte  des  Nos,  Marquis 
de  Pannard,  Maréchal  de  camp.  Bibliothèque  nationale.,  Bertrand  parut  aufli  à  la  Réformation  de  la  Noblelle 
de  la  pareille  de  Saint-Potan  le  3i  Décembre  1427.  (Anciennes  Reformations  de  Bretagne,  manufcrit  Je  la  Bi- 
bliothèque nationale,  n°  83 1  1.) 

\d  Jehan  des  Nos  ell  qualifie  de  Chevalier  dans  un  acle  en  latin  de  i3S2.  (Dom  Morice,  t.  11,  p.  43i.J  11 
commande  comme  Banneret,  fous  les  ordres  du  Connétable  de  Clill'on,  une  compagnie  compolée  de  trois  Cheva- 
liers .V  dix-lcpt  Écuyers.  (Dom  Morice,  t.  11,  p.  471,  extrait  de  la  Cour  des  Comptes  de  Paris.)  Le  jeudi  après 
la  Chandeleur  1J91,  il  rend  aveu,  avec  Jeanne  de  Saint-Martin,  fon  époufe,  a  Robin  du  hou.  (Original  en  par- 
chemin aux  archives  de  la  famille.) 

(e)  Philippe  des  Nos  &  fon  époufe  figurent  en  tête  de  la  généalogie  établie,  fur  titres  originaux ,  par  d'Hozier 
pour  les  preuves  de  Cour;  ils  figurent  aulli  en  tête  des  preuves  fournies  par  la  maifon  des  Nos,  devant  le  Parle- 
ment de  Bretagne,  lors  de  la  Réformation  de  la  Noblelle  de  cette  province.  Le  Parlement  rendit  trois  arrêts,  le 
iG  Janvier,  le  li  Février  &  le  iG  Mai  1669,  qui  tous  les  trois  déclarent  la  Maifon  des  Nos  noble  d'ancienne  ex- 
traction. (Manufcrit  de  la  Bibliothèque  nationale.  Reformations  de  Bretagne,  n"  S,3i3  &  fuivants.) 

(/,)  Roland  des  Nos  parut  à  la  Réformation  de  la  Noblelle  de  la  pareille  de  Saint-Potan  en  1427  &  1441 
Anciennes  Réformations  de  Bretagne).  Copie  conforme  de  la  Réformation  de  1427,  délivrée  par  ordre  du  Par- 
lement de  Bretagne  le  29  Janvier  1772,  à  la  requête  de  haute  S;  puiffante  Dame  Charlotte-Suzanne  des  Nos, 
Huchelle  de  Beauvillicrs  .archives  de  la  famille). 

(g)  A  partir  de  ce  degré  nous  ne  ferons  plus  qu'une  analyle  des  preuves  Je  Cour  faites  en  1  774,  &  nous  citerons 
feulement  les  documents  qui  ne  le  trouvent  pas  dans  ces  preuves,  remontant  à  Antoine-Henri  des  Nos. 

{h)  Elle  cil  aufli  délignée  fous  les  noms  J'Anastasu:  ou  Catherine,  dans  Le  Paige,  La  Chenaye- Desbois  ex 
dans  plulieurs  anciennes  généalogies  manuferites.  Son  père  ell  deligné  fous  le  litre  de  Comte  de  la  louche  à  la 
Vache  dans  Le  Paige,  t.  Il,  p.  129,  &  dans  I.a  Chenaye-Desbois. 

(i)  Roland  des  Nos  parut  à  la  Réformation  de  la  Noblelle  de  la  pareille  Je  Saint-Meloir  en  1440.  {Anciennes 
Reformations.) 

(j)  Henri  des  Nos  parut  à  la  Réformation  Je  la  pareille  Je  Saint-Germain  de  Matignon  en  1441  'mêmes 
preuves  ,  &  a  la  revue  de  la  Noblelle  de  l'Évèché  de  Samt-Brieuc,  en  palloc ,  falade ,  épee  &  pertuifanne ,  les 
9  &  10  Janvier  14G0,    Archives  de  Saint-Brieuc.l 
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TV.    DEGRE. 

Jean  des  Nos  uzj  époufa  en  144*")  Catherine  de  la  Motte-Collas,  dont  : 

1 .  Jean  des  Nos,  qui  fuit. 

2.  Hector  des  Nos,  qui  forma  la  branche  de  la  Villethébault,  éteinte  vers  1690. 

3.  Pierre  des  Nos  (b),  tige  de  la  branche  de  la  Villehuchet,  éteinte  à  la  cinquième 

génération. 

4.  Richard  des  Nus    c  ,  Seigneur  de  Beauvoir;  fans  poiïerité. 

VII.  DEGRE. 

Jean  des  Nos  (d)  époufa,  le  3i  Mars  147^,  Jeanne  de  Goyon,  dont  : 

1.  Bertrand  des  Nos,  mort  jeune. 

2.  Pierre  des  Nos,  qui  fuit. 

3.  Jean  des  Nos,  Seigneur  de  Bourgdurant;  fans  poftérité. 

4.  Gilles  des  Nos,  Seigneur  du  Tertre  des  Nos,  qui  forma  la  branche  du  Tertre, 

éteinte  au  XVI b  liecle,  dans  Kergus. 

5.  Jeanne  des  Nos,  époufe  de  Morin  de  Veauhérault. 

VIII.  DEGRÉ. 

Pierre  des  Nos  (é)  époufa  Catherine  de  la  Ferrière,  après  contrat  &  pro- 
melle  de  ce  mariage  dreffé  le  28  Septembre  149 1.  De  cette  union  vinrent  : 

1.   Pierre  des  Nos  (J),  qui  époufa  en  i5i5  Chriilophette  de  Cluhunault,  dont 

un  fils,  François ,  marie  à  Suzanne  le  Porc  (g);  fans  enfants  maies. 
■_>.   Jean  des  Nos,  qui  fuit. 

3.  Vincent  des  Nos,  mort  jeune. 

4.  François  des  Nos. 

5.  Francoisk  des  Nos,  qui  époufa  Jacques  de  Rouan  i  //). 
Plufieurs  autres  filles. 

JX.   DEGRÉ. 

Jean  des  Nos  (;')  époufa,  par  contrat  du  29  Décembre  i53S,  Louife  de  Chateau- 

briant,  dont  : 

(a)  Jean  des  Nos  parut  A  la  Réformation  de  In  paroiffe  de  Saint-Potan  en  1427.  Il  parut  également  en  1441 
aux  Reformations  de  la  Noblelle  des  pareilles  de  Saint-Potan  &  de  Plévin  [Anciennes  Réformations),  &  à  la 
revue  de  la  Noblelle  de  l'Évéché  de  Saint-Brieuc  en  1469,  repréfenté  par  lbn  fils  Richard,  en  brigandines ,  Ja- 
lades.  e'pées,  arcs,  trouffes  £  trois  chevaux.  (Archives  de  Saint-Brieuc. 

(b)  Pierre  des  Nos  parut  à  la  même  revue  e»  bri gandins,  falade,  épée,  arc  &  trouffe.  (Archives  de  Saint- 
Brieuc.) 

(c)  Richard  des  Nos  parut  a  la  montre  iV  revue  paffée  à  Oman,  le  1"  Septembre  [4S9,  fous  la  charge  &  con- 
duite de  Meflire  Pierre  de  Rohan.  (  Dom  Morice,  t.  III,  p.  63  1.) 

[d  Le  i.|  Avril  147J,  Jean  des  Nos  reçut  partage  de  Bertrand  de  Goyon,  fon  beau-père,  pour  Jeanne  de 
(ioyon,  fon  époufe.  1  Preuves  de  noblelle  devant  le  Parlement  de  Bretagne.)  Jean  parut  comme  témoin  à  la 
Réformation  de  la  Noblelle  de  laparoilléde  Pléboulle,  le  9  Août  1470.  [Anciennes  Reformations  de  Bretagne.) 
Il  ollrit,  devant  la  Cour  de  Plancouët,  le  10  Juin  14N0,  de  faire  hommage  des  biens  qui  lui  étaient  échus  par 
la  mort  de  Jean  des  Nos,  Ion  père    archives  de  la  famille). 

e    Pierreries  Nos  ell  cité  dans  plufieurs  titres  produits  pour  les  preuves  de  Cour. 

/.)  Pierre  des  Nos,  tils  du  précédent,  parut  a  la  Réformation  de  Saint-Potan  en  1 535. 

(g)  François  des  Nos,  lils  de  Pierre  .^  de  Chriilophette  de  Cluhunault,  n'elt  pas  défigné  comme  marié  dans 
les  preuves  de  Cour;  il  avait  cependant  époufe  Suzanne  i.e  Porc,  comme  on  le  voit  dans  les  preuves  de  no- 
blelle de  la  branche  de  la  Villethébault,  produites  devant  le  Parlement  de  Bretagne    archives  de  la  famille  . 

(M  Généalogie  de  la  Maifon  de  Bouan,  produite  devant  le  Parlement  pour  la  Réformation  de  1G68. 

[i    Jean  des  Nos  parut  à  la  Reformation  de  la  pareille  de  Plouer  en  1  5 1 3  <v  à  celle  de  Saint-Potan  en  1  535. 
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i.   François  des  Nos,  qui  fuit. 

_>.  François  des  Nos  (a),  le  jeune,  qui  devint  Abbé. 

3.  Christophe  des  Nos,  qui  a  formé  la  branche  de  Pontourande  (b),  éteinte  à  la 

quatrième  génération.  Il  avait  époufé  Françoife  ni:  Rosnyvinen,  dite  de 
Quitté. 

4.  Amaurie  des  Nom,  mariée  :    1"  à  Jacques  de   Bëaumont  (c);   2°  à   Helenus 

Perraud. 

X.    DEGRÉ. 

François  des  Nos  (ci)  époula,  par  contrat  du  17  Novembre  1 568,  Charlotte  de 
Jousson  ,  dont  : 

1.  Gilles  des  Nos,  Chevalier  des  Ordres  du  Roi  en  160G,  &  Gentilhomme  de  fa 

Chambre,  époula  en  i5<j7  Charlotte  de  Buor.  Il  eft  auteur  de  la  branche 
d'Hemnard  rv  des  Comtes  de  la  Feuillée,  qui  s'eft  éteinte  en  la  perlbnne  de 
Charlotte-Suzanne  des  Nos,  Ducheffe  de  Beauvilliers,  morte  en  \jg3(e). 

2.  François  des  Nos,  Chevalier  de  l'Ordre  du  Roi  &:  Gentilhomme  lervant, 

marié  en  1609  a  Marte  Neveu,  &  tige  de  la  branche  de  la  Tanière  &  de  la 
Tendraye,  éteinte  au  XVIIe  fiècle. 

3.  Jacques  des  Nos,  fans  poftérité. 
p   René  des  Nos,  qui  fuit. 

5.  Julienne  des  Nos,  mariée  en  1611  à  François  de  Livret. 

6.  Françoise,  mariée  à  Guy  de  la  Vairie. 

XI.    DEGRÉ. 

René  des  Nos,  époula,  par  contrat  du  3o  Mai  1(102,  .Marie  de  Mkcaudais,  dont  : 

1.  Jean-Baptiste  des  Nos,  qui  fuit. 

2.  René  des  Nos,  tige  des  Seigneurs,  Comtes  de  Champmellin,  branche  éteinte 

pendant  la  Révolution  de  1793  (/). 

{Anciennes  Réformations.)  Il  cil  défigné  comme  Chevalier  de  l'Ordre  du  Roi  dans  Le  Paige,  t.  II,  p.  129.  11 
était  Gentilhomme  de  la  maifon  du  haut  &  puiilant  Suc  de  Rohan. 

.7    Collation  de  la  prébende  de  Saint-Malo  pour  François.  (Parchemin  aux  archives  de  la  famille.; 

{b)  Preuves  de  la  branche  de  Pontourande  pour  la  Réformation  de  iGfin.  Cette  branche  a  produit  un  Gen- 
tilhomme de  la  Chambre  des  Rois  Henri  III  &  Henri  IV  cV  Chevalier  de  l'Ordre  de  Saint-Michel. 

c)  Généalogie  de  la  maifon  de  Beaumont.  [Réformât  ion  de  Bretagne  de  160S.) 

(d)  François  ell  défigné  comme  Chevalier  de  l'Ordre  du  Roi  è<  Gentilhomme  de  fa  Chambre  dans  Le  Paige, 


(e)  Charlotte-Suzanne  des  Nos  avait  époufé,  le  22  Octobre  iyi\  Paul-Louis,  Hue  de  Beauvilliers,  Pair  de 
France,  Comte  de  Buzançois,  Grand  d'Efpagne  de  première  clalle,  Brigadier  des  armées  du  Roi,  Mettre  de 
camp  du  régiment  de  Beauvilliers,  Chevalier  des  Ordres  du  Roi;  qui  mourut  à  la  fuite  des  blelfurcs  qu'il  axai: 
reçues  à  la  bataille  de  Rosbach,  fans  lailfer  d'enfants  de  ce  mariage.  La  Ducheilé  de  Beauvilliers,  qui  était  la  der- 
rière des  Nos  de  la  branche  aînée,  tefta,  le  1er  Mai  1793,  en  laveur  de  Charles-Louis,  Comte  des  Nos.  Marquis 
de  Pannard.  &  lui  légua  l'on  immenfe  fortune,  comme  au  feul  chef  de  famille  repréfentant  du  nom.  Ce  teltament 
ne  put  être  exécuté  par  fuite  des  événements  de  la  Révolution.  1  Archives  de  la  famille,  La  Chenaye-Desbois  S; 

:/    Cette  branche  acquit  beaucoup  d'illullration ,  furtout  dans  la  marine,  &  a  fourni  : 

Chaules  des  Nos,  Chef  d'efeadre,  Lieutenant-général,  Commandeur  de  Saint- Louis,  Vice-Roi  d'Amérique.  Le 
Koi  Louis  XIV  l'avait  honore  du  titre  de  Comte. 

Loris,  frère  du  précèdent.  Page,  puis  Fcuyer  du  Roi  Louis  XIV,  &  Ion  Aide  de  camp. 

Gilles,  également  leur  frère,  Seigneur  de  Champmellin,  Chct  d'efeadre.  Commandeur  de  Saint-Louis,  Lieu- 
tenant général,  Gouverneur  des  îles  i\  terres  fermes  d'Amérique.  Le  Roi  Louis  XIV  lui  donna  le  titre  de  Comte 
de  Champmellin. 

Charles-Pierre  des  Nos,  fils  de  Charles,  nommé  ci-dcll'us,  fut  Chef  d'efeadre.  Il  époula  fa  confine  Thérèse- 
Catherine  des  Nos,  dont  il  eut  cinq  fils  : 

1.  Charles-Etienne,  reçu  Page  du  Roi  en  1727,  mort  Capitaine  du  régiment  de  Lyonnais,  lans  alliance. 
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3.  Urbain  des  Nos,  fans  poftérité  mâle. 

4.  Charlotte  des  Nos,  née  en  Novembre  1(104. 

5.  Julienne  des  Nos,  née  en  Avril  1607. 

XII.    DEGRÉ. 

Jean-Baptiste  des  Nos,  né,  au  château  de  Pannard,  en  Mars  i6o3  (a),  époula, 
par  contrat  du  i5  Février  1627,  Gilonne  le  Gay,  dont  : 

1.  Philippe  des  Nos,  baptifé  à  Ernée  le  7  Février  1644,  mort  jeune  (b). 

2.  Charles  des  Nos,  qui  fuit. 

XIII.    DEGRÉ. 

Charles  des  Nos,  baptifé,  le  [8  Décembre  1144,  à  Ernée,  &  mort  le  7  Décembre 
168S  (c),  avait  époufé,  par  contrat  du  14  Juin  1667,  Renée  ni:  Malescot,  dont  : 

1.  Charles  des  Nos,  qui  fuit. 

2.  Philiim'i-:  des  Nos,  fans  alliance,  tué  au  combat  de  Malaga  en  1704. 

XIV.    DEGRÉ. 

Charles  des  Nos,  né  le  20  Octobre  1678,  époula  ,  en  premières  noces,  par  contrat 
du  24  Avril  170D,  Marie  le  Clerc,  dont  : 

1.  Charles-René  des  Nos,  qui  fuit. 

2.  Marie  des  Nos,  née  en  1706,  reçue  à  Saint-Cyr  en  171  3. 

3.  Charlotte-Renée  des  Nos,  baptifée  le  28  Mars  1710,  qui  tella  en  1729  comme 

fille  émancipée. 

4.  Thérèse  des  Nos,  née  en  1712,  reçue  à  Saint-Cyr  en  1721  8^  Religieufe  Urfu- 

line  à  Rennes  en  173s. 
Il  époula  en  fécondes  noces,  par  contrat  du  14  Septembre  1720,  Gabrielle-Rofe 
de  la  Corbière  i  1/  ,  dont  : 

1.  Gilles-René  des  Nos,  baptifé  le  9  Novembre  1721,  Page  de  la  Reine  en  1737, 

qui  lut  tué  (e  ,  étant  Officier,  au  fiége  de  Prague,  en  1742. 

2.  Foi  1  s  1  -(i aiïkii  i.i.e-Charlottk-Thérèse  des  Nos,  née  le  10  Juin  1723,  mariée. 

en  Novembre  1741"',  a  Gilbert  du  Boisbéranger  (/). 

M  V.    DEGRE. 

Charles-René  des  Nos,  Marquis  de  Pannard  (g  ,  ne,  au  château  de  Pannard,  le 
S  Décembre  1710,  cpoula,  le  10  Décembre  1736,  Renée-Marie  DU  Prat,  dont  : 
1.  Charles-Louis  des  Nos,  qui  luit. 

j.  (in  1  i  s-Mvrie,  Chefd'efcadre,  comme  fon  père,  cpoula  la  coufinc  Marie  des  No,,  Comtelfe  de  la  l'cuillée: 
fans  poflérité. 

3.  Ni.  01  as-Pierri  ,  Grand  bailli  de  l'Ordre  de  Malte,  Lieutenant-général  des  armées  navales. 

4.  Hknri-I.ouis-Rknk,  Évcque  de  Rennes  &  de  Verdun. 

?.   KiNK-Ciiuu  Ks-'l'in  i<i "si  ,  Chevalier  Je  Malle.     Preuves  de  Cour,  la  Chenayc-Desbois  &  Le  Paigc. 
a    b    Extrait  des  regillres  de  l'état  civil  de  la  ville  d'Ernée. 
[c    Regillres  d'état  civil  Je  la  ville  d'Ernée. 
!d)  Archives  de  la  famille, 
(e)  Le  Paige,  t.  II.  p.  1  à  1 . 
(/    l.e  Pa'îge  &  archives  de  la  famille. 

l'i,1)  Qualifié  du  tare  Je  Marquis  Je  Pannard  dans  plufieurs  afles  du  temps.  (Archives  de  la  famille,    brevet 
Je  Lieutenant  au  régiment  Je  Lyonnais,  compagnie  des  Nos,  figné  du  Roi,  1"  Janvier  1734. 
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2.  Renée-Perrine-Thérèse-Rose  des  Nos,  née  en  Mors  17408c  morte  chez  les 

Dames  de  Saint-Thomas  de  Villeneuve,  a  Paris,  le  6  Janvier  1766  (a). 

3.  Madeleine-Élisabeth-Thérèse  des  Nos,  née  en  Novembre  1 748 ,  Religieufe 

de  la  Viiitation,  à  Rennes,  vivait  encore  en  1700. 

X  VI.   DEGRÉ. 

Charles-Louis,  qualifié  Comte  des  Nos,  Marquis  de  Pannard  (b),  né  le' 2  Sep- 
tembre 1737,  au  château  de  la  Goupillère,  époufa,  par  contrat  du  19  Mai  1772, 
Marie-Étiennette-Eulalie  de  Romance,  fille  du  Marquis  de  Romance   c),  dont  : 

1.  Charles-Henry-Marie  des  Nos,  ne  le  20  Juillet  1774,  d'abord  Enfeigne  aux 

Cardes  françaifes,  puis  Capitaine  à  l'armée  de  Condé  (ci),  mourut  le  1 1  Avril 
1799,  à  Munfier,  tans  alliance. 

2.  Nicolas-Charles  des  Nos,  qui  Cuit. 

3.  Élisabeth-Marie-Germaine  des   Nos,   née    le    16    Août   1776,   mariée,    le 

28  Mars  1801,  au  Comte  ni;  Chappedelaine. 

4.  Charlotte- Eulalie  des  Nos,  née  le   10  Février  17S0,  mariée,  le  18  Avril 

i8o3,  au  Comte  de  Tvrdieu  de  Malelssye. 

A'  VII.   DEGRÉ. 

Nicolaj-Charles,  Comte  des  Nos,  Marquis  de  Pannard,  né  le  23  Mai  1783, 
Chevalier  de  l'Ordre  de  Malte  (e  ,  époufa,  le  7  Juillet  1807,  Eugénie-Béatrix-Thé- 
rèfe  le  Bouteiller,  fille  du  Marquis  le  Bouteiller.  Il  efi  décédé  à  Paris  le 
9  Avril   1864.  De  l'on  mariage  il  eut  : 

1.  Charles-Gabriel-Marie  des  Nos,  ne,  au  château  de  Pannard,   le  29  Mai 

1808.  Mort  fans  alliance,  le  12  Mai  1827,  à  Paris. 

2.  Eugène-Charles  des  Nos,  né,  au  château  de  Pannard,  le  26  Avril  181  1.  Mort 

(ans  alliance,  le  24  Mars  1840,  à  Paris. 

3.  Anatole-Charles  des  Nos,  qui  fuit. 

XVIII.    DEGRÉ. 

Anatole -Charles,  Comte  des  Nos,  né,  au  château  de  Pannard,  le  1"  Juin 
181  5  (/),  marié,  le  20  Juillet  1842,  â  Antoinette-Jeanne-Laurence  de  Thellusson, 
fille  du  Comte  de  Thellusson.  De  ce  mariage  : 

1.  Charles-Amable-Gabriel  des  Nos,  qui  fuit. 

2.  Eugénie-Eulalie-Françoise  des  Nos,  née  â  Paris,  mariée,  le  17  Décembre 

1872,  â  Guy-Alexandre  Huchet,  Comte  de  Quénetain. 

(a)  Regiftrcs  d'état  civil  Je  la  ville  d'Ernée  &  Je  la  ville  Je  Paris. 

\b  11  fut  Page  Je  la  Heine;  le  brevet  Je  lieutenant  avec  titre  Je  Marquis)  au  régiment  Je  Beauvilliers,  lui 
fut  enluite  accordé  en  1 75 5 ,  brevet  Je  Capitaine  au  même  régiment  en  17S0,  brevet  Je  Colonel  du  régiment 
provincial  du  Maine  en  1771  ;  Chevalier  de  Saint-Louis  en  1772;  brevet  de  Colonel  en  fécond  du  régiment  Je 
I  ouraine  en  1770.  brevet  Je  Maine  Je  camp  du  régiment  Je  la  Fcre  en  17S0,  brevet  Je  Brigadier  en  17S1  \ 
Je  Maréchal  Je  camp  en  17SS.  Tous  les  brevets  font  (ignés  du  Roi. 

c)  Contrat  pafîé  à  Paris,  figné  du  Roi  Louis  XV,  Je  Louis-Augufte,  Dauphin,  Je  Marie-Antoinette,  Dau- 
phine,  &  Je  tous  les  Princes  &  PrinccIIes  Je  la  famille  royale. 

J  Brevet  ligné  du  Comte  d'Artois,  le  10  février  1702.  11  le  trouva  au  fiége  de  Maéltiicht  &  à  l'expédition 
Je  Quiberon. 

c    Reçu  Chevalier  Je  Malte  le  19  Janvier  17RS,  fur  les  preuves  préfentées  .1  la  vénérable  Langue  Je  France. 

(/)Un  jugement  du  Tribunal  ci  \  il  de  Mayenne  (Mayenne.,  en  Jate  du  5  Mai  1S47,  ordonne  la  rectification 
Je  l'acte  de  naifl'ancc  d'Anatole-Charles  des  Nos,  dans  lequel  le  nom  était  écrit  De/nos,  d'un  feu)  mot. 
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3.  Marie-Madeleine-Charlotte  des  Nos,  née  au  château  d'Ors  (Seine-&-Oife); 
mariée,  le  23  Novembre  1876,  à  Louis-Marie-Charles  du  Bois,  Vicomte  de 
Maquillé,  petit-fils  du  Comte  de  Maquille,  l'air  de  France  fous  la  Reftau- 
ration. 

XIX.  DEGRÉ. 

Charles-Amable-Gabriel,  dit  le  Vicomte  des  Nos,  né  à  Paris  le  23  Avril  1844, 
nommé  Attache  d'ambaflade  le  10  Août  1868,  reçu  Chevalier  de  Malte,  à  Rome, 
par  huile  du  25  Septembre  18(59.  Secrétaire  d'ambaflade  le  20  Juin  1873,  marié, 
le  17  Avril  1877,  à  Louiie-Marie-Defirée  de  Cumont,  petite-fille  &  héritière  du 
Marquis  de  Cumoiit,  dont  : 

Héi.ène-Marie-Charlotte  des  Nos,  née,  au  château  de  Pannard,  le  17  Avril 
1880. 

m  m 

Ai  liaj^ces.  —  Outre  les  alliances  ci-dcfïus  mentionnées,  nous  citerons  les  fui- 
vantes  : 

De  Lesquen,  de  Brehan,  ni  Kergu,  de  Buor,  de  Malnoe,  de  Cordouan-Lan- 
geais,  de  Préaux,  le  Gonidec,  di  Boi.sgi  lin,  de  Marcilly,  d'Elva,  deQuelen,  de 
Tremaudan,  de  la  Fruglayi  ,  de  Pi  i  lineuc,  de  Tournemine  de  la  Hunaudaye, 
de  Kergorlay,  Thierry  di    la  Prévai.aye,  de  la  Motte-Fouquet,  du  Prémor- 

VAN,   DE   BeAUBOIS,   DU    BeYZIT,    DE   LA    PlGUELAIS,    DE  TrEMEREUC,    DU   BrEIL,    DE    LA 
VlLLÉON,    DE    BÉGAIGNON,    DI     NVuVI  LI.E ,    DE    BrÉAL,   NEVEU,    DE  VaLORY,   DES   VAUX 

de  Leva  ré,  de  lloi  1.1/,  ui    h  jcourt,  de  Chavagnac,  de  la  Motte-Rouge, 

DE   LA   BOUËXIÈRE. 


^fâ&  là? 


Regijlre  feptième. 
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de  NOUE, 


Marquis  de  la  Grandie,  Comtes  &  Vicomtes  de  Noi'te,  Vicomtes  de  Bourfonne, 
deCoiirtieux,  de  Romain,  de  Chambrecy  &  deSn^y;  anciens  Seigneurs  de  Noi'te, 
Silly,  Bourfonne,  Courtieux,  Bourneville,  Pie  fis-aux-Bois  ,Ormoy-le-ï)avien ,  en 
Valois,  Billemont ,  Lonnery,  Voulciennes ,  Levignen,  Autheuil ,  Vaulmoife, 
Brijfy,  Ilcrmenonville,  Montigny,  Ene-fous-Dammartin,  Romain,  Beaunay -en- 
Brie,  Villers-en-Prayères,  du  fief  de  Soubray,  Fraye,  Noreville,  Colligis,  Viry, 
Courlandon,  Bail/eux,  Bhui\el,  MiJfy-aux-Bois,  Fayault,  du  fief  de  Fuffigny, 
Beauvais  ,  Marne-la-Maifon,  Saint-Martin ,  Saint-Remy,  Ko-xay,  City -fur- 
Marne,  Loify- fur -Marne,  Couvrot ,  Vaulx-en-Perthois,  Courmas,  Virmeulle, 
Vou\y,  Coucy,  en  partie,  Guignicourt,  Chambrecy,  la  Malmaifon,  Vantheuil, 
Villers-en-Tardenois,  en  partie,  Sébacourt,  Beaurieux,  Merval,  en  partie,  Re 
ri/Ion,  Barbonval,  Serval,  du  fief  de  Fillieux,  Cermoife,  Briffay,  Longavefnes, 
Hervilly ,  Corbon,  Condé,  Vendreffe,  Su]r,&c,  &c. 

VERMANDOIS,    SOISSONNAIS,     ILE-DE-FRANCE,    CHAMPAGNE. 

Originaires  du    Valois. 


Echiqaeté  d'Argent  &  d'Azur;  au  Chef  de  Gueules  (a).  Couronne  :   de  Marquis. 

La  Famille  de  Noue  appartient  à  la  plus  ancienne  NoblefTe  du  Valois;  l'on  origine 
le  perd  dans  les  premiers  temps  de  la  féodalité. 
Elle  tire  lbn  nom  de  la  terre  &  du  château  de  Noue,  en  Valois,  aux  portes  de 
Villers-Cotterets.  Le  vieux  manoir  eft  encore  là  debout,  avec  les  épais  &  hauts 
murs  donjonnés,  dont  l'appareil  dénote  la  plus  haute  antiquité;  avec  fon  vafte  pa- 
villon offrant  des  appartements  pour  le  logement  &.  la  défenfe  en  cas  d'attaque; 
portant  dans  Ion  tympan  fon  blalbn  gratté  par  la  main  du  Vandale,  &  flanqué  de 
quatre  tourelles  maffives  décapitées  par  un  mot  cruel  de  Saint-Juft;  enfin  avec  les 
trilles  ruines  de  fa  vieille  chapelle  jetée  à  terre  par  la  tourmente  révolutionnaire  & 
les  âges.  Pendant  de  longs  liécles,  ce  cartel  a  été  le  féjour  de  la  famille  de  Noue;  au 


(a)  La  famille  Je  NoLie  a  dû  produire  cinq  fois  l'es  preuves  de  noblelfe  devant  MM.  d'Hozier.  Ses  armes  ont 
été  cinq  fois  reconnues  &  enregiftrées  :  Regiflre  du  Soijfonnais,  pages  14S,  257,  320,  656,  &  une  5e  fois:  Re- 
giflre du  Poitou,  n°  841,  dans  V Armoriai  général  de  France  de  1696,  recueil  officiel  drefle  fous  la  direction  de 
d'Hozier  en  vertu  d'un  édit  de  Louis  XIV,  aux  manuferits  de  la  Bibliothèque  nationale.  Le  certificat  original, 
fur  parchemin,  de  1696,  ligné  par  d'Hozier,  eft  confervé  au  Cabinet  des  titres  de  la  même  Bibliothèque,  dofiier 
de  Noue.  —  Procej  verbal  de  la  recherche  de  la  Nobleffe  de  Champagne,  fait  par  M.  de  Caumartin;  Chaalons, 
1673,  in-8°,  page  120.  —  De  Laigue,  dans  l'ouvrage  :  Les  Familles  françaifes  confidérées  fous  le  rapport  de 
leurs  prérogatives  honorifiques  héréditaires  (pp.  3411  à  348),  cite  la  famille  Je  Noue  parmi  celles  qui  ont 
droit  de  porter  des  Fleurs  de  lys  d'or  dans  leurs  armes. 
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XVIe  liècle,  il  abrita  les  amours  de  François  I"  &  de  la  belle  Duchefie  d'Etampes, 
pour  être,  dans  ces  derniers  temps,  le  lien  d'exil  &  la  prifon  du  fameux  Shérif  Bou- 
Maza.  A  partir  du  XVIe  liècle,  la  famille  de  Noue  habita  les  trois  châteaux  de  Villers- 
en-Prayères  &  ceux  de  Briffay.  Coucy3  Romain,  Chambrecy,  Suzy,  (uiignicourt, 
Dhuizel  &  autres. 

Un  manulcrit  réfumant  le  travail  d'un  moine  archivilïe  de  la  célèbre  abbaye  de 
Longpont  (a)  ferait,  par  une  filiation  continue  de  968  a  i3oo,  defeendre  la  famille 
de  Noue  des  premiers  Comtes  de  Soill'ons,  iflus  du  fang  de  Charlemagne,  par  Pépin 
d'Italie  rx  les  Comtes  de  Vermandois  réfidant  à  Crépy,  capitale  du  Valois.  Il  men- 
tionnerait également  un  Chevalier  croit'é  partant  en  1  148  pour  la  Terre-Sainte  avec 
les  quatre  Écuyers  &  fuivant  l'exemple  de  tous  les  Gentilshommes  du  Soilfonnais, 
qui,  à  cette  époque,  s'emprellerent  de  prendre  la  croix  (Jb).  Cette  filiation,  qui  s'ac- 
corderait avec  le  rang  que  les  Châtelains  de  Noue  ont  conftamment  tenu  dans  la 
Noblelï'e  du  Valois,  avec  l'étendue  de  leurs  domaines  8:  le  nombre  de  leurs  feigneu- 
ries  (c),  n'eu1  pas  reproduite  dans  la  préfente  notice,  qui  s'appuie  exclufivement fur 
des  titres  reconnus  &  authentiques. 

La  famille  de  Noue  a  dû,  maintes  fois,  foit  pour  réceptions  dans  l'Ordre  de  Malte 
&  a  la  Maifon  Royale  de  Saint-Cyr,  l'oit  par  fuite  d'édits  louverains,  produire  les 
preuves  de  noblelle;  elle  a,  en  dernier  lieu,  obtenu  deux  maintenues  en  1667,  une 
troilième  le  i3  Décembre  1669,  une  quatrième  le  20  Novembre  1670  &  une  cin- 
quième le  3o  .Mai  1707,  par  devant  MM6"  de  Caumartin,  de  Machault,  Lefebvre 
d'Ormelfon  &  Dorieux,  Intendants  de  Champagne  &  du  Soili'onnais  (d). 

Ces  maintenues  ne  remontent,  il  efl  vrai,  qu'a  l'an  i3o5,  mais  la  charge  de 
Maître  de  l'hoflel  du  Roi,  le  titre  de  Chevalier  dont  était  revêtu  Guillaume  de 
Noûe(I"  Degré,  i3o5)  (e),  fa  pofition  confidérable  aux  cours  des  Comtes  de  \  alois 
&  des  Rois  de  France,  les  mandats  qu'il  a  reçus  de  ces  Princes  &  d'un  Pape,  ck 

(a)  La  famille  a  fait,  dans  eus  derniers  temps,  Je  vaines  &  tardives  recherches  pour  retrouver  l'original  de  ce 
manuferit  dont  elle  poflêde  des  extraits.  Ce  manulcrit,  dans  un  grand  nombre  de  les  données,  elt  en  concordance 
avec  les  laits  hifloriqucs,  il  le  documente  par  des  dates  &  des  fondations  vérifiées  certaines,  par  la  mention  Je 
titres  que  la  famille  poffède,  par  l'analogie  des  armes  de  Vermandois  &  de  Nolie.  Toutefois,  la  famille  ne  vou- 
lant  rien  livrer  au  ha  fard  ni  à  la  feience  conjecturale,  renonce  a  faire  ulage  de  cette  fource  &  le  réfeive  de  la  fou- 
mettre  à  une  faine  &  févère  critique  dans  un  travail  ultérieur, 
h    Antiquités  de  Soijfons,  par  Lequeux,  t.  Il,  p.   [90. 

(c)  «  De  Nolie,  Seigneurs  de  Noue,  de  Villers-en- Pray ères ,  ElecPon-de-I.aon,  ont  produit  des  titres  qui  juf- 
tilient  dix  générations  de  noblelle  depuis  l'année  1  3o?  ,  &  ont  ete  maintenus  le  [3  Décembre  1661)  par  M"'  de 
Machault.  Échiqueté  d'Argent  &  d'Azur:  au  Chef  de  Gueules.  «  Archives  de  la  noblejje  de  France,  par  Laine, 
t.  III,  p.  71.  —  «  Nicolas  de  Noiie  a  produit  des  titres  authentiques  qui  jullilient  l'a  noblelle  de  dix  races  de- 
puis iao5.  Juge  bon  par  M'  de  Machault.  (Jette  famille  cil  une  des  anciennes  du  Valois.  »  Enquête  de  1666  fur 
la  Noblejje  de  la  généralité  de  Soijfons.  Revue  nobiliaire  de  Sandrct,  Paris,  1867,  t.  111,  p.  joù.  Voir  aulli  le 
Bulletin  de  la  Société  académique  de  Laon,  t.  VI,  p.  t  ji 7 .  )  —  «  Ce  château  Noue  efl  le  berceau  de  la  famille 
de  Noue  dont  le  nom  ligure  d'une  manière  li  diflinguee  dans  les  fafles  des  XL,  XIIe  i\  XII  P  ficelés.  On  retrouve 
plus  tard  ce  nom  dan,  les  époques  les  plus  brillantes  du  Soill'onnais  &  du  Valois.  ■■  Michaux,  Hijloire  de  Villers- 
Coterets,  p.  170.  —  Dans  le  compromis  de  [3i8,  au  fujei  de  Nogent-le-Rotrou,  le  nom  de  Guillaume  de  Nolie 
cil  traduit  en  latin  par  de  Noâ,  &  ce  nom  latin  fe  retrouve  dans  quantité  de  diplômes  antérieurs  au  X1P  ficelé. 

(d)  Nobiliaire  de  Champagne,  t.  II.  Famille  de  Noiie.  —  Fonds  d'Hozier,  dofiier  de  Noue,  au  Cabinet  des  titres 
de  la  Bibliothèque  nationale.  —  Armoriai  des  familles  Nobles  de  la  généralité  de  Soill'ons,  maintenues  dans  leur 
noblelle  par  jugement  de  M'"  Defmarcts,  Dorieux  &  de  Machault,  Intendants  depuis  1661  jufqu'a  1672.   Lîibl. 

nat.,  M",  —  POUR  ÉVITER  LES  RENVOIS  CONTINUELS,  UN  *  INDIQUERA  QUE  LA.  PREUVE  VÉRIFIÉE  DE  LA  DATE,  LE 
LA  QUALITÉ,   DU    1  AIT    PRODUITS  SE    TROUVE   DANS   LES  MAINTENUES  DE  CAUMARTIN   DE    [667   ET    1670. 

(e)  «  Les  grands  Seigneurs  prirent  la  qualité  honoraire  de  Chevaliers  pour  le  diflinguer  de  (impies  Gentilshom- 
mes. Louis  XIII  ne  l'a  laide  fubfifter  qu'en  faveur  des  Seigneurs  d'une  qualité  éminente,  tels  que  les  Ducs,  les 
Comtes,  les  Barons,  mais  nullement  en  faveur  des  limples  Gentilshommes.  C'ell  à  ceux-ci  que  s'applique  une 
déclaration  de  Louis  XIV  de  l'an  lôiiq  rendue  contre  les  ufurpateurs  du  titre  de  Chevalier.  Ainfi  les  Seigneurs 
de  haute  qualité  font  les  feuls  qui  puillcnt  prendre  le  titre  de  Chevaliers,  quoiqu'ils  ne  l'oient  d'aucun  ordre  de 
chevalerie.  »  Merlin,  Répertoire  de  jurif prudence,  au  mot  :  Chevalier. 
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enfin  l'aJmillion  dans  l'Ordre  de  Malte  d'EDME  de  Noue,  prouvent  que  cette  no- 
blette  ne  datait  pas  de  la  veille.  En  effet,  parmi  les  rares  documents  que  la  famille 
a  pu  jufqu'à  ce  jour,  trilles  épaves,  lauver  du  naufrage  révolutionnaire,  nous  trou- 
vons quelques  chartes  fur  parchemin  antérieures  à  cette  époque  :  entre  autres,  la 
vente  faite  en  i  [83  à  un  chanoine  de  Soilfbns  par  Enguerrande  Guignes,  époule  de 
Jehan  de  Noue,  Chevalier,  8c  leurs  enfants  Robert,  Philippe  &  Marie  (a);  la  fon- 
dation de  la  chapelle  de  Saint-Michel  a  Lourneville  (1200;  par  la  famille  de  Noue  (b); 
une  charte  donnée  en  1228  par  Thibaut  de  Champagne  à  un  Gérard  de  Noue, 
Seigneur  de  Sandeuil  (c).  Nous  rencontrons  encore  d'autres  Chevaliers  de  Noue 
dans  des  chartes  contemporaines  de  Guillaume  ^  nous  ne  citerons  que  le  curieux 
acte  de  dépôt  (i3o8)  d'une  commiffion  donnée  par  Philippe-le-Bel,  en  1307,  à  Clé- 
rac,  pour  la  mile  fous  léquellre  des  biens  de  l'ordre  des  Templiers,  où  figure  le 
Chevalier  Jean  de  Noue  (d);  le  jugement  de  1 3 10  où  un  autre  Jean  de  Noue  fe 
trouve  en  eaufe  (e);  une  charte  de  1344,  relative  à  Jean  de  Noue,  Chevalier,  Garde 
des  foires  de  Champagne;  &  enfin  des  Lettres  patentes  de  i35o  du  Roi  Jean  11,  dit 
le  Bon,  fils  de  Philippe  VI  de  Valois,  ordonnant  à  les  Treforiers  de  payer  à  les 
Écuyers  Pierre  de  Limoges  8c  Jean  de  Noue,  60  livres  tournois  en  confideration 
de  leurs  bons  lervices  (/). 

A  l'on  antique  extraction  de  fang  &  de  race,  la  famille  de  Noue  joint  des  fer- 
vices  rendus  a  la  patrie  par  les  enfants  qui  ont  tous,  à  de  rares  exceptions,  fuivi 
la  carrière  des  armes. 

Elle  a  produit  dix  Chevaliers  de  Malte  8c  de  Saint-Jean  de  Jérufalem  (g),  un  Lieu- 
tenant gênerai  des  armées  du  Roi,  deux  Généraux  de  divifion,  un  Chef  de  corps  8. 
Colonel  de  cavalerie  de  l'Empire  d'Allemagne,  quatre  Maréchaux  de  camp  8c  Bri- 
gadiers des  armées  du  Roi,  deux  Colonels  8c  un  Lieutenant-Colonel  de  cavalerie, 
des  Lieutenants  8c  Sous-Lieutenants  des  gardes  du  corps  du  Roi  &  un  nombre 
conlidérable  d'Ulliciers  de  toutes  armes. 

De  nus  jours,  elle  elï  repréfentée  dans  les  rangs  de  l'armée  par  un  Général  de 
divifion,  un  Colonel  d'artillerie,  un  Chef  d'efeadrons  de  cavalerie,  un  Capitaine 
des  cuirafliers  8c  un  Lieutenant  d'infanterie. 

Elle  a  en  outre  donne  un  Maître  d'hoflel  du  Roi,  un  des  Cent  Gentilshommes  du 
Roi,  un  Abbé  commandataire ,  des  Prieurs  8c  des  Chanoines  de  Chapitres  nobles 
8c  un  martyr  de  la  foi. 

Nous  voyons  figurer  lés  membres  dans  les  Affemblées  de  la  Nobleffe  en  17S7  8c 
1789,  avec  le  titre  de  Comte,  tant  en  Champagne  (h)  que  dans  le  Soilfonnais  où 
l'un  d'eux  cil  non-feulement  porteur  des  pouvoirs  du  Luc  de  la  Trémoille,  l'illuftre 
Prince  de  Talmont,  mais  où  l'Alfemblee  élit  une  commiflîon  «  pour  examiner  les 
titres  de  ceux  dont  la  Noblelle  n'était  pas  de  notoriété  »,  8c  la  compote  du  Prince 
d'Egmont,  du  Marquis  de  Puyfégur,  du  comte  d'Aumale  8c  du  comte  de  Noue  (/). 

(a)  Catalogue  de  l'abbaye  de  Saint-Léger  de  Soiffons,  par  l'abbé  Pécheur;   1S70,  in-40,  pp.  107-108. 

(b)  Etat  ecclêfiajîique  il  civil  du  diocèfe  de  Soijfons;  1788,  in-8°,  p.  icô. 

(c)  [d)  Originaux  aux  archives  Je  la  famille.  —  Mémoires  pour  Jervir  de  preuves  à  l'hilhire  ecclêfiajîique  de 
Bretagne,  par  D.  Moricc.  lu  fol.  Preuves,  I,  p.  2  ni. 

Ke>  Archives  adminijlralives  de  la  ville  de  Reims,  par  P.  Varin.  111-4-,  t.  II,  I"-'  partie,  p.   114. 

(/}  Originaux  aux  archives  Je  Ja  famille.  —  Voir  la  note  fiipplémentairc  a  ia  fin  Je  la  préfente  notice. 

(g)  Vertot.  Hiftoire  des  Chevaliers  de  Saint-Jean  de  Jérufalem;  AmfterJam,  17.12;  t.  V,  pp.  C4,  209,  221, 
-<">',  270,  33o  &  442.  —  Catalogue  des  Chevaliers  de  l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jérufalem,  A  la  Bibliothèque  Je 
l'Arlenal,  manuferits  :  Provinces  Je  France  &  Je  Provence    le  volume  Je  Picardie  inanque  . 

h  Catalogue  des  Gentilshommes  de  Champagne  qui  on!  pris  part  aux  Affemblées  de  la  Nobleffe  de  [789, 
publié  J'après  les  procès-verbaux  officiels  par  L.  Je  la  Roque  &  E.  Je  Barthélémy;  p.  ai. 

yij  Archives  nationales:  Ades  de  convocation  G  ddputation.  Soissonn.us.  Manulcrits  Lî.  Nu  144,  pp.  202,  20<, 
3.j6,  400,  40S,  418,  420  &  paffim. 
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Elle  compte  un  Grand-Croix  &  fept  Chevaliers  de  l'Ordre  royal  &  militaire  de 
Saint-l.ouis;  deux  Grands  Officiers,  deux  Officiers  &  plufieurs  Chevaliers  de  la 
Légion  d'honneur;  deux  Grands-Croix  &  deux  Commandeurs  de  Saint-Grégoire-Ie- 
Grand;  un  Grand-Croix  de  la  Couronne  d'Avis,  un  Grand-Croix  8c  un  Chevalier 
de  irc  clalFe  de  Sainte-Anne  de  Rutlie;  un  Grand-Croix  de  la  Couronne  de  1er;  un 
Grand-Croix  de  François  Lr  de  Naples;  un  Chevalier  de  irt  claffe  de  Saint-Fer- 
dinand d'Efpagne;  un  Grand-Croix  &  un  Officier  de  l'Ordre  de  Medjidié,  un 
Grand-Croix  de  l'Ordre  d'Ifabelle  la  Catholique  &  un  Officier  de  Notre-Dame  de 
Guadalupe  &  de  la  Valeur  militaire  de  Sardaigne. 

La  famille  de  Noue  a  formé  de  nombreufes  branches,  &  la  filiation  des  trois 
branches  actuellement  exiftantes,  eft  anthentiquement  établie  par  les  Maintenues 
officielles,  les  titres  authentiques,  les  actes  de  l'état  civil,  fans  aucune  interrup- 
tion (a),  depuis  i3o5  jufqu'à  nos  jours. 


PREMIER   DEGRE. 

Guillaume  de  Noue  (b),  Chevalier*,  Seigneur  de  Noue  (c),  de  Silly  &  autres 
lieux,  Maître  de  L'hôtel  de  Charles,  Comte  de  Valois  *  (ci)  8c  de  l'on  fils  Phi- 
lippe VI  de  Valois,  Roi  de  France'  (é).  Il  paraît  avoir  époufé,  en  premières  noces 
(mars  1284;,  Ilabeau,  de  l'illullre  maifon  de  Chastillon,  proche  parente  du  Conné- 
table Gaucher  de  Chaftillon,  8c  parente  de  Mahaud  de  Chaftillon,  troilième  époufe 
du  Comte  Charles  de  Valois  (/);  8c  en  fécondes  noces,  il  époufa  Mahaud  de 
Chielles  (g). 

Les  actes  officiels  de  la  vie  publique  de  Guillaume,  qui  font  parvenus  à  notre 
connaiifance ,  le  rattachent  :  au  différend  de  Charles  de  Valois  avec  le  couvent  de 
Nogent-le-Rotrou;  à  la  fondation  de  la  Maifon  de  Fontaine-Notre-Dame  de  l'Ordre 
des  Chartreux,  la  célèbre  abbaye  connue  plus  tard  fous  le  nom  de  Bourgfontaine, 
fituée  près  de  Villers-Cotterets  8c  du  château  de  Noue,  8c  qui  devait  fon  exiftence 
à  une  riche  donation  faite  par  Charles  de  Valois  8c  fa  troilième  femme  Mahaud  de 
Chaltillon;  8^  enfin  à  Reims  au  l'acre  de  Philippe  VI  de  Valois,  Roi  de  France. 

{a)  Voir  le  tableau  généalogique  qui  accompagne  cette  notice. 

{b)  Quelques  aftes  anciens  &  des  hilloriens  ont  traduit  le  mot  latin  de  Noâ,  tantôt  par  de  la  Noue  &  tantôt 
par  de  A'ot,  mais  l'identité  de  Guillaume  n'elt  conteftéc  par  perfonne;  elle  eft  du  relie  parfaitement  établie  par 
les  origines  du  Valois,  par  les  titres  du  dollier  de  Noue,  par  les  nombreux  pouvoirs  donnés  a  Guillaume  de 
Noite,  Chevalier,  par  les  Comtes  de  Valois  dont  il  paraît  a\oir  été  le  fonde  de  pouvoirs  général  (Mélanges  de  Col- 
bert,  niff.  de  la  lîibl.  nat.,  vol.  cjj,  folio  120;  vol.  g5,  folio  2i5),  &  enfui  par  fa  pierre  annulaire  à  Noue,  en 
Valois.  D'après  le  mf.  de  Longpont,  cité  ci-deflus,  Guillaume  ferait  fils  de  Hugues  de  Nolie,  Chevalier,  Sei- 
gneur de  Noue,  Billemont,  Corcy,  PlefTy,  Longavefnes,  Maître  d'hôtel  du  Roi  faint  Louis  &  du  Comte  de  Valois, 
décédé  à  Paris  en  1281,  &  enterré  dans  la  chapelle  du  château  de  Silly. 

(c)  (d)  (e)  Tous  les  diplômes  où  il  ligure. 

(/)  Cette  alliance  ne  nous  eit,  il  ell  vrai,  révélée  que  par  le  mf.  de  Longpont  &  li  nous  en  faifons  mention  (fous 
firme  dubitative)  c'etl  qu'elle  eft  appuyée  fur  de  graves  prefomptions  :  nous  trouvons  d'abord  dans  les  notes  ma- 
nuferites  de  la  Bibliothèque  nationale  (dollier  de  Noue)  l'annotation  fuivante  :  "  fur  la  dicle  tombe  .celle  de 
•■  Guillaume,  à  la  main  droite,  il  y  a  ung  efeuffon  ou  il  y  a  unne  [fie]  croix  au  milieu  emplilfant  l'efcuffon;  à  l'auf- 
«  ire  coin  d'en  hault,  y  a  ung  efeuffon  barré  de  travers  en  large  (je  croy  qu'il  veut  dire  ung  fade;;  plus  bas,  au 
"  milieu  de  la  tombe,  y  a  deux  efcuilons  des  armes  de  Cliajlillon,  a  l'ung  il  y  a  unne  demy  fleur  de  Lys  fur  le 
"  bas;  fur  l'efcuffon  droit  ,  il  veut  dire  fur  le  chef)  qui  cil  Chajlillion  Saint-Paul,  &  plus  bas  les  armes  du  Vi- 
"  comté  d'Auchy  |  il  veut  dire  de  Conllans  qui  elt  ung  Lyon  rempant).  •■  lui  outre,  nous  verrons  que  Guillaume 
était  Cofeigneur  de  Silly  avec  Charles  de  Valois,  &  qu'OuDAkn,  fils  de  Guillaume,  intervient  dans  les  affaires 
de  famille  de  Jean  de  Chaftillon. 

{g)  Premier  volume  de  l'Inventaire  des  chartes  du  trélor  du  Roy  eftant  en  la  Saincle  Chapelle  du  palais  à 
Paris  faifl  par  M"  Dupuy  A:  Godefroy,  Advocats  en  Parlement,  fuivant  l'arrelt  du  Confeil  d'Lftat  de  S.  M.,  du 
21'  May  161  5.  Mélanges  de  Colbert,  vol.  02,  fol.  q3,  /.  c. 
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L'an  1 3 1 7  (a),  Charles,  fils  du  Roi  de  France,  Comte  de  Valois,  du  Perche,  &c3 
nomme  Tes  «  amez  &  féaux  M.  Jean  de  Cherehemont  nofirc  Chancelier,  & 
M.  Guillaume  de  la  Noue  noftre  Chevalier  »  pour  connaître  des  différends  qui 
exiftaient  entre  lui  &  les  religieux  du  couvent  de  Nogent-le-Rotrou  au  fujet  de 
leurs  droits  féodaux  refpeclifs.  La  ientence  arbitrale  prononcée  en  i3iS  «  per 
dominum  Johannem  de  Cherehemont,  Canonicam  parifienfem,  legum  venerabilem 
profefforem,  &  dominum  Guillelmum  de  Noa,  Militem  »  fut  ratifiée  la  même  année 
par  les  deux  parties. 

Guillaume  de  Noue  «  l'un  des  plus  hommes  de  bien  de  la  province  »  ,  dit  le 
vieil  hillorien  du  Valois,  fut  l'un  des  trois  grands  perfonnages  (b)  nommé  Com- 
mifiaire  par  le  Pape  Jean  XXII  «  afin  d'informer  fur  les  lieux  &  d'éclairer  le  fou- 
verain  Pontife  au  fujet  de  l'échange  propofée  entre  l'Ordre  de  Saint-Jean  de  Jéru- 
falem  d'une  part,  Charles,  Comte  de  Valois,  &  Mahaud,  Ion  époufe,  d'autre  part, 
relativement  à  la  fondation  de  Bourgfontaine  (c).  Charles  ratifia  l'arrangement  pro- 
pofé,  par  une  charte  donnée  à  Yillers-Cotterets  en  i3i6,  confirmée  la  même  année 
par  une  bulle  pontificale.  Après  raccompliffement  de  ces  formalités,  commiffion 
eft  donnée,  à  Villers-Cotterets,  le  i5  Septembre  1 3 2 5 ,  par  Charles,  fils  du  Roi  de 
France,  Comte  de  Valois,  à  l'on  «  amé  &  féal  Chevalier  Mre.  Guillaume  de  Noue, 
o  Maître  de  fon  hoftel,  pour  afiigner  aux  Religieux  de  la  chartreule  de  Bourgfon- 
«  taine  la  fomme  de  6oo  liv.  de  don  ex  oclroy  »  :  cet  acle  e([  ligné  par  collation  : 
«  Moyen,  Notaire  royal  à  la  Ferté-Milon  (d).  Enfuite  «  Philippe  VI,  Roi  de  France, 
ayant  mandé  à  fon  amé  &  féal  Chevalier  maître  de  fon  hoflel  Guillaume  de  Noue  » 
qu'il  «  s'informaft  en  quel  lieu  du  Comté  de  Valois  il  pourrait  afiigner  lix  vingt  livres 
«  de  rente  aux  religieux  de  la  Maifon  de  Fontaine  Notre-Dame-de-Valois,  fondée 
«  par  l'on  Seigneur  ^  père,  le  dit  Seigneur  Roi,  donne  aux  dits  Religieux  les  choies 
«  dénommées  en  la  dite  lettre  de  chartre  fcellée  &  datée  du  mois  d'Aoufi  i32o  »  *. 

La  charge  de  Maître  d'hôtel  du  Roi  était  l'une  des  plus  confidérables  de  la  cour; 
ce  dignitaire  avait  commandement  fur  les  fept  offices  &  recevait  perfonnellement 
tous  les  loirs  les  ordres  du  Roi  (e).  Nous  retrouvons  Guillaume  de  Noue  dans  ces 
hautes  fonctions  au  facre  de  Philippe  VI,  Roi  de  France,  à  Reims  le  29  Mai  i328. 
Il  efi  fréquemment  cité  dans  le  compte  de  dépenfes  du  couronnement  (f)  &  parait 
encore  dans  un  arrefl  du  Parlement  du  i3  Octobre  i33o  par  lequel  le  Roi  déclare 

« veu  le    comte  des  defpens  du  dit  couronnement   que  vous  Guillaume  de 

Noe,  noftre  amé  Chevalier  &  Mai/Ire  d'hôtel  leur  envoyâmes  de  notre  commande- 
ment »,  que  les  Échevins  (de  Reims)  n'étaient  pas  tenus  de  payer  plufieurs  frais 
après  le  l'acre  du  Roi,  que  les  Officiers  du  dit  Sire  réclamaient  (g).  On  connaît  les 
fplendeurs  des  fêtes  de  ce  facre  qui  durèrent  quinze  jours. 

(a)  Hijloire  des  pays  &  comté  du  Perche,  par  Gilles  Bry,  Sieur  de  la  Clergerie;  Paris,  1620;  in-4",  pp.  273- 
277.  —  Troifième  volume  de  l'Inventaire  des  chartes,  /.  c.  Mélanges  de  Colbert,  vol.  94,  fol.  120.  Cette  dernière 
fource  reftitue  le  nom  de  Guillaume  de  Noue. 

(b)  (c)  Le  Valois  roial,  par  T.  A.  Muldrac,  1662;  pp.  62  &  fuiv.  —  Hijloire  du  Comté  de  Valois,  par  Carlier, 
1704;  t.  11,  pp.  210  .Si  fuiv.  —  Voyage  littéraire  de  deux  Bénédiûins,  1724;  t.  11,  p.  6.  —  Mellcville,  Diàion- 
naire  hiflorique  de  V Ai/ne;  au  mot  :  Bourgfontaine. 

{d)  Fonds  d'Hozier  au  Cabinet  des  titres  à  la  Bibl.  nationale.  DofTier  de  Nolic.  —  Caumartin,  dans  fes  main- 
tenues, a  mal  lu  les  dates  de  \iii,  IJ29  &  1 332  que  nous  rcllituons  d'après  les  titres  authentiques  &  tous  les 
laits  hiltoriques  contemporains. 

(e)  Étal  de  la  France,  par  Frère  Ange;  t.  I,  p.   iSS. 

(/)  Entre  autres  à  l'article  fuivant  :   6"  Autre  defpenee  (normale  pour  les  Maîtres  d'hôicl  1  «  Pour  defpens 

MB'  G.  de  Noe,  Ms'  R.  de  Coayquicn Maîtres  d'oflel,  leurs  pens,  leurs  maifnies.  &  les  offices  doudit  hollel, 

auvec  culs,  qui  député  furent  fur  les  pourveances  &  l'appareil  des  logeiz.  <>  Archives  de  la  ville  de  Reims  M- 
fur  vélin  de  4^  pages  VIII**  V  16  III  S  IX  d.  Reproduit  dans  Pierre  Varin,  Archives  adminijlratives  de 
Reims;  t.  Il,  I"  partie,  pp.  480-490. 

(g    Archives  adminijlratives  de  Reims.  1.  c.  ;  t.  II,  I"  partie,  pp.  63o-ô33. 
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Nous  nous  contenterons  de  citer  encore  une  quittance  donnée  par  Guillaume  de 
Noue  en  i3i5,  à  Charles  de  Valois,  pour  la  vente  du  tiers  du  trèffons  de  Silly  (a) 
&  une  «  lettre  par  laquelle  Louis,  Comte  de  Clermont,  Seigneur  de  Bourbon,  Cham- 
ii  brier  de  France,  confefle  avoir  receu  de  M1'0,  de  Valois,  par  les  mains  de  Guil- 
«  laume  de  Noe,  Chevalier,  pour  caufe  du  mariage  d'IsABELLE,  fa  fille,  N  de  Pierre, 
«  fils  dudicl  Louis,  dix  mil  livres  en  florins  de  Florence  de  treize  fols  quatre  deniers 
«  chacun.  r322.  Scellé  (b)  ». 

Quant  au  décès  de  Guillaume,  transcrivons  le  paffage  de  Caumartin  :  «  Com- 
«  pulfoire  &  extrait  de  ce  qui  eftinferit  &  gravé  fur  les  tombeaux  où  font  inhume/ 
«  les  corps  de  Guillaume  &  Gaucher  de  Noue  en  refglife  de  Noue,  en  Valois,  lef- 
«  quels  de  Noue  font  reprefentez  fur  les  tombes  armez  de  pied  en  cap,  8c  fur 
«  leur  cuiffe  gauche  elt  un  efeu,  dans  lequel  il  y  a  un  Echicquier  qui  font  les  mes- 
..  mes  armes  que  portent  les  produifants,  &;  autour  de  la  première  Tombe  efl 
«  eferit  :  «  Ci-gift  Monfeigneur  Guillaume  de  Noue,  Chevalier,  qui  trefpaffa 
«  Tan  de  grâce  i332,  le  mercredi  après  mis  April,  priez  Dieu  pour  l'ame  que  Dieu 
«  bonne  mercy  lui  faffe.  Amen,  (c)  »  Et  fur  l'autre  l'on  voit  ces  mots  :  «  Ci-gift 
«  Meffire  Gauchek  de  Noue,  Chevalier,  qui  trefpaffa  Fan  de  grâce  1349  le  2e  jour 
«  de  May.  Priez  Dieu  pour  lame  que  Dieu  bonne  mercy  lui  l'aile.  Amen.  Le  dit 
«  extrait  eftant  en  parchemin,  ligné  :  GoJJet  8c  de  la  Planche,  Notaires  royaux  au 
«   bailliage  de  Valois  réfidens  à  Villers-Coterets  8c  fcellé  »  ". 

L'abbaye  de  Longpont  faifait,  le  rj  Mars  de  chaque  année,  l'obit  de  Guillaume 
deNoïie,  Chevalier,  &  de  Mathilde,  l'a  femme,  par  fuite  d'une  donation  teftamen- 
taire  réalifée  fan  1 335  (d). 

Guillaume  eut  pour  entants  : 

1.  Gaucher  de  Noue,  qui  fuit. 

2.  Oudard  de  Noue,  Chevalier  (<?),  Seigneur  de  Rourneville  {/),  qui  époul'a  Je- 
hanne  de  Pkquigny,  Dame  de  Bourneville,  en  Valois.  L'exiftence  de  ce  fils  qui  nous 
avait  été  révélée  par  les  notes  manuferites  de  Chevillard,  à  la  Bibliothèque  natio- 
nale (g-),  eft  confirmée  par  un  certificat,  donné  en  Septembre  r 335,  par  Oudarii 
de  Noe,  Sire  de  Bourneville,  en  fa  qualité  d'exécuteur  tellamentaire  de  Monfei- 
gneur Guillaume  de  Noe,  jadis  Chevalier,  concernant  un  legs  fait  à  l'abbaye  de 
Longpont  (h);  en  fécond  lieu,  par  une  procuration  palfée  «  près  le  pont  de  Bou- 
«  vines  fous  la  tente  du  roi  Philippe  de  Valois,  le  16  Sept.  1  3qo  »,  pour  Oudard, 
Sire  de  Noe,  par  Jean,  Sire  de  Chaftillon,  pour  compléter  la  dot  de  Damoifelle 
Jeanne  l'a  fille (V);  &  enfin  par  un  arrêt,  donné  en  Parlement  le  23  Mars  1 1^ 4 5 ,  de  re- 
prife  d'enquête  dans  un  procès  pendant  à  la  cour,  au  fujet  du  l'acre  de  Philippe  Vl, 
où  il  figure  avec  les  Caftellione,  les  Bouchard  de  Montmorency  8c  autres  officiers 

(a)  Premier  volume  de  l'Inventaire  des  chartes.  Mélanges  de  Colbert,  vol.  112,  fol.  < > 3 ,  /   c. 
b)  Quatrième  volume  de  l'Inventaire  des  chartes.  Mélanges  de  Colbert,  vol.  95,  lui.  21  5,  /.  c. 

(c)  Caumartin  ne  donne  qu'un  extrait  :  le  ml',  de  Longpont  complète  comme  fuit  l'epitaphe  :  ■•  Cy  yift  hault 
••  &  pnl  S'J''  Monfeigneur  Guillaume  de  Noiie,  Chevalier,  S"'  de  Noue,  mejlre  de  l'oftel  du  Roi  nojlre  Syre, 
»  c-'  de  M<"'Ie  Côte  de  Valloys,  qui  trefpaffa  l'ang  de  grâce  \ixi  le  mercredy  apprez  my  Apvril.  Prie/  paffan 
'■  par  que  Dieu  bône  mercy  lui  fafee,  S  aulfy  gyjl  Nofbk  Dame  Jehanne  de  Sillys,fa  mère,  qui  trefpaffa 
■■  l'aile  1247  levendredy  après  la /<  /le  de  N.  S  {Afcenjion)  &  aulfy  Nofble  &  illujlre  Dame  lfabeau  de  Chajlil- 
•■  lonfême  du  dit  Seigneur  de  Noiie,  laquelle  trefpajfa Amen.  ■■  Une  fmgulicrc  coïncidence  viendrait  corro- 
borer cette  épitaphe,  c'elt  que  des  deux  enfants  de  Guillaume,  l'un  porte  le  prénom  de  Gaucher  de  Chaftillon,  >\ 
l'autre  celui  li'Oudard,  que  des  diplômes  renfeignent  comme  Seigneurs  de  Silly  à  cette  époque. 

(d)  Cartulaue  de  Longpont,  f°  164  V0.  —  Obituaire  de  l'abbaye  de  Longpont,  dans  D.  Villevicille,  Tréfor  gé- 
néalogique, t.  XIV,  Bibl.  nat.,  mil. 

(e)  i/i  {g)  Fonds  d'Hozier,  doffier  de  Noiie,  /.  c. 

(h)  Cartulaire  de  Longpont.  f°  164  v°.  —  Obituaire  de  l'abbaye  de  Longpont,  dans  D.  Villevicille,  Tréfor 
généalogique,  t.  XIV. 

il  Archives  de  S.  A.  S.  M'  le  Prince  de  Condé,  dans  1).  Villevicille,  /.  c. 
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de  la  couronne  :  .,  Oudardus  de  Noa  miles  &  hères  defundi  Guillelmi  de  Noa 
quondam  militis  (a)  ».  Oudard  parait  avoir  eu  pour  fils  Jehan  de  Noue,  Cheva- 
lier, Seigneur  de  Bourneville,  qui  en  1 38o  tenait  le  bois  dit  de  la  Patrouille,  en  fief, 
du  Seigneur  de  Gaudeles  (b),  &  qui  ligure  dans  une  lettre  du  24  Mars  i3g5  accor- 
dant à  Noble  Jehan  de  Noue,  Seigneur  de  Bourneville,  la  faculté  de  rachat  d'une 
rente  (c),  &  dans  deux  actes  de  vente,  des  14  Septembre  1401  &  6  Décembre  ijo3, 
de  pluficurs  jardins,  matures,  &  d'une  maifon,  le  tout  fitué  à  la  Ferté-Milon,  ventes 
contenues  par  Noble  Jehan  de  Noïie,  Chevalier,  Seigneur  de  Bourneville,  au  Duc 
d'Orléans  pour  l'agrandiflement  de  fon  château  de  la  Ferté-Milon  (d). 

La  chapelle  de  Bourneville-Saint-Michel,  paroifle  de  Marolles,  avait  été  fondée 
en  1200  (c)  par  les  Seigneurs  de  Noue  8c  elle  était  à  la  nomination  defdits  Sei- 
gneurs (/).  11  elt  potable  que  ce  Jehan  de  Noue  toit  le  même  qu'un  Jehan  de  Noue, 
Vicomte  de  Bourfonne,  qui  rendit,  le  7  Août  i376,  à  la  Ducheffe  douairière  d'Or- 
léans, Comteffe  de  Valois,  veuve  de  Philippe  de  France,  aveu  &  dénombrement 
de  la  terre  8c  vicomte  de  Bourfonne  (g)  8c  qui  parait,  le  1"  Mai  1400,  comme 
Seigneur  de  la  Cour  du  Roi  Charles  VI,  recevant  la  houppelande  de  Cour  pour 


'an  1400  (Ji). 
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Gaucher  de  Noue,  Chevalier  ",  Seigneur  de  Noue*,  décédé,  au  château  de  Noi'ie, 
le  2  Mai  134g  ',  eut  pour  fils  (i)  : 
Robert  br  de  Noue,  qui  fuit. 

///.    DEGRÉ. 

Robert  br  de  Noue,  Chevalier*,  Seigneur  de  Noue*,  époufa  Perrette,  ilïïie  de  la 
maifon  de  Villiers  Saint-Paul  '  (/')•  Le  partage  du  5  Novembre  i443  *  mentir  une 
Robert  comme  l'aïeul  des  trois  enfants  de  Pierre,  ton  fils,  8c  comme  ayant  pofTédé 
la  terre  &  /ligueur ie  de  Noue,  en  Valois.  11  eut  pour  fils  : 

Pierre  Ier  de  Noue,  qui  fuit. 

IV.    DEGRÉ. 

Pierre  I"  de  Noue,  Écuyer  ",  Seigneur  de  Noue*,  du  Pleins  *,  d'Ormoy-le- 
Davien,  en  Valois*,  &  de  Billemont  (k),  époufa,  en  ir"  noces,  Jehanne  de  Noue  (/). 
Le  partage  du   5  Novembre  1443,  qui  attribue  la  terre  &  Jeigneurie  de  Noile  à 

Pierre,  comme  aine  *,  mentionne  t'es  trois  enfants  du  premier  lit.  11  époufa,  en 
deuxièmes  noces,  Marie  des  Fossés,  tille  d'Antoine,  Chevalier,  Seigneur  des  Foliés, 
8c  d'Llilabeth  de  Vinceli.es  '.  11  eut  du  premier  mariage  : 

(a)  Archives  adminijhaiives  de  Reims,  1.  c,  t.  II,  20  partie,  pp.  944-946. 

b    Étal  eccléjiajlique  £  civil  du  diocefe  de  Soijfons,  i7ss:  p.  5o5. 

c    d    e)  Originaux  fur  parchemin  aux  archives  de  la  famille. 

f    État  eccléjiajlique  du  diocèfe  de  Soijfons,  1.  c. 

g)  Hijloirc  du  duché  de  Valois.  1.  c,  pp.  373-376.  I  a  reigneurie  de  Bourfonne  comptait  parmi  les  dix  vicom- 
tes du  duché  de  Valois. 

h)  Choix  de  piùccs  inédites.  Relation  du  règne  de  Charles  VI,  par  Douct-d'Arcq.  Paris,  (S63;  in-S°,  t.  I", 
pp.  i63-i65. 

(0  Partage  du  5  Novembre  1443  par  devant  Uraticr,  Notaire  .1  la  Fertc  Milon.  -  D'après  le  manuferit  de 
I.ongponc,  Gaucher,  filleul  du  Connétable  Gaucher  de  Chaflillon,  lervit  fous  cinq  Rois  &  aurait  époule  Guillc- 
mette  de  Souplet,  Dame  &  Vicomtcfle  de  Bourfonne,  en  Valois,  fille  unique  &  héritière  de  Gilbert  de  Souplet, 
Chevalier,  Vicomte  de  Bourfonne,  Capitaine  au  gouvernement  de  Crelpy,  en  Valois,  &  de  Geneviève  de  Lon- 

(j)  {k)  '.;.)  Procuration  du  4  Décembre  i3So  par  M"  Rouert  de  Noue  a  Perrette,  fa  femme.  Fonds  d'IIo- 


Regi/lre  feptienie. 
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1.  Jehan  Ier  de  Noue,  qui  fuit. 

2.  Jean-Collart  de  Noue,   Écuyer  (a),  Seigneur  du  Pleflïs-aux-Bois,  Voul- 

ciennes,  Briffy,  Vaulmoife,  Levignen  8c  Autheuil  (Jb).  La  feigneurie  de  Le- 
vignen  figurait  parmi  les  trois  comtes  du  duché  de  Valois  (c).  L'extrait  du 
partage  de  1443  porte  :  «  A  Collart  de  Noue,  ell  efcheu  la  terre  de  Pleffy- 
«  aux-Bois.  Item,  la  terre  de  Voulciennes  &  le  qui  en  defpans.  Item,  une 
«  maifon  féant  à  Levignen  8c  terre  8c  feigneurie  en  defpandans  qui  appartint 
«  à  feu  Raoul  de  Farenne,  oncle  des  dits  recongnoiffants.  Item,  toutes  les 
«  maifons,  héritages,  fief  G  arrière  fiefs  corne  autre  feigneurie  8c  apparte- 
«  nances  de  Autheuil  8c  du  Pleiïis  deffus  Autheuil'  (d)  ».  Mort,  fans  pofté- 
rité,  avant  le  4  juillet  1479*. 

3.  Raulequin  de  Noue,  Écuyer  (e),  Seigneur  d'Fne-lbus-Pammartin,  d'Herme- 

nonville  8c  de  Montigny.  L'extrait  du  partage  de  1443  porte  :  «  A  Raulequin, 
«  ell  efcheu  la  terre  de  Ene-fous-Dampmartin  8c  tout  ce  qui  en  defpant. 
«  Item,  les  terre  &  feigneurie  féant  tant  à  Hermenonville  8c  au  terrœur 
«  voifin  comme  en  Montigny.  Item,  toute  la  maifon,  mellirie  féant  à  Ver- 
«  fous-Dampmartin,  enfemble  les  terres  de  Champré  8c  fe  qui  en  defpans. 
»  Item,  tout  le  qu'il  appartenait  a  Pierre  8^  Raoul  de  Farenne,  en  la  ville  de 
«  Chevreville;  tous  les  héritages  féant  à  Moloy,  près  de  la  Ferté-Milon  8c 
«  de  Marizy-faincte-Geneviève  venant  8c  qui  appartindrent  à  feu  Jehanne 
«   de  Xuiic,  leur  mère.  »  Mort,  fans  poftérité,  avant  le  4  Juillet  1479*. 

V.    DEGRÉ. 

Jehan  Ier  de  Noue,  Ecuyer*,  Seigneur  de  Noue*,  Pleffis-aux-Bois,  Billemont, 
Lonnery,  Ormoy-le-Davien,  de  la  vicomte  de  Courtieux  (/)  8c  autres  lieux,  époufa, 
en  premières  noces,  «  Edmée,  de  l'ancienne  maifon  de  Brumières,  de  laquelle  font 
«  fortis  plufieurs  Chevaliers  de  Saint-Jean  de  I  lierufalem,  notamment  frère  Charles 
«  de  Brumières,  frère  de  ladite  Edmée,  qui  lut  Grand  Prieur  de  France  "  »;  8c  en 
fécondes  noces  (g),  Marie  des  Fossés,  lille  de  Mellire  Robert  des  Fossés,  Che- 
valier, Vicomte  de  Bourfonne  [h  8c  Lieutenant  général  au  gouvernement  du  Valois, 
8c  de  Marie-Antoinette  de  Vauxelles.  Jehan  reçut  en  partage  «  la  terre  de  Noue 
«  en  qualité  d'aîné,  plus  la  maifon  féant  à  Courtieux,  8v  tout  le  qui  en  defpans  tant 
«  en  fief,  arrière-fiefs,  tant  la  terre  de  Billemont  8c  fe  qui  en  defpans  (i).  » 

«  L'an  iq5  1,  22  Aoutl,  Sire  Jehan  de  Noue,  lilz  ayfné  de  Pierre  de  Noue,  8c  de 
«  Jehanne  de  Noue,  t'ait  les  foy  8c  hommage  de  l'a  terre  de  Billemont  qui  appar- 
■<   tint  à  Raoul  de  Farenne,  l'on  oncle  ellimé  •/.  » 

L'an  147?,  20  Avril  :  Atteftation  donnée  à  la  Ferté-Milon  par  le  procureur  de 
Jean  de  Noue,  Écuyer,  Seigneur  de  Billemont,  au  fujet  de  la  relidence  de  trois 
ménages  pauvres  audit  Billemont  8c  relative  à  la  redevance  de  ces  trois  ménages 
vis-à-vis  de  la  Ducheffe  d'Orléans  (/,-). 

(a]  Caumartin,  Recherches  de  la  noMeffè  de  Champagne  ;Chalons,  167'v,  an.  La  Grange. 

(b)  Procuration  du  4  Décembre  i38o  par  M™  Rouf.rt  de  Noue  à  Perrctte,  fa  femme,  &c. 
(ci  Mellevillc,  Dùlionnaire  hijlorique  de  l' Ai/ne,  p.  3>,S. 

{d)  Bibl.  nat.,  Fonds  d'Hozier. 

(e)  Caumartin,  Recherches  de  la  nobleffe  de  Champagne,  art.  La  Grange. 

.(/)  Fonds  d'Hozier,  i.  c.  —  Courtieux  comptait  parmi  les  dix  vicomtes  du  Valois. 

(g)  Originaux  en  parchemin  aux  archives  de  la  famille. 

(/i)  Caumartin,  Recherches  de  la  nobleffe  de  Champagne,  art.  La  Grange. 

(i)  (j)  Fonds  d'Hozier,  /.  c. 

(A-)  Originaux  en  parchemin  aux  archives  de  la  famille. 
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Il  eut  de  l'on  premier  mariage  *  ■ 
i.  Robert  de  Noue,  qui  fuit. 
Et  de  lbn  fécond  mariage  : 

2.  Jehan  de  Noue,  Écuyer,  Seigneur  du  Pleffis-aux-Bois,  Billemont,  Ene-fous- 

Dammartin  8c  Voulcicnnes  (a).  11  parait  dans  les  actes  luivants  :  du  12  Août 
1474,  acte  paile  a  Crefpy,  en  Valois,  par  lequel  Antoine  des  Eolles,  Ecuyer, 
cède  à  Noble  Jean  de  Noue,  Ecuyer,  Seigneur  du  Plellis  8c  de  Billemont, 
l'on  neveu,  les  terres,  droits  8c  revenus  feigneuriaux  dont  il  a  hérités  de 
Meflire  Robert  des  Folles,  Chevalier,  l'on  père,  dans  la  terre  &  lèigneurie 
de  Voulciennes,  pour  rachat  d'une  rente  qu'il  devait  a  feue  Demoilelle  Marie 
des  Eolles,  la  fceur,  mère  dudit  Jean  de  Noue  (b);  du  4  Juillet  1470,  juge- 
ment de  la  Prévôté  de  Paris  qui  condamne  Noble  Jehan  de  Noue,  Ecuyer, 
&  Jean  de  La  Grange,  aufïi  Ecuyer,  du  chef  de  Demoilelle  Antoinette  de 
Noiie,  l'a  femme,  en  leur  qualité  d'héritiers  de  Jean-Collart  &  Raulequin  de 
Noue,  leurs  oncles  (c);  du  27  Janvier  iq.So,  échange  entre  Jehan  de  Noue  8c 
Jean  de  Ea  Grange,  l'on  beau-frère,  par  lequel  ce  dernier  reçoit  la  terre  de 
Billemont  contre  celle  d'Ene-fous-Dammartin,  échue  à  Jehan  de  Noue  en 
contre-échange;  du  6  Août  i5oo,  hommage  de  la  terre  8c  lèigneurie  de 
Pleffis-aux-Bois  au  Duc  de  Valois,  par  Jehan  de  Noue,  Écuyer,  Seigneur 
dudit  Plellis  (d). 

3.  Antoinette  de  Noue,  Dame  de  Billemont,  mariée  à  Jean  de  Ea  Grange, 

Seigneur  de  Gui  l'y  8c  de  Billemont  (f). 

VI.    DEGRÉ. 

Robert  II  de  Noue,  Chevalier  *,  Seigneur  de  Noue*,  du  Pleffis-aux-Bois*,  d'Or- 
moy-le-Davien  ",  en  Valois,  de  Villers-en-Prayères *,  Romain*,  Beaunay-en-Brie  *, 
Voulciennes  8c  Briffy  (/),  époufa  Damoifelle  Crégente  ou  Prégente  de  Mahul  ou 
Mayet  ",  fille  d'Anthoine  de  Mahul  ou  Mayet,  Seigneur  de  Villers-en-Prayères, 
8c  de  Damoifelle  Jeanne  de  Baccancourt,  de  la  Maifon  de  Romilly*;  rendit  foi 
8c  hommage,  le  16  Septembre  i5o8,  à  Marie  Damboife,  Comtell'e  de  Braifne  «  à 
«  caufe  de  la  terre  8v  feigneurie  de  Villers-en-Prayères  efchue  à  fon  époufe  par  le 
«  déceds  de  lès  père  8v  mère*  »;  partagea,  le  9  Décembre  i53q,  la  terre,  jullice 
8c  lèigneurie  de  Beaunay-en-Brie*;  fut  couché,  par  procès-verbal  du  14  Septembre 
i5:ùj,  fur  «  L'eftat  de  la  Noblelle  du  duché  de  Vallois  8c  affilia  en  cette  qualité,  à 
«  Crefpy,  à  la  publication  des  couftumes  du  dit  duché  (g)  »,  8c  enfin,  le  3i  Juillet 
t540,  lit  «  déclaration  au  duché  de  Valois  des  feigneuries  de  Villers,  Plellis,  Voul- 
ciennes, Ormoy  8.  Brifly  (h)  ».  Ses  enfants  furent  : 

1.  Jehan  II  de  Noiie,  Écuyer,  Seigneur  8c  Vicomte  de  Romain,  Seigneur  de 
Villers-en-Prayères  en  partie  8c  autres  lieux*.  «  Noble  perfonne  Jehan  de 
«  Noiie,  Écuyer,  Seigneur  8c  Vicomte  de  Romain,  allille  fon  frère  Noble 
«  perfonne  Pierre  de  Noiie,  Écuyer,  Seigneur  du  Pleffis-aux-Bois,  d'Or- 
«   moy-le-Davien,  en  Valois,  dans  l'on  contrat  de  mariage,  accordé  le  vcn- 

n)  Originaux  en  parchemin  aux  archives  Je  la  famille. 

/>    (c)  Caumurun,  Recherches  de  la  noblefle  de  Champagne,  art.  La  Grange. 
d    Preuves  Je  noblefle  Je  Charlotte-Françoise  Je  Noiie,  fonJs  d'Hozier,  doflier  Je  Noue. 
e)  Caumartin,  Recherches  de  la  noblefle  de  Champagne,  art.  La  Grande. 

I  |  Preuves  Je  noblelle  Je  Charlotte-Françoise  Je  Noue.  —  Contrat  Je  mariage  Je  Pn  hue  &  autres. 
g)  les  Coitjlttmes  générales  &  particulières  de  France  &  des  Gaules,  annotées  par  Charles  Dumoulin; 
Paris,  1604,  in-fol.  —  Coujlitnws  du  duché  de  Vallois,  loi.  403-406. 

h)  Preuves  Je  noblelle  Je  Charlotte-Françoisi  Je  Noue.    -  Contrat  Je  mariage  Je  Pierre  A  autres. 
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«  dredi  itr  Février  040,  avec  Damoiielle  Denife  de  Billy  [a)  ».  Mort  fans 
poftérité  vers  1 554. 

2.  Antoinette  de  Noue,  Religieufe  à  N.-D.  de  SoiiTons;  l'on  père  lui  affigne 

une  dot  le  a3  Avril  i53a  ",  8c  Catherine  de  Médicis  lui  remet,  en  i552, 
l'adminiftration  du  cornent  de  Saint-Michel  de  la  Ferté-Milon  (b). 

3.  Pierre  11  de  Noue,  qui  fuit. 

4.  Edme  ou  Aimé  de  Noue,  Éeuyer*,  Seigneur  de  Noue*.  Vicomte  de  Romain*, 

Seigneur  du  Pleffis-aux-Bois  *,  Voulciennes  *,  Ormoy  *  &  du  fief  de  Sou- 
bray  ",  Chevalier  de  l'Ordre  de  Saint-Jean  de  Jérufalem,  fait  les  preuves  de 
chevalerie  le  12  Mai  i5jo"  (c).  11  vivait  encore  le  26  Juin  1 5 53  *. 

VIL    DEGRÉ. 

Pierre  II  de  Noue,  Seigneur  de  Noue*,  Chevalier*,  Seigneur  8c  Vicomte  de  Ro- 
main (ci),  Seigneur  du  Pleiîis*,  Voulciennes*,  d'Ormoy",  Villers-en-Prayères  *,  du 
fief  de  Soubray  *,  Noreville,  Colligy,  Viry,  Boisfrées  8c  autres  lieux  (e),  marié  le 
iLr  Février  1540  «  à  Damoiielle  Denife  in:  Billy,  fille  de  dell'unt  haut  &  puillant 
«  Meflîre  François  de  Billy,  vivant  Chevalier,  Seigneur,  Baron  de  Courville  & 
«  d'Ivors,  en  Valois,  Maître-général  des  Faux  oc  Forêts  du  duché  de  Valois,  8c  de 
«  Marie  de  Beaumanoir  de  Lavardin  '  (/)  ».  11  rend  toi  8c  hommage  à  la  Comteffe 
de  Braifnes,  d'abord  le  25  Octobre  i543,  «  a  caufe  de  la  partie  de  la  terre  8c  fei- 
gneurie  de  Villers-en-Prayères  à  lui  efcheue  par  le  décès  de  Dame  Crégente  de 
«  Mahul,  fa  mère  g)  »;  8c  le  1 5  Décembre  f  5 54  «  à  caufe  de  la  féconde  partie  lui 
«  efchue  par  le  décès  de  Jehan  de  Noue,  Efcuyer,  l'on  frère  *  ».  Fe  G  Juin  1 553, 
Pierre,  8c  Edme  de  Noue,  Chevalier  de  Saint-Jean  de  Jérufalem,  frères,  Seigneurs 
de  Romain,  de  Noue,  &c,  reçoivent  ordre  de  fe  trouver  à  la  convocation  du  ban 
8c  arrière-ban,  8c,  le  23  Juin  fuivant,  ils  font  leur  pré-tentation  à  la  convocation  du 
ban  du  bailliage  de  Vitry  \  Nous  fommes  à  la  brillante  époque  où  le  Duc  de 
Guife,  entouré  de  L'élite  de  la  Noblefle  françaife,  fait  échouer  toutes  les  audacïeufes 
tentatives  de  l'Empereur  Charles-Quint;  c'eft  le  faccage  de  Thérouanne,  c'eft  la 
bataille  de  Renty;  c'efl  enfin  la  trêve  de  Vaucelles  qui  met  fin  à  ces  longues  8c 
fanglantes  guerres.  Le  18  Octobre  1  5 O4 ,  Pierre  11  de  Noue  «  fait  un  accenfement 
«  perpétuel  de  treize  verges  d'héritage  de  la  lèigneurie  de  Villers  à  charge  de 
«  eonllruchon  de  maifons  (h)  »,  enfin,  le  12  Septembre  1575,  Pierre  II  donne 
dénombrement  de  la  terre  8c  feigneurie  de  Villers  mouvant  en  plein  fief  du  Duc 
de  Bouillon  1  /  >. 

On  voit,  dans  la  chapelle  de  Saint-Hubert  de  féglife  de  Romain,  fa  pierre  tu- 
mulaire  8c  celle  de  fa  femme,  avec  le  titre  de  toutes  les  lèigneuries  ci-dellus  (j), 
d'après  laquelle  il  décéda  le  7  Décembre  i58i,  8c  la  femme  le  23  Juin  i55i. 
Pierre  II  a  eu  pour  enfants  : 

(a)  Preuves  de  noblefle  de  Charlotte-Françoise  de  Noue.  —  Contr.u  de  mariage  de  Pierre  &  autres. 

(b)  État  eccléfiajïique  S  civil  du  diocèfe  de  Soijfons,  17SS,  p.  472. 

(c)  Vertot,  Hijloire  de  Malte,  t.  V,  p."  209. 

(d)  (e)  Pierre  tumulaire  a  Romain.  —  Preuves  de  noblefle  de  Reine-Angélique  de  Nolie,  fonds  d'Hozier. 
—  Contrat  de  mariage  de  Ion  lils  Valérien. 

(/)  Preuves  de  noblefle  de  Charlotte-Françoise  de  Nolie.  —  P.  Anfelme,  Hijloire  généalogique  de  la 
Mai/on  royale  de  France,  des  Grands  Officiers  de  la  couronne,  Ce,  t.  Il ,  p.  iî5.  -  D'Hozier,  Armoriai  gé- 
néral Je  France,  Reg.  11,  1"  partie,  p.  238. 

(g)  Preuves  de  noblefle  de  Charlotte-Françoise  de  Nolie. 

(h)  Originaux  en  parchemin  aux  archives  de  la  famille. 

(i)  (j)  Preuves  de  noblefle  de  Charlotte-Françoise  de  Noue. 
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i.  François  de  Noue,  Chevalier*,  Seigneur  du  Pleflis*  (à),  Voulciennes  *,  Or- 
moy  *  (/m,  Mifly-aux-Bois,  Fayault  8c  Dhuizcl  (c).  Marié  à  Judith  dk  Rauly 
ou  RuN-n  \  11  paraît  dans  la  quittance,  donnée,  au  château  de  Dhuizcl,  le 
S  Avril  i G 1 6 ,  d'une  rente  achetée  au  Roi  l'an  1S70,  ayant  appartenu  «  à 
François,  Seigneur  du  Pleflis  &  de  Dhuifel,  en  partie,  par  cellion  de  fes 
deux  frères  Nicolas  de  Noue,  Fcuyer,  Seigneur  de  Courlandon,  8c  feu  Valé- 
rien  de  Noiie,  en  fon  vivant  Écuyer  oc  Seigneur  de  Villers,  tous  trois  enfants 
de  Pierre  11  de  Noue  (d)  ».  11  eft  mort  le  21  Juin  1619,  après  avoir  fait 
une  riche  donation  à  l'eglife  de  Saint-Remy  de  Dhuizel  où  on  lui  a  érigé 
deux  pierres  tumulaires  qui  exillent  encore  de  nos  jours  ce  dont  Tune  porte  : 
a  Cy  devant  gilt  ce  repofe  le  cœur  de  Meffire  François  de  Noue,  Chevalier, 
Seigneur  de  Pleflis,  Voulciennes,  Ormoy,  Mifly,  Dhuifel  8c  Fayault,  lequel 
donna,  »  &c,  &  l'autre  :  «  Cy  devant  gift  8c  refpofe  le  corps  de  Meflire 
François  de  Noue,  Chevalier,  &c.  »  11  eut  quatre  enfants  : 

I.  Jean  111  de  Noue,  Gendarme  de  M§r  d'Orléans*.  11  leva  un  régiment 
de  lix  compagnies  de  cavalerie  8c  paraît  dans  les  années  1646  8c  1647 
comme  Chef  de  corps  8c  Colonel  de  cavalerie  (Obrift)  au  fervice  de 
l'Empereur  d'Allemagne,  fous  les  ordres  du  célèbre  Maréchal  Lam- 
boy,  en  campement  à  Juliers  8c  à  Maefeck,  pendant  la  guerre  de  trente 
ans  (e).  Mort  fans  poftérité  maie  *. 

II.  Nicole  de  Noue,  Dame  d'Ormoy-le-Davicn  *,  mariée  :  i°  à  Robert 
dk  Paris,  Chevalier,  Seigneur  8c  Baron  de  Boifly *,  dont  le  fils  Nicolas 
de  Paris  lut  reçu  le  4  Février  1643,  Chevalier  de  l'Ordre  de  Saint-Jean 
de  Jerufalem*;  2U  en  i65o,  à  Jean  de  Buchepot,  Marquis  de  Fouge- 
rolles,  Chevalier  des  Ordres  du  Roi,  Maréchal  de  fes  camps  8c  armées 
ce  Gentilhomme  ordinaire  de  fa  chambre  (/). 

III.  N.  de  Noiie,  mariée  au  Seigneur  de  Breuveron  *. 

IV.  Magdeleine  de  Noiie,  mariée  à  Meflire  François  de  La  Grange*, 
Seigneur  de  Billemont *,  Baron  de  Sommevelle*,  Gentilhomme  ordinaire 
de  la  chambre  du  Roi,  8c  dont  le  fils  Charles  fut  reçu,  le  16  Juin  r68i, 
Chevalier  de  l'Ordre  de  Saint-Jean  de  Jerufalem  *. 

2.  Nicolas  de  Noue,  Fcuyer,  Seigneur  de  Courlandon  &  de  Bailleux,  Vicomte 
de  Romain  '  (g),  Sec,  époufa  Magdeleine  de  Chastillon  *,  Dame,  en  partie, 
de  Bailleux,  fille  de  Jacques  de  Chastillon  II,  Seigneur  de  Marigny  8c  de 
Bailleux,  8c  de  Françoife  de  Rlnty  (h);  «  laquelle  décéda  le  xi  Apvril 
1625  (/)  ».  Nicolas  eut  quatre  enfants  : 

I.  Nicolas  de  Noi'ie  (j),  Seigneur  de  Courlandon. 

II.  François  de  Noue  (k),  Écuyer,  Seigneur  de  Romain,  mort  le  4  Avril 
K)22  (/),  fans  poftérité. 

(a)  l.b)  Offres  d'hommage.  Original  en  parchemin. 

(c)  Infcription  tumulairc  exiftnnt  dans  l'eglife  de  Saint-Remy  de  Dhuizcl. 

!d)  Original  en  parchemin  aux  archives  de  la  famille. 

(<?)  Archives  de  ûuffeldorf  :  Duché  de  Juliers.  Lettres  originales  .le  Jean  de  Noiie  S  ordonnances  [Jahrbucher 
des  Vereins  von  Alterthumsfreunden  im  Rlieinlande,  cahier  46,  page  146).  —  Annalen  des  hijlorijchen  Vereins 
fur  den  Niederrhein,  cahier  26,  pages  427  à  4^0. 

(/)  Archives  de  la  famille  de  Buchepot.  La  feigneurie  d'Ormoy-le-Davicn,  apporte'c  par  Nicole  de  Noiie,  fut 
vendue  vers  1GG0  par  J.  de  Buchepot. 

g    1  hïginaux  fur  parchemin  aux  archives  de  la  famille.  —  Pierre  tumulairc  dans  l'eglife  de  Romain. 

(/n  Courcelles,  Hijloire  généalogique  des  Pairs  de  France,  t   XI,  p.   i5i. 

(»")  Pierre  tumulairc  dans  l'eglife  de  Romain. 

(;')  {II)  Extrait  de  ['Hijloire  de  la  Mai/on  de  ClmJlillon-fur-Marne,  par  André  du  Chefne;  Paris,  1621,  p.  527. 

(/)  Pierre  tumulairc  dans  l'eglife  de   Romain  :  ..  Cy  gift  François  de  Noiie,  efcuyer,  fils  d'honoré  Seigneur 
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III.  Louis  de  Noiïe  (a),  Vicomte  de  Romain. 

IV.  Françoise  de  Noue*,  Vicomteffe  de  Romain  (b),  mariée  à  Jean  Le 
Vergeur,  Seigneur  &  Vicomte  d'Acy  &  de  la  Malmaifon  ",  qui  eut  un 
fils  &  plufieurs  filles. 

3.  Valérien  de  Noïie,  qui  fuit. 

Adrien  de  Noue,  contemporain  des  précédents,  fut  reçu  Chevalier  de  Malte 
en  1567  (c). 

VIII.   DEGRÉ. 

Valérien  de  Noue,  Chevalier*,  Seigneur  de  Noue,  Villers-en-Prayères,  Beau- 
nay,  de  Romain,  du  fief  de  Fuffigny,  l'un  des  cent  Gentilshommes  de  la  chambre 
du  Roi  ",  époufa,  par  contrat  de  mariage  accordé  le  23  Janvier  1 379,  Demoifelle 
Nicole  nu  Sart,  fille  de  haut  &  puiffant  Seigneur  Mefiire  Anne  du  Sart,  Seigneur 
de  Thury-en- Valois,  d'Ouviller  8c  de  la  Rivière,  Vicomte  de  Mutigny  &  de  la 
Broffe*(rf).  Les  actes  dans  lefquels  il  parait  l'ont  :  du  i3  Novembre  [582,  achat 
d'un  vignoble  à  Villers  (e);  du  ib  Décembre  i583,  partage  de  la  fucceflion  de 
Pierre  11;  du  i3  Mai  r.585,  achat  d'une  maifon  à  Villers  (/);  fentence  du  1 1  Août 
ÔS7  qui  0  le  déclare  exempt  de  la  contribution  au  ban  &  arrière-ban  du  duché  de 
«  Valois*  »;  aveu  &  dénombrement  en  i5Sy  des  fief,  terre,  &  leigneurie  de  Villers- 
en-Prayères  fitués  au  duché  de  Valois  &  mouvants  de  la  baronnie  de  Pontarci  (g); 
fentence  du  12  Août  1587  qui  déclare  Valérien  de  Noue  exempt  de  la  contribution 
pour  les  fiefs  qu'il  poffédait  au  duché  de  Valois,  comme  ayant  fervi  pendant  trois 
années  (h);  certificat  du  5  Décembre  i58g,  par  lequel  Valérien  de  Noue,  «  Seigneur 
«  de  Villers-en-Prayères,  de  Beaunay  &  de  Noue,  efl  couché  fur  l'état  des  cent 
■(  Gentilshommes  du  roi  Henri  IV,  payé  de  l'es  gages  &.  fail'ant  le  fervice  près  du 
"  Roi,  pour  le  mois  de  Septembre  de  ladite  année  (/)  »;  jugement  rendu  à  Laon, 
le  10  Mars  Ô99,  par  les  Commiffaires  du  roi  Henri  IV,  portant  «  qu'il  jouit  des 
«  privilèges  &:  exemptions  de  la  Noblefle,  en  vertu  de  pièces  juflificatives  qu'il  a 
«  produites  (j)  » . 

Valérien  fut  mêlé  à  la  terrible  tempête  qui  menaça  d'emporter  la  France.  Mais 
le  dernier  jour  d'Avril  i58q,  Henri  111  tendit  la  main  à  fon  coufin  de  Navarre;  la 
Ligue  fut  bleffée  à  mort;  Henri  III,  le  dernier  des  Valois,  tombe  fous  le  couteau 
d'un  moine  fanatique  &  la  France  falue  le  grand  règne  de  Henri  IV  (1589),  qui 
fut  le  point  de  départ  de  l'anéantiffement  de  la  puiffance  feigneuriale.  1589  efl  auffi 
la  date  du  combat  d'Arqués,  &  de  la  mort  de  Catherine  de  Médicis. 

Valérien  mourut  le  5  Octobre  161 1,  en  fon  château  de  Villers  qu'il  avait  ref- 
tauré  &  qui  porte  encore  aujourd'hui,  autour  de  la  frife  fupérieure,  l'on  chiffre  en- 
trelacé VN.  Il  repofe  dans  la  chapelle  du  Saint-Sacrement  de  Villers.  Nicole  du 
Sart  mourut  vers  1641,  époque  à  laquelle  fa  fucceffion  cil  partagée.  Sa  pierre  tu- 

«  Nicolas  de  Noiic,  Seigneur  de  Courlandon  &  de  Romain,  &  de  Damoil'elle  de  Chaftillon,  père  &  mère,  décéda 
«  le  4  d'Apvril  1G22.  Prie/  Dieu  pour  lui.  « 

ta)  Voir  note  (j)  (k)  de  la  pape  précédente. 

(b)  Caumartin,  Recherches  de  hi  noble/Je  de  Champagne,  art.  le  Vergeur. 
<     Vertot,  /.  c,  t.  V,  p.  221.  —  La  maintenue  de  Caumartin  ne  le  mentionne  point. 

(d)  Fonds  d'Hozier  :  Freines  de  noblefle  de  Reine-Angélique  &  de  CnAitroTTE-FRANroisF.de  Noue.  — 
Pierre  tumulaire  de  Valérien  &  de  la  femme  avec  leurs  armes  dans  l'églife  de  Villers.  —  Pierre  tumulaire  dans 
l'églife  de  Thury-cn -Valois. 

e)  (/':  Originaux  en  parchemin  aux  archives  de  la  famille. 

(g)  ("0  (')  (j)  Fonds  d'Hozier  :  Preuves  de  noblefle  de  Reine-Angélique  &  de  Charlotte-Françoise  de 
Noue.  -—  Pierre  tumulaire  de  Valérien  &  de  la  femme  dans  l'églife  de  Villers. 
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mulaire  &  celle  de  Valérien  fc  voient  encore  aujourd'hui  dans  la  chapelle  de  la 
Vierge  en  l'exile  de  Thury-en-Valois.  Ils  paraiffent  avoir  eu  quinze  enfants  (a), 
dont  douze  feulement  nous  font  connus  : 
i.  Pierre  III  de  Noue,  qui  fuit. 

2.  Anne  de  Noue',  né  vers  i5So,  eft  d'abord  Page  de  la  Reine;  fa  vertu  le  fait 
rélifler  aux  feductions  de  la  Cour,  &  il  entre  à  l'âge  de  trente  ans  dans  la 
Compagnie  de  Jéfus.  Dès  1611,  Henri  IV,  infpiré  par  la  belle  &  vertueufe 
Marquife  de  Guercheville;,  Dame  d'honneur  de  la  Reine,  crée  la  million  du 
Canada,  afin  d'utilifer  le  catholicifme  pour  l'extenfbn  de  la  Nouvelle-France. 
I.e  12  Juin,  les  PP.  Jéfuites  plantent  la  croix  fur  les  rives  du  Saint-Laurent, 
mais  l'oppofition  des  calviniftes  &  l'invalion  des  Anglais,  en  i6i3,  arrêtent 
leur  effor.  En  i6a5,  le  Duc  Henri  de  Ventadour,  Vice-Roi  du  Canada,  en- 
voie de  nouveaux  ouvriers  évangéliques,  &  vingt  prêtres  de  la  Compagnie 
de  Jéfus  arrivent  fucceffivement.  Les  PP.  Noyrot  8.  de  Noue,  avec  vingt 
ouvriers,  s'embarquent  à  Dieppe,  ayant  frété  un  vaiffeau  de  8o  tonneaux 
pour  la  fomme  de  3,5oo  livres.  Ce  fecours  arrivant  à  Québec,  lui  lit  prendre 
la  forme  d'une  ville;  elle  n'était  jufque-Ià  qu'une  fimple  habitation.  La  même 
année,  le  P.  de  Noue  s'établit  à  la  réfidence  des  Trois-Rivières,  au  milieu 
des  Hurons,  fur  le  Saint-Laurent,  à  3o  lieues  plus  haut  que  Québec.  De  là, 
en  compagnie  des  PP.  de  Brébeuf  &  de  la  Roche  d'Allion,  il  fe  rend  au 
milieu  des  fauvages  pour  leur  prupofer  l'alliance  des  Français  &.  les  inftruire 
dans  la  manière  de  fervir  le  Grand  Maître  de  la  vie.  Ils  courent  le  rifque 
d'être  afibmmés  à  coups  de  haches.  Sur  ces  entrefaites,  le  P.  Lallemand, 
Chef  de  la  Miflion,  confidérant  que  les  Jéfuites  ne  recevaient  pas  l'alTillance 
voulue,  fe  détermine  à  renvoyer  en  France  la  plupart  des  Pères.  En  r632 
après  le  traite  de  Saint-Germain,  M.  de  Champlain  étant  de  nouveau  nommé- 
Gouverneur  de  la  Nouvelle-France,  le  P.  de  Noue  retourna  au  Canada  avec 
le  P.  le  Jeune,  s'embarquant  au  Havre  où  un  neveu  du  Cardinal  de  Riche- 
lieu leur  donne  un  écrit,  figné  de  la  main,  témoignant  que  le  Minillre,  fon 
oncle,  avait  pour  agréable  leur  départ  pour  la  Nouvelle-France.  Il  réfide 
alors  à  Québec,  dirigeant  les  ouvriers  qui  afi'uraient  les  moyens  de  fubfiftance 
de  la  Million,  8;  faifant  de  fréquentes  excuriions  parmi  les  fauvages.  Le 
3o  Janvier  1646,  en  compagnie  de  deux  loldats  &  d'un  Huron,  il  part  des 
Trois-Rivièr.es  pour  le  fort  Richelieu,  diftant  de  60  milles,  afin  d'y  célébrer 
la  fainte  melle  8.  d'adminillrer  les  Incréments  aux  loldats  de  la  garnifon;  la 
terre  était  couverte  de  trois  à  quatre  pieds  de  neige;  tous  marchaient  fur  des 
raquettes;  la  fatigue  8c  la  nuit  les  forcent  de  s'arrêter;  mais  dès  deux  heures 
du  matin,  le  P.  de  Noue,  voulant  aller  chercher  au  fort  Richelieu  du  fecours 
pour  les  compagnons  de  route,  part  feul  &  le  trouve  furpris  par  une  ef- 
froyable tempête  de  neige;  il  s'égare  fur  le  lac  Saint-Pierre,  qui  était  gelé,  & 
meurt  martyr  de  fon  devoir  &  de  la  charité.  Après  d'acïives  recherches,  on 
le  retrouva  le  2  Février,  le  corps  gelé;  il  était  à  genoux,  les  yeux  ouverts 
regardant  le  ciel,  &  les  bras  en  croix  fur  la  poitrine.  Il  était  mort  le  jour  de- 
là Purification  de  la  fainte  Vierge,  à  laquelle  il  avait  une  dévotion  particu- 
lière. Ses  obfèques  furent  célébrées  à  la  réfidence  des  Trois-Rivières  avec 
tout  l'appareil  pofïïble,  au  milieu  des  Français  &  des  fauvages,  parmi  lef- 
quels  il  était  en  grande  odeur  de  fainteté,  8c  fon  martyre  excita  parmi  tous 


-lulcriti 


fur  l'épreuve  corrigée  de  la  maintenue  de  Caumartin.  t;  Cabinet  des  titres,  5  la  Bibl, 
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de  vifs  fentiments  de  loi  [a).  Actuellement  Tordre  des  Jéfu'tes  le  compte 
parmi  les  l'aints  martyrs. 

3.  Nicolas  de  Noue,  chef  de  la  branche  éteinte  de  Briffay,  qui  fuivra. 

4.  Robert  111  de  Noue,  Chevalier*,  Seigneur  de  Noue  ',   Villers,  en  partie', 

Marne-la-Maifon*,  Saint-Martin,  Saint-Remy,  Nozay,  «nc,  époufa,  par 
«  contrat  de  mariage  du  i5  Février  1629,  Bonne  de  Linage,  fille  de  deffunt 
«  honoré  Seigneur  Anthoine  de  Linage,  vivant  Seigneur  de  Nozay,  Saint- 
ci  Remy,  Saint-Martin,  &  de  Magdcleine  de  Praii.lon  »  ".  11  obtient,  le 
iq  Novembre  i635,  fentence  qui  le  «  décharge  du  ban&  arrière-ban,  attendu 
«  les  fervices  qu'il  avait  rendus  au  Roi  Louis  Xlll  en  fes  armées  de  Lorraine 
«  &  d'Allemagne'  ».  De  fon  union  font  iffus  : 

I.  Joseph  de  Noue,  Chevalier  \  Seigneur  de  Marne-la-Maifon,  Villers,  en 
partie  *,  &  autres  lieux  ,  Lieutenant  de  la  mettre  de  camp  de  M"  le  Duc 
de  Gefvres*.  11  fait  collationner,  le  5  Juillet  (663,  fur  l'original,  le  con- 
trat de  mariage  de  Ion  aïeul  Valérien  de  Noue;  conclut,  en  fon  nom 
&  au  nom  de  fes  frères,  le  16  Février  [666,  une  tranfaclion  avec  le  cou- 
vent des  Jacobins  de  Chàlons*;  produit,  ainfi  que  les  frères,  fes 
preuves  de  noblellé  par  devant  Mgr  de  Caumartin,  Intendant  de  Cham- 
pagne, 8:  ell  compris  dans  le  catalogue  des  véritables  Gentilshommes 
du  royaume  par  jugement  rendu  à  Chàlons  le  20  Novembre  1670, 
jullifiant  fa  filiation  depuis  i3c,5  (b);  fait  enregiftrer  fes  armes,  le  12  Juil- 
let 1697,  à  (' Armoriai  général  (c). 

II.  Nicolas  de  Noue,  Chevalier",  Seigneur  de  Villers,  en  partie,  Marne- 
la-Maifon  &  autres  lieux,  Cornette  au  régiment  de  Gefvres*;  a  produit 
des  titres  de  dix  races  (d).  Mort  au  fervice. 

III.  Louis  de  Noue,  Chevalier  *,  Seigneurde  Villers,  en  partie,  Marne-la- 
Maifon  *,  Capitaine  au  régiment  de  Champagne  *,  mort  au  fervice. 

IV.  Claude  de  Noue,  Chevalier*,  Seigneur  de  Villers,  en  partie,  Marne- 
la-Maifon,  Capitaine  au  régiment  de  la  Marine  *,  mort  au  fervice. 

V.  Hierosme  de  Noue,  Chevalier*,  Seigneur  de  Villers,  en  partie,  Marne- 
la-Maifon,  Capitaine  au  régiment  de  Duras*. 

VI.  Robert  de  Noue,  Chevalier*,  Seigneur  de  Villers  &  autres  lieux, 
Lieutenant  de  la  mettre  de  camp  au  régiment  de  Dampierre  ". 

VII.  François  de  Noue,  Chevalier*,  Seigneur  de  Marne-la-Maifon  8 
autres  lieux,  Lieutenant  au  régiment  du  Roi  *. 

Ces  fept  frères   font  tous  morts,  félon  une  tradition  de  famille,  au 

champ  d'honneur  &  fans  pollérité  connue. 

5.  Magdeleine  de  Noue*,  qui  époufa  Claude  ni;  Linage,  Écuyer,  Seigneurde 

Villers-fur-Marne,  Homme  d'armes  des  ordonnances  du  Roi,  fils  de  Claude 

de  Linage,  Homme  d'armes  des  ordonnances  du  Roi,  î\  de  Marie  de  Bas- 

SOMriLRRE   (<?). 

{a)  Les  aéles  &  la  gravure  du  martyre  repofent  au  collège  du  Jefu  à  Rome,  tk  copies  en  ont  été  données  au 
Général  Léon,  Comte  de  Noiie,  lors  de  l'on  commandement  à  Rome.  —  Voir  Relations  de  ce  qui  s'cjl  "ajfé  Je 
plus  remarquable  à  !a  Nouvelle-France;  Paris,  années  îo.ij,  16J4,  1645  K  îtîjô,  pp.  3-aoi.  —  Hijloire  è  def- 
criplion  de  la  Nouvelle  France  parle  l'ère  de  Charlevoix,  1744,  t.  1,  pp.  179,  182,208.  —Hijloire  de  la  colonie 
J'rançai/e  en  Canada';  Villcmai  ie,  1N10,  t.  I,  pp.  2  1 11  58.  -  Crétineau-Joly,  Hijloire  de  la  Compagnie  Je  Je'/us, 

(i)  Caumartin,  Recherches  Je  la  noblejje  Je  Champagne. 

(c)  Armoriai  général  de  France,  aux  mil',  de  la  Biblioth.  nat.  :  Généralité  Je  Soi/fous,  n°  326. 

(d)  Nobiliaire  de  Picardie,  par  Haudicquier  de  Blnncourt,  n'»)3;  p,  394. 

(é)  Caumartin,  Recherches  de  la  noblejje  de  Champagne,  art.  de  Linage.  t.  II,  p.  35. 
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6.  Antoinette  de  Noue*,  j 

7.  Louise  de  Noue  ',  Religieui'es  au  prieuré  de  Colinances  (a). 

8.  Gabrielle  de  Notie*,     ) 

9.  Françoise  de  Noue  *,  Religieufe  au  prieuré  de  Longpré  (b). 

10.  Jeanne  de  Noue  %  Religieufe  à  Fontaine  (c). 

1 1.  Victoire  de  Noue  *,  Religieufe  au  prieuré  de  Longpré  (d). 

12.  Marie  de  Noue  *,  Religieufe  à  l'abbaye  de  Notre-Dame  de  Charmes  (c). 

IX.   DEGRÉ. 

Pierre  III  de  Noue,  Chevalier  (/),  Seigneur  de  Villers-en-Prayères *,  Beaunay*, 
du  fief  de  Fuffigny,  fait  «  hommage,  le  i3  Octobre  161 1,  au  Duc  de  Bouillon, 
pour  le  fief  de  Fuffigny  (g)  »;  époufe,  en  premières  noces,  félon  contrat  du  27  No- 
vembre 16 12,  Anne  de  Linage,  fille  d'honoré  Seigneur  Claude  de  Linage,  Écuyer, 
Seigneur  de  Villers-fur-Marne,  &  de  feue  Marie  de  Bassompierre  (//);  reçoit  dans 
le  partage  du  22  Juin  1619,  avec  Claude  de  Linage,  fon  beau-frère,  par  préciput 
&  droit  d'à  méfie,  «  le  château,  maifon  &  hofiel  feigneurial  de  Villers-en-Prayères  (z)  »  ; 
&  fait  un  deuxième  partage,  le  icr  Février  1621,  avec  Charles  de  Linage,  Fcuyer, 
Sieur  de  Cuy,  des  fucceffions  de  Claude  de  Linage  &  de  Marie  Baffompierre  (j). 

Il  époufa  en  fécondes  noces,  par  contrat  du  27  Août  i635  (h),  Anne  de  Be- 
zannes,  fille  de  Jean  de  Bezannes,  Seigneur  de  Guignicourt,  &  de  Catherine  de 
Gpas.  Pierre  III  ayant  la  garde  noble  de  les  enfants  du  premier  lit,  fait,  les  26  8: 
28  Janvier  1 636,  le  partage  des  biens  de  Charles  de  Linage  *.  Les  enfants  du  pre- 
mier lit  furent  : 

1.  Nicolas  de  Notie,  qui  fuit. 

2.  Vai.érien  de  Noue,    I  c         ...  „ 
„     .          ,    _T  ..                  morts  fans  alliance  . 

3.  Anne  de  Noue,  ) 

4.  François  de  Noue,  Seigneur  de  Villers  *,  Chevalier  de  Saint-Jean  de  Jérufalem 

&  du  Saint-Sépulcre  fervant  à  Malte,  né  en  1626,  fut  reçu  Chevalier  le 
1  1  Décembre  1642  (/),  à  Page  de  feize  ans. 

5.  Charles  de  Noue,  Chevalier*,  Seigneur  de  Cuy-fur-Marne,  de  la  vicomte 

de  Villemelle  (m),  Courmas(;z)&  autres  lieux,  né  en  1 632  (0).  «  Par  contrat 
du  20  Août  1662,  paffé  à  Reims,  Meffire  Charles  de  Noue,  Chevalier,  Sei- 
gneur de  Loify-lur-Marne,  Couvrot,  Vaulx-en-Perthois  &  Villers-en- 
Prayères,  afiifté  de  Meffire  François  de  Noue  de  Beaunay,  du  Lieutenant 
général  du  Vermandois  &  du  Seigneur  de  Coucy,  les  parents,  époufe  Da- 
moifelle  Magdeleine,  petite-fille  de  Meffire  Charles  de  Vauclerois,  Cheva- 
lier, Seigneur  &  Vicomte  de  Villemelle,  &c,  fille  de  Meffire  Henri  de  Cau- 
chon,  Chevalier,  Seigneur,  Baron  de  Neuflize  &  Ferrier,  &c,  Chevalier  de 
l'Ordre  de  la  Sainte-Ampoule,  &  de  Dame  Charlotte  de  Vauclerois,  &  re- 
çoit en  dot  de  l'on  aïeul  les  terres  &  feigneuries  de  Courmais  &  «  vicomte 
«  de  Virmeulle  (fie),  avec  la  maifon  feigneuriale  de  Courmais,  à  condition 

(a)  (b)  (c)  (d)  (e)  Fonds  d'Hozier,  doflier  de  Noue,  /.  c. 

(/)  Fonds  d'Hozier  :  Preuves  de  noblelTe  de  Charlotte-Françoise  de  Notie  (acte  d'émancipation  du  20  Fé- 
vrier i65z). 

[g)  {h)  (i)  (;')  Fonds  d'Hozier  :  Preuves  de  nohlell'e  de  Reine-Angélique  de  Noue. 

,,/c)  D'Hozier,  Armoriai  de  la  Nobleffe  de  France,  art.  de  Be\annes,  Reg.  IV,  p.  108. 

1,/)  Procès  verbal  d'admiflion  du  3  Juin  1042.  (Archives  de  la  famille.)  —  Catalogue  des  chevaliers  de  l'ordre 
de  Saint-Jean  de  Jérufalem.  (Bibl.  de  l'Arfenal,  mil'.,  France,  t.  111,  p.  97-98.)  —  Vertot,  /.  C,  p.  270. 

(m)  (n)  Fonds  d'Hozier  :  Preuves  de  noblelle  de  Reine-Angélique  de  Notie. 

(0)  Acte  d'émancipation  du  20  Février  l652,  aux  archives  de  la  famille. 
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«  que  le  premier  fils  qui  naîtrait  du  dit  mariage  porterait  le  nom  de  Vaucle- 
«  rois  avec  celui  de  ion  père  (a)  ».  Par  jugement  rendu  à  Chàlons,  le  20  No- 
vembre 1670,  par  MBr  de  Caumartin,  Charles  de  Noue,  Chevalier,  Seigneur 
de  Cuy,  &c,  demeurant  à  Courmas,  fut  porte  fur  le  catalogue  des  véri- 
tables Gentilshommes  du  royaume,  en  conséquence  des  titres  produits  pour 
juflifier  fa  dite  qualité  depuis  l'an  i3o5.  Le  12  Juillet  1697,  Magdeleine, 
douairière  de  Charles  de  Noue,  lit  enregiftrer  les  armoiries  de  feu  fon  mari 
à  Y  Armoriai  général  de  France  (b).  Leurs  enfants  furent  : 

I.  Charles-Hyacinthe  de  Noue  de  Vauclcrois  *,  donne  quittance  de 
311"  10',  le  3i  Mars  ibq5,  comme  Major  du  régiment  de  cavalerie  de 
Courlandon,  pour  les  appointements  des  Officiers  de  l'Ltat-major  du 
régiment  (c). 

II.  M  vrie  de  Noue,       )  /•,..* 
„,      .       ,       ,     xr   ..            mortes  (ans  alliance  . 

III.  Agnes  de  Noue,    j 

6.  Marie  de  Noue*,  née  en  iG3.|,  félon  l'acte  d'émancipation  du  20  Février  i652. 

Pierre  III  eut,  en  outre,  d'Antoinette  de  Chasteau,  un  fils  légitimé,  Alexandre 
de  Noue',  Écuyer,  Seigneur  de  Filmes,  légitimé  en  Août  i633,  par  Lettres  pa- 
tentes, &  marie,  le  27  Mai  1641  *,  à  Madeleine  de  Combray,  dont  il  eut  Jehan  de 
Noue  (d),  Prêtre  6c  Curé  de  Dhuizel. 

X.  DEGRÉ. 

Nicolas  de  Noue,  Chevalier  (e),  Seigneur  de  Villers-en-Prayères*,  Loify  (/), 
Couvrot  (g),  Cuy,  en  partie  (li\  époula,  par  contrat  paffé,  le  25  Mars  1646,  dans 
la  maifon  feigneuriale  de  Coucy,  Damoifelle  Claude-Louife,  fille  de  Meffire  Jean 
d'Escanevelle,  Chevalier,  Seigneur  de  Coucy,  Vaux,  Savigny,  Primant,  Sevil, 
Chafarderie,  8c  de  (eue  Dame  Jeanne  d'Orthe.  Les  témoins  furent  :  Jacques  d'Ef- 
canevelle,  Sire  de  Coucy,  Chevalier;  Jeanne  de  Fillette,  Dame  Je  Coucy;  Nicolas 
d'Orgeaux,  Chevalier,  Sire  de  Coucy,  8c  Dame  Jeanne  de  Rohan ,  femme  du  Sire 
d'Orgeaux;  François  de  Noue,  Chevalier  de  Malte;  Le  Vergeur  d'Acy  ;  de  Bezannes 
de  Guignicourt,  parents  des  époux  (/).  Nicolas  paraît  dans  quantité  d'actes  avec  les 
qualités  ci-defiiis,  8c  nous  ne  citerons  que  :  le  partage,  du  14  Avril  i655,  des  biens 
de  la  fucceffion  de  fa  mère  Anne  de  Linage  ';  L'aveu  8c  dénombrement  qu'il  lit  au 
Roi,  le  16  Mars  i656,  de  la  feigneurie  de  Com-rot,  provenant  de  l'héritage  de  fa 
mère  (/).  Il  fut  maintenu  dans  la  noblefié,  «  pour  avoir  produit  des  titres  authen- 
tiques qui  juftifient  l'a  noblellé  de  dix  races  »,  par  'jugement  de  Mt,r  de  Machault, 
Intendant  de  la  généralité  de  Soilfons,  le  3  Décembre  1669  (k).  Nicolas  eft  la  louche 
commune  des  trois  branches  encore  exiftantes;  il  avait  celle  de  vivre  le  17  Juillet 
1678,  8c  fa  femme  le  3i  Mars  1688;  ils  ont  eu  pour  enfants  : 

1.  Joseph  de  Noue  *,  Chevalier  (/),  Lieutenant  au  régiment  du  Pleffis-Praflin.  11 
parait  décédé  fans  poftérité,  avant  le  17  Juillet  1678,  époque  où  l'on  frère 

(a)  Son  contrat  de  mariage.  —  Fonds  d'Hozier  :  Preuves  de  noblcffe  de  Reine-Angélique  de  Noi'ie. 
(&)  Fonds  d'Hozier  :  Armoriai  général;  Soijjonnais,  Regiflre  de  Faon,  n,J  3o3,  fol.  65(3. 

(c)  Parchemin  a  la  Bibliothèque  nationale,  Cabinet  des  titres. 

(d)  Aélc  de  donation  du  l»S  Septembre  i63i  d'Alexandre  à  fon  fils  Jehan. 

(<?)  (/)  {g)  (h)  Fonds  d'Hozier  :  Armoriai  général;  Soijjonnais,  Regiftre  de  Faon,  n°  3o3,  fol.  656. 

(1)  Son  contrat  de  mariage.  —  Fonds  d'Hozier  :  Preuves  de  Charlotte-Françoise  de  Noue. 

(_/')  Original  en  parchemin  aux  archives  de  la  famille. 

(k)  Faine,  Archives  de  la  NobleJJL;  vol.  Soijjonnais,  p.  71.  —  Revue  nobiliaire  &  hijlorique,  t.  111,  p.  266.  — 
Fonds  d'Hozier  :  Preuves  de  nobleffe  de  Vai.érien-Hyacinthe  de  Noue. 

{li  Jufqu'ici  la  filiation  authentique  a  été  établie  fur  les  maintenues  officielles  de  Caumartin;  Jofeph  ell  le 
dernier  reconnu.  A  partir  de  Jean-François,  qui  fuit,  elle  le  fera  fur  acles  authentiques  &  de  l'état  civil. 
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Jean-François  cil  chargé  de  la  garde  noble  de  l'es  frères  8c  lueurs  mineurs, 
comme  on  le  verra  plus  loin. 

2.  Jean-François  de  Noue,  louche  des  deux  premières  branches  exiftant  actuel- 

lement, qui  fuit. 

3.  Marie-Catherine  de  Noue,  parait  dans  les  trois  acïes  :  des  21  Avril  16S2  (a), 

28  Janvier  1 685  &  24  Janvier  1686,  8c,  comme  marraine,  avec  fon  oncle 
Jean  d'Efcanevelle  de  Coucy,  le  17  Août  i683  (b). 

4.  Jeanne-Marie-Élisabeth  de  Noue,  Dame  de  Loify  (c),  Villers-en-Prayères, 

&  de  Couvrot,  félon  fon  acte  de  décès  du  22  Février  1750. 

5.  Jean  de  Noue,  louche  de  la  rroifième  branche,  qui  fuivra. 

6.  Antoine  de  Noue,  Chevalier  (d),  Seigneur  de  Villers-en-Prayères  (e),  Vou- 

zy  (/'),  Coucy,  en  partie,  &  y  rendant.  Garde  du  corps  du  Roi,  dans  la 
compagnie  de  MBr  de  Luxembourg  (g),  puis  Sous-Brigadier  des  Cardes  du 
corps  du  Roi  dans  la  compagnie  de  Villeroi  (/z),  comparaît  dans  les  actes  des 
21  Avril  1682,  24  Janvier  1686  &  3t  Mars  16SS,  avec  fon  frère  Jean-Fran- 
çois. Fe  Lieutenant  du  Roi  lui  donne  à  Fongvvy,  le  i5  Juillet  1686,  le  certi- 
ficat «  qu'il  a  fervi  pendant  trois  ans  dans  la  compagnie  des  Cadets  Gen- 
«  tilshommes  (z)  ».  Louis  XIV  lui  octroie  à  Verl'aillcs,  le  22  Janvier  1700, 
des  Lettres  de  retenue  dans  le  grade  de  Sous-Brigadier  des  Gardes,  «  en 
«  confidération  des  bons  fervices  qu'il  lui  avait  rendus  dans  fes  Gardes, 
«  depuis  plulieurs  années;  ces  lettres  lignées  :  Louis  (j)  ».  Nous  fommes  aux 
jours  de  la  ligue  d'Augsbourg,  où  la  France  lutte  contre  l'Europe  coalifée, 
avec  l'on  grand  Roi,  entoure  de  lès  hommes  de  guerre  :  Fouvois,  Catinat, 
Luxembourg  8c  Villars;  ce  font  les  victoires  de  Fleurus,  de  Nerwinde;  c'eft, 
enfin,  la  paix  de  Ryfwick.  Antoine  époufa,  par  contrat  du  i3  Avril  1706  (/c), 
Jeanne  Coulon,  fille  de  Claude-Melchior  Coulon,  Seigneur  de  Jonval  8:  de 
Corbon.  11  accepte,  par  fentence  du  28  Juin  1713,  la  garde  noble  de  fes 
cinq  enfants  (/),  qui  furent  : 

I.  Charlotte-Françoise  de  Noue,  Dame  de  Villers,  Corbon,  Saint- 
Morel  (m),  née,  au  château  de  Villers,  le  2  Juillet  1707",  nommée  avec 
fes  frères  8c  feeurs  dans  l'acte  d'hommage  de  la  terre  de  Villers,  le 
12  Novembre  17 14,  à  la  Comtefle  de  Braine;  admife,  fur  le  certificat 
de  Nobleffe,  délivré  le  14  Avril  [716,  par  Charles  dTIo/ier,  au  nombre 
des  25o  demoilelles  Nobles,  élevées  dans  la  Maifon  Royale  de  Saint- 
Louis  à  Saint-Cyr  (il);  époufe  de  François-Philippe  de  La  Felon- 
niére  (0),  Chevalier,  Seigneur  de  Foffoy.  Son  héritage  a  été  partagé 
entre  Fouis-Claude  8c  Angélique  de  Noue  ('/>). 

II.  François-Joseph  de  Noue,  né  le  28  Décembre  170g  (q). 

[a]  Bail  d'une  Ferme  à  Bourcq,  palfé  le  21  Avril  1682,  par-devant  les  Notaires  royaux  de  la  ville  de  Mazarin. 
Minutes  de  M<-  Miftris,  Notaire  a  Réthel. 
[b   Etat  civil  de  Coucy.  —  Poi;r  éviter  des  redites,  un  "  indiquera  tes  actes  de  l'état  civil,  moment 

■ÉGALISÉS,   QUI   REPOSENT  AUX   ARCHIVES   DE   LA   FAMILLE,   ET   ONT   ÉTÉ   EXHIBÉS   AUX   ÉDITEURS  DE   CET  ArillOlïal. 

c    .Vie  de  naifi'ancc  de  Josi  ph-Fuançois  de  Noue,  l'on  neveu,  a  Villers  le  [3  Septembre  [680. 

VJ;  Bail  du  21  Avril  1682,  &  fonds  d'Hozier,  /.  c. 

(e)  Tranfaction  du  14  Février  1Ô07,  mêmes  minutes.  Copies  vidimées. 

(/)  Aile  de  vente  du  3i  Octobre  1704,  mêmes  minutes.  Copies  vidimées,  aux  archives  de  la  famille. 

{g)  Vente  du  3i  Mars  1 1  ",  S  S ,  mêmes  minutes. 

[h)  (i)  (j)  iA-i  (/  [m)  (11)  Fonds  d'Hozier  :  Preuves  de  noblefle  de  Charlotte-Françoise  de  Noiie,  avec  tous 
les  ailes  Ci  l'appui. 

(0)  [p]  Preuves  de  nobleffe  de  Valérien-Hyacinthe-I.ouis  de  Noiie,  pour  l'École  royale  militaire  de  Paris; 
tonds  d'Hozier,  /.  c.  —  Acle  de  vente  du  g  Octobre  17S4,  aux  minutes  de  Mc  Billet,  a  Filmes;  copie  vidimée. 

(g)  Preuves  de  nobleffe  de  Charlotte-Françoise  de  Noiie,  /.  c. 
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III.  Jeanne-Elisabeth  de  Noue,  née  le  g  Décembre  \yio(a). 

IV.  Jeanne  de  Noue,  née  le  11  Janvier  1712  (b), 

V.  Marie-Elisabeth  de  Noue,  née  le  6  Mai  171 3  (c). 

7.  Henry  de  Noue,  Chevalier  (d),  Chanoine  régulier  de  Saint-Jean  des  Vignes 

à  Soiffons  (e),   Prieur  ( f) ,    Seigneur  8c   Vicomte   d'Oulchy-le-Chàteau  & 
d'Oulchy-la-Ville  (g). 

8.  Marie-Magdeleine  de  Noue,  Demoifelle  de  Villers-en-Prayères,  en  partie  (h), 

Dame   Religieufe   de   N.-D.   de    Mazarin  (/),   morte  à   Villers   le  6  Fé- 
vrier  1760". 

AV.    DEGRÉ. 

Jean-François  de  Noue,  Chevalier  (j),  Seigneur  de  Villers-en-Prayères  (k),  du 
grand  hameau  de  Romain  (/)  8c  autres  lieux,  Capitaine  de  cavalerie  (m).  Sa  des- 
cendance de  Nicolas  de  Noue  8c  de  Claude-Louife  d'Efcanevelle  cil  établie  par 
quantité  de  titres  authentiques  (n)  :  nous  ne  mentionnerons  ici  que  les  deux  actes, 
palfés  le  21  Avril  1682,  où  Jean-François  agit  «  tant  en  ion  nom,  que  comme 
«  tuteur  de  Meffires  Jean,  Anthoine,  Henry,  Chevaliers,  Si  de  Damoifelle  Marie- 
«  Magdeleine  de  Noue,  8c  fe  portant  fort  pour  Demoifelles  Marie-Catherine  8c 
«  Jeanne-Marie  de  Noue,  tous  enfants  &  héritiers  avec  lui  de  deffunt  M"  Nicolas 
v  de  Noue,  vivant  Chevalier,  Seigneur  du  dit  Villers,  8c  de  Dame  Claude-Louife 
«  d'Ffcanevelle  de  Coucy  (o).  » 

Jean-François  «  cède  encore  à  Jean  d'Efcannevelle,  Chevalier,  Seigneur  de 
«  Coucy,  Vicomte  de  Vouziers,  des  bois  au  pays  de  Lorraine  provenant  de  la 
«  fuccellion  de  Dame  Gabrielle  d'Allaumont,  veuve  de  Mrc  Jean  d'Orthe,  vivant 
«  Chevalier,  Vicomte  de  Vouziers,  ayeule  dudit  Seigneur  de  Coucy  &  de  feue  Dame 
«  Claude-Louife  cTFfcanevelle,  mère  du  dit  Jean-François  de  Noùe(p).  »  11  époufa, 
en  premières  noces,  Jeanne  de  Montvoiset  (q);  &,  en  fécondes  noces,  Jeanne- 
Nicole  de  Corvisart  {r).  Jean-François  fit  enregiftrer  les  armoiries,  le  12  Juil- 
let 1697  (/').  11  eut  de  fon  premier  lit  : 

Joseph-François  de  Noue,  qui  fuit. 

'a,  \b)  (c)  Preuves  de  nobleffe  Je  Charlotte- Françoise  de  Noue. 

(i)  (e)  Bail  du  21  Avril  1GS2,  minutes  de  Mc  Millris. 

(/>  (g)  Preuves  de  nobleffe  de  Charlotte- Françoise  de  Noi'ie. 

(Il)  Échange  du  20  Avril  170S,  aux  minutes  de  M»  Vallon,  Notaire  à  Reaurieux. 

(1)  Aftes  des  24  Janvier  1GS6  &  9  Juin  1700,  minutes  de  Mc  Millris. 

[j)  Sentence  du  7  Juillet  1678;  vente  du  2  1  Avril  [682  <v  bail  du  même  jour;  vente  du  24  Janvier  1CS6;  pro- 
curation du  27  Mars  1CS8  &  vente  du  3l  Mars  1GS8;  reddition  de  comptes  de  tutelle  du  3  Novembre  1689;  accords 
dcs3oJanvicr  1690  &  14  Février  1697;  aflignation  du  22  Septembre  1701  :  vente  du  22  Juin  1703;  reconnaiffance 
du  27  Mai  1704,  \c.  Ces  documents.  u,ui  repofent  aux  mi  mues  de  M''  .1.  Millris,  Notaire  à  Réthel,&  dont  la  famille 
poffède  les  expéditions  en  due  forme,  concernent  les  fucceflions  de  Nicolas  de  Noiie  &  de  <  llaude  d'Efcanevelle,  fa 
femme,  &  leurs  partages  entre  leurs  buit  enfants;  ils  établijfent  la  filiation  authentique  des  chefs-fouches  des  trois 
branches  exifiantes,  /avoir  de  Jean-François  &  de  Jean  de  Nolie,  qui  ont  Nicolas  de  Noue  pour  auteur  commun. 

(k)  Armoriai  général,  généralité  de  Soiffons,  p.  3î6.  —  Partage  des  terres  de  Villers,  le  28  Avril  i;o5.  — 
Preuves  de  nobleffe  de  Reine-Angélique  de  Noiie,  /.  c. 

/1  Sentence  du  7  Juillet  1C7S  &  les  autres  titres  de  la  note  ('_/>  ci-deffus. 

(>n)  Aéte  de  naiffance  de  fa  petite-fille   Christine- Honorée  de    Noiie,   à   Guignicourt,  le   17    Octobre 

(«)  (0)  (f  Sentence  du  7  Juillet  167S  &  les  autres  titres  de  la  note  ij)  ci-deffus. 

iq)  Original  (famille  de  Bezannes).  —  Procuration  du  27  Mars  1C88  &  vente  du  3i  Mars  16S8. 

(r)  Aflignation  du-22  Septembre  1  701 ,  &  acte  de  naiffance  de  Charles-François-Nicolas-Louis  de  Noiie,  du 
26  Février  1709  ". 

(/)  Original.  —  Armoriai  général  de  d'Hofier,  Bibliothèque  nationale,  mff.  Soiffons.  Cabinet  des  titres, 
n"  3o2,  p.  3a6. 
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XII.    DEGRÉ. 

Joseph-François  de  la  Grandie  de  Noue  (a),  Chevalier  (b),  Seigneur  de  Guigni- 
court, Villers-en-Prayères  (c),  la  Malmaifon  (d),  Fillieux  (c)  &  autres  lieux,  Capi- 
taine Aide-major  au  régiment  de  cavalerie  du  Prince  Maubec  d'Harcourt  (/).  Né, 
au  château  de  Villcrs,  le  i3  Septembre  16S0",  il  époufa,  par  contrat  du  26  Octobre 
1706,  Marie-Anne-Clermonde  de  Bezannes,  fille  unique  de  Pierre-Louis  de  Be- 
zannes, Écuyer,  Seigneur  de  Guignicourt,  en  partie,  &  de  Demoifelle  Clermonde 
Le  Vent  (g)  ". 

Par  tellament  olographe,  daté  du  camp  devant  Verceil,  en  Piémont,  le  12  Juin 
1704,  &  depofé  le  22  Janvier  1707  (h),  «  MefiTre  Charles  Le  Vergeur  de  la  Gran- 
die, Chevalier,  Seigneur  de  Courlandon  &  de  la  Malmaifon,  Maréchal  des  camps 
«  &  armées  du  Roi,  Chevalier  de  Saint-Louis,  inftitue  Meffire  Jofeph  de  Noue, 
«  Aide-major  de  l'on  régiment,  l'on  légataire  univerfel  à  la  charge  de  fubftitution 
«  &  de  porter  le  nom  &  les  armes  de  la  Grandie,  8c  après  lui  fon  fils  aîné,  &  ainfi 
«   de  ligne  en  ligne,  &c,  toujours  procréés  de  légitime  mariage  ». 

Jol'eph-François  meurt,  au  château  de  Guignicourt,  âgé  de  3(3  ans,  le  4  Mars 
1717,  &  eft  inhumé  dans  Péglife  du  lieu  ".  Sa  femme  décéda  au  même  lieu  le 
29  Mai  1724".  Jofeph-François  fut  l'objet  d'un  ade  de  notoriété,  paffé  à  Fifmes 
le  14  Mai  1737  1/),  au  fuj'et  de  les  prénoms  différents  dans  fes  ades  de  baptême  & 
de  décès.  11  eut  de  l'on  mariage  : 

1.  Marie-Claire-Louise  de  la  Grandie  de  Noue,  née  le  8  Août  1707  au  château 

de  Guignicourt,  &  décédée  le  19  du  même  mois  *. 

2.  Charles-François-Nicolas-Louis  de  la  Grandie  de  Noue,   qui  porte  dans 

Ion  ade  de  décès  les  titres  de  Chevalier,  Seigneur  de  la  Malmaifon  &  au- 
tres lieux,  né  à  Guignicourt  le  26  Février  1709"  &  décédé  au  collège,  à  Paris, 
le  10  Mai  1719  ". 

3.  Louis-Charles  de  la  Grandie  de  Noue,  qui  fuit. 

4.  Chhisïine-Honokée  de  la  Grandie  de  Noue,  née  à  Guignicourt  le   17  Oc- 

tobre 171 1  M . 

5.  Louise-Catherine-Julie  de    la   Grandie  de  Noue  ,   née   à   Guignicourt   le 

2i  Janvier  17 14  ",  époufe,  à  Villers-en-Prayères,  le  24  Septembre 
1738  ",  Meffire  Jean-Louis  de  Cosson,  Chevalier,  Seigneur  de  Spilly, 
Chevalier  de  Saint-Louis,  Capitaine  de  cavalerie  au  régiment  de  Bre- 
tagne. 
C.  Réné-Joseph  de  la  Grandie  de  Noue,  Chevalier  de  l'Ordre  de  Saint-Jean  de 
Jérufalem,  fervant  cà  Malte,  né  le  8  Odobre  1716"  &  reçu  Chevalier  le 
i5  Septembre  ij3i  (J). 

(a)  (b)  Son  acte  de  décès,  Guignicourt,  4  Mars  1717.  —  Procès-verbal  de  feellé  après  décès  du  22  Mai  1717 
aux  archives  de  la  famille. 

(c)  Original.  —  Armoriai  gênerai  de  d'Hcr^er,  art.  de  Bezannes  (Regiftre  IV,  p.  1  10). 

{d)  Son  aèïe  de  décès,  Guignicourt,  4  Mars  1717  ". 

(e)  Contrat  d'acquifition  des  fief,  terre  &  feigneurie  de  Fillieux,  du  1  1  Janvier  1714. 

(/;  Son  acte  de  décès,  Guignicourt,  4  Mars  1717. 

(g)  Aux  minutes  de  Me  Auvray,  Notaire  a  Paris;  expédition  vidimée  aux  archives  de  la  famille. 

(/i)(i)  Aux  minutes  de  M«  Vall'al,  Notaire  à  Paris;  expédition  vidimée.    ' 
_  (j)  Fonds  d'Hozier  :   Preuves  de  nobleffe  de  Valérien-IIyacinthe-Louis  de  Noue,  XV-  Degré,  3«  liafle, 
û  pièces.  —  Aile  de  notoriété  du  14  Mai  1737.  —  Vertot,  /.  c. 
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XIII.   DEGRÉ. 

Louis-Charles  de  la  Grandie  de  Noue,  Chevalier  (a),  Seigneur  de  Villers-en- 
Prayères  (b),  Guignicourt  (c),  la  Malmaifon  (d),  Romain  (é),  &  autres  lieux. 
Né  a  Reims  le  6  Avril  1710";  marié,  à  Suzy,  le  17  Mars  17127",  à  Demoifelle 
Marie-Magdeleine  de  Uonty,  fille  de  feu  Meffire  Françoîs-Annibal  de  Ronty  de 
Suzy,  Chevalier,  Seigneur  &  Vicomte  dudit  Suzy,  Lieutenant  des  Gardes  du  corps 
du  Roi,  Brigadier  de  lés  armées,  &  de  Marie-Anne-Marguerite  de  Gerbault.  11 
fait,  le  3o  Octobre  1727,  aveu  de  la  terre  &  feigneurie  de  Guignicourt,  &,  le  4  Avril 
1729,  aede  de  foi  &  hommage,  pour  la  terre  de  Villers,  à  M.  le  Prince  &  à  Mme  la 
Princelïe  de  Lambelc,  tant  en  Ion  nom  que  pour  les  frères  &  lœurs  cohéritiers 
&  copropriétaires  (/).  Il  meurt,  au  château  de  Villers,  le  29  Décembre  1762  ", 
veuf  de  Marie-Magdeleine  de  Ronty,  décédée  le  24  Août  1737  ".  De  leur  union  font 
ilïus  : 

1.  Joseph-Louis-Charles  de  la  Grandie  de  Noue,  Chevalier,  qualifie  olllcielle- 

ment  Marquis  de  la  Grandie  (g),  Vicomte  de  Suzy  (h),  Seigneur  de  Séha- 
court  (i),  Beaurieux  (J),  Page  de  la  Reine  (k),  Lieutenant  des  Gardes  du 
corps  du  Roi  (/),  Maréchal  des  camps  &  années  du  Roi  (m'\  Chevalier  de 
Saint-Louis  (n),  né  à  Laon  le  17  Mars  1728",  époufe  Marie-Catherine  Le- 
febvre  de  Lêpine;  meurt  à  Paris  le  5  Décembre  1781  &  eft  inhumé  à  Suzy". 
11  eut  deux  enfants  de  fon  mariage  : 

1.  Marie-Charles-Joseph  de  la  Grandie  de  Noi'ie,  né  à  Villers  le  2  No- 
vembre 1758  ",  mort  fans  poftérité. 
IL  Marie-Flisabeth-Jeanne  de  la  Grandie  de  Noue,  Dame  d'honneur 
de  Madame  Élifabeth  de  France,  fœur  de  Louis  XVI  (0).  Née  en  1762  ". 
Mariée  à  Suzy,  le  4  Mai  1779  ",  après  contrat  de  mariage,  paffé  à  Paris 
&  à  Verfailles,  le  25  Avril  1779,  ligné  du  Roi  &  de  la  famille  royale,  à 
très-haut  &  très-puiffant  Seigneur  Mrc  Jacques  de  Vincfns  de  Mauléon, 
Chevalier,  Comte  de  Caulans,  fils  de  très-haut  &  puiffant  Seigneur 
J.-Jofeph  de  Vincens  de  Mauléon  d'Artaud  de  Brumei.is,  Chevalier, 
Marquis  de  Caulans,  Brigadier  des  armées  du  Roi,  &  de  très  haute  & 
très-puifTante  Dame  Marie-Françoife-Magdeleine  de  Louvel.  Morte  en 
émigration,  à  Halberfladt,  le  8  Juillet  1798". 

2.  Louis-Cuaui.es-François  de  la  Grandie  de  Noue,  fouche  de  la  branche  aînée 

actuelle,  qui  luit. 

3.  Chart.es-François-Annibal  de  la  Grandie  de  Noue,  Capitaine  Aide-major 

a)   b    Contrat  de  mariage  .lu  i3  M.irs  1727,  aux  minutes  de  M"   Lefevre,  Notaire  à   Laon.  —  Hommages 
pour  la  terre  de  Villers  du  4  Avril  1  729;  dollier  de  Noi'ie,  /.  c. 
c\  Actes  de  mariage  du  17  Mars  1727  ". 
d)  Actes  de  décès  de  fa  femme  du  24  Août  17J7". 
te)  Afle  de  naillance  de  fon  lils  du  19  Mars  172S. 

/)  Fonds  d'Hozier  :  Preuves  de  noblefle  de  Joseph-Louis-Chari  fs  de  Notie,  fon  fils. 

{g)  Contrat  de  mariage  de  fa  fille  parte  à  Paris,  devant  M' de  La  Rue,  Notaire,  le  25  Avril  1779,  dans  lequel 
Jofeph-Louis-Charles  eft  qualifié  Marquis  de  U  Grande.  Ledit  contrat  (igné  au  château  de  Verfailles  k  même 
jour  par  LL.  MM.  le  Roi  &  la  Reine  A  toute  la  famille  royale.  Copie  vidimec  aux  archives  de  la  famille. 
h)  Mats  de  fervices  délivrés  par  le  Minifièrc  de  la  guerre.  —  États  eccléfwjl.  de  Soiffons,  1.  c.,  p.  412. 
(i)  Acte  de  décès  à  Paris,  ô  Décembre  1781,  &  contrat  de  mariage  de  fa  tille  du  2S  A\ril  1779. 
(j)  fJO  États  de  fervices  délivrés  par  le  Miniftère  de  la  guerre.  —  États  cccldfiajl.  de  SoiJJbns,  1.  c,  p.  412.— 
Pi  cuves  de  noblefle  dudit  Jofeph-Louis-Charles,  pour  être  admis  dans  les  Pages;  fonds  d'Hozier,  /.  c. 
(I)  (m)  (11)  États  de  fervices  délivrés  par  le  Minittère  de  la  guerre.    -  États  eccldfiafl  de  Soiffons,  1   c,  p.  412. 
(0)  Son  acte  de  décès. 
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au  régiment  de  Touraine  le  28  Avril  1763,  &  Chevalier  de  Saint-Louis  (a), 
né,  au  château  de  Suzy,  le  3  Mai  1730",  8;  décède  fans  poltérité. 

4.  François-Louis  de  la  Grandie  de  Noue,  fouche  de  la  féconde  branche,  qui 

fuivra. 

5.  Anne-Armand-Gaston.-Bidal  de  la  Grandie,  qualifié    Comte   de  Noue  (b), 

Chevalier  (c),  Vicomte  de  Chambrecy  (d)  dont  le  château  était  fa  réfi- 
dence,  Seigneur  de  Vantheuil  (<?),  de  Villers-en-Tardenois,  en  partie  (/), 
Lieutenant  général  des  armées  du  Roi  (g),  Gouverneur  d'Aigues-Mortes  (h), 
Grand-croix  de  l'Ordre  royal  &.  militaire  de  Saint-Louis  (/);  né  à  Villers-en- 
Prayères  le  2  Juin  1733".  Son  parrain  a  été  M8''  Armand-Gafton,  Cardinal 
de  Rohan,  &  fa  marraine,  Marie-Anne-Éléonore  de  Rohan,  Abbeffe  de 
l'abbaye  royale  d'Origny  Saint-Benoift.  Il  fit  les  campagnes  d'Allemagne  de 
1747  à  174S  (j)  tk  la  campagne  du  Hanovre  de  17^7  à  17(32  (k);  reçut  une 
penfion  de  3790  livres  pour  l'an  1779,  «  en  confidération  de  les  fervices  &  de 
«  ceux  de  feu  fon  oncle,  le  Vicomte  de  Suzy,  Lieutenant  Général  des  armées 
«  du  Roi  (/)  »  &  commandait  à  Nancy,  lors  de  la  révolte  des  régiments, 
en  1790.  11  mourut  célibataire  à  Nancy  le  27  Avril  1820". 

Nous  ne  nous  appefantirons  pas  fur  les  fervices  éclatants  rendus  à  fon 
Roi  &  à  fon  pays  par  ce  brillant  homme  de  guerre,  ni  fur  fa  belle  conduite 
lors  des  troubles  de  Nancy  &  que  l'hiftorien  Lacretelle  a  relûmes  en  deux 
mots,  en  difant  de  lui  :  «  qu'il  fut  un  gardien  équitable  8c  févère  de  la  difei- 
pline  ».  Nous  renvoyons  aux  auteurs  qui  ont  raconté  cette  pure  &  noble  vie, 
&  aux  glorieux  fouvenirs  qu'il  a  laides  à  Nancy  (m).  Son  nom  eft  cité  dans 
une  lettre  adreffée  par  Mme  Élifabeth  de  France,  le  29  Août  1790,  à  fon 
amie  Mme  de  Raigccourt,  née  de  Caufans  :  «  Tu  fais  fans  doute  ce  qui  le 
«  palfe  à  Nancy.  C'eft  abominable.  Aujourd'hui  les  troupes  que  M.  de 
k  Bouille  a  raffemblées  doivent  entrer  dans  Nancy.  Dieu  veuille  qu'il  puiffe 
«  fauver  les  malheureux  Officiers.  M.  de  Noue  eft  au  cachot.  On  dit  que  des 
«    Officiers  ont  été  tués  en  voulant  le  défendre  («).  » 

6.  Robert-Benjamin  de  la  Granche  de  Noue,  Chanoine  de  l'églife  cathédrale  de 

Laon  {o),  a  dont  le  chapitre,  dit  I.equeux,  était  regardé  comme  l'un  des  plus 
illuftres  du  royaume  (p)  »,  &  dernier  Abbé  commendataire   de  l'abbaye 

{a)  Mazas,  Hijîoire  de  l'ordre  de  Saint-Louis,  t.  III,  p.  276. 

f)  Acte  de  décès,  &  partage  du  28  Jam  ier  1764,  aux  minutes  de  Mc  Lambert,  Notaire  à  SoilTons.  —  Hijîoire 
de  l'ordre  de  Saint-Louis,  p.  S17,  &  tous  les  actes  où  il  parait. 

(c)  (d)  Contrat  de  mariage,  du  22  Novembre  1777,  de  fon  frère  Louis-Charles-François.  —  Archives  admi- 
niftratives  de  Reims,  /.  c  ,  t.  11,  2,m'  partie,  p.   io.Î2. 

(e)  (/)  Contrat  de  mariage  du  comte  de  Nazelles,  fon  coufin,  du  17  Juillet  1786,  aux  minutes  de  Saguet, 
Notaire  a  Faverolles. 

(g)  Ji)  (1)  :j     k)  États  de  fervices  délivres  par  le  Miniltere  de  la  guerre.  —  Mazas,  /.  c. 

,/!  Etat  nominatif  des  penfions  publié  par  ordre  de  l'Affemblée  nationale  en  1791,  t.  I.  p.  25g. 

(m)  Lacretelle,  Hijîoire  de  France;  année  17.10,  t.  VIII,  p.  98.  —  Walleh,  Journées  mémorables  de  la  révo- 
lution, t.  11  :  Révolte  de  Nancy.  —  Léonard,  Relation  impartiale  de  ce  qui  s'ejl  pajje  à  Nancy,  le  3i  Août; 
Nancy,  18  Octobre  1700;  in-4".  —  M...,  Hijîoire  de  l'affaire  de  Nancy;  [861.  —  L.  Leupol,  La  Lorraine  : 
Antiquités,  Chroniques  ;  Nancy,  1S40.  —  Biographie  Lorraine.  —  Diâionnaire  biographique  des  hommes  mar- 
quants du  \&fiècle;  Londres,  1800,  t.  111,  p.  1 14.  —  Hijîoire  de  l'ordre  de  Saint-Louis,  t.  I,  pp.  5S8-5S9.  - 
Hijîoire  de  l'ancienne  infanterie  françaife,  par  Suzane,  t.  IV,  p.  127.  —  Mémoires  pour  fervir  à  l'hijloire  des 
événements  du  iS°fiècle,  par  l'Abbé  Georgel,  t.  III,  pp.  225-264.  —  Relation  de  l'opération  de  M.  de  Boitillé 
contre  Nancy;  Paris,  1790.  —  Regillre  des  délibérations  de  la  municipalité  de  Nancy,  26  Août  1790.  —  Pièces 
authentiques  de  l'affaire  de  Nancy;  Paris,   171JO,  pp.  1-60. 

(11)  A.  Cordier,  Madame  Élifabeth  de  France,  J'œur  de  Louis  XVI,  coll.  Vernot,  p.  101. 

\o)  Partage  du  28  Janvier  1704,  cite  ci-dellus. 

pï  Antiquités  de  Soiffons,  t.  II,  p.  21. 
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royale  de  N.-D.  de  Thorigny,  où  il  t accéda  à  ion  oncle  Claude  de  Ronty- 
Suzy  (à);  né  le  5  Novembre  1734  ",  &  mort  à  Laon  le  ier  Germinal  an  V 
(21  Mars  1797J  ". 
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BRANCHE  AINEE  ACTUELLE. 

XIV.  DEGRÉ. 

Louis-Charles-François  de  la  Granche,  qualifié  officiellement  Comte  de 
Noue  (b),  Chevalier  (c),  Seigneur  en  partie  de  Villers-en-Prayères  (d),  la  Mal- 
maifon  (e),  Merval,  en  partie  (/),  Revillon  (g),  Serval  (h),  de  Barbonval,  Vantheuil, 
en  partie  (/),  &  du  fief  de  Fillieux,  Brigadier  des  armées  du  Roi  (j),  Chevalier  de 
l'Ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis  (k).  Ne  à  Laon  le  9  Mai  1729  ".  «  Le 
«  Comte  de  Noue  a  lacrilié,  dit  Mazas  (/),  60,000  livres  de  Ion  bien  pour  réparer 
«  le  régiment  a  la  dernière  campagne  de  la  guerre  de  1756.  11  a  été  payé  en  elïets 
«  de  Nouette  &  le  trouve  ruine  par  la  bonne  volonté.  »  Il  lit  encore  les  campagnes 
d'Allemagne  de  1761-1762  (ni).  Il  époufa  en  premières  noces,  le  20  Décembre  176S, 
haute  &  puillante  Dame  Albertine-Louife  de  Takteron  de  Montiers,  veuve  de 
Mellire  Louis  de  l'Épine,  Marquis  de  Montiers,  fille  de  M."  Alexandre-Charles 
de  Tartkron,  Chevalier,  Marquis  de  Montiers,  ancien  Meftrc  de  camp,  8c  de 
haute  &  paillante  Dame  Marie-Albertine  de  Ximenès.  Albertine  de  Montiers  mourut 
à  Villers  le  5  Mars  1776",  &  Louis-Charles-François  convola  en  fécondes  noces, 
par  contrat  du  22  Novembre  1777  (72),  avec  haute  &:  piaffante  Demoifelh  Anne- 
Charlotte-Chrifline-Gabrielle,  fille  de  Meffire  Gabriel-Melchior,  Comte  de  La 
Myre,  Lieutenant  du  Roi  dans  la  haute  Picardie,  Chevalier,  Seigneur  d'Hangelt,  &c. 
Nommé  Brigadier  de  dragons  le  1"  Mars  1780,  le  Comte  de  Noue  eft  penlionné  le 

5  Avril  fuivant  (o).  Le  21  Octobre  1782,  Meffire  Louis-Charles  de  Noiie,  Brigadier 
des  armées,  Armand-Gaston  de  Noue,  fécond  Lieutenant-Colonel  du  régiment  du 
Roi,  Robert-Benjamin,  Chanoine,  &  Dame  Reine-Angélique  de  Noiie,  veuve  de 
Mellire  François-Louis  de  la  Granche  de  Noue,  préfentent  au  Roi  Louis  XVI 
une  requête,  qui  fut  appointée,  aux  lins  d'obtenir  que  tous  les  acles  palîés  fous 
le  nom  de  la  Granche  de  Xoùc  ou  de  la  Grandie  feul,  foient  reconnus  valables 

6  comme  s'ils  étaient  revêtus  de  la  fignature  du  nom  patronymique  de  Noue  (p). 
Le  Comte  Louis -Charles -François  paraît  aux  Affemblées  de  la  Noblefle  du 
Soiflbnnais  les  11^14  Août  &  les  17  &  19  Novembre  17S7  (q),  &  prend  part  aux 
élevions  générales  le  10  Mars  1789  (r).   Il  avait  fait  aveu  &   dénombrement,  le 

(a)  Requête  au  Roi  du  2  1  Octobre  17R2.  Parchemin  aux  archives  de  la  famille.  —  Almanachs  royaux  de  1770 
&  17S0. 

(b) (c) (d) (e) (f)  États  militaires  de  France  a  dater  de  \yy3.— États  de  la  Nobleffe,  année  1784,  t.  II,  p.  335. 
—  Procès-verbaux  des  affemblées  de  la  Noblcffe  de  17S7  &  1789,  Archives  nationales,  mfT.  —  Contrat  de  ma- 
riage du  2;  Novembre  1777,  Archives  générales  du  Pas-de-Calais;  expédition  en  due  forme. 

(g)  (h)  Procuration  du  1"  Juillet  17S6,  minutes  de  M<=  Turquin,  Notaire  à  Faverollcs. 

(i)  États  militaires  de  France  a  dater  de  1773,  &  autres  litres  de  la  note  [b)  ci-defTus. 

(;';  (k)  (/)  (m)  États  de  iervice,  &  Hijloire  de  l'ordre  de  Saint-Louis,  t.  I,  pp.  449  &  588. 

(m)  Minute  du  contrat  dépofée  aux  Archives  générales  du  département  du  Pas-de-Calais. 

(o)  États  de  fervices,  &  llijloire  de  l'ordre  de  Saint-Louis,  t.  I,  pp.  449  &  5SS. 

{p)  Parchemin  aux  archives  de  la  famille. 

(q)  Procès-verbaux  des  affemblées  de  la  Nobleffe,  1.  c.  —  Archives  du  département  de  l'Aime.  —  Maffon, 
Notice  fur  i "Affcmblée  provinciale  du  Soiffonnais,  pp.  14-15. 

(r)  La  Roque,  Catalogue  des  Gentilshommes  ayant  voté  en  1789.  Soiffonnais. 
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17  Janvier  1788,  «  Je  la  feigneurie  Je  Villers  &:  du  fief  de  Fuffigny  appartenant  à 
»  lui  &  à  MM.  &  Dames  de  Noue,  &  du  fief  de  Fillieux  appartenant  a  M.  le  Comte 
«  de  Noue,  tout  leul  (a)  ».  Il  meurt,  Maire  de  Villers,  le  3  Juin  181 3 ",  &  la  veuve, 
à  Compiégne,  le  7  février  1820".  Il  eut  du  premier  lit  : 

Louise-Albertine-Valérienne  de  Noue,  née  le  24  Février  1776". 

Et  du  fécond  lit  : 

1.  Charles-Joseph-Gatjcher-Guillaume-Valérien  de  Noue,  qui  fuit. 

2.  Françoise-Reine-Gabrielle  de  Noue,  née,  au  château  de  Villers,  le  7  Juil- 

let 1780",  mariée,  le  8  Pluviôfe  an  XIII  (28  Janvier  i8o5)w,  à  Andre- 
Jacques-Augufte,  Baron  du  Pille,  Chevalier  de  Saint-Louis  &  de  la  Légion 
d'honneur,  ancien  Capitaine  au  régiment  de  Royal-Lorraine  &  ancien 
Député  de  l'Ailne,  réfidant  au  château  de  Bertichères. 

3.  Anne-Charlotte-Zoé  de  Noue,  née  le  7  Avril  1782". 

4.  Charles-Gabriel-Louis  de  Noue,   Chevalier  de  l'Ordre  de  Saint-Jean  de 

Jérufalem  (b),  Capitaine  de  cuiraffiers  (c),  Chevalier  de  la  Légion  d'hon- 
neur le  i3  Août  180g  (d),  Auditeur  au  Conleil  d'État  (e),  Intendant  de 
Kowno  (Pologne);  né  le  27  Mai  178G  ",  ayant  eu  pour  parrain  haut  & 
puiffant  Seigneur  Charles  de  Cardevac  d'Havrincourt,  Chevalier  profès, 
Bailli,  Grand-Croix  de  Saint-Jean  de  Jérufalem,  Procureur  général  au  grand 
prieuré  de  France,  Maréchal  des  camps  &.  armées,  fon  grand-oncle  mater- 
nel, 8c  pour  marraine  haute  &  puiffante  Dame  Louife  de  La  Myre,  Abbeiîe 
de  l'abbaye  de  Montreuil.  11  fut  créé  Chevalier  de  Malte  de  minorité  le 
1?  Juillet  1786,  fit  les  campagnes  de  la  grande  armée,  en  Pruffe,  en  Po- 
logne &  en  Autriche  (/),  &  fut  amputé  de  la  jambe  droite,  le  6  Juillet  1809, 
à  Wagram,  où  il  reçut  dix  blelîùres  {g).  Cet  intrépide  Officier,  criblé  de 
coups  de  fabre,  piétiné  par  la  cavalerie  ennemie,  couché  parmi  les  morts,  ne 
fe  réveilla  de  fa  mortelle  léthargie  qu'au  moment  même  où  Ton  le  prépa- 
rait à  le  jeter  dans  la  folle  commune,  &  il  étonna  l'armée  par  l'héroïque 
lang-1'roid  avec  lequel  il  fubit  trois  amputations  fuccellives,  fans  jeter  un 
cri  de  douleur.  Décédé  à  Kowno,  le  23  Odobre  181 2,  des  fuites  de  les  blef- 
lùres  ". 

5.  Agathe-Élisabeth-Robertine  de  Noue,  née  le  20  Mai  1788",  mariée,  à  Vil- 

lers, le  23  Novembre  1812,  à  M.  Seguin  de  Broin  *;  décédée  à  Com- 
piègne  le  3o  Juin  1872,  âgée  de  85  ans. 


IL    DEGRÉ. 

Charles-Joseph-Gaucher-Guillaume-Valérien,  Comte  de  Noue,  Moufque- 
taire  de  la  garde  du  Hoi  (h),  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur  en  18 r5  (i),  Sous- 
prétet  de  Soiffons  ".  Né,  au  château  de  Villers,  le  22  Janvier  1770";  marie, 
le  21  Nivùl'e  an  IX  (11  Janvier  1801)  ",  à  Marie-Amélie,  fille  d'Armand-Marc- 
Jacques  de  Chastenet,  Marquis  de  Puyfegur,  Chevalier,  Comte  de  Cheffy-en-Brie, 
Vicomte  de  Buzancy,  Ier  quart  Comte  de  Soiffons,  Seigneur  d'Aconin  &  Maréchal 
de  camp  au  corps  royal  d'artillerie,  Chevalier  de  Saint-Louis,  &c,  &  de  Marguerite 

a)  Archives  du  département  de  l'Aifne.  Copies  vidimées  aux  archives  de  la  famille. 
\b,  Saint-Allais,  Hijloire  des  Chevaliers  de  Milite. 
(c)  (d)  États  de  fervices  délivrés  par  le  Miniftère  de  la  guerre. 
[e)  Son  acle  de  décès. 
'/)  (g)  CO  (1)  Etats  de  fervices  délivrés  par  le  Miniftère  de  la  guerre. 
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Baudard  de  Saint-James.  Mort,  au  château  de  Bertichères,  le  9  Décembre  i838", 
&  la  Comteffe,  fa  veuve,  à  Soiflbns,  le  i5  Août  1841  ". 
Ses  enfants  font  : 

1.  Louise-Marguerite  de  Noue,  née  le  24  Fructidor  an  IX  (1 1  Septembre  1  Soi)", 

décédée  le  19  Vendémiaire  an  X. 

2.  Charlotte-Amélie-Cei.inie  de  Noue,  fœur  jumelle  de  la  précédente. 

3.  Une  fille,  morte-née  le  18  Thermidor  an  X  (6  Août  1802)". 

4.  Léon-Valérien  de  Noue,  chef  actuel  de  la  famille,  &.  qui  fuit. 

5.  Gaston-Gaucher  de  Noue,  né,  au  château  de  Dhuizel,  le  ^Septembre  1806", 

décédé,  au  château  de  Buzancy,  âgé  d'un  mois  ". 

6.  Reine-Mathilde  de  Noue,  née,  au  château  de  Dhuizel,  le  25  Juin  180S  ", 

mariée,  le  14  Novembre  iS38",  à  Jean-Baptifte-Richard-Théodore,  Baron 

DE  ROTHIACOB. 

7.  Louis-Arthur  de  Noue,  Confcrvateur  des  hypothèques,  né,  au  château  de 

Dhuizel,  le  27  Mai  181  1  ",  marié,  le  28  Juin  1848  ",  à  Marie-Défirée-Caroline 
Vie;  décède  à  Lizieux  le  20  Janvier  18S0  ".  Ses  enfants  font  : 

I.  Caroline-Reine-Amélie  de  Noue,  née  à  Méry-fur-Seine  le  28  Mars 

1849". 
IL  Arthur-Robert-Valérien  de  Noue,  né  a  Saint-André  le  8  Juillet 
1 S5 1  ".  Nommé  en  1870  Sous-Lieutenant  à  titre  provilbire,  comme 
admilTible  à  l'École  militaire  de  Saint-Cyr,  il  a  fait  la  campagne  de 
France  de  1 870-1 871,  a  pris  part  à  la  reprile  de  Paris  fur  la  Commune, 
comme  Officier  d'ordonnance  du  Général  de  Bernard,  81  eft  actuelle- 
ment Lieutenant  au  39e  régiment  de  ligne.  Marié,  à  Frefné-la-Mère,  le 
26  Novembre  1879,  à  Marie  Pottier  du  Pont,  veuve  de  Charles-Hélie 
de  Tréprel,  dont  une  fille,  née  à  Falaife  le  17  Septembre  1880. 

III.  Ernestine-Élisabeth  de  Noue,  née  à  Saint-André  le  ier  Août  i852 ". 

IV.  Flora-Bi. anche-Edwige  de  Noue,  née  à  Romorantin  le  2  Septembre 
18G2  ",  décédée  â  Lizieux  le  10  Avril  1879". 

8.  Charles-Gaston  de  Noue,  Lieutenant-Colonel  de  cavalerie  (a),  Commandant 

de  la  place  de  SoilTons,  Officier  de  la  Légion  d'honneur  (b)  &  Comman- 
deur de  Saint-Grégoire  le  Grand  (c),  né,  au  château  de  Dhuizel,  le  2  Jan- 
vier 181 3  ";  fit  les  campagnes  d'Afrique  de  1837  â  i856  (d),  reçut  un  coup 
de  feu  au  cou,  à  L'affaire  de  Sidi-Raechett  contre  les  Arabes,  le  14  Mai  1843, 
mis  â  l'ordre  du  jour  dans  les  rapports  olliciels  du  Maréchal  Bugeaud  des 
23  &  25  Mai  1843,  comme  s'étant  particulièrement  diftingue  (e);  époula  à 
Oran,  le  17  Février  iS53,  Julie-Palmyre  Carouget  ".  Décédé  â  Vernon, 
fans  pollerité,  le  S  Mai  18S0". 

XVI.   DEGRÉ. 

Léon-Valérien,  Comte  de  Noue,  Général  de  divifion  (/),  Membre  du  Comité 
de  l'Infanterie  (g),  Grand  Officier  de  la  Légion  d'honneur  (h),  Grand-Croix  des 
Ordres  de  Saint-Grégoire-le-Grand  (i),  d'Ifabelle-la-Catholique  (;'),  de  Sainte- 
Anne  de  Rullie  (/c),  de  François  1er  de  Naples  (/)  &.  du  Medjidié  (Turquie)  (in); 

(a)  (b)  (c)  États  de  fervices  délivrés  par  le  Miniftère  de  la  guerre. 
(4)  États  de  fervices.  —  Diplômes.  —  Annuaires  militaires  de  1821-1870. 

(e)  États  de  fervices.  —  Diplômes.  —  Annuaires  militaires  de  1821-1870.  —  Peliffier  de  Reynaud,  Annales 
algériennes,  Pari;.,  1854,  t.  111,  p.  7J-74. 
(/)  (ff)  (!l)  (')  U)  M  (0  ("0  Êtals  ^e  fervices.  —  Diplômes.  —  Annuaires  militaires  de  1S21-1870. 


37.  DE     NOUE. 


Chevalier  de  ire  claffe  Je  Saint-Ferdinand  d'Efpagne  (a);  né,  au  château  de  Dhui- 
zel,  le  29  Floréal  an  XIII  (19  Mai  i8o5)rt,  il  entra,  en  1821,  comme  Élève  à  l'É- 
cole militaire  de  Saint-Cyr  (b) ,  fit  la  campagne  de  Morée  de  1828-1829  (c),  fut 
bleffé  d'un  coup  de  feu,  le  5  Juin  1832,  à  Paris  (d);  lit  les  campagnes  d'Afrique  de 
i833-i835  (e),  fut  détaché  en  Efpagne  à  la  Légion  étrangère  en  1 855  (/),  &.  s'y 
fit  remarquer  en  plufieurs  rencontres  par  lbn  fang-froid  &  lbn  intelligente  bra- 
voure, mais  lpécialement  par  la  belle  défenfe  de  Séna-Huga  (g);  commanda  à 
Rome  pendant  les  campagnes  d'Italie,  de  i858  à  1861,  époque  où  il  fut  nommé 
Général  de  divifion.  Entré  dans  le  cadre  de  réferve  le  20  Mai  1870,  il  offrit  fbn 
épée  au  Gouvernement,  pour  la  défenfe  de  la  patrie,  8:  fut  fuccelfivement  nommé 
au  commandement  des  divifions  militaires  de  Perpignan,  de  Limoges  &  de  Nantes. 
A  la  fin  de  la  guerre,  il  eft  rentre  dans  le  cadre  de  réferve.  Le  Général  Comte  Léon 
de  Noue  compte  49  ans  de  Fervices  militaires  non  interrompus,  17  campagnes, 
une  action  d'éclat  &  deux  bleffures.  Maintenu  dans  lbn  titre  de  Comte,  par  décret 
impérial  du  28  Janvier  1 85 5  (h),  &  inferit,  avec  ce  titre,  fur  les  contrôles  de  l'ar- 
mée (/).  Il  eft  le  digne  &  vénéré  chef  aduel  de  la  famille  de  Noue.  Il  époufa,  le 
11  Odobre  1847  ">  Marie-Clémentine  Toché,  dont  font  iifus  : 

1.  Jehan-Gabriel  de  Noue,  né  à  Paris  le  17  Août  1849  ".  Elève  de  féconde 

année  à  l'École  militaire  de  Saint-Cyr,  il  entra,  lors  de  la  déclaration  de  la 
guerre  en  1870,  comme  Sous-Lieutenant  au  6e  régiment  de  dragons,  fut 
fuccelfivement  incorporé  dans  les  armées  des  Généraux  Vinoy  &  de  La- 
motterouge;  fous  ce  dernier,  il  affifta  aux  combats  d'Arthenay,  des  Ormes 
&  à  la  première  prife  d'Orléans  par  les  Bavarois.  Il  fervit  enfuite  dans 
l'armée  du  Général  d'Aurelles  fous  lequel  il  prit  part  à  la  victoire  de  Coul- 
mierSj  à  la  reprife  d'Orléans  par  les  Français,  aux  combats  de  Poupry  &  à 
la  féconde  reprife  d'Orléans  par  les  troupes  prulfiennes,  &  enfin  fut  envoyé 
à  l'armée  de  Bourbaki,  où  il  fut  promu  Lieutenant,  grade  dans  lequel  la 
Commiffion  de  révifion  l'a  maintenu  (/).  Après  avoir  été  Officier  d'ordon- 
nance du  General  de  Ladmirault,  Gouverneur  de  Paris,  il  fut  nommé  Ca- 
pitaine au  9e  cuiralliers,  le  1"  Décembre  1876.  Il  époufa,  à  Marfeille,  le 
20  Avril  1876,  Louife  Dagault". 

2.  Bonne-Marie-Christine  de  Noue,   née  à  Rueil  le  27  Novembre  i85o"  & 

filleule  de  S.  E.  le  Maréchal  Canrobert. 


DEUXIEME  BRANCHE. 


XIV.   DEGRÉ. 

François-Louis  de  la  Grandie,  qualifié  officiellement  Comte  de  Noiie  (k),  Che- 
valier (/),  Seigneur  de  Villers-en-Prayères,  en  partie  (m),  Vantheuil  (ri)  &  autres  lieux  ; 

(a)  |£)  (c)  (d)  (e)  États  de  fervices.  —  Diplômes.  —  Annuaires  militaires  de  1821-1870. 

(/)  De  Colleville,  Hijloire  de  l'ancienne  légion  étrangère  créée  en  iS3i,  pp.  222-383. 

{g)  Pelliffier  de  Reynaud,  Annales  algériennes,  Paris,  l854,  t.  III,  p.  73-74. 

(h)  (i)  États  de  fervices.  —  Diplômes.  —  Annuaires  militaires  de  1821-1S70. 

If)  Brevet  du  i5  Juillet  1S71. 

(k)  États  militaires  de  France  de  1780-1781.  — -  Almanachs  de  Ver/ailles,  1779-1781. 

(/)  (m)  (n)  Acle  du  8  Avril  1777,  aux  minutes  de  M»  Lefebvre,  Notaire  a  I.aon. 
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Lieutenant  au  2e  régiment  d'infanterie  de  Touraine  le  10  Février  1744;  Garde  du 
corps  du  Roi,  à  la  compagnie  de  Noailles,  le  i5  Septembre  1 75 1  ;  nommé,  par 
commhTion  du  9  Novembre  1772,  Lieutenant  des  gardes  du  corps  du  Roi,  rang  de 
Mettre  de  Camp  (à),  Chevalier  de  l'Ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis  (b);  né, 
au  château  de  Snzy,  le  27  Mars  1 73 1  ";  fit  les  campagnes  d'Allemagne  de  1744  à 
1749  (c).  Infcrit  avec  fon  titre  de  Comte,  à  dater  de  1780,  fur  les  contrôles  de 
l'armée  &  dans  les  États  militaires  de  France  (d).  Il  époufa,  le  20  Février  1770", 
après  contrat  patte  le  même  jour  au  château  de  Villers  (e),  Reine-Angélique  de 
Noue,  fille  de  Meffire  Jofeph  de  Noue,  Chevalier,  Seigneur  de  Villers-en-Prayères, 
en  partie,  &  de  Briffay,  &  de  Marie-Françoife  de  Noue,  dont  il  était  parent  du  3' 
au  4e  degré  de  confanguinité,  par  les  de  Noue,  &  du  3e  au  5e,  par  les  de  Ronty. 
Mort,  au  château  de  Villers,  le  21  Avril  1781,  &  inhumé  dans  le  chœur  de  l'Églife": 
c'eft  fa  veuve  douairière  qui  intervint  dans  la  requête  du  21  Oclobre  1782,  adreffée 
au  Roi  Louis  XVI,  pour  la  rectification  des  noms  de  la  Granche  &  de  Noue. 

Nous  touchons  à  la  douloureufe  époque,  où  la  plus  grande  partie  de  la  famille 
de  Noue  dut  prendre  le  chemin  de  l'exil,  8c  Reine-Angélique  mourut,  en  émigration, 
à  Dérendorf,  le  3o  Janvier  1795  ". 

Le  Comte  François-Louis  eut  quatre  enfants  : 

1.  Reine-Françoise-Charlotte  de  Noue,  née,  au  château  de  Villers,  le  6  Dé- 
cembre 1770  ",  &  décédée,  en  émigration,  à  Unna,  le  6  Janvier  1797  ". 

2    Valérien-Hyacinthe- Louis  de  Noue,  qui  fuit.    ■ 

3.  Marie-Josèphe-Catherine- Juliette  de  Noiie,   dite   de   Villers,  née,  audit 

château,  le  10  Janvier  1774",  décédée,  en  émigration,  à  Dérendorf,  près 
Dulleldorf,  le  10  Mars  1796". 

4.  Marie-Louise-Élisabeth-Guillemette  de  Noue,  dite  de  FuJJîgny,  née,  au 

château  de  Villers,  le  8  Avril  1775  ",  &  décédée,  en  émigration,  à  Dufleldorf, 
le  3o  Janvier  1793  ". 

XV.   DEGRÉ. 

Vai.érien-Hyacinthe-Louis,  Comte  de  Noue,  Sous-Lieutenant  au  régiment  du 
R°i  if)>  n^,  au  château  de  Villers-en-Prayères,  le  10  Octobre  1772",  reçoit  en 
[781  une  penlion  en  confidération  des  fervices  rendus  par  feu  fon  père,  Lieutenant 
des  Gardes  du  corps  du  Roi  (g).  Aide  de  camp  de  fon  oncle  le  Général  Armand- 
Gafton-Bidal  de  Noue,  il  donne  fa  démittion  le  17  Avril  1792  (h),  &  reçoit  à 
Rottenbourg,  le  8  Mai  1794,  un  premier  certificat  de  fervices  militaires,  de  Louis  de 
Bourbon,  Prince  de  Condé,  commandant  une  divifion  de  la  Nobleffe  &  de  l'armée 
françaife  (z),  &,  le  19  Avril  1799,  un  fécond,  pour  fervices  militaires  de  1791-1795, 
délivre  par  le  Duc  de  Broglie  (7);  il  rentre  en  France  avec  fa  famille,  le  20  Mars 
1800  (A-),  &  meurt,  au  château  de  Villers,  le  23  Fructidor  an  XIII  (10  Septembre 
i8o5)  ".  Après  contrat  patte  à  Muntter  le  17  Mai  1798  (/),  il  contracta,  à  Unna  le 

(a)  (b)  (c)  États  de  fervices.  —  Diplômes  aux  archives  de  la  famille. 

[d)  Etats  militaires  de  France  de  1780-1781.  —  Almanachs  de  Ver/ailles,  1779-1781. 

(e)  Aux  minutes  de  M«  Binard,  Notaire  à  Braifne.  Expédition  vidimée. 
(/)  États  de  fervices.  —  Diplômes.  —  Annuaires  militaires  de  1787- 1790. 

y)  Etat  nominatif  dés  penjions  en  1791. 

{h)  Etats  de  fervices.  —  Diplômes.  —  Annuaires  militaires  de  17S7-1790. 
(')  (j)  Originaux  aux  archives  de  la  famille. 
(À-)  Pafleport  délivré  a  Unna  le  20  Mars  1S00. 
»,/)  Originaux  aux  archives  de  la  famille. 
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22  Mai  1798",  mariage,  qui  fut  publié  à  Villers  le  26  Prairial  an  VII  (14  Juin  1799)", 
avec  Élifabeth  Brochant  d'Anthilly,  fille  de  défunt  Mefïire  Charler  Brochant 
d'Anthilly,  Chevalier,  Confeiller  au  Parlement  de  Paris,  &  de  Dame  Françoife- 
Nicole  de  Villiers,  fa  veuve.  La  Comteffe  douairière  de  Noue  eu  morte  à  Reims 
le  6  Novembre  1823  ".  De  cette  union  font  iflus  : 

1.  Valérien-Louis-Charles  de  Noue,  qui  luit. 

2.  Marie-Louise-Christine  de  Noiie,    née  au  château  de  Villers,  le  28  Ven- 

tôfean  IX  (19  Mars  1801)  ",  mariée,  le  9  Novembre  1825  ",  à  Louis-Étienne- 
François  Héricart,  Vicomte  de  Thury,  Confeiller  d'État,  Gentilhomme  de 
la  chambre  de  Charles  X,  Directeur  des  Travaux  publics  à  Paris,  Infpefteur 
général  des  Mines,  Membre  de  l'Inftitut,  de  la  Chambre  des  Députés  &  du 
Confeil  général  de  l'Oife,  Officier  de  la  Légion  d'honneur;  elle  eft  décédée, 
le  11  Mai  1864",  laiffant  quatre  fils. 

3.  Armand,  qualifié  officiellement  Vicomte  de  Noiie  (rt),  Général  de  divifion  de 

cavalerie  (b) ,  Membre  du  Confeil  général  de  l'Eure,  Grand  Officier  de  la 
Légion  d'honneur  (c) ,  Grand- Croix  des  Ordres  de  Saint -Grégoire- le  - 
Grand  (d),  de  la  Couronne  de  fer  (e),  d'Avis  (/),  &  de  Sainte-Anne  de  Ruf- 
lie(^).  Né,  au  château  de  Villers,  le  3o  Fruclidor  an  XI  (17  Septembre  i8o3)*, 
Élève  de  l'École  militaire  de  Saint-Cyr,  le  10  Novembre  1820;  il  fit  les 
campagnes  de  Belgique  de  i83i-i832,  d'Afrique  de  1842- 1848,  fut  mis  à 
l'Ordre  de  l'armée  :  le  29  Juin  1843,  pour  l'affaire  de  Drebel-Loha  (h);  le 
17  Mai  1844,  pour  le  combat  contre  les  Flittas-Toum  &  Lil  (/),  &  enfin 
deux  fois  encore,  les  17  8c  28  Octobre  1844,  dans  les  combats  contre  les 
Beni-Djemmad  &  les  Flittas  (j).  Il  époufa ,  le  11  Avril  i855,  à  Paris", 
Marie-Blanche-Charlotte-Louife  de  Ferragut,  fille  de  Marie-Jofeph-Anne- 
Louis- Bernard- Benoit,  Comte  de  Ferragut,  Baron  de  Préneron,  &  de 
Blanche-Charlotte  de  Roncherolles.  Il  fut  maintenu  dans  fon  titre  de  Vi- 
comte, par  décret  Impérial  du  23  Mai  1866  (k),  &  infcrit,  avec  ce  titre,  fur 
les  rôles  de  l'armée  (/).  Mort  à  Paris,  le  29  Mai  1869  ".  De  fon  union  font 
iffus  : 

I.  Marie-Blanche-Charlotte-Louise  de  Noue,  née  le  6  Novembre  i856, 
décédée  le  lendemain  ". 

II.  Marie-Elisabeth-Xaverine  de  Noue,  née  le  29  Septembre  1839  ". 

III.  Marie-Pierre-Louis-Charles,    Vicomte   de   Noue,    né  à  Paris    le 
6  Mars  1862. 

4.  Edmond  de  Noiie,  né,  au  château  de  Villers-en-Prayères,  le  5  Nivôfe  an  XIV 

(26  Décembre  i8o5)"  &  mort  à  Reims  le  21  Octobre  1821  ". 


XVI.   DEGRE. 

Valêrien-Louis-Ch Arles,  Comte  de  Noiie,  Garde  du  corps  du  Roi  à  la  compa- 
gnie de  Grammpnt,  rang  de  Sous-lieutenant,  le  i5  Juin  18 14,  démillionnaire  le 
1"  Octobre  181 8  {m),  Lieutenant  d'artillerie  («),  Chef  de  la  divifion  des  Travaux  & 
Monuments  publics  à  Paris,  Maître  des  requêtes  au  Confeil  d'État,  Chevalier  de 
la  Légion  d'honneur  (0).  Né,  en  émigration,  à  Unna,  le  i5  Mars  1799",  &  déclaré  à 
Paris,  au  retour  de  l'émigration,  le  29  Prairial  an  VIII  (18  Juin  1800).  Élève  de 

{a)  (b)  (c)  {d)  (e)  (/)  (g)  {h)  (»)  (j)  (k)  (/)  États  de  fervices.  —  Diplômes.  —  Annuaires  militaires  de  1807. 
iSCy.  —  P.  Chrillian,  l' Afrique françaife,  pp.  423-428  &  notes, 
imi  in)  (0)  États  de  fervices.  —  bidêmes.  —  Annuaires  mililair 
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l'École  polytechnique  le  9  Octobre  1 S 19  (a),  il  fut  mis,  fur  fa  demande,  en  non- 
acïivité  en  qualité  de  Lieutenant  d'artillerie  (b).  11  époufa  à  Paris,  le  16  Mai  1S27  ", 
Anne-Louife-Camille-Blanche  de  Boullenois,  fille  de  Louis-Claude-Marie  de  Boul- 
lenois  8:  de  Françoife-Élie-Gafpard,  Marquil'e  de  Narp.  11  mourut  à  Paris  le 
1"  Mars  1874".  La  Comteffe  de  Noue,  la  veuve,  mourut  également  à  Paris  le 
10  Février  1877  ".  De  leur  union  font  iffus  : 

1.  Stéphanie-Marie-Blanche  de  Noue,  née  à  Paris  le  3  Avril  1828  ". 

2.  Ludovic-Marie-François  de  Noue,  qui  fuit. 

3.  Armand-Marie  de  Noue,  né  à  Paris  le  i3   Juin   iS3S",  Lieutenant  au  régi- 

ment des  cuiraffiers  de  la  garde  impériale,  au  début  de  la  guerre.  Il  fut  blo- 
qué à  Metz  avec  l'armée  de  Bazaine,  prit  une  part  active  à  la  fanglante  ba- 
taille de  Gravelotte,  où  fon  régiment  lit  cette  brillante  charge,  contre  les 
carrés  de  l'infanterie  pruffienne,  qui  dégagea  l'artillerie.  Après  la  guerre,  il 
eft  rentré  dans  le  i2me  régiment  de  cuiraffiers  &  fut  promu  au  grade  de 
Capitaine  par  brevet  du  23  Avril  1872  (c),  &  à  celui  de  Chef  d'efcadrons  le 
i5  Mai  1880.  Il  époufa,  à  Nantes,  le  24  Octobre  1876",  Anna  Le  Harivel 
de  Mézières,  qui  mourut  à  Lyon,  le  9  Juin  1878",  après  avoir  donné  le 
jour  à  leur  fils  Henri-Anne-Louis,  né  à  Lyon  le  1"  Juin  1878*. 

4.  Paule-Marie-Léopoi.dine  de  Noue,  née  à  Paris  le  17  Février  1846  ",  décédée, 

au  château  du  Lys,  le  18  Avril  i865  ". 

XVII.   DEGRÉ. 

Ludovic-Marie-François,  Comte  de  Noue,  Colonel  d'artillerie  (d),  Officier  des 
Ordres  de  la  Légion  d'honneur  (e),  de  Notre-Dame  de  Guadalupe  (/),  du  Médji- 
dié  («-),  de  la  Valeur  militaire  de  Sardaigne  &  de  Sainte-Anne  de  Ruffie  (/*).  Né  à 
Paris  le  18  Avril  1829",  Élève  à  l'École  polytechnique  le  icr  Novembre  1849  (z), 
Lieutenant  dans  l'artillerie  à  cheval  de  la  garde  impériale,  a  fait  les  campagnes  de 
Crimée  de  i855  à  1 856  (j),  d'Afrique  de  iS58  à  1859  (k),  d'Italie  en  1859  (/),  du 
Mexique  de  1862  à  1S67  (m);  fut  porté  à  Tordre  de  l'armée,  le  10  Février  i8G5,  par  le 
Maréchal  Bazaine,  pour  l'audacieufe  &  froide  intrépidité  avec  laquelle  il  avait, 
au  fiége  d'Oajaca,  conçu  &  en  partie  exécuté  le  plan  de  s'emparer  par  furprife, 
avec  une  poignée  de  braves,  dans  la  nuit  du  8  au  9  Février,  du  fort  delà  Sole- 
dad  (?/).  Chef  d'efcadrons  le  20  Mars  i865,  &  Officier  de  la  Légion  d'honneur 
depuis  le  12  Avril  1 863.  A  la  déclaration  de  la  guerre,  il  fit  partie  de  l'armée  du 
Maréchal  de  Mac-Mahon  en  qualité  de  Chef  d'efcadrons  commandant  deux 
batteries  de  la  divifion  Raoult.  Il  affilia  à  la  meurtrière  bataille  de  Wcerth,  où 
il  fut  bleffé  à  l'épaule;  fuivit  le  mouvement  de  retraite  de  l'armée  du  Rhin,  fit  partie 
de  la  nouvelle  armée  de  Châlons  qui  marchait  au  défaftre  de  Sedan.  A  l'organifa- 
tion  de  l'armée  de  la  Loire,  il  reçut,  avec  le  grade  de  Lieutenant-Colonel,  le  com- 
mandement de  l'artillerie  de  la  divifion  Barry,  qui  fut  chargée  de  l'attaque  directe 
de  Coulmiers.  C'eft  à  cette  occafion  que  ce  Général  lui  écrivait  :  «  C'eft  à  votre 
«  direction  auffi  audacieufe  qu'intelligente  &  fùre,  que  je  dois  d'avoir  pu  enlever 
«  Coulmiers  (o).  »  Enfuite  de  ce  fuccès,  il  fut  promu  Chef  d'État-major  de  l'artille- 
rie du  i6me  corps,  &  affilia  en  cette  qualité  aux  combats  d'Orléans.  Le  9  Décembre, 

(a)  (b)  États  de  ferviees.  —  Diplômes.  —  Annuaires  militaires  de  1S27  &  1828. 

(c)  Brevet  aux  archives  de  la  famille. 

("*)  (e)  (/)  Ce)  CO  (0  (j)  (A")  (0  ('")  («)  États  de  ferviees.  —  Diplômes.  —  Annuaires  militaires. 

(0)  Lettre  originale,  l.yon  le  9  mars  1S72.  Archives  de  famille. 
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le  Général  Chanzy  le  nomma,  fur  le  champ  de  bataille,  Colonel  a  titre  provifoire  & 
Commandant  de  l'artillerie  du  i6me  corps  (a),  fous  les  ordres  de  l'Amiral  Jauré- 
guiberry.  11  prit  part  avec  ce  corps  aux  combats  de  Jolhes,  de  Vendôme,  du  Mans,  & 
de  Saint-Jean-fur-Erve.  11  reçut  de  les  chefs  les  témoignages  les  plus  honorables,  pour 
«  la  bravoure  intelligente  »,  pendant  toute  cette  campagne  (b).  Promu  au  grade  de 
Colonel,  par  décret  du  Préfident  de  la  République,  en  date  du  8  Octobre  1875,  il  a 
commandé  le  35e  régiment  d'artillerie  à  Vannes.  Envoyé,  en  187.Î,  en  million  en 
Rutile,  i!  lut  nomme  Chevalier  de  2e  clalTe  de  l'Ordre  de  Sainte-Anne  de  Kutlie. 
Enfin,  il  fut  promu  Général  de  brigade,  par  décret  préfidentiel  du  22  Août  1882. 
11  a  époufé,  à  Paris,  le  22  Janvier  18G1  ",  Marie-Elifabeth  Harney,  née  à  Saint- 
Louis-MilTouri  (États-Unis  d'Amérique),  fille  de  William-Selby  Harney,  Major 
général  au  fervice  des  États-Unis,  &  de  Mary  Mullamphy.  Sont  iffus  de  ce  mariage  : 

1.  Blanche-Marie-Henriette-Louise-Elisabeth  de  Noue,   née  à   Paris,  le 

26  Novembre  1861  ",  décédée  en  mer,  le  6  Avril  1867  ",  à  bord  du  vaifTeau 
de  guerre  la  Ville  de  Lyon,  faifant  partie  de  la  flotte  qui  ramenait  en  France 
le  corps  expéditionnaire  du  Mexique. 

2.  Maiue-Guillaume-Anne-Louis  de  Noue,  né  à  Paris  le  6  Avril  1 863  *. 

3.  Joseph-Valêrien-Louts-Paul-Étienne-Guadeloupe-Achille  de  Noue,  né  à 

Mexico  le  5  Septembre  1 865  &  inferit  fur  les  regiftres  de  l'état  civil  tenu  au 
grand  quartier  général  du  corps  expéditionnaire.  Son  parrain  a  été  S.  E.  le 
Maréchal  Achille  Bazaine,  &  l'a  marraine  Dona  Jofepha  de  la  Pena,  Maré- 
chale Bazaine  (c). 

4.  Jeanne-Marie-Élisabeth  de  Noue,  née  à  Neuilly  le  9  Septembre   1868  ", 

baptifée,  au  château  de  Thury-en-Valois,  le  11  Novembre  1868. 


TROISIEME  BRANCHE. 

[ÉTABLIE    EN    ALLEMAGNE.] 

XI.  DEGRÉ. 

Jean  de  Noue,  Chevalier (d),  Seigneur  de  Villers-en-Prayères,  en  partie  (e),  Cou- 
vrot(/>,  Cermoife  (g)  &.  autres  lieux.  Sa defeendance  de  Nicolas  de  Noue  (Xe  degré) 

6  de  Claude  d'EfcanevelIe  de  Coucy  eit  établie  par  les  mêmes  actes  authentiques 
que  celle  de  l'on  frère  Jean-François  de  Noue  (XIe  degré)  (/z).  Il  époufa,  en  premières 
noces,  Marie-Anne  de  Hédouville,  fille  de  Ferdinand  de  Hédouville,  Chevalier, 
Seigneur  de  Merval  &  Sapigneul,   Lieutenant  au  régiment  de  Chevau-légers,  6c 

(a    Brevet  aux  archives  de  la  famille. 

(b)  Lettres  originales  &  copie  certifiée  d'un  rapport  fait  a  la   Commiffion  des  grades  fous  date  :  Toulon, 

7  Mars  1S72. 

(c)  Acle  de  baptême,  aux  archives  de  la  famille. 

(i)  (c'j  Son  acte  de  maringe  du  14  Juillet  i6o3  &  tous  les  actes  où  il  parait. 

(/)  Acte  de  naiflance  de  l'on  neveu  Joseph-François,  du  i'3  Septembre  1680. 

(g)  Vente  du  10  Novembre  1735  par:  «  M"  Philippe  de  Noue,  Ollicier  de  l'hoflel  Royal  des  Invalides  tant  en 
«  fon  nom  &  comme  fe  fêlant  fort  de  M"  Jean-Louis,  fon  frère,  fervant  dans  le  régiment  de  Condé,  cavallerie, 
«  tous  deux  héritiers  de  feu  M">  Jean  de  Noue,  Chevalier,  &  de  Dame  Magdelaine  du  Clozel  leur  y  ire  S  mire  ». 
—  Preuves  de  nobleire  de  Reine-Angélique  de  Noue,  /.  c. 

(hj   Voy.  la  note  (_/')  de  la  page  18  &  les  documents  qui  y  font  relatés. 
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d'Anne  de  Sallenove  (a),  morte,  au  château  Je  Villers,  avant  1692  {b),  &,  en 
lecondes  noces,  le  14  Juillet  1693,  à  Filain  ",  Marie-Magdeleine  du  Closel,  fille  de 
feu  Guillaume  nu  Closel,  Écuyer,  Seigneur  d'Haudancourt  &  de  Filain,  &  d'Élifa- 
beth  de  Sallenove.  Les  témoins  de  l'époux  furent  :  lbn  Fcuyer  &  fa  nièce  Antoi- 
nette de  Noue,  &  ceux  de  l'époufe  :  les  beaux-frères  6c  parents,  le  Comte  Louis 
d'Aumale,  8c  Mefllres  de  Hédouville,  de  Tannière  &  de  Bayard  ".  11  lit  enregifirer 
fes  armoiries  le  12  Juillet  1697  (c),  6c  mourut,  au  château  de  Villers,  le  25  Avril 
1733,  veuf  de  Marie-Magdeleine,  décédée  à  Filain  le  3  Juin  1725".  Il  n'eut  d'en- 
fants que  du  fécond  lit  : 

1.  Jean-Louis  de  Noue,  Chevalier  d  ,  né  à  Cermoife  le  19  Février  169D  ",   Lieu- 

tenant au  régiment  d'infanterie  de  Touraine  en  17 13  (e),  affilie  la  même 
année,  à  Villers,  au  décès  de  Ion  père". 

2.  Philippe  de  Noue,  qui  fuit. 

3.  Henri  de  Noue,  né  à  Filain  le  3o  Septembre  1699". 

4.  Marie-Françoise  de  Noue  (/),  quiépoufa,  le   14  Octobre  1722,  Jofeph  de 

Noue,  Chevalier,  Seigneur  de  Brilïay,  ancien  Oihcier  de  la  Maifon  du  Roi, 
6.  devint,  par  cette  alliance,  ajcendante  de  la  deuxième  branche.  Elle  décéda, 
au  château  de  Villers,  le  20  Décembre  1759". 

XII.    DEGRÉ. 

Philippe  de  Noue,  Fcuyer,  Seigneur  de  Villers-en-Pravères,  en  partie  (g-),  Offi- 
cier de  l'hôtel  royal  des  Invalides  {h),  né  à  Filain  vers  1G97  (i),  époula,  à  Sedan, 
le  9  Novembre  1740",  Magdeleine  Hamoir,  fille  de  Meffire  Jean  Hamoir,  Capitaine 
d'Invalides  au  château  de  Sedan,  &  de  Marie  Du  vivier.  De  cette  union  elt  ilïu  : 

Louis-Claude  de  Noue,  qui  fuit. 

XIII.    DEGRÉ. 

Louis-Claude  de  Noue,  Chevalier  (;'),  Garde  du  corps  du  Roi,  en  la  compagnie 
écolTaife,  le  19  Janvier  17Ô3,  Capitaine  de  cavalerie  en  1778  {k),  retraité  le  29  Juin 
1814  comme  Sous-Lieutenant  dans  les  Gardes  du  corps  du  Roi,  compagnie  écof- 
faife;  Colonel  de  cavalerie,  Chevalier  de  l'Ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis 
le  3o  Mars  17S5  (/);  né,  au  château  de  Sedan,  le  26  Novembre  1741  "(m),  émigra 

(a)  Procuration  du  27  Mars  10SS  ■■  donnée  à  M"  Jean-François  de  Noue  par  M"  Jean  de  Noue,  Chevalier, 
..  Seigneur  en  partie  de  Villers-en-Prayères,  &  Marie-Anne  de  Hédouville,  /on  époufe,  pour  la  vente  des  biens 
«  de  la  fucceffion  de  défiante  Dame  Claude-Louife  d'Efcnnevelie,  veuve  de  Mr°  Nicolas  de  Noue  vivant  Chevalier, 
.    Seigneur  du  dit  Villers,  leur  pure  &  mère.  -  Minutes  de  M0  Millris,  Notaire  à  Rethel  (Ardennes). 

(b)  Inventaire  du  16  Janvier  1692,  par  devant  Cumont,  Notaire  a  Longueval.  Copie  vidimee  aux  archives  de 
la  famille. 

(c)  Armoriai  général  de  France.  Soifibnnais.  Nu  56.  Mil'.  Bibl.  nationale. 

{d)  Vente  du  10  Novembre  îyjS,  relatée  ci-contre,  a  la  note  (g-)  de  la  page  29. 

(<?)  Etats  de  fervices  délivrés  par  le  Miniltère  de  la  guerre. 

(/)  Son  contrat  de  mariage  avec  Joseph  de  Noue  du  14  Octobre  1722.— Preuves  de  nobleffe  de  fa  fille  Reine- 
Angélique.  Fonds  d'Hozier,  /.  c. 

[g]  Aifte  de  naillance  de  fon  fils  Louis-Claude.  —  Son  aile  de  mariage. 

(h)  États  de  fervices.  —  Son  acle  de  mariage. 

(1)  Vente  du  10  Novembre  1735,  relatée  a  la  note  (e)  de  la  page  précédente.  —  Son  acle  de  mariage. 

(j)  Vente  de  Vendrelle  du  9  Octobre  17S4.  Minutes  de  M0  Billet,  Notaire  a  Fifmes. 

(k)  il)  Étais  de  fervices  délivres  par  le  Miniftère  de  la  guerre.  —  Tableau  général  &  alphabétique  des  penjions 
à  la  charge  de  l'iùat  pour  1S17,  t.  III,  p.  746.  —  Son  acte  de  décès. 

(m)  Son  parrain  fut  le  Comte  Louis-Charles-François  de  la  Granche  de  Noue,  &  fa  marraine,  la  Vicomte!!.- 
Suzanne  de  Flavigny,  fille  de  Robert  de  Beuvry  &  de  Claire  du  Clozel.  (Armoriai  général  de  d'Hojier,  Reg.  VII, 
compL.p.  658.) 
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avec  fa  famille  &  arriva  à  Malmedy,  le  21  Octobre  1792,  à  la  tête  de  quatre  compa- 
gnies des  Gardes  du  corps  du  Roi  &  des  Princes  (a),  fervit  dans  la  cavalerie  noble 
de  Condé,  revint  à  Malmedy,  où  il  réfida  14  ans;  époufa  Petronille-Thérèfe  Roge- 
rée";  rentra  en  France  le  t«  Avril  i8i5,  reçut  la  penfion  militaire  pour  5i  ans  de 
fervices(/>)  &  mourut,  Maire  d'Ohys,  le  22  Avril  1826".  Sa  veuve  décéda  à  Mal- 
medy le  7  Janvier  1S61  ".  De  leur  union  elt  illù  : 
Prosper-Arsène-Paulin  de  Noue,  qui  fuit. 

XIV.   DEGRÉ. 

Prosper-Arsène-Paulin  de  Noue,  Docteur  en  droit  (c),  ancien  premier  Député- 
fuppléantà  la  Diète  provinciale  Rhénane  (d);  ancien  Membre  des  États  de  Cercle  (e), 
ancien  premier  Bourgmeftr'e-adjoint  de  la  ville  de  Malmedy  (/),  Membre  de  plu- 
lieurs  Académies  &  Sociétés  lavantes,  Commandeur  de  Saint-Grégoire-le-Grand  (g). 
Né  le  3  Décembre  1817  ",  marie,  le  27  Juin  18.14  ",  à  Jeanne-Marie-Catherine- 
Pauline  Rensonnet,  dont  font  iffus  : 

1.  Marie-Paule-Julienne  de  Noue,  née  le  12  Mai  r855  ",  a  reçu,  le  29  Juin  1S76, 

des  mains  de  Monfeigneur  de  Montpellier-de-Yedrin,  Évêque  de  Liège,  le 
voile  comme  Dame  de  Chœur  à  l'Abbaye  de  Beaufays  (Belgique). 

2.  Marie-Jeanne-Paule-Julienne  de  Noue,  née  le  14  Juin  1857  *. 

3.  Anne-Marie-Catherine  de  Noue,  née  le  27  Novembre  i858  ". 
4-  Marie-Thérèse-Fanny  de  Noiie,  née  le  1"  Février  1S62  ". 

5.  Louis-Claude-Marie-Godefroid  de  Noue,  né  le  3i  Mars  i865  ". 

6.  Paul-Marie-Arsène-Joseph-Léopold  de  Noue,  né  le  11  Mars  186S  ". 

;..■  .  ■•> 
BRANCHE   DE  BRISSAY. 

[éteinte.] 

IX.   DEGRÉ. 

Nicolas  de  Noue,  Chevalier  (h),  Seigneur  de  Noue  *,  de  Beaunay  *,  Briffay*, 
Vnlers-en-Prayeres,  en  partie  (7  :>,  Couvrot  (j),  Loify  (/c),  Vaulx-en-Perthois  (/); 
époufa,  par  contrat  du  5  Février  1628,  Louife  de  Braillon,  Dame  de  Briffay,  fille 
de  Roland  de  Braillon,  Seigneur  de  Briffay,  Capitaine  &  Gouverneur  de  Vandreuil, 
8c  de  Louife  d'Abonval  (m).  Ses  enfants  lurent  : 

1.  François-Claude  de  Noue,  qui  fuit. 

2.  Louise  de  Noue",  mariée  à  Antoine  de  Mangin,  Seigneur  de  fille  (7/). 

3.  Valérien  de  Noue,  Seigneur  de  Beaunay  (0), 

4.  Gabrielle  de  Noue  (p). 

(a)  Études  hiftoriques  fur  l'ancien  pays  de  Malmedy,  p.  454.  —  Lifte  générale  par  ordre  alphabétique  des 
émigrés.  An  II,  in-folio,  lettre  D.,  p.  26. 

(b)  Tableau  général  &  alphabétique  des penfions  à  la  charge  de  l'État,  1.  c.  —  États  de  fervice. 

Ce)  yd)(c)(f)(g)  Diplômes  &  certificats  aux  archives  de  la  famille. 

('<)  (')  0")  i><)  (0  (»0  00  Preuves  de  noblelle  de  Chaulotte-Françoise  de  Noiie,  /.  c.  [Acte  d'émancipation 
du  20  Février  R02.)  —  Preuves  de  noblelle  de  Reine-AnGi  i  ique  de  Noiie,  /.  c. 
{a)  Aveu  &  dénombrement  de  la  terre  de  Beaunay.  —  Preuves  de  Reine-Angélique  de  Noiie,  /.  c. 
[p)  Sentence  du  2I  Juillet  16S8.  —  Preuves  de  noblelle  de  Reine-Angélique  de  Noue,  /.  c. 

Regijlre  feptième.  4s 
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X.  DEGRE. 

François-Claude  de  Noue,  Chevalier  *  (a)-,  Seigneur  de  Beaunay*,  Briffay  (b), 
Longavefnes  (c),  Villers-en-Prayères,  en  partie  (d),  &  du  grand  hameau  de  Ro- 
main (e);  époufa,  par  contrat  du  22  Mai  1691,  à  Suzy  ",  Marie-Magdeleine,  lille 
de  Robert  de  Ronty,  Écuyer,  Seigneur  &  Vicomte  de  Suzy,  Sébacourt,  Sainte- 
Algis,  Haramond,  Garde  de  la  manche  du  Roi,  8c  de  Marie-Françoife  de  Thouars. 
Il  fit  enregidrer  fes  armoiries  le  12  Juillet  1 697  (/),  &  décéda,  au  château  de  Briflay, 
le  2  Février  1701  ",  veuf  de  Marie-Magdeleine,  morte  le  8  Septembre  1097".  11  eut 
de  fon  mariage  : 

1.  Louise  de  Noiie ,  née  à  Suzy  le  i3  Mars  1682". 

2.  Robert  de  Noue,  décédé  à  Briflay  le  27  Juin   1G97,  âgé  de  fix  ans". 

3.  Robert-François  de  Noue,  né  le  27  Janvier  1692  ",  au  château  de  BrilTay, 

décédé  le  lendemain. 

a.  Ropert-Francois  de  Noue,  )    .  ,     .  T   .       r   0  „ 

;    ,,  ,  -        ,     .  .    ,T  .  umeaux,  nés  le  14  Juin  iooj    . 

5.  Marie-Angêlique-Joskphe  de  Noue,    j 

_  „  /  nés  le  21   Juillet  1694  "j  Ie  premier  paraît,  le  10  No- 

6.  CHARI.ES-r  RANCOIS  ,  o  a      r>    -yr  •  J        c       C 

-        i        vembre   17J4,   a    BrilTay,  au   mariage   de  la   lœur 
e       ^    '  J        Jeanne-Antoinette,   comme  Chevalier,   Seigneur  de 

7.  Marie-Angélique-  <       Briff       Longavefnes,  Hervilly,  Villers-en-Prayères, 

Magdei.eine      de  /        ^        J      0    ,  ,  ,  ,    n  ,,  .     ,  r„ 

..  1        Beaunay  k  du  grand  hameau  de  Romain.  11  epoula, 

\       le  14  Mai  171 2,  Louife-Colombe  d'AMERVAL  (g). 

8.  Reine-Roberte  de  Noue,  née  le  21  Décembre  1695  ",  mariée  à  Meflire  An- 

toine-Marie de  Louvel,  Marquis  de  Warwillé  (/z). 

9.  Joseph  de  Noue,  qui  fuit. 

10.  Jeanne-Antoinette-Magdeleine  de  Noue,  née  jumelle  le  16  Avril  1697*, 
mariée,  le  10  Novembre  1734",  à  Melfire  Jean-Charles  du  Fay,  Chevalier, 
Seigneur  de  Bolïes,  &c,  &  en  fécondes  noces,  entre  1753  8c  1758,  à  Gui 
de  Benge,  Colonel  au  régiment  de  huflards  de  Berchény  (i). 

XI.  DEGRÉ. 

Joseph  de  Noue,  Chevalier  (7),  Seigneur  de  Briffay  (k),  Longavefnes  (/),  Vil- 
lers  (m),  ancien  Otlicier  dans  la  Maifon  du  Roi  (h),  né  jumeau,  au  château  de 
Briflay,  le  16  Avril  1697",  époufa,  le  14  Octobre  1722,  Marie-Françoife  de  Noue, 
fille  de  Meflire  Jean  de  Noue  &  de  Magdeleine  du  Clozel;  parut  au  mariage  de 
fa  fille  Reine-Angélique  (0),  &  décéda,  le  6  Mai  1777  ".  au  château  de  Villers-en- 
Prayères.  Ses  enfants  font  : 

1.  Charles-Hyacinthe  de  Noue  (p),  qui  fuit. 

2.  Charles- Joseph  de  Noue,  dont  fexiftence  eft  révélée  par  Fade  de  naiffance 

de  fa  fœur  Reine-Angélique  (1733). 

(a)  Contrat  de  mariage  de  ton  fils  Joseph.  —  Fonds  d'Hozicr,  /.  C. 

{b)  (c)  Son  contrat  de  mariage  du  19  Mai  1691. 

(d)  (e)  Aéle  de  mariage  de  la  fille  Antoinette.  —  Fonds  d'Hozicr,  /.  c. 

(f)  Armoriai  général,  Rcgillre  de  Faon,  n°  14S. 

(£•)  La  Chcnayc-Dcsbois ,  Diâionnaire  de  la  nobleffe,  t.  I",  p.  2J9. 

(h)  (i)  Inventaire  fommaire  des  Archives  de  l'Aifne,  archives  civiles,  férié  B,  bailliage  royal  de  Ribcmont, 
p.  5,  col.  1. 
.  U)  CO  C)  ('"''  C")  Son  contrat  de  mariage  &  fon  acte  de  décès 

(0)  Contrat  de  mariage  de  Reine-Angklique.  —  Fonds  d'Hozicr,  /.  c. 

(p)  Procuration  du  14  Février  1770,  dans  laquelle  Reine-Angélique  ell  dite  fa  fœur.  Minute  de  F.  Iiinart, 
Notaire  a  Rraifne. 
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3.  Reine-Angélique  de  Noue,  née,  au  château  de  Villers,  le  5  Mai  1729,  Élève  de 

la  Maifon  Royale  de  Saint-Cyr  en  1737  (à),  decedée  le  21  Novembre  1753  ". 

4.  Charles-Louis-Hyacinthe  de  Noue,  Chevalier,  Seigneur  de  Briflay  (b),  Re- 

villon  (c),  Serval  (d),  Villers,  en  partie  (é),  Garde  du  corps  du  Roi  à  la  com- 
pagnie écoflaife  (f),  Chevalier  de  Saint-Louis  (g);  né  le  19  Novembre  1730", 
reçut  une  penfion  en  1775  en  confidération  de  fes  fervices  (h);  vendit,  pour  la 
fomme  de  2i3,3oo  livres,  la  terre  &  feigneurie  de  Briflay,  le  27  Oclobre 
17S0,  au  Comte  de  Flavigny,  &  mourut  célibataire  le  22  Juillet  1790". 

5.  Reine-Angélique  de  Noue,  née,  au  château  de  Villers-en-Prayères,  le  22  Mars 

1733,  mariée,  le  20  Février  1770",  à  François-Louis,  Comte  de  Noue 
(XIV  degré,  2me  branche).  Décédée,  en  émigration,  à  Dorendorf,  le  3o  Jan- 
vier 1795  ". 

6.  Marie-Françoise  de  Noue,  née  le  19  Septembre  1735  ",  mariée,  le  20  No- 

vembre 1780",  à  Meflïre  Antoine-Roland,  Baron  de  France,  Chevalier, 
Seigneur,  en  partie,  de  Tannière,  Capitaine  commandant  au  régiment  d'in- 
fanterie du  Maréchal  de  Turenne,  Chevalier  de  Saint-Louis.  Elle  mourut, 
en  émigration,  à  Dufleldorf,  le  3i  Décembre  1792". 

XII.   DEGRÉ. 

Charles-Hyacinthe  de  Noue,  Seigneur  de  Briflay  (z),  de  Condé  (j),  de  Villers- 
en-Prayères,  en  partie,  8c  autres  lieux  (/c).  Exempt  des  gardes  du  corps  du  Roi  (/) 
&  Chevalier  de  l'Ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis  (m),  né  à  Villers 
vers  1721  (72),  époula  Marguerite-Françoife-Charlotte  de  Bucy  (o)  ,  &  n'exiftait 
plus  le  25  Octobre  1780,  lors  de  la  vente  de  la  feigneurie  de  Briflay  par  fes  frères 
8c  fœurs, 

La  famille  de  Noue  a  eu  des  alliances  directes  &  médiates  avec  des  Maifons  qui, 
comme  elle,  ont  fuivi  la  carrière  des  armes  :  les  de  Chastillon,  de  Chielles, 
Pequigny  de  Bourneville,  de  Villiers  Saint-Paul,  des  Fossés  de  Brumières, 
des  Fossés  Vicomte  de  Boursonne,  de  la  Grange,  de  Mahul,  de  Baccancourt, 
de  Romilly,  de  Bili.y  Baron  de  Courville,  de  Beaumanoir,  de  Lavardin,  df. 
Rauly,  de  Paris  Baron  de  Boissy,  de  Breuveron,  de  Chastillon  de  Marigny,  de 
Renty,   Le  Vergeur  Vicomte  d'Acy,  du  Sart  de  Mutigny  8c  de  la  Brosse,  de 

LlNAGE,  DE  Pr.ULI.ON,  DE  BaSSOMPIERRE,  DE  VaUCLEROIS,  DE  CaUCHON  DE  NTEU- 
KLIZE,  DE  COMBRAY,  d'EsCANEVELLE  DE  CoL'CY,  d'OrTHE,  d'OrGEAUX,  DE  ROHAN, 
COULON  DE  JONVAL,  DE  LA  FeLONNIÈRE,  DE  MONVOISET,  DE  CORVISART,  DE  Be- 
ZANNES  DE  GuiGNICOURT,    DE   CosSON,   DE   RûNTY  DE  Su/.Y,   DE  GeRBAULT,   LEFEBVRE 

de  Lépine,  Vincens  de  Mauléon  de  Cauzans,  Cauzê  de  Nazeli.es,  de  Tarteron 
de  Montiers,  de  Ximenès,  de  ea  Myre,  du  Pille,  de  Breda,  de  Cardevac  d'Ha- 

(a)  Catalogue  des  élèves  de  Saint-Cyr.  —  Preuves  Je  noblcfle  des  filles  de  Saint-Cyr,  t.  XII,  fol.  98  &  fui- 
vants.  Ce  tome  contient  la  preuve  des  huit  degrés  im  extenfo,  &  ce  doffier  efl  coté  fous  le  n»  J04  du  Cabinet  des 
unes,  Bibl.  nat.,  mil. 

!';  '  d  <•)  (f)(g)  Acle  de  vente  de  la  terre  de  Briflay,  du  20  Oflobre  1780.  Minute  de  M«  Baron,  Notaire 
à  Vendeuil.  —  Aéte  de  décès.  —  États  de  ferviee  délivrés  par  le  Minillére  de  la  guerre. 

(/iN  Etat  nominatif  des  penfions  en  1791. 

(')  (j)  (&)  Procuration  donnée  à  Louis-Ci.aude  de  Noue  le  14  Février  1770.  Minute  de  M<  Pinard,  Notaire  à 
Braifne. 

(/)  (m)  États  de  fervices  délivrés  par  le  Minillére  de  la  guerre. 

(h)  (o)  Procuration  donnée  a  Louis-Claude  de  Noue  le  14  Février  1770,  mentionnée  ci-dell'us. 
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vrincourTj  Seguin  de  Broin,  Chastenet  de  Puységur,  Baudard  de  Saint-James, 

DE  RoTHIACOB,  BROCHANT  d'AnTHILLY,  DE  VlEEIERS,  HeRICART  DE  TllURY,  DE  Fl-R- 
RAGUT  DE   PrENERON,   DE   RoNCHEROLLES ,   DE   BOULLENOIS,   DE  NaRP,    LE  HaRIVEL   DE 

Mézières,  Harney,  de  Hédouville,  du  Clozel,  d'Aumale,  de  Tanniere,  de  Sal- 
lenove,  de  Flavigny,  Hamoir,  de  Braillon,  d'Abonval,  Mangin  de  l'Isi.e, 
de  Ronty,  de  Thouars,  d'Amerval,  de  1  .ouvel  Marquis  de  Warwiu.é,  du  Fay, 
de  Benge,  de  France,  de  Bucy,  &c... 


NOTE. 

Depuis  l'impreffion  de  la  préfente  notice,  la  famille  de  Noue  a  retrouvé  plufieurs  de  Tes  membres, 
antérieurs  a  celui  dont  la  filiation  le  continue  fans  interruption.  Elle  les  mentionne  ici,  afin  de  corro- 
borer ce  qui  a  été  dit  précédemment  (pp.  2  &  3). 

En  i  170,  Henri,  Évêque  de  Senlis,  fait  réparation  à  Odon  de  Noue,  Chanoine  du  Chapitre  de 
Senlis,  alors  décédé,  fur  lequel  Ion  prédéceffeur  avait  ufurpé  plufieurs  biens  (a).  —  Rkginald  de 
Noue  parait  en  1  184  dans  une  donation  faite  par  Mathieu  III,  Comte  de  Beaumont,  &  Eléonor  de 
Vermandois,  en  faveur  de  l'hôpital  Saint-Michel  de  Crépy,  fondé  par  eux  (b).  — Simon  de  Noiie  eft 
témoin  en  1  2  14  &  1  2  1  5  dans  des  donations  faites  par  Guillaume,  feigneur  de  Béthune  (c).  —  Pierre 
e<  Jehan  de  Noue  font  cités  comme  pofiedant  des  fiefs  à  Crépy  en  Valois,  dans  un  cartulaire  de 
Philippe-Augufte  (121  S)  (d).  —  Hugues  de  Noue  figure  en  1225  dans  l'obituaire  de  l'églife  Notre- 
Dame  de  Paris  (e).  —  Barthélémy  de  Noue  donne  un  ornement  d'autel  à  l'églife  cathédrale  de 
Senlis  (i238)  (/).  —  Donation  eft  faite  en  1232  par  Marguerite,  Comteffe  de  Flandre  &  de  Hainaut, 
d'un  Mas  ayant  appartenu  a  Jehan  de  Noue,  &  litué  dans  la  ville  de  Mons  (g).  —  Pierre  de  Noue 
ligure  en  1620,  pour  et  xxjolidi  parifienfes  »,  dans  le  teftament  de  Mathieu  de  Civilliaco,  de  l'églife 
de  Notre-Dame  de  Pans  (fi).  —  Procès,  au  fujet  d'une  rente  de  blé,  intenté  en  1278  par  les  Frères 
lépreux  de  Saint-Lazare  a  Jehan  de  Noue,  Écuyer,  fils  de  Mathieu  de  Noiie,  Chevalier  (;').  —  Dona- 
tion faite  en  1280  par  Jehan  de  Noue  o<  «  Domicella  Maria  »,  fon  époufe,  aux  Templiers  de  Lati- 
gny,  dans  le  département  de  l'Aime  (de  Latigniaco  fico) ,  d'un  four  fis  a  Silly-la-Poterie  (j).  — 
Guillaume  de  Noue,  Chanoine  d'Auxcrre,  allilte  en  12S0  &  1281  aux  hommages  rendus  à  l'Evêque 
d'Àuxerre  par  les  Comtes  d'Auxerre  &  de  Nevers  (A').  —  Fondation  de  40  livres  4  fous  7  deniers 
faite  en  i3oo~  par  Henri  de  Noue  dans  l'églife  cathédrale  Saint-Pierre  de  Troyes  (/).  —  Nicolas  de 
Noue  eft  mentionne  en  1  3o6  dans  le  nécrologe  d'Utique  (m).  —Jacques  de  Noue  parait  comme 
Garde  des  foires  de  Champagne  en  021  &  1335  (/;).  —  Henri  de  Noue  reçoit  en  1  36 1  une  com- 
miffion  de  Procureur  de  Marguerite,  Comteffe  de  Flandre  (0). 

(a)  Gallia  Chrijliana,  t.  X,  Inilrumcnts,  p.  eiïb. 

\b)  L.  Douet  d'Arcq,  Recherches  hijloriques  fur  les  Comtes  de  Beaumont-fur-Oife;  Amiens,  i855,  pp.  4S-S0. 

(c)  Inventaire  des  archives  de  la  Chambre  des  comptes  à  Lille;  Paris,  Durand,  i8G5,  t.  I",  pp.  i3G,  liy,  i38. 

(d)  Tailliar,  La  Féodalité  en  Picardie;  Amiens,  t8ûS,  pp.  4S-53. 

(e)  Gucrard,  Documents  inédits  fur  l'hijloire  de  France;  Paris,  i85o,  t.  IV,  p.  28. 
(/)  L'Abbé  Blond,  Hijloirc  de  la  cathédrale  de  Senlis,  t.  IV  (18GG),  pp.  i5i-i52. 
(g)  Gallia  Chrijliana,  t.  III,  p.  41. 

[Il)  Gucrard,  Documents  inédits,  &c,  t.  il,  pp.  104-105. 

(i)  L'Abbé  Pécheur,  Annales  du  diocèfe  de  Soiffons,  iNp,  t.  III,  p.  102. 

<j)  Archives  nationales,  Valois,  S,  5  1 7 _i ■' ,  n°»  18&  [9. 

(t)  Gallia  Chrijliana,   t.  XII,  pp.    179-1 80. 

(/)  D'Arbois  do  Jubainville,  Inventaire  des  archives  départementales  de  l'Aube,  t.  I  -,  p.  3  pi. 

{m)  De  YVailly,  Recueil  des  hifloriens  des  Gaules  &  de  la  France;  Paris,  187O  ,  t.  XXIII ,  p.  487= 

(h)  D'Arbois  de  Jubainville,  Inventaire  des  archives,  &c,  t.  I",  p.  224. 

(0)  J.-M.  Richard,  Inventaire  des  archives  départementales  du  Pas-de-Calais,  t.  I",  p.  109. 
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Anciens  Seigneurs  de  Rère,  d'Aubefons,  de  la  Cour-de-Ligny}  de  Bajtarde,  de 
la  Grange-de-Rère ,  dit  Breiril,  de  la  Bourdelle,  de  Ballane,  de  Charnay,  du 
Beuffroy,  de  la  Moujfetiùre ,  de  la  Billardiùre,  du  Cormier,  de  la  Caillaudière, 
duRouablay,  de  Ville-Chauve^  delà  Twyinière,  du  PleJJis-de-Rère,  de  Tracy, 

de  la  Richardière,  &c. 


dans  L'ORLEANAIS,  la  BEAUCE  et 


BERRY. 


o 

o 

©.. 

_Q_ 

_0 

o 

D'Argent  à  ti 


Fa/ce. 
pof, 


de  Sinople,  accompagnées  de  fept   Tourteau* 
3  &  3  entre  les  Fa/ces  S  un  en  pointe. 


de  Ci 


L 


a   généalogie  de  cette  famille  a  été  donnée  par  d'Hozier  dans  le  IIIe  Regiftre, 

.   2e  partie,  pp.  j3 1-854,  de  cet  Armoriai. 

Elle  embraffe  les  branches  de  Hère,  de  Ville-Chauve,  de  Tracy  &  du  Pleffis-de- 
Rère.  Les  deux  dernières  font  éteintes.  La  branche  des  Seigneurs  de  Ville-Chauve, 
dont  le  dernier  membre  mentionne  eil  Pierre-Augustin,  &  qui  n'eft  plus  repré- 
fentee  que  par  la  defeendance  féminine,  viendra  après  celle  des  Seigneurs  de  Rère, 
dont  nous  allons  donner  la  continuation  à  partir  de  Jacques-François,  qui  luit. 

XI.   DEGRÉ. 

Jacques-François  d'Orléans,  Seigneur  de  Rère,  né  le  20  Avril  1723,  Lieute- 
nant en  fécond  en  1738  dans  la  féconde  compagnie  du  troilième  bataillon  du 
régiment  de  Royal-Infanterie,  devint  en  173(3  Lieutenant  dans  le  même  régiment, 
compagnie  de  Lançon.  11  affilia  en  1745  à  la  bataille  de  Fontenoi,  &  en  1761  il  fut 
à  Orléans  l'un  des  fondateurs  de  la  Société  royale  d'agriculture.  11  époula,  par 
contrat  du  23  Novembre  1745,  Marie-Françoile  de  Troyes,  fille  de  Guillaume 
de  Troyes,  Écuyer,  Confeiller  du  Roi,  Préfident  au  bailliage  &  liège  préfidial 
d'Orléans,  &  de  Marie  Jogues.  De  cette  union  vinrent  : 

1.  Jacques-Guillaume,  qui  fuit. 

2.  Pierre,  Vicomte  d'Orléans,  Chevalier,  ne  le  i5  Août  1747,  entra  dans  Royal- 

Infanterie  le  r'  Février  1762  &  y  fervit  jufqu'en  1766.  Le  12  Janvier 
de  cette  même  année  il  palla  dans  la  Marine.  En  1787  Lierre  d'Orléans 
fut  reçu  à  la  Cour  &  monta  le  16  Mai  dans  les  carroffes  du  Roi.  En 
17X13  il  affûta  à  Orléans  à  la  3e  féance  du  corps  de  la  Noblellè,  convoqué 
pour  élire  les  Députés  aux  États  Généraux,  8c  il  ell  inferit  au  procès-verbal 
avec  le  titre  de  Vicomte.  11  était  alors  Chevalier  de  Saint-Louis  8c  Major 
des  vaiiïeaux  du  Roi.  En   1731  il  fut  promu  au  grade  de  Capitaine  de  vaif- 


D'ORLEANS. 


l'eau;  peu  après  il  émigra  &  fit  la  campagne  des  Princes.  11  fut  admis  à  la 
retraite  avec  brevet  de  Contre-Amiral  par  ordonnance  royale  du  3i  Dé- 
cembre i S 1 4 ,  &  mourut  à  Orléans  le  27  Mai  1819.  11  avait  épûufé  en  1785 
N.  de  la  Touche  de  Tréville,  qui  mourut  Tannée  buvante,  biffant  un 
enfant  qui  la  luivit  peu  après  dans  le  tombeau. 

3.  Marie-Babienne  d'Orléans,  époufe  de  Pierre  de  Gyvès,   Écuyer,   Seigneur 

de  Monguignard. 

4.  Madeleine  d'Orléans. 

XII.    DEGRÉ. 

Jacques-Guillaume,  Comte  d'Orléans  (a),  Chevalier,  Seigneur  de  Rère,  né  le 
8  Août  1746,  Enfeigne  au  régiment  Royal-infanterie  le  1"  Février  1762.  Il  était 
Lieutenant  des  Maréchaux  de  France  au  département  de  Romorantin,  lorfqu'il 
epoula,  le  n  Mai  1774,  Marie-Paule-Félicité  Bidé  de  Chezac,  fille  de  Paul-Ofée 
Bide,  Chevalier,  Seigneur  de  Che/ac,  Chevalier  de  l'Ordre  royal  &  militaire  de 
Saint-Louis  &  Capitaine  des  vaiffeaux  du  Roi,  Commandant  la  compagnie  des 
Gardes  de  la  marine  à  Breft,  *  de  Marie-Élifabeth  Boyelet.  11  périt  le  16  Sep- 
tembre 1792  à  Orléans,  victime  de  l'on  dévouement,  alors  qu'il  s'efforçait,  avec 
le  Maire  de  cette  ville,  d'apaifer  des  émeutiers  armés  de  torches  incendiaires.  De 
Ion  mariage  avec  Marie  de  Chexac,  décédée  en  1804,  Jacques-Guillaume  eut  : 

1.  Jacques-Mari  1:,  qui  fuit. 

2.  Augustin-Charles-Julie  d'Orléans,  né  le  18  Novembre  1770,  reçu  de  mino- 

rité Chevalier  de  Malte  le  27  Mars  17S2,  Confeiller  général  du  canton  de 
Sïilbris  (Loir-&-Cher)  de  1840  à  1S48.  Son  frère  lui  abandonna  la  terre  de 
Rère,  où  il  mourut,  fans  alliance,  le  i3  Juillet   i85o. 

XIII.    DEGRÉ. 

Jacques-Marie,  Comte  d'Orléans,  né  en  1777,  entra  au  lervice  en  1708,  lit  les 
campagnes  d'Italie  &  de  Suide  dans  les  Guides  de  Mafféna,  &  fut  bielle  à  la 
bataille  de  Zurich  le  4  Mai  1799.  Il  epoula,  le  2  Mai  i8o5,  l'a  coufine,  Aurélie-Félicité 
de  Loynks  iVAutrochk,  fille  de  Jean-Jacques  de  Loynes  d'Autrochk,  Chevalier, 
dit  le  Comte  d'Autroche,  Chevalier  de  l'Ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis^ 
Lieutenant-Colonel  d'infanterie,  Capitaine  au  régiment  des  Cardes  françail'es,  ^  de 
Adélaïde-Marie  d'Orléans.  11  efi  décède  le  24  Février  i855.  Il  a  eu  cinq  enfants  : 

1.  Jacques-Marie-Jean-Joseph-Ai.béric,  qui  luit. 

2.  Gabriel-Charles-Joseph,  dit  le  Vicomte  d'Orléans,    né  le  22  Juin    1825,    a 

époufé,  le  23  Avril  1864,  Marthe  de  Roux  de  Puivert,  fille  d'Emmanuel- 
Gabriel-Fortuné  de  Roux,  Marquis  de  Puivert,  &  d'Élifabeth  de  Mauléon- 
Narbonne.  De  ce  mariage  : 

I.  Pierre-Félix-Gabriel  d'Orléans,  né  le  12  Juin  1864. 

II.  Charlks-Joseph-Gontran  d'Orléans,  né  le  2()  Novembre  1866. 

III.  François-Henri  d'Orléans,  ne  le  4  Octobre    1872,   mort  le  "8  Octo- 
bre 1872. 

IV.  Marie-Madeleine  d'Orléans,  née  le  22  Septembre    1876. 

3.  Aurélie-Marie-Madeleine  d'Orléans,  né  le  7  Lévrier  1806,  morte  le    11  Août 

1823. 

[a]  Procès-verbaux  de  l'ordre  de  la  Nobleffe  du  bailliage  d'Orléans  pour  la  nomination  des  Députés  aux  États 
Généraux.  Voir  I.ouisde  la  Roque  &  Ed.  de  Barthélémy,  Catalogue  des  Gentilshommes  de  l'Orléanais.  Ulaifois 


d'ORLÉANS. 


4.  Mathilde-Charlotte-Julie  d'Orléans,    née    le    20    Avril    i8n,    morte    le 

14  Décembre    1 S 2 3 . 

5.  Félicité-Marie-Pierre-Laurence  d'Orléans,  née  en  i8i5,  mariée  en  i835  à 

Henry,  Comte  O'Riordan,  veuve  le  12  Janvier  1867. 

XIV.   DEGRÉ. 

Jacques-Marie-Jean-Joseph-Albéric,  Comte  d'Orléans,  né  le  6  Mars  1822, 
héritier,  de  l'on  oncle  Auguftin  d'Orléans,  de  la  terre  de  Rére,  Officier  de  la  Légion 
d'honneur,  ancien  Lieutenant-Colonel  d'état-major,  a  tait  les  campagnes  d'Afrique, 
de  Crimée,  d'Italie,  &  a  été  fait  prifonnier  à  Met/,  lors  de  la  capitulation  pendant 
la  dernière  guerre  contre  la  Pruffe  1870-1871.  11  a  époufé,  le  9  Juillet  1861, 
Louile  Gudin,  tille  de  Charles-Gabrïel-Céfar,  Comte  Gudin,  Général  de  divifion, 
Sénateur,  Grand  Officier  de  la  Légion  d'honneur,  &  d'Eve-Stéphanie  Mortier  de 
Tréyise.  Elle  elt  morte  le  i3  Juin  1872,  laiflant  : 

1.  Jacques-Marie-César  d'Orléans,  né  le   iLr  Février  i863. 

2.  Aimé-Maurice-Napoléon-Roger  d'Orléans,   né  le  9  Septembre   1869. 

3.  Césarine-Eve-Louise  d'Orléans,  née  le  10  Mai  i865,  morte  le  9  Mai  1 S73 . 

4.  Marguerite-Mélanie  d'Orléans,  née  le  6  Juin  1872. 


BRANCHE  d'ORLÉANS  de  VILLE-CHAUVE. 

XI.   DEGRÉ. 

Pierre-Augustin  d'Orléans,  Seigneur  de  Ville-Chauve  6c  de   la  Turpinière,  né 

le  3  Septembre  1728,  Gentilhomme  de  Monfeigneur  le  Duc  d'Orléans.  11  entra,  au 

mois  de  Janvier  1745,  Cornette  dans  le  régiment  de  Bretagne-cavalerie  &  mourut 

à  Paris  le  16  Mars  1781.  11  époul'a,  le  i5  Août  1737,  Marie-Louile  Violette  de 

Beaumarchais,  6c  n'eut  de  ce  mariage  qu'une  fille  : 

Adélaïde-Marie  d'Orléans,  née  en  1762,  morte  le  23  Novembre  1845.  Elle  avait 

époufé,  le  3  Août  1778,  Jean-Jacques  de  Loynes,  dit  le  Comte  d'Autroche, 

Chevalier,  Seigneur  de  Thierville,  Charray  &  des  Marais,  Lieutenant-Colonel 

d'infanterie,  Capitaine   au   régiment  des  Gardes   françailes,    Chevalier    de 

l'Ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis,  fils  de  Jean  de  Loynes,  Chevalier, 

Seigneur  d'Autroche,    Chevalier  d'honneur  au  préfidial  d'Orléans,    8c  de 

Marie-Thérèfe  du  Coing.  Il  mourut  le  20  Mars  1807,  biffant  : 

I.  Jean  Camille,    qui  fuit. 

II.  Aurélie-Félicité  de  Loynes  d'Autroche,  née  le  8  Janvier  1785, 
morte  le  18  Octobre  1871,  mariée,  le  2  Mai  i8o5,  à  fon  coufin  Jacques- 
Marie,  Comte  d'Orléans,  fils  de  Jacques-Guillaume,  Comte  d'Or- 
léans, Seigneur  de  Rère,  Lieutenant  des  Maréchaux  de  France  au 
département  de  Romorantin,  8:  de  Marie-Paule-Félicité  Bidéde  Chezac. 

III.  Marie-Pierre-Charlotte-Esther  de  Loynes  d'Autroche,  née  le 
3  Septembre  17S7,  mariée,  le  26  Mars  181 1,  à  Conftant-Jean-Baptifte- 
Pierre,  Comte  de  Suzannet,  ancien  Officier  aux  Gardes,  Général  des 
armées  vendéennes,  fils  de  Pierre-Alexandre,  Comte  de  Suzannet, 
Capitaine  de  vai  fléau,  8c  de  Louile-Angélique-Charlotte  de  Caumont. 
Elle  elt  morte  le  3o  Octobre  i85g. 


d'ORLÉANS. 
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XII.    DEGRE. 

Jean-Camille  de  Loynes,  Comte  d'Autroche,  Seigneur  de  Charray,  Thierville 
Efcoman  &  Touchaillou,  né  le  12  Juin  1 77»),  mort  à  Touchaillou  le  14  Avril  1848, 
marié,  le  22  Avril  1817,  à  Cécile-Élifabeth  de  Chastenet  de  Puységur,  fille  d'A- 
mand-Marc-Jacques  de  Chastenet,  Marquis  de  Puyfégur,  Vicomte  de  Buzancy, 
Maréchal  de  camp  au  corps  royal  d'artillerie,  &  de  Marguerite  Baudard  de  Sainte- 
James,  morte  le  20  Octobre  1848.  11  a  eu  de  cette  union  quatre  entants  : 

1.  Jean-Camille-Edmond,  qui  fuit. 

2.  Henri-Paul-Godefroy  de  Loynes,  dit  le  Vicomte  d'Autroche,  né  le  5  Juin 

1822,  mort  le  24  Mars  1S68,  avait  époufé,  le  28  Décembre  iS53,  Marie- 
Cécile-Noémi  de  Laporte,  fille  de  Achille-Charles  de  Laporte  &  de  Char- 
lotte-Palmyre  d'Artois  de  Bournonville.  Du  ce  mariage  : 

Charles-Marie-Lionel   de  Loynes,    dit  le  Vicomte   d'Autroche,  né   le 
5  Mai  i85(>,  Avocat  à  la  Cour  d'appel  de  Paris. 

3.  Paul-Marie-Emilien,  dit  le  Comte  de  Loynes  d'Autroche,  né  le  25  Novembre 

1825,  a  époufé,  le  4  Novembre  iS52,  Berthe-Louife  de  Chastillon  de 
Marconnay,  fille  de  Louis-Erneit  de  Chastillon,  Marquis  de  Marconnay, 
ancien   Capitaine   d'infanterie,    Chevalier  de    la   Légion  d'honneur,   &  de 

Augufle  DE  GONDRECOURT.    Ils  Ollt  CLl    : 

I.  Pierre-Jean-Marie,  dit  le  Vicomte  de  Loynes,   né  le  28  Août    i853, 
Sous-Lieutenant  au  6e  régiment  d'infanterie. 

II.  Renée-Marie-Jeanne  de  Loynes,  née  le  6  Septembre  [855. 

III.  Robert-Marie-Albéric-Auguste  de  Loynes,  né  le  29  Octobre  1 856, 
Sous-Officier  au  20e  régiment  de  chaffeurs  à  cheval. 

IV.  Marie-Alice  de  Loynes,  née  le  3  Mars  1868,  morte  le  S  Mai  1868. 

4.  Marie-Hermine  de  Loynes  d'Autroche,   née    le  3i    Janvier    1818,  mariée,  le 

17  Octobre  1 838,  à  Charles-Louis-Guillaume,  Baron  de  Marguerit,  Capi- 
taine au  corps  royal  d'état-major,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  Com- 
mandeur de  Saint-Grégoire-le-Grand,  fils  de  Nicolas-Guillaume,  Baron  de 
Maguerit,  ancien  Officier  de  cavalerie,  Chevalier  des  ordres  royaux  &  mili- 
taires de  Saint-Louis  &  de  la  Légion  d'honneur,  8»:  de  Anne-Charlotte  de 
Fla vigny.  Veuve  le  21  Janvier  1861,  morte  le  18  Mars  1870. 

XIII.    DEGRÉ. 

Jean-Camille-Edmond  de  Loynes,  Comte  d'Autroche,  ancien  Chef  d'efeadrons 
au  9e  huflards,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  né  le  3  Janvier  1820,  a  époufé, 
le  24  Février  1854,  Jeanne-Cornélie  Balbiani,  fille  de  Gérard  Balbiani,  Conful  de 
Hambourg  à  Haïti,  8c  de  Jeanne-Marguerite-Virginie  Busquet  de  Sinville.  De  ce 
mariage  font  ilfus  : 

1.  Jean-Charles-Emmanuel  de  Loynes  d'Autroche,  né  le  26  Avril  i855,  entré  à 

l'École  militaire  de  Saint-Cyr  le  24  Octobre  1874,  Sous-Lieutenant  au 
3e  dragons  en  1S77,  Lieutenant  au  14e  dragons  le  21  Septembre  1881. 

2.  Maurice  de  Loynes  d'Autroche,  né  en  i858,  mort  en  1860. 

3.  Jean-Gérard-Féi.icien-Kaymond  de  Loynes  d'Autroche,  né  le  14  Novembre 

1860,  Sous-Officier  au  20e  chaffeurs  à  cheval  (188 1). 

4.  Jeanne-Vallntine-Clotilde  de  Loynes  d'Autroche,  née  le  i5  Janvier  1862. 


PALLU  de  la  BARRIÈRE, 

anciens  Seigneurs  de  la  Barrière,  du  Parc ,  du  Ruault,  Oc. 
POITOU,  TOURAINE,  ISLE-DE-FRANCE. 


D'Or  à  deux  Pâli 


de  Sinople  (a).  Di 


Monent  avorum  palmx1. 


Originaire  du  Poitou,  où  clic  eft  connue  depuis  la  fin  du  XIIP  liècle,  cette  fa- 
mille a  acquis  la  noblefle  par  les  charges  de  judicature  8c  les  fonctions  muni- 
cipales remplies  par  les  membres  pendant  une  férié  de  générations,  tant  dans  l'on 
pays  natal  qu'en  Touraine,  où  Tune  de  les  branches,  la  branche  Pallu  du  Ruault, 
s'eft  fixée  vers  le  commencement  du  XVb  liècle. 
Son  premier  auteur  certain  ci\  : 

PREMIER   DEGRÉ. 
Godefroi  Pallu,  Échevin  de  Poitiers  en  1448,  père  de  : 

//.    DEGRÉ. 

Geoffroi  Pallu,  qui,  vers  i5oo,  était  Confeiller  à  l'un  des  Tribunaux  qui  fié- 
geaienî  à  Poitiers.  De  fon  mariage  avec  Andrée  Louvrier,  il  laiffa,  entre  autres 
enfants  : 

1.  Guillaume,  qui  fuit. 

2.  René  Pallu,  auteur  de  la  branche  des  Seigneurs  du  Ruault,  fixée  d'abord  en 

Touraine  &  de  là  paflee  en  Fllle-de-France. 

Cette  branche,  après  avoir  donné  deux  Maires  à  la  ville  de  Tours,  le 
premier  Évoque  de  la  Chine,  un  Confeiller  au  Préfidial  de  Tours,  un  Con- 
feiller au  Parlement  de  Paris,  un  Prédicateur  du  Roi,  a  eu  pour  dernier 
repréfentant  connu  Bertrand-René  Pallu  du  Ruault,  qui,  fucceiïivement 
Confeiller  au  Parlement  de  Paris,  Intendant  de  Moulins  &  de  Lyon,  puis 
Confeiller  d'État,  mourut  fans  laitier  d'enfants  de  fon  mariage,  contracté 
en  17^7,  avec  Élifabeth-Cécilc  de  la  Vieuville. 

(a)  Enregiflrées  dans  l'Armoriai  général,  manufcrit-d'IIozier,  généralité  de  Poitiers.  1699.  —  Les  diffé- 
rentes  branches  de  la  famille  dirent  des  variantes  dans  leurs  armes;  celle  du  Ruault  A  celle  du  Wwc  portent  : 
«f 'Argent  à  un  Palmier  Je  Sinople.  accojlé  de  deux  Mouchetures  d'Hermine  de  Sable.  I.e  rameau  des  Sei- 
gneurs d'Andigny,  forti  de  la  brandie  du  Ruault,  a  fait  enregiftrer  :  de  Gueules  à  l'Olivier  d'Argent,  accojlé 
de  deux  Mouchetures  d'Hermine  du  indue. 


Regiftre  feptième . 


PALLU   de  la   BARRIÈRE/ 


III.  DEGRÉ. 

Guillaume  Fallu,  vivant  en  1340,  fut  père  de  : 

1.  Jacques,  qui  continue  la  filiation. 

2.  Jean  Pallu,  Notaire  &  Procureur  fifcal  à  PIfle-Bouchard. 

IV.  DEGRÉ. 

Jacques  Pallu,  mort  vers  16 10,  laiffa,  entre  autres  enfants  : 

V.   DEGRÉ. 

Antoine  Pallu,  Sieur  de  la  Barrière,  qui  èpoufa,  en  1601,  Renée  Béjaud,  dont 
vint  : 

VI.    DEGRÉ. 

Antoine  Pallu,  IIe  du  nom,  Sieur  de  la  Barrière,  marié,  le  21  Septembre  1627, 
à  Perrine  Chesnale,  fille  de  Pierre  Chesnale,  Sieur  du  Verger,  Gouverneur  des 
Pages  de  la  Reine-mère  &  du  Roi.  De  ce  mariage  et!  illu  : 

Vil.   DEGRÉ. 

Antoine  Pallu,  IIP  du  nom,  Sieur  de  la  Barrière,  qui  èpoufa,  vers  iC53,  Renée 
Ouvrard,  dont  il  eut  : 

VIII.    DEGRÉ. 

Antoine  Pallu,  IVe  du  nom,  Sieur  de  la  Barrière,  Juge  Conful  à  Poitiers,  qui  lit 
enregiftrer  les  armes  dans  V Armoriai  général  conformément  à  Pédit  de  1696.  Ce 
font  celles  qu'on  voit  en  tète  de  cette  notice.  De  l'on  mariage  avec  Anne  Dupont, 
contracté  le  21  Octobre  1686,  il  a  eu,  outre  neuf  enfants  morts  fans  poftérité  : 

1.  Pierre,  auteur  de  la  branche  des  Seigneurs  du  Parc,  qui  a  aujourd'hui  pour 

chef  le  Baron  Alexis-Louis  Pallu  du  Parc,  né  le  3  Août  1802,  Capitaine  de 
frégate  en  retraite,  Ollicier  de  la  Légion  d'honneur. 

2.  Chari.es,  qui  a  continué  la  filiation  directe  fous  le  nom  patronymique  complet 

8:  véritable  de  Pallu  de  la  Barrière. 

3.  Étienne-Didier-Ignace,  Échevin,  auteur  de  la  branche  Pallu  des  Guittar- 

dières,  aujourd'hui  fans  polterité  mafeuline. 

IX.   DEGRÉ. 

Chari.es  Pallu  de  la  Barrière,  né  le  7  Novembre  1692,  Membre  de  la  Maifon 
commune  de  Poitiers,  èpoufa,  au  mois  d'Octobre  1720,  Jeanne-Marie-Anne  Brun 
de  Prélon,  8;  en  eut  l'ept  enfants,  dont  quatre  feulement  lui  furvécurent  : 

1.  Charles-Pierre,  qui  fuit. 

2.  Antoine-Gabriel,  mort  fans  defeendance  mafeuline,  &  dont  la  poftérité  s'eft 

éteinte  dans  la  perfonne  de   Demoifelle  Henriette-Marie-Françoife  d'Ar- 
naud, décédée  fans  alliance,  à  Paris,  le  i5  Février  1861. 

3.  Chari.es,  Chanoine  de  Sainte-Radégonde  de  Poitiers. 

4.  Anne-Thérèse,  mariée  à  M.  Bouhélier. 
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X.   DEGRE. 

Charles-Pierre  Pallu  de  la  Barrière,  né  le  3o  Juin  1724,  Confciller  du  Roi, 
Doyen  de  la  Faculté  de  médecine  de  Poitiers  &  Recteur  de  PUniverfité  de  cette 
ville,  Membre  correfpondant  de  la  Société  royale  de  médecine  de  Paris,  Médecin 
breveté  du  Roi  Louis  XVI,  Médecin  titulaire  de  S.A.  R.  le  Comte  d'Artois,  Médecin 
en  chef  des  épidémies  du  Poitou,  époufa,  le  14  Juin  1768,  Marguerite  de  Ladmi- 
rault  de  Vautibault,  fille  de  Jean  de  Ladmirauet  de  Vautibault,  Avocat  du 
Roi  &  Confciller  honoraire  à  la  fenéchaulTee  de  Montmorillon. 

De  ce  mariage  font  ilïus  : 

1.  Etienne-Charees,  né  en  1770,  marié  à  Anne-Fléonore  Dubrac  de  Lassaeee, 

mort  fans  poftérité  en  1S42. 

2.  Fortuné,  mort  d'accident  en  bas  âge. 

3.  Auguste-Angélique,  jumeau  du  précédent,  qui  a  continué  la  defeendance. 


XL    DEGRE. 

Auguste-Angélique  Pallu  de  la  Barrière,  Avocat,  né  le  16  Août  1772,  époufa, 
le  18  Mars  1794,  Marguerite-Thérèfe  Frotier,  fille  de  Louis-Marie-Bonaventure , 
Marquis  de  la  Meflelière,  8c  de  Marie-Anne-Margueritc  de  la  Lande  de  Vernon. 

De  cette  union  vinrent  : 

1.  Charles,  qui  fuit. 

2.  Jean-Baptiste  Pallu  de  la  Barrière,  mort,  fans  poftérité,  à  l'âge  de  18  ans. 

3.  Charlotte-Virginie  Pallu  de  la  Barrière,  morte  au  berceau. 

4.  Marie-Louise-Euphrasie  Pallu  de  la  Barrière,  décédée  fans  alliance,  à  Paris, 

le  23  Mars  186G. 

XII.    DEGRÉ. 

Charles  Pallu  de  la  Barrière,  né  à  Poitiers  le  10  Avril  1797,  Agrégé  de  l'Univer- 
fité,  Officier  d'Académie,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  a  époufé,  en  pre- 
mières noces,  le  5  Novembre  1826,  Yicïoire-Hélène  Constantin,  8c,  en  fécondes 
noces,  le  7  Février  1842,  Élifabeth-Zoé  Jacques,  dit  Lapierre.  Il  eft  décédé  le 
5  Mai  1872,  lailfant  de  l'on  premier  mariage  : 

1.  Léopold-Augestin-Charles  Pallu  de  la  Barrière,  qui  fuit. 

2.  Loits-Fkançois-Antonin  Pallu  de   la   Barrière,   né  le   i3  Décembre    iS3o, 

Confeiller  de  Prélecture  honoraire,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur. 

3.  Eugène-Emmanuel-Théophile  Pallu  de  la   Barrière,    ne  le   2   Mars   i83q, 

ancien    Commandant  en  chef   du  corps  franco-chinois   de  Kiang-Sou,   à 
Shangaï  (Chine),  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur. 

4.  Dominique-Eutrope-Marcel  Pallu  de  la  Barrière,  ne  le  6  Décembre  1840, 

Contrôleur  principal  des  Contributions  directes. 

5.  Marie-Berthe-Ji'i.iette  Pallu  de  la  Barrière,  née  le  26  Juillet  1837,  mariée, 

le  20  Décembre   1X73,  à  Marc-Antoine-.lofeph  de  Ravit.,  ancien  Otlicier 
fupérieur  de  cavalerie,  Officier  de  la  Légion  d'honneur. 
Du  fécond  lit  vinrent  : 

6.  Étiinne-Chakles-Henri  Pallu  de  la  Barrière,  né  le  29  Octobre  1843,  Reli- 

gieux dominicain. 

7.  Alix-Ernest-Évariste  Pallu  de  la  Barrière,  né  le  3o  Novembre  1847. 


PALLU   de  la   BARRIERE.' 


8.  Louise-Marguerite-Marie  Pallu  de  la  Barrière,  née  le  9  Août  i85i,  mariée, 

le  18  Avril   1882,  à  Félix  Leulier,  Propriétaire. 

9.  Marie-Delphine-Élisabeth  Pallu  de  la  Barrière,  née  le  11  Octobre  1861. 

XIII.   DEGRE. 

Léopold-Augustin-Charles  Pallu  de  la  Barrière,  chef  actuel  de  la  famille,  né 
le  19  Août  1828,  Capitaine  de  vailïeau,  Commandeur  de  la  Légion  d'honneur, 
Gouverneur  de  la  Nouvelle-Calédonie  &  dépendances,  Commandant  la  divilion 
navale.  11  a  été  Aide  de  camp  de  l'Amiral  Charner,  *  fut  décoré,  de  cinq  Ordres 
étrangers,  pour  faits  de  guerre.  11  efl  auteur  de  la  relation  ollicielle  de  l'Expédi- 
tion de  Chine,  en  1860,  &  de  VHiJîoire  de  la  campagne  de  Cochinchine,  qui  la 
luivit.  Il  a  époule,  le  9  Mai    1871,  Laurence  Favereau. 

Preuves  :  Archives  de  Poitiers;  Archives  de  l'hôtel  de  ville  de  l'ours;  Armo- 
riai général,  manuferit  de  d'Hozier  :  Poitou,  Touraine  <>v  Ifle-de-France;  de  Cour- 
celles,  II 1 '/luire  des  Pairs;  Actes  de  l'état  civil;  titres  &  papiers  de  famille. 
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de  PALYS. 


dans  le  COMTAT  VENAISS1N,  puis  en  BRETAGNE. 


D'Or  au  Chêne  vert  (Vente)  arrache  de  Simple,  englanté  d'Or. 

La  famille  Je  Palys,  d'ancienne  noblefle,  eft  originaire  d'Italie.  A  la  fuite  des 
troubles  de  Florence,  elle  vint  s'établir  vers  le  milieu  du  XIVe  fiècle  dans  le 
Comtat  Venaillin.  On  trouve,  dans  des  notes  de  famille,  la  mention  de  quatre  gé- 
nérations depuis  1432. 

Antoini:  Pairs,  vivant  en   iq32,  eut  pour  fils  : 
Claude  de  Palys,  marie  à  Marie  de  Saint-Sorlin,  &  père  de  : 
François  de  Palys,  Chevalier,  Seigneur  de  Guépie,  marié  en  i5o3  à  Annette  dk 
Eary,  dont  il  eut  : 

Pierre  de  Palys,  Chevalier,  Seigneur  de  Guépie,  marié  en  1 537  à  Jeanne  de 
Gareno,  dont  il  eut  Jean,  qui  luit. 

PREMIER   DEGRE. 

Noble  Jean  de  Palys,  époufa  en  i56o  Simonne  de  Camperousse  (a),  11  était 
frère  de  Mellire  Jacques  Palys,  Prévôt  de  la  collégiale  de  Saint-Didier,  à  Avignon, 
en  075,  qui  conltitua  Raymond,  l'on  neveu,  héritier  de  lès  biens,  ainfi  qu'il  appert 
d'un  acquêt  fait  en  laveur  de  ce  dernier,  par  la  communauté  de  Sarrians,  le 
5  Juillet  i5qC)  (b),  par  devant  Moiroux,  Notaire. 

//.    DEGRE. 

Noble  Raymond  de  Palys,  Ecuyer,  citoyen  8c  habitant  de  la  ville  d'Avignon  (c), 
Capitaine  au  lervice  du  Roi  Henri  IV  en  i5o3  (d),  joua  un  grand  rôle  dans  les 
guerres  de  religion  de  Ion  pays,  ce  qui  lui  valut  l'honneur  d'être  créé  par  le  Pape 
Paul  V,  le  17  Mars  1612,  Comte  palatin  de  Saint-Jean-de-Latran,  Chevalier  de 
l'Ordre  de  l'Eperon  d'or  (e).  11  époufa  en  1618,  par  contrat  palfe  devant  Delandes, 
Notaire  à  Avignon,  Jeanne  des  Achards  de  la  Baume,  alliée  aux  plus  anciennes 


{a)  Mentionnes  dans  le  contrat  de  mariage  de  leu 
\.b)  Expédition  en  papier  (archives  de  la  famille  1. 
(c)  Acquit  du  5  Juillet  i5<)6,  Moiroux,  Notaire, 
ùo'3,  Trenguier,  Notaire  (archives  de  la  famille). 
d  Potier  de  Courcy,  Nobiliaire  de  Bretagne. 
,c':  Copie  collationnéc. 


tils  Raymond, 
achat  du  bien  de  Chj 


le  Gadafrnedu 


de    PALYS. 


Maifons  de  France  &  d'Italie.  Elle  était  veuve  le  icr  Février  i(>57,  époque  à  la- 
quelle elle  lit  fon  tellament  (a)  en  faveur  de  les  trois  iils  : 
r.  Antoine,  qui  fuit. 

2.  Jacques,  Capitaine  au  régiment  de  Mont-de-Vergne,  mort  en  1698. 

3.  Louis. 

///.    DEGRÉ. 

Noble  Antoine  de  Palys,  époula  en  1660,  par  contrat  pafié  devant  Anfofiy, 
Notaire,  Angéline  de  Foulard  (ou  Folard),  arrière-petite  nièce,  par  la  mère 
Marguerite  de  Gay,  de  faint  EIzéar  de  Sabran,  *  tante  du  célèbre  Chevalier  de 
Folard.  Il  eut  de  cette  union  : 

1 .  Fouis,  qui  luit. 

2.  Jean-Baptiste,   Lieutenant  au  régiment  de  Provence,  tué  à  la  bataille  de 

Steinkerque  en  1692. 

IV.   DEGRÉ. 

Noble  Louis  de  Palys,  Confeiller  de  l'hôtel  de  ville  d'Avignon,  du  rang  des 
Nobles,  époula,  le  29  Janvier  1692,  Dame  Madeleine  de  Blanc,  fille  de  Meflire 
Nicolas  de  Blanc  &  de  Dame  Catherine  du  Robert  (b),  dont  il  eut  : 

F.    DEGRÉ. 

Noble  Etienne-Hyacinthe  de  Palys,  baptifé  le  1"  Décembre  1(199  (c),  époula 
Dame  Antoinette  de  Choisity,  dont  il  eut  : 

1.  Antoine,  Lieutenant  au  régiment  de  Navarre,  Capitaine 'au  corps  royal  du 

génie  c\  Chevalier  de  Saint-Louis  en  1778,  mort  fans  poftérité. 

2.  Louis,  Cornette  au  régiment  Royal-Piémont,  mort  en  177?. 

3.  Henri-Dominique-Marie,  qui  fuit. 

VI.   DEGRÉ. 

Noble  Henri-Dominique-Marie  de  Palys,  né  le  n  Décembre  1733  (d),  h  mort 
en  i.Xo3  Maréchal  de  camp,  après  avoir  reçu  du  Roi  Fouis  XVI  une  penfion  pour 
fa  bulle  conduite  au  liège  d'York-Town ,  *  après  cinquante-quatre  années  de  fer- 
vices  militaires  *  fept  campagnes.  Il  fut  nommé  Chevalier  de  Saint-Louis  en  1780, 
*  avait  époufé,  le  3o  Avril  1784,  Dame  Perrine-Michelle  du  Maillard,  dont  il  eut  : 

1.  Alexandre-Julien-Marie,  qui  fuit. 

2.  Alphonse,  Carde  de  la  Porte  du  Roi  Fouis  XVIII,  mort  en   1825,  fans  pof- 


VII.   DEGRE. 

Alexandre-Julien-Marie,  Carde  du  corps  du  Roi  Fouis  XVIII,  Capitaine 
d'Ftat-major,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur  en  1860,  naquit  a  Pont-Saint- 
Bfprit  (Gard)  en  Octobre  1797,  &  mourut  le  12  Janvier  i865,  à  Rennes,  où  il 
s  était  établi.  11  s'était  marié,  en  Bretagne,  par  contrat  du  2  Novembre  1824,  patte 

(al  Copie  Je  ce  teftament  dans  une  tranfaclion  du  3o  Mars  1 1 . 5 , ,  entre  les  trois  iils. 

b    Attention  de  mariage  (original  aux  archives  de  la  famille)." 

C    Aile  de  baptême  (archives  de  la  famille  . 
(cfj  Ado  de  baptême  |  archives  de  la  famille). 


de   PALYS. 


devant  Jugan,  Notaire  à  Hennés,  à  Louife  de  la  Forest  d'Armaillé,  iille  de  Ga- 
briel-Julien-Jacques-Louis DE  LA  FOREST  d'ArMAILLÉ   ^V   de  Jlllie  DE  LA  MOTTE   DE 

Montmuran,  de  la  Mailbn  de  Dinan.  De  ce  mariage  elt  ifïu  : 

VIII.   DEGRÉ. 

Eue,  né  le  6  Février  i836,  marié,  le  6  Mai  1862 ,  à  Thérèfe  de  Guehenneuc  de 

Boishue,  fille  de  Marc-Antoine  de  Guehenneuc  de  Boishue  &  de  Fudoxie  de 
Semallé.  De  cette  union  font  iflus  : 

1.  Raimond,  né  le  8  Mai  i86y. 

2.  Gabrieli.e-Maiue-Zoé,  née  le  4  Avril  1864. 

3.  Thérèse-Marie-Gahkielee-Flianne,  née  le  2  Juin  i865. 

4.  Élianne-Eudoxie-Gabrielle-Marie,  née  le  29  Décembre  18G6. 

5.  Antoinette-Gabrielle-Claire-Marie-Berthe,  née  le  11  Janvier  1 8 7 3 . 
G.  Louise-Gabrielle-Marie-Monique,  née  le  8  Janvier  1878. 
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PANISSE-PASSIS, 


Anciens  Seigneurs  d'Oiselet,  de  Mimars,  des  Vedènes,  de  Merveilles,  &c 
Barons  de  Mont/aucun  G  de  Malijeay;  Marquis  d'Aubignan. 

en  PROVENCE. 


h  h 


m 

-.y  îV 

D'.4?»ra  12  Épis  d'Or,  pofés  6,  4 
Devise  :  Quicre  qui  n'a. 


ARMES    NOUVELLES    : 

Ecartelé  :  aux  \"  &  4'',  d'Azur  à  3  Pointes  de 
Diamant  ou  Figures  triangulaires  d'Ar- 
gent, 1  S  1,  les  pointes  en  haut,  fur  montées 
d'une  Étoile  a  Jix  rais  d'Or,  qui  cil  Mark; 
au  2",  de  Panisse;  au  3e,  d'Azur  à  2  Dauphins 
adojjes,  aee.  de  9  Croifettes,  pofées  3,  3  &  3, 
/e  foirt  rf'  O; -,  qui  elt  Passis. 


La  Maifon  Je  PanifTe  clt  extrêmement  ancienne  &  Tort  de  la  même  tige  que  Til- 
luftre  Maifon  de  Rapondis;  elle  était  établie  à  Lucques,  où  elle  a  exercé  les 
plus  éminentes  charges  de  cette  République,  comme  on  fait  par  une  atteltation  que 
les  Nobles  de  cette  République  envoyèrent  à  Jean  de  PanifTe  le  4  Juillet  1 5  1  y . 
«  Quant  aux  Panifies,  dit  Noftradamus  (à),  c'eft  une  choie  toute  hors  de  doute 
qu'ils  font  venus  &.  fortis  de  Lucques,  où  leurs  ancêtres,  comme  des  plus  nobles, 
opulents  &  vertueux  de  la  cité,  ont  été  fouverains  Podeftats  ou  Gonfaloniers  de 
jullice,  &  ont  exerce  à  leur  tour  les  charges  plus  éminentes  qui  le  contèrent  aux 
feuls  nobles,  féparés  du  marc  des  plébéiens;  &  que  les  archives,  livres  &  pan- 
cartes de  cette  petite  ^v  antique  République  font  voir  irréprochablement  que  la 
Maifon  de  PanifTe  ell  une  mefme  &  dé  mefme  eltoc  &  racine  (quoy  que  de  noms 
différents)  que  la  très-noble  Maifon  de  Rapondis,  qui  porte  même  blafon,  à 
feavoir  :  dou~e  Efpics  ou  Raves  de  Panis  d'Or  :  Jix  au  premier  ordre,  quatre  au 
fécond  &  deux  au  dernier,  en  pyramide  renverjee  fur  un  écu  d'A\ur  cèle  fie;  de 
forte  que  elle  montre  encor  {fie)  pour  le  jourd'huy  de  très-amples  &  très-excellents 
privilèges  concèdes  a  leurs  ancêtres  par  les  lacrés  Empereurs,  mefmement  par 
Charles  IV,  Il  qu'ils  font  en  très-longue  pollèllion  de  légitimer  illégitimes,  créer 
Tabellions  &  Notaires  &  tels  autres  avantages  que  ces  choies  requièrent,  conte- 
nues au  privilège  impérial,  ligné  du  feel  d'or  de  Charles.  » 

«  L'on  ne  l'aurait  douter,  dit  Pithon-Curt  {b),  que  la  Maifon  de  Panifie  ne  foit  la 
même  que  celle  de  Rapondis,  connue  dans  la  Republique  de  Lucques  par  les 
charges  fouveraines  de   Podeftat  &  de  Gonfalonier  qu'elle  y  a  exercées.  Cette 


[a    Noftradamus,  Hifloire  de  P 

{b)  Pithon-Curt.  .Xobiliaire  du 


\ce    Lyon,  S, 
•at-VenaiJJin, 


Regijlre  feptièmt 
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Mailbn,  ainii  que  bien  d'autres,  échoua  dans  les  projets  d'ambition  qu'elle  forma 
pendant  les  troubles  qui  partagèrent  toute  l'Italie  en  Guelfes  &  en  Gibelins.  En 
butte  à  la  Maifon  de  Guinifi,  dont  elle  fut  la  rivale,  elle  fut  enfin  obligée  de  lui 
céder  la  pofieflio'n  de  la  ville  de  Lucques,  dont  celle-ci  le  rendit  enfin  maîtrefle 
vers  la  fin  du  XIVe  fiècle.  Au  relie,  la  Mailbn  de  Panifie  ou  de  Rapondis  rendit 
de  grands  fervices  à  l'Empereur  Charles  IV,  en  reconnaifiance  defquels  ce 
Prince  lui  accorda  des  privilèges  très-etendus  vers  l'an  i356. 
«  Jacques  de  Rapondis,  Gonfalonier  de  Lucques  en  1 3 7 3 ,  eut  un  fils  nommé 
Dinus,  qui  doit  avoir  place  dans  cet  article  par  la  générofité  envers  un  Prince  de 
la  Mailbn  royale.  En  [3q6,  Jean  de  Bourgogne,  Comte  de  Nevers,  fils  de  Phi- 
lippe-le-Hardy,  Duc  de  Bourgogne,  s'etant  rendu  fur  les  bords  du  Danube  à  la 
tète  de  l'armée  auxiliaire  que  le  roi  Charles  VI  y  avait  envoyée  au  fecours  de 
Sigifmond  de  Luxembourg,  Roi  de  Hongrie,  dont  les  États  étaient  menacés  par 
les  Turcs,  à  peine  voulut-il  donner  a  les  troupes  le  temps  de  prendre  haleine. 
Emporte  par  l'on  courage  &  par  l'ardeur  d'acquérir  de  la  gloire,  il  commença  les 
opérations  militaires.  Les  Français,  enflés  par  d'heureux  commencements,  eurent 
bientôt  lieu  de  le  repentir  de  leur  prelbmption.  Le  liège  de  Nicopolis,  occupée 
par  les  Turcs,  fut  d'abord  réfolu  ^v  prefqu'aufiitôt  commence.  Les  Infidèles  ra- 
mafierent  tout  ce  qu'ils  axaient  de  forces  8c  le  mirent  en  devoir  de  l'aire  lever  le 
liège.  Chacun  fit  de  l'on  cote  ce  qu'il  put,  &  les  efforts  mutuels  des  deux  armées 
ennemies  engagèrent  la  funefte  bataille  que  les  Turcs  gagnèrent  devant  Nicopolis 
fur  les  Français  &  les  Hongrois,  dont  le  plus  grand  nombre  fut  taillé  en  pièces  & 
fait  prifonnier,  le  28e  jour  de  Septembre  de  l'année  i3u6.  Le  Comte  de  Nevers  y 
fut  fait  prifonnier,  &  le  Sultan  Bajazet,  également  fier  du  gain  de  la  bataille  &  de 
la  prile  d'un  Prince  de  la  Mailbn  de  France,  ne  voulut  entendre  a  fa  liberté  que 
moyennant  une  rançon  de  deux  cent  nulle  cens  d'or.  Quelqu'exorbitante  que 
fût  cette  lomme,  il  le  trouva  un  fimple  particulier  allez  riche  &  allez  généreux 
pour  la  payer  :  ce  fut  Dinus  de  Rapondis,  dont  le  père  avait  été  Gonfalonier  de 
Lucques,  comme  je  1  ai  remarqué  ci-devant.  Les  Bourguignons,  touches  de  cette 
action,  firent  drefier  une  ftatue  de  marbre  à  l'honneur  de  Dinus  de  Rapondis,  qui 
fut  placée  dans  la  Sainte-Chapelle  de  Dijon,  pour  en  conferver  la  mémoire  à  la 
potterité. 

«  L'attellation  de  ce  trait  d'hitloire,  dont  nos  Annales  8*.  les  Regiftres  publics  de  la 
ville  de  Lucques  font  foi,  fut  expédiée,  le  4  Juillet  i-My,  a  la  requilition  de  Jean 
de  Panifie,  Baron  de  Malijeay,  en  la  principauté  d'Orange,  par  le  Magillrat  de  la 
Republique  de  Lucques.  On  y  trouvera  la  preuve  de  la  Noblcfie  &  de  l'an- 
cienneté de  la  Maifon  de  Panifie,  ainli  que  l'on  identité  avec  la  Maifon  de 
Rapondi. 

«  Rapondiorum  familiam  licet,  tùm  ex  antiqniffimo  figno,  tinn  ex  infignibus, 
tum  ex  aliis  vetujlam  fane  ac  Nobilibus  illuftrem  viris,  origînem  in  tanla  rentm 
antiquitate  ignorare  me  non  pudet  cou/iteri.  liane  eandem  ejje  &  Panissiorum 
familiaii!  eji  eenfendum,  quœ  ob  Gibellinorum  &  Guelphornm  rabiem  Litcâ  ejeela 

Cjt   0   COMITATUM    VeNAÏSSINUM,    AVENIONEMQUE  TRANSLATA...    l'igCt    odllllC ,    taill 

ccrtiun  acdiinus  quam  quod  certijjimwn.  Cœterùm,  a/7/10  1392,  Rapondii  cutn 
Gitinifiis,  licet  iniquo  Marte,  decertantes,  &  ob  id  de  Civitate  pulfx,  inter  cœteros 
eju/dem  agnationis  Dimim  commemorandum  cenfemus,  quippe-qid  opidcntiffi- 
mus  negociator,  cwn  Alexandriœ ,  Bi~antii ,  Rhodo  &  Cypro,  aliifque  Orient is 
Emporiis  maximi  apud  omnes  nominis  effet,  is  J'oins  fuit  qui  ad  redimendnm 
Burgunditv  Ducis  Jilium,  Baja^ettis  Turearuni  Régis  Nicopoli  captiimm,  bis 
centena  aurcorum  millia  folvenda  tranjigeret...  quamobrem,  marmoveam  fia- 
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«  tnam  mira  arte  laboratam  in  facello  dehtbri  Dipionis,  Burgundiorum  Refpn- 
«  blica  &  Principi  &  Dino  gratificata ,  ponendam  curavit.  » 

PREMIER    DEGRÉ. 

Jacques  de  Panifie  (de  Panijffia  ou  Panicià),  Chevalier,  ainli  qualifié  dans  un 
acde  qu'il  pafia  à  Avignon  en  1 44^,  fut  le  premier  qui  vint  s'établir  à  Avignon.  11  le 
maria  dans  cette  ville,  vers  l'an  1440,  avec  une  fille  d'Agulfe  de  Pazzi,  de  la  grande 
&  illullre  famille  des  Pazzi,  de  Florence,  dont  il  eut  : 

1.  Dominique  de  Panifie,  qui  luit. 

2.  Agricole  de  Panifie,  Évêque  d'Apt  le  S  Juillet  1482,  après  la  mort  de  Jean 

d'Ortigue;  prêta  ferment  de  fidélité  la  même  année  à  Mené  d'Anjou,  roi  de 
Sicile  &  de  Jérufalem,  Comte  de  Provence.  11  fut  Primecier  de  PUniverfité 
d'Avignon  en  1488  8c  confacra  en  148g  la  chapelle  que  l'on  frère  avait  fait 
bâtir,  fous  l'invocation  de  Saint-Antoine,  dans  le  cloître  des  FF.  Prêcheurs 
d'Avignon.  11  mourut  en  1400  lui  vaut  une  procuration  donnée  par  fon  frère, 
le  5  Février  de  cette  année,  à  Nicolas  des  Rollands,  pour  recueillir  la  l'uc- 
cefiion. 

IL    DEGRÉ. 

Dominique  de  Panifie,  Confeiller  de  l'Hôtel  de  ville  d'Avignon  de  la  première 
clafie  en  1493,  fut  pourvu  d'une  charge  de  Maître  d'hôtel  ordinaire  du  Roi 
Louis  XII,  par  Lettres  données  à  Montrcuil-Bellay  le  29  Décembre  1498,  &  mourut 
le  3i  Juillet  de  l'an  004,  àL^é  de  61  ans,  après  avoir  fait  fon  tellament,  devant  Jean 
de  Garrets,  Notaire  d'Avignon,  par  lequel  il  inftïtue  Jean  de  Panifie,  fon  fils,  fon 
héritier,  &  ordonne  qu'on  l'enterre  dans  la  chapelle  de  Saint-Antoine,  qu'il  avait 
fondée  &  dans  laquelle  on  lit  les  infcriptions  luivantes  :  «  liane  capellam  aun 
«  facrijiia  fecit  fieri  nobilis  Dommicus  de  Panicia,  Avenionenjîs  Civis,  profe  & 
«  hœredibnsfuis.  Eamque confecravit  reverendns  in  Chrijio  Pater  Dominas  Agri- 
«  coins  de  Panicia  ejns  germamts,  Epijcopus  Aptenjis,  in  honorera  fanai  Antonii 
«  de  Padua,  nbi  locum  fepulturœ  caufa ,  Jibi  pojterifqite  collocavit ,  anno  Do- 
«  mini  M  CCCC  EX XXIX,  nltimà  Martii.  »  Et  plus  bas,  à  droite  en  entrant  : 
«  Hic  jacet  nobilis  Dominicus  de  Panicia,  Avenionenjîs  Civis,  qui  obi it  ultimà 
«  Julii  i5o4,  fuce  œtatis  EXE  » 

III.    DEGRÉ. 

Jean  de  Panifie,  Baron  de  Malijeay  en  la  principauté  d'Orange,  Cofeigneur  de 
Védènes  au  Comtat-Venaifiin,  Viguier  perpétuel  d'Avignon  «  pour  fon  mérite  fin- 
gulier  &  pour  l'a  refpectablc  authorité,  comme  ifiu  de  majeurs  très-nobles  »  (a), 
Gouverneur  de  la  principauté  d'Orange  pour  le  Prince  René  de  Chalon;  fut  marie 
avec  Alilette  ni:  Pazzis,  fille  de  Pierre,  feigneurs  d'Aubignan  &  de  Lauriol,  &  d'Il'a- 
belle  de  Peruzzis,  dont  il  eut  : 

1.  Guillaume  de  Panifie,  auteur  des  Barons  de  Montfaucon  &  de  Malijeay,  qui 

fuit. 

2.  Joseph  de  Panifie,   Protonotaire  apofiolique  ^v  Prévôt  de  l'églife  cathédrale 

de  Cavaillon,  tranfigea  avec  les  frères  devant  Gautier,  Notaire  d'Avignon, 

{a)  Noftradamus,  Hijloire  S  chronique  de  Provence,  p.  445. 
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le  2  Décembre  1544,  fur  l'héritage  paternel.  11  ell  dit  dans  VHiJloive  ita- 
lienne du  Venaijfin  &  d'Avignon,  qu'il  commandait  le  Clergé  de  cette  Aille 
lorfque  la  nécellité  l'obligeait  de  fecourir  ta  patrie  contre  les  Calviniftes.  Et, 
en  effet,  il  lit  l'arrière-garde  &  lut  chargé,  le  3o  Août  i5fv_\  de  faciliter  le 
retour  des  Avignonais  dans  leur  ville,  après  la  défaite  des  Huguenots  devant 
le  château  de  Sorgues. 

3.  Dominique,  mort  fans  poftérité. 

4.  Pierre,  qui  forma  la  branche  dite  de  Courthezon,  rapportée  ci-après. 

5.  Thomas,  qui  fut  la  tige  des  Marquis  d'Aubignan,  dont  la  poftérité  fera  rap- 

portée après  celles  de  les  frères. 

6.  Claude,  auteur  des  Seigneurs  de  Merveilles,  rapportés  plus  loin. 

7.  Jean-François  de  Panilfe,  Chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Jean-de-Jérufalem, 

Grand  Prieur  de  Saint-Gilles.  Ses  preuves  furent  faites,  le  10  Octobre  i52<S, 
par  Pierre  de  Pontevez  &  Pons  de  Villeneuve,  Chevaliers  du  même  ordre, 
6c  dreffées  par  Alexandre  Fabry,  Notaire  d'Avignon. 

«  Jean  de  la  Caflière,  Grand-Maître  de  Malthe ,  étant  mort,  le  Pape 
«  Grégoire  XIII,  pour  ne  pas  gêner  l'élection,  ne  voulut  point  qu'elle  le  fît  à 
«  Rome,  mais  à  Malthe  (i582),  nommant  cependant  trois  l'ujets  français 
«  pour  remplir  cette  dignité,  parce  que  le  Roy  Henri  111  s'étoit  plaint  de  la 
«  dépofition  du  Grand-Maître  de  la  Calïière,  à  la  honte  du  nom  francois. 
«  Les  prépofés  par  le  Pape  furent  :  Jean-François  de  PaniJJe,  Grand-Prieur 
«  de  Saint-Gilles,  François  de  Moretton,  Bailli  de  Manofque,  &  Hugues  de 
«  Loubens  de  Verdale.  Le  Pape  penchoit  beaucoup  pour  Panifie,  non- 
«  feulement  parce  qu'il  étoit  pacifique  8c  pieux,  mais  encore  parce  qu'il 
«  étoit  Avignonois,  agréable  au  Roy  Henri  111  8c  fufpecl  aux  Miniftres  du 
«  Roy  d'Efpagne.  Mais  pour  tenir  la  choie  plus  fecrète,  le  Pape  dona  (/7c) 
«  un  Bref  par  lequel  il  déclaroit  l'élection  nulle  fi  elle  ne  tomboit  fur  un  des 
«  trois,  8v  entendoit  que  Panifie  fût  élu,  même  du  jour  de  la  datte  de  ce 
«  Bref.  Panilfe  s'étant  tenu  tranquille  8c  Verdale  avant  fçu  le  miflère,  ne 
«  manqua  pas  d'en  profiter.  11  le  prévalut  de  la  modeftie  de  l'un  8c  de 
«  fabfence  de  l'autre  (Moretton),  8.  lit  tant  par  les  menées  qu'il  fut  enfin 
«  élu  Grand-Maître  (à).  » 

8.  Hélène,  mariée,  par  contrat  du  14  Mai   i52o,  à  Charles  de  Budos,  Baron 

dudit  lieu  8c  de  Portes,  8c  eut  en  dot  5,25o  livres  tournois,  y  compris  un 
legs  à  elle  fait  par  fou  ayeul. 


IV.   DEGRE. 


Guillaume  de  Panilfe,  Chevalier  de  Saint-Michel,  Baron  de  Malijeav,  Seigneur 
d'Oilèlet  8c  des  Mimars,  Cofeigneur  de  Védènes,  Capitaine  d'une  compagnie  de 
gens  de  pied,  le  diftingua  au  liège  de  Sifteron.  11  fut  marié  deux  fois  :  i°  le  22  No- 
vembre 1527,  avec  Jeanne  de  Montfaucon,  fille  de  Jean,  Baron  de  Montfaucon 
8c  de  Colias,  Vicomte  de  Pézenas,  Gouverneur  de  Meaux,  Blois  8c  Tarafcon 
Sénéchal  de  Beaucaire  8c  de  Nîmes,  8c  d'Antoinette  Lescuieu  de  Moline*  2°  avec 
Lucrèce  dks  Ai.rics,  fille  d'Allorg,  Cofeigneur  de  Rouffet,  8c  de  Francoife  Diès, 
Dame  du  Pègue.  11  lit  l'on  tellament  a  Roquemaure,  en  Languedoc,  où  il  rendait, 
le  7  Septembre  i6o5,  devant  Pons  de  Loulle,  Notaire  d'Orange. 

11  eut  du  premier  mariage  : 

.i    Famoni,  Hijloire  italienne  du  Venaiffin  i'  d'Avignon,  t.  I.  p.  4J7. 
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i.  Gabriel  de  Panifie,  tué  dans  l'armée  catholique,  au  combat  de  Saint-Gilles, 
en  i5Ô2. 

2.  François  de  Panifie,  qui  fuit. 

3.  Joseph  de  Panifié,  reçu  Chevalier  de  Malte  en  1574. 

4.  Victoire,  mariée,  avant  1 56 r ,  à  François  de  Raimond  de  Mourmoiron. 

5.  Antoinette,  mariée,  en  i5y3,  à  Hercule  de  l'Épine,  Seigneur  d'Aulan,  *c. 

On  croit  que  c'eft  elle  qui  avait  époufé,  en  premières  noces,  par  contrat  du 
3  juillet  i566,  Giraud  de  Pracomtal,  fils  de  Jacques  de  Pracomtal  8c  de 
Jeanne  de  Vai.sc  (a). 
Du  fécond  mariage  font  iflus  : 

1.  Jean-François  de  Panifié,  Baron  de  Montfaucon  8c  d'Oifelet,  époufa  Antoi- 

nette d'Urre,  fille  de  François,  Seigneur  de  Molans,   8c  de   Claudine  de 
Poisieu.  De  ce  mariage  vinrent  : 

I.  Guillaume  de  Panifie,  IIe  du  nom,  Baron  de  Monfaucon  8c  d'Oi- 
felet,  Chevalier  de  l'Ordre  du  Roi,  fut  vraifemblablement  père  de 
Pierre-François  de  Panifie,  Baron  de  Malijeay,  qui  fut  marié  vers  1640 
avec  Françoife  des  Seguins,  fille  de  Gabriel-Marie,  Seigneur  de  Vaf- 
fieux,  Avocat  général  de  la  légation  d'Avignon,  8c  d'Élifabeth  Gin,  8c 
qui  ne  lailla  pas  de  pollerité. 

II.  Joseph  de  Panifie,  reçu  Chevalier  de  Malte  en  ifnS,  mort  Comman- 
deur de  Douzens,  au  grand  Prieuré  de  Touloufe,  après  1667. 

2.  Marguerite  de   Panifie,   mariée,   le  22  Novembre   161 2,    avec   Jacques  ni; 

l'Épine,  Seigneur  du  Pouét. 

V.    DEGRÉ. 

François  de  Panifie,  Baron  de  Montfaucon,  Oifelet  8c  Malijeay,  légataire  de  fou 
père,  époufa  :  1"  en  i6o5,  Anne  de  Damians,  fille  d'Alexandre,  Seigneur  du  Ver- 
nègues,  8c  de  Françoife  de  Cambis;  2"  le  1"  Janvier  1640,  Blanche  de  Brunellis, 
fille  d'Allemand,  Seigneur  de  la  Chaux,  8c  de  Jeanne  Faure  de  Bologne.  11  fit  l'on 
tellament,  reçu  par  Perrotet,  Notaire,  le  23  Décembre  1606,  8c  lailla  de  fon  premier 
mariage,  entre  autres  enfants  : 

VI.    DEGRÉ. 

Pierre-François  de  Panifie,  Baron  de  Montfaucon,  Oifelet  8c  Malijeay,  marié 
en  1G2S  avec  Marguerite  de  Melet,  dont  il  eut  : 

1.  Dominique  de  Panifie,  qui  fuit. 

2.  Georgks  de  Panifie,  né  en  i632,  mort  fans  pollerité. 

3.  Jeanne-Françoise  de  PanifTe,  mariée  en  1664  à  Jean  Grillet  d'Albert   Sei- 

gneur de  Catlillac ,  à  C.arpentras. 

VIL    DEGRÉ. 

Dominique  de  Panifie,  Baron  de  Montfaucon,  de  Malijeay  8v  de  Montfort  né 
en  i63o,  époufa,  le  27  Avril  1077,  Marie  de  Calvière,  fille  de  (maries,  Lieutenant 
criminel  en  la  ienechaulfee  de  Heaucaire,  8c  de  Gabrielle  de  Fontfroide  dont  il 
n'eut  pas  d'enfants. 

(n)  îrilozicr,  Armoriai  général,  Reg.  [II,  p.  927. 
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BRANCHE   DITE   DE  COURTHEZON. 

[Éteinte.] 

IV.   DEGRÉ. 

Pierre  de  Panifie,  quatrième  fils  de  Jean,  Baron  de  Malijeay,  &  d'Alifette  de 
Pa/zis,  fut  Premier  Préfident  de  la  Cour  des  Aides  de  Montpellier,  par  provifions  en 
date  de  Saint  Prix,  le  10  Octobre  1 5qo.  Le  Roi  Henri  II  le  nomma,  par  brevet  du 
24  Août  i556,  Garde  des  fceaux  8c  Chef  de  la  jutlice  en  Corfe,  lors  de  l'union  de 
cette  île  à  la  Couronne  de  France.  11  fut  marie,  par  contrat  du  10  Juillet  i55o,  à 
Yolande  Péri:/.,  fille  de  Marc  Pérez,  Efpagnol  d'origine,  &  de  Jeanne  de  Martinis. 
Il  tefta  le  23  Août  1  5 79 ,  &  mourut  en  1 585 .  Ses  entants  turent  : 

1.  Jean  de  Panifie,  IIe  du  nom,  reçu  Chevalier  de  Malte  en  1  570.  Après  avoir 

quitté  l'ordre  de  Saint-Jean-de-Jérufalem,  il  époufa  Angélique-Françoife  de 

Fortia,  célèbre  par  fa  beauté  8c  lille  de  François,  Chevalier  de  l'Ordre  du 

Pape,  8c  de  Cabrielle  de  Tertulle-Ragnols.  Il  tut  tué  dans  un  combat  le 

iG  OcJobre  i5oo,  laiffant  de  fon  mariage  : 

Henri  de  Panifie,  furnommé  de  Tertulle,  à  caule  de  fon  aïeule  maternelle, 

époufa  en  161  1  Blanche  de  Seytres,  fille  de  Gafpard,  Seigneur  de  Cau- 

mont,  8c  de  Suzanne  Obrecht,  dont  il  n'eut  point  d'enfants.  Il  tefta,  le 

19  Octobre   i6i5,   en  faveur  de  Madeleine  de  Paniffe-Merveilles,  fa 

confine,  femme  de  Pierre  de  Guii.hens  {voy.  ci-après,  p.  8). 

2.  Pierre  de  Panifie,  qui  fuit. 

V.   DEGRÉ. 

Pierre  de  Paniffe,  Chevalier  de  Saint-Maurice  8c  Saint-Lazare  de  Savoie,  époufa 
Marie  de  Fortia,  fille  de  Charles  de  Fortia,  Seigneur  de  Cuirol,  8c  de  Jeanne  Dr:  la 
Salle.  De  ce  mariage  vinrent  : 

1.  Jean-François  de  Paniffe,  qui  fuit. 

2.  Octave  de  Paniffe,  Chevalier  de  Malte  en  i6i3. 

3.  Autre  Jean-François  de  Paniffe,  Chevalier  de  Malte  en  1618. 

4.  Madeleine  de  Paniffe,  mariée,  le  9  Novembre  1621,  à  Jean-François  d'Urre, 

de  la  branche  de  Carpentras. 

VI.  DEGRÉ. 

Jean-François  de  Paniffe,  marié  avec  Anne  d'Urre,  tefta  le  iq  Juin  i655.  11 
eut  deux  fils  : 

1.  Charles  de  Paniffe  mort  fans  poflérité. 

2.  Jean -François  de  Panifie,  qui  fuit. 

VII.  DEGRÉ. 

Jean-François  de  Paniffe  tefta  le  11  Juin  \6y5.  De  fon  mariage  avec  Claire 
d  Elbène,  il  n'eut  qu'une  lille  : 

Jeanne  de  Paniffe,  morte  fans  alliance  peu  après  1681. 
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BRANCHE   DES  MARQUIS   D'AUBIGNAN. 
[Éteinte.] 

IV.    DEGRÉ. 

Thomas  de  Panifie,  tige  des  Marquis  d'Aubignan,  furnommé  de  Pa{{is,  ainfi 
que  la  poftérité,  à  caufe  d'Alifette  de  Pazzis,  la  mère,  du  nom  de  laquelle  il  hérita. 
11  fut  Chevalier  de  l'Ordre  du  Roi  8c  deux  fois  Syndic  de  la  Noblefle  du  Comtat- 
Venaifiin,  en  i58q  &  i5q5. 

V.   DEGRÉ. 

Joseph  de  Panifle-Pazzis,  Seigneur  d'Aubignan  &  de  Loriol,  époula,  par  contrat 
pafle  devant  Pagan  &  Garagon,  Notaires  de  Saint-Donat,  en  Royans,  le  23  Dé- 
cembre i5Si,  Élizabeth  de  Hostun,  fille  de  Jean  IV  de  Hostun  &  de  Claudine  de 
Grammont  de  Vachères. 

VI.  DEGRÉ. 

Dominique  de  Panifle-Pazzis,  Seigneur  d'Aubignan,  Loriol,  Meiras,  &c,  Capi- 
taine de  cavalerie  au  régiment  de  Souvré,  époula,  par  contrat  pafle  devant  André 
Brémond,  Notaire  d'Apt,  en  Provence,  le  8  Février  1607,  Catherine  de  Pontevès, 
fille  de  Pompée  de  Pontevès,  Marquis  de  Buous,  &  de  Marguerite  de  la  Baume- 
Suze.  De  ce  mariage  : 

1.  Claude  de  Panifie,  qui  fuit. 

2.  N...  de  Panifie,  mort  fans  poftérité. 

3.  Gabrielle  de  Panifie,  mariée  en  iG3G  à  Efprit-François  de  Séguins. 

VII.  DEGRÉ. 

Claude  de  Panifle-Pazzis,  Marquis  d'Aubignan  par  Bulles  du  Pape  Alexandre  VII, 
Seigneur  de  Loriol,  Meiras,  &c,  Syndic  de  la  Noblefle  du  Comtat-Venaiffin 
en  iGGG,  avait  époufé  en  [641  Jeanne  de  Tertui.i.e,  dont  il  n'eut  point  d'enfants.  A 
fa  mort,  les  defeendants  de  Gabrielle  de  Panifie,  la  feeur,  fuccédèrent  aux  biens, 
noms  &  armes  de  cette  branche. 


BRANCHE   DES  SEIGNEURS   DE   MERVEILLES. 

IV.   DEGRÉ. 

Claude  de  Panifie,  fixième  fils  de  Jean  de  Panifie,  Baron  de  Malijeay,  8c  d'Ali- 
fette de  Pazzis,  Dame  d'Aubignan,  fut  reçu  Confeiller  du  Roi  au  Parlement  de 
Provence  en  i5q3.  11  époufa  en  i5qo  Françoife  de  Coucils,  Dame  de  Merveilles- 
lès-Martigues,  fille  de  Nicolas,  Seigneur  de  Merveilles  8c  de  l'Ile,  &  de  Madeleine  de 
Rouvii.i.asc,  d'où  : 

1.   François  de  Panifie,  qui  fuit. 
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2.  Charles  Je  Panille,  Chevalier  de  Malte  en  i582,  Commandeur  de  Gap. 

3.  Anne,  mariée  en  i568  à  Melchior  de  Tributiis,  Seigneur  de  Sainte-Margue- 

rite. 

4.  Madeleine,  mariée  en  i582  à  Pierre  de  Guilhens,  Seigneur  du  Callellet. 

V.   DEGRÉ. 

François  de  Panifie,  Seigneur  de  Merveilles,  du  chef  de  la  mère,  époula  en  1 5S5 
Catherine  de  Chateauneuf,  tille  de  Laurent,  Seigneur  de  Molèges,  &  de  Françoife 
Emenjaud  de  Barras,  de  la  ville  d'Arles.  11  habita  Salon,  où  il  était  Confeiller  de 
premier  rang  en  1601  6c  Capitaine  en  1602.  De  l'on  mariage  naquirent  : 

1.  Chari.es  de  Panille,  marié,  par  contrat  du  i5  Mars  161 2  (Garnier,  Notaire 

à  Salon),  à  Françoife  d'Astres,  fille  d'Annibal  d'Astres,  Gentilhomme  or- 
dinaire de  la  Chambre  du  Roi,  Gouverneur  de  Hriançon,  6c  de  Jeanne  de 
Rascas,  de  la  ville  de  Salon;  il  mourut  fans  pollerité  le  18  Mai  1640. 

2.  Pierre  de  Panille,  qui  fuit. 

3.  Anne  de  Panille,  Abbefle  de  Saint-Laurent  d'Avignon  en  i658. 

VI.    DEGRÉ. 

Pierre  de  Panifie,  Seigneur  de  Merveilles,  époula,  le  1  1  Odtobre  162.Ï,  Perrette 
de  Pomard,  lille  de  Louis,  IIP  du  nom,  &  de  Richarde  de  Galiens  de  Védknes. 
Il  eut  : 

1.  Charles,  qui  fuit. 

2.  Françoise  de  Panille,  mariée,  le  9  Mai  1641,  à  Marc-Antoine  de  Mark-Tki- 

i'Oi.i,  Seigneur  de  Chateauneuf,  Canaux  6c  Lamanon. 

VIL    DEGRÉ. 

Charles  de  Panille,  qui  prit  le  nom  de  Pa~x\is  ou  PaJJîs,  du  chef  de  fa  trifaïeule, 
Alisette  de  Pa/.zis ,  époula,  le  9  Septembre  1660,  Claire  de  la  Font,  tille  de 
Noble  Antoine  de  la  Font  &  de  Florimonde  de  la  Grange.  11  n'en  eut  point 
d'enfants,  6c  mourut  en  1720,  inftituant  pour  l'es  héritiers  les  MM.  de  Mark- Tripoli, 
fes  neveux,  descendants  de  Françoise  de  Panille,  la  feeur,  en  renouvelant  l'obli- 
gation de  porter  l'on  nom  6c  les  armes  1  j  . 


(a)  Voir  ci-aprC's  l'arti 

Joute  à  cet  ee,ard. 


1  famille  Je  Mark.  C'cfl 
le  Charles  Je  Panille.-, 


t  que  l'auteur  ilu  Nobiliaire  du  Comlal-Venaijjfin 

elle  était  la  Iteur.  Sou  telLimeut  ne  [aille  aucun 


i/MV 
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de  MARC,  MARCH  ou  MARK  (.7), 

Anciens  Seigneurs  de  Chàtcauneitf,  Canaux  &  Cournillon,  Lamanon,  Villeneuve, 
Loubet,  Gandelet,  Bauve^ct,  &c;  Barons  de  Cipières  &  Canjfols;  Marquis  de  la 
Garde-lès-GrajJe. 

en  PROVENCE. 


D'azur  à  trois  Pointes  de  Diamant  ou  Figures  triangulai 

les  pointes  en  haut ,  furmontées  d'une  Étoile  à  Ji. 


d'Argent,  2 
lis  d'Or. 


La  famille  de  Mark  efl  une  des  plus  anciennes  de  Salon.  On  la  croit  originaire 
d'Italie,  d'où  elle  ferait  venue  s'établir  en  Provence,  ainfi  que  beaucoup  d'autres 
familles  italiennes,  au  commencement  du  XIIIe  fiècle.  Dans  la  première  moitié  de  ce 
liècle,  Guillaume  de  Mark  était  Notaire  archiépiscopal  ;  profelfion  que  les  Nobles, 
dans  ce  temps-là,  ne  tenaient  pas  à  déshonneur  d'exercer  publiquement  (b). 
Ses  minutes  avant  été  brûlées  par  un  parti  d'Arlefiens,  cet  acte  de  deilrucYon  fut 
attelle  par  une  enquête  du  3  Décembre  1275,  faite  au  nom  de  Monleigneur  Bernard 
de  Languiffol,  Archevêque  d'Arles. 

PREMIER  DEGRÉ. 

Georges  de  Mark,  un  des  defeendants  de  Guillaume  (c),  occupait  la  charge  de 
Procureur  fifcal  en  1472,  fous  le  Roi  René.  11  avait  époufé,  le  4  Avril  1440  (Salo- 
monis,  Notaire  royal  a  Salon),  Douce  d'Isnard  (d),  tk  eut  pour  fils  : 


//.    DEGRE. 

Pierre  de  Mark,  Ecuyer  (e),  marié,  le  22  Avril  1469,  à  Jeannette  de  Pons  de 
Granis.  11  était  en  i4goConfeiller  pour  l'Archevêque  d'Arles  à  l'Hôtel  de  ville  de  Salon 
(/),  &  fonda,  par  lbn  tellament  du  12  Octobre  i5oi,  une  chapelle  dans  l'églife  collé- 
giale de  Saint-Laurent,  fous  l'invocation  de  Saint-Pierre.  11  avait  tefléune  première 
fois  le  16  Mars   149S.  En   1  5o5,  il  était  Trélbrier  honoraire  de  l'Hôtel  de  ville  (g). 

{■à)  Chroniques  falonaif es.  Extrait  du  chapitre  intitule  Nobiliaire  Je  la  ville  de  Salon. 

[b)  Céfar  Nollradamus,  Hifioire  de  Provence,  p.  404.  —  11  dit  encore  (p.  534)  que  le  Grand  Sénéchal  de  Car- 
raciol  était  pctit-lils  de  Ciiaui.ks,  du  le  Tors,  lequel  eut  l'oflice  de  Notaire,  qui  de  ce  temps  était  feulement 

u\<  Cette  lacune  de  deux  ficelés  provient  de  la  dcflruélion  des  archives  de  la  ville  de  Salon,  antérieurement  au 
X\'l°  liècle,  fauf  quelques  rares  pièces. 
(J)  Barcilon  de  Mamans,  Critique  du  Nobiliaire  de  Provence  (manuferit). 
(e)  Ainfi  qualifié  dans  des  Lettres  de  refeiflion  données  à  Palamède  deMarck  par  Henri  II  le  m',  Décembre 


(/)  (g)  Archives  de  Salon. 
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De  fon  mariage  il  eut  : 
i .   Louis,  qui  luit. 

2.  Guillaume  de  Mark,  Ecuyer,  Seigneur  de  Châteauneuf,  auteur  de  la  branche 
Je  ce  nom,  marié  à  Briande  de  Guast  deVénasque;  tefta  le  iS  Juillet  i52i, 
8c  eut  pour  enfants  : 

I.  Palamède  de  Mark,  Ecuyer,  Seigneur  de  Châteauneuf,  né  en  i5  17,  Pre- 
mier Conful  de  la  ville  de  Salon  en  046,  i553,  i56i,  1D71  8c  i583,  fut 
choifi  par  le  médecin  aftrophile  Michel  de  Nollradamus  pour  l'un  de 
fes  exécuteurs  teftamentaires  &  gaigicvs.  Il  avait  époufé  Jeanne  de  Ros- 
set,  Dame  d'Aurons,  &  eut  pour  enfants  : 

1.  Claude  de  Mark,  Ecuyer,  Seigneur  de  Châteauneuf,  marié  à  Louife 
de  Gï.RENTE,  fille  de  Balthazar,  Seigneur  de  Sénas,  Baron  de  Gé- 
rente,  dont  il  eut  trois  fils  : 

I.  Antoine  de  Mark,  tué  dans  la  guerre  d'Italie  en  i63o,  étant 
Major  au  régiment  de  Piles. 

II.  Charles  de  Mark,  reçu  Chevalier  de  Malte  en  1G02,  mort  fans 
poftérité  mafculine. 

ni.  Frédéric  de  Mark,  qui  alla  demeurer  avec  fon  fils  à  Rome, 
où  fa  defcendance  s'elt  éteinte. 

2.  Scipion  de  Mark,  mort  fins  alliance. 

3.  Balthazar  de  Mark,  Capitaine  de  la  ville  de  Salon  en  1 597  8: 
Premier  Conful  en  1600  8c  1608,  mort  fans  poftérité  mafculine.  Il 
reçut,  le  19  Novembre  1600,  la  Reine  Marie  de  Médicis  à  fon  entrée 
à  Salon. 

II  &  III.  Anne  &  Marande  de  Mark. 

III.    DEGRÉ. 

Louis  de  Mark,  Ecuyer,  Seigneur  de  Châteauneuf-les-Mouftiers,  voulant  affurer 
à  tout  jamais  à  la  famille  le  rang  diftingué  qu'elle  avait  occupé  jufque-là  parmi  les 
premières  du  pays,  obtint,  conjointement  avec  fon  frère  Guillaume,  en  Septembre 
i5io,  des  Lettres  de  noblefle  du  Roi  Louis  XII,  8c,  au  mois  de  Juillet  i5i5,  des 
Lettres  de  confirmation  (a).  Ils  achetèrent  en  i5  19  la  terre  de  Chàteauneuf-les-Mouf- 
tiers,  dont  ils  firent  hommage  en  021  au  Roi  François  Ier.  Louis  de  Mark  fut 
Conful  de  la  ville  de  Salon  en  i53S  8c  1539.  Il  avait  époufé  en  i5o5  Antoinette  de 
Guast  de  Venasque,  fille  de  Noble  Louis  de  Guast,  Seigneur  de  Saint-Savournin, 
Maréchal  des  logis  de  la  maifon  du  Roi  René,  par  brevet  du  10  Avril  1470,  8c  de 
Jeanne  de  Raymond,  mariée  le  10  Avril  1467.  Il  tefta  le  21  Juillet  1 52 1  (^Teillier, 
Notaire  royal  à  Salon),  8c  décéda  le  4  OcJobre  1545.  Il  eut  pour  enfants  : 

1.  Antoine  de  Mark,  qui  fuit. 

2.  Bertrand  de  Mark,  mort  fans  alliance  en  1549. 

3.  Marie-Madeleine  de  Mark,  mariée,   le  2  Janvier   i52S,   à   Guillaume   de 

Crapponne  (Viguery,  Notaire  royal  à  Salon).  File  fut  mère  du  célèbre  Ingé- 
nieur Adam  de  Crapponne. 

4.  Marguerite  de  Mark,  mariée  en  1 537  à  -Jean  DE  Suffren.  Elle  fut  mère  de 

Jean  de  Suffren,  qui  entra  dans  la  Compagnie  de  Jéfus  8c  y  devint  un  pré- 
dicateur célèbre;  il  était  Confelfeur  de  la  Reine  Marie  de  Médicis. 

5.  Madeleine  de  Mark,  mariée,  le  7  Mars  i523,  à  Jean  d'Isnard  (Viguery,  No- 

taire royal  à  Salon). 

(a)  Original  en  parchemin  aux  archives  de  la  famille. 
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IV.   DEGRE. 

Antoine  de  Mark,  Écuyer,  Seigneur  de  Châteauneuf,  Canaux  &  Cornillon, 
marié,  le  27  Ocïobre  i56o  (Alphantis,  Notaire  royal  à  Marfeille),  à  Honorade  de 
Vintimille,  des  Comtes  de  Marfeille ,  nièce  du  Comte  de  Tende,  Gouverneur  de 
Provence,  &  fille  de  Melchior  de  Vintimille,  Seigneur  du  Reveft,  &  de  Dame 
Marguerite  de  Simiane.  «  Antoine  de  Mark,  dit  Noftradamus,  dans  fon  Hijloire 
«  de  Provence ,  un  des  plus  braves  de  fon  temps,  mérite  d'être  comparé  aux  plus 
«  grands  hommes.  »  11  fut  pourvu  pour  la  nation  françaife  du  Confulat  de  la  ville 
de  Tripoli,  en  Syrie,  par  Lettres  patentes  du  Roi  François  Lr  du  10  Avril  i5^o{a). 
Depuis  ce  temps-là,  il  fut  furnommé  de  Tripoli,  6c  les  defeendants  ont  été  appelés 
du  même  nom  pour  les  diftinguer  de  l'autre  branche,  furnommée  de  Châteauneuf. 
Le  Roi  Henri  11,  par  Lettres  du  4  Novembre  i55:>,  lui  donna  le  commandement 
d'une  de  les  galères  pour  chaffer  de  nos  côtes  les  pirates  qui  les  infeftaient.  Aux 
guerres  civiles  qui  commencèrent  l'an  i56o,  il  eut  com million  de  lever  deux  com- 
pagnies, l'une  de  deux  cent-cinquante  hommes,  l'autre  de  trois  cents  (b).  Il  fut 
Capitaine  de  la  ville  de  Salon  en  i5q5,  &  remplit  un  rôle  important  dans  les  guerres 
civiles  fous  Charles  IX.  Le  Comte  de  Tende,  qui  lui  avait  fait  époufer  fa  propre 
nièce,  le  chargea,  en  1 56o,  de  rétablir  Tordre  à  Salon,  où  les  catholiques,  fous  le  nom 
de  Cabans,  harcelaient  les  gens  fufpectés  de  luthérianifme.  En  i5b2,  il  l'envoya  à 
Aix  pour  y  exercer  le  commandement  militaire  avec  cinq  cents  hommes  fous  les 
ordres.  11  tefta  le  27  Septembre  \566,  6c  mourut  à  Montpellier  en  Septembre  1567. 
11  eut  de  l'on  mariage  : 

1 .  Claude,  qui  fuit. 

2.  César,  mort  fans  poftérité. 

3.  Daniel,  mort  fans  alliance. 

11  eut  aulfi  un  fils  naturel,  Scipion  de  Mark,  alfalliné  en  Juillet  1 582. 

V.  DEGRÉ. 

Claude  de  Mark-Tripoli,  Ecuyer,  Seigneur  de  Châteauneuf  &  Canaux,  marié, 
le  24  Août  i5q5  (Flamenc,  Notaire  royal  à  Salon),  à  Honorade  de  Roux-Beauvezet 
fille  de  Jean  de  Roux,  Seigneur  de  Lamanon  6c  Beauvezet,  &  de  Dame  Anthèrone 
de  Roux.  11  fut  Capitaine  de  la  ville  de  Salon  en  i585  6c  Premier  Conful  en  i5rp.  Il 
mit  fur  pied  en  i588  une  compagnie  de  deux  cents  hommes  qu'il  commanda.  Il 
fervit  avec  beaucoup  de  diftinction  (c),  &  tefta  le  19  Avril  161  S.  De  fon  mariage 
naquirent  : 

1.  Marc-Antoine  de  Mark-Tripoli,  qui  fuit. 

2.  César,  mort  fans  alliance  le  22  Juillet  1691. 

3.  Lucrèce,  mariée,  le  26  Mai  1616,  à  Balthazar  de  Roux,  fils  de  François  de 

Roux  8:  de  Charlotte  de  Forlivio. 

4.  Isabeau,  mariée  à  Laurent  de  Suefuen,  fils  de  Palamede  de  Suffren  6c  de 

Marguerite  de  Georges  d'Ollières. 

VI.  DEGRÉ. 

Marc-Antoine  de  Mark-Tripoli,  Fcuyer,  Seigneur  de  Châteauneuf,  Canaux  6c 
Lamanon,  confirmé  dans  la  nobleffe  par  jugement  des  Commiffaires  royaux  délé- 

(a)  Original  en  parchemin  aux  archives  de  la  famille. 

(fri  (ci  L'Abbe  Robert  de  Briançon,  l'Étal  Je  la  Provence,  t.  II ,  art.  Mark. 
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gués  pour  la  vérification  des  titres  de  noblelle,  du  12  Mars  1667,  a  époufé,  le  9  Moi 
1641  (Pierre  Bernard,  Notaire  royal  à  Salon,,  Françoife  de  Panisse,  fille  de  Noble 
Pierre  de  Panisse,  Seigneur  de  Merveilles,  N  de  Perrette  de  Pomard,  celle-ci  fille  de 
Louis  III  de  Pomard  &  de  Richarde  de  Galiens  de  Védènes.  Il  telta  le  9  Décembre 
167!.  De  lbn  mariage  naquirent  : 

1.  François  de  Mark-Tripoli,  qui  luit. 

2.  César,  Docteur  en  théologie  en  1669. 

3.  Charles,  mort  fans  poftérité. 

4.  Laurent,  Religieux  de  Tordre  des  FF.  Minimes. 

5  &  6.  Marc-Antoine  &  Antoine,  morts  fans  poftérité. 
7.  Cassandre,  Supérieure  des  Urfulines  de  Salon. 

VIE    DEGRÉ. 

François  de  Mark-Tripoli  de  Panillé,  Fcuyer,  Seigneur  de  Chàteauneuf,  Canaux 
&  Lamanon,  marie,  le  1?  Mars  1679  (Daniel,  Notaire  royal  à  Aix),  à  Thérèfe  de 
Chabert,  fille  de  Noble  Jean  de  Chabert  &  de  Dame  Gabrielle  d'André.  11  lut 
Premier  Conl'ul  de  Salon  en  1 69 5 .  De  l'on  mariage  naquirent  : 

1.  César,  qui  fuit. 

2.  Jean-Baptiste,  mort  fans  alliance. 

3.  Françoise,  Religieufe  Urfuline. 

VIII.   DEGRÉ. 

César  de  Mark-Tripoli  de  Paniiîé-Palfis,  né  le  6  Octobre  1687,  Cofeigneur  de 
Lamanon  &:  de  Chàteauneuf,  nommé  Confeiller  du  Roi  au  Parlement  de  Provence 
en  1710,  fut  inllitue  en  1720  héritier  des  biens  rx  titres  de  Charles  de  Paniffe,  lbn 
oncle,  lequel  lui  impofa,  par  l'on  tetlament,  reçu  le  7  Août  1717  par  Avignon,  No- 
taire royal  à  Tarafcon,  l'obligation  de  porter  l'on  nom  &  lés  armes.  11  tella  le  2  Sep- 
tembre 1743.  Il  axait  époufé,  le  22  Mars  1  70S  (Claude  Guyon,  Notaire  royal  à 
Aix),  Madeleine  de  Ballon,  fille  de  Noble  Jofeph  de  Ballon,  Seigneur  de  Saint- 
Julien  &:  de  la  Penne,  &.  de  Dame  Thérèfe  d'André.  De  ce  mariage  naquirent  : 

1.  Joseph-Charles,  qui  luit. 

2.  Pierre-Léon,  Chevalier  de  Saint-Louis,  Capitaine  au  régiment  de  Provence, 

mort  fans  poftérité. 

3.  Jacques-François,  Chanoine  de  Notre-Dame  de  Paris. 

4.  César,  Chevalier  de  Saint-Louis,  Capitaine  au  régiment  de  Provence,  mort 

fans  pollerité. 

5.  Jean-Baptiste-Augustin,  Capitaine  au  régiment  du  Dauphin,  Chevalier  de 

Saint-Louis  1  1739),  mort  de  les  bleffures  à  la  bataille  de  Minden,  le  11  Août 
*759- 

IX.   DEGRÉ. 

Joseph-Charles  de  Mark-Tripoli  de  PanifTe-Pafïis,  Marquis  de  la  Garde-lès- 
Orafle  par  Lettres  patentes  d'ereclion  de  marquil'at  du  i5  Février  1743  {a),  Baron 
de  Cipières,  Cautlols  rv  la  Garde-lès-Toulon,  Seigneur  de  Villeneuve,  Loubet, 
(îandelet,  Carqueirane ,  Lamanon,  Beauvezet  &  autres  lieux,  Confeiller  au  Parle- 
ment de  Provence    b),  élu  deux  lois  Syndic  de  la  Noblelle.  11  époufa  :  10  le  16  Fe- 

(a)  Original  aux  archives  Je  la  famille.  Voir  le  texte  de  ces  lettres  à  la  fuite  Je  cette  notice. 

(b)  Procès-verbal  Jes  Syndics  Je  la  Noblelle  Je  Provence  pour  l'admillion  aux  Aflemblées  des  trois  états,  Ju 
12  Décembre  1787.  Original  aux  archives  Je  la  famille. 
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vrier  1 7 3 3 ,  Françoife  de  Cernions  d'Espinouse  ,  fille  de  Pierre  de  Corioi.is  &  de 
Félicité  de  Vintimille;  morte  fans  enfants;  20  le  11  Février  17^7  Louis,  Notaire 
royal  a  Marfeille  ,  Élifabeth  de  Vis  1  imille,  des  Comtes  de  Maiieille,  fille  de  Jofeph- 
Hubert,  Comte  de  Vintimille,  Seigneur  de  Saiflbns,  Figaniéres,  Vidauban  6c  autres 
lieux,  &  de  Dame  Marthe  de  Fortia  de  Pilles.  11  tefta  le  26  Juillet  1787.  De  l'on 
mariage  naquirent  : 

1.  Henri,  qui  fuit. 

2.  Gaspard-François,  Chevalier  de  Malte,  puis  Officier  des  moufquetaires  du 

Roi;  mort  en  1 7 5 N ,  fans  poftérité. 

3.  Jeanne-Louise-Élisabeth,  mariée,  le  19  Août  1760,  à  Sauveur- Gafpard  de 

Grimaldi,  des  Princes  de  Monaco,  Marquis  de  Cagnes,  8vC,  6cc. 

X.  DEGRÉ. 

Henri  de  Mark-Tripoli  de  Paniife-PafilS ,  Marquis  de  la  Carde,  Baron  de  Ci- 
pières  &.  Cauffols,  Seigneur  de  Villeneuve,  Loubet,  Gandelet,  Lamanon,  Beau- 
vezct ,  6cc,  &c,  Premier  Lieutenant  des  gendarmes  de  la  Maifon  du  Roi,  Meure 
de  camp  de  cavalerie.  Chevalier  de  Saint-Louis,  ne  le  1"  Juin  1 7 3 9 ,  marié,  le 
20  Mars  1764  (Boyer,  Notaire  à  Aix),  à  Jeanne-Charlotte  d'Albertas,  fille  de  Jean- 
Baptifte,  Marquis  d'Albertas,  Premier  Préfident  du  Parlement  de  Provence,  6c  de 
Louife  de  Montullé.  11  tefta  le  20  Décembre  1814,  6-.  elt  mort  le  10  Mai  1S2G.  De 
l'on  mariage  naquirent  : 

1.  Alexandre-Jean-Baptiste,  Marquis  de  Paniife-Palïis,  Officier  aux  carabiniers 

du  Roi  Louis  XVI,  Chevalier  de  Malte  6c  de  Saint-Louis,  né  à  Aix  le  3  Juin 
1766.  Mort  fans  poftérité,  à  Lamanon,  le  i3  Août  i858. 

2.  Pierre-Léon,  qui  luit. 

3.  Auguste-Jean-Baptiste,  dit  le  Chevalier  de  Panitlé,  Lieutenant-Colonel  des 

dragons  de  la  garde-royale,  Chevalier  de  Malte,  de  Saint-Louis,  de  la  Légion 
d'honneur  6c  de  Saint-Ferdinand  d'El'pagne,  né  le  18  Juin  1779,  mort  fans 
poftérité  le  3i  Décembre  1 835 . 

XI.  DEGRÉ. 

Pierre-Léon  de  Mark-Tripoli,  Comte  de  Panifie- Paflls,  Maréchal  de  camp  par 
brevet  du  11  Janvier  1816,  Chevalier  de  Malte,  de  Saint-Louis  6c  des  Saints-Mau- 
rice-6c-Lazare,  Pair  de  France  du  Roi  Charles  X,  né  le  19  Février  1770,  marie,  par 
contrat  du  29  Floréal  an  VIII  [19  Mai  1S00]  (Bonlignour,  Notaire  à  Marfeille),  à 
Louife-Jeanne-Marie  de  Borély,  fille  d'Honoré  de  Boréi.y  6c  de  Marie-Catherine 
de  Surian.  11  a  telle  le  1  1  Juin  1840,  6v  elt  mort  le  16  Mai  1842.  De  l'on  mariage 
naquirent  : 

1.  Henri-Charles-Gaston,  qui  fuit. 

2.  Ludovic-Augeste,  né  le  18  Septembre  i8i5,  marié,  en  Août  1841,  à  Sophie 

Vandermarq;  mort  le  14  Août  i85i,  fans  pollérite  mafeuline. 

3.  M  mue-Céline,  mariée,  en  Avril  1824,  au  Marquis  de  Montgrand. 

4.  Léonide-Susanne,  mariée,  le  5  Août  iS3o,  au  Comte  Humbert  de  Grille. 

XIL    DEGRÉ. 

Henri-Charles-Gaston  de  Mark-Tripoli,  Marquis  de  Panilfe-Patlis,  né  le  3  Mai 
1807,  marie,  le  3  Mai  i836  Thiriot,  Notaire  à  Nancy),  à  Marie-Louilé-Joléphine- 
Athénaïs  de  Raigecourt,  née  le  29  Août  1812,  fille  de  Charles-Jol'eph,  Marquis  de 
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Raigecourt,  Maréchal  de  camp,  &  de  Marie-Claire-Eugénie  Salteur  de  la  Serraz. 
De  ce  mariage  font  ilTus  : 

i.  Pierre-Marie-Henri ,  qui  fuit. 

2.  Marie-Charles,  né  le  9  Avril  1S43,  mort  le  3o  Juin  1844. 

3.  Marie-Caroline-Philomène,  née  le  14  Août  iS3q,  mariée,  le  23  Avril  1864,  à 

Guillaume-EIzéar-Marie,  Comte  de  Sabran-Pontevès,  lils  de  Léonide  de 
Pontevès,  Comte  de  Sabran,  &  de  Bonne  de  Pons. 

XIII.    DEGRÉ. 

Pierre-Marie-Henri  de  Mark-Tripoli,  Comte  de  Panille-Pafiis,  né  le  17  Dé- 
cembre i83y.  11  a  époule,  le  22  Avril  i8y3  (Rigault,  Notaire  à  Paris),  Marie-Thé- 
rèfe  de  Robin  de  Barkentane,  née  le  1"  Mars  i85i,  fille  de  Louis-Antoine  de 
Robin,  Comte  de  Barbentane,  K:  de  Charlotte  de  Bongars.  De  ce  mariage  font 
ifïus  : 

1.  Chaules-Marie-André,  né  le  25  Janvier  1S78,  décédé  le  3i  Octobre  1879. 

2.  Elisabeth-Charlotte-Marie,  née  le  9  Novembre  1874,  decédée  le  23  Oc- 

tobre 1879. 

3.  Marthe-Andrée-Marie,  née  le  9  Novembre  1874. 

4.  Antoinette-Marie-Hélène,  née  le  17  Novembre  1S80. 


CONFIRMATION  &  ERECTION  DU  MARQUISAT  DE  LA  GARDE-LÈS-GRASSE, 

Par  Louis  XV, 

en  laveur  de  Joleph-Charles  de  Mark  de  Tripoli  de  Paniffe-Paiïis. 

Du   i5  Février  1743. 

(Original  en  parchemin.; 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu  Rov  de  France  &  de  Navarre,  Comte  de  Provence,  Forcalquier  & 
terres  adjacentes,  à  tous  préfens  &  à  venir  Salut.  Il  ell  de  la  grandeur  &  de  la  juftice  des  Souverains 
de  départir  leurs  grâces  a  ceux  de  leurs  fujets  dont  l'ancienne  noblell'e,  foutenue  par  leur  mérite  & 
celui  de  leurs  ancellres,  les  diftingue  déjà,  <Sc  de  les  élever  à  des  dignités  qui  foyent  des  témoignages 
autantiques  à  la  poftérité  de  la  confidération  qui  leur  eft  due;  c'eft  lur  ces  motifs  qu'avant  été  infor- 
mé que  notre  amé  &  féal  le  Sr  Joseph-Charles  de  Mark  de  Tripoli  de  PanifTe-PalTis,'  Confeiller  en 
notre  Cour  de  Parlement  de  Provence,  elt  il  lu  d'une  illullre  famille;  les  ancellres  aïant  toujours 
donné  des  marques  de  leur  valeur  &  de  leur  tidelité  au  fervice  des  Rovs  nos  prédécefleurs,  dans  la 
profellion  des  armes,  &  notamment  Louis  de  Marc  (fie)  de  Tripoli  qui  lervit  avec  dillindion  les  Roys 
Charles  huit  &  Louis  douze  dans  les  guerres  d'Italie;  que  Charles,  l'on  (ils,  aïant  ete  charge  du 
commandement  d'une  galère  par  François  premier,  environ  mil  cinq  cent  vingt,  fervit  trés-fidelement 
Ion  Prince  &  morut  les  armes  à  la  main  pour  fon  fervice;  Antoine,  fils  de  Louis,  Capitaine  de  plu- 
lieurs  compagnies  franches,  fut  établi  par  Charles  neuf  Commandant  dans  la  ville  d'Aix  en  mille  cinq 
cents  foixante  deux,  où,  au  milieu  des  difficultés  des  tems,  il  lit  voir  beaucoup  de  prudence  &  un 
grand  attachement  ù  l'État;  Claude  &  Marc-Antoine,  fils  &  petit-fils  d'Antoine,  aïant  aulli  fidèlement 
fervi  &  commande  avec  diflinclion  dans  les  places  qui  leur  avoient  été  confiées;  François,  lils  de 
Marc- Antoine,  avait  i'ervi  avec  honneur  en  qualité  de  Capitaine,  &  il  reçu  plufieurs  blefiures  dans  les 
guerres  de  Naplcs  qui  le  mirent  hors  d'état  de  continuer  les  fervices,  mais  Charles  &  Claude,  leurs  (j/c) 
frères,  donnèrent  des  marques  de  leur  valeur  &  turent  tues  Capitaines  de  grenadiers  à  la  tin  du  der- 
nier ficelé;  Cefar,  lils  de  François,  a  exerce  avec  intégrité  une  charge  de  Confeiller  au  Parlement  de 
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Provence,  &  led.  Sr  de  Tripoli  de  Panifie  de  PalTis  remplit  actuellement  celle  dont  il  eft  revêtu  avec 
zèle  &  l'applaudi  fiement  du  public;  il  a  actuellement  trois  frères  Officiers  dans  l'armée  du  S.  Maré- 
chal de  Maillebois;  d'ailleurs  cette  famille  s'en  toujours  distinguée  par  les  alliances  qu'elle  a  faites 
avec  les  Gérentes,  les  Roux  de  Beauvezet  &  les  Vintimille,  les  Panifie  &  de  Paffis,  elle  efl  obligée  de 
porter  les  noms  Cv  armes  de  ce  dernier;  on  voit  un  maufolée  a  Dijon  où  repofe  Dinus  île  Pallis,  qui 
avoit  racheté  un  Duc  de  Bourgogne;  led.  S.  de  Tripoli  de  Panifie  a  encore  époufé  une  Vintimille  & 
avoit  époufé  en  premières  noces  une  de  Coriolis  d'Efpinoufe;  c\  comme  il  le  trouve  pofiefieur  des 
terres  de  la  Garde-lès-Gra fie,  de  celles  de  la  Garde-lès-Toulon,  de  celles  de  Cipières  &  Cofols,  lituées 
en  Provence,  en  qualité  d'héritier  testamentaire  de  la  !>'  de  Balon  [fie),  fa  mère,  laquelle  étoit  héri- 
tière cib  intejlat  d'Henry  de  Thomas,  l'on  coufin,  qui  pollèdoit  lefd.  terres  à  titre,  nom  &  dignité  du 
Marquifat  fous  lequel  elles  avoient  été  érigées  en  faveur  d'Augufte  Thomas,  fon  père,  Préfident  à 
mortier  au  Parlement  de  Provence,  par  Lettres  patentes  du  feu  Roy  notre  très-honnoré  Seigneur  ce 
bilayeul,  du  mois  de  Juin  mil  li\  cents  quatre  vingt  dix;  mais  comme  il  efl  porté  par  lefd.  Lettres 
que  led.  S.  de  Thomas  jouirait  dud.  titre  du  Marquifat  de  La  Garde-lès-Graife  &  terres  annexées 
lui,  les  enfans,  polterité  «Se  lignée  mâle,  &  que  led.  Henry  de  Thomas  a  été  le  dernier  mâle  dud. 
Augufte  de  Thomas,  led.  S.  de  Mark  de  Tripoli  de  Panifie  de  Paffis  nous  a  fait  fuplier  de  lui  ac- 
corder la  continuation  dud.  Marquifat,  aux  mêmes  conditions  portées  par  les  Lettres  du  mois  de  Juin 
mil  fix  cents  quatre  vingt  dix  &  de  lui  en  faire  expédier  nos  Lettres  fur  ce  néceilaires. 

A  quoi  nous  nous  fommes  volontiers  détermine  par  la  confidération  des  fervices  qu'il  nous  rend 
actuellement  &  de  ceux  de  l'es  ancêtres.  A  ces  caules  &  autres  confidérations,  de  l'avis  de  notre  Confeil 
qui  a  vu  les  Lettres  patentes  d'union  à  la  terre  &  baronnie  de  la  Garde-lès-Graffe,  des  fiels,  terres 
&  haronnies  &  feigneuries  de  la  Garde-les-Toulon,  de  Cipières  &  Cofols,  circonllances  &  dépen- 
dances, pour  ne  compofer  â  l'avenir  qu'une  feule  &  même  terre  &.  feigneurie,  laquelle  auroit  été 
créée,  érigée  &  décorée  du  nom,  titre,  dignité  &  prééminence  de  Marquifat,  fous  le  nom  de  la  Garde- 
lès-Gralïe,  lefd.  Lettres  enregiftrées  en  la  Cour  des  Comptes,  Aydes  &  Finances  d'Aix  le  feize  May 
mil  fix  cent  quatre  vingt  dix  neuf,  &  au  Parlement  de  Provence  le  douze  May  mil  fix  cent  quatre 
vingt  onze;  copie  collationnée  defquelles  lettres  elt  cy  attachée  fous  le  contre-feel  de  notre  Chancel- 
lerie; de  notre  grâce  fpéciale,  pleine  puiflance  èv  autorité  Royale,  Nous  avons,  par  ces  préfentes 
lignées  de  notre  main,  continué  èv  confirmé,  continuons  èv  confirmons  auxd.  terres,  haronnies  & 
feigneuries  unies  led.  titre  de  Marquifat,  èv  nous  l'avons,  d'abondant,  créé,  érigé,  décoré  &  élevé 
créons  &  érigeons,  décorons  &  élevons  audit  nom,  titre  M:  dignité  de  Marquifat  de  la  Garde-lès- 
Gralfe,  en  faveur  dudit  S1  Joseph-Charles  de  Mark  de  Tripoli  de  Panifie  de  Paffis  pour  en  jouir, 
par  lui,  les  entants  èv  fa  poitérité  mâle  née  &  ù  naître  en  légitime  mariage,  aux  mêmes  honneurs 
autorité,  prérogatives,  prééminences,  privilèges  &.  droits,  de  même  en  tout,  ainli  qu'en  jouilfent  les 
autres  Marquis  de  notre  Royaume,  &  qu'il  efl  plus  au  long  porté  par  les  Lettres  d'érection  du  mois 
de  Juin  mil  lix  cents  quatre  vingt  dix  &  qu'en  jouill'ait  led.  feu  S.  de  Thomas  avec  la  même  condi- 
tion qu'à  défaut  d'hoirs  mâles  en  loyal  mariage,  nous  ne  pourrons  ni  nos  fuccelfeurs  Roys,  en  confé- 
quence  de  l'ordonnance  de  mil  cinq  cents  foixante  lix,  prétendre  droit  de  réunion  de  lad.  terre  èv 
dépendances  à  notre  Domaine,  à  quoi  nous  avons  à  cet  égard  feulement  dérogé  èv  dérogeons  par  cefd, 
préfentes;  mais  retournera  feulement  ladite  terre  &  dépendances  en  leur  premier  état  èv  titres.  Si 
donnons  en  mandement  â  nos  amés  &  féaux  Confeillers,  les  gens  tenants  notre  Cour  de  Parlement  de 
Provence,  &  à  nos  amés  &  féaux  Confeillers,  les  gens  tenant  notre  Chambre  èv  Cour  des  Comptes, 
Aydes  &  Finances  à  Aix,  &  autres  nos  Officiers  qu'il  appartiendra,  que  ces  prélentes  nos  Lettres  de 
confirmation,  union  &  érection  defd.  terres  &  feigneuries  fous  le  titre  de  Marquifat  de  la  Garde-lès- 
Gralle  «S:  dépendances,  ils  faflent  lire,  publier  &.  enregiftrer,  è<  du  contenu  en  icelles  jouir  &  ufer 
ledit  Sr  de  Panifie  de  Pallis,  les  enfans  &  fuccelfeurs  mâles,  pleinement,  pailiblement  èv  perpétuelle- 
ment, ceflant  &  faifant  cellier  tous  troubles  &  empêchements  contraires,  nonobftant  ladite  ordon- 
nance de  mil  cinq  cents  foixante  lix  (S:  autres  ordonnances,  lois,  coutumes  &  réglemens  contraires, 
auxquels  nous  avons  dérogé  &  dérogeons  à  cet  égard  feulement,  fans  tirer  à  conféquence,  faut"  en 
autre  chofe  notre  droit  &  l'autrui  en  tout  :  Car  tel  cil  notre  plailir,  &  afin  que  ce  l'oit  chofe  ferme  èv 
fiable  â  toujours,  nous  avons  fait  mettre  notre  feel  à  ces  dites  préfentes.  Donné  à  Verlailles  le  quin- 
zième jour  de  Février,  l'an  de  grâce  mil  fept  cent  quarante  trois,  è<  de  notre  règne  le  vingt  huitième. 

Signé  :  LOUIS;  par  le  Roy,  Comte  de  Provence,  Phélippeaux. 
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LETTRES  PATENTES  PORTANT  CRÉATION  DE  MAJORAT, 

par  Charles  X, 

en  faveur  de  Pierre- Léandre,  Comte  de  Panifie. 

Du  itj  Juin  1S20. 

CHARLES,  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  et  de  Navarre.  A  tous  prélents  &  à  venir 
falut  :  Notre  très-cher  amé  &  féal  Pierre-Léandre,  Comte  de  Panisse,  né  en  la  ville  d'Aix  (Bouches- 
du-Rhone),  le  19  Février  1770,  Chevalier  de  notre  Ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis,  Che- 
valier de  juftice  de  Malte,  Chevalier  de  l'Ordre  des  Saints-Maurice-&-Lazare  de  Savoie,  élevé  à  la 
dignité  de  Pair  du  royaume  par  notre  ordonnance  du  5  Novembre  1  S27,  délirant  profiter  des  difpo- 
fitions  de  cette  ordonnance  &  remplir  les  conditions  qu'elle  impofe,  s'ell  retiré  par-devant  nous  à 
l'effet  d'être  autorifé  à  fonder  un  Majorât  qui  ferait  attache  à  la  Pairie  fous  le  titre  de  Baron;  Majo- 
rât que,  par  notre  autre  ordonnance  du  20  Septembre  1  828,  nous  l'avons  autorifé  a  établir  fur  les 
biens  ci-après  énonces,  indiques  comme  deftinés  a  ce  Majorat-Pairie-Baronie  en  l'afte  rendu  à  cet 
effet  par  notre  Garde  des  fceaux,  Miniftre  &  Secrétaire  d'Etat  au  département  de  la  juftice,  le  18  Oc- 
tobre fuivant,  en  vertu  de  l'article  i3  du  2'  Itatutde  Mars  .808,  dans  lequel  acte  tranicrit  au  bureau 
de  la  confervation  des  hypothèques  de  la  ville  de  Grafie  (Var)  le  trois  Novembre  1  S2S,  ces  biens  font 

ainfi  délignés  : A  ces  caufes  nous  avons  de  notre  -race  fpéciale  pleine  puiflance  &  autorité 

royale  érigé,  &  par  ces  préfentes  lignées  de  notre  main,  érigeons  en  Majorât  de  Pair  au  titre  de  Baron 
que  nous  y  attachons  par  ces  mêmes  préfentes,  le  domaine  de  la  Garde  litué  commune  de  Villeneuve 
arrondi fiement  de  Grade  (Var),  lequel  avait  été  érige  en  Marquilat  par  Lettres  royales  en  date  à 

Verfaillesdu  i5  Février  i743;  toutes  les  dépendances  de  ce  domaine Pour  ledit  Majorât  avec 

ladite  Pairie  &  le  titre  que  nous  y  attachons  par  ces  préfentes,  déformais  inféparables,  palier  après 
notre  très-cher  amé  &  féal  le  Comte  de  Panifie  a  fes  dépendants  nés  ou  a  naître,  en  ligne  directe  & 

en  légitime  mariage,  de  mâle  en  maie,  par  ordre  de  primogeniture Par  fuite  de  ce  que  dell'us 

nous  avons  déclare  &  par  ces  préfentes,  lignées  de  notre  main,  nous  déclarons  que  la  Paine  de  notre 
très-cher  amé  &  féal  le  S''  Pierre-Léandre,  Comte  de  Panifie,  elt  &  demeure  inftituée  fous  le  titre 
héréditaire  de  Baron  que  nous  y  avons  attache  &  que  non,  v  attachons,  pour  en  jouir,  par  lui  &  par 
(a  dépendance,  ainfi  qu'il  ell  ci-defius  preferit  &  établi.  Ordonnons  que  notre  très-cher  amé  &  fé  il 
le  Comte  de  Panifie  prendra  rang  a  la  Chambre  des  Pairs  parmi  les  Barons.  Voulons  &  ordonnons 
qu  il  le  dile  cV  qualifie,  foit  dit  &  qualifie  Baron  &  Pair  dans  tous  actes  &  contrats  le  concernant  & 
dans  lefquels  .1  mtcrviendra,  tant  en  jugement  que  hors  jugement;  voulons  aulli  que  les  Officiers 
publics  le  qualifient  de  très-noble  &  très-illuftre  Pair  de  France.  Concédons  à  lu,  &  a  fes  fuccelfeurs 
le  droit  de  placer  les  armoiries  de  famille,  qui  font  :  «  d'Agir  à  trois  Triangles  d'Argent  deux 
en  chef  &  un  en  pointe ,  furmontés  d'une  Étoile  d'Or,  qui  elt  de  Marc  dk  Chvtfmjnfuf-  Coupé 
parti,  au  premier  d'Azur  à  neuf  Croifettes  pâtées,  au  pied  fiché  d'Or,  pofées  trois,  trois  S  trois 
£■  deux  Barbeaux  adoffés  d'Argent,  brochant  fur  le  tout;  au  deuxième  d'  \-ur  à  fevt  Fmt  /' 
bled  d'Or,  pofés  auatre.  deux  S-  un  qui  elf  de  Paisse  ,  fur  un  manteau  d'azur  doub*  domines 
&  de  les  timbrer  d  une  couronne  de  Pair  ou  bonnet  d'Azur  cerclé  d'hermines,  entoure  de  la  couronne 
de  Baron  &  furmonte  d'une  Houppe  d'Or.  Chargeons  notre  Garde  des  fceaux,  Miniftre  &  Secrétaire 
d'Etat  au  département  de  la  jult.ee.  de  donner  communication  des  préfentes  a'ia  Chambre  des  Pairs 
&  d'en  furveiller  l'iule,  tion  au  Bulletin  des  lois;  feront  aulli  lefdites  Lettres  tranferites  au  bure-.u 
des  hypothèques  établi  en  ladite  ville  de  Grafie,  ce  dont  il  fera  jullitie  au  Confeiller  d'Etat  Com- 

milla.re  par  nous  au  Iceau Et  afin  que  ce  l'oit  choie  ferme  &  Itable  a  toujours,  notre  Garde  des 

iceaux  y  a  fait  appofer  notre  Iceau  en  préfence  de  notre  Commiftion  du  Iceau,  è<  nous  y  avons  aPDofé 
notre  feing  royal.  '     '  f"'1- 

Donné  au  château  de  Saint-Cloud,  le  feizième  jour  de  Juin  de  l'an  de  grâce  mil  huit  cent  vinet 
neuf.  &  de  notre  règne  le  cinquième.  Signé  :  CHARLES.  Plus  bas  e/l  écrit  :  Par  le  Roi  ■  le  Garde 
des  fceaux  de  France.  Mini/Ire  S  Secrétaire  d'État  au  département  de  la  ju/lice,  Signe  ■  Bour- 
dea,  .  1  ,/a  :  Par  ordre  du  Roi  :  le  Pair  de  France,  Minijlre  des  affaires  étrangères  Sitrré  ■ 
Comte  Portaus.   Vu  :  le  Confeiller  d'État,   Commiffaire  du  Roi  au  fceau  de  France'  ' Signé  • 
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PANDIN   de   NARCILLAC 


Comtes  de  Narcillac  (b  ;  anciens  Barons  de  Tonnay- Boutonne  (c)  &  Marquis  de 
Ronnnefort  (d);  anciens  Seigneurs  de  Beauregard  e  ,  Je.v  Paillandieres ,  des 
Jarriges  (f),  rfc  Boifgrand ,  du  Treuil,  de  la  Preuille,  des  Tejfonnières ,  des 
Martres,  du  Breutl-Bcrnac,  de  Mouehedune,  de  Biarges,  de  Saint-Hyppolite  g  , 
du  Chail,  du  Peux,  de  Chàteaiineitf.  de  Lujfaudiere ,  du  Parc ,  du  Chefne,  de  la 
Potardière,  des  Loges,  de  la  Forejl ,  de  la  Pradc ,  des  Vaux. 

en  POITOU,  ANGOUMOIS,  SAINTONGE,  au  pays  d'AUNIS 
et  en  LANGUEDOC. 


D'A~xur  à  trois  Pals  d'Argent;  au  Chef  confit  de  Gueules,  chargé  de  deux  Fafces  d'Or;  à  la  Bande 
de  même,  brochante  fur  le  tout.  Couronne  :  de  Comte.  Supports  :  deux  Licornes. 

La  Maifon  Pandin  eft  l'une  des  plus  anciennes  du  Poitou.  Elle  a  prouvé  fa  nobleffe 
par  titres  authentiques  jufqu'avant  l'année  1270,  fuivant  un  arrêt  de  la  Cour 
des  Aides  de  Paris,  du  2'3  Février  [764  h  .  Elle  a  l'honneur  de  defeendre  par  les 
femmes  de  la  Maifon  royale  de  France,  ce  qui  réfulte  du  tableau  de  parenté  annexé 
a  la  préfente  notice. 

Geffroy  Pendin  était  du  nombre  des  vingt-quatre  Écuyers  qui,  fous  les  ordres 
de  Jehan  I.eheneu,  figurèrent  dans  une  revue  parlée  à  Montargis  le  24  Juin  1420    /'  . 

Gilbert  Pendin,  Kcuyer,  ^  l'on  père,  étaient  inferits  en  1491  au  rôle  de  Parrière- 
ban  de  la  Noblelfe  du  Poitou,  convoqué  par  M.  de  Peaumont,  Sénéchal  du  Poitou. 
Ils  femblent  devoir  être,  par  l'ordre  des  temps,  les  petit-fils  8c  fils  de  Geffroy. 

De  l'arrière-petit-fils  de  Gilbert  defeend  Josias  Pandin,  Kcuyer,  Seigneur  de 
Jarriges,  auteur  d'une  franche  qui,  lors  de  la  révocation  de  ledit  de  Nantes  i685  , 
s'expatria  <\  le  fixa  en  Prude,  moins  Pierre  Pandin,  Kcuyer,  Sieur  de  Jarriges,  qui 
relia  eu  France  <\  lit  enregistrer  les  armes  en  1698  à  Y  Armoriai  général  de  France, 

a    Ce  nom,  qui  primimement  aurait  été  cent  Penn-din,  a  pafle  enfuite  par  la  forme  Pendin. 
\b)  Narcillac  cil  lilué  dans  le  canton  de  Jarnac,  arrondillement  de  Cognac. 

(c)  Tonnay-Boutonne,  chef-lieu  de  canton  de  l'ai-rondiUl-mcnt  de  Saint-Jean-d'Angély. 

[d]  Rommefort,  château  féodal  détruit,  fur  la  rouie  de  Surgères  à  Saint-Jcan-d'Angély. 
(c)  Beauregard,  l'eigncurie  dans  la  paroille  du  Brcuil-Bcrnac,  arrondillement  de  Ruffec. 
[/)  Les  Jarriges  était  un  fieflitué  prés  de  Lille-Jourdain  (département  de  la  Vienne). 
[g]  Saint-Hyppolite  de  Caton,  château  féodal  en  Languedoc. 

[h)  Cet  arrêt  a  été  imprimé.  11  s'en  conferve  un  exemplaire  aux  archives  de  la  famille. 

i  \  oir  le  Recueil  de  montres  £■  renies  de  siens  d'armes,  tirées  de  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris.  Bibl. 
nationale.  Colleclion  Gaignèrcs,  t.  ;S;,  fol.  295. 
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généralité  de  Poitiers.  C'efl  à  cette  branche  réfugiée  qu'appartient  Philippe-Joseph 
Pandin  des  Jarriges  il  fignait  :  De  Jarige),  né  a  Berlin  le  i3  Novembre  1706,  qui, 
grâce  à  l'es  hautes  aptitudes,  s'éleva  a  la  dignité  de  Grand  Chancelier,  Miniftre 
d'État  du  Roi  Frédéric  le  Grand  (Octobre  17? 5  .  Il  mourut  le  9  Novembre  1770, 
&  Formey  prononça  l'on  éloge,  le  28  Janvier  1771,  dans  l'affemblée  publique  de 
l'Académie  de  Berlin,  dont  le  Grand  Chancelier  de  Jarriges  était  Membre  &  Secré- 
taire depuis  l'âge  de  vingt-cinq  ans. 

Josiï:,  br  du  nom,  delcendant  au  VIe  degré  de  Gilbert,  efl  l'auteur  de  la  branche 
de  Lullaudiere,  maintenue  dans  la  noblefle  par  Maupeou  d'Ahleiges,  Intendant  en 
la  généralité  de  Poitiers  1698  ,  &  dont  deux  membres  firent  leurs  preuves  en  1788 
devant  Chérin  fils,  Généalogifte  des  Ordres  du  Roi,  pour  leur  admiflion  comme 
Officiers  au  lervice  militaire  a  .  Cette  branche  exilte  encore  en  Saintonge,  près  de 
Pons. 

Pascal  Pandin,  Fcuyer,  Seigneur  des  Paillandières,  delcendant  au  VIIe  degré  de 
Gilbert,  tut  maintenu,  avec  l'on  père  Jean,  dans  l'a  noblefle  de  race,  par  arrêt  du 
Conleil  d'État  du  27  Juillet  1667.  ITHozicr,  Armoriai  général,  r'  Kegillre,  a  donne- 
la  defeendance  jufques  ^  y  compris  Charles,  qui  fuit  {b  . 


BRANCHE  DE  ROMMEFORT  &  DE  NARC1LLAC. 
Suite.) 

VIII.    DEGRÉ. 

Charles  Pandin,  Lcuyer,  Seigneur  du  Treuil,  &c,  Capitaine  au  régiment  de 
Maillv,  eut  de  l'on  mariage  avec  Marie  Leriget  de  la  Fayi:  : 

1.  Jean-Gaspard,  dernier  cité  par  d'Ho/ier,  qui  fuit. 

2.  François-Henri  Pandin  de  Rommefort,  Seigneur  de  Beauregard ,  reçu  à  la 

première  compagnie  des  Moufquetaires  du  Roi  le  2(3  Juin  1726,  mort  en  ladite 
compagnie  le  20  Juin  1730,  fans  poltérité. 

3.  Chaules  Pandin  de  Boifgrand,  qualifié  Marquis  de  Rommefort  (c),  Capitaine 

au  régiment  de  Maillv,  Chevalier  de  Saint-Louis  le  i3  Janvier  1752;  mort  à 
Paris  le  iô  Juin  17X3,  fans  poltérité  de  Dame  Madeleine-Suzanne  Poupart, 
veuve  de  M.  de  la  Colle,  qu'il  avait  époufée  par  contrat  du  22  Août  1761. 

4.  Pierre-Gaspard  Pandin  de  P.iarges,  Capitaine  &  Major  au  régiment  de  Flan- 

dre, Lieutenant-Colonel  d'infanterie,  Chevalier  de  Saint-Louis  le  27  Sep- 
tembre 1734.  Pc  Jeanne  de  Montoi  11  r,  qu'il  avait  époufée  le  18  Juillet  1760, 
il  eut,  entre  autres  enfants  : 

I.  Jacques-Philippe  Pandin  de  Saint-Myppolitc,  Chevalier  de  Saint-Louis 
le  18  Août  1814  8;  Contre-Amiral;  décédé  le  3i  Octobre  1829.  11  avait 
époufe,  le  2  Septembre  179?,  Jcanne-Frédérique-Antoinette  Vignolle 

DE    LA   FARELLE,   dont   : 

1 .  Jkanne-Fiu'jdlrique-Athénaïs,  mariée,  le  29  Octobre  1829,  à  Marie- 
Jean-Hippolyte-Neftor  de  Benoist,  Marquis  de  la  Prunarède. 

■1    Ces  preuves  l'ont  confervées  à  la  Bibliothèque  nationale,  dans  l'ancien  fonds  du  cabinet  du  Saint-Ei'prit. 

b  Une  généalogie  détaillée  de  la  famille  entière  a  été  donnée  par  Laine,  Archives  de  la  Nobletfe  de  France, 
t.  VII,&  t.  VIII  &  \,  aux  additions.  -  Voir  auili  Bcauchct-Filleau,  Diâionnaire  desfamilles  de  r  ancien  Poitou. 

[c]  Dans  Ion  contrat  de  mariage  du  22  août  1  701  (Armct,  Notaire  à  Paris  .  &  dans  Von  acte  de  décès  &  les  acles 
de  partage  fubféquents. 
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2.  Cornélie-Jenny-Gabrielle,  mariée,  le  24  Août  i83i,  à  Eugène  de 

Bosc. 

II.  Alexis-François  Pandin  de  Biarges,  lit  les  preuves  Je  noblefle  devant 

Chérin  père  en  1783,  devint  Capitaine  de  chaffeurs  à  cheval,  &  fut  tué 

en  Elpagne,  à  la  tète  de  fa  troupe,  le  14  Novembre  1809.  Sans  poilérité. 

5.  Pierre  Pandin  du  Treuil,  Chevalier  de  la  Preuille,  Capitaine  au  régiment  de 

Guyenne  &   Chevalier  de   Saint-Louis;    mort,  en    1783,   fans  poftérité  de 

Françoife  de  Saint-Martin,  qu'il  avait  époufée  le  S  Janvier  1763. 

IX.    DEGRÉ. 

Jean-Gaspard  Pandin,  Chevalier,  Seigneur  de  Rommefort,  de  Beauregard,  du 
Treuil,  de  Bernac,  de  Mouchedunc  8c  autres  lieux,  né  à  I  .a  Faye  le  16  Octobre  1712 
farrondiflement  de  Rullec  ,  fut  Moufquetaire  du  Roi.  11  époufa,  à  Narcillac,  le 
17  Avril  1738,  Marie  Élifabeth-Henriette  Grf.en  de  Saint-jMarsault  qui  defeendait 
de  la  Maifon  royale  de  France.  Reconnu  noble  de  race  par  arrêt  de  la  Cour  des 
Aides  de  Paris,  du  i3  Août  1751,  il  mourut,  en  l'on  château  de  Beauregard  1  pa- 
roiile  de  Bernac,  reffort  de  Rullec  ,  le  12  Février  17s.".  11  eut  pour  fils  : 

1.  Louis-Pharamond,  qui  fuit. 

2.  Charles-Pierre  Pandin,  Chevalier  de  Rommefort,  né  en  1742,  Lieutenant- 

Colonel  du  régiment  d'Agénois  le  4  Août  1785,  Chevalier  de  Saint-Louis 
(Août  1786 ),  lit  les  campagnes  d'Allemagne,  de  Corfe  8c  d'Amérique,  &  prit 
part  à  l'élection  des  députes  pour  les  États  généraux,  dans  l'ordre  de  la  No- 
blellè  de  l'Aunis  en  178g.  11  mourut  le  11  Novembre  1823  a  La  Rochelle, 
fans  enfants  de  l'on  mariage  avec  M.Uc  Fleuriau  de  Bellevue. 

X.   DEGRÉ. 

Louis-Pharamond  Pandin,  Chevalier,  Baron  de  Narcillac  &  de  Tonnay-Bou- 
tonne,  première  baronnie  de  Saintonge,  Seigneur  de  Beauregard,  de  Bernac,  des 
Detfends,  de  Mouchedunc  8c  autres  lieux,  né  le  17  Juin  1731)  à  Cognac,  fut  Mouf- 
quetaire dans  la  première  compagnie  de  la  Garde  du  Roi  le  5  Novembre  1752,  8c 
fit  les  campagnes  de  176 1  8c  1762  comme  Aide  de  camp  du  Maréchal  Prince  de 
Soubife.  Ayant  acquis  du  Duc  d'Uzôs  la  baronnie  de  Tonnay-Boutonne  (ci),  il  obtint 
du  Roi  des  Lettres  patentes,  datées  de  Fontainebleau,  du  28  Octobre  1772,  le  lu- 
brogeant  aux  lieu  8c  place  du  Duc,  moyennant  loi  &  hommage  direct  (b).  Par  autres 
Lettres  patentes  du  Roi,  du  1  1  Juin  1774,  «  Louis-Pharamond  Pandin  de  Narcillac, 
Baron  de  Tonnay-Boutonne  »,  fut  autorifé  a  palier  un  bail  amphitéotique  avec  le 
Prieur  de  Saint-Pierre  de  Tonnay-Boutonne;  ces  Lettres  patentes  furent  enregiftrées 
au  Parlement  de  Bordeaux  le  5  Août  1774  c).  Il  rendit  encore  hommage  au  Roi 
comme  Baron  de  Tonnay-Boutonne,  le  10  Février  1 787,  en  la  Chambre  des  Comptes 
de  Paris  (d),  8c  vota  par  procuration  pour  l'élection  des  députés  aux  États  généraux 
de  1789,  dans  l'ordre  de  la  Noblefle  de  la  fénéchauffée  d'Angoulème.  11  avait  époufé, 

ange  en  i3uS  par  le  Roi  Philippe  le 
îge  maintenait  l'hommage  direcï  au 

'72.  Extrait  Jes  rcgiilrcs  du  Confeil 


{a}  La  baronnie  de  Tonnay-Houtonnc  était  un  a 

icien  d 

imainedu  Roi,  é 

Bel  contre  les  domaines  de  Chalus  &  Chaluil'et,  ré 

mis  à  1 

i  Couronne.  L'écl 

[{>)  Enregiftrées  au  Confeil  d'État  du  Roi,  à  Vc 

failles, 

le  2  i  Novembre 

d  État,  aux  archives  de  la  famille. 

c    Extrait  de  les  regillres,  ligné  de  Gale,  lYelu 

ent  du 

Parlement. 

{d    Extrait  de  les  rcgiflrcs,  aux  archives  de  la  1 

amille. 
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a  Paris,  le  ■_>  i  Mai  1766,  Flifabeth-Adélaïde  Cottin  de  Fontaine,  fille  de  Mefllrc 
Henri  Daniel  Cottin,  Fcuyer,  Seigneur  de  Fontaine-Notre-Dame,  de  Fieulaine, 

&c.  I!  ell  mort  a  Paris  le  9  Février  iSoS,  ne  laillant  qu'un  fils  unique,  qui  fuit. 

XI.    DEGRÉ. 

Chari.es-Pharamond  Pandin,  Baron  de  Narcillac,  né  à  Saint-Germain-du-Seudre, 
en  Saintonge,  &  baptifé  le  i3  Mars  1768,  Capitaine  au  régiment  du  Roi  (cavalerie) 
le  6  Avril  17SS,  émigra  en  [791 ,  lit  les  campagnes  de  l'armée  de  Condé,  fut  nommé 
Chevalier  de  la  Légion  d'honneur  (28  Août  1814),  Chevalier  de  l'Inftitution  du  mérite 
militaire  (i3  Février  i8i5)&  Chevalier  de  Saint-Louis  26  Février  i8i5),  enfin 
Colonel  commandant  les  gardes  nationales  de  l'arrondiiïcment  de  Mantes  à  la  Ref- 
tauration.  11  avait  époufé,  a  Paris,  par  contrat  du  22  Avril  1797,  Antoinette-Mélanie 
de  la  Briffe,  fille  d'Arnaud-Barthélemy,  Marquis  de  la  Briffe,  Baron  d'Arcis- 
fur-Aube;  elle  mourut  le  4  Juin  i8-_>3,  ^v  Charles-Pharamond  décéda  à  Pau  le 
22  Juin  182S.  Ils  ne  taillèrent  qu'un  fils,  qui  fuit. 

XII.  DEGRÉ. 

Louis-Pharamond-Léonce  Pandin,  Comte  de  Narcillac,  né  à  Paris  le  17  Février 
1798,  nomme,  le  icr  Juillet  1814 ,  l'un  des  douze  furnuméraires  privilégiés  dans  la 
compagnie  des  Chevau-légers  de  la  Garde  du  Roi,  puis  Capitaine  de  la  Garde- 
Royale  le  3i  Août  1825.  Il  reçut  le  titre  héréditaire  de  Comte,  avec  création  de 
majorât,  par  Ordonnance  du  Roi  du  4  Avril  i83o,  confirmée  par  Lettres  patentes 
du  7  Décembre  fuivant  a).  Il  ell  décède  à  Paris  le  r3  Lévrier  i856,  laillant  de  l'on 
mariage,  contracte  dans  cette  ville,  le  4  Mai  1825,  avec  Claudine-Renée-Chriftine 
Terray,  fille  de  Claude-Hippolyte  Terray,  ancien  Préfet,  &  de  Claire-Marie  Morel 
de  Vindé,  fille  du  Vicomte  Morel  de  Vindé,  Pair  de  France  : 

1.  Claude-Joseph-Ernest,  qui  fuit. 

2.  Charles-Gaspard  Pandin,  Vicomte  de  Narcillac,  né  le  17  Avril  i832,  ancien 

Capitaine-Commandant  au  8e  lanciers,  ancien  Lieutenant-Colonel  com- 
mandant le  8"  régiment  de  Paris  pendant  le  liège  de  1870,  Chevalier  de  la 
Légion  d'honneur,  marie,  le  i(">  Avril  i8Gi,à  Denife-Laure-Marie-Claudine 

TeRRAÏ   DE  MoREL-VlNDK,   dont  : 

I.  Léonce-Charles-Pharamond,  né  le  26  Septembre  1 865. 

II.  Christine-Louise-Marie,  née  le  12  Janvier  18O2. 

III.  Louisa-Hélène-Marie,  née  le  27  Janvier  i863. 

3.  Agathe-Marie  Pandin  de  Narcillac,  mariée,  le  18  Décembre  1848,  à  Camille- 

Arnaud,  Marquis  de  la  Briffe;  veuve  le  24  Mai  1861. 

XIII.  DEGRÉ. 

Claude-Joseph-Ernest  Pandin,  Comte  de  Narcillac,  chef  du  nom,  né  le  23  Avril 
1828,  ancien  Auditeur  au  Conleil  d'État,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  Camé- 
rier  fecret  de  cape  *  d'épée  de  S.  S.  le  Pape  Léon  XIII,  a  époufé,  le  10  Juin  1854, 
Hélène  d'Espinassï  de  Fontanelle,  fille  du  Marquis  d'Espinassy  de  Fonta- 
nelle \  de  Mllc  d'Essi  \,  la  heur  de  Lord  Comte  d'Eiïex  acluel. 
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Alliances  :  Les  Comtes  de  Narcillac  tiennent  par  leur  plus  proche  parenté  aux 
Comte  de  Chabot,  Marquis  de  la  Biui-fe,  Marquis  de  Langi.e,  Marqais  des  Mons- 
tiers-Mérinville,  -Marquis  de  Pazzis,  Lord  Comte  d'Esskx,  Baron  Forth-Rouen, 
Comte  Ti.kKAY,  Marquis  de  Mathan,  Baron  de  Bernon,  Marquis  de  Vogué, 
Comte  de  Sesmaisons,  E.  Le  Marchand,  Marquis  de  Belisei  r,  Marquis  des  Isnards- 
I  Suzk,  Comte  d'Espinay-Saint-Luc,  Duc  d'Harcourt,  Duc  d'Ursel,  Comte  An- 
|  dras  de  Mahcv,  &c,  &c.  lis  l'ont  les  petits-neveux  de  Bossuet,  l'Évcque  célèbre 
de  Meaux,  &  du  Maréchal  de  Catinat. 


4i5<*   '- 


de   PAYAN., 

Anciens  Seigneurs  de  la  Garde-Pariôl,  de  la  Motte,  de  Saint-Martin. 
COMTAT  VENA1SSIN,  DAUPHINÉ,  PROVENCE  et  LANGUEDOC. 


D'Azur  au   Chevron  d'Or,  accompagné  de  trais  Molettes   de  même, 
pofe'es  Jeux  en  chef  &  une  en  pointe. 

Cette  ancienne  famille  eft  originaire  d'Italie.  L'un  de  l'es  membres  a  accompagné 
le  Pape  à  Avignon,  lors  de  l'établillement  du  Saint-Siège  dans  cette  ville.  Des 
le  commencement  du  XVe  lièele,  on  la  trouve  fixée  dans  le  Comtat  Venaillin;  elle 
y  jouiflait  déjà  à  cette  époque  d'une  grande  confédération.  Elle  s'eit  répandue 
enfuite  dans  le  Languedoc,  la  Provence  &  le  Dauphine,  &  a  reçu,  le  14  No- 
vembre 16 r 2,  des  Lettres  de  naturalifation  du  Roi  Louis  XIII.  Ces  Lettres  recon- 
naiffent  lbn  ancienne  nohletfe,  qui  fut  plus  tard  confirmée  par  ordonnance  de  M.  de 
Bezons,  Intendant  de  Languedoc,  rendue  le  3  Décembre  1670,  fur  production  des 
titres  de  nobleffe  remontant  à  Philibert  Paven,  qui  tefta  en  1495. 

La  généalogie  détaillée  de  Cette  famille,  qui  s'eft  divifée  en  plufieurs  branches, 
a  été  donnée  par  d'Hozier,  au  YL'  Regiltre  de  cet  Armoriai ,  pp.  909-919. 

L a  première  de  ces  branches,  celle  de  Payan  de  l'Hôtel,  Cofeigneurs  puis  Barons 
de  la  Garde,  n'a  plus  de  repréfentant  maie.  Son  dernier  chef,  Charles-François 
Maurice-Léopold  de  Payan  de  l'Hôtel,  Baron  de  la  Carde,  né  à  Bolène  en  1791, 
fils  de  Louis-François-Antoine-Maurice,  auquel  s'arrête  d'Hozier,  8:  de  Anne- 
Catherine-Mélanie  de  Gordon  ,  cil  décédé  à  Avignon  le  6  Juin  [863.  11  avait  époul'é 
Jeanne-Marie-Zéphirine  de  Cotton,  fille  de  M,  de  Cotton,  Préfet  de  la  Drôme. 
De  cette  union  vinrent  plufieurs  enfants,  entre  autres  : 

1.  Louis-Charles-Maurick  de  Payan  de  l'Hôtel,  né  a  Mirmande  en    1822,  dé- 

cédé, au  château  de  Cazavel,  le  3o  Juillet  i836. 

2.  Charles-Gabriel  de   Payan  de  l'Hôtel,   né  à  Mirmande  en    Février   i836, 

décède,  au  château  de  Cazavel,  le  2  Juillet  l836. 
La  deuxième  branche  s'eft  éteinte,  ainli  que  d'Hozier  l'a  conllaté,  en  la  perl'onne 
de  Joseph  de  Payan  de  1  Eltang,  qui  ne  lai  lia  qu'une  fille  : 

Maiue-Anne-Henriette,  mariée,  en  premières  noces,  à  Meffire  Marc-François  de 
Riiîère,  Marquis  d'Antremont,  &,  en  fécondes  noces,  au  Baron  de  Bourdic 
Major  de  la  ville  de  Nîmes.  Elle  fut  connue  dans  les  Lettres  fous  le  nom 
de  Madame  d'Antremont,  ck  mourut  à  La  Ramière,  près  Bagnols,  leg  Août 
1802    a  . 

ta |  Nouvelle  Biographie  générale ,  1.  VII,  col.  5;,  Bourdic-Viot. 


de   PAYAN. 


TROISIEME  BRANCHE. 

VIII.  DEGRÉ. 

Noble  François  de  Payan  {voir  p.  9  de  la  notice  de  d'Hozier),  Avocat  8c  Con- 
feiller  au  Parlement  du  Dauphine,  Jurilconiulte  l'axant,  décédé  en  1793.  De  l'on 
mariage  avec  Demoifelle  Marthe  Isoard,  naquirent  : 

1.  Charles-François  de  Payan,  ne  le  24  Janvier  1738,  décédé  le  25  Février 
1765. 

2.  Joseph-François  de  Payan,  qui  fuit. 

3.  Henri-Laurent-François  de  Payan,  dont  l'article  fera  rapporté  plus  loin. 

4.  Philibert-François  de  Payan,  ne  le  24  Janvier  1763,  décédé  le  20  Octobre 
1 7  G  5 . 

5.  Jeanne-Françoise  de  Payan,  née  le  8  Février  1727,  mariée  à  Jol'eph- 
Paul  d'Audifret,  Fcuyer,  Colcigneur  de  Venafquc  8c  Saint-Didier,  Con- 
1  ciller  du  Roi. 

(">.  Claude-François  de  Payan,  né  à  Saint-Paul-Trois-Chàteaux  le  4  Mai  1766, 
Officier  d'artillerie,  puis  Agent  national  prés  la  Commune  de  Paris  en  1793. 
L'un  des  Rédacteurs  de  /' ' Anti-Fédéralijie ,  mis  hors  la  Loi  avec  l'es  collègues 
de  la  Commune  de  Paris  en  infurrecTion  contre  la  Convention,  il  mourut 
avec  un  grand  courage,  guillotine  a  Paris  le  10  Thermidor  an  11  (28  Juillet 
1794).  Orateur  8c  Écrivain  de  talent,  il  le  lailla  Couvent  égarer  par  l'exalta- 
tion de  l'es  opinions  politiques  {a). 

IX.   DEGRÉ. 

Joseph-François  de  Payan-Dumoulin ,  né  à  Saint-Paul-Trois-Chàteaux  le  19  Fé- 
vrier 1759,  Confeiller-Maître  à  la  Cour  des  Comptes  de  Dauphine,  Commill'aire 
de  flnltruétion  publique  a  Paris  en  1794.  Profcrit  au  9  Thermidor  an  11,  il  Ce 
réfugia  en  Suillé.  Revint  en  France  en  1795  &  exerça  les  fonctions  de  Directeur  des 
Contributions  directes  jutqu'en  1816.  Fut  nomme  Membre  du  Confeil  général  de 
la  Poire,  Maire  de  Saint-Paul-Trois-Chàteaux  &  d'Alixan,  où  il  mourut  le  20  Mai 
i852.  Écrivain  érudit,  il  était  Membre  de  plufieurs  Sociétés  littéraires  {b).  De  l'on 
union  contractée  en  1809  avec  Demoifelle  Sophie-Marguerite  Mei.i.eret,  tille  de 
Mr  Melleret,  Avocat  au  Parlement  de  Crenoble  <\  Préfident  de  Y Adminiftration 
départementale  de  la  Drôme,  vinrent  : 

1.  Charles-François-Félix-Ernkst,  qui  fuit. 

2.  Émile-Antoine-de-Liseau,  ne  à  Alixan  le  17  Octobre  1817,  Contrôleur  des 
Contributions  directes,  marie  à  Demoifelle  Sylvie  Combe.  Décède  à  Tour- 
non  en  1861 . 

3.  Marthe-Sophie,  mariée  à  M'  Ulanchard,  Notaire  à  Alixan. 

4.  Laure-Anais,  mariée  à  Mr  Simond,  Maire  8c  Notaire  à  La  Paume  d'Hollun. 

X.    DEGRÉ. 

Charles-François-Fklix-Ernest  de  Payan-Dumoulin,  ne  à  Montbrifon  (Poire) 
le  H)  Juin  1811,  Avocat  à  Valence    Drôme)  en  1 83 1  ,  fucceflivement  liàtonnier  de 

a)  (l.l  Nouvelle  Biographie  générale,  t.  XXXIX.  col.  428  ..v  42c,. 
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l'Ordre,  Préfident  du  Tribunal  civil  du  Puy  ;  Haute-Loire),  enfin  Confeiller,  Préfi- 
dent  des  Afliles  à  la  Cour  d'Aix  en  i863,  ancien  Membre  du  Confeil  général  de 
la  Drôme,  Officier  de  l'inttruction  publique,  Membre  de  plufieurs  Académies, 
Auteur  de  divers  ouvrages  fur  la  Légiflation,  l'Archéologie  &  les  Sciences.  Ma- 
rié, par  contrat  du  6  Janvier  [836,  à  Demoifelle  Marie-Honorée-Pauline,  fille  de 
M'  Faure,  Capitaine  d'artillerie,  &  de  Dame  Éléonore  Massol,  fille  du  Général  de 
divifion  Massol.  De  cette  union  font  irais  : 

i.  Joseph-François-Laurent-Charles,  né  a  Valence  le  3i  Juillet  i83(j,  Lieu- 
tenant de  vailléau,  Officier  de  la  Légion  d'honneur. 

2.  Charlfs-Francois-Louis-Geoiu.es,  né  à  Valence  le  18  Septembre  1840,  Avocat 

à  la  Cour  d'Aix,  puis  Greffier  du  Tribunal  civil  de  Valence,  marié,  le   23 
Oclobre  1867,  à  Demoifelle  Gabrielle  Latin. 

3.  Ambroise-Paul-Ernest-Ai.bert,  né  à  Valence  le  24  Janvier  1843,  Capitaine 

au  141S  de  ligne,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  marié,  le  24  Novembre 
1874,  à  Demoifelle  Théréfe  Beaumier. 

4.  Gabriel-Chari.es-Antoine-Léon  ,  né  à  Valence  le  22  Mars  184b,  décédé  en 

bas  cage. 

5.  Marie-Éléonore-Sophie-Gabrielle,  née  à  Valence  le  20  Février  1 838,  mariée, 

le   iL'r  Juin  i865,  à  Alcide  Micol.  De  ce  mariage  font  ilTus  : 
I.  Charles,  né  à  Voiron  (llere)  le  8  Mars  1866. 
IL  Anmarie,  née  à  Voiron  le  5  Février  1868,  décédée  à  San-Rémo  (Italie) 

le  1  1   Mars  1880. 
III.   Denise,  née  à  Voiron  le  8  Juin   [869. 

RAMEAU  DE  LA  TROISIÈME  BRANCHE. 

IX.   DEGRÉ. 

Henri-Laurent-François  de  Payan,  ne  à  Saint-Paul-Trois-Chàteaux  le  28  Avril 
1760,  Officier  d'État  major,  Aide  de  camp  du  Général  du  Muy,  marié  à  Paris 
en  1798  à  Demoifelle  Marie-Jeanne-Françoife  Campan,  décédée  à  Paris  le  24  Sep- 
tembre 1845,  (^  lui  à  Armiro,  en  Thelfalie,  le  8  Décembre  1818,  lailfant  de  l'on 
union  un  fils,  qui  fuit. 

A'.   DEGRÉ. 

Henri-Paul-François  de  Payan,  ne  à  Paris  le  9  Novembre  170c),  Secrétaire 
général  du  Gouvernement  de  la  Principauté  de  Monaco,  Commandeur  de  l'Ordre 
de  Nichan  lltihar,  Chevalier  des  Ordres  de  Saint-Charles,  de  Saint-Maurice  è\ 
Saint-Lazare,  <*v  de  Saint-Grégoire-le-Grand;  il  a  époufé,  le  17  Septembre  i833,  a 
Paris,  Demoifelle  Palmire-Claire-Anne  Joubert,  dont  : 

1.  Henri-Charles-Gaston,  né  à  Paris  le  25  Novembre  1854. 

2.  Edouard-Charles-François,  né  à  Monaco  le  29  Juillet  18G7. 

3.  Anne-Marie-Gabrielle,  née  à  Monaco  le  2  Février  1869. 


Regijîrc  feptièmt 
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QUATRIÈME  BRANCHE. 

VII.  DEGRÉ. 

Noble  Joseph-François  de  Payan-Champier  (voir  p.  10  de  la  notice  de 
d'Hozier),  Avocat  au  Parlement  de  Grenoble,  époufa,  par  contrat  du  2  Septembre 
1748,  Demoilelle  Marie-Madeleine-Thérèfe  de  Truc  des  Arènes,  de  laquelle  il 
eut  : 

1.  Hilaire-François,  né  le  25  Juin  1 7 5 ( "> ,  décédé  fans  alliance. 

2.  Joseph-François,  qui  fuit. 

3.  Anne-Marie-Louise,  née  le  28  Janvier  iySo,  femme  de  Mr  Caudeiron. 

4.  Pauline-Thérèse,  née  le  20  Août  17^2,  décédée  fans  alliance» 

5.  Victoire-Marthe,  née  le  14  Décembre  1757,  décédée  fans  alliance. 

6.  Julie,  née  le  3o  Décembre  1758,  époufe  de  M'  Fargier. 

7.  Madeleine-Modeste,  née  le  27  Décembre   [762,  décédée  fans  alliance. 

VIII.   DEGRÉ. 

Joseph-François,  IIe  du  nom,  de  Payan-Champier,  né  le  10  Juillet  1760,  marié, 
le  2  Octobre  1788,  à  Marie-Jeanne  de  Lamure.  11  ell  décédé  le  17  Septembre  i836, 
lailfant  de  l'on  union  : 

1.  Louis-François-Joseph,  qui  luit. 

2.  Eugène  de  Payan-Champier,  ne  en  Janvier  1809,  Suhltitut  du  Procureur  du 

Roi,  marié  en  i838  a  Olympe-Anaïs  Ja.met.  De  cette  union  : 

I.  Denise-Anais,  époufe  de  l'on  coufin  germain  Louis-Amédée  (voir  ci- 
de  flous). 

II.  Louise,  née  en  1841  ,  décédée  en  1846. 

3.  Marie-Louise,  mariée  a  Mr  Gau,  Confeiller  a  la  Cour  de  Nîmes. 

4.  Françoise-Sophie,  fans  alliance. 

IX.  DEGRÉ. 

Louis-François-Joseph  de  Payan-Champier,  né  à  Saint-Paul-Trois-Çhàteaux  le 

19  Septembre  1793,  Préfident  du  Tribunal  civil  d'Orange  (Vauclufe),  Chevalier 
de  la  Légion  d'honneur,  marie,  le  3i  Décembre  i83q,  à  Léonice-Adélaïde  Rou- 
VERIER  de  Cabrières,  dont  un  fils  : 

X.  DEGRÉ. 

Louis-Amédke  de  Payan-Champier,  né  à  Orange  le  20  Octobre  1840,  marié  le 

20  Octobre  i863,  à  l'a  confine  germaine  Denise-Anais  de  Payan-Champier,  dé- 
cédée en  1881,  fans  enfants. 
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CINQUIEME  BRANCHE, 

ÉTABLIE    l'N     PROVENCE  Ul). 

V.  DEGRÉ 

Antoine  de  Payan  de  Saint-Martin,  que  Ton  croit  troifième  fils  de  Charles  de 
Payan  &  de  Lucrèce  de  Marsane  de  Fontjulianne,  quitta  le  Dauphiné  pour 
s'établir  en  Provence  vers  le  milieu  du  XVI F  fiècle.  11  Te  maria  à  Toulon  avec 
Demoifelle  de  Mari  in,  <>v  le  retira  peu  de  temps  après  à  Aix,  où  il  fut  pourvu 
l'an  1678  d'une  charge  de  Tréforier  général  de  France,  8c  acquit  vers  cette  époque 
la  terre  de  Saint-Martin.   De  cette  union  vinrent  : 

1.  Jean-Baptiste,   qui  fuit. 

2.  Joseph  de  Payan,  Abbé  de  Lefterp. 

3.  Anne  de  Payan  de  Saint-Martin,  mariée  dans  la  Maifon  de  Fortis. 

VI.  DEGRÉ. 

Jean-Baptiste  de  Payan  de  Saint-Martin,  Confeiller  à  la  Cour  des  Comptes  de 
Provence  le  i5  Novembre  1694,  le  maria,  le  22  Octobre  iyo3,  avec  Demoifelle 
Jeanne  v>.-  Bonifacf.  De  cette  union  : 

1.  Jean-Antoine,  qui  fuit. 

2  &  3.  Deux  filles  Religieufes. 

VII.  DEGRÉ. 

Jean-Antoine  de  Payan  de  Saint-Martin,  Confeiller  à  la  Cour  des  Comptes  le 
•21  Février  1727,  contracta  alliance,  le  5  Avril  1728,  avec  Demoifelle  Madeleine 
de  Cabre,  de  laquelle  il  eut  : 

1.  Louis-Jean-Antoine,  qui  fuit. 

2  8v  3.  Deux  filles  Religieufes. 

4.  N.  Je  Payan  de  Saint-Martin,  mariée  à  M.  d'André,  Confeiller  au  Parlement 

de  Provence. 

VIII.  DEGRÉ. 

Louis-Jean-Antoine  de  Payan  de  Saint-Martin,  Confeiller  au  Parlement  de 
Provence  le  11  Mai  1758.  Marié  à  Demoifelle  Urfule-Honorade-Anne  de  Lions- 
Saint-Ferréol.  De  cette  alliance  : 

IX.  DEGRÉ. 

Antoine-Joseph  de  Payan  de  Saint-Martin,  né  en  1770  à  Saint-Martin  de  Bromes, 
Officier  d'infanterie,  marie  à  Demoifelle  Ueatrix-Anallalic  Combe.  Il  ell  décède  à 
Aix  le  14  Juillet   18(0,  laillant  de  Ion  mariage  une  fille  :  Marie. 

(ni  Artefeuille,  Hiftnire  héroïque  &  univerfelk  de  la  Nobleffe  Je  Provence,  t.  II,  p.  200. 
3®» 
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de  PEYTES  de  MONTCABRIER, 

.nciens  Seigneurs  d'Avignonet,  de  la  baronnie  de  Mont  gaillard ,  de  Céffales , 
lesCaJJ'cs,  Montcabrier,  Roquenault ,  Lampaye,  Calvel,  Montancel,  Bagnùres, 
Pugnèrcs,  Saint- Paulct,  la  Bajlide  d? Anjou;  Cofeigneurs  de  Gardouch  &  autres 
lieux. 

en  LANGUEDOC. 
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Ecartelé  :  aux  i"  £•  4",  d'Azur  à  trois  Fa/ces  d'Or,  accompagnées  en  pointe  de  deux  Croifettes 
d'Argent,  qui  eft  de  Peytes;  aux  2''  &  3°,  de  Gueules  à  la  Montagne  d'Argent  de  fept  Cou- 
peaux,  fommée  d'un  Arbre  du  même,  aux  fept  Branches,  furmonté  d'une  Chèvre  pajfante,  auffi 
d'Argent;  au  Chef  confit  Ac  France;  qui  cil  de  Montcabrier. 

La  fanùlle  de  Peytes,  originaire  du  Poitou,  appartient  depuis  la  fin  du  XIIe  fiècle 
ou  le  commencement  du  XI1L  à  la  Nobleffe  du  Languedoc,  avec  laquelle  elle 
contracta  de  nombreufes  alliances  des  plus  honorables.  Elle  compte  parmi  les 
membres  un  grand  nombre  d'Officiers  de  terre  6c  de  mer,  des  Adminiilrateurs, 
plufieurs  Chevaliers  de  Saint-Louis  &  autres  Ordres.  Plufieurs  de  les  membres  ont 
occupé,  avant  1789,  des  charges  importantes  dans  la  Magillrature  6c  les  Finances. 
Des  titres  lui  ont  été  accordés  en  récompenfe  de  les  bons  6c  loyaux  lervices. 

PREMIER   DEGRÉ. 

Jourdain  1er  de  Peytes  (en  roman  :  de  Peiteus  ou  de  Peïtieus;  en  latin  :  de 
Paitefio  ou  Peitajio ,  ce  qui  veut  dire  :  du  Poitou  ou  de  Poitiers),  à  fon  retour 
de  la  Terre-Sainte,  reçoit  en  apanage  d'Adhémar  de  Poitiers,  Duc  de  Valenti- 
nois  (des  Comtes  de  Poitiers),  l'un  des  chefs  de  la  croilade,  des  fiefs  leigneu- 
riaux  dans  les  baillies  d'Avignonet  6c  Caraman,  dont  la  baronnie  de  Montgaillard 
faifait  partie  (a).  Il  prêta  en  1242  ferment  de  fidélité  à  faint  Louis,  ainfi  qu'en 
11243  à  Alphonle  de  Poitiers  6c  à  Jeanne  de  Touloufe.  11  eut  un  fils,  qui  fuit. 

//.    DEGRÉ. 

Jourdain  II  de  Peytes,  Cofeigneur  d'Avignonet,  hommager  en  1271  de  Phi- 
lippe le  Hardi.  Son  fils  : 

///.    DEGRÉ. 

Jourdain  III  de  Peytes,  Seigneur  d'Avignonet,  laiila  deux  fils  : 

1 .  Jourdain  IV,  qui  continua  la  branche  des  Seigneurs  d'Avignonet. 

2.  Pelfort,  qui  fuit. 


Les  cinq  promit 
îMil-,  Je  la  Cour 


:hartes,  par  M.  Juuic 


PEYTES  de   MONTCABRIER, 


IV.   DEGRE. 

Pelfort  de  Peytes,  Seigneur  de  Montgaillard,  hommager  à  Touloufe,  le  10  Dé- 
cembre i38g,  de  Charles  VI;  il  eut  deux  fils  : 
i .  Jourdain,  qui  fuit. 
2.  Tristan,  auteur  des  Seigneurs  de  Saint-Paulet,  rapportés  plus  loin. 

V.   DEGRÉ. 

Jourdain  V  de  Peytes,  Baron,  Seigneur  de  Montgaillard,  eut  deux  enfants  : 
i.  Tristan  II,  qui  continua  les  Seigneurs  de  Montgaillard. 
2.  Pierre,  auteur  des  Seigneurs  de  Montcabrier,  qui  fuit. 

VI.    DEGRÉ. 

Pierre  Ier  de  Peytes,  Cofeigneur  de  Montgaillard,  Seigneur  de  Montcabrier  par 
fon  mariage,  vers  i+tt,  avec  Jeanne  de  Montcabrier,  fille  unique  d'Armand- 
Guilhem,  Seigneur  de  Montcabrier.  Il  affilia  en  1421  a  la  montre  des  Gentils- 
hommes du  Languedoc,  ainli  qu'il  en  a  été  conflaté  dans  le  procès-verbal  dreffé 
par  Pierre  de  Foucaud ,  Écuyer  &  Viguier  de  Touloufe.  De  l'on  mariage,  il  eut  : 

Pierre,  qui  fuit. 

VII.  DEGRÉ. 

Pierre  II  de  Peytes,  Seigneur  de  Montcabrier,  lit  hommage  au  Roi  Louis  XII 
en  i5o3,  8c  tefta  le  6  Septembre  i5o8,  laiffant  : 

1 .  Jean,  qui  fuit. 

2.  Nicolas,  Cofeigneur  de  Montcabrier,  qui  époufa  Demoifelle  de  Castillon, 

&  tefta  le  3  Septembre  1.144,  laiffant  de  fon  mariage  : 
I.  Jean  II,  mort  fans  enfants. 
IL   Béatrix,  mariée  à  N.  de  Castillon,  fon  coufin. 

3.  Antoine,  Prêtre. 

VIII.  DEGRÉ. 

Jean  I  de  Peytes,  Écuyer,  Seigneur  de  Montcabrier,  partagea,  en  Octobre  i5o8, 
avec  fon  frère  Nicolas,  les  biens  de  l'on  père,  &  mourut  en  Ô40,  laiffant  : 

1 .  François,  qui  fuit. 

2.  Jean  111,    1 

3.  Jacques,       morts  fans  poftérité. 

4.  Jeanne,     ) 

EX.   DEGRÉ. 

François  de  Peytes,  Seigneur  de  Montcabrier;  hommager  en  Ô40,  avec  fon 
oncle  Nicolas,  de  l'Archevêque  de  Touloufe,  Odet  de  Châtillon.  Il  mourut  le 
27  Mars  i5y3,  après  avoir  époufé  Béatrix  de  Bonvii.ars,  de  laquelle  vinrent  : 

1 .  Nicolas,  qui  fuit. 

2.  Thomas,  auteur  de  la  branche  des  Seigneurs  de  Roquenault  8c  Lampaye, 

rapportée  après  celle  des  Seigneurs  de  Saint-Paulet. 

3.  Pierre,  Seigneur  de  la  Plane,  marié  à  Demoifelle  Jeanne  de  Faumont,  dont 

il  eut  : 

Bkrnard,  mort  fans  poftérité. 
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4.  Blanchi-;,  mariée  à  Guillaume  Dessus  (aliàs  :  Laffus). 

5.  Autre  Blanche  ou  Blanque,  femme  de  Jean  de  Nouault,  Seigneur  de  Séfan. 
6  &  7.  Marguerite  &  Pierronne. 

X.    DEGRÉ. 

Nicolas  de  Peytes,  Écuyer,  Seigneur  de  Montcabrier,  qualifié  de  Baron  en 
i582,  Jufticier,  hommager  &  Grand  Écuyer  du  Cardinal  d'Armagnac,  tefta  le 
12  Mars  1 583.  Marié,  en  premières  noces,  à  Demoifclle  de  Pagèze  de  Saint- 
Lieux,  dont  il  n'a  pas  eu  d'enfants,  il  epoufa,  en  fécondes  noces,  Beatrix  de 
Catriol;  de  ce  mariage  vinrent  : 

1 .  Jean  IV,  qui  fuit. 

2.  Jean  V,  qualifié  Baron  dans  une  déclaration  de  i5ç)i.  11  epoufa  Marguerite 

de  Bonnlfoi,  dont  il  n'eut  pas  d'enfants. 

3.  Isabeau,  mariée  à  Jacques  Del-Guy    aliàs  :  de  Til-Guy). 

XL    DEGRÉ. 

Jean  V  de  Peytes,  Ecuyer,  Baron  de  Montcabrier,  Page,  en  Mai  i5q2,  du  Duc 
de  Joyeufe.  Il  epoufa,  par  contrat  du  4  Septembre  1600,  Imberte  Del-Guy,  de 
laquelle  vinrent  : 

1 .  Michel-Pierre,  qui  fuit. 

2.  Imberte. 

XI I.    DEGRE. 

Michel-Pierre  de  Peytes,  Ecuyer,  Baron,  Seigneur  de  Montcabrier,  fut  com- 
millionne  par  le  Maréchal  de  Thémines,  le  17  Août  i6a5 ,  pour  la  levée  de  cent 
hommes  d'armes,  &,  en  1628,  reçut  la  même  comminion  du  Prince  de  Condé.  Il 
epoufa,  par  contrat  du  5  Juin  1627,  Ifabeau  d'Olivier,  fille  de  Pierre  d'Olivier, 
Conléiller  au  Parlement  de  Touloufe,  ^  de  Demoifelle  Marie  d'Isarny.  De  cette 
union  il  eut  : 

XI IL   DEGRÉ. 

Pierre  IV  de  Peytes,  Écuyer,  Baron,  Seigneur  de  Montcabrier,  Conléiller  Se- 
crétaire, Contrôleur  en  la  Chancellerie  du  Parlement  de  Touloufe,  fut  déclaré 
Noble  &  iffu  de  noble  race  &  lignée  par  ordonnance  de  M.  Bazin  de  Bezons, 
Intendant  en  Languedoc,  rendue  le  26  Mars  1666.  Il  epoufa,  en  premières  noces, 
le  10  Janvier  1634,  Marie  de  Valette,  dont  il  eut  : 

1.  Pierre-Antoine,  mort  fans  poltérite. 

2.  Barthélémy,  qui  fuit. 

Et  quatre  filles,  non  mariées. 

Il  epoufa,  en  deuxièmes  noces,  Jeanne  de  Villèle,  ?\,  en  troilièmes  noces, 
le  18  Août  1699,  -Mme  de  Vianni z,  fille  de  Jean  de  Viannez,  Avocat  au  Parlement, 
^  de  Demoifelle  Marie  de  Bésombes.  il  mourut  en  Février  1 7 1-î 7 .  De  l'on  dernier 
mariage  vinrent  : 

1.  François-Henri,  qui  fuivra  après  fon  frère. 

2.  Saturnin,  Officier  au  régiment  de  Lorraine  (cavalerie). 

3.  Marie,  époufe  d'Antoine  de  Vaqué,  Seigneur  de  Sabazau. 

4.  Françoise,  mariée  a  Georges  de  l'Hôpital. 
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XIV.   DEGRE. 

Barthélémy  de  Pcytcs,  Seigneur  de  Calvel  &  Montaucel,  époufa,  en  premières 
noces,  Marguerite  de  Rivai. s,  8: ,  en  fécondes  noces,  Marguerite  de  Mathieu,  de 
laquelle  vint  : 

Jean-Joseph,  qui  fuit. 

Il  contracta  une  troifième  alliance  avec  Demoifelle  Anne  de  Saint-Feux,  dont 
il  eut  : 

i.  Louis,  \ 

2.  Joseph,  tous  trois  Officiers,  morts  fans  poftérité. 

3.  Pierre-Antoine,    ) 

XV.    DEGRÉ. 

Jean-Joseph  de  Peytes,  Seigneur  de  Calvel  &  Montaucel,  Sous-Lieutenant  en  1708 
au  régiment  de  Soillbnnais,  puis  Capitaine  en  171  1  de  la  compagnie  de  la  garde 
bourgeoife  de  Verfeil,  fous  les  ordres  de  M.  de  Puylaroque.  11  époufa  Antoinette 
de  Renaud,  dont  il  eut  : 

1.  François,  Major  au  régiment  de  Bourbon,  mort  fans  poftérité. 

2.  Jeanne-Marie,  époufe  de  François  de  Gaston  de  Cambiac. 

3.  Marie,  époufe  de  Jean-François  de  Babut-Nogaret,  Seigneur  de  Fontauzy. 

1  i  '  g& 

XIV.    DEGRÉ. 

François-Henri  de  Peytes,  Seigneur,  Baron  de  Montcabrier,  né  le  27  Février 
1708,  à  Touloufe,  Syndic,  puis  Auditeur  des  comptes  des  deniers  de  Touloufe; 
affilia  aux  États  généraux  de  Languedoc;  eft  fouvent  qualifié  Marquis  dans  diver- 
ses pièces.  Il  époufa,  par  contrat  du  i5  Février  17^7,  Marie- Jofèphe-Élifabeth  de 
Babut-Nogaret,  fille  de  Jean  de  Babut,  Seigneur  de  La  Pointe-Fontauzy,  ancien 
Capitaine  au  régiment  d'Angoumois,  &  de  Dame  Élifabeth  de  Rouéry.  De  cette 
union  naquirent  cinq  entants  : 

1.  Joseph-Saturnin,  qui  fuit. 

2.  Hector-Augustin,  fit  les  campagnes  de  la  Corfe  comme  Lieutenant  au  régi- 

ment de  Champagne. 

3.  Gabrielle-Françoise,  mariée  à  Urbain  d'Armengaud  de  Missècle. 

4.  Marie-Héloïse,  époufe  de  François  d'Inquans,  Seigneur  de  Laffale. 

5.  Louise-Françoise,  reçue  dans  la  Maifon  royale  de  Saint-Louis  à  Saint-Cyr 

fur  preuves  de  nobleffe  faites  devant  Louis-Pierre  d'Hozier  le  i3  Décembre 
175 1,  ^  faifant  remonter  fa  filiation  à  ton  quatrième  aïeul;  alliée  à  Fran- 
çois-Jofeph  du  Barry,  Seigneur  de  Lefquerron. 

6.  Jeanne-Marie-Charlotte,  née   le   6  Janvier   1739,    reçue    dans   la  Maifon 

royale  de  l'Enfant-Jéfus  le  22  Août  1748. 

XV.   DEGRÉ, 

Joseph-Saturnin  (ou  Sernin-Joseph)  de  Peytes,  Comte,  Seigneur  de  Montca- 
brier, né  à  Touloufe  le  9  Août  1741.  Fntre  dans  la  marine  royale  en  1  -7 5 ( > ,  il  lit 
la  campagne  d'Amérique  en  qualité  de  Capitaine  de  vaifleau  de  haut  bord.  Com- 
mandant en  chef  de  la  flation  de  Saint-Domingue  de  1790  a  171)2,  puis  Confeiller 
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général  de  la  Haute-Garonne.  Créé  Comte  en  1814,  il  reçut  en  même  temps  le 
brevet  de  Contre-amiral.  Chevalier  de  Cincinnatus  (États-Unis),  Gland-Croix  de 
l'Ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis.  11  eft  mort  à  Touloufe,  le  20  Septembre 
1819,  lailïant  cinq  enfants  de  fou  alliance  avec  Jeanne  Tanique  de  Saint-Lanes. 

1.  Henri,  né  à  Touloufe  le  3  Juin  1760,  entra  dans  la  marine  royale  en  1782; 

Chef  d'efcadrille,  Chef  des  mouvements  militaires  de  la  République,  Com- 
mandant de  la  dation  du  blocus  continental  à  Hambourg,  qui,  pendant  qu'il 
occupa  ce  polie,  a  capturé  1700  vaiffeaux.  11  remplit,  à  la  même  époque,  des 
fondions  diplomatiques  importantes,  &  commanda  en  1814  Pefcadrille  qui 
tranfporta  Napoléon  à  l'île  d'Elbe.  Chevalier  de  Saint-Louis,  Ollicier  de  la 
Légion  d'honneur,  Chevalier  de  L'Épée  de  Suède,  il  reçut  en  1814  le  titre  de 
Comte,  ^  fut  nommé  Contre-Amiral  en  1818.  Il  mourut  à  Paris  en  Octobre 
i836,  &  avait  epoufé  Rofalie  du  Mas  de  la  Marche,  dont  il  eut  deux  tilles  : 

I.  Olympe,  mariée  au  Baron  d'Etigny  de  Lerilly,  Ollicier  d'infanterie. 

II.  Colette,  époufe  de  Victor  d'Ltigny  de  Lerilly,  Colonel  d'artillerie 
dans  la  Garde  royale,  démiffionnaire  en  i83o. 

2.  Joseph-Pierre-Elisabeth,  né  le  3  Juin  1771.  Entré  à  l'Ecole  royale  d'artillerie 

en  1790,  il  préfida,  à  l'âge  de  24  ans,  un  Confeil  de  guerre  à  Bordeaux; 
Colonel  d'artillerie,  Chef  d'Etat-major  du  4e  corps  de  la  grande  armée.  Il 
fut  tué  en  1808  fous  les  murs  de  Lubeck. 

3.  Jean-François-Marie-Auguste,  qui  continue  la  defeendance. 

4.  Jean-Eloi-Fortuné,  auteur  de  la  branche  cadette. 

5.  Louise,  mariée  à  Henri  Le  Franc  de  Laccarry. 

XVI.   DEGRÉ. 

Jean-François-Marie-Auguste  de  Peytes  de  Montcabrier,  Chevalier  de  Saint- 
Louis,  né  en  1768,  Elève  de  la  marine  en  1787,  Lieutenant  de  vaifleau,  il  émigra 
en  1792.  Rentré  en  France  en  i8o5,  il  fut  nommé  Payeur  au  département  de  la  Lys 
(Belgique)  en  1808,  puis  Tréforier  général  de  la  marine,  fonctions  qu'il  remplit 
jufqu'en  1825.  11  avait  époufé  Henriette  d'Esparbès  de  Lussan.  De  cette  union 
vinrent  : 

1 .  Paul,  qui  fuit. 

2.  Ernest,  mort  à  l'âge  de  24  ans. 

3.  Henri,  marié  à  Pauline  de  Stroiïskoy,  dont  il  eut  deux  filles,  mortes  en 

bas  âge. 

4.  Elise,  mariée  à  Adolphe,  Baron  de  Nyvenheim  de  Neyvkirchen. 

A'  VIL    DEGRÉ. 

Paul  de  Peytes  de  Montcabrier,  né  en  1817,  marié  en  1846  à  Rolaiio  Idiaquez 
de  Grenade,  tille  du  Duc  de  Grenade.  De  cette  alliance  font  illus  : 

1.  Henri  de  Peytes  de  Montcabrier,  ne  en  i856,  Ollicier  au  2'  chaffeurs  d'A- 

frique, Chevalier  de  la  Légion  d'honneur. 

2.  Xavier  de  Peytes  de  Montcabrier,  né  en  1864. 


Regijlre  feptième. 
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BRANCHE   CADETTE. 

DITE  DE  PUYLAURENS. 

XVI.   DEGRÉ. 

Jean-Éloi-Fortuné  de  Peytes  de  Montcabrier,  fils  de  Jofeph-Saturnin  &  de 
Jeanne  Tanique  de  Saint-Lanes,  époula  en  1806  Lucie -Dominique  ni-:  Bedos  de 
Campan.  De  cette  union  naquirent  : 

1.  Marie-Philippe-Alphonse,  qui  fuit. 

2.  Marguerite-Louis-Gustave,  qui  viendra  après  lbn  frère. 

3.  Mathii.dk,  mariée  à  Etienne-Albert  de  Mieulet  de  Ricaumont. 

4.  Théonie,  époufe  de  Henri-Guftave,  Baron  de  Beauquesne. 

A'  VIL    DEGRE. 

Marie-Philippe-Alphonse  de  Peytes  de  Montcabrier,  né  en  Oclobre  1807, 
Membre  du  Confeil  général  du  Tarn,  êpoufa,  en  Mai  18^4,  Odolie  de  Raymond- 
Cahuzac,  dont  font  ilfus  : 

1.  Paul,  Chef  d'elcadrons  au  2e  chaffeurs  d'Afrique,  Chevalier  de  la  Légion 

d'honneur. 

2.  Fortuné,  Employé  dans  TAdminillration  des  lignes  télégraphiques. 

3.  Fernand,  Procureur  de  la  République. 

4.  Henri,  Officier  au  3e  nullards. 

5.  Marie. 


A  VII.    DEGRÉ. 

Marouerite-Louis-Gustave,  né  le  6  Septembre  1810,  Élève  de  l'École  royale 
fpeciale  militaire  en  1829,  dé-millionnaire  après  la  révolution  de  i83o.  Créé  Comte 
romain  par  bref  de  Sa  Sainteté  Pie  IX,  en  date  du  22  Janvier  1807,  pour  fervices 
rendus  à  la  caule  pontificale;  ce  titre  eft  héréditaire  de  mâle  en  maie,  par  ordre  de 
primogéniture.  Marie,  le  25  Août  1840,  à  Alexandrine-Louife  de  Possac-Génas.  De 
cette  union  l'ont  iffus  : 

1.  Albert-Pierre-Alexandre,  né  le  3  Janvier  1844,  enrôle  dans  les  zouaves 

pontificaux  le  21  Avril  i863,  promu  au  grade  de  Lieutenant  le  i5  Dé- 
cembre 1867;  ancien  Capitaine  aux  Volontaires  de  l'Oued  ex-zouaves 
pontificaux). 

2.  Pons-Gaston-Jules,  né  le  20  Avril  1.845,  Caporal  aux  zouaves  pontificaux. 
3    Lucie-Valentine,  époufe  de  Léonce  O'Ouétis. 
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BRANCHE  DES  SEIGNEURS  DE  SAINT-PAULET. 

(Éteinte.) 

V.    DEGRÉ. 

Tristan  de  Peytcs,  Cofeigneur  de  Saint-Paulet,  par  fuite  de  lbn  mariage  avec 
Demoifellc  N.  dk  Saint-Paulet,  de  laquelle  vinrent  : 
i.  Jean,  qui  fuit. 
2.  Paul,  mort  fans  poftérité. 

VI.    DEGRÉ. 

Jean  de  Peytes,  Écuyer,  Seigneur  de  Saint-Paulet,  hommager  du  Roi  Fran- 
çois Ier,  avec  haute,  moyenne  &  balle  juftice.  Fit  hommage  8c  dénombrement 
en  1 55 1  de  les  biens  nobles  au  Roi  Henri  II,  8c  tranfigea  avec  lbn  frère  en  1547 
pour  les  biens  de  leur  père.  11  avait  époufé  Jolande  de  Durfort-Rouzines,  dont  il 
eut  : 

VIT.    DEGRE. 

Jacques  de  Peytes,  Écuyer,  Seigneur  de  Saint-Paulet.  11  prend  Sorèze  fur  les 
Protertants  le  3  Mars  i58o,  mais,  furpris  à  l'on  tour,  il  eit  oblige  d'abandonner  cette 
place  le  14  Septembre  fuivant.  Il  concourut,  fous  les  ordres  du  Baron  d'Ambres,  à 
dreffer  une  embulcade  au  Capitaine  La  Grange,  Gouverneur,  pour  les  Proteftants, 
des  places  de  Briatexte  8c  Fia.  11  conduillt,  le  i3  Juillet  i586,  à  Taflaut  de  la  ville 
forte  le  Mas-Saintes-Puelles,  la  première  colonne  d'attaque;  8c  reçut  du  Roi 
Henri  IV  l'ordre,  date  de  Blois  le  23  Février  i58a,  de  prêter  fon  concours  aux 
Commandants  fupérieurs  chargés  de  réprimer  les  nouvelles  tentatives  des  rebelles. 
11  avait  époufé,  le  i5  Juillet  i582,  Demoifellc  Jeanne  dk  Veauré.  De  cette  alliance 
naquirent  : 

1 .  François,  qui  fuit. 

2.  Olivier,  époux  d'Anne  dk  Laurens. 

3.  Jean. 

4.  Jeanne,  mariée,  le  21   Mars   i6i3,  à  Jean-Jacques  de  la  Tour,  Chevalier, 

Seigneur  de  Caftanet,  Auzerville,  Capitaine  de  cent  hommes  d'armes  par 
commillion  du  2  Août  1622,  lignée  :  Louis,  contrelignee  :  Brulart. 

VUE    DEGRÉ. 

François  de  Peytes,  Écuyer,  Seigneur  de  Saint-Paulet,  marié,  le  29  Novembre 
162g,  à  Catherine  dk  Ville,  dont  il  eut  : 

IX.    DEGRÉ. 

Germain  de  Peytes,  Écuyer,  Seigneur  de  Saint-Paulet,  époux,  le  20  Novembre 
1649,  ^e  Catherine  de  Nille,  de  laquelle  vinrent  : 

1 .  Charles,  qui  fuit. 

2.  Antoine,  Cofeigneur  de  Saint-Paulet,   Lieutenant   des   vaiflèaux    du   Roi, 

décédé  fans  poftérité,  laiffant  la  fortune  aux  enfants  de  fa  fœur  Henriette. 

3.  Henriette,  mariée  à  N.  de  Faugère. 

4.  N.,  époufé  de  M.  dk  Foyssac. 
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X.   DEGRÉ. 

Charles  de  Peytes,   Écuyer,  Seigneur  de  Saint-Paulet,  époufa,  en  premières 
noces,  Jeanne-Paule  de  Clarac,  dont  il  eut  : 
i.   Antoink,  qui  luit. 

2.  Jean-Antoine,  fans  alliance. 

3.  Barthélemi,  fans  alliance. 

4.  Henriette,  non  mariée. 

5.  Marie,  époufe  de  Jean  de  Malacan. 
G.  Jean-Pierre,    1 

7.  Anne,  fans  alliance. 

8.  Paul,  ! 

y.   Praxède,  mariée  à  Antoine  de  Rivals. 
Et,  en  fécondes  noces,  Jeanne  d'Olmières,  de  laquelle  vint  : 
Paul  II,  Officier  au  régiment  royal  de  Lorraine  (cavalerie) ,  Chevalier  de  Saint- 
Louis,  décède  en  1787,  fans  entants. 

AV.   DEGRÉ. 

Antoine  de  Peytes,  Seigneur  de   Saint-Paulet,  marié,  le  6  Mai  17 14,  à  Ger- 
maine de  Solier,  dont  il  eut  : 

1.  Jean-Antoine,  mort  jeune. 

2.  Pierre,  décédé  en  i8o5  ou  1.806,  après  avoir  été  allié  à  Demoifelle  N.   de 

Vinhas,  dont  il  n'eut  pas  d'enfants. 

3.  Praxède,  fans  alliance. 


BRANCHE  DES  SEIGNEURS  DE  ROQUENAULT 
&  LAMPAYE. 

(Éteinte.) 

X.   DEGRÉ. 

Thomas  de  Peytes,  Écuyer,  Cofeigneur  de  Montcabrier  <<c  Seigneur  de  Roque- 
nault  &  Lampaye,  contracta  alliance  avec  Marguerite  de  Cunhac  &  mourut  avant 
le  12  Mars  [583.  De  cette  alliance  vinrent  : 

1.  François,  mort  jeune. 

2.  Dardé,  qui  fuit. 

AV.   DEGRÉ. 

Dardé  de  Peytes,  Écuyer,  Seigneur  de  Koquenault,  &c,  marie  à  Marguerite  de 
Corneillan,  de  laquelle  vinrent  : 

1 .  François,  qui  fuit. 

2.  Marguerite,  époufe,  en  premières  noces,  de  Charles  de  Malenfant,  8c,  en 

fécondes  noces,  de  Bernard  de  Cordurier. 

3.  Anne,  mariée  à  Raymond  Des  Plats  (aliàs  :  D'Esplas). 
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4.  Imberte,  mariée  à  David  Hébrard  de  la  Plaignole,  Seigneur  de  Roques. 

5.  Jeanne,  mariée  à  Jacques  de  Gineste,  Seigneur  de  Caumont. 

6.  Pierrette,  époufe  de  François  d'Armengaud,  Seigneur  de  Miffècle. 

XII.  DEGRÉ. 

François  de  Peytes,  Seigneur  de  Roquenault,  Lampaye,  La  Plane,  &c,  con- 
tracta alliance  avec  Jeanne  de  Villers  ou  ue  Veilles,  de  laquelle  il  eut  : 

1 .  Charles,  qui  fuit. 

2.  Jacques,   Seigneur  de   Cafenave,    époul'a   Marguerite   de    Mathieu,   dont 

vinrent  : 

I.  Marie,  époufe  de  Jacques  de  Brousson. 

II.  Charlotte,  mariée  à  Antoine  de  Lacombe. 

XIII.  DEGRÉ. 

Charles  de  Peytes,  Seigneur  de  Roquenault,  Lampaye,  &c,  époul'a  Pauline  de 
Villeneuve  Lacroisille,  dont  il  eut  : 

1.  François,  Cofeigneur  de  Roquenault,  marié  à  Françoife  d'Audejan,  dont  il 

n'a  pas  eu  d'entants. 

2.  Philippe,  décédé  fans  poftérité. 

3.  Marie-Pauline,  époufe  de  Pierre-Jean  de  Colonies  d'Anticamareta. 


NOTES  GENEALOGIQUES 

SUR      L  K S 

SEIGNEURS  DE  MONTCABRIER. 

(.242-1438.) 

PREMIER    DEGRÉ. 

Raymond,  Seigneur  de  Montcabrier,  hommager  d'Alphonfe  de  Poitiers  &  de 
Jeanne  de  Touloufe  en  1242.  Avait  jure  fidélité  à  faint  Louis  contre  l'hérélie,  même 
contre  le  Comte  de  Touloufe,  le  cas  échéant,  &,  en  Décembre  1249,  jure  iidélité  à 
ce  dernier,  fauf  les  droits  du  Roi.  11  eut  pour  fils  : 

//.    DEGRÉ. 

Guillaume-Raymond,  Seigneur  de  Montcabrier,  hommager  de  Philippe-le-Hardi 
le  9  Novembre  127 1.  Ses  enfants  furent  : 

1 .  Isarn  ,  qui  fuit. 

2.  Sanche,  qui  fut  mariée  à  Etienne  de  Roqueville  (de  Roccavila). 
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///.    DEGRE 


Isarn,  Damoileau,  Coleigneur  de  Montcabrier,  hommager  en  i3qo  de  Guillaume 
de  Loudun,  Archevêque  de  Touloule,  ^:,  en  1346,  de  Raymond  de  Camillac.  11 
eut  : 

IV.    DEGRÉ. 

Jean,  Damoileau,  Cofeigneur  de  Montcabrier,  hommager  des  Archevêques  de 
Touloufe  de  iJyq  à  1403.  Son  lils  fut  : 

V.    DEGRÉ. 

Armand-Guilhem,  Seigneur  de  Montcabrier,  décédé  vers  iq35  ou  i-|3X,  après 
avoir  marie  fa  fille  unique,  Jeanne,  à  Pierre  de  Peytes,  Seigneur  de  Montgaillard 
('voir  VIe  degré  . 

mm 


COP1  E  d'une  lettre  du  Roi  Henri  IV,  adrejfée  de  Iilois,  le  1}  Février  1  58g ,  à  M.  Jacques 
de  Peytes,  Seigneur  de  Saint-Paulet. 

Moniteur  de  S1  Paulet,  je  croy  que  lexemple  de  la  rébellion  de  noveau  lufcite'e  en  ce  royaume  ou 
avec  aùes  perfones,  aucunes  villes  le  font  huiles  attirer  par  faulecs  inductions  &  pretelles  dont  les 
autheurs  dicelles  ont  malicieufement  imbu  les  plus  [impies,  non  feulement  n'aura  la  force  d'esbran- 
ler  vtre  fidellité,  mais  vous  y  fortifiera  d'avantage  pour  en  rendre  les  effets  au  châtiment  du  crime, 
contre  ceux  qui,  oubliant  Dieu  &  le  devoir  qu'ils  ont  envers  leur  Roi,  ne  tachent  que  fubvertir  leltat 
public,  cv  ruiner  les  gens  de  bien,  lefquels,  partant,  ont  très  grand  intcrelt  fcfvertuer  tous  enfemblc 
par  une  bonne  intelligence  à  réprimer  ce  mal  avant  qu'il  fafee  plus  grand  progrès  :  C'ell  pourquoi 
je  vous  eferips  la  prefente  lettre  comme  je  fais  aux  aùes  gentilshommes  du  pa\  s  &  villes  du  pays ,  a 
ce  que  tous  enfemblc  veuille/,  vous  y  employer  fous  la  conduite  de  celui  que  vous  faurez  avoir  été 
par  moi  commis  en  cette  charge.  Croyant  que,  autre  que  vous  fairez  pour  votre  bien  èv  confervàon, 
le  fervice  que  vous  me  ferez  en  cet  endroit  me  fera  en  perpétuelle  Convenance,  &  recommandation; 
priant  Dieu  Monfieur  de  S1  Paullet  qu'il  vous  ait  en  fa  Sainte  garde. 

Efcript  à  Blovs  le  23mc  jour  de  Febvrier  i58o. 

Signé:  HENRI. 

Contre/igné  :  Revol. 


COPIE  du  bref  de  Sa  Sainteté  le  Pape  Pie  IX.  concédant  le  titre  de  Comte  à  Marguerite-Loui 
Gustave  de  Peytes  de  Montcabrier. 


Dileclo  Filio  Margarittt-Aloïfio-Guftavo  de  Peytes-Montcabrier  Dsîs  Albienfis. 

Pus  PP.   IX. 

Dilecte  tili  falutem  èx  apollolicam  benedictionem.  Magnum  profe'lo  ac  pr.Lclarum  pietatis  tu.e, 
nec  non  erga  Nos  &  Apollolicam  Sedem  tidei  &  obfervanti.e  lingularis  documeiltum  dedilli  dile.de 
tili,  quum,  lubenti  animo  duorum  liliorum  vitam  luctuofiflimorum  nollrorum  temporum  perturba- 
tionum  tluclibus,  pro  Pétri  Sede  objecilli.  Quod  quidem  pulcherrimum  tuum  facrum  Nobifque 
jucundiffimum  promeretur,  ut  non  folum  tibi  prxcipuam  aliquam  exhibeamus  patern.e,  qua  te  pro- 
fequimur,  benevolcntiaj  lignilicationem  ,  fed  etiam  tuos  polleros  quodammodo  in  ejufdem  honoris 
partem  communionemque  vocemus.  Qua;  cum  ita  tint,  te,  cv  ceteros,  quibus  Nollne  lue  Liteau  fa- 
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MONTCABRIER. 


moins  &  întei 


vent  ab  quibufvis  excommi 
quovis  mocîo  vcl  quavis  de  caui'a  latis  fi  qua 
&abfolutos  tore  cenfentes,  te,  tuofque  pofte 
dummodo  ex  legitimo  connubio  fuerint  pro 


[lie  ec 
irrilli 


icis  cenfuns,  fententns  &  pœnis 
;  tantum  rei  grati'i  abfolventes, 
in  linea  tamen  primogen'iali  tantum  ex  mafeulina, 
ti,  neque  lblum  nunquam  ab  Catholica  Religione 


defeiverint,  fed  etiam  jugiter  in  débita  Romani  Pontificisdevotioni  permanferint,  Aucloritate  Noflra 
Apollolica  tenore  pnufentium,  Comitis  titulo  decoramus.  Itaque  tibi,  tuifque  pofteris  in  linea  pri- 
mogeniali  &  mafeulina,  ut  in  publicis  privatifque  tabulis,  diplomatibus,  &  Apoltolkis  etiam  Lit- 
teris  quibufeumque  lioe  honoris  titulo  nuncupari,  nec  non  fingulis  quibufque  facultatibus,  juribus, 
prœrogativis  u ti  ae  Irui,  quibus  alii  lioe  ipfo  honore  infigniti  utuntur  &  fruuntur,  vel  uti  trui  pof- 
funt  ae  poterunt,  libère  ac  licite  queas  ov  queant,  eadem  aucloritate  per  prxfentes  concedimus.  De- 
cernentes  prafentes  Noitras  Literas  lirmas,  validas  &  efficaces  exiftere  6v  fore,  fuofque  plenarios  <Sc 
integros  e  fléchis  iortiri  <Sc  obtinere,  tibique  è\i  tuis  in  linea  primogeniali  dumtaxat  ac  mafeulina 
pollens  pleniffime  fuffragari.  In  contrarium  facientibus  non  obftantibus  quibufeumque. 


Datur 


Rom.L  apud  : 
usNollri  Àni 


indum  Petrum  fub  Annulo 


ileatoi 
N.Ca 


Die  XI  Januarii  MDCCCLXVI1 


fv^g 


p3C'h 
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Barons  d'Igny;  Marquis  &  Comtes  de  Coligny-Châtillon;  Comtes  du  Saint- 
Empire  romain;  Barons  de  Bcaupont ,  de  RoyJJiat  &  de  Chevignaji  ;  Marquis 
de  Pillot-Chantrans ;  anciens  Seigneurs  de  Chenecey,  de  Cliamay,  de  Chajle- 
lard ,  d'Igny,  de  Coligny,  &c. 

en  FRANCHE-COMTÉ. 


D'Azur  à  trois  Fers  de  lance  d'Argent,  pofâs  2  &  1,  la  pointe  en  bas.  Couronne  :  de  Mar- 
quis. CiMir.K  :  un  Sagittaire  de  Carnation,  ayant  un  Tortil  aux  couleurs  de  l'Écu  &  bran- 
dijfant  une  Lance  d'Argent.  Devise  :  Tire  droit. 


PREMIER   DEGRE. 

Jehan  de  Pi  Ilot ,  E'r  du  nom,  Chevalier,  vivant  en  l'an  r3oo,  avait  époufé  Jeanne 
de  Chamberlan,  dont  il  eut  Simon,  qui  fuit. 

II.  DEGRÉ. 

Simon  de  Pillot,  Seigneur  de  Vaire  ou  Verre  &  de  Chattelard,  elt  qualifie  de 
Chevalier  dans  l'on  tellament  en  date  du  mercredi  faint  de  l'an  (36ç).  Par  cet  acle, 
dans  lequel  l'on  père  cil  rappelé,  il  lègue  à  Dame  Marguerite  du  Tartre,  la  femme, 
Piifiifruit  de  tous  les  biens,  <\  inllitue  pour  héritier  Jacques,  l'on  fils.  Isabeau, 
Denyse,  Jeannette,  Marie  &  Agnès,  l'es  filles,  entrèrent  dans  les  Ordres. 

III.  DEGRE. 

Jacques  de  Pillot,  Écuyer,  Seigneur  de  Chaftelard,  de  Vaire  &  de  Bletterans,  en 
partie,  époufa  Demoifelle  Marguerite  de  Binans,  qui  le  rendit  père  de  : 
1 .  Jehan  de  Pillot,  qui  fuit. 
■1.   Pernette  de  Pillot,  femme  de  Guillaume  ni   Visen. 

IV.  DEGRE. 

Jehan  de  Pillot,  11e  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  de  Binans,  8;  de  Bletterans,  en  par- 
tie ,  qui  lit  en  1408  acte  de  foi  &  hommage  au  Prince  d'Orange,  pour  ce  qu'il 
avait  recueilli  par  héritage  en  la  chàtellenie  de  Bletterans  &  pour  la  feigneurie  de 
Binans  {Recueil  des  fief  s  de  la  mai/on  de  Châlons,  i54«.i,  page  3oi,  v°).  Par  un 


Regijlre  feptième. 
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autre  acte,  en  date  de  1421,  il  reconnut  tenir  en  fief  de  Louis  de  Chàlons,  Prince 
d'Orange,  tout  ce  qu'il  poffédait  en  la  châtellenie  de  Bletterans.  Il  avait  époufé 
Jeanne  de  Poligny,  Dame  de  Symart ,  fille  de  Pierre  II  de  Poligny  8c  de  Jeanne 
d'Arlay,  dont  il  eut,  entre  autres  entants  : 

1.  Gérard  de  Pillot,  qui  a  continué  la  defeendanefe. 

2.  Henry  de  Pillot,  mentionné  avec  Ion  frère  dans  le  teftament  de  leur  père  en 

date  du  <")  Mai  1440.  Il  lut  du  nombre  des  C7entilshommes  qui,  en  cette  même 
année,  affilièrent  à  la  prife  de  poffeffion  de  l'Archevêque  de  Befançon 
(Dunod,  Hijloire  du  comté  de  Bourgogne ,  tome  II,  page  612 ).  Ce  furent 
ces  mêmes  Gentilshommes  qui,  pour  la  plupart,  s'unirent  a  Mellire  Philibert 
de  Molans,  Chevalier,  Écuyer  du  Duc  de  Bourgogne,  pour  rétablir  l'Ordre 
des  Chevaliers  de  Saint-George,  du  comté  de  Bourgogne,  éteint  ou  défor- 
ganile  par  les  guerres  ou  les  fléaux  qui  avaient  dé.vafté  ce  pays. 

3.  Jeanne  de  Pillot,  femme  de  Geoffroy  du  Vernoy,  Écuyer. 

4.  Estevenette  de  Pillot,  citée  dans  le  teftament  paternel. 

V.  DEGRÉ. 

Gérard  de  Pillot,  Écuyer,  Seigneur  de  Chenecey,  de  Binans,  de  Bletterans,  8cc, 
époufa  Demoilélle  Françoife  de  Carondelet,  fille  de  Jean  de  Carondelet,  Che- 
valier, 8:  de  Dame  Odette  de  Fourcault.  Par  fon  teftament,  où  il  elt  qualifié 
d'Écuyer,  il  inltitua  héritier  univerfel  Pierre  de  Pillot,  fon  lils  aine,  8.  lit  un  legs  à 
Thomas  de  Pillot,  fon  fécond  fils,  Religieux  en  l'abbaye  de  Baume,  &  a  Guyette 
de  Pillot,  fa  fille,  femme  de  Noble  Guillaume  d'Orchamps,  Écuyer. 

VI.  DEGRÉ. 

Pierre  de  Pillot,  Écuyer,  Seigneur  de  Chenecey,  de  Chaftelard,  de  Glamon- 
dans,  &c,  lit  fon  teftament  le  17  Septembre  1475.  Par  cet  acte,  il  inltitua  pour 
héritier  univerfel  fon  fils  Claude,  rapporté  ci-après.  11  mourut  à  Befançon,  laif- 
fant  de  fon  mariage  avec  Demoilélle  Jeanne  de  Chassey  : 

1.  Claude,  qui  a  continué  la  lignée. 

2.  Marguerite  de  Pillot,  femme  de  Nicolas  de  Merceret,   Grand  Gruyer  de 

Bourgogne,  laquelle  avait,  en  premières  noces,  époufé  Noble  Jean  Chaudet, 
Chevalier. 

3.  Henriette  de  Pillot,  époufa,  par  contrat  de  mariage  du  20  Mars  1400,  Noble 

Pèlerin  Contaui.t,  Secrétaire  du  Roi,  (ils  de  Mongin  Contault,  Chevalier, 
Seigneur  de  Mineure-lès-Arnay,  Préfident  de  la  Chambre  des  comptes  de 
Dijon. 

VII.    DEGRÉ. 

Claude  de  Pillot,  Écuyer,  Seigneur  de  Chenecey,  de  Charnay,  de  Yaire,  &c, 
fut  Confeiller  de  l'Empereur  Maximilien,  qui  maintint  la  Nobleffe  d'ancienne 
extraction  de  fa  famille  par  Lettres  patentes  en  date  du  12  Avril  1494.  Charles- 
Quint  l'honora  de  la  dignité  d'Fchanfon  le  4  Août  Ô20.  11  acquit  en  140?,  de  Jean 
de  Montfort,  la  maifon  forte  de  Yaire  ou  Verre,  qui  avait  appartenu  a  Jean  de 
Chàlons,  Prince  d'Orange.,  8c  il  en  donna  le  dénombrement  en  141)7.  11  fit  reprife 
de  fief  &  acte  de  foi  8c  hommage  pour  la  terre  de  Chenecey,  en  i5o5,  en  r5o6,  8c 
en  i3i3,  au  Seigneur  de  Longwy,  8c  pour  celles  de  Chaftelard  8c  de  PafTavant, 
en  i52i  8c  [523,  au  Duc  Ulric  de  Wurtemberg,  Comte  de  Montbéliard.  Claude  de 
Pillot  affifta  aux  Etats  de  la  Nobleffe  en  i5io.  Il  époufa  :  1"  le  27  Janvier  1487, 
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Demoifelle  Marguerite  de  Chambellan.,  fille  de  Noble  Henri  de  Chambellan, 
Seigneur  de  Silly,  Garde  des  fceaux  de  la  chancellerie  du  duché  de  Bourgogne, 
morte  fans  poltérité;  elle  était  fœur  de  Marie  de  Chambellan,  femme  de  Guy  de 
Rochelbrt,  Chancelier  de  France;  2"  le  20  Avril  i5oo,  Demoifelle  l.ouife  de  Mon- 
trichaki),  fille  de  Pierre  de  Montrichard,  Chevalier,  8c  de  Dame  Catherine  de 
Flamerans.  De  ce  fécond  mariage  il  eut  : 

r.  Pierre  de  Pillot,  Écuyer,  marie-  à  Adrienne  du  Pin,  fille  de  Huguenin,  Baron 
du  Pin,  &  de  Claudine  de  Plaine;  mort  fans  lailfer  de  poflerite. 

2.  Charles  de  Pillot,  qui  a  continue  la  defeendance. 

3.  Jeanne  de  Pillot,  femme  de  Charles,  Baron  du  Pin,  frère  d'Adrienne  du  Pin, 

ci-delfus  nommée. 

VIII.   DEGRÉ. 

Charles  de  Pillot,  Écuyer,  Seigneur  de  Chaltelard,  d'Ougney,  ^c.  ,  donna 
dénombrement,  en  fuite  de  reprife  de  fief,  au  Prince  Frédéric.  Comte  de  Wurtem- 
berg 8:  de  Montbéliard,  de  fa  terre,  feigneurie  8c  maifon  forte  de  Chaftelard,  le 
11  Août  i55q;  8:,  le  1"  Oclobre  fuivant,  il  lit  fon  tellament,  par  lequel  il  inftitua 
héritiers  les  quatre  lils.  11  avait  époufé  :  1"  le  27  Septembre  1  5q8,  Demoifelle  Antoi- 
nette de  Fallerans,  fille  de  Claude  de  Fallerans,  Écuyer,  &  de  Dame  Guillemette 
de  Salins,  des  Sires  de  Salins,  morte  fans  laiffer  de  poflerite;  2"  le  2  Février  1  552, 
Demoifelle  Bonne  de  Scly,  fille  de  Claude  de  Scey,  Chevalier,  Seigneur  de  Maillot, 
Pin,  Buthié,  8cc,  &  de  Dame  Marguerite  de  Chauvikky.  11  eut  de  cette  union  : 

1.  Pierre  de  Pillot,  Ecuyer,  décédé  fans  alliance. 

2.  Antoine  de  Pillot,  qui  a  forme  la  branche  aînée  de  Chenecey-Coligny,  qui 

fuit. 

3.  Etienne  de  Pillot,  Écuyer,  qui  mourut  fans  alliance. 

4.  Jean  de  Pillot,  héritier  de  fon  frère  Etienne  8c  auteur  de  la  branche  des  Mar- 

quis de  Chantrans,  rapportée  plus  loin. 

IX.    DEGRÉ. 

Antoine  de  Pillot,  Écuyer,  Seigneur  de  Chenecey,  de  Chamay,  de  Vaire,  &c, 
donna  dénombrement  de  lès  terres  8c  feigneuries  de  Chenecey  8c  de  Charnay  le 
25  Mars  i58q,  8c  lit  reprife  de  fiel,  pour  la  première  de  ces  deux  terres,  le  2  Juin 
1620.  11  avait  époufé,  par  contrat  palfé  le  7  Avril  1 5S4 ,  Demoifelle  Simonne  de 
Villeneuve,  fille  de  Guy  de  Villeneuve,  Chevalier,  Seigneur  de  La  Sarraz.  Saint- 
Martin,  8cc,  8c  de  Dame  Claudine  d'Arlay.  De  leur  mariage  naquit  : 

1 .  Guy  de  Pillot,  qui  luit. 

2.  François  de  Pillot,  Officier  au  fervice  de  Sa  Majefté,  décédé  le  12  Juillet  1626 

à  Ingollladt. 

A".    DEGRÉ. 

Guy  de  Pillot,  Écuyer,  Seigneur  de  Chenecey,  de  La  Sarraz,  de  Saint-Martin,  8.c, 
qui  fît  reprife,  pour  le  premier  de  ces  fiels,  en  1620,  8c  affilia  aux  États  de  la 
Nobleffe  dans  les  années  161 7,  1621,  1624  8c  1G25.  11  tella  le  2  Novembre  1667.  Il 
avait  époufé,  par  contrat  du  S  Février  1616,  Demoifelle  Jeanne-Françoife  de  Mal- 
pas,  fille  de  Jean  Bourrelier  de  Malpas,  Comte  de  Mantry,  8c  de  Françoife  de 
Cécile,  8c  il  eut  de   ce  mariage  : 

1.  Adrien  de  Pillot,  qui  fuit. 
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2.  Jeanne-Françoise  de  Pillot,  femme  en   1634  de  Jean-François  de  Pillot, 

Écuyer,  Seigneur  de  Magny,  l'on  coufin    voir  pins  loin,  p.  8  . 

3.  Nicolas  de  Pillot. 

XI.    DEGRÉ. 

Adrien  de  Pillot,  Écuyer,  Seigneur  de  Chenecey,  Saint-Martin,  La  Sarraz,  &c, 
époula,  par  contrat  paffe  le  27  Septembre  i63-i,  8c  avec  difpenfe  de  fÉglife,  Demoi- 
l'elle  Simonne  de  Pu. lot,  la  couline,  fille  de  Marc-Antoine  de  Pillot,  Seigneur  de 
Chaltelard,  Magny,  Glamondans,  créé  Chevalier  par  Philippe  IV,  Roi  d'Efpagne, 
&  de  Dame  Nicole  de  Bougne  ,  voir  plus  loin,  p.  8  .  De  ce  mariage  il  eut  : 

1.  Claude-François  de  Pillot,  qui  continue  la  defeendance. 

2.  Marc-Antoine  eie  Pillot,  Seigneur  de  Charnay,  qui  lit  enregiftrer  fes  armes  a) 

dans  l'Armoriai  gênerai  Je  1G97  (Regilfre  de  Bourgogne  ,  6c  embraffa  l'état 
ecclefialtique. 

3.  Claudine  de  Pillot,  femme  de  Jean-François  Maure,  Chevalier,  Seigneur  de 

Sornay,  d'Ugier,  8cc,  Capitaine  de  cent  hommes  d'armes,  puis  Colonel.  Son 
frère,  Alexandre  Maitre,  fut  le  célèbre  Marquis  de  Bav,  Chevalier  de  la 
Toifon  d'or,  Généraliffime  des  armées  d'Efpagne  &  Vice-Roi  d'Eflramadure. 

4.  Béatrix  de  Pillot,  qui  époula  Noble  Claude-François  Amyot. 

5.  Françoise  de  Pillot,  femme  de  Jean-Baptifte  de  la  Roche,  Écuyer,  Seigneur 

dudit  lieu,  qui,  devenu  veuf,  époula  Demoilelle  Marie-Charlotte  d'Andelot. 

XII.  DEGRÉ. 

Claude-François  de  Pillot,  Écuyer,  Seigneur  de  Chenecey,  Charnay,  La  Sar- 
raz, 8cc,  époula,  par  contrat  du  \b  Septembre  1672,  Demoilelle  Marie-Dorothée  de 
Jouffroy,  fille  de  Pierre-François  de  Jouffkoy,  Fcuyer,  Seigneur  de  Novillars, 
Uzelles,  (\c,  8c  de  Dame  Madeleine  des  Fourgs;  il  mourut  le  12  Janvier  1694,  8., 
par  l'on  teftament  du  S  du  même  mois,  il  inftitua  pour  l'on  héritier  Charles-Fran- 
çois, qui  fuit,  8c  lit  des  legs  à  l'es  autres  entants,  qui  font  : 

2.  Pierre-François  de  Pillot,  reçu  Religieux,  fur  preuves,  en  la  noble  abbaye 
de  Baume,  le  29  Avril  i683. 

3  8c  4.  Claude-Ignace  8c  Henry-Laurent  de  Pillot,  Chanoines  de  Saint-Paul,  à 
Befançon. 

5.  Denise-Françoise  de  Pillot,  Dame  Chanoineffe  à  Baume-les-Dames. 

6.  Jeanne-Françoise  de  Pillot,  Religieule  au  monallère  de  Battans,  a  Befançon. 

7.  Claudine  de  Pillot,  reçue  Dame  Chanoineffe  en  l'abbaye  de  Baume-les-Dames 

le  14  Juin  170Ô. 
S.  Anne-Françoise  de  Pillot,  Religieule  aux  Urfulines  de   Befançon. 

XIII.  DEGRÉ. 

Charles-François  de  Pillot,  Chevalier,  Seigneur  de  Chenecey,  Charnay,  Saint- 
Martin,  8cc,  Capitaine  au  régiment  de  Vaugrenans-Infanterie,  époula,  au  château 
de  Marnoz,  le  3i  Janvier  171 3 ,  Demoilelle  Madeleine  d'Alepv  de  Vaux,  fille  de 
Jofeph  d'Alepy  de  Vaux,  Fcuyer,  Seigneur  de  Marnoz,  Brans,  8cc,  8c  de  Dame 
Anne-Défirée  de  Portier.  De  cette  union  font  ilfus  : 

1.  Thomas  de  Pillot,  dont  l'article  fuit. 

(a)  D'Argent  ,i  trois  Fers  Ae  lance  ,le  Sable. 
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•2.  Alexis  de  Pillot,  reçu,  fur  preuves,  le  29  Janvier  1 7 J 5 ,  en  l'abbaye  princière 
de  Murbacb  8c  Lure. 

3.  Jean-Antoine  de  Pillot,  Chanoine  de  la  métropole. 

4.  Jean-Charles  de  Pillot,  Chevalier  de  L'ordre  militaire  de  Saint-Louis,  Lieute- 

nant-Colonel au  régiment  de  Bourbon-Infanterie,  décédé  fans  alliance. 

5.  Thérèse-Gabrielle  de  Pillot,  Dame  Chanoinelfe  au  chapitre  noble  de  Mi- 

gette,  reçue  le  27  Juillet  172D. 
G.   Claude-Henry  de   Pillot,  Doyen  du  chapitre  de  la  royale  abbaye  de  Saint- 
Paul,  Chanoine  de  la  métropole. 

XIV.    DEGRÉ. 

Thomas  de  Pillot,  Chevalier,  Seigneur  de  Chenecev,  Charnay,  Marnoz,  Saint- 
Martin,  Coligny,  &c,  crée  Comte  du  Saint-Empire  romain  par  diplôme  de  l'Em- 
pereur François,  donne  à  Vienne  le  2  Septembre  1761,  Capitaine  au  régiment  de 
BroifTia-ïnfanteriejtefta,  le  25  Novembre  1760,  en  faveur  de  Marie-Charles-Ign  \<:e. 
l'on  fils  unique,  qui  fuit.  Charlotte-Antide  8c  Jeanne-Gabrielle  de  Pillot,  l'es 
filles,  firent  leurs  preuves,  par  devant  MM.  les  Comtes  de  Lyon,  pour  être  admifes 
au  chapitre  noble  des  Dames  Chanoineffes  8c  Comteffes  de  Neuville,  où  elles  furent 
reçues  le  2  Décembre  1702.  Thomas  de  Pillot  avait  époufé,  par  contrat  du  1  1  No- 
vembre 1747,  au  château  de  Coligny,  trèsdiaute  8c  puiflante  Demoifelle  Anne- 
Élifabeth  de  Sandersi  eben-Coligny-Chatillon,  fille  de  Charlcs-Léopold,  Comte 
de  Sanderfleben  8c  du  Saint-Empire  romain,  Marquis  de  Coligny-le-Yieux ,  de 
Chàtillon,  d'Andelot  8.  de  Saligny,  Comte  de  Coligny-le-Neuf  &  de  Dannemarie, 
Vidame  de  Belley,  premier  Baron  de  Bugey,  Seigneur  8v  Châtelain  Haut-jullicier 
de  Goux  ,  de  Seloncour,  8cc,  8.;  de  trèsdiaute  8c  puiflante  Princelfe  Léopold'ne- 
Eberhardine  de  Wurtemberg,  fa  femme.  Elle  était  héritière  de  la  maifon  de 
Coligny  par  Anne  de  Coligny,  fa  bifaïeule.  fœur  de  Gafpard  IV,  dernier  Duc  de 
Chàtillon,  8c  femme  de  George,  Duc  de  Wurtemberg,  Prince  fouverain  de  Mont- 
béliard.  Anne-Élifabeth  tranfmit  à  l'on  fils  l'héritage  des  Coligny,  a  la  charge  d'en 
relever  le  nom  8*.  les  armes,  8v  de  les  faire  palier  à  les  defeendants  mâles  8>:  légi- 
times, en  vertu  de  Lettres  patentes  données,  a  Paris,  le  5  Février  1718,  par  le  Roi 
Louis  XV,  enregiftrées  au  Parlement  de  Befançon  le  3  Septembre  171S,  au  Confeil 
fouverain  d  All'ace  le  20  Décembre  de  la  même  année  ,  8c  a  la  Chambre  des 
Comptes  de  Bourgogne,  à  Dijon,  le  24  Janvier  1 7 1 9. 

XV.   DEGRÉ. 

Marie-Charles-Ignace  de  Pillot  de  Chenecev  de  Coligny-Chàtillon,  Chevalier, 
Marquis  8c  Comte  de  Coligny-Chàtillon,  Comte  du  Saint-Empire  romain,  Baron 
de  Beaupont,  de  Royfliat  8c  de  Chevignaft,  premier  Baron  de  Bugey,  Seigneur  8c 
Châtelain  Haut-jullicier  de  Coligny,  de  Rhinfeld,  Goux,  Seloncour,  8cc,  le  tout  du 
chef  de  fa  mère;  Officier  au  régiment  de  Lanan-Dragons,  naquit  au  château  de 
Marnoz  le  24  Janvier  1761.  Condamné  comme  émigré,  il  lut  exécuté  en  17119  ,  ne 
laiflant  qu'un  fils  unique,  dont  l'article  fuit,  de  l'union  qu'il  avait  contractée,  le 
11  Décembre  1780,  au  château  de  Sallènay,  avec  Demoifelle  Anne-Camille  Ber- 
nard de  Sassenay,  fille  de  François  Bernard  de  Sassenay,  Chevalier,  Vicomte  de 
Chalon-fur-Saône  8c  de  Saflenay,  Baron  du  Tartre,  Confeiller  du  Roi  en  l'es 
Confeils,  8c  Préfident  à  mortier  au  Parlement  de  Bourgogne,  8c  de  Dame  Henriette 
Feydeau  m:  Brou. 


PILLOT. 


438 


XVI.    DEGRÉ. 

Charles-François-Emmanuel-Edwtge  de  Pillot  de  Chenecey  de  Coligny,  Mar- 
quis &  Comte  de  Coligny-Châtillon,  Comte  du  Saint-Empire  romain.  Baron  de 
Beaupont,  de  Royiliat  &  de  Chevignaft,  né,  au  château  de  Coligny,  le  25  Décembre 
1781,  entra  au  fervice  de  l'Autriche  comme  Officier  au  régiment  de  dragons  La 
Tour,  pafla  en  Wurtemberg,  où  il  devint  Chambellan  &  premier  Écuyer  de 
S.  M.  Charlotte-Mathilde,  Princeffe  royale  d'Angleterre,  Heine  douairière  de  Wur- 
temberg, puis  rentra  en  France  avec  le  grade  de  Colonel.  11  époufa  ,  le  [6  Mars 
1812,  à  Paris,  Demoifelle  Charlotte-Viftoire-Clémentine-Angélique  de  Messey,  fille 
d'Ignace-Paul-Simon,  Vicomte  de  Messey,  Lieutenant  général  des  armées  du  Roi, 
Chevalier  de  Malte,  Commandeur  de  l'Ordre  militaire  de  Saint-Louis,  8c  de  Marie- 
Charlotte-Monique  de  Capizuchi-Bologne,  fille  de  Charles-Camille  de  Capizuchi, 
Marquis  de  Bologne  &  de  Bonnecour,  8c  de  Dame  Françoife-Antoinette  de  Choi- 
SEUL-BEAurRÉ.  Charlotte  de  Mellèy  eut  pour  parrain  S.  A.  R.  Monfeigneur  le  Duc 
de  Berry,  &pour  marraine  S.  A.  R.  Madame  Victoire  de  France.  Emmanuel  de  Co- 
ligny mourut,  au  château  de  Choyé,  le  («Novembre  1 S 5 12 ,  taillant  de  Ion  mariage  : 

1.  Marie-Esprit-Eugène-Louis,  qui  luit. 

2.  Marie-Alexandrine,  mariée  en  1849  au  Comte  de  Yileenelve-Esceapon. 

3.  Marie-Léopoldine,  mariée  en  1846  au  Marquis  Dedons  de  Pierrefeu. 

A*  VII.    DEGRÉ. 

Marie-Esprit-Eugène-Louis  de  Pillot  de  Chenecey  de  Coligny,  Marquis  8c 
Comte  de  Coligny-Chàtillon,  Comte  du  Saint-Empire  romain,  Baron  de  Beaupont, 
de  Royiliat  8c  de  Chevignaft,  (met  actuel  du  nom  8c  des  armes,  ne,  au  château  de 
Choyé,  le  6  Août  181  5,  a  epouté,  par  acte  pallé  au  château  de  Joudes,  le  27  Dé- 
cembre 1841  ,  Demoifelle  Louife-Georgine-Élifabeth-Nancy  de  Thoisy,  fille  de 
Jean-Baptifte-Amédée,  Baron  de  Thoisy,  8cde  Dame  Amélie-Henriette-Guillaume 
de  Chayaudon.  De  cette  union  font  ilfus  : 

1.  Marie-Auguste-Donat-Raoul,  ne,  au  château  de  Choyé,  le  4  Janvier  1846, 

Chef  de  bataillon  au  5~'  régiment  d'infanterie  territoriale,  Commandeur  de 
l'Ordre  de  Saint-Sylveftre,  Chevalier  de  Saint-Sépulcre,  8cc,  8cc;  marie,  le 
28  Novembre  1872,;!  Marie-Anne-Hélène,  fille  du  Comte  Quarré  de  Cha- 
teau-Regnaui.t  d'Ai.ignv  8c  de  la  Comtellé,  née  de  Montmorielon. 

2.  Marie-Joseph-Philibert-Christian,  ne,  au  château  de  Choyé,  le  2  Juin  1847, 

marie,  au  château  de  Velars,  le  f>  Janvier  1875,11  Marie-Huguette-Aurelie 

MORELET. 

3.  M arie-Chahi.es-Hi  nri-Gaston,  né,  au  château  deChoye,  le  3  Mai  i84o,Sous- 

Lieutenant  au  3oe  bataillon  de  chalfeurs  à  pied,  blellé  devant  Paris,  mort  à 
Fribourg  (Suiffe),  le  21  Juin   1871,  des  fuites  de  les  blelfures. 

4.  Marie-Paul-François-Dominique-Fernand,   né,  au   château    de    Choyé,  le 

10  Février  i853,  marié,  à  Dijon,  le  9  Janvier  1878,  a  Marie-Urfule-Lia 
Morelet. 

5.  Marie-Ignace-Stanislas-Gonzague,  né  à  Fribourg,  en  Suifle,  le  3o  Août  1854, 

Sous-Lieutenant  de  réferve  au  5e  régiment  d'artillerie,  marie,  le  27  Octobre 
1880,  au  château  de  Villegufien,  à  Marguerite  d'Amedor  de  Mollans. 

6.  Anne-Marie-Henriette-Edwige,  née,  au  château  de  Choyé,  le  i5  Avril  1844, 

mariée,  le  14  Lévrier  1870,  à  François-Félix  Raviot  de  Saint-Anthost. 
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7.  Marie-Élisabeth-Georgine-Thérèse,  née,  au  château  de  Choyé,  le  22  Mars 
i85i,  mariée,  le  6  Octobre  1875,  au  Vicomte  Rodolphe  de  Cussy. 

S.  Marie-Catherine-Geneviève-Béatrix,  née,  au  château  de  Choyé,  le  12  Août 
i856,  mariée  audit  lieu,  le  icr  Mars  1880,  au  Comte  Xavier  de  Messey. 

9.  Marie-Nicole-Amélïe-Geneviève,  née,  au  château  de  Choyé,  le  i5  Avril 
i85q,  mariée  audit  lieu,  le  24  Oclobre  1882,  au  Vicomte  Ofcar  de  Rivoire 


La  branche  aînée  écartèle  les  armes  de  celles  de  Coligny-Chàtillon,  qui  l'ont  :  de 
Gueules  à  l'Aigle  d'Argent,  becquée,  membréc  G  couronnée  d'A{iir. 

BRANCHE  DES  MARQUIS  DE  PILLOT  CHANTRANS. 

IX.    DEGRÉ. 

Jean  de  Pillot,  IIP  du  nom,  Écuyer,  Seigneur  de  Chaftelard,  Magny,  Glamon- 
dans,  8c.,  fécond  (ils  de  Charles  de  Pillot  &  de  Dame  Bonne  de  Scey,  affilia  aux 
États  de  la  Noblefle  dans  les  années  i5o8,  1606  8c  1(517.  "  avait  époufé,  le  2?  Juil- 
let 1584,  Demoifelle  Claudine  de  Visemal,  fille  d'Henri  de  Visemal,  Chevalier, 
Seigneur  de  Frontenai,  8c  de  Dame  Guillemette  de  Fallerans.  De  ce  mariage  : 

1.  Marc-Antoine  de  Pillot,  qui  fuit, 

2.  Philippe-Antoine  de  Pillot,  Baron  d'Igny,  Seigneur  de  la  Motte  8c  de  Citev, 

qui  aflifta  aux  États  de  la  Noblefle  en  1614  8c  en  i633.  11  n'eut,  de  fou  union 
contraclee,  le  17  Août  i6i3,  avec  N.  de  Citey,  qu'un  fils  nommé  Philippe 
de  Pillot,  Baron  d'Igny,  Seigneur  de  la  Motte  8^  de  Citey,  préfent  aux  États 
de  la  Noblefle  en  ifôq  8c  en  i656,  lequel  époufa  Demoifelle  Étiennette  ni-: 
Lai. 1. imam),  fille  de  François  de  Lallemand,  Chevalier,  Seigneur  Je  Bel- 
mont,  8v  de  Dame  Catherine  de  Moni  richard,  dont  il  n'eut  qu'une  fille, 
Claudine  de  Pillot,  mariée  à  Gafpard  de  Moustier,  Chevalier,  Seigneur  de 
Cubry  8c  Commandant  de  Dôle  en  i653. 

3.  Antoinette  Je  Pillot,  mariée,  par  contrat  du  22  Octobre  i6i5,  avec  Louis  de 

Scey,  Baron  de  Chevroz ,  Seigneur  d'Lrnagnv,  8cc. 

V.    DEGRÉ. 

Marc-Antoine  de  Pillot,  Seigneur  de  Chaftelard,  Magny,  Glamondans,  8cc, 
Capitaine  d'une  terce  bourguignone,  tut  crée  Chevalier,  le  22  Septembre  1628,  par 
Philippe  IV,  Loi  d'Lfpagne  8c  Souverain  de  la  branche-Comté,  qui,  dans  les  Lettres 
patentes  données  a  cet  effet,  dit  :  «  qu'il  ell  de  maifon  fort  ancienne  8c  noble,  où  ne 
«  le  trouvent  que  des  alliances  bien  relevées,  comme  celles  Je  Scey,  Je  Frontenai, 
«  Je  Montrichard  8.  autres  femblables,  8c  que  les  ancêtres,  iffus  defdites  familles, 
"  ont  toujours  bien  8.  fidèlement  fervi  nos  prédécefieurs  en  charges  fortables  à 
>i  leurs  qualités  <>  (Régi Jlres  de  la  Noblejfe ,  tome  1,  fol.  3q3.  Bibliothèque  Je 
Befançon).  Il  époufa  Demoifelle  Nicole  de  Bougne  de  Thurey,  îille  Je  Jean  de 
Bougne  de  Thurey,  Écuyer,  Seigneur  Je  Crefencey,  8v  Je  Dame  Anne-Bonne  de 
Villey.  De  cette  union  il  lailfa  : 

1.  Claude-François  Je  Pillot,  qui  fuit. 
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2.  Jean-François  de  Pillot,  Seigneur  de  Magny,  Commandant  d'une  compagnie 

dans  l'infanterie  efpagnole,  marié,  par  acde  du  27  Septembre  1G34,  ^v  avec 
difpenfe  de  l'Églife,  à  Jeanne-Françoife  de  Pillot,  fa  coufine. 

3.  Simonne  de  Pillot,  mariée,  le  même  jour,  avec  l'on  couiln  Adrien  de  Pillot. 

AV.    DEGRÉ. 

Claude-François  de  Pillot,  Écuyer,  Seigneur  de  Chaftelard,  Naifey,  Glamon- 
dans,  Vienney,  8cc,  affilia  aux  États  de  la  Noblefle  de  Franche-Comté  en  1654.  Il 
avait  époufé,  le  3o  Octobre  1662,  Demoifellc  Claudine  ni:  Chantrans,  fille  d'Hum- 
bert  de  Chantrans,  Chevalier,  Seigneur  de  Kolieres,  Naifey,  &c,  ^  de  Dame 
Éléonore  de  Conklans;  11  mourut  le  16  Avril  1696,  laiffant  de  l'on  mariage  : 

1 .  Thomas  de  Pillot,  qui  fuit. 

2,  3  ^  4.  Jeanne-Claude,  Anne-Bénigne  8,  Jeanne-Antoinette  de  Pillot. 

XII.    DEGRÉ. 

d^noMAs  de  Pillot  de  Chantrans,  Écuyer,  Seigneur  de  Naifey,  Vienney,  Bel- 
mont,  &c,  qui  lit  reprife  de  fief,  pour  la  terre  de  Naifey,  le  20  Juillet  1722.  11  avait 
époufé,  par  acte  du  28  Janvier  1707,  Demoifellc  Anne-Jeanne  d'Andlaw,  fille  de 
Jean-François  d'Andlaw,  Chevalier  du  Saint-Empire,  8c  de  Dame  Thérèfe  de 
Gcvot  de  Malseigne;  de  cette  union  naquirent  : 

1.  François-Xavier  de  Pillot,  Lieutenant  dans  le  régiment  de  Touraine,  mort 

fans  alliance. 

2.  Jean-Joseph  de  Pillot,  qui  luit. 

3.  Thérèse-Charlotte  de   Pillot,   femme  d'Antoine-Jofeph  d'Hlût  d'Ambre, 

Écuyer,  Seigneur  de    Beyne,  fils  d'Hyacinthe  d'Huot,  Écuyer,  Seigneur 
d'Ambre,  ^  de  Judithe-Emmanuelle  de  Belot. 

XIII.  DEGRÉ. 

Jean -Joseph  de  Pillot  de  Chantrans,  Écuyer,  Seigneur  de  Naifey,  de  Bel- 
mont,  &c,  Capitaine  au  régiment  de  Touraine-lnfanterie,  lit  reprife  de  fief,  pour 
fa  terre  de  Naifey,  le  4  Mai  1751.  11  s'était  allie,  le  3  Mars  1745,  a  Demoifellc 
Claude-Dorothée  de  Montjustin,  fille  de  Nicolas-François  de  Montjustin,  Écuyer 
&  de  Dame  Claude-Marguerite  de  Champagne;  il  eut  de  ce  mariage  un  fils,  qui  fuit! 

XIV.  DEGRÉ. 

Jean-Baptiste-Vincent-Férier,  Marquis  de  Pillot-Chantrans,  Écuyer,  Seigneur 
de  Naifey,  Belmont,  &c,  ne  le  5  Avril  l746,  Lieutenant  aux  dragons  du  Roi,  lut 
créé  Marquis,  fous  le  nom  de  Pillot-Chantrans,  par  Lettres  patentes  du  Roi 
Louis  XVI  en  1780,  enregiftrées,  le  4  Mai  1781,  au  Parlement  de  Befançon.  Il  allilta 
aux  États  de  la  Noblefle  qui  le  tinrent  à  Vefoul  le  3o  Mars  178.).  11  avait  époufé, 
le  19  Mars  1771,  avec  difpenfe  de  l'Églife,  fa  coufine,  Demoifelle  Judith-Françoife 
d'Huot  d'Ambre,  lille  d'Antoine-Jofeph  d'Huot  d'Ambre,  Écuyer,  Seigneur  de 
Beyne,  &  de  Dame  Thérèfe-Charlotte  de  Pu. lot.  De  ce  mariage  : 

1.  Antoine- Joseph-Judith- Dorothée  de  Pillot,  qui  fuit. 

2.  Claude-Henry-Gabriel-Érasme  de  Pillot,  Chevalier  de  Malte. 

3  *  4.  Ursule-Judith-Colette-Josèphe  £.  Claude-Catherine-Thomase-Eusèbe 
de  Pillot,  reçues  Dames  Chanoinefies  au  chapitre  noble  de  Lons-le-Saulnier. 
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XV.  DEGRÉ. 

Antoine-Joseph-Judith-Dorothée,  Marquis  de  Pillot-Chantrans,  né  le  26  Mars 
1773,  Chevalier  de  Saint-Louis,  Officier  de  la  Maifon  militaire  du  Roi  Louis  XVII], 
époufa,  le  9  Novembre  1801,  Demoifelle  Anne-Ide  Le  Roy  de  Grandmaison  de 
Boisherpin,  lille  de  Thomas  Le  Roy  de  Grandmaison,  Vicomte  de  Boisherpin, 
Lieutenant  général  des  armées  du  Roi,  Chevalier  de  Saint-Louis,  &  de  Dame  Marie- 
Madeleine  Perrault  dp:  Lessard;  il  lahTa  de  cette  union  : 

1.  Édouard-Paul-Dorothêe-Judith  de  Pillot,  qui  luit. 

2.  Alphonse  de  Pillot,  qui  viendra  après  fon  frère  aine. 

3.  Jeanne-Marie-Antoinette-Valérie  de  Pillot,  née  le  26  Mai  1N10,  mariée  avec 

Frédéric-Louis  de  Christen,  ancien  Officier  d'infanterie,  dont  :  Charles  de 
Chrillen. 

XVI.  DEGRÉ. 

Édouard-Paul-Dorothée-Judith,  Marquis  de  Pillot-Chantrans,  né  le  14  Février 
1804,  marié,  le  1 1  Juillet  i836,  avec  Demoifelle  Marie-Louife-Marguerite-Charlotte 
Cotte,  fille  de  Jean-Jofeph  Cotte,  ancien  Député,  &  de  Dame  Euphrofine-Charlotte 
Isnard.  De  cette  union  efl  ilfue  : 

Céline  de  Pillot,  mariée  à  Henri  des  Sarsins  des  Gottes,  ancien  Magillrat. 


XVI.    DEGRE. 

Alphonse  de  Pillot-Chantrans,  né  le  18  Août  i8i3.  Capitaine  Adjudant-Major, 
Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  a  époufe,  à  Étampes,  le  0  Février  i85_>,  Demoi- 
felle Félicie  ni-:  la  Bigne,  lille  de  Jean-Baptiûe-Étienne  de  la  Bigne,  Capitaine- 
Lieutenant  au  itr  régiment  de  la  Garde  royale,  &  de  Dame  Ernefïine  Zoé  ni.  Pouil- 
loue  de  Saint-Mars  de  Bierville.  De  ce  mariage  font  iffus  : 

1.  Gaston  de  Pillot,  né  le  26  Novembre  i!S52. 

2.  Edouard  de  Pillot,  né  le  25  Juin  i856,  Olîicier  d'infanterie. 


LETTRES  CONFERANT  LE  TITRE  PERSONNEL  DE  MARQUIS 

au  Sieur  de  Pillot-Chantrans  &  aux  aines  de  [es  defeendants  mâles  en  ligne  direde. 

Du  mois  d'Août  1780. 

LOUIS,  par  r.A  grâce  de  dieu,  uoi  de  fuanck  i  t  de  navaure,  à  tous  préfens  <*  a  venir  Salut.  Il 
nous  a  été  rendu  compte  des  confidérations  que  réunit  en  la  laveur,  notre  cher  &  bien-aimé,  le  Sieur 
Jean-Baptifte-Yincent-Féricr  de  Pillot-Chantrans.  Avant  la  reunion  du  comte  de  Bourgogne  à  notre 
monarchie,  l'a  famille,  l'une  des  plus  dillinguécs  de  cette  province  par  l'ancienneté  de  l'a  noblelîe  & 
par  les  alliances,  s'en  était  déjà  rendu  particulièrement  recommandable  par  le  zèle  &  par  l'intelli- 
gence avec  lefquels  elle  avait  rempli  les  emplois  honorables  que  les  Rois  d'Efpagnc  lui  avaient  con- 
fiés. C'ell  ce  qu'attellent  les  Lettres  de  Philippe  [III  du  23  Septembre  1628,  qui  coulèrent  le  titre 
de  Chevalier  au  trifayeul  du  Sieur  de  Pillot-Chantrans.  Une  telle  laveur  ne  pouvait  qu'accroître  & 
perpétuer  l'attachement  de  cette  famille  a  lès  lbuverains  é\:  a  les  devoirs.  Aulli    toujours  fidèle  a  ces 
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fcntiments,  les  a-t-elle  juftifiés  par  la  bravoure  avec  laquelle  ont  fucceffivement  fervi  un  frère  du 
bifaycul  du  Sieur  de  Pillot-Chantrans,  qui  commandait  une  compagnie  dans  l'infanterie  efpagnole; 
un  de  les  oncles  qui  fut  fucceffivement  Enfeigne  ex  Lieutenant  dans  le  régiment  de  Touraine;  fon 

père  qui  obtint  une  compagnie  dans  le  même  corps,  enfin  le  Sieur  de  Pillot  de  Chantrans  lui-même 
qui  a  été  promu  fucceffivement  aux  grades  de  Cornette  ex  de  Lieutenant  dans  notre  régiment  de 
dragons.  Nous  jugeons  donc  qu'il  n'eil  pas  moins  de  notre  équité  que  de  notre  munificence  de  luy 
accorder  une  grâce  qui  fuit  pour  luy  un  gage  de  la  fatislaction  que  nous  avons  de  les  fervices  &  de 
ceux  de  fes  anceflres,  èv  pour  les  dépendants,  a  qui  les  effets  de  cette  grâce  feront  tranfmis,  une  in- 
vitation à  marcher  fur  leurs  traces. 

A  ces  caufes  &  autres  à  ce  nous  mouvant,  de  l'avis  de  notre  Confeil  &  de  notre  grâce  fpéciale, 
pleine  puiffance  &  autorité  royale,  Nous  avons  fait  &  créé,  &  par  les  préfentes  lignées  de  notre  main, 
faifons&  créons  Marquis  le  Sieur  .Ican-lSaptiltc-Vincent-Feticr  de  Pillot-Chantrans,  enfemble  l'aîné 
de  fes  enfants  ex  defeendans  mâles,  en  ligne  directe,  nés  ex  â  naître  en  légitime  mariage;  leur  per- 
mettons de  le  dire  ex  qualifier  Marquis  en  tous  actes  &  droits,  tant  en  jugement  que  hors  de  jugement, 
fans  qu'ils  fuient  tenus  d'appliquer  ou  allecler  le  titre  de  Marquis  â  aucune  terre,  ni  d'en  taire  ériger 
pour  cet  effet  en  marquilat,  de  quoi  nous  les  avons  expreffément  difpenfés  par  les  préfentes,  â  la 
charge  toutefois  que  ledit  titre  de  Marquis  relèvera  immédiatement  de  nous  &  qu'ils  ne  feront  aéle 
de  dérogeance  a  icelui;  voulons  en  outre  qu'ils  puiffent  porter  dans  leurs  armoiries  la  couronne  de 
Marquis,  &  que  pour  raifon  île  tout  ce  que  delïus  ils  n'aient  â  payer,  ni  â  Nous  ni  à  nos  fuccelleurs, 
aucune  finance  iiv  indemnité,  dont,  a  quelques  fommes  qu'elles  puiffent  monter,  nous  leur  avons  fait 
don  &  renfilé  par  ces  préfentes. 

Sy  donnons  en  mandement  â  nos  amés  &  féaux  les  gens  tenant  notre  Cour  de  Parlement  de 
Befonçon  &  les  Prélidents  treloriers  de  France  au  bureau  de  nos  finances  établi  a  Befançon,  que  ces 
préfentes  ils  aient  a  taire  regiltrer  èx  du  contenu  en  ycelles  taire  jouir  &  ufer  ledit  Sieur  Jean-Bap- 
tiltc-Vinccnt-Fcrier  i.L  Pillot-Chantrans,  enfemble  l'aine  de  les  enfants  &  defeendans  mâles  en  ligne 
direcle,  nés  ex  a  naître  en  légitime  mariage,  pleinement,  paifiblement  &  perpétuellement,  cellant  & 
faifant  ceffer  tous  troubles  ex  empéchemens,  ex  nonobltant  toutes  choies  â  ce  contraires,  car  tel  ell 
notre  plaiiir. 

Ft,  afin  que  ce  foit  choie  ferme  &  fiable  a  toujours,  nous  avons  fait  mettre  notre  feel  à  ces  dites 
prélentes.  Donné  à  Verfaillcs,  au  mois  d'Aoult  l'an  de  grâce  dix-fept  cent  quatre-vingt.  Ft  de  notre 
règne  le  feptième.  Signé  :  LOUIS.  Ft  fur  le  replis,  par  le  Roy,  le  Prince  de  Montbarrey. 
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Chevaliers,  anciens  Seigneurs  du  Pie  [fis,  d'Argentrê,  des  Landes,  de  Launay, 
de  la  Rouvraye,  du  Bourg,  de  Cormeray,  de  Crefpel,  de  la  Chapelle,  de  la 
Fontenelle ,  paroijfe  de  Saint-Jean-fur-Vilaine ,  &c,  Comtes  de  Pontejlan, 
Marquis   du  PleJ/is  d'Argentrê. 

en  BRETAGNE. 


De  Gueules  à  dix  Billettes  d'Or,  pofê, 

'de 


3,  2,  i  {a).  Supports:  deux  Lions.  Couronne: 
■quis    (b). 


La  généalogie  de  cette  famille,  admife  aux  honneurs  du  Louvre,  a  été  dreffée  à 
des  époques  différentes  par  les  Juges  d'Armes  de  France  8c  Généalogiftes  de  la 
Cour,  notamment  par  Charles  d'Hozier  en  1689,  &par  Chérin  en  1774.  Ce  dernier 
s'exprime  ainli  : 

«  Cette  Maifon  a  pris  ton  nom  d'une  terre  fituée  dans  la  paroiffe  d'Argentrê, 
a  près  Vitré,  au  diocèfe  de  Rennes,  avantage  qui ,  joint  à  fon  gouvernement  noble, 
«  fuivant  l'Affile  du  Comte  Geffroy,  annonce  la  pureté  de  fon  origine;  mais  elle  n'é- 
«  tablit  littéralement  fa  filiation  que  depuis  1425.  On  trouve,  cependant,  au-deilus 
1   de  cette  époque  divers  fujets  qu'on  peut  lui  attribuer,  tels  que  : 

«  Ruellon  (c)  du  Plefïïs  qui  fouferivit  à  deux  chartes  du  prieuré  de  Sainte- 
«  Croix  de  Vitré  :  Tune  d'environ  1200  (d),  contenant  donation  laite  à  cette  éghte 
«  par  Jean  d'Erbrée  ,  Chevalier;  l'autre  de  1207  (e),  contenant  aufli  une  donation 
«  faite  au  même  prieuré  par  Robert  deDomagné,  Chevalier,  à  laquelle  fouferivit 
«  auffi  le  même  Jean  d'Erbrée.  Ces  deux  derniers  Seigneurs  de  biens  voifins  du 
«   même  lieu  du  Plellis  (Y).  » 


(a)  Une  méprife  dans  la  dénomination  des  émaux  fut  commile  dans  l'état  fourni  une  première  fois  en  1668  pour 
la  Recherche  de  la  Noblefje  en  Bretagne,  tk  préfenté  de  nouveau  par  Pierre  du  Plellis  d'Argentrê  devant  le  pré- 
fident  Charles  d'Hozier  •<  aux  fins  Je  fou  admijjion  dans  les  Pages  Je  la  Grande  Ecurie  du  Roi  »  ;  c'efl  pourquoi 
plufieurs  armoriaux  ont  indiqué  a  tort  comme  étant  de  Sable  le  champ  des  armes  de  cette  famille,  mais  cette- 
erreur  a  été  rectifiée  dans  les  preuves  laites  devant  Chérin  en  1774  ou  le  champ  de  ces  armes  a  été  rétabli  de 
Gueules,  ainfi  qu'on  le  voyait  émaillé  aux  vitraux  de  la  galerie  A  de  la  chapelle  du  château  du  Plellis  ,  &  «  aux 
vitraux  de  l'ancienne  e'glife  paroi  [Jialc  d'Argentrê  portant  la  date  Je  \5y6  &  fur  la  lijle  ou  ceinture  intérieure  de 
cette  e'gli/e.  ••  Proces-vecbal  d'enquête  à  l'effet  de  reconnaître  &  conllater  les  droite  feigneuriaux  dans  l'églife 
d'Argentrê,  a  la  datedu  16  Novembre  1773 ,  drellé  par  P.-Gmo  Baron  ,  Avocat  au  Parlement,  nommé  Commif- 
fairea  cet  effet  par  arrêt  de  la  Cour  du  10  Février  de  cette  même  année. 

(b)  Lettres  patentes  d'éreélion  de  majorât  du  9  Novembre  [819. 

(c)  Pièces  jultificatives,  1  (voir  à  la  fin  de  cette  notice). 
(1/)  Pièces  juftificatives,  II. 

(e)  Pièces  jultificatives,  IV. 

(/)  Chérin,  Mémoire  fur  les  preuves  de  noblelfe  de  M.  le  Chevalier  du   Pleflis  d'Argentrê  qui  demande  a  avoir 


1  honneur  de  monter  dans  lescarrolfes  du  Roi.  ISibh 
geniré.. 


Cabinet  de 


,,dolherdu 
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On  cite  encore  Guillaume  du  Pleffis  (  W"",s  de  Pleffeit)  qui  eft  nomme  avec 
André  &  Garanton  de  Vitré«&  Pierre  de  Cornillé  dans  i'Affemblée  générale  de  la 
Nobleflè  qui  le  tint  à  Nantes  la  veille  de  la  Pentecôte  1225  (a). 

Guillaume  du  Pleffis,  Chevalier  (  Guillcmus  de  PleJJeio,  miles)  ,  fait  donation 
aux  pauvres  de  la  Maifon-Dieu  de  Vitré  d'une  provende  de  feigle  dans  fon  do- 
maine du  Pleffis  &  munit  la  charte  de  fon  fcel  en  1227  (b). 

11  eft  un  des  neuf  Chevaliers  jurés  choifis  par  André  de  Vitré  pour  témoins  de 
la  remile  de  trois  mille  livres  qu'il  fait  à  Geof.  Salom.  &  à  Gautier  de  Saint-Au- 
bin, à  la  condition  de  relier  dans  la  ville  de  Vitré,  en  1227  (c). 

Il  eft  témoin,  avec  Rafred  &  Georges,  les  frères,  d'un  traité  entre  le  même  An- 
dré de  Vitré  &  Hervé  de  Danae  (rf). 

Alain  du  Pleffis,  qui  elt  cité  comme  témoin  ayant appofé  fon  fcel  à  un  acle  d'é- 
change entre  Robert  de  la  Goulle  &  Guyon  de  Coayfnion,  en  Février  i323  (e). 
^  Jean  c\i\  Pleffis,  Chevalier,  compris  avec  Guillaume  de  Domagné  &  Guy  de 
Sévigné,  au  nombre  des  Nobles  qui  firent,  le  25  Avril  1379,  une  aflbciation  en  fa- 
veur du  Due  Jean  IV  pour  empêcher  l'invafion  du  duché.  Il  eft  encore  cité  avec 
la  qualification  de  Chevalier  dans  une  autre  aflbciation  de  Nobles  qui  fut  faite  le 
lendemain  26  Avril  pour  la  garde  de  la  ville  de  Rennes  (f). 

Ce  Jean  elt  vraifemblablement  celui  qui  eft  mentionné  dans  un  document  généa- 
logique de   i63q  ainfi  conçu  : 

«  Le  premier  Jean  du  Pleffis  ,  je  ne  fçay  8c  ignore  fon  alliance.  Robert,  je  ne 
«  fçay  auffi  fon  alliance  ,  mais  j'ay  appris  par  les  titres  8c  enfeignements  du  dit  lieu 
«  que  le  dit  Robert  eut  des  enfants,  l'un  defquels  fut  Chambelan  du  Duc  de  Bre- 
«  taigne.  Autre  fille  Gouvernante  des  enfants  de  Bretaigne,  favoir  la  fille  dudit 
«   Duc,  &  morut  fans  boire  de  corps. 

«  L'autre  fille  fut  alliée  à  la  maifon  de  la  Perrière  près  le  Lion  d'Angers.  En- 
«  core  autre  fille  dudit  Robert  laquelle  fut  alliée  à  la  maifon  de  la  Chinnonière  8c 
«  Saultoger,  près  la  Guerche.  Une  autre  alliée  8c  mariée  à  la  maifon  de  Gue- 
«   briac  ,  8cc.  (g).  » 

Cette  note  défigne  fùrement  des  afeendants  de  cette  famille ,  mais  ne  les  reliant 
pas  par  titres  probants  à  l'auteur  de  la  filiation  fuivie,  elle  n'eft  indiquée  ici  que 
pour  mémoire. 

On  trouve  auffi  Yves  8c  Guillaume  du  Pleffis  nommés  avec  Jean  de  Vitré,  Jean 
de  Marcillé,  Guillaume  de  Domagné,  Geoffroy  de  Sévigné,  8cc,  parmi  les'Gens 
d'armes  deftinés  à  accompagner  Richard  de  Bretagne  en  France,  dans  un  compte 
du  Tréforier  de  l'épargne  du  mois  de  Juin  1414  au  21  Mars  142 1  (h). 

«  L'auteur  certain,  continue  Cherin,  eil  Jean,  Ier  dunom,  qui  donna  ,  le  i3  Avril 
•■  1425,  avec  Bertran  du  Pleffis,  Seigneur  du  Pleffis,  en  la  paroiffe  d'Argentré, 
«  Ion  frère  aîné,  une  atteflation  fur  les  droits  honorifiques  de  la  maifon  de  Mar- 
«  cillé  dans  l'églife  de  cette  paroillè.  » 

C'eft  également  à  ce  même  Jean  que  Ch.  d'Hozier  fait  commencer  la  filia- 
tion fuivie  de  cette  famille  (Y).  Une  mention  inferite   aux  regiftres  de  la  Chancel- 

a)  Dom  Lobineau,  Hijloire'jie  Bretagne,  t.  I,  p.  218,  &  t.  II,  preuves,  p   37o 

b)  Pièces  juftificatives,  V. 
(c)  Pièces  juftificatives,  VI. 

d)  Pièces  juftificatives,  III. 
Ce)  Pièces  juftificatives,  VII. 

If]  D'Argentré,  Hiftoire  de  Bretagne,  liv.  VIII,  chap.  200.  —  Dom  Lobineau,  vol.  des  preuves,  pp.  5q3  &  5q4 
(g)  Archives  du  Pleflis. 
Ji)  Dom  Lobineau,  preuves,  t.  II,  p.  q68. 

(0  Preuves  de  la  nobleflé  de  Pierre  du  Pleflis  d'Argentré,  2  Mai  1689.  Manufcrit  figné  Ch.  d'Hozier,  aux  ar- 
chives du  Pleflis. 
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lerie  de  Bretagne  fait  connaître  que  Jehanne  de  Cornillé,  Dame  du  Plefïis,  était 
la  mère  de  ce  Jean,  fans  indiquer  le  prénom  de  fon  mari  (a). 

Bertrand  du  Pleffis  ,  qui  vient  d'être  cité,  eft  compris  dans  la  Réformation  de 
la  Noblelfe  de  la  paroiffe  d'Argentré  faite  en  1442,  comme  polTeffeur  du  domaine 
du  Pleilis  qui  eft  dit  terre  Noble  &  exempte  de  fouaige  es  temps  pajfés  (b). 

PREMIER   DEGRÉ. 

Jean  ,  Ier  du  nom,  Écuyer  (c) ,  auteur  de  la  filiation  fuivie,  Seigneur  du  Pleflis 
d'Argentré  (d) ,  donna,  conjointement  avec  l'on  frère  qui  précède,  rattellation  de 
1425  (e).  11  jura  avec  les  autres  Nobles  de  la  paroiffe  d'Argentré  la  Réformation  de 
r442  (/)•  Après  la  mort  de  Bertrand,  Jean  devint  Seigneur  de  la  terre  du  Pleffis 
&  ce  fut  en  cette  qualité  qu'il  fut  cite  dans  une  autre  Reformation  de  la  même  pa- 
roilTe faite  en  vertu  d'un  mandement  du  Duc  le  10  Mars  1477  (g)-  Quoique  fon 
nom  ligure  dans  cette  Reformation,  il  ne  faut  pas  en  conclure  qu'il  exillàt  en- 
core au  moment  où  elle  a  été  faite,  puifque  fa  femme  eft  qualifiée  «  veuffve  de 
feu  Jehan  du  Plefleix  »  dans  un  titre  de  1472  {h). 

Il  époufa  Thomine  de  Nouault,  aliàs  :  Douault,  Dame  de  la  Bouhourdière  (i), 
dont  il  eut  : 

1.  Louis,  qui  fuit. 

2.  Magdei.aine,  morte  fans  alliance  (/'). 

3.  Jacquette,  morte  fans  alliance  (/;). 

4.  Jeanne,  mariée  à  Noble  Guillaume  Galon,  Seigneur  de  la  Villegemmcs  &  de 

la  Villebeffac  (/). 

5.  Autre  Jeanne,  dite  la  jeune  ;  on  ignore  11  elle  fe  maria  (m). 

II.  DEGRÉ. 

Louis,  Ier  du  nom,  Seigneur  du  Pleffis  d'Argentré  6c  des  Landes  (n).  Il  eft  com- 
pris dans  la  Réformation  de  1477,  fous  le  nom  de  Loys  du  Pleffeix',  comme  polfes- 
feur  des  Landes,  en  la  paroifle  d'Argentré'.  Il  époufa  Jehanne  de  Tali.ie,  Dame 
de  Poillebouft  *  de  la  Houillère,  fille  de  Jehan  de  Tau.ie,  Seigneur  de  la  Chauf- 
frerie,  &  veuve  de  Jehan  de  Boaifgamatz  (0).  Jehanne  de  l'allie  était  remariée  à 
Noble  Écuyer  Lancelot  de  Launay  à  la  date  du  6  Juillet  1490,  Louis  était  donc 
mort  avant  cette  époque  (p),  lailfant  de  fon  mariage  : 

1.  Léonard,  qui  fuit. 

(a)  Pièces  juftificatives,  VIII. 

;/"  Pièces  juftificatives,  IX,  n"  Go. 

iV  Pièces  juftificatives,  IX,  n"  5o. 

(d)  Pièces  juftificatives,  IX,  n«s  48,  5i,  53  &  S4. 

(e)  Pièces  juftificatives ,  IX,  n"  61. 
(/)  Pièces  juftificatives,  IX,  n»  ôo. 
(g)  Pièces  juftificatives,  IX,  n»  5g. 
(h)  Pièces  juftificatives,  VI II. 

(i)  Pièces  juftificatives,  VIII,  &  IX,  n»"  43,  4S  &  5o. 

(j)  Pièces  juftificatives,  IX,  n-' 4?  ,  48,   5o,  Si,  52,  53  *  54. 

(fc)  Pièces  juftificatives,  IX,  n°»  45,  48,  5o,  5i ,  52  ,  55  &  54. 

(/)  Pièces  juftificatives,  IX,  n0'  45,  49  &  53.  Procuration  du  1  1  Mars  1  507  (i5o8). 

(m)  Pièces  juftificatives,  IX,  nu»  45,  49  A  53. 

(n)  Pièces  juftificatives,  IX,  n»  53. 

(o)  Pièces  juftificatives,  IX,  n»'  42,49,  55,  5G,  57  &  58-. 

(p)  Pièces  juftificatives,  IX,  n"  49. 
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:>..  Marie,  qui  époufa,  poftérieurement  au  9  Septembre  1499,  Noble  Homme 
Gilles  d'Eslin,  Seigneur  de  la  Barre  (a). 

III.  DEGRÉ. 

Léonard,  Écuyer,  Seigneur  du  PlefÏÏs  d'Argentré  &  des  Landes,  eft  cité  en 
cette  qualité  à  la  Réformation  de  la  Nobleffe  de  l'évêché  de  Rennes  en  i5i3  (b). 
11  fut  Gentilhomme  des  Ordonnances  du  Roi  (c)  &  en  même  temps  Maréchal  des 
Logis  de  l'hôtel  de  Guy  XV,  Comte  de  Laval  &  Seigneur  de  Vitré  (d).  Il  fut  nommé 
en  i54^  «  Prévofl  des  Maréchaûlx  en  Bretaigne  (e)  ».  Il  fut  chargé  par  Guy,  Comte 
de  Laval,  Lieutenant  général  du  Roi  en  Bretagne,  Gouverneur  &  Amiral  du 
même  pays,  d'aller  à  Morlaix  exécuter  de  la  part  le  traité  qui  avait  été  propofé 
pour  faire  l'échange  de  quelques  Portugais  contre  des  Bretons  qui  étaient  prilbn- 
niers  en  Portugal  (/). 

Il  époula  Françoife  Charton,  Dame  du  Boay-Pinczon,  fille  de  feu  Regnault 
Charton  ,  Châtelain  de  la  Cour  de  Vitré,  &  de  Demoifelle  Guillemette  Landays  (g), 
&  mourut  avant  le  22  Novembre  1549  (h). 

11  eut  de  Ion  mariage  : 

1.  Mathurin,  qui  luit. 

2.  Bertranne,  mariée,  par  contrat  du  Ier  Décembre  r5q2,  à  Noble  Homme  Jac- 

ques de  la  Bizaye,  Lcuyer,  Seigneur  de  la  Ripviere-Bizave  &  de  Beau- 
chefne. 

3.  Geoffroy,  Religieux  en  l'abbaye  de  Saint-Gildas,  nommé  le  27  Janvier  i562 

(1 563)  à  la  place  de  Minillre  de  la  Trinité  de  l'ordre  des  Mathurins,  en  la 
ville  de  Châteaubriant. 

IV.  DEGRÉ. 

Mathurin,  Lcuyer,  Seigneur  du  Pleffis  d'Argentré,  époufa,  par  contrat  du 
25  Juillet  i5qo,  Marie  de  Meaui.ne  de  Rouessé,  Dame  de  Montarlil  ,  tille  de  Noble 
Homme    Jeuflèlin   de   Meaui.ne  8<    de      Damoilélle    Chrillollette    de   la    Houdi- 

NYERE  (/'). 

11  fut  nommé,  le  22  Novembre  1549  ,à  la  charge  ,  laiiTee  vacante  par  la  mort  de 
l'on  père,  de  Grand  Prévôt  général,  fous  MM.  les  Maréchaux  de  France,  en  Bre- 
tagne (;).  Il  allilla  dans  l'ordre  de  la  Nobleffe  aux  États  de  Bretagne  de  i5yG  &  de 
i58o  (/c).  Sa  femme  mourut  en  1.578,  &  fut  inhumée  dans  l'églilé  d'Argentré  (/).  Il 
mourut  lui-même  en  1 583,  &  fut  inhumé  dans  la  même  églife. 

Il  eut  pour  enfants  : 

1.  Geoeeroy,  Lcuyer,  Seigneur  de  Poillebouft ,  (ils  aîné  8c  héritier  principal  & 
noble  préfomptif  de  fes  père  8c  mère,  ainli  qu'il  elf  qualifié  dans  le  contrat 

[a)  Pièces  justificatives,  IX,  n"s  45  &  49. 
(/■)  Pièces  juftificatives,  IX,  nos  43  ,  44  A 45. 
(c)  Pièces  juilificatives,  IX,  n°  47. 

(J)Commillion  de  Guy  XV,  Comte  de  Laval,  du  26  Mars  i  S27.  Original  aux  archives  du  Pleflis. 
(e)  Lettres  de  Henri,  Dauphin,  Due  de  Bretagne,  14  Novembre  1  S.f 3.  —  Lettres  de  confirmation  du  même, 
de\enu  Roi  de  France,  du  S  Juillet  1  547.  Originaux  aux  archives  du  Pleflis. 
(/)  Commifllon  du  24  Novembre  1  5aS  (d'Hozicr,  généalogie  citée  plus  hautl 
\g)  Pièces  juftificatives,  IX,  nos  44,  46  &  47. 
[h)  Pièces  juftificatives,  IX,  n»  39. 
(1)  Pièces  juilificatives,  IX,  n°  42. 
(j)  Pièces  juilificatives,  IX,  n»  3g, 
(A")  Pièces  juilificatives,  IX,  n-  3S. 
(/)  Rcgiftres  desaéles  de  décès  de  la  paroillè  d'Argentré,  année  1 5S3. 
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de  mariage  de  Barbe,  fa  feeur,  du  7  Février  071  ;  il  mourut  peu  de  temps 
après,  fans  poftérité. 

2.  Gilles  ,  qui  fuit. 

3.  Françoise,  mariée  à  Julien  nu  Verger,  Sieur  du  Tertre  (a). 

4.  Barbe,    mariée,  en  premier   lieu,  par    contrat  du  7    Février  1371,  à  Noble 

Chriftophc  d'Oli.ikr,  Seigneur  de  la  Haie  d'Erbrée  (b),  &,  en  fécond  lieu,  à 
François  de  Tallie,   Seigneur  de  la  Lanfrayère  (c). 

5.  Jacquemine,  mariée  à  Noble  Jean  Gerault,  Seigneur  de  Malhere  (d). 

V.    DEGRÉ. 

Gilles,  Écuyer  (e) ,  Seigneur  du  Pleffis  d'Argentré,  de  Montarfil,  du  Pleflis 
Beaucé  8c  de  Poillebouft,  fécond  fils  de  Mathurin,  continue  la  defeendance.  11  lut 
pourvu  par  le  Roi ,  le  2  1  Décembre  1 572,  de  la  charge  de  Grand  Prévôt  général  fous 
MM.  les  Maréchaux  de  France,  en  Bretagne,  vacante  par  réfignation  de  fon  père 
«  en  confxdêration  de  fa  vaillance ,  littérature,  &c.  (f)  »  11  tut  confirmé  dans  cette 
charge  par  Fettres  patentes  du  Roi  Henri  III  ,  datées  du  5  Juin  1 58 1  (g). 

Pendant  les  troubles  8c  les  guerres  civiles  qui  défolaient  alors  la  Bretagne,  Gilles 
fefignala  par  fon  attachement  au  Roi.  De  concert  avec  fon  parent  M.  du  Bouf- 
chet,  il  remit  en  fa  puiffance  la  ville  de  Vitré,  qui  avait  été  furprife  par  les  Hu- 
guenots ,  ce  qui  eft  attelle  par  les  lettres  fuivantes  : 

«  A  Monfieurmon  coufin ,  Monficur  du  Pleffeix,  Provoft  de  Bretaigne,  au  Plef- 
feix. 

«  Monficur  mon  coufin.  Je  rfay  failly  à  faire  advertir  tous  les  habitants  des  pa- 
<  roilfes  que  j'ai  en  ma  charge  8c  leur  ay  baillé  le  rendez-vous  à  demain  ung  heure 
h  devant  jour  en  la  Lande  du  Fiefve.  Il  ferait  bon  de  votre  part  de  faire  advertir 
«  ceux  d'Argentré,  Le  Pertre,  Saincl  Sire  8c  Beaulieu  8c  les  faire  trouver  au  grand 
«  pré  du  Mez  où  l'on  tire  le  Papegault  de  l'arc,  près  Vitré,  où  les  yrai  trouver 
■<  pour  nous  joindre  enfemblepour  faire  le  debvoir  de  gens  de  bien  8c  qu'ils  portent 
«  leurs  tambourins  fans  les  baptre  aucunement  8c  de  commander  aux  troupes 
»  qu'ils  facent  la  plus  grande  diligence  qu'il  fera  poffible;  en  cet  endroit  je  vous 
«  Frai  offre  de  mes  bien-humbles  recommandations  à  vos  bonnes  grâces  ,  fup- 
«  pliant  Dieu,  Monficur  mon  coufin,  qu'il  vous  donne  bonne  vie,  longue  8c  bonne 
«  fanté.  De  votre  maifon  de  la  Haye  ce  mercredi  au  foir  24e  Febvrier  Ô74,  votre 
«  humble  coufin  8c  affeuré  ami  pour  la  vie.  (Signé  :)  Francoys  du  Bouschet. 

«  J'ay  adverti  Monlieur  de  Mefjeufeaume  (h)  8c  le  Sénefchal  de  Rennes  de  la 
«  prinfe  de  Vitré.  J'en  attends  à  demain  au  matin  des  nouvelles  (i).  » 

(a)  Pièces  juftificatives,  IX,  w  41. 

(b)  Pièces  juftificatives,  IX,  n"  40. 

,£•)  Contrat  Je  mariage  du  7  Janvier  1  574. 

,J)  Contrat  de  mariage  du  3o  Août  i5S3. 

c")  Gilles  eft  qualifié  Chevalier  dans  un  acledu  7  Décembre  1618  (voir  pièces  juftificatives,  IX,  n"  3o\  &  Ef- 
cuyer,  dans  un  autre  du  17  Mai  i63ç.(  ibld.,  IX,  nij2S).  La  cloche  de  l'horloge  du  château  du  Pleflis  porte  l'inf- 
cription  fuivante  :  Efcuyer  Gilles  du  Pleflis,  Seigneur  du  dict  lieu,  Confeiller  du  Roy,  Grant  Provoft  Général  Je 
le  pays,  me  rk't  fayre  pour  l'ervir  au  diél  lieul'an  1  5S3. 

,/)  Lettres  de  provilions,  aux  archives  du  Plcllis. 

{g)  Original  aux  archives  du  Pleflis. 

[h]  François  Dugué,  Vicomte  de  MejufTeaulme,  Scigneurde  Mon  jardin,  la  Gaudinaye,  Chevalierde  l'ordre  du  Roi 
Gouverneur  &  Capitaine  pour  Sa  Majefté  en  la  ville  de  Rennes,  était  parent  de  Jeanne  de  iJeaucé,  mariée  plus 
tard  à  Gilles  du  Pleffis. 

(1)  Original  aux  archives  du  Pleflis. 
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Lettre  miffive  du  Roi  Charles  IX. 

«  A  Monf.  du  Pleffis. 

k  Monf.  du  Pleffis,  le  Sieur  de  Bouille'  m'a  taift  entendre  le  bon  devoir  au- 
»  quel  vous  vous  elles  mis  de  l'afïïfter  &  lui  ayder  lors  de  la  nouvelle  qu'il  eut  de 
«  la  furprife  de  Vitré,  ce  qui  demonilre  de  plus  en  plus  l'affection  que  je  me  fuis 
a  toujours  afluré  que  vous  portez  au  bien  de  mon  fervice  dont  je  vous  fcay  fort 
«  bon  gré,  vous  priant  continuer  à  vous  employer  en  femblables  occafions  pour 
«  conferver  mon  pais  de  Bretagne  en  mon  obéiffance  8c  y  maintenir  le  repos  entre 
«  tous  mes  fubjects  ce  que  me  promettant  de  voftre  fidellité  &  bon  zelle  que  vous 
«  avez  à  l'endroict  de  voftre  patrie,  je  ne  vous  ferai  celle  lettre  plus  longue 
«   que  pour  prier  Dieu ,  Monf.  du  Pleffis ,  vous  avoir  en  fa  faincte  &  digne  garde. 

«  Efcript  au  bois   de  Vincennes  le  XIIIe  jour  de  Mars  074. 

«  Signé:  CHARLES. 

«   &  plus  bas  :  Pinart  (a).  » 

Il  continua  à  s'employer  au  fervice  du  Roi  en  fe  mettant  à  la  tète  des  habitants 
des  paroifles  voilines  &  de  fes  parents  (b) ,  pour  maintenir  fous  l'on  autorité  cette 
partie  de  la  province. 

Il  fervit  fuccefiivement  dans  les  armées  de  Charles  IX,  Henri  III  &  Henri  IV. 
11  fut  nomme  en  1 588  Commiffaire  de  Farrière-bande  l'évêché  de  Rennes  (c),  par 
le  Duc  de  Mercœur  «  en  contemplation  de  la  connoijjance  qu'il  aroit  de  l'affeciion 
«  que  ledit  Sieur  du  PleJ/is  avait  toujours  continué  au  fervice  de  Sa  Majejté  &  au 
«  bien  de  cette  province.  »  11  fut  difpenfé  du  fervice  perfonnel,  attendu  «  fa  longue 
«  maladie  ex  indifpofition  même  qu'il  eftoit  néceffaire  de  bien  &  fidellement  gar- 
«  der  fa  mailon  du  Pleffis  contre  les  furprifes  des  ennemis  de  fa  Majefté,  pour 
«  l'importance  que  cela  apporteroit  à  la  ville  de  Vitré,  avec  permiffion  de  fe  tenir 
«  en  ladite  mailon  &  s'affeurer  d'hommes  pour  la  confervation  d'icelle  (d).  » 

Le  17  Décembre  1589,  le  Roi  lui  accorda  des  Lettres  de  fauvegarde  pour  fa 
mailon  ,  terre  &  feigneurie  du  Pleflis,  «  délirant  favorablement  le  traiter  comme  le 
«  tenant  pour  l'un  de  fes  bons  fubjects  &  ferviteurs  (e).  » 

Ilépoufa,en  premières  noces,  Damoifelle  Jehanne  de  Beaucé,  Dame  du  Pleffis 
Beaucé,  fille  aînée  &  héritière  noble  de  feu  Jehan  de  Beaucé,  Écuyer,  Seigneur 
du  Pleffis  Beaucé,  &.  de  Jacqueline  de  la  Bouexière,  fa  veuve  (f).  11  n'en  eut  pas 
d'enfant. 

En  fécondes  noces,  il  époufa Damoifelle  Julienne  du  Grasmesnil,  fille  de  Noble 
Homme  Jean  du  Grasmesnil,  Confeiller  du  Roi  en  fa  Cour  du  Parlement  de  Bre- 
tagne, &  de  Damoifelle  Catherine  Morel,  fou  époufe,  Seigneur  &  Dame  du  Graf- 
mefnil,  le  Boisbelin,  l'Efpinay,  &c.  (g). 

(ii.  Original  aux  archives  du  Pleflis. 

</>   Pièces  juftificatives,  X. 

[c  CommilTion  du  Duc  de  Mercœur,  du  10  Décembre  i  5SS.  —  Lettre  du  même,  du  1 1  Décembre  i  588.  Pièces 
juAiiicatives,  XI. 

(,f  Lettres  de  Monfeigneur  le  Prince  de  Dombes,  Lieutenant  général  en  Bretagne,  du  2  1  Octobre  1  5oo.  —  Let- 
tres du  Duc  de  Montpenfier,  du  7  Oélobre  1  592.  —  Lettres  de  M.  de  Saint-Luc,  Seigneur  d'Epinay,  "du  25  Juin 
i5g3.  —  Difpenfé  de  M.  le  Maréchal  d'Aumont,  du  24  Février  1594.  Originaux  aux  archives  du  Pleffis.  —  Pièces 
juftificatives,  XII. 

[e)  Original,  aux  arch.  du  Pleflis. 

{f)  Pièces  juftificatives,  IX,  n"  37. 

(£•)  Pièces  juftificatives,  IX,  n"  35. 
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Gilles  fut  inhumé,  le  7  Juillet  i6i5,  dans  l'églife  d'Argentré,  8c  fa  féconde 
femme,  Julienne  du  Grafmefnil,  fut  inhumée  dans  la  même  églife  le  14  Septembre 
1627  (a).  De  cette  féconde  alliance,  il  eut  : 

i.  Mathurin'(£). 

2.  Jean,  qui  fuit. 

3.  Gillette  (c). 

4.  Joachim  (d). 

5.  Marguerite  (c). 

6.  Françoise  (fj,    mariée,  dans  l'églife  d'Argentré,  le  3    Mars  1620,  à  Noble 
Homme  André  de  la  Saugère,  Écuyer,  Seigneur  de  Champloing  (g). 

VI.  DEGRÉ. 

Jean  ou  Jean-Baptiste  ,  IIe  du  nom,  Chevalier,  Seigneur  du  Pleffis  d'Argentré  , 
Poillebouft,  la  Chapelle,  Cormeray,  Crefpel  &  autres  lieux,  Chevalier  de  l'ordre 
du  Roi  (h),  naquit  à  Argentré  le  9  Juin  1600  (/).  Il  époufa  en  i63g  Jeanne  Bizeul, 
fille  de  feu  Noble  Homme  Meffire  Simon  Bizeul,  Prélident  &  Général  des  mon- 
naies de  France,  &  de  Magdelaine  Hucher  (j).  Il  fut  inhumé  dans  l'églife  d'Ar- 
gentré le  25  Janvier  i656.  Sa  femme  mourut  le  26  Février  1680,  &  fut  inhumée  le 
28  dans  la  même  églife  (k). 

De  fon  mariage,  il  eut  : 

1.  Alexis,  qui  fuit. 

2.  Pierre,  né  le  24  Novembre  1642  (/),  mort  jeune. 

3.  Charles-Marie,  né  le  18  Septembre   1645.  Maintenu  dans  la  Réformation 

de  1668  (5  Octobre).  Embraffa  l'état  eccléiiafiique,  fut  d'abord  Recteur 
de  Pleumargat  &  enfuite  de  la  paroiffe  d'Ftrelles,  où  il  fut  inhumé  le  21  Mars 
1702. 

4.  Angélique,  née  le  19  Décembre  1641  (m).  Elle  fut  inhumée  dans  l'églife  d'Ar- 

gentré le  17  Octobre  1720  (?z). 

VII.  DEGRÉ. 

Alexis,  Chevalier,  Seigneur  du  Pleffis  d'Argentré,  Poillebouft,  Cormeray,  la 
Chapelle,  Crefpel,  &c,  naquit  vers  l'an  1640.  11  lut  maintenu  dans  fa  qualité  de 
Noble,  par  arrêt  de  la  Chambre  de  la  Réformation  de  laNobleffe  en  Bretagne,  du 
5  Octobre  1668(0).  Il  affilia  aux  États-de  Bretagne  tenus  à  Vitré  en  i655  &  prit  la 
place  de  Doyen  de  la  Noblelfe  auxdits  États  le  27    Novembre  1709.  11  fut  choifi 

(a)  Aétes  de  décès  de  la  paroiffe  d'Argentré  aux  dates  citées. 

(b)  Aifle  de  baptême  delà  paroiffe  d'Argentré,  21  Mai  1597. 

(c)  Aile  de  baptême  de  la  paroiffe  d'Argentré,  20  Février  1  599. 

(d)  Ac~te  de  baptême  de  la  paroiffe  d'Argentré,  in  Avril  1602. 

(0)  Acle  de  baptême  de  la  paroiffe  d'Argentré,  3  Novembre  iôo3. 

(/)Acle  de  baptême  de  la  paroiffe  d'Argentré,  24  Juin  i6o5. 

(g)  Afte  de  mariage  de  la  paroiffe  d'Argentré  à  cette  date.  Voyez  auffi  pièces  juflilkatives,  IX,  n°  3o. 

(/;)  Pièces  justificatives,  IX,  n»  27. 

(0  Aétes  de  baptême  de  la  paroiffe  d'Argentré,  9  Juin  1600. 

(J)  Pièces  juflificatives,  IX,  n°  28. 

(k)  Aftes  de  décès  de  la  paroiffe  d'Argentré  aux  dates  citées. 

(ORegiftres  de  la  paroiffe  d'Argentré. 

(m)  Regiffres  de  la  paroiffe  d'Argentré. 

(ni  Regiflres de  la  paroiffe  d'Arger 

(o)  Pièces  juflificatives,  IX,  n» 


ei.tre. 


Regijîre  feptième. 
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pour  préfider  en  place  de  M.  le  Duc  de  Béthune  le  12  Décembre  1724,  &,  le 
i3  Octobre  172S,  en  place  de  Mer  le  Prince  de  Léon  (à). 

Ilépoufa,  le  4  Février  1669,  Damoifelle  Marguerite-Anne  de  Tanouarn  de  Cou- 
vran,  Dame  de  Ponteltan,  fille  de  feus  Meffire  François  de  Tanouarn  &  Dame 
Françoife  Jezéquel,  Seigneur  &  Dame  de  Ponteftan  (b).  Marguerite  de  Tanouarn 
était  née  en  164g,  &  mourut  le  7  Septembre  1719;  ion  mari  décéda  le  19  Dé- 
cembre 17.12. 

De  ce  mariage  il  eut  : 

1.  Pierre,  qui  luit. 

2.  Charles,  né  le   16  Mai  1673  8c  baptifé  à  Argentré  le  14  Janvier  1674  (c).  Il 

entra  dans  les  Ordres  &.  fut  reçu  Docleur  en  Sorbonne,  fort  jeune  encore. 
Nommé  par  le  Roi  Abbé  Commandataire  de  Sainte-Croix-de-Guingamp 
le  24  Décembre  1699,  il  devint  enluite  Doyen  de  Saint-Tugal,  de  Laval,  le 
2?  Janvier  1702,  puis  Vicaire  général  du  diocèfe  de  Tréguier  le  7  Janvier 
1707;  Aumônier  du  Loi  en  1709,  enfin  Fvéque  de  Tulle  le  26  Octobre  1723, 
&  facré  le  10  Juin  1725.  Décédé  le  27  Septembre  1740  (d),  il  fut  inhumé  le 
29  dans  la  chapelle  de  fon  féminaire.  Il  a  laide  un  grand  nombre  d'ouvra- 
ges de  théologie  (e). 

3.  Jean-Bartiste,  baptifé  à  Argentré  le  28  Mai  1674,  mort  fans  poftérité  (f). 

4.  Charles-Marie,  né  le  7  Juillet  1676   &  baptifé  à  Argentré  le  14  fuivant.  Il 

entra  dans  les  Ordres  &  fut  nommé  par  le  Roi,  le  14  Mai  1712,  à  fabbaye 
de  Landévénec,  ordre  de  Saintdknoît.  11  fut  inhumé  dans  féglife  d'Argentré 
le  27  Novembre  171 3  (g). 

5.  François-Jean,  baptifé  à  Argentré  le  4  Mars  1686.  11  fut  Page  dans  la  Petite 

Ecurie  du  Roi  depuis  1701  julqu'en  1705;  Moufquetaire  dans  la  première 
compagnie  pendant  cinq  ans  jufqu'au  7  Mars  1711  ;  Capitaine  au  régiment 
du  Luc  (cavalerie)  le  21  Février  171 1 ,  puis  Capitaine  au  régiment  de  Che- 
vreufe.  Chevalier  de  Saint-Louis  le  9  Février  1733  (h).  Il  affina  aux  Ftats  de 
Bretagne  en  1740.  Décédé  le  9  Novembre  1762,  il  fut  inhumé  dans  féglife 
d'Argentré. 

6.  Marguerite-Anne,  fut  baptifée  le  11  Octobre  1677  dans  l'églife  d'Argentré. 

File  embraffa  la  vie  religieule. 

7.  Marie-Thérèse,  baptifée  à  Argentré  le  17  Mars  1679,  mourut  auifi  Religieufe. 

8.  Renée-Charlotte,  née  le  29  Août,  fut  baptifée  le  5  Septembre   1681.  Elle 

époufa,  le  3 1  Mai  i7o3,Melfire  Paul-Gervais  de  Vai.ory,  Chevalier,  Seigneur 
dudit  lieu.  Elle  fut  inhumée  à  Argentré  le  8  Juin  1750,  laiffant  poftérité  (z). 

9.  Marguerite-Charlotte,  baptifée  à  Argentré  le  icr  Septembre  1687.  Elle  fut 

nommée  à  Saint-Cyr  le  11  Mai  1697,  après  avoir  fait  fes  preuves  de  110- 
bleffe.  Elle  devint  Abbelle  de  f  Avc-Maria  le  3o  Janvier  1741  (la  xxvim  Ab- 
belfe  de  l'Ordre)  (/). 


(a)  Pièces  juftificatives,  IX,  n°  21. 
b)  Pièces  juftilicatives,  IX,  n°'  -io,  25  &  2G. 
(c)  Regiftres  de  la  pareille  d'Argentré. 
(J)  Originaux  aux  archives  du  Plelïis. 

(e)  Voir  Mémoires  de  Trévoifx,  174?,  iorvol.  —  Pièces  juftificatives,  XII  bis.  —  Morcri,  éd.  de  Paris,  1759,  page 
agi. 

(f)  Regiftres  de  la  pareille  d'Argentré. 
{g)  Regiflres  de  la  paroiffe  d'Argentré. 
(h)  Brevets  aux  archives  du  Plcllis. 

(i)  Pièces  juftificatives,  IX,  n°  ï3.  Regiflres  de  la  paroifle  d'Argentré". 
(j)  Gallia  Chrijliana. 
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10.  Marie-Angélique,  née  le  27  Octobre  1690  &  baptifée  le  2<;  fuivant.  Elle  em- 
braffa  aulli  la  vie  religieufe.  On  ignore  la  date  de  la  mort. 

VIII.  DEGRÉ. 

Pierre,  Chevalier,  Seigneur  du  Pleffis  d'Argentré,  de  Launay,  Rouvraye,  &c. , 
naquit  le  3  Juin  1672  &  fut  baptifé  le  8  Août  de  La  même  année  {a).  11  fit  fes  preuves 
de  noblefle  devant  Ch.  d'Hozier  le  2  Mai  1689,  &  fut  admis  dans  les  Pages  de  la 
Grande  Écurie  du  Roi.  11  fervit  dans  la  2e  compagnie  des  Moufquetaires  du  Roi 
jufqu'au  18  Décembre  1693;  nommé  alors  Sous-Lieutenant  au  régiment  du  Roi,  & 
y  relia  jufqu'au  20  Janvier  i6g5  (b).  Il  époufa,  le  7  Juin  1706,  Damoifelle  Louife 
Hindret  de  Ravennes,  fille  unique  de  feu  Écuyer  Jofeph  Hindret,  Seigneur  de 
Ravennes,  8:  de  Dame  Louife  de  Labat  (c). 

Il  affilia  aux  Etats  de  Bretagne  en  1740  &  reçut,  le  6  Octobre  de  cette  même  année, 
une  députation  de  fAU'emblée  defdits  États,  à  l'occafion  de  la  mort  de  l'on  frère, 
rÉvêque  de  Tulle  (d). 

Il  mourut  le  17  Mai  1744,  âgé  de  73  ans,  &  fut  inhumé  dans  féglife  d'Argentré.  Sa 
femme  mourut  le  Ier  Décembre  1753,  &  fut  inhumée  le  lendemain  à  Argentré. 

De  ion  mariage,  il  eut  : 

1.  Alexis,  qualifié  Marquis  du  Pleffis  d'Argentré  (e),  Chevalier,  Seigneur  dudit 

lieu,  fut  baptifé  le  10  Mai  1708  en  féglife  d1  Argentré  (/).  Il  fit  les  preuves 
pour  être  reçu  Page  du  Roi  en  fa  Grande  Écurie,  en  Septembre  172(1;  fut 
nommé  en  1 73 1  Lieutenant  au  régiment  de  Conty  (infanterie);  en  1734,  Ca- 
pitaine de  cavalerie  dans  celui  de  Chevreufe,  connu  enfuite  fous  le  nom  de 
Brancas;  Major  au  même  régiment  lorl'qu'il  eut  pris  le  nom  de  des  Salles 
jufqu'en  1756;  il  fut  l'ait  Chevalier  de  Saint-Louis,  &  Sa  Majefiélui  accorda 
une  penfion  de  retraite  de  600  livres  (g).  Il  mourut,  fans  alliance,  en  l'on 
château  du  Plefiis,  le  i3  Avril  1778. 

2.  Charles-Marie-Camille,  qui  fuit. 

3.  François-Augustin,  né  le  i5  Janvier  1714,  fut  baptifé  en  féglife  dArgentré  le 

3  Avril  171  5.  11  entra  au  fervice  en  1733  en  qualité  de  Cornette  dans  Royal- 
carabiniers;  fut  fait  Chevalier  de  Saint- Louis  le  8  Juin  1744;  nommé  Aide- 
Major  le  23  Juillet  de  la  même  année;  Capitaine  au  même  régiment  le 
23  Juillet  1745  &  Colonel  des  grenadiers  royaux  au  régiment  provincial  de 
Nantes  le  26  Janvier  1773  ;  enfin,  ordonné  &  établi  Brigadier  des  armées  du 
Roi  par  brevet  du  icr  Mars  1780  {h).  Il  lit  l'es  preuves  devant  Chérin  8c  fut 
admis  aux  honneurs  du  Louvre  &  à  monter  dans  les  carrolfes  du  Roi  en  177 1 . 
Il  mourut  à  Vitré  au  mois  d'Août  1785. 

4.  Pierre,  né  le  icr  Juin  1716  8c  baptifé  le  même  jour  à  Argentré.  Fut  d'abord 

Sous-Lieutenant  dans  le  régiment  de  Limoufin  en  1733.  Admis  en  1734  dans 

[a]  Registres  de  la  paroillc  d'Argentré. 

(b)  Pièces  juftificatives,  IX,  n°a  i5,  iG&  17. 
'c)  Pièces  jultificatives,  IX,  iv  20. 

(d)  Pièces  juftificatives,  IX,  nu»  1  3  &  14. 

(e)  «  Meffire  Alexis,  Marquis  du  Plelfis  d'Argentré,  Seigneur  de  ladite  paroifl'e  d'Argentré,  acquert  de  fes 
deniers,  &  au  nom  de  ladite  paroiire,  un  terrain  propre  a  un  nouveau  cimetière.  »  (Procès-verbal,  fait  au  bourg 
d'Argentré  le  10  Mars  1777,  par  Auguftin-René-Louis  le  Mintier,  Vicaire  général  de  Monfeigneur  l'Evêque  de 
Rennes,  Commillaire  à  ce  nommé.)  —  Déclaration  en  faveur  de  M.  le  Marquis  d'Argentré  du  1 3  Mars  1 7S4  expé- 
dition en  forme).  —  Aélede  notoriété  du  14  Mars  17^4  (expédition  en  forme,  archives  du  Pleffis). 

(_/)  Régi  lires  de  la  paroillc  d'Argentré. 

(g)  Originalaux  archives  du  Pleffis. 

[h)  Regillres  de  la  paroilfe  d'Argentré.  —  Brevets  &  commiffions.  Originaux  aux  archives  du  PlclTis. 
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la  compagnie  des  Gentilshommes  Gardes  de  la  marine,  il  fu*  fait  Enfeigne 
de  vaifleau  le  rr  Janvier  1742  &  Enfeigne  d'une  compagnie  franche  le 
16  Juillet  de  la  même  année.  11  fit  les  campagnes  de  1742,  1743  &  1744  fur 
•le  vaiffeau  V Argonaute;  celle  de  1745  fur  le  Saint-Michel;  celle  de  1746  fur 
le  Trident;  celle  de  1747  fur  le  Neptune,  &  fut  tué  fur  ce  dernier  vaiffeau, 
dans  le  combat  naval  qui  eut  heu  dans  l'Inde  entre  l'efcadre  de  M.  de  Leftan- 
duère  &  les  Anglais,  le  25  Octobre  1747  {a). 

5.  Jean-Baptiste,  fut  baptifé  dans  l'égide  d'Argentré  le  1"  Novembre  1720  (/'). 

Il  entra  dans  les  Ordres  &  lut  d'abord  Vicaire  général  de  l'Évêque  de  Li- 
moges. Il  fut  nommé  fucceffivement  Abbé  de  Notre-Dame  d'Olivet,  au  dio- 
cèfe  de  Bourges,  ordre  de  Cîteaux;  de  Saint  Germain,  au  diocèfe  d'Auxerre, 
ordre  de  Saint-Benoît  ;  d'Evron,  au  diocèfe  du  Mans,  ordre  de  Saint-Benoît; 
&  de  Saint-Aubin,  au  diocèfe  d'Angers.  Nommé,  par  Lettres  patentes  du  Roi 
du  16  Avril  175S,  Lecteur  près  du  Duc  de  Bourgogne,  puis  retenu  en  la 
même  place  près  de  Meffeigneurs  le  Duc  de  Berry,  le  Comte  de  Provence 
&  le  Comte  d'Artois,  il  devint  Premier  Aumônier  en  furvivance  du  Comte 
de  Provence,  enfuite  Évêque  de  Tagafte  in  partibus  infidelium,  Comman- 
deur eccléfialtique  des  ordres  de  Notre-Dame  du  Mont-Carmel  &  de  Saint- 
Lazare  de  Jérul'alem,  &  enfin  Évêque  de  Séez  au  mois  de  Décembre  1775. 
Il  émigra  à  la  révolution  de  1789  &  mourut  à  Munfter  (Weitphalie)  le  24 
Février  i8o5.  Son  corps  fut  rapporté  dans  fa  cathédrale  le  i3  avril  1875. 

6.  Louis-Charles,  né  le  ioJuin  1723(0).  Licencié  en  Sorbonne  le  1"  Avril  1 748  (^). 

Il  entra  dans  les  Ordres  &  fut  nommé  Vicaire  général  de  révèché  de  Poi- 
tiers le  S  Octobre  1754;  Prieur  du  Bois-d'Allonnes,  au  diocèfe  de  Poitiers,  en 
Septembre  1755,  &  enfuite  Evêque  de  Limoges  en  1758  (e).  Devint  en  outre 
Confeiller  d'honneur  au  Parlement  de  Bordeaux  le  23  Avril  17G0;  Abbé 
commendataire  des  Vau-de-Cernay  &  de  Saint-Jean-d'Angely  le  6  Juillet  1 706  ; 
Premier  Aumônier  en  furvivance  de  Monlîeur,  frère  du  Roi,  &  enfin  Député 
du  Haut-Limoufin  à  l'Affemblée  nationale  de  178g.  Il  mourut  en  émigration 
à  Munfter  (Weftphalie)  le  28  Mars  1808.  Son  corps  fut  rapporté  dans  fa 
cathédrale  le  16  Mai  1876. 

7.  JosErH-PALL,  baptifé  le  26  Septembre  1725,  mort  au  berceau  (/). 

8.  Marguerite-Charlotte,  née  le  22  Mai  1707,  admife,  fur  preuves  de  nobleffe, 

en  la  maifon  royale  de  Saint-Louis  à  Saint-Cyr,  le  20  Janvier  1717.  Morte, 
fans  alliance,  au  château  du  PlelTis,  &  inhumée  en  l'égide  d'Argentré  le  23 
Mai  1731. 

9.  Marie-Angélique,  née  le  14  Mai  1709,  morte,  fans  alliance,  à  Laval,  en  1757. 

10.  Louise-Charlotte,  née  le  18  Avril  1710  &  baptifée  le  lendemain  à  Argentré, 
morte  au  berceau. 

1 1.  Elisabeth-Pauline,  née  le  14  Juin  171 1,  baptifée  à  Argentré  le  27  Décembre 

1712,  morte  fans  alliance. 

12.  Catherine,  née  le  4  Novembre  1717,  baptifée  à  Argentré  le  jour  fuivant, 
morte  fans  alliance. 

(j)  Regiftres  Je  la  pareille  d'Argentré.  —  Certificat  du  Miniftre  Secrétaire  d'État  au  département  de  la  marine, 
en  date  du  19  Avril  1774,  figné  :  Bourgoire  de  Boynes,  &  plus  bas,  par  Monleigncur,  Rodier  ^Bibliothèque 
nationale,  Cabinet  des  titres,  dollicr  du  Pleflis  d'Argentré). 

(6)  Pour  tout  ce  qui  concerne  Jean-Baptifte,  voir  pièces  jullilicatives,  IX,  nus  i  a  12. 

le)  Regiftres  de  la  paroiiïe  d'Argentré. 

(i)  Diplôme,  aux  archives  du  Pleflis. 

(e)  Lettres  de  nomination  du  3  Septembre  17SS.  —  Bulle  du  1  5  des  Calendes  de  Janvier  (S  Décembre  \y^S). 

If)  Regiftres  de  la  pareille  d'Argentré. 
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i3.  Louise-Catherine,  née  le  3  Février  171g  &  baptifée  le  même  jour  à  Argen- 
tré,  morte  fans  alliance. 

IX.  DEGRÉ 

Charles-Marie-Camili.e  du  Pleflis  d'Argentré,  Chevalier,  qualifie  Comte  8c  Sei- 
gneur de  Ponteftan  &  de  la  Marie  (a),  frère  puîné  d'Alexis,  continue  la  defeendance. 
11  naquit  le  5  Novembre  1712  &  fut  baptifé  le  1 1  fuivant  à  Argentré  (b).  Il  fut  nommé 
Lieutenant  au  régiment  de  Limofin  en  Mai  1739;  Chevalier  de  Saint-Louis  le  2  No- 
vembre 1747;  Colonel  du  régiment  des  grenadiers  royaux  de  fon  nom  en  176 1. 
11  fit  à  la  tète  de  ce  régiment  diverfes  campagnes  de  la  guerre  de  Sept  ans  &  fe 
diflingua  particulièrement  à  L'affaire  de  Bonafort,  le  23  Juillet  1762,  où  il  repouffa 
des  forces  fupérieures  &  prit  quatre  canons  à  l'ennemi.  Il  fut  nommé  Colonel  des 
grenadiers  royaux  de  Bretagne  ,  8c  Brigadier  des  armées  du  Roi  le  20  Avril  1768. 

Il  époufa  en  1748  Renée-Jeanne-Marie  Gougeon  de  Launay,  fille  de  feu  Jacques 
Gougeon  de  Launay,  Conléiller  du  Roi  en  l'élection  de  Laval,  8c  de  Dame  Renée 
Chotard  (c). 

Décédé  le  28  Décembre  1772,  il  fut  inhumé  le  3o  fuivant  dans  l'églife  d'Alexain, 
diocèfe  du  Mans  (d  ,  lailïant  de  fon  mariage  : 

1.  Pierre-Marie-Alexis,  qui  fuit. 

2.  François-Marie-Louis-Charles,  né  le  i5  Août  1764,  baptifé  le  même  jour  en 

l'églife  de  Saint-Vénérand  de  Laval.  Nommé  au  Collège  royal  de  la  Flèche 
en  Juillet  1773,  il  devint  Capitaine  au  régiment  desgardes  françaifes&  mourut 
à  Auteuil,  près  Paris,  le  5  Novembre  iS38. 

3.  Louise-Marie-Francoise-Renée,  née  le  i5  Novembre  174g,  baptifée  le  len- 

demain dans  l'églife  Saint-Vénérand  de  Laval.  Elle  fut  admife  fur  preuves 
de  nobleffe  en  la  maifon  de  Saint-Louis  à  Saint-Cyr  en  1760.  File  époufa 
haut  8c  puiffant  Seigneur  Jean-Céfar-Élifabeth  de  Couasnon.  Elle  mourut 
à  Vitré,  8c  lut  inhumée  à  la  Croifille,  ancienne  province  du  Maine,  lailïant 
pollérité. 

4  Renée-Marie-Françoise,  née  le  10  Juin  1754  8c  baptifée  le  même  jour  dans 
L'églife  Saint-Vénérand  de  Laval.  Elle  fut  mariée  à  haut  8c  puiffant  Seigneur 
Meffire  Pierre-Jofeph-Jean  Martin,  Chevalier,  Seigneur  du  Boiftaillé  (e),  8c 
mourut  à  Aubigny,  près  Falaife,  le  12  Juin  1800,  laiffant  pollérité. 

5.  Marie-Angélique,  née  le  28  Décembre  1770,  8c  morte,  fans  alliance,  à  Vitré. 

X.  DEGRÉ. 

Pierre-Marie-Alexis,  Marquis  du  Pleffis  d'Argentré,  naquit  à  Laval  le  17  Août 
1761 .  Il  eft  qualifié  Vicomte  (/) dans  les  Lettres  patentes  du  Roi  du  3o  Oclobre  1767, 
qui  lui  confèrent  l'office  de  Gouverneur  de  la  ville  de  Laval,  8v  celui  de  Lieutenant 
du  Roi  de  la  ville  de  Vitré.  11  lut  difpenfé  à  cette  occafion  de  prêter  le  ferment  re- 
quis à  caufe  de  fon  bas  âge  (g). 

Admis  au  Collège  royal  de  la  Flèche  le  5  Octobre    1769,  il  pafi'a  enfuite  dans 

(ii)  Contrat  de  mariage  de  fon  t ils. 

(b)  Rcgiftres  de  laparoifle  d'Argentré. 

(c)  Contrat  de  mariage  du  4  Avril  1748  (Pierre  Chatifet,  Notaire  à  Laval). 

(d)  Actuellement  diocèfe  de  Laval. 

(e)  Contrat  de  mariage  du  24  Février  iySS  (Fouafiier  &  Deligné,  Notaires  héréditaires  de  la  baronnie  de  Vitré). 

(f)  Son  père,  Comte  de  Ponteltan,  &  fon  oncle  Alexis,  Marquis  &  Seigneur  du  Pleffis  d'Argentré,  éditaient  en- 
core &  ce  ne  fut  qu'après  la  mort  de  ce  dernier  qu'il  prit  le  titre  de  Marquis  :  il  eft  ainli  qualifié  dans  les  acles 
pâlies  depuis,  entre  autres  dans  l'acte  de  naill'ance  de  l'on  fils  Louis-Jofeph,  du  3 1  Mai  1 7S8. 

(g)  Pièces jultiticatives,  XIII  &  XIV. 
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les  chevau-légers  de  la  garde  du  Roi  le  4  Février  1777  ;  fut  nommé  Capitaine  dans 
le  corps  de  cavalerie  le  3  Juin  1779,  puis  Capitaine  dans  le  régiment  de  Royal  - 
Lorraine  (a). 

Il  eft,  dans  les  aftes  des  i3  &  14  Octobre  1784  (b),  déclaré  comme  fils  aîné, 
héritier  principal  &  Nubie,  faifi  des  fuccéffions  tant  du  Seigneur  Comte  de  Pon- 
teftan,  fon  père,  que  de  feu  Seigneur  Meffire  Alexis  ,  Marquis  du  Pleffis  d'Argentré, 
l'on  oncle. 

Il  époufa  en  17S2  Demoifelle  Thérèfe  Dubois,  fille  de  Meffire  Olivier-Ambroife 
Dubois,  Ecuyer,  Contrôleur  ordinaire  des  guerres,  Seigneur  de  la  Barre  &  des  pa- 
roiffes  de  Bierné  &:  de  Saint-Aignan,  &:  de  Dame  Thérèfe-Anne-Ambroife  Martin 
de  la  Blanchardière,  fon  époufe  (c). 

En  1792,  il  rejoignit  le  cantonnement  de  Lembourg,  fit  la  campagne  dite  des 
Princes,  émigra  8c  rentra  en  France  en  1802.  Fut  nommé  Chevalier  de  Saint- 
Louis  le  17  Septembre  18 14  (d),  &  mourut,  au  château  du  Rocher,  commune  de 
Mézanger  (Mayenne),  le  i5  Mars  1S43. 

11  eut  de  fon  mariage  : 

1.  Louis-Joseph,  qui  fuit. 

2.  Camille-Marie,  né  à  Laval  le  3i  Décembre  1791,  mort  à  Avefnière  le  6  Jan- 

vier 1792. 

3.  Eugênie-Jeanne-Thérèse,  née,  à  Laval,  paroiffe  de  la  Sainte-Trinité,  le  3 

Mars  1785,  mariée,  le  26  Novembre  1804,  à  Frédéric-Jean-Marie  Le  Goni- 
dec,  Comte  de  Traiflan,  Chevalier  de  Saint-Louis.  Décédéè,  au  château  de 
la  Baratière,  commune  de  Vitré,  le  5  Mai  1870,  laiffant  poflérité. 

4.  Caroline,  née  à  Laval  le  12  Août  1787.  Mariée,  le  25  Novembre  1809,  a  Paul- 

René,  Comte  de  Robien;  morte  à  Rennes  le  3o  Juin  18D4,  laiffant  poflérité. 

5.  Virginie,  née  à  Laval  le  3o  Juillet  1789,  mariée,  le  10  Janvier  1810,  à  Baltha- 

zar-Louis-Emmanuel,  Comte  de  Robien;  morte,  au  château  de  la  Marie, 
commune  d'Alexain,  en  Mars  1844,  laiffant  poflérité. 

XL   DEGRÉ. 

Louis-Joseph,  Marquis  du  Pleffis  d'Argentré,  naquit,  à  Laval,  paroiffe  de  la  Tri- 
nité, le  25  Juillet  178b;  il  fut  tenu  fur  les  fonts  baptifmaux,  dans  la  chapelle  du 
château  de  Verfailles,  le  3i  Mars  1788,  par  Louis-Stanillas-Xavier  de  France,  Mon- 
fieur,  frère  du  Roi,  depuis  Louis  XVI11,  &  Marie-Joféphine-Louife  de  Savoie,  Ma- 
dame (é). 

Il  époufa,  le  9  Février  1807,  Vicioire-Alexandrine  Lk  Gonidec  de  Traissan,  fille 
de  Armand-Mériadec  Le  Conidec,  Comte  de  Traiflan,  &  de  feue  Marie-Charlotte- 
Joleph  de  Morant,  fa  femme,  décédee  à  Bath,  en  Angleterre,  en  la  paroiffe  de 
Walcot  (/). 

Par  une  Ordonnance  royale  en  date  du  28  Février  1819,  il  fut  autorifé  à  fonder 
dans  fa  famille  un  majorât  au  titre  de  Marquis.  Le  9  Novembre  fuivant,  il  reçut 
des  Lettres  patentes  du  Roi  par  lefquelles  Sa  Majefté  érigeait  en  majorât,  affecté  au 
titre  de  Marquis,  le  château  &  la  terre  du  Pleffis  d'Argentré  {g). 

(a)  Brevets  &commiifions,  originaux  aux  archivesdu  Plellis. 

(b)  Originaux  aux  archives  du  Plellis  (Deligné  &  Jarnouù'n,  Notaires  héréditaires  de  la  baronie  de  Vitré). 

(c)  Contrat  de  mariage  du  22  Février  1 7S2  (Doillat ,  Notaire  du  Chàtelet  de  Paris). 
{d)  Lettres  du  Roi,  aux  archives  du  Pleffis. 

(e)  Regiftresdcs  actes  de  1  état  civil  de  la  ville  de  Verfailles,  paroifle  Notre-Dame. 
(/)  Regiftres  de  l'état  civil  de  la  ville  de  Rennes.  —  Contrat  de  mariage (Rapatel,  Notaire  à  Rennesï. 
(A')  Publication  en  audience  publique  &  enregiftrement  au  Greffe  de  la  Cour  royale  de  Rennes  le  1 3  Mars  1820 

&  au  Tribunal  civil  de  Vitre  le  29  Mars  1820. 
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Il  mourut,  au  château  du  Plellis,  le  12  Janvier  1849,  &  la  femme,  'e  28  Septembre 
1867,  biffant  de  leur  mariage  : 

1.  Edmond-Marie-Olivier,  qui  fuit. 

2.  Frédéric-Marie-Eugène,  auteur  du  premier  rameau,  qui  fuit. 

3.  Paul-Marie,  né,  au  château  de  la  Baratière,  commune  de  Vitré,  le  9  Août 

1816,  mort,  fans  alliance,  au  château  du  Pleflis',  le  29  Décembre  i83g. 

4.  Balthazar-Marie-Louis,  né,  au  château  de  la  Baratière,  le  3 1  Septembre  1S1S. 

Il  périt  dans  le  naufrage  de  la  canonnière  la  Vedette,  commandée  par  M.  de 
Cintré,  dans  la  nuit  du  6  Octobre  1841 ,  en  vue  de  Saint-Pierre  de  Mique- 
lon  (a),  fans  alliance. 

5.  Charles-Marie-Oi.ivier,  auteur  du  fécond  rameau,  qui  fuit. 

6.  Claire-Marie-Louise,  née  à  Laval  le  7  Novembre  1807,  mariée,  à  Argentré, 

le  17  Avril  1834,  à  Alfred-Marie-Mériadec  Le  Gonidec,  Comte  de  Trailfan, 
fon  coulin,  d'où  cinq  (ils  ^  trois  filles.  Veuve  le  5  Octobre  1874. 

7.  Sophie-Marie-Françoise,  née,  au  château  de  la  Baratière,  le  6  Mars  181 1. 

8.  Caroline-Marie-Hyacinthe,  née,  au  château  delà  Baratière,  le  19  Avril  181 5, 

morte  le  5  Juin  fuivant. 


XII.  DEGRÉ. 


Edmond-Marie-Olivier,  Marquis  du  Pleffis  d'Argentré,  chef  de  nom  &  d'ar- 
mes, naquit  à  Laval  le  20  Mai  1809.  11  fut  nommé  Page  du  Roi  Charles  X  le  12 
Mai  1826;  Sous-Lieutenant  de  cavalerie  le  27  Septembre  1829,  &  donna  fa  dé- 
miffion  en  Août  i83o. 

11  époufa,  au  château  de  Beauvais,  commune  de  Gévezô,  le  3i  Janvier  1837,  Pau- 
line-Eugénie-Marie de  Roihen,  facoufine,  lille  de  Paul-René,  Comte  de  Robien,  & 
de  Caroline  du  Plessis  d'Argentré,  cités  plus  haut.  De  cette  union  : 

1 .  Louis-Marie-Charles  du  Pleffis  d'Argentré,  né,  au  château  de  Beauvais,  com- 

mune de  Gévezé  (Ille-&-Vilaine),  le  21  Juin  1839.  Marié,  le  10  Mars  1870,  à 
Marie-Camille-Calixte  de  Poi.ignac,  née  le  5  Septembre  1848,  fille  de  feu 
Jules-Antoine-Calixte-Melchior,  Marquis  de  Polignac,  8c  de  Clotilde-Éléo- 
nore-Jofèphe-Marie  de  Choiseul-Prasi.in  (b).  De  ce  mariage  : 

I.  Henri-Marie-Joseph-Jules,   né  le  3o  Décembre   1873,  au  château  du 

Mefnil-Voifin,  commune  de  Bouray  (Seine-&-Oife). 
IL  Yolande-Marie-Pauline-Léa,  née,  au  château  du  Mefnil-Voifin,  le 
17  Novembre  1875. 

2.  Alix-Marie-Victoire,  née  au  Pleffis  le  4  Novembre  1S37,  mariée,  au  même 

lieu,  le  1 5  Ocfobre  1867,  à  Jofeph-Marie-Jean  deVaujuas,  Comte  de  Langan. 

3.  Aliette-Marie-Angèle,  née  au  Pleffis  le  12  Avril  1846. 

(a)  Jugement  au  Tribunal  de  i  ™  infiance  île  Vitré  du  1 3  Mai  1849. 

(b)  Regiflres  de  l'état  civil  de  Paris ,  VIIe  arrondiffement,  du  8  Mars  1870,  &  celui  de  la  paroiffé  Sainte-Clo- 
tilJe,  du  10  Mars  1870. 
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PREMIER  RAMEAU. 

XII.   DEGRÉ. 

Frédéric-Marie-Eugène,  naquit,  au  château  de  la  Baratière,  commune  de  Vitré, 
le  7  Février  1 8 1 3 .  Il  époufa,  le  19  Juin  1849,  au  château  de  la  Rermondière,  com- 
mune de  Saint-Julien  du  Téroux  (Mayenne),  Louife-Erneftine  de  Kaérbout,  fille 
de  Hippolyte- Jean-Charles,  Baron  de  Kaérbout,  &  de  Françoife-Marie-Eugénie 
de  Barberé  de  Saint-Bomer.  Il  efl  décédé  à  Laval,  le  i5  Novembre  1875.  De  leur 
union  font  iffus  : 

1.  Paul-Marie-Bai.tuazar,  né  à  Paris  le  22  Janvier  iS5i,  Sous-Lieutenant  de 

cavalerie  le  14  Août  1870,  Lieutenant  au  4e  régiment  de  dragons  le  16  Juil- 
let 1875,  démiflionnaire  en  1876.  Il  a  époufé,  au  château  de  l'Huifferie 
(Mayenne),  le  7  Septembre  1873,  Adélaïde-Louife-Marie  deBoutray,  née 
à  Verfailles  le  i3  Janvier  i855,  fille  d'Arfène-Charles-Henry  de  Boutray  & 
d'Adélaïde-Erneftine  Pajot  de  Juvisy.  De  ce  mariage  : 
Gérard-Frédéric-Marie-Edmond,  né  à  Verfailles  le  Ier  Août  1876. 

2.  Fernand-Hippolyte-Marie-Louis,  né  à  Laval  le  26  Juillet  i856. 

3.  Adrienne-Marfe-Françoise-Edmonde,  née  à  Laval  le  25  Mai  1 852,  mariée,  au 

même  lieu,  le  14  Mai  1873,  à  Henry-François  d'Argouges,  fils  d'Édouard- 
Léonor,  Marquis  d'Argouges,  &de  Marie  Farcy  de  Pont-Farcy. 


SECOND  RAMEAU. 

XII.   DEGRÉ. 

Charles-Marie-Ouvier,  naquit,  au  château  du  Pleins,  le  21  Octobre  1821.  11 
époufa,  le  19  Août  1857,  au  château  de  Varvannes  (Seine-Inférieure),  Marie-Mar- 
the-Léontine  Thomas  de  Bosmelet,  née  à  Rouen  le  i3  Janvier  i835,  fille  de  feu 
Ambroife-François  Thomas,  Baron  de  Bofmelet,  ancien  Conseiller  à  la'Cour  royale 
de  Rouen,  démiflionnaire  en  i83o,  &  d'Élifabeth-Marthe  Grandin.  De  ce  mariage 
font  iflûs    : 

1.  Yves-Marie-Joseph,  né  à  Rouen  le  9  Juillet  i858. 

2.  Alexis-Marie-Jacques,  né  à  Rouen  le  19  Juillet  1868. 

3.  Élisareth-Marie-Marthe-Claire,  née  à  Rouen  le  10  Juillet  1839,  morte,  au 

château  de  Saint-Denis-fur-Scie,  le  16  Oclobre  1874. 

4.  Béatrix-Marie-Antoinette,  née  à  Rouen  le  6  Décembre  1869. 

5.  Paule-Marie-Perrine-Catherine,  née  à  Rouen  le  25  Novembre  1872. 

6.  Charlotte-Marie-Olive-Eudoxie,  née  à  Rouen  le  1 3  Janvier  1877. 
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ITFXES  JUSTIFICATIVES. 


Notum  fit  tam  prefcntibus  quamfuturis,  quod  ego  Andréas,  Dominus  Vitrienfis,  dcdi  &conceffi 
Johanni  de  Herbreia  quidquid  habebam  in  cofluma  de  Brieles,  prêter  hoc  tamen  quod  li  aliquis  de 
prediiEla  cofluma  ibrifaceret ,  emendatio  fccundum  fori  fadum  fada  mea  eilet,  excepto  feptimo  de- 
nario  qui  ad  jus  predidi  Johannis  pertinet.  Hoc  autem  donum  ei  &  heredibus  luis  dedi  &  conceffi 
propter  paccm  compofitam  inter  me  &  Hervcium  de  Danae  fine  affenfu  fepcdicli  Johannis,  de  vil- 
licatione  terrae  ejufdem  Hervei,dequa  idem  Johannes  meus  erat  villicus  fœdatus.  Quod  ut  ratum 
h.abeatur  in  pofterum  &  permaneat  inconculfum,  carta  prefens  figilli  mei  munimine  &  R.  fratris 

mei  roboratur.  Hujus  autem  rei  telles  l'unt  :  Radulfus  Aguiglen de  Cofmes,  Gaufrildus  de  Le- 

berte,  Herveius  de  Herbreia,  Ruvellanus  dou  Pleseix. 

(Cet  acte  efl  (ans  date,  mais  l'écriture  parait  appartenir  au  XIIe  fiècle.  Il  fe  trouve  aux  Archives 
de  Vitré  &  une  copie,  collationnée  conforme,  a  été  dépofée  au  Cabinet  des  titres,  à  la  Bibliothèque 
nationale,  doffierdu  Pleffis d'Argentré. ) 

II. 

i  i QQ-  —  Ego  Andréas,  Dominus  Vitreii,  notum  fieri  volo  quod  Johannes  de  Herbreia  meus  mi- 
les dédit  monachis  S.  Crucis  de  Vitreio  pro  excambio  unius  quarterii  filiginis  quod  pater  ejus  de- 
derat  eifdem  monachis  in  luo  molendino  de  Haia  quando  devenit  monachus,  terciam  partem  décime 
terre  illius  quamego  Andréas,  Dominus  Vitreii,  &  Guido  de  Lavalle,  dedimus  eis  in  Landisde  Pe- 
tro.  Hoc  concefferunt  uxor  ejus  Beatrix  &  Johannes  lilius  eorum  primogenitus,  <x  Herveius  Coi- 
gnon,  fraterejus. 

Teftibus  his,  meipfo  Andréa  de  Vitreio,  hujus  paclionis  plegio  &  euftode,  &c.  ;  Bernardo,  tune 
exiftente  Priore  S.  Crucis;  Hcrveo  Adam,  ejufdem  Capellano;  Odone  de  Cornilleio,  Sequarco, 
traire  ejus,  Hugonc  de  Pinello,  Ruvellono  de  Plesseiz,  RadulfoAguillon,  &c.  (Pris  fur  l'original  a 
Marmoutier.  Dom  Morice,  Hijioire  de  Bretagne,  t.  i"  des  preuves,  p.  775.) 

III. 

1202.  —  Univerfis  prefentes  litteras  inlpcéluris,  Andréas,  Dominus  Vitrienfis.,  falutem  in  Do- 
mino. Noverint  univerfi  quod  nos  litteras  kariffimi  patris  noflri  boue  memorie  Andrée,  Domini 
Vitrienfis,  vidimus  in  hxc  verba  :  Omnibus  ad  quos  prefens  feriptum  pervenît,  Ego  Andréas,  Do- 
minus Vitrienfis,  falutem.  Noverit  univerfitas  vêtira  quod  ego  Herveus  de  Danae  finalem 
paccm  &  concordiam  fecimus  inter  nos  &  heredes  noftros  de  hoc  quod  idem  Ilerveo  perti- 
net île  villicatibne  de  Danae.  Tali  modo  videlicet  quod  idem  Herveus  vel  ejus  hères  tenetur  redore 
mihi  annuatim  vel  meis  heredibus  XL  folidos  andegavos  in  fefto  nativitatis  béate  .Marie.  Et  lie 
idem  Herveus  vel  ejus  hères  de  me  vel  de  meo  herede  tenebit  inperpetuum  hoc  quod  de  villicatione 
illa  de  Danaeeidem  Hcrveio  pertinebat,  &  in  hac  pace  mihi  fecit  inde  Herveus  homagium  &  liian- 
ciam&  pull  nos  ejus  hères  inde  erit  homo  ligius  mei  heredis.  Faéla  cfl  autem  ifla  pax  inter  nos 
excepta  parte  Hamonis  de  Briellis  quem  i p le  habebat  in  Danae  eo  die  quo  fafta  fuit  pax  illa,  & 
pro  hoc  homagio  in  hac  pace  mihi  fado  es:  meis  heredibus  ab  eodem  Ilerveo  vel  a  fuis  heredibus 
faciendo,  conccflî  illiquod  li  forte  aliquis  dominorum  fuorum  aliorum  judicium  curie  fue  illi  de- 
negaret,  ego  illum  in  meo  feodo  ficut  hominem  meum  ligiumcuflodirem  ac  defenderem.  Oluandiu 
judicium  mee  curie  fequi  pofTet.  &  ut  hoc  ratum  &  illibatum  inpollerum  permaneret,  ego  prefen- 
tem  cartam  figilli  mei  munimine  roboravi.  Faftum  eft  hoc  apudVitreum  anno  ab  incarnatione 
M"  CC°  11°.  Tellibus  hiis:  R.,  traire  meo,  cantorc  parifienfis,  B.  deCofmis,R.  Britone,  Radulfo 
Aguillon,  Guillemo  de  Plesseiz,  Rafrcdo  &  Georgio,  fratribus  ejus,  Alano  Britone  ex  Guidonc, 
fratre  ejus,  tune  Scncfcallo,  Radulfo  de  Fail,  fratre  ejus,  Johanne  de  Herbreia  &  pluiibus  aliis. 
Nos  veroad  majorem  confirmationem  prefentes  figilli  noflri  munimine  roboravimus  in  teftimo- 
nium  ex  munimen.  Datum  anno  Domini  M"  CC"  XXX"  odavo  mente  Maii.  [Original  aux  ar- 
chives du  Pleffis.) 

IV. 

1207.  —  Omnibus,  &c,  Andréas,  Dominus  Vitreii,  falutem.  Scianttam  prœfentes  quam  futuri 
quod  Robertus  deDomagn.,  miles,  dédit  monachis  majoris  monallerii  de  Prioratu  Sandc  Crucis 
de  Vitreio  laltus  de  Petra  Alba  e\  prata  quœ  dicunturde  RuMeria.  Idem  Uobertus  in  preientia  nollra 
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recognovit  prcdidos  faltus  &  prata  à  Roberto,  filio  Hai,  avo  fuo,  donata  &  concerta  j  redidis  mona- 
chiscum  Hamelino, fratre  fuo,  qui  monachusreccptus  fuerat  in  Prioratu  predido.  Eamdemque  do- 
nationemfe  ratam  habere  in  perpetuum  elt  confeflus.  Hoc  etiam  conceflerunt  A.,  uxor  prèdidi  R. 
miiitis,  &  P.  &J.,  filiefue.&Gaufrildus,  fraterejus,  coram  Herveo.capellano  meo,  quem  inlocomeo 
conftitueram  ad  predidorum  concefliones  audiendas.  Ad  cujus  rei  teftimonium  prefens  feriptum 
figilli  noftri  munimine  fecimus  roborari.  Adumanno  Incarnati  Verbi  MCCVII,  teftibushis  :  G.  Bri- 
tone,  tune Senefcallo  Foreftro,  J.  de  Erbreia,  Ruvell.  de  Plesseiz,  Odone  de  Cornilleio,  Georgiode 
Champellis,  Gaufrido  de  Lambale,  tune  priore,  Roberto  Daufin,  P.  de  Meceio,  &  pluribus  aliis. 
(Titre  de  Marmoutier  1207.  —  Dom  Morice ,  Hift.   de  Bretagne,  t.  I ,  p.  808.) 


Extrait  d'un  vidimus  ou  copie  authentique  de  divers  aâes  concernant  l'hôpital  Saint-Nicolas 
de  Vitré,  donné  le  25  Février  1  323  (  vieux  ftyle  ),  par  Raoul  de  Montiœuil,  Officiai  de  Rennes. 
(Archives  de  l'hôpital  Saint-Nicolas  de  Vitré,  fac  n°  56.) 

I227-   —  Sequitur    vifio  &  infpeccio  cujufdam    alterius    lidere  cujus   ténor    talis  en:  : 

«  Univerfis  Chrifti  fidclibus  prefentes  literas  infpeduris  Guillemus  de  Plesseio,  miles,  falutem  in 
«  Dornino.  Noverint  univerli  quod  ego  dedi  in  pura  elemofina ,  pro  anima  mea  &  antecetïorum  & 
«  fuccelïorum  meorum,  pauperibus  domus  Dei  beati  Nicholai  de  Vitreio  unum  provenderium 
«  filiginis  in  dominico  meo  de  Plelleio,  fingulis  annis,  fine  conditione  qualibet,  libère  &  quiète  & 
«  pacifiée  percipiendum  meule  augufiti,  &  fie  ero  immunis  de  omnibus  pertinentes  confratrie 
«  beati  Nicholai  ,  excepto  frumento.  Ut  hoc  autem  effet  ratum  &  Habile,  prefentem  cartulam  figilli 

«  mei  munimine  roboravi.  Adum  anno  Domini   M0  CC°  XX0  Vil".  »>   Datum  hujus  vifionis 

&  infpeccionis  die  fabbati  poil  cathedram  Sandi  Pétri,  menfe  Februarii,  anno  Domini  mille- 
fimo  CCO  vicefimo  tercio.  Radulfus  de  Monllerol.  Fada  elt  collatio  cum  Johanne  de  Livreio, 
clerico. 


1227.  —  Univerfis  fande  matris  Ecclefie  filiis  ad  quorum  noticiam  prefentes  littere  pervenerint, 
Andréas,  Dominus  Vitrienlis,  falutem  in  Domino.  Noverit  univerfitas  veftra  quod  ego  quitavi  Gauf. 
Salom.  &  Galterio  de  Sando  Albino  ter  mille  libras,  &  plegiorum  meorum  de  illis  ter  mille  libras 
quitavi  &  ablolvi,  hac  tamen  conditione  quod  ipfi  remaneantin  Villa  mea  Vitrienfi  manfionarii  mei 
&  fub  me  permaneant  refidentes,  &  fi  ipfi  recédèrent  de  terra  mea,  plegii  eorum  tenerentur  mini 
reddere  ter  mille  libras,  &  quinquies  mille  libras  depena  nifi  tantum  eis  malefacerem,  quodevidens. 

effet  &  manifeftum,  novem  militibus  juratis  videlicet,  Oliverio Andrée  Bitoni,  AlanodeAcigneio, 

H.  Coignon,  W  de  Plesseiaco,  feniori,  Roberto  de  Sando  Deliderio,  H.  de  Herbreia,  Briencio  de 
Coifm.,  feniori,  Georgio  Villieo,  &  H.  Fuch,  fenefcallo meo ,  vel  quinqueex  illis  decem  ad  minusqui 
prelentes  comode  poterunt  inveniri ,  fi  plures  infra  quindenam  non  polïunt  inveniri  quod  ipfos  de 
terra  mea  propter  meum  malefadum  recedere  opporteret.  Didi  vero  jurati,  requifiti  a  didis  burgen- 
iibusvel  ab  aliquibusdeluis,  dicent  fuper  juramentum  fuum,  infra  quindenam  a  die  requilitionis, 
utrum  malefaaum  taie  lit  quod  propter  iliud  malefadum  ipfos oporteat  de  terra  mea  recedere.  Quod 
fi  taie  ht  &  ego  ad  eorumdem  juratorum  didum  &  confilium,  vel  eorum  qui  de  illis  decem  comode 
poterunt,  infra  quindenam  inveniri  non  emendavero,  didi  burgenfes  &  eorum  plegii  erunt  erga  me 
liberi  &  quieti.  Propterea  conceffi  &  graavi  &  bona  fide  promili  quod  ego  manum  non  mittam  in 
corpus  GaufrediSalomonis  nec  in  Pctrum,  filium  ejus,  nec  in  Gregorium  S.ilomonem  nec  in  Petrum, 
filium  ejus,  nec  in  Galterium  de  Sando  Albino,  nifi  taie  forefadum  fecerint  quod  per  judicium  ma- 
num in  ipfos  mitterem.  Juraverunt  etiam  didi  jurati  quod,  fi  contra  cartam  iltam  in  aliquo  venero  & 
rcquifitus  a  didis  a  didis  (sic)  juratis,  ut  fupradidum  ell,  non  emendavero  ad  quorum  confilium  & 
didum  fuper  juramentum  fuum  emendare  tencor  didis  burgenfibus  &  iPfi  burgenfes  emendamentum 
iliud  non  pollunt  reculare,ex  poil  infra  quindenam  didi  jurati  apud  Carnotum  le  reddent  prifones  & 
tamdiu  ibi  erunt  douce  per  me  vel  per  ipfos  juratos  fuerit  emendatum  malefadum,  &  de  hoc  faciendo 
dederunt  didi  jurati  cartas  fuas  didis  burgenfibus,  quod  ù  didorum  juratorum  aliquis  decedere  con- 
tre rit,  ahus  loco  iplius  poneturqui  limiliter  jurabit  ficut  alii  juraverunt.  Quod  ut  ratum  &  ftabile 
permaneret  in  pollerum,  litteras  illas  patentes  eifdem  contuli  in  teftimonium  &  munimen.  Ad  ma- 
jorem  etiam  hujus  rei  confirmationem,  litteras  patrum  &  Dominorum  noflrorum  Domini  Archie- 
pilcopi  Turonenfis  &  Domini  Redonenfis  epifeopi  &  plurimorum  aliorum  bonorum  virorum  tam 
hominum  nortrorum  quam  amicorum  eifdem  contuli  in  teftimonium  veritatis.  Adum  anno  gratic 
millelimo  ducentefimo  vigefimo  feptimo.  {Original  aux  archives  du  PleJJis.) 
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Sachent  tous  que  par  notre  Court  de  Vitré  en  droit  perfonalement  eftabli  Robin  La  Goulle,  de  fa 
bonne  volonté  fans  nul  parforcement,  balla,  oftroia&affigna,  &  encore  balle,  ottroie  &  atïîgne  en  pur 
&  perpétuel  efchange  &  par  manière  de  pur  héritage  à  Guyon  de  Coayfnion  tout  quanque  ledit  Ro- 
bin avet,  tenet  &  poffeet,  &  poet  avoir,  tenir  &  porfairs  par  quelque  manière  &  a  caufe  que  ce  fut  on 
lîefede  la  Baffe  Berne  «Se  aillours  en  la  paroill'e  de  Balazé  &  fous  la  feigneurie  de  noble  Dame  la  dame 
de  Landavran.  Tant  en  humes,  rentes,  redevances,  obeilfances,  feignories,  jurifdittions,  avoine  & 
gelines,  comme  en  toutes  autres  choufes  quelles  que  elles  l'oient  &  comment  que  elles  foient  nom- 
mées &  apellées,  ù  avoir,  a  tenir  &  a  porffairs,  a  lever,  queillir  &  à  precevoir  les  choufes  de  delfus 
dittes  toutes&chefcunedou  ditGuyon  &  de  lés  héritiers,  &  de  ces  qui  aront  caufe  de  lui,  par  chefeun 
an  a  tousyours  mes,  &  à  en  fere  fa  pleniere  volonté  comme  de  l'on  propre  héritage,  en  rendant  & 
paiant  au  dit  Robin  &  à  fa  famé,  ou  à  ces  qui  aront  caufe  d'eux,  par  chefeun  an  les  droites  rentes  qui 
feront  dues  de  droit  fus  les  choufes  defus  dittes,  par  tele  manière  &  par  tele  condition  que  le  dit 
Robin  fera  tenu  lui  &  fa  famé,  ou  qui  ara  caufe  d'eux,  pour  laquelle  lame  le  dit  Robin  grea&  promilt 
fere  fin,  porter,  prendre  &  recevoir  dou  ditGuyon  efchange  foufhïant  pour  les  dittes  choufes  au  plus 
touft  que  le  dit  Guyon  pourra  trouer  lou  fuffifant  ou  leur  ballier  lefchange  defus  dit  la  ou  il  le  porrat 
troerplus  probablement,  &  de  lobeilfance  des  choufes  defus  dittes  fera  au  dit  •&  au  regart  Alain  dou 
Pi.ksskiz  &  Joan  de  la  Berne  &  Brient  le  Voyer  fuferain  fi  point  i  avait  de  lobeiffance  &  dun  quar- 
tier d'avoine  qui  elldeu  fus  les  choufes  defus  dittes.  De  quelles  obeiffance  &  avoine  le  dit  Robin  ara 
tel  pris  comme  les  dits  Alain  &  Joan  ordreneront  &  tauxeront  en  deniers  par  chefeun  an,  duques  à 
tant  que  le  dit  Guyon  ou  qui  ara  caufe  de  luy  ayt  trové  lefchange  defus  dit  à  ballier  au  dit  Robin  ou 
à  qui  ara  caufe  de  luy.  De  toutes  les  quelles  choufes  le  dit  Robin  fe  tint  par  devant  nous  pour  bien 
paie.  SUque  il  promilt  ottroia,  &  eft  tenu  garantir,  délivrer  &  deffendre  les  choufes  defus  dittes  au 
dit  Guyon  &  a  qui  ara  caufe  de  luy  vers  tous  &  contre  tous  fegont  droit  &  couftume,  &  en  affigner 
le  dit  Guyon  &  qui  ara  caufe  de  lui  par  les  meilleurs  affignements  que  il  fora  fere  fere  &deviler  &  i 
fere  aflentir  fa  famé  à  fon  pair.  Ainli  que  fi  cel  Robin  ni  poet  fere  affentir  fa  famé,  il  fera  tenu  defdo- 
magier  le  dit  Guyon  fus  lobligacion  de  tous  fes  biens  mobles  &  immobles  ;  les  quiex  biens  mobles 
&  immobles  en  quel  que  lou  &  fouz  quelle  que  feignorie  que  is  faint,  le  dit  Robin  obliga  au  dit 
Guyon,  pour acomplir  tout  quanque  defus  eft  dit,  a  prendre,  a  vendre,  a  détruire&  à  explettier  comme 
tous  jugiez  des  orendroit,  &  voull  &  ottroie  cel  Robin  que  nous  comme  court  façon  audit  Guyon  ou 
à  qui  ara  caufe  de  luy  la  tenour  de  celte  lettre  entreiner  fans  plait,  fans  finte  &  fans  delay;  fus  les  quiex 
des  biens  mobles  &  immobles  dou  dit  Robin  que  le  portors  de  cette  lettre  voudra  mielz  montrer  a 
tel  feet,  tele  vente  &  por  les  maux  &  les  domages  que  le  dit  Guyon  avet  ou  foultendret  par  locafion 
de  ce  aprouvez  par  fon  fimple  dit  pour  toute  prove.  Aux  quelles  choufes  tenir  &  garder  en  bonne 
foy  fans  venir  encontre.  Le  dit  Robin  prefent  &  contentant  &  les  choufes  defus  dittes  eltre  vraies 
confellant  en  ces  efcripz  condampnation  par  le  l'arment  de  fon  cors  davant  nous  donné  tefmoing  le 
feel  de  noltre  Court  de  Vitré  enfemble  o  le  feel  Guillemet  dou  Plesseiz,  autrement  apelé  Guillemet 
Faucillon,  ù  la  requefte  dou  dit  Robin;  laquelle  requelte  fut  faite  en  la  prefence  Alain  dou  Plesseis, 
Jean  de  la  Berne,  Brient  le  Voyer,  Perot  Brelet  &  plufieurs  autres  à  même  confirmation. 

Donné  an  moays  de  février,  lan  de  grayee  mil  troys  cent  vint  &  troys.  [Original  aux  archives 
du  Pleffis.) 

VIII. 

Extrait  des  Regi/lres  de  la  Chancellerie  de  Bretagne  dépojés  aux  Archives  de  la  Préfeûure 
de  la  Loire-lnféricure  : 

«  Sauvegarde  perpétuelle  poun  Lovs  du  Plf.sskix  myneuh  d'ans,  Jehanne  de  Cornillé,  damme  du 

«     PLESSEIX,     ET  POUR   IflOMINE    DoUAUl.T,    VEUFFVE    DE     FEU  Jl.lIAN   DU    PlLSSEIX,    AÏEULE  ET  MÈRE  DU    DIT 
«     MINEUR. 


..   Date  le  VIII  jour  d'avril]  LXXII. 
Pour  copie  conforme,  Nantes  le  9  Mai  18G8. 


P.  Coline.  » 

Le  Secrétaire  général, 
B.  de  Jifardre. 


IX. 

Extrait  des  titres  produits  par  Mcffire  Jean-Baptiste  du  Plessis  d'Argentins,  nommé  par  Notre 
Saint-Père  le  Pape  .1  révêché  de  Tagaftc  in  partibus  infidelium,  Abbé  commendataire  des  abbayes 
d'Olivet,  de  Saint-Germain  d'Auxerre  &  d'Evron,  Premier  Aumônier  en  furvivance  de  Monfeigneur 
le  Comte  de  Proyence,  cy-devant  Lecteur  de  Monfeigneur  le  Duc  de  Bourgogne,  de  Monfeigneur  le 

Duc  île  Berry,  actuellement  Dauphin,  <x  de  Mefleigneurs  les  Comtes  île  Provence  &  d'Artois  ;  nommé 
Commandeur  eccléfiaftique  des  Ordres  Royaux,  Militaires  ex  Hofpitaliers  de  Notre-Dame  du  Mont- 
Carmel  &  de  Saint-Lazare  de  Jérufalem,  pour  les  preuves  de  l'on  âge  es;  de  l'a  noblelle. 

Devant  Moirfieur  l'Abbé  de  Schulembcrg,  Commandeur  eccléfiaftique,  <S:  M.  le  Chevalier  de  la 
Ferriere,  Chevalier  Commandeur  des  mêmes  Ordres,  Commiffaires  députés  pour  la  vérification  de 
ces  preuves  par  Lettres  patentes  de  Monfeigneur  fils  de  France,  petit-fils  du  Roy,  Comte  de  Provence, 
Grand  Maître  c'y  Chef  général  defdits  Ordres,  du  6  Février  1774. 


Lettres  patentes  de  Monfeigneur  (ils  de  France,  petit-fils  du  Roy,  Comte  de  Provence ,  Grand 
Maître  on;  Chef  général,  tant  au  fpirituel  qu'au  temporel,  des  Ordres  Royaux,  Militaires  &  Hofpita- 
liers de  Notre-Dame  du  Mont-Carmel  &  de  Saint-Lazare  de  Jérufalem,  Bethléem  <Sc  Nazareth,  tant 
deçà  que  delà  les  mers,  adreffées  à  lés  chers  ex  bien  amés  frères,  Thomas-Adolphe- Ferdinand  d'Eftoc- 
quois  de  Schulembcrg  ex  Auguftin  Mallb,  Chevalier  de  la  Ferriere,  portant  que  mond.  Seigneur  a 
agréé  l'humble  prière  qui  lui  a  été  faite  par  Jean-Baptiste  du  Plessis  d'Argentine,  Abbé  commenda- 
taire des  abbayes  d'Olivet,  de  Saint-Germain  d'Auxerre  &  d'Evron,  l'on  Premier  Aumônier  en  fur- 
vivance «x  nommé  pai  Notre  Saint-Père  le  Pape  à  levêché  de  Tagalte  in  partibus  infidelium,  a  ce 
qu'il  lui  plut  de  le  recevoir  Commandeur  eccléfiaftique  de  les  Ordres,  &  que  d'autant  que,  fuivant 
les  ftatuts  (X  règlements  d'iceux,  il  elt  nécellaire  qu'avant  fa  réception  il  faite  apparoir  de  les  bonnes 
vie  &  mœurs,  religion  catholique,  apoftolique  &  romaine  ,  fidélité  au  Roy,  fon  très-honoré  Seigneur 
<x  Ayeul,  naiffance  légitime  &  noblelle  de  huit  races  paternelles,  a  quoy  il  lui  a  dit  être  preft  de  fa- 
tislaire  <x  l'a  même  requis  de  commettre  quelques-uns  des  Chevaliers  defdits  Ordres  par-devant  les- 
quels il  puiile  faire  preuves  des  choies  fufdites  en  la  manière  accoutumée;  qu'à  ces  caufes  mond. 
Seigneur  les  commet  <x  députe  pour,  en  préfence  de  l'on  cher  &  bien  amé  frère  Claude-Denis  Dorât 
de  Chameullcs,  Chevalier,  Commandeur  &  Secrétaire  général  de  fefdits  Ordres,  qu'il  commet  auffi 
par  les  mêmes  Lettres,  informé  des  bonnes  vie  &  mœurs,  religion  catholique,  apoftolique  &  ro- 
maine, fidélité  au  fervice  de  Sa  Majefté  &  nobleife  de  huit  races  paternelles  dudit  S.  du  Pleflis  d'Ar- 
gentré  ,  entendre  à  cet  effet  le  nombre  de  trois  témoins  &  pour  voir  (X  examiner  au  rapport  du 
Sieur  Chérin,  Généalogifte  des  ordres  du  Roy  &  commis  à  l'examen  des  preuves  de  noblelle  de  ceux 
qui  le  préfentent  pour  entrer  dans  fefdits  Ordres,  les  titres  de  nobleffe  qui  leur  feront  produits  par 
ledit  Sieur  du  Pletlis  d'Argentré  &  qu'ils  les  trouvent  fuffifants,  ils  en  drefTeront  procès-verbal 
avec  fondit  frère  Dorât  de  Chameulles  &  ledit  Sieur  Chérin  &.  le  fcelleront  ainfi  qu'eux  du  cachet  de 
leurs  aimes;  pour  le  tout  être  remis  entre  les  mains  de  fon  cher  &  bien  aîné  frère,  Chevalier,  Com- 
mandeur, Chancellier,  Garde  des  Sceaux  de  fefdits  Ordres,  le  Sieur  Marquis  de  Paulmy ,  &  en  être 
fait  par  lui  rapport  à  mond.  Seigneur.  Ces  Lettres  données  à  Verfailles  le  G  Février  1774.  Signées  : 
LOUIS-STANISLAS-XAVIER,  <x  plus  bas  :  par  Monfeigneur,  Dorât  de  Chameulles,  &  fcellées 
en  placard  du  petit  fceau  defdits  Ordres. 

JEAN-BAPTISTE  du  Plessis  d'Argentré,  AnisÉ   d'Olivet,  de  Saint-Gf.rmain  d'Auxerre  &  d'E- 


Brevet  de  Monfeigneur  lils  de  France,  petit-rils  du  Roy,  Comte  de  Provence,  du  0  Novembre  1771, 
portant  qu'ayant  égard  aux  témoignages  qui  lui  ont  été  rendus  de  la  piété  &  autres  vertus  exem- 
plaires qui  le  rencontrent  en  la  perfonne  du  Sieur  Jean-Baptiste  du  Plessis  d'Argentré,  Prêtre  du 
diocèfe  de  Rennes,  ci-devant  l'on  Lecteur  &  actuellement  fon  Premier  Aumônier  en  furvivance  du 
liere  de  Coetlofquet,  ancien  Evoque  de  Limoges,  &  délirant  faire  connaître  la  bienveillance  parti- 
culière dont  mond.  Seigneur  l'honore  <X  la  fatisfaétion  qu'il  relient  du  zèle  qu'il  a  toujours  l'ait  pa- 
raître pour  la  perfonne  &  Ion  fervice  ;  il  lui  accorde  ix  octroie,  fuivant  le  pouvoir  à  lui  donné  par 
ion  appanage,  l'abbaye  d'Evron,  de  l'ordre  deSaint-lknoilt,  au  diocèfe  du  Mans,  vacante  parle  décès 
du  Sieur  Mauduit  du  Plellis,  le  nommant  cX  preleiltant  à  cet  effet  à  Sa  Majefté,  à  ce  qu'il  lui  plaife 
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commander  que  toutes  Lettres  de  provifions  néceffaires  lui  foient  expédiées,  tant  en  Cour  de  Rome 
que  partout  ailleurs.  Ce  brevet  daté  de  Fontainebleau,  figné  :  LOUlS-STANISL.uS-XAVIER,  & 
plus  bas,  par  Monfeigneur  :  Girard  du  Mesjan. 


Bulles  du  Pape  Clément  ^XIV)  accordées  au  même  pour  ladite  abbaye,  datées  de  Rome  a  Sainte- 
Marie  Majeure  le  4  des  Noncs  de  Décembre  de  la  même  année,  lignées  &  fccllées  en  plomb  fur  lacs 
de  chanvre,  certifiées  véritables  par  deux  Confeillers  du  Roy,  Expéditionnaires  en  Cour  de  Rome  & 
des  Légations  à  Paris,  le  4  Janvier  1772,  &  lignées  :  des  Brieres  &  dis  Cuessac. 


Lettres  patentes  du  Roy  du  icr  Mars  1771 ,  par  lefquelles  Sa  Majefté,  voulant  former  la  Maifon  de 
fon  très-cher  &  très-amé  petit-fils  le  Comte  de  Provence,  de  perfonnes  dont  le  mérite c\:  les  qualités 
les  rendent  les  plus  dignes  de  cet  honneur;  à  cet  effet  ayant  l'ait  choix  du  Sr....  du  Coctlofquet,  an- 
cien Eveque  de  Limoges  ,  pour  remplir  la  charge  de  Premier  Aumônier  de  fon  petit-fils,  ce  délirant 
donner  au  Sieur  Jean-Baptiste  du  Plessis  d'Argentré  ,  Abbé  commendataire  des  abbayes  de 
Saint-Germain  d'Auxerre&  d'Olivet,  une  marque  fenlible  de  la  fatisfaction  qu'elle  relient  de  les  fer- 
vices  affidus  &  de  la  diflinétion  avec  laquelle  il  a  exercé  la  charge  de  Lecteur  de  fon  très-cher  & 
très-amé  petit-fils  le  Dauphin  <Sc  de  les  tres-chers  &  très-amés  petits-fils  les  Comtes  de  Provence  & 
d'Artois;  Sa  Majellé  lui  donne  &  oclrove  l'état  &  charge  de  Premier  Aumônier  de  fondit  pe- 
tit-fils le  Comte  de  Provence  pour  l'avoir  &  exercer  en  l'ablènce  &  furvivanee  dudit  Sieur  ancien 
Lveque  de  Limoges,  &  en  jouir  aux  honneurs,  autorités,  prérogatives,  fonctions,  prééminences, 
privilèges  ,  franchifes  &  exemptions  y  appartenant ,  &c.  Ces  Lettres  datées  de  Verfailles  ,  lignées  : 
LOUIS,  &  furie  repli  -.par  le  Roy,  Phelypeaux,  &  fccllées  du  grand  l'ceau  en  cire  jaune,  enregif- 
trées  au  Contrôle  général  de  la  Maifon  de  Monfeigneur  le  Comte  de  Provence  le  25  May  fuivant, 
ligné  :  Chautain,  avec  la  prédation  de  ferment  dudit  Sieur  Abbé  d'Argentré  fait  entre  les  mains  de 
Monfeigneur  le  Comte  de  Provence,  pour  ladite  charge,  à  Verfailles  le  4  du  même  mois  de  May,  fi- 
gné :  Phelypeaux. 


Brevet  du  Roy  du  1"  Novembre  17G1  par  lequel  Sa  Majellé  accorde  &  fait  don  au  Sieur  Jean- 
Baptiste  du  Plessis  d'Argentine,  Prêtre  du  diocèfe  de  Rennes,  de  l'abbaye  de  Saint-Germain  ,  or- 
dre de  Saint-Benoill  ,  diocèfe  &  ville  d'Auxerre ,  vacante  parle  décès  du  Sieur  Troulfet  d'Héri- 
court,  daté  de  Verfailles,  ligné  :  LOUIS,  &plus  bas  :  Phelypeaux. 


Bulles  du  Pape  Clément  (XI 1 1  )  accordées  au  même  pour  ladite  abbaye,  datées  de  Rome  à 
Sainte-Marie  Majeure  le  il  des  Calendes  de  Décembre  fuivant,  lignées  &  fccllées  en  plomb  fur  lacs 
de  chanvre,  certifiées  véritables  par  deux  Expéditionnaires  en  Cour  de  Rome  &  des  Légations  à 
Paris  le  19  Février  1762,  ligné  :  Marchant  <Sl  Ravault. 


Lettres  du  Roy  du  26  Avril  1728  portant  retenue  de  fon  cher  &  bien  amé  le  Sieur  Jean-Bap- 
tiste du  Plessis  d'Argenthé,  Vicaire  général  du  diocèfe  de  Limoges ,  en  la  place  de  Lecteur  pies 
de  fon  très-cher  &  très-amé  petit-fils  le  Ducde  Bourgogne.  La  connailfance  qu'a  Sa  Majefté  de 
toutes  les  vertueules  qualités  qui  le  trouvent  réunies  dans  fa  perfonne,  les  témoignages  qui  lui 
ont  été  rendus  de  la  conduite  fage  &  mefurée  qu'il  a  tenue  dans  ce  diocèfe,  &  qu'il  joint  à  une  faine 
doctrine  une  étude  &  une  application  fuivie  à  L'étude  des  lettres  «S.  des  feiences,  lui  faifant  croire 
qu'Elle  ne  pouvait  faire  un  meilleur  choix  pour  remplir  cette  place  &  qu'il  répondra  dignement  à  la 
confiance  dont  Elle  l'honore.  Ces  lettres  datées  de  Verfailles ,  fignées  :  LOUIS,  &  plus  bas  :  par 
le  Roy,  Phelypeaux,  ex  fccllées  du  feel  fecret  de  Sa  Majellé  ;  enregiftrées  a  la  Chambre  des  comptes 
le  29  May  fuivant,  figné  :  Gougenot,  avec  fa  prédation  de  ferment  du  1er  dudit  mois  pour  ladite 
place  entre  les  mains  de  M.  le  Comte  de  la  Vauguyon ,  Gouverneur  &  Premier  Gentilhomme  de  la 
Chambre  de  Monfeigneur  le  Duc  de  Bourgogne  ,  ligné  :  le  Comte  de  la  Vauguyon. 

8. 
Lettres  de  retenue  du  même  en  la  même  place  près  de  Mcffeigneurs  les  Ducs  de  Bcrry,  Comtes 
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de  Provence  &  d'Artois ,  des  3o  Mars  1760,    i5  Avril  1762  &  22   Aouft  1764,  fgnées,   contreli- 
gnées  &  fcellées  idem. 

9- 

Brevet  du  Roy  du  25  Aouft  174X,  portant  conceffion  au  Sieur  d'Argentré  ,  Grand  Vicaire  de 
Limoges,  de  l'abbaye  d'Ollivet ,  ordre  de  Citeaux,  diocèfc  de  Bourges,  vacant  par  la  démiflïon  pure 
&  fimple  du  Sieur  de  Fleurigny,  daté  de  Verlailles  ,  (igné  :   LOUIS  ,  &  plus  bas  :  Phelypeaux. 


Bulles  du  Pape  Benoift  (XIV)  accordées  au  même  pour  ladite  abbaye,  datées  de  Rome  à  Sainte- 
Marie  Majeure  le  8  des  Ides  d'Oftobre  de  la  même  année,  lignées  &  fcellées  comme  cy-devanl, 
certifiées  véritables  par  deux  Expéditionnaires  en  Cour  de  Rome  &  des  Légations  le  6  Décem- 
bre fuivant,  ligné  :  de  la  Noue  &   Ravault. 


Prifage  des  biens  meubles  &  effets  mobiliers  dépendants  de  la  fucceffion  de  Dame  Louife  Hain- 
dret  de  Ravennes,  veuvede  Mellire  Pierre  du  Plessis  d'Argentré  ,  Chevalier,  Seigneur  du  Plef- 
lis,  fait  fous  lignatures  privées  au  château  du  Pleffis  le....  1754  entre  Mellire  Alexis  du  Plessis 
d'Argentré,  Seigneur  dudit  lieu,  Major  du  régiment  de  cavalerie  de  des  Salles,  Chevalier  de 
l'ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis,  iils  &  héritier  principal  &  noble  defdits  feus  Seigneur 
&  Dame  &  comme  fondé  aux  droits  de  Médire  Jean-Baptiste  du  Plessis  d'Argentré,  Abbé  com- 
mendataire  de  Notre-Dame  d'Olivet,  Prévofl  du  Chapitre  féculier  &  collégial  de  Saint-André  de 
la  ville  de  Saint-Junien  &  Vicaire  général  de  l'évëché  de  Limoges,  fon  frère  germain;  &  encore 
en  ceux  de  Médire  Louis-Charles  du  Plessis  d'Argentré,  Licencie  de  la  mailbn  &  fociété  de  Sor- 
bonne,  Vicaire  général  de  l'évëché  de  Poitiers,  aufli  fon  frère  germain  d'une  part;  &  Meffire 
Charlfs-Marie-Camille  du  Plessis  d'Argentré,  Seigneur  de  Ponteltan,  Capitaine  au  régiment 
d'infanterie  de  Limofin ,  auffi  Chevalier  dudit  ordre  de  Saint-Louis  ;  Meffire  François-Augustin 
du  Plessis  d'Argentré,  Capitaine  de  carabiniers,  aufli  Chevalier  du  même  ordre;  Dame  Marie- 
Angélique  du  Plessis  d'Argentré,  Demoifelle  du  Pleffis  ;  Dame  Elisabeth-Pauline  du  Plessis 
d'Argentré,  Demoifelle  d'Orgère  ;  &  Dame  Louise-Catherine  du  Plessis  d'Argentré,  Demoifelle 
de  Ponteltan  ,  auffi  frères  &  feeurs  germains ,  enfants  &  héritiers  purs  &  fimples  des  mêmes  feus 
Seigneur  &  Dame  du  Pleffis  d'Argentré. 

L'acte  de  ce  prifage  fait  en  préfence  de  M.  le  Chevalier  du  Pleffis,  leur  oncle,  &  ligné  :  le  Che- 
valier du  Pleffis  d'Argentré;  du  Pleffis  d'Argentré;  du  Pleffis  d'Argentré,  Capitaine  de  carabi- 
niers; du  Pleffis  de  Ponteftan;  du  Pleffis  d'Argentré  de  Ponteftan,  Capitaine  au  régiment  de  Li- 
mofin ;  du   Pleffis  d'Argentré  cv  du   Pleffis  d'Orgère.  (  Original  en  papier.  ) 


Extrait  des  Regiftres  des  baptêmes,  &c,  de  la  paroifle  d'Argentré,  près  Vitré,  diocèfe  de  Rennes, 
province  de  Bretagne,  portant  411e  Jean-Baptiste,  Iils  légitime  de  Mellire  Pierre  du  Plessis  d'Ar- 
gentré, Chevalier,  Seigneur  du  Plefiis  d'Argentré ,  &  de  Dame  Louife  Hindret  de  Ravennes, 
Dame  du  Plefiis  d'Argentré,  (Se  autres  lieux  ,  y  fut  baptifé  le  1"  Novembre  1720.  Délivré  par  le 
Redeur  de  ladite  églile  le   10  Mars  1 7 3 3  ,  ligné  :  J.  B.  Pouyvet,  &  légalité. 

PIERRE   du  Plessis,   Chevalier,  Seigneur    du  Plessis  d'Argentré. 
Dame  LOUISE  HINDRET  de  RAVENNES,  son  épouse. 

.     i3. 

Extrait  des  Regiftres  du  Greffe  des  Etats  de  Bretagne  tenus  par  autorité  du  Roy  en  la  ville  de 
Rennes,  portant  que  le  Jeudi  6  Octobre  1  740  Monfeigneur  l'Evéque  de  Rennes  ayant  reprélenté 
qu'ayant  appris  la  mort  de  M.  d'Argentré,  Évêque  de  Tulle,  frère  de  Mefiieurs  du  Plefiis  d'Ar- 
gentré, de  l'ordre  de  la  Nobleilé,  il  croyoit  que  l'Aflemblée  fe  porteroit  volontiers  à  leur  faire  une 
députation  pour  leur  témoigner  la  part  qu'elle  y  prenoit ,  &  que  les  Etats  ont  nommé  à  cet  erfet 
Mefiieurs  les  Députés  qui  furent  nommés  la  veille  pour  aller  voir  M.  de  Calan ,  Doyen  de  la  No- 
bleife,  qui  étoit  malade,  &  que  le  lendemain  M.  l'Abbé  de  la  Meilleraye  a,  pour  lui  &pour  Mef- 
fieurs  fes  codéputés,  rendu  compte  à  l'AiTcmblée  de  la  députation  dont  ils  avoient  été  chargés  la 
veille,  pour  témoigner  a  Mefiieurs  d'Argentré  qu'elle  étoit  fenliblement  touchée  de  la  mort  de 
M.  l'Evêque  de  Tulle,  leur  frère,  &  a  dit  qu'ils  ne  trouvèrent  que  M.  d'Argentré  l'aîné  qui  leur 
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avoit  marqué  que  fi  quelque  chofe  pouvoit  les  confoler  de  la  mort  de  leur  frère  c'étoit  la  part  que 
les  États  vouloient  bien  y  prendre  &  qu'ils  auroient  l'honneur  d'en  témoigner  à  l'Allemblée  leur 
jufle  reconnoiffance.  Cet  extrait  ligné  :  de  la  Bintinaye,  Greffier  des  États  de  Bretagne,  &.  de  la 
Bourdonnaye  de  Boishutin  ,  Procureur  général,  Sindicdes  mêmes  Etats. 

«4- 

Certificat  du  Greffier  des  mêmes  États,  donné  a  Rennes  le  3  Janvier  1774,  portant  que  Moniteur 
Pierre  du  Plessis  d'Argentré  efl  infcrit  au  rolle  de  Meilleurs  de  l'Ordre  de  la  Noblelfe,  qui  ont  af- 
filié aux  États  convoqués  &  allêmblés  par  autorité  du  Roy  en  la  ville  de  Rennes  en  1740,  &  ligne 
comme  cy-detl'us. 

i5. 

Autre  certificat  de  M.  de  Rigauville,  Brigadier  des  armées  du  Roy,  Sous- Lieutenant  comman- 
dant la  2e  compagnie  des  moufquetaires  du  Roy,  donné  à  Paris  le  18  Novembre  1693  ,  portant  que 
le  Sieur  du  Plessis  d'Argentré,  l'un  des  Moufquetaires  de  ladite  compagnie,  a  bien  fervi  en  cette- 
qualité  &  que  le  Roy  l'ayant  nommé  pour  Lieutenant  en  fon  régiment  d'infanterie,  il  lui  a  accorde 
fon  congé  abfolu,  daté  de  Paris,  ligné  Rigauville,  &  fcellédu  cachet  de  les  armes. 

16. 

Lettres  de  Lieutenant  en  la  compagnie  d'Enouville  au  régiment  du  Roy,  infanterie,  pour  du 
Plessis  d'Argentré,  datées  de  Fontainebleau  le  i3  Octobre  1693  ,  lignées  :  LOUIS,  «Se  plus  bas  : 

LE   TELLIER. 


Certificat  de  Monfieur  le  Comte  d'Armagnac,  Pair  &  Grand  Écuyer  de  France,  du  dernier  Avril 
1692  ,  portant  que  le  Sieur  du  Plessis  d'Argentré  eft  Page  du  Roy  en  fa  Grande  Écurie,  daté  de 
Verfailles,  &  ligné  :  LOUIS  DE  LORRAINE,  Grand  Ecuyer  de  France,  &  plus  bas  :  d'Oizilly, 
&  fcellé  en  placard  du  fceau  de  fes  armes. 


Bail  des  maifons  &  terres  de  la  cloferie  noble  de  Launay,  paroiffe  d'Argentré,  donné  au  château 
du  Plelfis  dans  la  même  paroiffe  ,  devant  Payfant,  Notaire  des  juridictions  du  Pleffis  d'Argentré, 
Launay,  Rouvraye  &  autres  juridictions ,  le  18  May  1742  ,  par  Mefiire  Pierre  du  Plessis  ,  Cheva- 
lier, Seigneur  defdits  lieux  de  Launay,  Rouveraye,  &c,  (GroJJe, /ignée  dudit  Notaire.  ) 


Autre  bail  des  métairies  de  la  Rouvraye,  en  la  paroiffe  d'Argentré  ,  fait  au  château  du  Pleffis 
d'Argentré,  devant  Belloir,  Notaire  de  la  baronnie  de  Vitré,  par  Médire  Pierre  du  Plessis,  Che- 
valier, Seigneur  dudit  lieu  ,  &c,  le  20  Avril  1720.  (  GroJJ'e ,  /ignée  dudit  Notaire.  ) 


Contrat  de  mariage,  paffé  à  Rennes,  devant  Chaffé  &  Berthelot,  Notaires  royaux,  le  6  Juin 
1706,  de  Mellire  Pierre  du  Pi.essix,  fils  aîné,  héritier  principal  &.  noble  de  Mefiire  Alexis  du 
Plessix,  Chevalier,  Seigneur  du  Plellis  d'Argentré,  &  de  Dame  Marguerite  Anne  de  Tanoarn  de 
Couvran,  demeurant  au  château  du  Plellis  d'Argentré,  diocèfe  de  Rennes,  avec  Damoifelle  Louise 
Hindret,  fille  unique  &  héritière  de  feu  Efcuyer  Jofeph  Hindret,  Sieur  de  Ravennes,  &  de  Dame 
Louife  de  Labat.  Ledit  Seigneur  futur  époux,  affilié  dudit  Seigneur  l'on  père,  faifant  tant  pour 
lui  que  pour  ladite  Dame  fon  époufe;  <Sc  ladite  Damoifelle  auffi  affiliée  de  noble  &  diferet  Louis  de 
Labat,  Prêtre  Chanoine  &  Grand  Archidiacre  de  l'églife  cathédrale  de  Saint-Brieuc ,  fon  oncle  &. 
curateur,  tant  en  fon  nom  que  pour  Efcuyer  Claude  de  Labat,  Sieur  du  Vivien ,  fon  frère ,  par  le- 
quel ledit  Seigneur  du  Plellis  donne  audit  Seigneur  futur  époux  tous  les  biens  échus  à  ladite  Dame 
l'a  mère  par  le  partage  fait  entr'elle  &  feue  Dame  Catherine  de  Tanoarn  de  Couvran,  Dame  de 
Quernigan,  fa  foeur  aînée,  des  fucceffions  de  feu  Mefiire  François  de  Tanoarn,  Chevalier,  & 
Dame Jezéchiel,  Seigneur  &  Dame  de  Ponteftan,  leurs  père  &  mère,  &  de  celle  de  Mef- 
iire Jean  de  Tanoarn  ,  leur  oncle  ,  conliltant  entr'autres  choies  dans  les  terres  de  Querou &  du 

Guitolay,  lituées  dans  les  paroilfes  de  Plomiorn  &  de  Tolay,  Évéché  de  Léon;  ladite  Damoifelle  fe 
marie  avec  fes  droits  dans  la  fucceflion  dudit  feu  Sieur  de  Ravennes,  fon  père;  ledit  Sieur  Louis  de 
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Labat,  tant  en  fon  nom  qu'en  celui  dudit  Sieur  du  Vivien  ,  fon  frère,  lui  donne  les  métairies  no- 
bles, terres  &  dépendances  de  Plenneville  &  de  la  Bonneville  fituc'es  dans  les  pareilles  de  Saint- 
Michel  &  de  Ploufragant,  au  diocèfe  de  Saint-Brieuc  ,  la  métairie  noble  ,  terres  &  dépendances  du 
Prério  &  du  Frefche  ,  avec  plufieurs  rentes  ,  &  ce  tant  pour  la  légitime  dans  les  biens  dépendants 
des  fucceffions  indivifes  de  feu  El'cuyer  Pierre  de  Labat,  Sieur  du  Vivien ,  &  Damoifelle  Rade- 
gonde  Gicquel,  fes  ayeulx,  que  par  avancement  dans  les  fucceffions  de  les  dits  oncles.  (  Grqffe  en 
parchemin  ,fignêe  défaits  Notaires.  ) 

ALEXIS  du  PLESSIS,  Chevalier,  Seigneur  du  Plessis  d'Augentré  et  Président  de  la  Noblesse 
de  Bretagne. 

Dame  ANNE  de  TANOARN  de  COUVRAN,  Dame  de  Pontestan,  son  épouse. 


Extrait  des  Regiftres  du  Greffe  des  États  de  Bretagne  portant  que,  le  Mercredi  1  3  Octobre  1728  , 
pour  délibérer  fur  la  repréfentation  laite  par  M.  de  Coetlogon  pour  Mmc  la  Princelfe  de  Léon, 
Monfeigneur  le  Prince  de  Léon,  s'elt  retiré  tv  Monfeigneur  l'Évêque  de  Rennes,  Préfident  de  l'Ordre 
de  la  Noblelle;    Moniteur  du  Plessis  d'Argentré  ,  père,   a  été  choifi  poLir  préfider  dans  ledit  ordre. 

Que,  lemardi  12  Décembre  1724,  Monfieur  du  Pleffis  d'Argentré ,  Doyen  de  la  Noblelle,  a  été 
choifi  dans  ledit  Ordre  pour  préfider  au  lieu  ce  place  de  M.  le  Duc  de  Béthune,  Baron  d'Ancenis , 
pour  la  nomination  des  Députés  en  Cour. 

Et  que,  le  27  Novembre  1709,  M.  le  Prince  de  Léon  a  fait  connoître  qu'après  avoir  vérifié  les 
anciens  regiftresdes  États,  ilatrouvé  que  Monfieur  du  Pleflis  d'Argentré,  père,  elt  inferit  au  nombre 
des  Gentilshommes  qui  comparurent  cv  aflîftérent  auxdits  Etats  tenus  a  Vitré  en  1  6 5 5  ,  &  qu'il 
n'en  paraît  pas  dans  la  préfente  affife  de  plus  ancien  que  lui,  que  fur  cela,  du  conl'entement  una- 
nime de  Meilleurs  delà  Noblelle,  ledit  Sieur  du  Plellis  d'Argentré  a  pris  place  de  Doyen  dans 
l'Ordre  de  la  Noblelle.  (Expédition  délivrée  £'•  fignêc  comme  ci-devant.) 


Arrêt  de  la  Chambre  établie  par  le  Roy  pour  la  Réformation  de  la  Noblelle  du  pays  &  duché  de 
Bretagne,  rendu  le  5  Octobre  166S  entre  le  Procureur  général  du  Roy  &  Alliais  du  Plessix  en  Ar- 
gentkay,  El'cuyer,  Sieur  dudit  lieu  ,  cv  Charles-M  u<il  du  Plessix  ,  ton  frère  ,  lils  de  Jean  du  Ples- 
six ,  Chevalier,  Sieur  du  Plellis  d'Argentray,  Poilleboux,  la  Chapelle,  Cormeray,  &C,  par  lequel, 
après  l'examen  des  titres  par  eux  produits  depuis  l'année  i  5qo,  lefdits  Allexis  &  Charles-Marie  du 
Pleffix  font  déclarés  Nobles,  avec  faculté  pour  eux  ce  leurs  defeendants  en  légitime  mariage  de  pren- 
dre la  qualité  d'Efcuyers,  maintenus  au  droit  d'avoir  armes  ce  efcuflbns  timbrés  &  jouir  de  tous 
droits,  franchifes,  prééminences  c;  privilèges  attribués  aux  Nobles  de  ladite  Province,  &c.  (Expé- 
dition en  parchemin,  fiance  :  Marescot.) 


Contrat  de  mariage,  paffé,  au  manoir  feigneurial  du  Plelîis,  paroille  d'Argentré,  devant  Michel 
Chabot  &  René  François  de  Ligné,  Notaires  de  la  baronnie  de  Vitré,  le  25  May  1703,  de  Mellire 
Paul-Gervais  de  Valory,  Chevalier,  Seigneur  dudit  lieu,  fils  aîné  de  feu  Meflire  Philibert-Emma- 
nuel de  Valory,  Chevalier,  ce.  de  Dame  Renée  de  Marcillé,  fa  veuve;  avec  Damoifelle  Renée-Char- 
lotte du  Plessis,  hlle  de  Mellire  Alexis  du  Pli. .sis,  Chevalier,  cv.  de  Dame  Anne-Marguerite  de 
Tanouarn  de  Couvrait,  Ion  époufe;  ledit  Seigneur  futur  époux  autorifé  de  ladite  Dame  fa  mère, 
demeurant  en  leur  manoir  feigneurial  de  Launaye,  paroille  d'Argentré,  &  de  ladite  Damoifelle  af- 
filiée defdits  Seigneur  cv  Dame  du  Plellis,  demeurant  en  leur  manoir  du  Plellis.  {Grqffe  en  papier, 
Jignée  defdits  Notaires.) 


Efgail,  Revue  cv  Réformation,  Grand  &  confrontation  faits  les  3o  Avril,  23  &  25  Juin  1670,  par 
François  Grignon,  Notaire  ce  Arpenteuren  la  cour  ce  baronnie  de  Vitré,  ce  Georges  Belloir,  Notaire 
eu  la  cour  delà  Haie  de  Torcé,  a  la  requilition  de  M.  le  Procureur  d'office  de  la  juridiction  &  lèigncu- 
rie  du  Pleffis  d'Argentré,  des  maifons ,  terres  ce  héritage  du  fief  nommé  la  Vaifrie,  lituee  en  la  pa- 
roille de  Torcé,  dépendant  de  ladite  juridiction  cv  feigneurie  appartenant  à  puilfant  Seigneur  Al- 
lexis du  Pllsms,  El'cuyer,  Seigneur  dudit  lieu,  Poilleboux,  la  Chapelle,  Crel'pel,  à  caufe  duquel 
fief  il  lui  etl  dû  par  chacun  an  une  rente  d'un  denier  maille  &  de  trois  boilfeaux  un  quart  ce  demi , 
quart  de  havée  d'avoine.  (GroJJ'e  en  parchemin,  figncc  dejdits  Notaires.) 
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Décret,  fait,  en  la  Cour  royale  de  Morlaix,  le  3i  Janvier  1669  ,  du  mariage  de  Meffire  Allexis  du 
Plessixd'Argentré,  Seigneur  dudit  lieu  du  PlefTis,  avec  Damoifelle  Marguerite  Anne  de  Tanouarn, 
Dame  de  Ponteltang,  demeurante  au  manoir  de  Kernigant,  paroiffe  de  Plouquernéves,  évêché  de 
Cornouailles,  tille  de  feux  Meffire  François  de  Tanouarn  &  Dame  Françoifc  Jezequel,  Seigneur  & 
Dame  dudit  Ponteftang,  du  eonfentement  des  parents  de  ladite  Damoifelle,  comparants  par  procu- 
reur, (bavoir  :  de  Meffire  Jan  du  Boifgelin  ,  Chevalier,  Seigneur  Vicomte  de  Mcneuf  &  Confeiller 
du  Roy  en  tous  l'es  Confeils  ,  Préfident  à  mortier  au  Parlement  de  Bretaigne,  l'on  parent  au  4"  de- 
gré; de  Meffire  Jan  de  Bréhand ,  Chevalier,  Seigneur  de  G alerio,  Confeiller  du  Roy  audit  Parle- 
ment, ion  parent  maternel  au  8e  degré;  de  Meffire  Philippes  de  Quenechquivilieq,  Seigneur  de 
Kernigant,  fon  beau-frère,  mari  de  Catherine  de  Tanouarn,  fa  fœur;de  Meffire  Jacques  de  Ta- 
nouarn de  Couvran  ,  Confeiller  du  Roy  en  tous  fes  Confeils  ,  Abbé  de  Ste ,  fon  oncle  paternel; 

de  Meffire  Pierre  de  Tanouarn,  Seigneur  de  Couvran,  Confeiller  du  Roy  en  la  même  Cour,  fon 
coufin  paternel  au  3edegré;  de  Meffire  Sébaftien  Gefllot ,  Chevalier,  Seigneur  de  Marigné,  époux 
de  Dame  Janne  de  Tanouarn,  facoufine  paternelle  au  3e  degré  ;  d'Efcuyer  René  de  la  Lande,  Sei- 
gneur de  Calan,  mari  de  Dame  Marie  de  Tanouarn,  fa  tante  paternelle;  de  Meffire  Jean  de  Ta- 
nouarn, Prêtre,  Seigneur  temporel  de  Boiflavaut,  fon  oncle  germain;  de  Meffire  Jean-Baptifte 
d'Andigné,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Chafe,  Confeiller  au  même  Parlement,  fon  parent  maternel 
au  5e  degré,  &  autres.   {Expédition  en  papier,  Jignée  :  de  Roux,  Greffier.) 


26. 

Traité  de  mariage,  paffé  au  manoir  de  Keringant,  paroiffe  de  Plugucrnevez,  devant  V.  Guillou, 
Notaire,  le  3  Février  1669,  de  Meffire  Allexis  du  Pli:ssix  d'Argentré,  Seigneur  du  Plefiix  d'Ar- 
gentré,  Poilleboux,  Cormeraye  cv  autres  lieux ,  demeurant  en  fon  château  du  Pleffis  d'Argcntré, 
paroilfe  dudit  lieu;  avec  Demoifelle  Marguerite-Anne  de  Tanouarn,  Deinoifellede  Ponteftan  ;  ladite 
Demoifelle  autorifée  de  Mellire  Philippes  de  Gucncchquivillic,  Seigneur  dudit  Keringant;  par  lequel 
ledit  Seigneur  du  Plefiix  affure  pour  douaire  a  ladite  Damoifelle,  fa  fiancée,  la  fomme de 2,000 liv. 
tournois,  par  chacun  an.  (Grojfe  en  parchemin  , /ignée  dudit  Notaire.) 

JEAN  ou  JEAN-BAPTISTE  du  PLESSIS,  n0  du  nom,  Seigneur  du  Plessis  d'Argentré,  etc. 
Dame  JEANNE  BISEUL. 

27. 

Contrat  de  mariage,  paffé  à  Laval,  devant  Pierre  du  Bois,  Notaire  &  Tabellion  royal,  le  S  Juin 

1649,  de  Mellire  Rcnc  du  Tertre,  Chevalier,  Seigneur  du  Tertre,  de Mée,  de  Cence,  de  la  Galle- 

nelière,  fils  aine  ôv  principal  héritier  de  feu  Meffire  Raoul  du  Tertre,  Seigneur  du  Tertre,  de  Mée, 
&de  Dame  Anne  Poffard,  fa  veuve;  avec  Demoifelle  Jeanne  Lanjct,  tille  de  Jean  Lanjet,  Efcuyer, 
Seigneur  de  Monternault;  en  prefence  de  leurs  parents,  fçavoir  :  de  la  part  dudit  Seigneur  futur 
époux  ,  de  Mcflire  René  de  Maulne,  Sieur  de  Pontalain;  de  Mellire  Jean-Baptiste  du  Plessis, 
Chevalier  de  l'ordre  du  Roy,  demeurant  en  fa  maifon  du  Pleffis,  paroiffe  d'Argentré,  en  Bretagne, 
&  autres  fes  proches  parents.  (Grojfe  en  parchemin  ,  Jignée  dudit  Notaire.) 


Autre  contrat  de  mariage,  paffé  a  Paris,  devant  Tronfon  &:  d'Auvergne,  Notaires  au  Chatclct,  le 
17  Mai  it">3o,de  Mellire  Jean  du  Plessis,  Chevalier,  Seigneur  du  Plellis  d'Argentray,  Poilleboux, 
la  Chapelle,  Cormeray  &  autres  lieux,  fils  de  feu  Mellire  Jean  (a),  Efcuyer,  Seigneur  dudit  lieu, 
Grand  Prévoll  de  Bretagne,  &  de  Dame  Julienne  du  Grafmefnil,  fon  époufe,  demeurant  ordinaire- 
ment en  fon  château  du  Pleffis ,  en  Bretagne;  avec  Damoifelle  Jeanne  Bizeul,  fille  de  feu  Noble 
Homme  M"  Simon  Bizeul,  Confeiller  du  Roy,  Préfident  cv  Général  en  fa  Cour  des  monnayes  de 
France,  &  de  Damoifelle  Madelenc  Hucher,  fon  époufe,  en  prefence  de  leurs  parents  &  amis.  (Ex- 
pédition délivrée  le  17  Décembre  ijj3,fur  la  minute,  par  Trutat,  Notaire  à  Paris,  détenteur  d'i- 
celle,  comme  fucceffieur  aux  offices  &  pratiques  de  M.  d'Auvergne,  lignée  :  Buo  &  Trutat.) 

(a)  L'expédition  de  ce  contrat  porte  Jean  au  lieu  île  Oili.es,  maïs  cette  faute  eft  réparée  parle  traité  du  :'  mariage 
du  même  Gilles,  du  dernier  Juillet  i5<i6,  rapporté  au  degré  fuivant,  &  par  les  articles  de  celui  de  Françoife,  fa  fille, 
du  7  Décembre  i(3i8,  rapportés  au  préfent  degré.  Cette  note  /ignée  :  Chébin. 


Rcgijîrc  feptième. 


•-H  du    PLESSIS  d'ARGENTRTÉ. 


29. 

Vente  faite  A  Paris,  devant  Jean  du  Puis&  Etienne  Paifant,  Notaires  au  Chdtelet,  le  23  Mars  [626, 
par  Jehan  du  Plessis,  Ecuyer,  Seigneur  dudit  lieu  du  Plellis,  étant  ordinairement  à  h  fuite  de  la 
Cour,  par  Meffire  Paul  Hay,  Sieur  du  Chaftelet,  Confeiller  du  Roy  en  les  Confeils  d'Etat  oc  privé 
&  Maître  des  requêtes  ordinaire  de  fon  hôtel,  à  Marin  Belloir,  Barbier  Chirurgien,  d'une  rente  de 
100  liv.  a  prendre  fur  les  terres  &  feigneuries  du  Plellis,  en  Bretagne,  de  Cormeré,  près  Laval,  ap- 
partenant audit  Seigneur  du  Pleffis  fur  ledit  office  de  M"  des  requêtes  dont  ledit  Sieur  du  Chaftelet 
eft  pourvu  moyennant  1,600  liv.  (Griffe  en  parchemin,  fignée  de/dits  Notaires.) 


Articles  de  mariage,  pâlies  fous  feings  privés,  le  7  Décembre  161  S.  d'André  de  la  Saugère,  Ef- 
cuyer,  Sieur  de  Champloing,  fils  aine  de  Médire  Paol  de  la  Saugère,  Chevalier,  Seigneur  de  la 
Broulfardiere,  Felchal,  le  Bourgdiré,  Champloing,  la  Fleurardière,  Jonchères  &  Linbaudière,  &  de 
feue  Dame  Louife  Arrault,  fa  femme;  avec  Demoifelle  Françoise  du  Plessis,  Mlle  de  feu  Meflire 
Ciu.es  du  Plessis,  Chevalier,  Seigneur  du  Plellis,  Poillcbous,  Quorgueré,  &;  de  Dame  Julienne  du 
Grafmefnil,  fa  veuve,  en  prel'ence  dudit  Seigneur  de  la  BroulTardière  &  de  ladite  Dame  du  Plellis; 
par  lequel  ladite  Dame  donne  en  dot  a  ladite  Damoifelle  future  époufe,  fa  lille,  la  fommede3o,oooliv. 
pour  tous  fes  droits,  &,  au  moyen  de  cette  conftitution,  Jean  du  Plessis,  Efcuyer,  Seigneur  dudit 
lieu,  l'on  frère  mineur,  demeure  Seigneur  irrévocable  de  tous  les  droits  des  fucceflions  defdits  Sei- 
gneur &  Dame,  les  père  &  mère.   (Minute  originale  en  papier,  lignée  :  de  la  Saugère,  Renée  de 

BeLLANGEK    &   A.   DE  LA   SaUGÈRE.) 

GILLES  du  PLESSIS,  Escuyer,  Seigneur  du  Plessis  d'Argentré  ,  Prévost  des  Maréchaux  de 
France  en  Bretagne  et  Commissaire  de  l'arrière-ban  de  l'évêché  de  Rennes. 
Dan-e  JEANNE  de  BEAUCÉ,   Dame  du  Plessis-Beaucé,  sa  iro  femme,  sans  enfant. 
Dame  JULIENNE  du  GRASMESNIL,  sa  2e  femme. 

3i. 

Difpenfe  accordée,  le  24  Février  i5oq,  par  Monlicur  le  Maréchal  d'Aumont, Gouverneur  de  Dau- 
phiné&  Lieutenant  général  pour  Sa  Majellécn  Bretagne,  au  Sieur  du  Plessis  d'Argentré,  du  fei  vice 
perfonnel  dans  les  armées  de  Sa  Majellé,  à  caufe  d'une  indifpofition  qui  ne  lui  permet  pas  de  monter 
à  cheval,  <Sc  même  étant  néceffairc  de  bien  ce  tidellement  garder  fa  maifon  du  Plellis  contre  les  fur- 
prifes  des  ennemis  du  Roy,  pour  l'importance  que  cela  apporterait  à  la  ville  de  Vitrée;  datée  de- 
Rennes,  lignée  :  d'Aumont,  contrelignee  :  du  Pré,  oc  Icellée  en  placard  du  fceau  de  fes  armes.  (Ori- 
ginal.) 

32. 

Sauvegarde  accordée  par  le  Roy  1  lenry  (IV),  le  16  Décembre  1  589,  à  fon  cher  &  bien-amé  le  Sieur 
du  Plessis  d'Argentré,  que  Sa  Majellé  tient  pour  l'un  de  l'es  bons  fujets  e*v:  ferviteurs.  Datée  du  camp 
de  Laval,  lignée  :  HENRY,  &  plus  bas,  par  le  Roy  :  Potier,  &  fccllée  en  placard  du  petit  fceau  de 
Sa  Majellé.  (Original.) 

33. 

Lettres  du  Duc  de  Mercrcur,  du  10  Décembre  r 588 ,  par  lefquelles  ce  prince,  ayant  une  entière 
confiance  dans  les  fens,  fullifance,  loyauté,  prudhommie,  expérience  au  fait  de  la  guerre  &  grande 
dévotion  au  fervice  du  Roy  du  Sieur  du  Plessis  d'Argentré,  lui  donne  l'état  &  charge  de  Com- 
miffaire  de  l'arrière-ban  en  l'évêché  de  Rennes  :  datées  du  camp  devant  Montaigu,  (ignées  :  PHIL. 
EMMANUEL  DE  LORRAINE,  contrefignées  :  Chesaubenat,  &  fcellées  en  placard  du  fceau  de  les 
ai  mes.  (Original.)  Avec  une  lettre  millive  du  même  Prince  au  même  Sieur  du  Plessis,  du  lendemain, 
pour  lui  donner  avis  qu'il  lui  accorde  cette  place,  dans  laquelle  il  lui  dit  qu'il  ell  bien  marri  qu'il  ne 
s'efl  oilert  une  meilleure  occafion  de  le  gratifier,  &c.  Signée  &  contrelignee  idem.  (Original.) 


Lettre  mifllve  du  Roy  Charles  (IX)  a  Mons.  du  Plessis  ,  datée  du  bois  de  Vincennes  le  i3  Mars 
574.  ()'oir  cette  lettre  in-extenfo  au    Y'  degré  de  la  notice.) 

35. 
Traité  du  fécond  mariage,  paffê,  au  manoir  du  Boifbelin  ,  paroilTe  d'Herberée  ,  devant  le  Clerc, 
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Notaire  royal,  &  Tricot,  Notaire  Je  Vitre,  le  dernier  Juillet  i5y6,  de  Noble  Hom«  Gilles  du  Plessis, 
Seigneur  du  Pleffis  d'Argentré,  Poilebous,  Penfionnaire  du  Roy  &  Commill'aire  de  l'arrière-ban  de 
l'évêché  de  Rennes,  demeurant  en  fon  manoir  &  maifon  fcigneuriale  du  Plelfis,  en  la  paroiire  d'Ar- 
gentré, avec  Damoifelle  Julienne  du  Grasmesnil,  tille  de  Noble  Homs  Jean  du  Grafmefnil,  Confeilier 
du  Roy  en  la  Cour  de  Parlement  de  Bretagne,  &  de  Damoifelle  Catherine  Morel,  fon  é'poufe,  Sei- 
gneur &  Dame  du  Grafmefnil,  le  Boifbelm,  l'Efpinay,  &c.  ;  ledit  Seigneur  du  Pleffis  affiné  de  Meffire 
René  de  Meaulne  ,  Seigneur  de  Roille,  de  la  Boulliere,  de  la  Maloulière,  &c,  Chevalier  de  l'ordre 
du  Roy,  fon  oncle;  de  Noble  Homs  Hanibalde  Meaune,  S'  du  Pontalain,  &c.,&  ladite  Damoifelle 
autorifée  defdits  Seigneur  &  Dame,  les  père  &  mère,  de  Gilles  du  Grafmefnil,  Sieur  du  Boifbelin,  Ion 
trère,  par  lequel  les  mêmes  Seigneur  &  Dame  donnent  en  dot  a  ladite  Damoifelle,  leur  lille,  les  mai- 
fons,  terres,  héritages  &  domaine  noble  de  Cormeray,  litués  en  la  paroille  de  Bonchamps,  au  comté 
de  Laval,  avec  une  fomme  de  2,000  écus  &  fes  accoutrements,  comme  a  une  fille  de  bonne  maifon. 
[Groffe  en  papier,  fignée  :  Tricot.) 

36. 

Accord,  paffé,  au  manoir  du  Pleffeix,paroiffe  d'Argentré,  devant  Dargentré&  Moulverie,  Notaires 
royaux  en  la  Cour  de  Vitré,  le  \"  Novembre  1 586,  entre  Efcuyer  Gilles  du  Plksseix,  Sieur  dudit 
lieu  du  Pleflcix  en  Argentre  ,  du  Plelleix  Beaucé,  Poilleboulx ,  Confeilier  du  Roy ,  Grand  Prévoit 
gênerai  fous  Meilleurs  les  Marefchaux  de  France  en  Bretaigne,  lils  unique  &  principal  héritier  & 
noble  de  feu  Efcuyer  Mathurindu  Ple>seix,  Sr  dudit  lieu  et  de  Poilleboulx,  auffi  Confeilier  du 
Roy  &  Grand  Prevoll  général  fous  Meilleurs  les  Marefchaux  de  France  en  Bretagne,  &de  feue  Da- 
moifelle Marie  de  Meaulne,  l'on  époufe,  d'une  part;  &  Efcuyer  Jullien  du  Verger^  Sr  du  Tertre, 
en  la  paroille  d'Ollivet,  au  païs  du  Maine,  &  Damoifelle  Françoise  du  Plesseix,  fa  femme,  fœur 
germaine  dudit  Sieur  du  Plelleix,  d'autre  part;  de  l'avis  de  Noble  frère  Louys  de  Meaulle,  Prieur  de 
la  Magdelène  de  Clermont,  leur  oncle  maternel,  &  de  Efcuyer  François  de  Launay,  Sr  dudit  lieu, 
leurcoiilin,  &  autres  leurs  plus  proches  parents  &  amis,  fur  la  demande  faite  parladite  Damoifelle 
de  fes  droits  dans  les  fucceffions  defdits  Sieur  &  Dame  du  Pleffis,  leurs  père  &  mère,&  entr'au- 
tres  d'un  legs  de  2,000  liv.  à  elle  fait  par  ledit  feu  S1'  l'on  père  en  ion  teftament;  par  lequel,  après 
avoir  reconnu  que  lefdites  fucceffions  font  nobles  &  advantageufes,  que,  de  temps  immémorial,  les 
partages  ont  été  faits  en  leur  maifon  noblement  &  adventageufement ,  comme  les  autres  nobles  du 
païs  ont  accouftumé  de  partager  luivant  l'Affife  du  Compte  (Comte)  Geoffroy  ;  ledit  Sr  du  Plelfeix 
donne  par  héritage  a  fefdits  fœur  &  beau-frère  le  lieu  &  metayerie  du  Val,  litué  en  la  paroilfe  d'Er- 
brée.  {Groffe  en  parchemin ,  fignée  defdits  Notaires.) 


Contrat  du  premier  mariage,  palle  à  Rennes,  devant  Pierre  Odion  &  Jullian  Odion  ,  Notaires 
royaux,  le  1  1  Aoufl  i  5 7 S ,  de  Noble  Homme  Gim:s  du  Plesseis,  Sieur  de  Montcrlil,  Grand  Prévolt 
général  de  Bretagne,  demeurant  au  lieu  &  manoir  du  Plelleis  d'Argentré,  paroille  d'Argentré,  fils 
aine  de  Noble  Homme  Mathurin  du  Plelleis,  Sr  du  Plelleis;  avec  Damoifelle  Jehanne  de  Beaucé, 
Dame  du  Plelleis  Beaucé,  lille  aifnée  &  héritière  noble  de  feu  Jehan  de  Beaucé,  Efcuyer,  Seigneur 
du  Plelleis  Beaucé,  &  de  Damoifelle  Jacqueline  de  la  Bouexière,  fa  veuve;  de  l'avis  &  en  préfence 
fçavoir,  ledit  Sieur  de  Monterfil,  de  Noble  &puillant  Claude  Broon,  Seigneur  de  Fournaulx,  procu- 
reur fpécial  dudit  Sieur  du  Plelleis,  fon  père;  &  de  la  part  de  ladite  Damoifelle,  la  mère,  de  Noble  & 
puiffant  Anthoine  de  la  Bouexière,  Seigneur  de  Beauvais,  fon  père,  aycul  &  curateur;  de  Meflire 
François  du  Gué,  Vicomte  de  Mejuffeaume,  Seigneur  de  Monjardrin,  la  Gaudinaye,  &c.,  Chevalier 
de  l'ordre  du  Roy,  Gouverneur  ci  Capitaine  pour  Sa  Majefté  en  ladite  ville  de  Rennes.  (Grufje, 
fignée  des  Notaires.) 

MATHURIN  du  PLESSIS,  Escuyer,  Seigneur  du  Plessis  d'Argentré,  etc.,  Prévost  des  Ma- 

RESCHAUX   DE   FlIANCEEN    BRETAGNE. 

Dame  MARIE  DE  MEAULNE  de  ROUESSE,  Dune  de  Montaksier,  son  épouse. 

38. 

Certificat  du  Greffier  des  Etats  de  Bretagne,  portant  que  le  Sieur  du  Plessis  d'Argentré  efl  inferit 
au  rolle  de  Meilleurs  de  l'Ordre  de  la  Nublelfe  qui  ont  allilté  aux  Etats  convoques  &  ailemblés  par 
autorite  du  Roy  en  la  ville  de  Rennes  en  1  57ô  &  en  la  ville  de  Ploermel  en  1  5So.  Ce  certificat  efl 
daté  de  Rennes,  le  22  Décembre  1773,  ligné  :  de  la  Bintinaye  &  de  la  Bourdonnaye  de  Boishuixin, 
Procureur  général  Sindic  des  Etats  de  Bretagne. 
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Provifions  de  l'état  &  charge  de  Prévoft  des  Marefchàux  au  pais  &  duché  de  Bretaigne,  vacante  par 
le  décès  de  Léonard  du  Pleffis,  accordées  par  le  Roy,  le  22  Novembre  Ô49,  à  Mathurin  du  Plessis, 
Ion  fils,  fur  le  bon  rapport  qui  a  été  fait  à  Sa  Majcfté  de  fa  perfonne  &  en  conlidération  des  bons  & 
agréables  fervices  que  ledit  Léonard  lui  a  ci-devant  laits  audit  eftat  &  en  plufieurs  autres  louables 
manières,  pour  ledit  Mathurin  avoir,  tenir  &  pofféder  ledit  eftat  aux  honneurs,  autorités,  préroga- 
tives, prééminence,  franchifes,  libertés,  gages,  droits,  profits,  revenus  &  émoluments  y  appartenant. 
Datées  de  Paris,  lignées  fur  le  repli,  Par  le  Roy  :  le  Sire  de  Montmorency,  Connectable  de  France, 
preiént  :  de  l'Aubespine,  &  fcellées  du  grand  fceau  en  cire  jaune  ;  avec  la  preftation  de  ferment,  entre 
les  mains  d'Anne  de  Montmorency,  Conneltable  de  France,  du  22  dudit  mois,  ligné  :  Berthereau. 
{Original  en  parchemin.)  Auxquelles  on  joint,  pour  faire  connoître  la  conlidération  de  cette  charge 
par  l'état  de  ceux  qui  l'ont  remplie,  les  provifions  de  la  charge  de  Prévoft  des  Maréchaux  de  France 
au  pays  &  duché  de  Berry,  vacante  par  ladémiffion  de  Jacquesde  la  Trimouille,  accordées  par  le  Roy 
François  (Ier),  le  3  Janvier  020,  à  fon  cher  &  bien-amé  Claude  Genton,  lignées  parle  Roy  &  con- 
tresigné :  Robertet.  (Extrait  du  livre  intitulé  :  la  Maréchaulïée  de  France,  ou  Recueil  des  Ordon- 
nances, Édits,  &c,  de  tous  les  Olîiciers  des  M  a  réchauffées;  Paris,  Saugrain,  1697,  in-4,  p.  4.) 

40. 

Traité  de  mariage,  palTé,  au  manoir  du  Plelïeix  d'Argentré,  devant  M.  Aufray  &  J.  d'Argentré, 
Notaires  jurés  de  la  Cour  de  Vitré,  le  7  Février  1  5y  1 ,  de  Chriftophle  d'Ollier,  Sr  de  la  Haie  d'Er- 
brée,  y  réfident.  paroilfe  d'Erbrée,  avec  Demoifelle  Barbe  du  Pleisseix  ,  fille  de  Noble  Homs  Ma- 
thurin du  Plesseix,  Sr  dudit  lieu,  &  de  Damoifelle  Marie  de  Meaulne,  fa  femme,  demeurant  audit 
lieu  &  manoir  du  Plellis  par  lequel  lefdits  Seigneur  &  Dame  du  Plelléis,  préfents,  promettent  de 
donner  en  dot  à  la  Damoifelle  leur  rille  la  fomme  de  3,5oo  liv.  tournois  .S:  de  l'accouftrer  comme 
fille  de  bonne  maifon.  Ce  traité  paffé  en  préfence  de  M.  Me  Jehan  Hay,  Seigneur  du  Plelïeix  Hay, 
Confeiller  du  Roy  en  la  Cour  du  Parlement  de  Bretaigne,  de  M.  M"  Jehan  du  Grafmenil,  Seigneur 
de  Corraeray,  aufii  Confeiller  dudit  Seigneur;  de  Nobles  Hommes  Marin  de  Marcillé,  Seigneur  de 
Launaye,  Jehan  le  Gay,  Efcuyer,  Sr  de  la  Bougaftrière,  Gilles  de  Meaulne,  Efcuyer,  Sr  de  la  Boul- 
lière,  &:  autres  leurs  parents  &  alliés.  (Groffe  en  parchemin ,  Jignee  défaits  Notaires.) 

4i- 

Autre  traité  de  mariage,  paffé,  au  même  manoir,  devant  François  Pire,  Notaire  juré  en  la  Cour 
royal  du  Bourgnouvel,  le  5  Mars  1  565,  de  Noble  Homme  Jullien  du  Verger,  Sieur  du  Tertre,  y  de- 
meurant, en  la  paroilfe  d'Ollivet;  avec  Damoifelle  Françoise  du  Plessis,  rille  aifnée  de  Nobles  Home 
Mathurin  du  Plessis,  Sieur  dudit  lieu,  &  de  Damoifelle  Marie  de  Meaulne,  fon  époufe,  par  lequel 
lefdits  Sr  &  Dame  du  Plellis,  qui  y  affilient,  promettent  de  donner  en  dot  a  ladite  Damoifelle  leur 
rille  la  métayrie  de  la  Prezaye,  lituée  en  la  paroilfe  de  Launay  &  tenue  prochement  de  la  feigneurie 
deVilliers,  &  de  l'accoultrer  de  robbes,  bagues  &  joyaux,  ainli  qu'il  appartient  (Se  que  fon  eltat  le  re- 
quiert. (GroJJ'e  en  parchemin,  jignee  dudit  Notaire.) 

42. 

Autre  traité  de  mariage,  paffé,  au  lieu  de  Rouelle,  près  de  la  ville  de  Laval,  devant  François  d'Ef- 
tronque,  Licencié  en  loix,  Notaire  delà  Cour  de  Laval,  le  25  Juillet  i54o,de  Noble  Homme  Ma- 
thurin du  Plessl\z,  iilz  aiefné  &  principal  héritier  de  Noble  Perfonne  Léonard  du  Plelleyz,  S' 
dudit  lieu,  demeurant  près  la  ville  de  Vitre,  avec  Damoifelle  Mariede  Meaulne,  fille  de  feu  Noble 
Homme  Jouffelin  de  Maulne  &  de  Damoifelle  Chriltophlette  de  la  Hondynière,  fa  veuve;  ledit  futur 
époux  affilié  dudit  Srdu  Plelleyz,  fon  père,  &  ladite  Damoifelle  affinée  de  ladite  Damoifelle,  fa 
mère,  &  de  Noble  Perfonne  René  de  Maulne,  Sr  dudit  lieu  de  Rouelle,  fon  frère;  par  lequel  ladite 
Damoifelle  mère  de  ladite  future  promet  de  lui  conferver  fesdroits;  leditSieurde  Rouelle,  fon  frère, 
ratifie  le  don  à  elle  fait  par  feue  Damoifelle  Symonne  de  Meaune,  Dame  de  Rouelle,  du  lieu  de 
Montarril,  feis  en  la  paroilfe  de  Bonchamp,  &  promet  de  la  vcllir  &  accoultrer  d'habillements  nup- 
tiaux appartenant  à  fon  eltat.  (Grojfe  en  parchemin ,  Jignee  dudit  Notaire.) 

LEONARD  du   PLESSIS,    Escuyer,  Seigneur  du  Plessis  d'Argentré,  etc.,  Prévost  des  Ma- 
réchaux de  France  en  Bretagne,  Gentilhomme  les  Ordonnances  du  Roy. 
Dame  FRANÇOISE  CHARTON,  son  épouse. 
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43. 

Extrait  d'un  Livre  en  papier  de  la  Chambre  des  comptes  de  Bretagne,  cote  XVICLH,  contenant 
une  Réformation  (de  la  Noblclfe)  de  l'évêché  de  Rennes,  faite  en  i5i3,  dans  lequel  le  trouve,  au 
fol.  III,  LXVI  &  cahier  XLVII,  une  Réformation  delà  paroiffe  d'Argentré,  du  Dimanche  12  Fé- 
vrier de  ladite  année,  dont  le  rapport  elt  conçu  en  ces  termes  : 

•<  Enfuite  les  noms  des  perfonnes  qui  ont  elle  &  l'on  nobles,  exempts  &  francs  de  fouages  &c 

«  Lieux  &  Meftaerie  enciennement  nobles  : 

«  Lieux  &  manoir  du  Pinel  &  meftaerie  appartenant  à  Noble  Efcuyer  Bertrand  de  Montbourcher, 
«  Sr  de  Montbourcher  &  du  Pinel,  &c. 

«   Ung  lieu  nommé  le  Pleffeix,  appartenant  a  Noble  Homme  Léonart  du  Plesseix 

»  quel  lieu  elt  &  a  été  anciennement  noble. 

a   Ung  lieu  &  meftaerie  nommé  les  Landes  audit  du  Plelléix  appartenais quel  lieu  &  mef- 

«  taerie  eft  noble  &  a  été  anciennement  tenu  comme  noble.  » 

«  Deux  pièces  de  terre  nommées  l'une  Table  ronde  &  l'autre  le  Clou  (le  Clos)  du  Chefne,  font  & 
«  ont  elle  exemptes  puis  le  temps  de  40  ans  parce  que  deffunte  Toumine  du  Plelléix,  en  fon  temps 
«  Dame  du  Plefleix,  les  mift&  adjoufta  o  ledit  lieu  du  PLileix,  lieu  noble,  &  avoir  ladite  du  Pleffeix 
«  acquife  Iefdites  pièces  de  terre  de  deffunit  Bonabes  Davcnel.  » 

Cet  extrait  fait  par  Maximilien  Arnault,  Seigneur  de  la  Motte,  Confeiller,  Secrétaire  Auditeur  en 
ladite  Chambre,  Commiffaire  à  ce  député  par  arrêt  d'icelle  du  9  Septembre  1772,  donné  fur  la  re- 
quête de  Mellire  Charles-Marie-Camille  du  Pleffis  d'Argentré,  Brigadier  des  armées  du  Roy,  Colonel 
du  régiment  des  grenadiers  royaux  de  Bretagne;  ledit  livre  repréfenté  par  M.  Bernardin  Perier, 
Garde  des  Archivcs'de  la  Chambre,  (igné  :  Arn  iultde  la  Motte,  &  délivré,  en  vertu  d'un  autre  arrêt 
de  la  même  Chambre,  le  lendemain,  fur  les  conclulîons  du  Procureur  général  du  Roy,  &  figné  : 
François  de  la  Goutière. 

44- 

Traité  de  mariage,  pallé,  à  Argcntré ,  devant  Jehan  d'Argentré  &  Jacques  Doré,  Notaires  .le  la 
Gourde  Vitré,  le  rr  Décembre  1  5  4  2 ,  de  Noble  Homme  Jacques  de  la  Bizaye,  Efcuyer,  Sieur  de  Beau- 
chefne  &  de  la  Ripvière-Bizaye;  avec  Demoifelle  BEun<\NNEDU  Plesseix,  rîlle  de  Léonard  du  Ples- 
seix, Efcuyer,  &  de  Damoifelle  Françoife  Charton,  ion  époufe;  ladite  Demoifelle  affi liée  defdits 
Sr  &  Dame,  fes  père  &  mère,  qui  conftituent  fa  dot  fur  des  héritages  fitués  en  la  paroilfe  d'Ar- 
gentré &  promettent  de  l'accouflrer  de  robes,  joyaux  &  atours,  comme  il  appartient  à  Demoifelle  de 
fon  eftat.  {Grojfe  en  parchemin ,  Jignée  de/dits  Notaires.) 

45. 

Tranfaétion,  paffée  en  la  Cour  de  Rennes  le  10  Novembre  1529,  entre  Léonard  du  Plesseix, 
Efcuyer,  Seigneur  du  Plelléix  d'Argentré,  d'une  part,  &.  Gilles  d'Ellin,  Efcuyer,  Seigneur  de  Launay 
de  Ellin,  &  Léonard  d'Ellin,  Sr  du  Boays,  fon  fils,  d'autre  part;  fur  un  procès  pendant  en  ladite 
Cour,  commence  entre  ledit  Léonard,  Sieur  du  PLileix,  èx  ledit  Seigneur  de  Launay  &  Damoifelle 
Marie  du  Plelléix  ,  fa  femme  ,  &  continué  après  le  décès  de  ladite  Damoifelle  par  le  même  Seigneur 
de  Launay,  comme  père,  garde  naturel  dudit  Léonard,  fils  aîné,  héritier  principal  &  noble  de  ladite 
Damoifelle  &  de  leurs  autres  enfants;  au  fujet  du  droit  appartenant  audit  Léonard  à  ce  titre  au  lieu 
&  meftaerie  de  la  Bouhourdière,  fitué  au  pays  d'Anjou,  &  de  l'exécution  d'une  promelïe  faite  par 
ledit  Seigneur  du  Plelléix  audit  Seigneur  de  Launay  &  à  ladite  feue  Damoifelle  Marie  du  Pleffeix, 
fa  femme,  tant  par  ade  du  3  Aouft  r5i5  qu'autrement,  acquérir  pour  eux  de  Jehanne  &  autre 
Jehanne  du  Plelléix,  l'aimée  &  la  cadette,  leurs  droits  dans  ladite  meftaerie  &  des  héritages  fous  les 
feigneuries  de  Châteaugontier  &  de  la  Rongère,  de  la  valeur  du  droit  fufdit  de  la  même  Jehanne  du 
Pleffis,  l'aimée,  «S;  de  leur  donner  leur  part  dans  la  fucceffion  de  feu  Loys  du  Plelléix,  dans  les  terres 
&  richeffes  de  Jehanne  de  Tallye,  leurs  père  &  mère  communs,  dans  celle  de  feue  Damoifelle  Th<>- 
mynede  Nouault,  mère  dudit  feu  Loys,  Iefdites  fucceffionsconfiftant  dans  les  terres  du  Plelléix,  pour 
demeurer  quitte  des  demandes  fufdites  promet  de  payer  audit  Sieur  du  Boays  la  fomme  de  600  liv. 
tournois.  (Original  en  parchemin,  P.  Valier, pajje.) 

46. 

Autre  tranfaclion,  paffée,  devant  Jehan  Hervo,  Notaire  en  la  Cour  de  Vitré,  le  8  Juillet  1527, entre 
Léonard  du  Plesseix,  Seigneur  du  Plelléix  d'Argentré,  en  fon  nom  &  au  nom  de  Damoifelle  Fran- 


çoise  Charton,  fa  femme,  d'une  part:  &  Damoifelle  Guillcmette  Landays,  Damedu  Boays  pinezon, 
veuve  de  feu  Regnault  Charton,  en  fon  vivant  Châtelain  de  ladite  Cour,  père  &  mère  de  ladite  Dame 
du  Plelfeix,  «S:  Chrillotle  Charton,  frère  germain  de  la  même  Dame  du  Plelfeix,  d'autre  part;  par  la- 
quelle lefdits  Seigneur  &  Dame  du  Plelfeix  cèdent  à  leurs  dits  mère,  belle-mère,  frère  &  heau-frère, 
tous  les  droits  appartenant  à  ladite  Dame  du  Plelfeix  dans  les  fucceffions  e'chues  &  à  échoir  defefdits 
père  &  mère,  moyennant  la  dot  a  elle  payée  &  les  bagues  &  jovaux  à  elle  donnés  lors  de  fon  mariage, 
et  la  remile  a  eux  faite  par  ceux-ci  des  deniers  qu'ils  ont  empruntés  audit  feu  Regnault.  (Greffe  en 
parchemin,  fignée  :  Jean  Hervo  ,  paJJ'e.) 

47- 

Lettres  du  Roy  François  {["),  Duc  de  Bretagne,  adrelfées  à  fes  Sénéchal  Alloué  &  Lieutenant  de 
Rennes,  &  données  le  i5  Juin  i5iS,  par  lefquelles  Sa  Majefté  relève  d'une  fentence  par  défaut 
par  eux  donnée  contre  fon  amé  Léonard  du  Plesseix,  Efcuyer,  Seigneur  dudit  lieu  du  Plefleix,  en 
faveur  de  Gilles  d'Fllin,  Sr  de  l.i  Barre,  &  Damoifelle  Marie  du  Plelfeix,  fa  femme,  dans  un  procès 
pendant  entr'eux  fur  l'exécution  d'un  appointement  du  3  Aoull  i5i5.  Ce  relief  accordé  audit  Sr 
du  Plelfeix  fur  l'expofé  par  lui  fait  à  Sa  Majefté»  qu'il  elt  Gentilhomme  de  fes  ordonnances  foubz  la 
«  charge  (Se  de  la  compagnie  de  fon  amé  &  féal  coulin  le  Seigneur  de  Laval,  &  lui  lors  à  celte  caufe 
«  requis  aller  hors  les  Pays  &  Duchié  de  Bretaigne  pour  la  fervir  ou  laid  de  fes  guerres  &  ordon- 
«  nances,  &  que  ledit  S1  de  la  Barre  avait  laid  faifir  plulieurs  biens  fur  &  ou  lieu  du  Plelfeix 
«  d'Argentré,  litue  en  la  paroille  d'Argentré,  <Sc  que  lui,  Françoise  Charton,  Damoifelle,  fa  femme, 
«  <Sc  Regnault  Charton,  père  de  ladite  femme,  avaient  fait  oppolition  à  cette  faille.  »  Ces  lettres  datées 
de  Nantes,  Jignées  :  par  le  Roy  &  Duc  a  la  Relation  du  Confeil,  Duval,  &  fcellees.  {Original  en 
parchemin.) 

48. 

Sentence  de  l'Alloué  de  la  Cour  de  Vitré,  du  7  Janvier  i5i5,  entre  Noble  Efcuyer  Léonard  du 
Plesseix,  Seigneur  du  Plelfeix  d'Argentré,  d'une  part,  &  Magdelaine  &  Jacquette  du  Plefleix, d'autre 
part,  fur  un  procès  m  eu  entr'eux  dont  on  apprend  la  caufe  par  le  plaidoyer  de  l'Avocat  du  Seigneur 
du  Pleffeix,  portant  que  »  puis  trente  ans  derrains,  Nobles  Gens  Jehan  dm  Plesseix  &  Thomine  de 
«  Nouault,  fa  femme,  Sieur  &  Dame  du  Plellix,  père  &  mère  ayeulx  dudit  Léonard  »  (on  a  oublie 
ici  quelques  mots  :  il  fallait  dire  père  &  mère  defdites  Magdelaine  &  Jacquette,  &  ayeulx  dudit  Léo- 
nard; cette  erreur  ell  réparée  par  les  actes  des  16  Aoult  i5oy,  21  Janvier  i5oô,  vieux  ltyle,  & 
1  1  Septembre  i5o5,  rapportés  cy-après),  «  eltoient  morts  &  décédés;  aufqueulx  defuners  au  temps 
«  de  leur  décès  eftoient  &  appartenoient  pluffieurs  biens  meubles  &  uftenfiles  de  maifon  en  plulieurs 
«  &diverfes  efpèces,  lavoir  or  &  argent  monnoyés  &  à  monnoyer,  vefcelle  d'argent,  d'arrain  & 
«  d'ellain,  &  autres  biens  meubles  de  la  valeur  de  2,000  liv.  ;  que  lefdites  Damoifelles  eftoient  de- 
«  meurées  fur  la  poffeffion  defdits  biens,  fans  en  faire  rapport  audit  Léonard,  ainli  qu'il  avoit  été 
«  convenu  par  acte  parle  entr'eux  le  2  1  Janvier  1  .S07;  que  ledit  Léonard  devoit  les  recueillir  en  qua- 
«  lité  d'héritier  principal  &  noble  defdits  feus  Seigneur  &  Dame  du  Plelfeix,  fauf  à  donner  aux- 
«  dites  Damoifelles  le  droit  qui  leur  appartient,  l'avoir  en  noble  comme  en  noble  &.  en  partable 
«  comme  en  partable,  l'uivant  la  coultume,  cv  que  ledit  rapport  devoit  être  fait;  par  laquel  fentence 
<<  les  parties  font  remifes  a  huit  jours.  »  Signée  :  Guillaume  Berte.  (Original  en  parchemin.) 


Autre  fentence,  donnée  aux  Pletz  Généraux  de  Rennes,  le  dernier  Janvier  1  509,  entre  Noble  Homme 
Gilles  d'Ellin,  S1  de  la  Barre,  tant  en  fon  nom,  qu'en  celui  de  Noble  Damoifelle  Marie  du  Plelfeix, 
l'on  époufe,  d'une  part,  &  Jehan  Tollier,  tils  d'autre  Jehan  Tollier,  d'autre  part:  au  fujet  des  pré- 
tentions dudit  Tollier  fur  un  pré  &  autres  biens  des  appartenances  du  lieu  du  Plelfeix  d'Argentré, 
dans  le  préambule  de  laquelle  elt  rapporte  le  plaidoyé  de  l'Avocat  dudit  Sr  de  la  Barre,  qui  ap- 
prend que«  le  a3  Avril  [5o5,  fut  fait  tranfaction  d'un  différent  meu  entre  lefdits  Sr  &  Dame  de  la 
Barre  &  Noble  Homme  Li.onnaut  du  Plesseix,  Sr  dudit  lieu,  frère  aifné  de  ladite  Dame,  fur  le 
droit  appartenant  a  cellc-cy  a  caufe  de  la  fucceiïion  de  feu  Lovs  du  Pli.sskix,  Sr  dudit  lieu,  leur 
père  commun,  dans  les  lieux  du  Plelfeix  èv  des  Landes,  litués  en  la  paroille  d'Argentré,  &  dans  les 
héritages  litués  aux  mêmes  lieux,  acquis  par  Noble  Damoifelle  Jkhanne  de  Talik,  leur  mère,  veufve 
dudit  leu  Loys  du  Plelfeix,  de  Jehanne  &  autre  Jehanne  du  Plelfeix,  l'aifnée  &.  la  jeune,  &  donnés 
en  mariage  à  ladite  Dame  de  la  Barre;  que  par  cet  acte  ledit  Sieur  du  Plelfeix  a\oit  cède  auxdits 
S1  &  Dame  de  la  Barre,  le  droit  à  lui  appartenant  au  lieu  de  la  Bouhourdière,  litué  près  de 
Chafteaugontier,  pour  en  jouir  par  héritage  jufqu'a  ce  qu'it  put  acquérir  pour  eux  le  droit  apparte- 
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nant  auxdites  Jehanne  &  autre  Jehanne  du  Plelfeix ,  au  même  lieu  ,  a  caufe  de  la  fucceffion  de  feue 
Noble  Damoilelle  Thomyne  de  Nouaulx,  ayeule  defdits  Sieur  du  Pleflis  &  Dame  Je  la  Barre  ;  que, 
le  9  Septembre  1499,  aux  parlances  du  mariage  defdits  S'  &  Dame  de  la  Barre,  ladite  Jehanne  de 
Talie,  alors  femme  de  Noble  Efcuyer  Laneclot  de  Launay ,  donne  à  ladite  fille  tout  le  droit  de  douaire 
à  elle  appai tenant  par  le  décès  dudit  feu  Loys  du  Pleflcix,  l'on  mary,  &  par  laquelle  fentence  les 
parties  font  renvoyées  aux  prochains  plaids  généraux  de  ladite  Cour.  Signée  :  du  Boays,  paj/é.  (Ori- 
ginal en  parchemin.) 


Échange,  fait  au  bourg  d'Argentré,  dans  les  Cours  de  Vitré  &  du  Pincl,  le  16  Aouft  1  507,  entre 

Nobles  Gens de  Dommaigné,  Seigneur  de  la  Couvraye,  d'une  part,  tk  Damoilelle  Magdai.aine  du 

Plksseys,  tant  en  lbn  nom  qu'en  celui  de  Damoilelle  Jacquine  du  Plesseys,  fa  l'œur,  d'autre  part; 
par  lequel  ledit  Sr  de  la  Cuuvraye  donne  le  lieu,  mailbns,  terres  &  héritage  de  Léthevignière, 
litue  en  la  paroilfe  d'Argentré,  auxdites  Demoifelles,  qui,  au  retour,  lui  tranfportent  une  rente  de 
1  10  liv.  que  Noble  Efcuyer  Léonard  du  Plesseys,  Seigneur  du  Plelleys  d'Argentré,  leur  nepveu, 
leur  doit  pour  leur  part  dans  les  terres  &  richeffes  de  feus  Jehan  du  Plesseys,  Efcuyer,  &  Thomine 
de  Nouaui),  père  &  mère  defdites  Damoifelles,  «Se  de  feu  Loys  du  Plesseys,  leur  frère  aifné,  père  dudit 
Léonard,  duquel  Jehan  du  Plelleys  ledit  Léonard  elloit  héritier  principal  &  noble,  par  repréfenta- 
tion  dudit  feu  Loys,  l'on  père,  qui  elloit  fils  aifné,  héritier  principal  &  noble  defdits  Jehan  &  Tho- 
mine, ainfi  qu'il  avoit  été  convenu  par  actes  pâlies  entr'eux.  (Original  en  parchemin,  ligné  : 
A.  Neufville,  pallé,  &  Bazillaye,  palle.)  A  la  fuite  duquel  échange,  eft  la  ratification  d'icelui  &  le 
prifage  dudit  lieu  de  Léthevignière  faits  en  la  même  Cour,  le  21  fuivant,  par  ledit  de  Dommaigné, 
Magdalaine  &  Léonard  du  Plelleys.  (Original,  /igné  idem.) 

5i. 

Tranfaclion,  palTée,  au  bourg  d'Argentré,  fous  le  feel  de  la  Courde  Vitré,  le  2  1  Janvier  1  5o6  (vieux 
flyle),  entre  Nobles  Gens  Léonard  du  Plesseys,  Efcuyer,  Seigneur  du  Plelleys  d'Argentré  &  des 
Landes,  en  la  paroilfe  d'Argentré,  d'une  part,  &  Damoifelle  Magdalaine  du  Plesseys,  tant  en  lbn 
nom  qu'en  celui  de  Jacquine  du  Plesseys,  fa  fœur  germaine,  d'autre  part  :  fur  le  procès  meu  entr'eux 
au  fujet  de  la  demande  faite  par  lel'dites  Damoifelles  de  leurs  part  &  portion  en  noble  comme  en 
noble  &  en  partable  comme  en  partable,  dans  leurs  biens  meubles  &  héritages,  terres  &  richeffes  des 
fuccefïïons  de  deffunts  Nobles  Gens  Jehan  du  Plesseys  &  Thomine  de  Nouault,  fa  femme,  en  leur 
temps  Seigneur  &  Dame  defdits  lieux  du  Plelfeis  &  des  Landes,  leurs  père  &  mère;  defquels  def- 
funts ledit  Léonard  elt  héritier  principal  &  noble,  par  repréfentation  de  delfunt  Loys,  fon  père,  qui 
elloit  leur  lils  aifné  &  héritier  principal  ev  noble;  par  laquelle,  après  avoir  congneu  &  apuré  les 
tilliacions  dell'us  dites,  ledit  Seigneur  du  Plelleys  promet  de  payer  auxdites  Damoifelles,  l'es  tantes, 
pour  leurs  droits  fufdits,  une  rente  de  i  10  liv.,  &,  dans  le  cas  de  débat  entr'eux  fur  le  partage  des 
effets  mobiliaires  defdites  fucceflions,  de  s'en  rapporter  a  l'arbitrage  de  Noble  Efcuyer  Gilles  d'Lllin, 
Seigneur  de  la  Barre.  (Original  en  parchemin ,  figné  :  A.  Neukvili.e,  avec  ratification  de  ladite 
tranfaclion,  faite  par  les  mêmes,  le  iG  Aoull  i5oy,  /ignée  :  A.  Neukville,  paj/e,  &  G.  de  Domaigné, 

52. 

Sentence,  rendue  aux  délivrances  de  la  Cour  de  Vitré,  le  famedi  19  Aoull  1  5o5  ,  entre  Noble  Ef- 
cuyer Leonnaut  nu  Pi.Lxis,  d'une  part,  &  Damoifelles  Magdelaine  &  Jacquine  du  Plexis,  d'autre; 
par  laquelle  la  connoillance  du  différent  élevé  entr'eux  cil  remife  au  vendredi  fuivant.  (Original  en 
parchemin ,  Jigné  :  Jehan  Kekvo,  paffe.) 

53. 

Autre  fentence  de  la  même  Cour,  rendue  entre  les  mêmes,  le  1 1  Septembre  1  5o5,  fur  la  demande 
faite  par  lel'dites  Damoifelles  de  leurs  droits  dans  des  fruits  du  lieu  du  Plelfeis,  dans  les  biens  cv  la 
richelfe  de  leurs  père  &  mère,  en  noble  comme  en  noble  &  en  partable  comme  en  partable,  fuivant 
la  coullume  du  pays,  &  dont  le  préambule  porte  que  ledit  Noble  Efcuyer  Léonart  du  Plesslis  d'Ar- 
gentré a  dit  «S:  propolé  qu'il  eltoit  (ils  aifné  &  héritier  principal  &  noble  de  detfuncT:  Jehan  du  Ples- 
seis  ,  père  defdites  Magdelaine  &  Jacquine  du  Plelfeis,  l'es  tantes,  quelx  Jehan  &  Loys  du  Plelfeis 
refpeclivement  efloient  morts  puis  trente  ans,  Seigneurs  dudit  lieu  du  Plelfeis  d'Argentré,  qu'en  cette 
qualité  il  elloit  polfelfeur  des  fruits  dudit  lieu  du  PlefleiS  &  que  lel'dites  Damoifelles  ont  aulfi  dit 
que  ledit  feu  Jehan  du  Pleffis  avoit  un  fils  &  quatre  filles,  &c.  »,  par  laquelle  fentence  ledit  Léonart 
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eft  condamné  à  donner  auxdites  Damoifellcs  une  rente  moitié  en  argent,  moitié  ch  grain.  {Original 
en  parchemin,  /igné  idem.) 


Autre  fentenee  du  même  Tribunal,  rendue  entre  les  mêmes,  le  3  Octobre  fuivant,  dans  laquelle  il 
eft  dit,  relativement  au  partage  demandé  par  lefdites  Damoifellcs  de  la  fuccefïion  de  feu  Jehan  du 
Plesseis,  père  defdites  Damoifellcs,  &.  de  Lovs,  père  dudit  Léonard,  lequel  Jehan  eftoit  mort  Sei- 
gneur au  lieu  du  Pleffeis.  (Original  en  parchemin,  figné  idem.) 

LOUIS  du  PLESSIS,  Seigneur  du  Plessis  d'Argentré  et  dks  Landes. 
Dame  JEANNE  de  TALLIE,   Dame  de  Poilleboust,  son  épouse. 

Employ  de  la  tranfaclion  du  10  Novembre  i  529,  rapportée  au  degré  précédent,  dans  laquelle  font 
nommés  feu  Lovs  du  Plesseix  &  Damoifelle  Jehanne  de  Talye,  fon  époufe,  Seigneur  &  Dame  du 
Plelïcix  <Sc  des  Landes,  père  &  mère  de  Léonard  lu  Plesseix,  qui  forme  ce  degré,  ainfi  que  Damoi- 
felle Thomine  de  Nouaut,  mère  dudit  Loys. 

Autre  employ  de  la  fentenee  du  3i  Janvier  i5og,  rapportée  au  même  degré,  dans  laquelle  Léo- 
naud,  qui  tonne  ce  degré,  cil  dit  lils  de  feu  Lovs  du  Plesseix,  Sieur  dudit  lieu  du  Pleffeix  &  des 
Landes,  èv  de  Noble  Damoifelle  Jahanne  de  Tallie,  remariée  à  l'époque  de  1499  à  Noble  Efcuyer 
Lancelot  de  Launay,  &  petit-fils  de  Noble  Damoifelle  Thomyne  de  Nouaulx,  Dame  de  la  Bouhour- 
dière,  près  Chafteauguiitier. 

Autre  employ  de  Fade  d'échange  du  16  Aouft  1  507,  rapporté  au  même  degré,  dans  lequel  feu  Loys 
du  Plesseix  eft  dit  père  de  Léonard,  &.  fils  aîné,  héritier  principal  &  noble  de  feus  Nobles  Gens 
Jehan  du  Plesseys,  Efcuyer,  &  Thomyne  de  Nouatjd,  fa  femme. 

Autre  employ  de  la  tranfatlion  du  21  Janvier  1  5oG  ,  rapporté  au  même  degré,  dans  laquelle  feu 
Loys  du  Plesseys  ell  dit  père  de  Léonard  du  Plesseys,  &  lils  aîné  èv  héritier  principal  «S:  noble  de 
feus  Nobles  Gens  Jehan  du  Plesseys  &.  Thomyne  de  Nouault,  fa  femme,  en  leur  temps  Seigneur  & 
Dame  des  lieux  du  Plelfeys  &  des  Landes. 

Autre  employ  de  la  lentence  du  1  1  Septembre  i5o5,  auffi  rapportée  au  même  degré,  dans  la- 
quelle deffunt  Lovs  du  Plesseis  cil  dit  père  de  Léonard,  <Sc  fils  aine,  héritier  principal  &  noble  de 
deffunt  Jehan  du  Plesseis. 

Autre  employ  de  l'autre  fentenee,  du  3  Octobre  i5o5,  rapportée  au  même  degré,  dans  laquelle 
eft  rappelle  Lovs  du  Plesseis,  comme  fils  de  Jehan  du  Plesseis,  Seigneur  du  Plelfeis,  &  comme  père 
de  Léonart. 

55, 

Foy  &  hommaige  fait,  au  Pies  d'Androy ,  le  20  Juin  1402,  par  Damoifelle  Jehanne  de  Tallie, 
veufve  de  Lovs  du  Plesseis,  a  M...  (le  Comte  de  Laval),  pour  raifon  du  lieu  &  appartenances  de 
Poilleboult  à  elle  appartenant;  lequel  hommaige  elle  eft  tenue  faire  à  caufe  de  la  mort  de  londitleu 
mary.  (Original  en  parchemin,  figné  :  Gaudin.) 

56. 

Sentence,  rendue  à  l'Affile  de  Montjehan,  tenue  par  Jehan  le  Bouglier,  Bachelier  en  loix,  Sénéchal 
de  cette  terre,  le  5  Juillet  1490,  entre  Damoifelle  Jehanne  de  Tallie,  veufve  de  feu  Loys  du  Ples- 
seys, tant  en  fon  nom,  que  comme  tutrix  naturelle  des  enfants  mineurs  i l lus  dudit  feu  &  d'elle,  d'une 
part;  &  Guyon  Gorret ,  d'autre  :  fur  un  procès  pendant  entr'eux  au  fujet  de  la  faille  faite,  à  la  re- 
quefte  de  ladite  Damoifelle,  du  lieu  de  la  Barre,  pour  ce  qui  en  appartient  à  Alliette,  veufve  de  feu 
Jehan  d'Aumoufche,  pour  fureté  de  la  fomme  de  25  liv.  1  lui  tournois  que  ladite  Alliette  doit  à  la- 
dite Jehanne  de  Tallie  :  par  laquelle  les  parties  font  renvoyées  a  la  prochaine  aflife.  (Original  en 
parchemin,  figné  :  Boutier.)  A  la  fuite  de  laquelle  eft  l'oppoiition  faite  à  ladite  faille  par  ledit  Gorret 
au  nom  de  ladite  Alliette.  (Original  en  parchemin,  Jigné  idem.) 

57- 
Extrait  d'un  Livre  de  Remembrances  de  la  challellcnie  de  Montjehan,  dépendante  du  comté  de 
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Laval,  dans  lequel  eft  rapporté,  à  l'article  des  amendes  &  rememhrances  de  l'Affife  de  ladite  chaftel- 
lenie,  tenue  au  bourg  de  Quocé,  le  21    Février  1484,  fol.  14,  &C,  è<  16,  l'article  fur'ant  : 

Loys  du  Plesseys  a  fine  en  jugement  du  rachat  efchu  à  Monfeigneur  a  caufe  du  mariage  d'entre 
ledit  du  Pleffeys&  la  veufve  de  feu  Jehan  de  Boaifgamatz,  pour  railbn  du  Petit  Paillehoul,  tenue  à 
loy  &  hommaige  de  Monfeigncur,  favoir  elt  la  mailbn,  le  heitraige,  courtilz,  une  pièce  de  terre  joi- 
gnant le  boais  de  Pailleboul,  avec  une  pièce  de  pré  au  bout  de  ladite  pièce;  duquel  rachat  il  a  fine 
la  fomme  de  LX  fols. 

Somme  des  amendes  de  celle  prélente  affife  compris  LX  fols  pour  le  rachat  fine  par  Loys  du  Plef- 
feys,  XL"' XII»  VId,  &  la  dépenfe  monte  IV11*  X1P  XIJ.  Si  demeure  a  cler  dont'le  Chaftelain  comp- 
tera VI"V  XlXb  VU*,  &  font  les  exploits;  la  remembrance  lignée  :  J.  Bougler  cv  B.  Beudin.  [Ori- 
ginal en  papier.) 

58. 

Tranfaclion,  paffée  en  la  Cour  de  Laval,  le  7  May  1470,  entre  Jehan  de  Thalie,  Efcuyer,  Sieur  de 
la  Chufréère,  d'une  part;  ôv  Noble  Homme  Jehan  du  Boifgamaz,  Efcuyer,  Seigneur  de  la  Chef- 
naye,  &  Damoilelle  Jehanne  de  Talie,  fon  époufe,  fille  dudit  Jehan  de  Talie  &  de  Jehanne  Bonamy, 
fa  femme,  d'autre;  fur  l'exécution  des  claufes  du  traite  de  mariage  defdits  Seigneur  &  Dame  de  la 
Chefnaye ,  par  laquelle  ledit  Jehan  de  Talie  donne  à  fefdits  tille  &  gendre  les  lieux  &  metayries  de 
Poilleboul  <S:  de  la  Houllière-Hoyau,  limés  en  la  chaltellenie  de  Montjehans.  Cette  tranfaclion 
lignée  :  Jenatural  &  Audouyn.  (Original  en  papier.) 

59. 

Extrait  d'un  Livre  en  papier  de  la  Chambre  des  comptes  de  Bretagne,  coté  XIlcL,  contenant  une 
Réformation  (de  la  Nobleffe)  de  quelques  paroiffes  des  évêchés  de  Rennes,  Dol,  Nantes  &.  St-Malo, 
faite  en  vertu  d'un  mandement  du  Duc,  du  10  Mars  1477,  &  rendu  en  la  Chambre  des  comptes 
tenante  à  Nantes,  le  20"  jour  de  Mars  de  l'an  1483,  dans  lequel  lé  trouve,  fol.  224,  une  enquelle 
faite  pour  la  paroiffe  d'Argentré,  dont  le  rapport  eft  conçu  en  ces  termes  : 

«  Argentré,  numbre  des  maifons  nobles  eftant  en  ladite  paroitle  ez  mains  de  gens  nobles  &.  ez 
«  quelles  leldits  nobles  font  de  Couz  temps  en  poceffion  d'avoir  &  tenir  leurs  mellaiers  francs  & 
«  exempts  de  foaige. 

«   Launoys  &;  Orgières  à  Meffire  Jehan  Marcillé. 

«   Le  Plelleix  à  Jehan  du  Plesseix. 

«   Les  Landes  a  Loys  du  Plesseix. 

«  Le  Pinel  &  la  Tiburgère  à  René  de  Montbourcher.  »  (Extrait  délivré  comme  celui  de  la  Ré- 
lormation  de  i5i3,  rapporté  au  degré  précédent.) 

Employ  de  la  tranfaclion  paffée  le  10  Novembre  i52q,  rapportée  cy-devant  au  7"  degré,  dans 
laquelle  Thomyne  de  Nouault  cil  dite  mère  de  feu  Loys  du  Plesseix,  Seigneur  du  Plelleix. 

Autre  employ  de  la  fentence  du  7  Janvier  i5i  5,  rapportée  au  même  degré,  dans  laquelle  il  eft 
dit  que,  depuis  3o  ans  derrains,  Nobles  Gens  Jehan  du  Plesseix  &  Thomine  de  Nouault,  fa  femme, 
Sieur  &  Dame  du  Plelleix,  ayeulx  de  Noble  Efcuier  Léonard  du  Plesseix,  Seigneur  du  Plefliex 
d'Argentré,  eftaient  décédez  &.  qu'au  temps  de  leur  décès  il  leur  appartenoit  plulieurs  biens  meu- 
bles, or  &  argent,  &c. 

Autre  employ  de  l'extrait  de  la  Réformation  de  l'évêché  de  Rennes,  faite  en  l'année  i5i3,  rap- 
portée cy-deffus  au  7e  degré,  dans  laquelle  font  mentionnées  deux  pièces  de  terre  exemptes  depuis  le 
temps  de  40  ans,  acquiles  par  feue  Thoumine  du  Plesseix,  en  fon  temps  Dame  du  Plelleix,  &  par 
elle  ajoutées  audit  lieu  du  Plelleix. 

Autre  employ  de  la  fentence  du  i3  Janvier  i5oo  ,  rapportée  au  même  degré,  dans  laquelle  cil 
rappellée  Noble  Damoilelle  Thommyne  de  Nouaulx,  Dame  de  la  Bouhourdière,  près  de  Challeaugon- 
ticr,  comme  mère  de  Loys  du  Plesseix,  Sr  dudit  lieu  &  des  Landes,  &  ayeulx  de  Léonard  du 
Plesseix,  Sr  du  même  lieu. 

Autre  employ  de  l'efchange  du  16  Aoull  1507,  rapportée  au  même  degré,  dans  lequel  feus  Jehan  du 
Plesseys,  Efcuyer,  &  Thomine  de  Nouaud,  fon  époufe,  font  dits  avoir  pour  héritier  principal  &: 
noble  Noble  Efcuyer  Léonart  du  Plesseys,  Seigneur  du  Plelfeys,  leur  petit-fils,  par  repréfentation 
de  feu  Loys  du  Plesseys,  fon  père,  qui  était  fils  aîné,  héritier  principal  &  noble  defdits  Jehan  «i 
Thomine. 


Rcgi/îrc  feptîème, 
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Autre  employ  de  la  tranfacïion  du  21  Janvier  i5o6,  rapportée  au  même  d'igré,  dans  laquelle 
defl'untz  Nobles  Gens  Jehan  du  Plesseys,  &  Thomine  de  Nouault,  fa  femme,  en  leur  temps  Seigneur 
&  Dame  dudit  lieu  du  Plelfeys  &  des  Landes,  font  dits  avoir  pour  héritier  principal  &  noble  Léo- 
nard du  Plesseys,  leur  petit-fils,  par  repréfentation  de  feu  Loys  du  Plesseys,  l'on  père,  qui  eftoit  fils 
aîné,  héritier  principal  &  noble  defdits  Seigneur  <S;  Dame. 

Autre  employ  de  la  fentence  du  1  1  Septembre  1  5o5,  rapportée  au  même  degré,  dans  laquelle  ell 
rappelé  deffunt  Jehan  du  Plesseis,  Seigneur  du  Plefleis  d'Argentré,  comme  père  de  Loys,  Seigneur 
du  même  lieu,  l'on  héritier  principal  &  noble,  de  Magdelaine  &  de  Jacquine  du  Plesseis,  &  de  deux 
autres  filles. 

Autre  employ  de  l'autre  fentence  du  3  Octobre  1  5o5  ,  rapportée  au  même  degré,  relativement  au 
partage  de  la  fucceffion  de  feu  Jehan  du  Plesseis,  Seigneur  du  lieu  du  I'ielïeis,  dans  laquelle  il  ell 
dit  père  de  Loys  è<  ayeul  de  Léonart  du  Plesseis. 

Employ  de  l'extrait  de  la  Réformation  de  la  Noblefle  de  la  paroiffe  d'Argentré,  faite,  en  vertu  du 
mandement  du  Duc  de  Bretagne  du  10  Mars  1477,  rapporté  au  degré  précédent,  dans  lequel  eft 
mentionné,  parmi  les  Gens  Nobles  tenant  des  maifons  nobles  de  ladite  paroiffe,  Jehan  du  Plesseix 
comme  poll'elfcur  de  la  maifon  noble  du  Pleffeix. 

JEAN   du  PLESSIS,    1"  du  nom,  Ecuyer,  Seigneur  du  Peessis  et  des  Landes. 
THOMINE  de  NOUAULT,   Dame  de  la  Bouhourdière. 

60. 

Extrait  d'un  rouleau  de  papier  étant  aux  Archives  de  la  Chambre  des  comptes  de  Bretagne,  fous  la 
cote  XIIc  LX1I,  contenant  un  rolle  de  la  Réformation  (de  la  Noblefle)  de  la  paroiffe  d'Argentré,  du 
8  Avril  1442.  après  Pâques,  dans  lequel  on  trouve  ces  mots  :  «  Item  nous  ont  nommé  &  declairé 
«  les  lieux  nobles  fitués  en  ladite  paroiffe  defquelx  les  moiltoiers  demeurant  en  icelx  ont  elle  es 
«  temps  pall'és  francs  &  exempts  des  foaiges  &  aides,  &  encore  le  font  au  temps  de  prefent,  favoir  : 

«  Le  lieu  èv  domaine  du  Pinel,  appartenant  au  Sr  du  Pinel. 

«   Le  lieu  &  domaine  du  Pleffaix  appartenant  à  Bertrand  (Bertnl  du  Peessaix. 

«  Le  lieu  &  dommaine  de  Crefpel  appartenant  A  Jehan  d'Argentré.  »  Et  plus  bas,  «  Pour  con- 

«  tirmer  les  recors  &  atteftation  des  témoins le  l'ont  prefentés  Jehan  de  Denée,  Sr  de  la    Haie 

«  d'Erbrée,  Jehan  Dumatz,  Seigneur  de  Monmartine,  Jehan  Marcillé,  Seigneur  de  La uneel,  natiff 
«  de  ladite  paroiffe,  Jehan  d'Argentré,  Seigneur  de  Vaufiblet,  natiff  d'icelle  paroilfe,  Jehan  du  Ples- 
«  seix,  pareillement  natiff  de  ladite  paroilfe,  &c.  Lefquelx  nous  ont  defpoufé  chacun  d'elx  par  fer- 
«  ment  qu'ilz  ont  bien  cognoilTance  de  la  plufpart  des  demourans  en  icelle,  &  de  la  fituationoù  elle 
u  ell  &  que  de  tous  temps  ils  y  ont  fréquenté,  (Sec.  » 


Atteftation,  donnée  en  la  Cour  de  Vitré,  le  vendredi  i3  Avril  1425,  Procureurs,  Tréforiers&  Cha- 
pelains de  l'églil'e  d'Argentré  par  Bertran  du  Peesseiz,  Seigneur  du  Plelfeiz,  Jehan  du  Plesseiz,  fon 
frère,  &  par  d'autres  paroiffiens  demeurans  en  ladite  paroilfe  d'Argentré,  en  faveur  de  Perotte  de 
Mafcon,  comme  tutrice  &  garde  de  lès  enfants  &  de  deffunt  Jehan  Marxillé ,  Seigneur  de  Launeell, 
portant  que  ledit  deffunt  Jehan  Marxillé  eft  enfépulturé  en  ladite  églife,  au  chancel  d'icelle;  que  fur 
fa  fouffe  en  une  tumbe  de  pierre,  élevée  d'un  demi  pied  audelfus  du  pavé;  que  ladite  Perrotte  de 
Mafcon  a  fait  mettre  une  lifte  &  faings  pour  paindre  les  armes  &  efcufzons  d'armes  dudit  deffunt 
Marcillé,  lefquelles  tumbe  &  lifte  ils  veulent  qu'ils  l'oint  &  demergent  en  ladite  Iglife  de  la  manière 
qu'elles  y  font,  &.  que  ce  qui  n'ell  mis  &  accompli  en  cette  lifte  des  armes  dudit  deffunt  y  foit  fourni 
&  mis,  ainli  comme  il  plaira  à  ladite  Pérote,  fans  débat  n'y  impefehement  de  leur  part.  Cette  attef- 
tation fignée  :  Alain  Bedart  parte.  (Original  en  parchemin, /celle  dufcel  de  ladite  Cour.) 

Nous  Frère  Thomas-Adolphe-Feudinand  d'Estocquois  deSchulemberg,  Commandeur eccléfiafhque, 
&  Frère  Augustin  de  Masso  de  la  Ferriere,  Chevalier  Commandeur  des  Ordres  Royaux  militaires 
&  hofpitaliers  de  Notre-Dame  du  Mont-Carmel  &  de  Saint-Lazare  de  Jérufalem,  certifions  à  Mon- 
feigneur  le  Comte  de  Provence,  Grand  Maître  defdits  Ordres,  que  nous  avons,  en  vertu  de  la  com- 
miffion  à  nous  adreflee,  en  date  du  f>  préfent  mois,  vu  &  examiné,  en  préfence  de  Frère  Claude- 
Denis  Dorât  de  Chameulles,  Chevalier,  Commandeur  îv  Secrétaire  général  des  mêmes  Ordres,  à 
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nous  adjoint  par  la  même  commiffion,  au  rapport  du  Sieur  Chérin,  Généalofifte  defdits  Ordres, 
les  titres  produits  par  Mellire  Jean-Baptiste  du  Plessis  d'Argentré,  nomme  par  N.  S.  P.  le  Pape  à 
l'évêché  de  Tagafte  {in  partibus  injidelium),  Abbé  Commendataire  des  abbayes  d'Olivet,  de  Saint- 
Germain  d'Auxerre  cSc  d'Evron,  Premier  Aumônier  en  furvivance  de  Monfeigneur  le  Comte  de 
Provence,  cy-devant  lecteur  de  feu  Monfeigneur  le  Duc  de  Bourgogne  &de  Monfeigneur  le  Duc  de 
Berri,  actuellement  Dauphin,  &  de  Melleigneurs  les  Comtes  de  Provence  &  dArtois,  nommé  Com- 
mandeur eccléfiaftique  defdits  Ordres,  &  avons  vérifié  qu'il  a  prouvé  huit  races  de  noblclîe  pater- 
nelle, qu'ainfi  il  a  fatisfait  aux  articles  III  &  IV  du  règlement  concernant  le  régime  &  l'adminiftra- 
tion  des  mêmes  Ordres,  donné  par  le  Roy,  en  qualité  de  fouverain  chef,  fondateur  &  protecteur 
d'iceux,  le  20  Mars  1773,  lu,  publié  «S:  enregiftré  au  Chapitre  des  mêmes  Ordres,  du  17  Décembre 
fuivant,  tenu  par  Monfeigneur  le  Comte  de  Provence,  Grand  Maître,  &  qu'ainfi  il  en  fufceptiblc 
par  fa  naifïance  d'être  reçu  Commandeur  eccléfiaftique  des  mêmes  Ordres.  En  foy  de  quoy  nous 
avons  figné  ces  préfentes  avec  notre  dit  frère  le  Sr  Chérin ,  &  y  avons  fait  appofer  les  cachets  de 
nos  armes.  A  Paris  le  dix-feptième  jour  du  mois  de  Février  mil  fepteent  ioixante-quatorze.  Signé  : 
d'Estocquois  de  Schullmulkg,  F.  de  Masso,  Chevalier  delà  Ferrière,  Dorât  de  Chameulles  & 
Chérin,  &  fcellé. 

Pour  duplicata  :  Chéuin. 


Lettre  de  Gilles  du  Pletfis  à  Renaud  de  la  Marcelière,  Chevalier  de  l'Ordre  du  Roi. 

Monlieur,  fuivant  ce  que  vous  m'aviez  donné  charge,  j'avois  eferit  à  beaucoup  de  mesparens,  de 
partie  defquels  avoie  en  reponfe,  qui  le  doivent  trouver  à  coucher  céans,  &  attens  ce  foir  reponie  des 
autres  qui  m'a  fait,  ayant  elle  adverti  de  la  reprinfe  de  Congé,  vous  eferire  la  préfente  pour  vous  fup- 
plier  me  faire  entendre  li  le  voyage  elt  différé,  &  li  je  les  dois  faire  relire,  qui  m'empefehera  vous 
faire  plus  long  difeours,  fors  fupplier  Dieu,  après  vous  avoir  bailé  bien  humblement  les  mains,  vous 
donné,  Monlieur,  en  parfaite  fanté  très  longue  &  très  heureufe  vie.  (Dom  Morice,  Hift.  de  Bret., 
preuves,  t.  III,  col.  1433.) 

XI. 

Lettre  du  Duc  de  Mercœur  écrite  à  Gilles  du  Plessis  &  datée  du  camp  de  Montaigu  le  1 1  Dé- 
cembre 1  588. 

Monlieur  du  Plefïïs,  fuivant  ce  que  vous  m'avez  eferit  par  ce  porteur,  je  vous  ai  accordé  l'eftat  de 
Commiifaire  de  l'arrière-ban  de  Rennes  Cv  la  penlion  qu'avoit  le  Sieur  du  Gué,  bien  marry  qu'il  ne 
s'ell  offert  une  meilleure  occafion  de  vous  gratifier  &  de  vous  faire  paroillre  ma  bonne  volonté, 
comme  je  ferai  toujours  en  ce  que  me  voudrez  employer.  En  attendant,  je  vous  mereve  de  l'adver- 
till'ement  que  vous  m'avez  donné,  &  vous  diray  que  j'avais  deljà  entendu  qu'il  le  faifoyt  une  af- 
femblée  chez  le  Sr  de  la  Hunodaye,  qui  n'elt  pas,  comme  il  elt  a  préfumer,  pour  advifer  de 
continuer  le  bien  en  ce  pays,  mais  au  moyen  de  le  troubler,  dont  le  meilleur  elt  que  telles  gens  ne 
peuvent  de  leurs  delfeins  faire  efclore  de  grands  erlecls.  Ains  s'en  vont  toufjours  en  fumée;  mais  pour 
ce  que  les  intentions  font  mauvaiies,  il  n'y  a  point  de  danger  &  les  découvrir  &  s'en  tenir  près  comme 
je  ferai,  efpérant  bien  donner  ordre  a  ce  qu'il  ne  fe  palfera  rien  de  mal  à  propos  que  je  n'aye  aufïitôt 
le  remède  en  main.  Quant  vollre  commodité  le  permettra,  je  ferai  infiniment  ayfe  de  vous  veoir. 

En  attendant,  advertillez  moi,  je  vous  prie,  de  tout  ce  que  vous  découvrirez  &  faites  état  au 
furplus  que  je  demeurerai  voftre  bien  bon  &  plus  affectionné amy.  Signé  :  PHE.  EMMANUEL  de 
LORRAINE. 

XII. 

Pendant  les  troubles  de  la  Ligue,  les  habitants  des  lieux  circonvoifins  renfermèrent  au  château 
du  Pleflis  les  objets  qu'ils  voulaient  mettre  à  l'abri  des  dangers  de  la  guerre,  ainfi  que  le  prouvent 
les  décharges  données  par  eux  au  Seigneur  du  Pleflis.  La  fuivante  fe  rapporte  a  un  habitant  de  Mon- 
devert,  paroille  limitrophe  de  celle  d'Argentré. 

Le  quatorzième  de  Febvrier  mil  fix  cens  deux,  avant  midy,  devant  nous  Notaires  de  la  Cour  de 
Vitré,  foubs  fignans,  a  comparu  en  la  perfonne  André  Symon.  demeurant  en  Ion  lieu  au  village  du 
Paftis  Trinquet,  en  la  paroille  de  Mondever,  lequel  a  cogneu  Cv  conleifé  avoir  ce  jour  eu  cv  reçu  de 
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Noble  Homme  Gillks  du  Plessis,  Seigneur  dudit  lieu,  Poilebous,  &c,  tous&  chaon  les  contrats, 
lettres,  tittres  &  enfeignemens  qu'il  avait  mis  en  garde  en  la  maifon  feigneurialle  du  Pleffis,  durant 
les  guerres  dernières,  de  quoi  ledit  Symon  s'eft  contente  &  en  a  quitté  ledit  Sieur  du  PlefTis  &  promis 
acquitter  vers  tous,  ce  que  nous  Notaires  avons  pour  ledit  Sieur  du  PlefTis  abfent  ftipullé  &  accepté, 
&  ainly  ledit  Symon  l'a  voullu  &  eonfenty,  promise  juré  tenir  fur  l'hypothèque  de  tous  fes  héritages 
&  biens,  n'en  exceptant  aucun,  le  portant  fort  &  fubmiflion  &  prorogeant  &  jurant,  &c,  &  avons 
condampné  &  condampnons.  Fait  &  pall'é  à  Argentré,  au  tablier  de  Joan  Tricot,  Notaire  foubs  (Igné, 
ledit  jour  &  an,  ainfi  figné  dudit  Symon  : 

Tiucot.  Symon. 

(Original  aux  archives  du  Plejfîi.)  !b02. 

XII  bis. 

Mémoire  fur  la  vie  &  les  ouvrages  de  MeJJire  du  Plessis  d'Argentré,  Evêque  de  Tulle,  par 
M.  l'Abbé  du  Malaret,  Curé  de  Saint-Michel,  de  la  ville  de  Saint-Léonard. 

MefTire  Charles  du  Plessis  d'Argentré,  Docteur  de  la  Maifon  &  Société  de  Sorbonne,  Aumônier 
du  Roi  &  Évêque  de  Tulle,  eut  pour  père  Meffire  Alexis  du  Plessis,  Seigneur  d'Argentré,  mort 
Doyen  de  la  Nobleffe  de  Bretagne,  place  qu'il  a  occupée  l'efpace  d'environ  trente  ans,  &  pour  mère 
Dame  Marguerite  de  Tanoakn,  tous  deux  d'une  ancienne  Nobleffe  de  la  même  province. 

Il  naquit,  au  château  du  Pleffis,  paroiffe  d'Argentré,  auprès  de  Vitré,  diocèfe  de  Rennes,  le 
16  Mai  1673,  où  il  fut  ondoyé  le  même  jour,  par  néceffité.  On  ne  lui  fuppléa  les  cérémonies  du 
baptême  que  le  14  Janvier  1674,  &il  eut  pour  parrain  Charles,  Duc  de  la  Trimouille  &  de  Thouars, 
Pair  de  France,  Prince  de  'Parente  &  de  Talmont,  &  pour  marraine  Dame  Françoife  de  Bréhand. 

Il  reçut  la  tonfure  cléricale  à  Paris  le  4  Mars  ibg'5,  le  fous-diaconat  le  7  Avril  1696,  le  diaconat 
le  Ier  Juin  1697  &  ennn  la  prétrife  le  19  Septembre  1099.  On  lent  dans  ces  interllices  d'un  ordre  à 
l'autre  la  difeipline  du  féminaire  de  Saint-Sulpice  de  Paris.  Ce  fut,  en  effet,  dans  cette  célèbre  école 
qu'il  tut  formé  dans  la  piété  &  la  feience  eccléfiaftique  :  avantage  qu'il  a  toujours  compté  parmi  les 
plus  grands  de  fa  vie. 

Il  ht  Ion  cours  de  philofophie  au  collège  de  Beauvais,  fous  le  célèbre  Vittement,  depuis  Lecteur  des 
Enfants  de  France,  &  enfuite  Sous-Précepteur  du  Roi.  Il  le  commença  au  mois  d'Octobre  1688,  le 
finit  en  1690,  <Sc,  le  14  Août  delà  même  année,  il  fut  reçu  Maître  ès-arts.  Doué  d'un  excellent  efprit, 
appliqué  à  Ion  devoir  &  zèle  pour  l'étude,  il  fit  dans  cette  feience  des  progrès  dont  on  voit  peu 
d'exemple  dans  les  jeunes  gens  de  cet  âge. 

Au  fortir  des  arts,  il  fe  mit  à  l'étude  de  la  théologie,  dont  il  prit  des  leçons  ordinaires  en  Sorbonne, 
&  cette  feience  fit  dès  lors  fes  délices  &  toute  fon  occupation.  Son  cours  fut  terminé  en  169?.  Ayant 
foutenu  fa  tentative  &  reçu  le  degré  de  Bachelier,  il  entreprit,  au  mois  d'Octobre  1696,  un  cours  de 
philofophie,  qu'il  profefla  au  collège  Doinville  ou  d'Inville,  pour  être  reçu  de  la  Maifon  &  Société 
de  Sorbonne,  dans  laquelle  il  fut  admis  le  16  Août  1698.  Il  s'empreffa  d'occuper  un  logement  dans 
ce  fameux  collège  &  il  eut  toujours  un  fi  grand  attrait  pour  lui  qu'il  ne  le  quitta  qu'a  fon  facre. 

Cette  même  année,  il  entra  en  licence,  carrière  qu'il  fournit  avec  un  très-grand  honneur.  On  n'a 
pas  encore  perdu  l'idée  des  lavantes  thèzes  qu'il  foutint  alors  avec  toutes  fortes  d'applaudillements. 
On  parle  furtout  de  fa  majeure  &  on  en  parlera  longtemps  :  elle  palle  pour  la  thèze  la  plus  lavante 
qui  fe  foit  foutenue  dans  la  Faculté  de  théologie  de  Paris.  Encore  aujourd'hui,  les  plus  belles  thèzes 
qu'on  voit,  on  croit  leur  faire  honneur  en  difant  que  c'elt  un  petit  d'Argentré.  Il  la  foutint  le 
28  Août  1099  ê<  reçut,  le  29  Mars  1700,  le  bonnet  de  Docteur.  Après  cette  cérémonie,  il  entreprit 
le  voyage  de  Rome,  plutôt  par  un  fentiment  de  religion  que  par  un  efprit  de  curiofité.  Il  eut  la  fatif- 
fattion  d'être  témoin  de  l'elettion  &  du  couronnement  de  Clément  XI,  qui  lui  fit  un  accueil  très- 
gracieux.  Il  s'y  rit  auflî  eftimer  des  fçavants  dont  il  s'acquit  la  bienveillance. 

Dès  le  24  Novembre  1699,  le  Roi  l'avait  nommé  à  l'abbaye  de  Sainte-Croix  de  Guingamp,  ordre 
de  Saint-Auguflin,  diocèfe  de  Tréguier.  Charles  de  la  Trimouille  le  nomma  au  doyenné  de  Laval  le 
23  Janvier  1702.  Olivier  Jégou  de  Quervillio,  Évéquede  Tréguier,  le  choilit  pour  fon  Vicaire  général 
le  7  Janvier  1707,  &  il  entra  en  1709  dans  la  Maifon  du  Roi  en  qualité  d'Aumônier;  il  fut  le  pre- 
mier à  qui  le  Roi  conféra  gratuitement  cette  place. 

Enfin,  le  26  Octobre  1723,  Sa  Majeflé  le  nomma  à  l'évêché  de  Tulle,  vacant  par  la  démiflion 
de  Louis-Jacques  de  Chapt  de  Raffignac,  nommé  à  l'archevêché  de  Tours.  Il  fut  lacré  dans  la  cha- 
pelle du  féminaire  de  Saint-Sulpice  le  io  Juin  1725,  par  M.  l'Archevêque  deTouloufe,  afliflé  de 
MM.  les  Evéques  de  Vence  &  de  Bazas ,  &  prit  polleffion  le  21  du  même  mois. 

Il  mourut  le  27  Octobre  1740,  &  fut  enterré  le  29  dans  la  chapelle  de  fon  féminaire,  ainfi  qu'il 
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l'avait  demande  :  fon  oraifon  funèbre  fut  prononcée  dans  l'églife  cathédrale,  le  i5  Novembre,  par 
le  P.  Jofcph  Gentrac,  Recleurdu  collège  de  la  Compagnie  de  Jéfus. 

M.  d'Argentré  tient   un  rang  diftingue  dans  la   République  des  lettres;  il  paffait  furtout  pour 
l'homme  de  France  le  plus  verfc  dans  la  théologie  fcolaltiquc  &  dans  Ion  hiftoire. 
Il  a  donné  en  latin  : 

i°  Elementa  theologica  in  quibus  de  auâoritate  ac  pondère  cujuflibet  argumenti  theologici  di- 
ligenter  &  accurate  difputatur;  cum  appendice  de  auâoritate  F.celcfiœ  in  condemnandis  hœ- 
rcticis  Gperverfis  qiùbufcumque feriptis .  A  Paris,   1702,  in-40. 
Appcndix  pofterior  ad  Elementa  theologica  in  quejtionem  de  auâoritate  Ecclefuv,  &c.    A 


Paris,  1705  . 


"4  • 


3°  Lexicon philofophicum.  A  la  Haie,  1706,  in-40. 

40  De  Supernaturalitate,  Jeu  de  propria  ratione ,  quâ  res  fupernaturales  a  naturalibus  diffe- 
runt.  A  Paris,  1707,  in-4". 

5°  Martini  Grandini  docloris  & profejjbris  Sorbonici  Opéra.  M.  d'Argentré,  qui  ellimait  cette 
théologie  de  Martin  Grandin  ,  jugea  à  propos  d'en  réunir  toutes  les  parties  &  de  les  faire  pa- 
raître en  plufieurs  volumes  in-40.  Les  cinq  premiers  parurent  en  1710  &le  fixième,  en  1712.  Il 
y  joignit  plufieurs  de  fes  propres  ouvrages  lavoir  :  De  Predejlinatione  ad  gloriam  &  reproba- 
tione  commentarhis  hiftoricus,  à  la  fin  du  tome  III  ;  De  Voluntate  divina  antécédente  S  confc- 
quente  Jalvandi  homines ,  vetenim  ac  rcccnciorum  tejlimonia,  dans  le  même  volume;  Index 
manuferiptus  commentariorum  de  rébus  theologiœ  a  quibufdam prifeis  interpretibus  magijlri 
fcntcntiarumconjcriptorum,  a  la  fin  du  tome  IV;  De  Contritione  &  attritione  fcholajiicorum 
doâorum fententiœ -,  dans  le  même  volume;  De  Propria  Efficientia  facramentorum  novee  le- 
gis,  dans  le  même  volume;  Sentcntia  fanai  Bernardi  de  ablutione  pedum  a  Chrifto  in- 
flituta,  ibid.  \Sententia  diftorum  fanai  Hilarii de  Chrifti  doloribus.  —  De  Honorio papa , 
ibid. 

6°  Animadverfiones  in  analyfim  Hoîdeni.  A  Paris. 

7"  De  Numine  Dci ,  utrerum  omnium  effeéloris,  &c.  A  Paris,  1720,  in-40. 

S "  Colleâio  effatorum  divina?  Scripturœ,  quitus  myjleria  fidei  catholicœ  &  dogmata  sxpli- 
cautur,  contrariique  errores  refelluntur.  A   Paris,  1726,  in-4". 

9°  Colleâio  judicinr mu  de  novis  erroribus  qui  ab  initio  Xllfeculiad  annum  1725  in  Ec- 
clefia  proferipti  funt  &  notaîi  [a  facultate  Parifienfi  ].  On  a  trois  volumes  in-folio  de  cet  ou- 
vrage imprimés  à  Paris  :  le  premier  en  1725,  le  deuxième  en  1733  &  le  dernier  en  1736; 
cette  colleélion  renferme  un  grand  nombre  de  monuments  importants  &  curieux,  que  l'on  ne 
doit  pas  être  fâché  de  voir  recueillis. 

io°  Thefes  philofophicœ  &  theologicœ  tumin  amorem  generatim fumptum ,  tum  in  amorem 
divinum  acfpem  theoîogicam.   In- 12. 

ii°  Analyfe  de  la  foi  divine  avec  un  traité  de  l'Èglife.  A  Lyon,    1698,  2  vol.  in-12. 

12°  Apologie  de  lamour  qui  nous  fait  dcjircr  de pojjcder  Dieu  fcul .  par  le  motif  de  trouver 
notre  bonheur  dans  fa  connaiff~an.ee  &  fon  amour,  avec  des  remarques  fur  les  maximes  &  les 
principes  de  M"'  l'archevêque  de  Cambrai.  Amsterdam,  1698,  in-S". 

i3°  Oraifons  &  prières  tirées  mot  à  mot  de  l'Écriture  Sainte.  A  Paris,  1726,  in-24. 

140  Explication  de  l 'oraifon  Dominicale.  In-12. 

o°  Remarques  fur  la  tradition  de  l'Écriture  Sainte,  par  M.  de  Saci.  A  Paris,  in-40. 

16°  Lettre  &  inftruâion  paflorale  fur  la  juridiâion  qui  appartient  à  la  hiérarchie  de  l'Èglife 
du  25  août  173  1 .   In-40. 

1 70  Differtation  dans  laquelle  on  explique  en  quel  fens  on  peut  dire  qu'un  jugement  de  l'Èglife 
catholique  qui  condamne  plufieurs  proportions  de  quelque  écrit  dogmatique,  e/l  une  rétsle  de 
foi.  A  Tulle,    i733,  in-12. 

i8°  Explication  des facrements  de  l'Èglife,  injlitués par  Notre-Seigneur  Jéfus-Chriji ,  3  vol. 
in-12,  â  Tulle,  1734.  A\ec  un  Sermon  fur  le  facrijice  non  fanglant  du  corps  &  du  fan  g  de 
Jéfus-Chrifl  fous  les  cfpàces  du  pain  &  du  vin. 

19°  Méthode  de  V oraifon  mentale.  A  Tulle,  1735,  in-12. 

2o°  Explication  de  la  prémotion  phyfique.  A  Tulle,  1737,  in-40. 

2i°  Mandement  fur  !  a  dévotion  au  facré  cœur  de  Jéfus.  A  Tulle,  1738,  in-40. 

223  Trois  fermons  :  1"  Sur  les  grandeurs  de  Dieu.  2°  Sur  les  grandeurs de  Jéfus-Chri/1 .  3"  Sur- 
la  vérité  de  la  religion  chrétienne.  A  Tulle,  1739,  in-12. 

Lors  de  fa  mort,  M.  d'Argentré  était  furie  point  de  l'aire  imprimer  un  ouvrage  confidérable,  fous 
1  titre  de  Thcologia  dedivinis  litteris  exprejfa. 

L'ouvrage  le  plus  confidérable  de  M*'  de  Tulle  o<  le  plus  utile  fans  contredit,  eft  (a  grande  col- 
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leétion  des  divers  jugements  &  condamnations  portes  contre  les  nouvelles  erreurs.  Il  aurait  feule- 
ment été  à  fouhaiter  qu'il  eût  été  imprimé  avec  plus  de  goût. 

M.  d'Argentré  a  eu  toute  fa  vie  une  forte  d'inclination  pour  l'étude.  Avant  d'être  élevé  à  l'épifco- 
pat,  il  s'y  employait  tout  entier.  Avait-on  befoin  de  lui,  c'était  à  la  bibliothèque  de  la  Sorbonne 
qu'il  fallait  l'aller  chercher  :  il  n'en  bougeait  pas. 

Devenu  Évêque,  il  étudiait  régulièrement  fept  heures  par  jour,  hors  le  temps  de  fes  vifites  qu'il 
faifait  avec  une  grande  régularité.  Cependant,  l'abordait  qui  voulait,  il  fe  prêtait  à  tout  le  monde, 
&  avec  tant  d'aifance  qu'il  ne  paraillait  jamais  emprelfé. 

Vu  l'on  affiduité  a  l'étude,  on  aurait  dit  qu'il  ne  faifait  qu'étudier,  &  que  l'ôter  de  là  c'était 
l'ôter  de  l'on  centre  &  lui  faire  violence  ;  a  voir  le  foin  qu'il  prenait  de  fon  diocèfe,  on  aurait  cru 
qu'il  ne  faifait  rien  de  plus  &  qu'il  ne  penfait  pas  même  a  autre  choie. 

C'elt  que  chez  lui  il  n'y  avait  pas  un  moment  de  perdu  :  une  demi-heure,  un  quart  d'heure,  un 
demi-quart  d'heure,  il  mettait  tout  à  profit.  D'ailleurs,  vivant  avec  une  grande  frugalité,  avec  une 
fobriété  toujours  Contenue,  &  retiré  du  monde,  la  journée  s'alongeait  pour  lui  &  fournilfait  à 
tout. 

Avec  un  fi  bon  emploi  du  temps,  il  ne  faut  pas  être  furpris  fion  le  voyait  affidu  au  confeffionnal, 
vifiter  les  malades,  affifter  les  moribonds,  dont  plufieurs  réclamaient  fa  charité,  rompre  le] pain  de 
la  parole  de  Dieu  en  toutes  manières,  méditations  ,  exhortations  familières,  homélies,  fermons, 
panégyriques. 

Mais  le  foin  qu'il  prenait  de  fon  clergé  l'emportait  fur  tout  le  relie.  De  la,  l'attention  qu'il 
donnait  à  fon  féminaire,  les  retraites  qu'il  établit  pour  fes  curés  &  pour  fes  prêtres,  les  vifites  afli- 
dues  qu'il  faifait  tous  les  ans  dans  divers  quartiers  de  l'on  diocèfe.  De  là,  ce  zèle  pour  remédier  aux 
abus,  pour  ranimer  le  bon  ordre  &  la  difeipline,  pour  maintenir  chacun  dans  la  fainteté  de  Ion 
état,  ou  pour  l'y  rappeler.  Zèle  vif,  zèle  ardent,  mais  auffi  zèle  fans  aigreur  &  fans  amertume; 
zèle  au  contraire  toujours  accompagné  de  patience,  plein  de  cordialité,  foutenu  de  manières  polies 
&  engageantes,  &  animé  d'une  douceur  à  qui  rien  ne  rélilfait. 

Tous  les  vendredis  de  l'année,  il  faifait  manger  à  fa  table  un  pauvre  de  l'hôpital.  Ce  feul  trait 
fait  voir  ÎY  le  cas  qu'il  faifait  des  milèrables,  &  jufqu'oii  allait  la  charité. 

Ce  que  le  Saint-Efprit  a  cl i t  de  Moïfe  qu'il  était  chéri  de  Dieu  &  des  hommes,  on  peut  le  dire 
de  M.  d'Argentré.  Le  meilleur  homme  du  monde  &  de  la  plus  grande  l'implicite,  parfaitement  hon- 
nête homme  &  d'une  droiture  ravilfante,  bon  chrétien  &  d'une  innocence  de  mœurs  qui  ne  s'elt 
jamais  démentie  en  aucune  rencontre;  grand  Prélat  <Sc  avec  toutes  les  qualités  que  l'apôtre  de- 
mande :  quiconque  l'aura  connu  ne  lui  refufera  aucun  trait  de  ce  court  éloge. 

Le  diocèfe  de  Tulle  l'a  pleuré  amèrement;  fes  larmes  coulent  encore  &  fi  quelque  chofe  cil  ca- 
pable de  les  cll'uyer,  c'elt  le  refpectable  Prélat  que  la  Providence  lui  a  donné  pour  le  remplacer 
dans  la  perfonne  de  M.  l'Abbé  Dautichamps,  Grand  Doyen  de  l'églife  d'Angers. 

Avant  de  mourir,  M.  d'Argentré  eut  la  confolation  de  voir  placé  fur  le  premier  fiége  de  la  pro- 
vince l'on  cher  neveu  ,  Médire  Jean-Gille  du  Coetlofquet  :  ce  fut  lui-même  qui  le  mit  pour  ainfi  dire 
en  pofleffion.  Heureux  les  diocèfes  qui  font  gouvernés  par  de  tels  prélats  ! 

(Extrait  du  Journal  de   Trévoux,  1743,   1 er  volume,  février.) 

XIII. 

Provifions  de  Gouverneur  de  la  ville  de  I. aval  en  faveur  du  Sr  Vicomte  du    Plessis  d'Argen- 


LOU1S,  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  Fiance  &  de  Navarre,  à  tous  ceux  qui  ces  préfentes  lettres 
verront,  Salut.  Nous  avons,  par  notre  déclaration  du  4  Mai  dernier,  ordonné  qu'à  l'avenir  il  ne 
fera  par  Nous  pourvu  qu'à  vie  aux  ollices  de  nos  Gouverneurs  «S:  de  nos  Lieutenants  créés  dans  les 
villes  clofes  de  notre  royaume,  par  notre  édit  du  mois  de  Novembre  1733,  &  qui  refient  à  lever 
en  nos  revenus  cafuels;  Nous  avons  ordonné,  en  outre,  par  arrêt  de  notre  Confeil  du  premier  Juin 
dernier,  qu'il  ne  pourra  être  pourvu  auxdits  ollices  de  Gouverneurs  &  de  nos  Lieutenants  dans  les 
villes  clofes  de  notre  royaume;  que  des  fujets  capables,  foit  officiers  de  nos  troupes,  actuellement 
à  notre  fervice ,  ou  qui  en  feront  retirés,  foit  Nobles  d'extraction ,  ou  autres  jouilfant  de  la  No- 
blellé,  qui  les  pourront  tenir  &;  exercer,  fans  incompatibilité  avec  tous  autres  oflices,  en  payant 
par  eux  en  nos  revenus  cafuels  la  finance  defdits  ollices,  fuivant  les  rôles  arrêtés  en  notre  Confeil, 
conformément  audit  édit,  à  notre  déclaration  &  audit  arrêt  de  notre  Confeil,  notre  cher  &  bien 
amé  le  Sieur  Pierre  Marie  Alexis  ,  Vicomte  du  Pi.issis  d'Argentré  ,  ayant  payé  en  nos  revenus  ca- 
fuels la  finance  à  laquelle  l'ollice  de  Gouverneur  de  la  ville  de  Laval  a  été  taxé,  ainfi  qu'il  parait 
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par  la  quittance  de  finance  dudit  office  ci-attachée,  fous  le  contre  feel  de  notre  chancellerie,  Nous 
avons  eu  agréable  de  le  pourvoir  dudit  office,  perfuade  qu'il  remplira  avec  vigilance  toutes  les 
fonctions  qui  en  dépendent,  &  qu'il  nous  donnera  en  toutes  occafions  des  preuves  de  zèle,  fidélité 
&  affection  à  notre  fervice.  A  ces  caufes,  Nous  avons  audit  Sr  Vicomte  du  Pleflis  d'Argentré 
donné  &  octroyé,  donnons  &  octroyons,  par  ces  préfentes,  (Ignées  de  notre  main,  l'office  de  Gou- 
verneur de  la  ville  de  Laval,  province  du  Maine,  créé  &  établi  par  notre  édit  du  mois  de  Novem- 
bre ï"33,  &  auquel  n'a  point  encore  été  pourvu,  pour  ledit  office  avoir,  tenir  &  exercer,  en  jouir 
&  ufer  ledit  Sieur  Vicomte  du  Pleffis  d'Argentré,  fans  incompatibilité  avec  tous  autres  offices,  aux 
gages,  appointements,  logements  ou  uilenciles  dont  fera  fait  fonds  annuellement  dans  l'état  de 
l'ordinaire  de  nos  guerres,  fuivant  l'article  fix  dudit  arrêt  de  notre  Confeil  du  premier  Juin  dernier. 
Avec  pouvoir  de  commander  aux  habitants  tout  ce  qui  fera  jugé  nécellaire  pour  le  bien  de  notre 
fervice,  fureté  &  confervation  de  ladite  ville  en  notre  obéilfance,  faire  vivre  lefdits  habitants  en 
bonne  union  &  concorde  les  uns  avec  les  autres,  commander  aux  gens  de  guerre  qui  font  ou  fe- 
ront ci-après  établis  en  garnifon  dans  ladite  ville,  les  contenir  en  bon  ordre  &.  police,  fuivant  nos 
règlements  &' ordonnances  militaires,  le  tout  lors  &  ainfi  qu'il  nous  plaira  de  l'ordonner,  &  fous 
l'autorité  du  Gouverneur  cv  notre  Lieutenant  général  en  la  province,  <Sc  en  l'on  abfence,  de  nos 
Commandants  &  Lieutenants  généraux  &  particuliers  de  notre  province;  Voulons,  en  outre,  que 
ledit  Sr  Vicomte  du  Pleffis  d'Argentré  jouilTe  des  honneurs,  autorité,  rang,  féances,  préroga- 
tives, exemptions,  privilèges,  gages,  droits,  fruits,  profits,  revenus  &  émoluments  dont  jouilfent 
ou  doivent  jouir  les  titulaires  de  pareils  offices,  de  la  même  manière  &  ainfi  qu'il  eft  preferit  par  les 
édits  de  première  création,  fans  que  pour  raifon  de  l'acquilition  dudit  office  ledit  Sr  Vicomte 
du  Pleflis  d'Argentré  puiflé  être  augmenté  a  la  capitation;  le  tout  conformément  aux  édits  des 
mois  d'Août  1696,  Décembre  1708,  Novembre  i^33 ,  aux  déclarations  des  11  Juin  1709,  4  Mai 
de  la  préfente  année;  à  l'arrêt  de  notre  Confeil  du  1 er  Juin  dernier,  &  autres  arrêts,  déclarations  & 
ordonnances  y  énoncés. 

Si  donnons  en  mandement  à  notre  très  cher  &  très  féal  Chevalier  Vice-Chancelier,  Garde  des 
Sceaux  de  France,  le  S*  de  Maupeou,  que  lui  étant  apparu  des  bonnes  vie,  mœurs,  religion 
catholique,  apoftolique  èv  romaine  dudit  Vicomte  du  Pleffis  d'Argentré,  &  de  lui  pris  &  reçu  le 
ferment  accoutumé,  il  le  mette  &  inllituc,  ou  le  faite  mettre  <Sc  inltituer  de  par  Nous  en  poflélfion 
&  jouifiance  dudit  office,  l'en  falTe  jouir  &  ufer  pleinement  &  pailiblement  fa  vie  durant,  en- 
femble  des  honneurs,  fondions,  rang,  féance,  exemptions,  privilèges,  prérogatives,  gages,  droits, 
fruits,  profits,  revenus  &  émoluments  fufdits  &  y  appartenant,  &  le  fade  obéir  &  entendre  de 
tous  ceux  &  ainfi  qu'il  appartiendra  ès-chofes  concernant  ledit  office. 

Mandons  aux  Tréforiers  de  l'ordinaire  de  nos  guerres  &  à  tous  autres  comptables  qu'il  appar- 
tiendra que  les  gages  &  droits  appartenant  audit  office  ils  aient  à  faire  payer  &  délivrer  comptant 
audit  Sr  Vicomte  du  Pleflis  d'Argentré  par  chacun  an,  aux  termes  &  en  la  manière  accoutumée, 
à  compter  du  jour  de  l'expédition  de  fa  quittance  de  finance;  &  rapportant  les  préfentes  ou  copie 
d'icellcs  colla tionnée  pour  une  fois  feulement  avec  quittance  dudit  Sr  Vicomte  du  Pleffis  d'Ar- 
gentré fur  ce  fuffifante,  Nous  voulons  lefdits  gages  <St  droits  appartenant  audit  office  être  paflés  cv 
alloués  en  la  dépenfe  des  comptes  de  ceux  qui  en  auront  fait  le  paiement,  par  nos  amés  &  féaux 
Confeillcrs  les  Gens  de  nos  Comptes  à  Paris,  auxquels  mandons  ainfi  le  faire  fans  difficulté;  car 
tel  efl  notre  plaifir.  Ln  témoin  de  quoi,  Nous  avons  fait  mettre  notre  feel  a  cesdi tes  préfentes. 
Donné  à  Verfailles  le  trentième  jour  du  mois  d'Octobre  de  l'an  de  grâce  mil  fept  cent  foixante-fix, 
de  notre  règne  le  cinquante-deuxième.  Signé  :  LOUIS  ;  fur  le  repli  :  par  le  Roi.  Signa  :   PheliN 

PKAUX. 

XIV. 
Lettres  de  difpenfe  de  prêter  ferment,  en  faveur  du  Sr  Vicomte  du  Plessis  d'Argentré. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France  &  de  Navare,  a  nos  amés  &  féaux  Confeillers  les 
Gens  tenant  notre  Chambre  des  comptes  à  Paris,  &  autres  nos  Olliciers  qu'il  appartiendra,  Salut. 

Par  nos  lettres  du  trente  du  mois  d'Octobre  dernier,  Nous  aurions  pourvu  notre  cher  &  bien 
amé  le  Sr  Pierre  Marie  Alexis  Vicomte  du  Plessis  d'Argentré  de  l'office  de  Gouverneur  tic 
la  ville  de  Laval  en  notre  province  du  Maine,  créé  &  établi  par  notre  édit  du  mois  d'Août  mil 
fept  cent  trente-trois,  vacant  en  nos  parties  cafuelles  &  dont  ledit  Sr  Vicomte  du  Pleflis  d'Ar- 
gentré en  aurait  payé  la  finance,  fuivant  les  rôles  arrêtés  en  notre  Confeil,  mais  comme  fon  bas  âge 
l'empêche  de  prêter  le  ferment  qu'il  nous  doit  pour  ledit  ollice,  entre  les  mains  de  notre  très-cher  & 
féal  Chevalier  Vice-Chancelier  Garde  des  Sceaux  de  France,  le  Sieur  de  Maupeou,  en  forte  qu'à 
défaut  dudit  ferment,  vous  pourriez  faire  difficulté  de  faire  payer  audit  Sieur  Vicomte  du  Pleflis 
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d'Argentré  &  de  paffcr  <S;  allouer  les  gages,  appointements  &  autres  droits  at'ribués  audit  oflice. 
Ledit  Sr  Vicomte  du  Pleffis  d'Argentré,  Nous  aurait  très-humblement  fait  fupplier  de  vouloir 
bien  fur  ce  lui  pourvoir.  A  ces  caufes,  délirant  favorablement  traiter  ledit  Sr  Vicomte  du  Pleffis 
d'Argentré,  Nous  vous  mandons  &  enjoignons  par  ces  préfentes,  lignées  de  notre  main,  que  lorf- 
qu'ii  vous  apparaîtra  de  nos  lettres  de  provifions  audit  office  de  Gouverneur  de  la  ville  de  Laval, 
vous  ayez  à  en  faire  jouir  &  ufer  ledit  S' Vicomte  du  Pleffis  d'Argentré  pleinement  &  paifiblc- 
ment,  nonobftant  &  fans  vous  arrêter  au  défaut  de  preftation  de  ferment  dont  nous  l'avons  relevé 
&  difpenfé,  relevons  &  difpenfons  par  cefdites  prélentes,  jufqu'à  ce  qu'il  ait  atteint  l'âge  requis 
pour  prêter  ledit  ferment,  &  fans  que  la  préfente  difpenfé  puiiTe  tirer  a  conféquence;  Mandons  en 
outre  aux  Tréfoi  iers  de  l'ordinaire  de  nos  guerres,  préfents  &  à  venir,  &  autres  comptables  qu'il 
appartiendra,  que  lefdits  gages,  appointement,  logementou  ullenliles  appartenant  audit  office,  fui- 
vant  l'article  fix  de  l'arrêt  de  notre  Confeil  du  1"  Juin  dernier,  ils  aient  à  payer  &  délivrer  comp- 
tant audit  Sr  Vicomte  du  Pleffis  d'Argentré  par  chacun  an,  fa  vie  durant,  aux  termes  &  en  la 
manière  accoutumée,  a  compter  du  jour  de  l'expédition  de  fa  quittance  de  finance,  en  vertu  des 
préfentes  &  des  fufdites  provifions,  rapportant  lefquelles  ou  copie  d'icelles  duement  collationnée 
avec  la  quittance  dudit  S'  Vicomte  du  Pleffis  d'Argentré  fur  ce  fuffilante.  Nous  voulons  que 
tout  ce  qui  lui  fera  paye  &  délivre  à  l'occafion  fufdite  foit  palïe  &  alloué  en  la  dépenfe  des  comptes 
de  ceux  qui  en  auront  le  paiement  par  vous  dits  gens  de  nos  comptes,  auxquels  mandons  ainfi  le 
faire  fans  difficulté,  car  tel  efi  notre  plaifir.  Donné  a  Verfailles  le  vingt-quatrième  jour  du  mois  de 
Novembre  de  l'an  de  grâce  mil  fept  cent  foixante-fix  &  de  notre  règne  le  cinquante-deuxième  Si- 
gné :  LOUIS.  Par  le  Roy.  Signé:  Phf.lippeaux. 

Collationné  par  nous  Lcuyer,  Conleiller,  Secrétaire  du  Roi,  Maifon  ,  Couronne  de  France  «S:  de 
fes  finances.  Signé  :  Lebegue. 


POCQUET  de   LIVONNIÈRE, 

\nciens  Seigneurs  de  l 'Ivonnière ,  la  Grapoire,   la  Fontaine,   la   Baronnie ,   le 
Bureaux,  Maubran,  le  Colombier,  Boucquet,  la  Bourdinière ,  la  Petite-Roche 

laJarriais,  les  Gais,  le  Perron,  le  Joncheray,  la  Roujjeliere,  la   Cailletterie 
Haute-Folie ,  Franc-Palais,  la  Boijjière  &  I.u-e  (a). 


en  ANJOU  et  TOURA1NE. 


De  Cuculcs  à  une  Fafce  d'Argent,   chargée  de  trois  Croix  patte 

Virtusfé). 


Sable.   Devise  :  Jus  & 


y  'origine  des  Pocquct  remonte  au  XIVe  fiècle;  ils  ont  tiré  leur  nom  de  Lîvon- 
L  nière  (c)  d'un  fief  ainfi  appelé,  fitué  paroifTe  d'Évrunes  (Vendée),  fief  oui  ap- 
partient encore  à  la  famille.  Parmi  leurs  membres  les  plus  anciens,  nous  citerons  : 

Jehan  Pocquet  d  ,  né  à  Angers  le  16  Janvier  140S  (c),  &  mort  avant  1492.  (  )lïi- 
cier  de  la  fuite  de  René  le  Bon,  Roi  de  Sicile  &  Duc  d'Anjou,  il  eut  plusieurs  en- 
tants, entre  autres  Jehan  Pocquet,  Seigneur  de  Fontaine,  Chanoine  de  Saint- 
Laud-Iez-Angers,  qualifié  «  filz  aifné  de  feu  Jehan  Pocquet  &  de  Jehanne  Le 
«  Cousturier  (f),  »  lequel  Chanoine  donna  procuration,  le  18  Janvier  1402,  à 
«  Jacques  Daudouet  8;  Laurent  Cochon,  pour  taire  la  foi  £v  hommage  due  pour 
«  railbn  de  ta  terre  de  Fontaine,  paroifTe  des  Roufiers,  à  la  feigneurie  de  Monte- 
«   Jehan  de  (  îenes    "■).   » 

Michel  Pocquet,  Prêtre,  Cure  de  Forges  (Anjou)  en  1474  (h). 

a)  Les  Pocquet  de  Livonniere  font  qualifiés  Seigneurs  de  ces  divers  lieux  dans  nombre  de  litres  authenti- 
ques :  extraits  Je  baptême,  contrats  de  mariage,  actes  de  fépulture,  de  partage,  &c,  &c. 

{!'■  Ces  armoiries,  depuis  longtemps  poffédées  par  les  Livonniere,  turent  en  i;5;  gravées  au-deffous  de  l'inf- 
cription  commémorât  ivc  delà  pôle  de  la  première  pierre  de  l'autel  Saint-Maurice,  à  la  cathédrale  d'Angers, 
cérémonie  que  préfida ,  le  12  Novembre,  Henri-Profper,  Grand  Archidiacre  du  diocèfe.  D'Hozier  n'aurait  donc 
pas  dû,  dans  l'Armoriai  des  généralités  (Touraine,  n°  074  .  leur  attribuer  les  fuivantes,  qu'ils  n'ont  jamais 
portées  :  D'Azur  au  Chevron  d'(  >r,  accompagné  en  chef  de  trois  Étoiles  d'Argent,  c'  d'un  Croifiutt  de  même. 
en  pointe.  (Pour  plus  amples  détails,  voir  ci-après,  page  3,  l'article  de  llKNiu-Pitosr-tR.) 

(c)  Les  aveux  &  hommages  rendus  pour  ce  lief  l'ont  conl'ervés  dans  les  archives  du  chef  acluel  de  la  fa- 
mille, M.leComteScévole  de  Livonniere,  habitant  le  château  de  Chavigné,  commune  de  Brion  (Maine-&-Loire). 
d  La  parente  Jes  I  ocquet  de  Livonniere  avec  ce  Jehan  Pocquet  ell  nettement  établie  par  les  généalogiftcs 
&  les  biographes  :  Murai.  Grand  Diclionnaire  hijlorique,  t.  VU I,  p.  414;  Nouvelle  Biographie  générale,  pu- 
bliée par  Lirmin-Didot ,  t.  XXXI. 

[e)  Le  P.  Niceron,  Mémoires  pour  fervir  à  l'HiJloire  d^s  hommes  ilhi/lres,  t.  XVII,  p.  371-372. 

(/)  Le  Coustukikr.  Voir  le  chapitre  Alliances,  p.  9. 

[g]  Cet  acte  de  foi  .\  hommage  ne  fut  fait  que  le  S  Décembre  140  ;.  Titres  de  la  feigneurie  du  Puits,  de 
Gennes;  Thorodc,  Familles  d'Anjou,  lettre  P,  mil',   iv>  1004  de  la  Bibliothèque  d'Angers  : 

(h)  Titres  de  la  Trél'orcrie  de  l'églife  d'Angers,  juridiction  f|  irituelle,  t.  1°  .  fol.  77  ce  79;  Thorode,  loc.  cit. 


Regiftrc  feptit 


POCQUET   de    LIVONNIERE. 


Guii.t.emette  Pocquet,  époufa  vers  r5oo  Jean  L'Enfant,  Seigneur  de  TOuzil  (a). 

René  Pocquct,  Angevin  de  naifiance,  Doreur  de  la  Faculté  de  théologie  de  Pa- 
ris &  Prieur  des  Dominicains  d'Angoulème  ;  il  fut  martyrifé  par  les  Calviniftes 
le  6  Août  1 508   b). 

Les  Pocquct  de  Livonnière  habitèrent  longtemps  l'Anjou  èx  la  Vendée,  puis  s'é- 
tablirent à  Angers,  où  ils  le  diftinguèrent  par  leurs  talents,  leurs  fervices,  leurs 
travaux.  Tour  à  tour  Échevins,  Académiciens,  Recleurs  de  l'Univerfité,  Confeil- 
lers  au  Préfidial,  Profeffeurs  de  droit  ou  Membres  éminents  du  Clergé,  ils  prirent 
part  a  tous  les  grands  travaux  littéraires  du  liècle  de  Louis  XIV.  L'un  d'eux, 
Claude,  dans  le  XVIIe  liècle,  après  de  brillantes  études  &  des  fuccès  marques  au 
Barreau'de  Pans,  revint  à  Angers,  compofa  <\  commenta  plufieurs  ouvrages  de 
droit  fort  eftimés,  entre  autres  les  Coutumes  d'Anjou,  un  Traité  des  fiefs  &  deux 
volumineux  recueils  de  décidons  ou  fentences  du  Préfidial  d'Angers,  dont  les  raa- 
nulcrits  autographes  font  actuellement  dalles  fous  les  nos  341  &  042  delà  Biblio- 
thèque de  cette  ville.  Il  eut  a  cœur  dapaifer  les  graves  &  nombreufes  diffenfions 
qui  divifaient  le  Préfidial  &  la  Prévôté  ;  contribua  puitlamment  a  la  création  d'une 
Académie  a  Angers,  laveur  qu'il  follicita  du  Loi  lui-même;  en  lut  nomme  Direc- 
teur, Chancelier,  Secrétaire  perpétuel.  Enfin  il  devint  Kecleur  de  l'Univerfité,  Pre- 
mier Échevin,  &c.  L'Académie  de  Villefranche  le  reçut  parmi  lés  Membres  hono- 
raires, après  lui  avoir  décerne  un  prix  d'éloquence.  Voici  les  principaux  pallages 
du  titre  confhltant  la  nomination  : 

«    L'Académie  de  Villefranche  en  Beaujolais, 

«    A  tous  ceux Comme  il  y  a  des  perlonnes  d'un  mérite  fidiftingué  &  dont  l'cfprit  efl  fi  valle 

&  li  fécond  qu'elles  fe  font  admirer  dans  tous  les  endroits  oii  l'on  fait  prol'effion  d'aimer  les  bel'.es- 

lettres Comme  nous  remarquons  toutes  ces  excellentes  qualités  en  la  perfonne  de   Monlieur 

de  Livonnière  Pucquet,  Confeillerau  bailliage  &  Préfidial  d'Angers,  qui  s'eft  acquis  une  grande 
réputation  dans  toutes  les  Académies  du  Royaume  par  plufieurs  ouvrages  où  l'on  voit  également 
ht  vivacité  &  l'étendue  de  l'on  efprit;  &  que  .  d'ailleurs,  le  prix  qu'il  a  remporte  dans  notre  Aca- 
démie femble  luy  devoir  procurer  une  place  dans  ce  lieu  ,  où  la  gloire  luy  en  a  marqué  une  li  écla- 
tante   nous  croyons,  pour  reconnoître  èx  dillinguer  Ion  grand  mérite,  être  obligés  de  l'agré- 
ger à  notre  Compagnie  par  des  Litres  d'Académicien  honoraire,  ne  le  pouvant  faire  autrement, 
puifqu'il  efl  defjà  d'une  autre  Académie Pour  cet  effet  l'agrégeons  èx  admettons. 

«    Le  mercredi   1"  Décembre  1088. 

«  Signé  :  De  La  Roche-Ponué,  Directeur;  Bussiez  uu  l'oroux,  Secrétaire  perpétuel  [c).  » 

11  reçut  du  Roi  Louis  XIV  des  Lettres  d'honneur  lui  accordant  le  titre  de 
Conleiller  honoraire  au  Préfidial,  desquelles  nous  tranlcrivons  ce  qui  luit  : 

«  LOUIS, confidérant  les  bons  èv  agréables  fervices de  11. aie  bien  aimé  Claude  Poc- 
quct, Sieur  de  Livonnière &  connoiliant  fon   mérite  particulier  &   la  capacité nous  luy 

a  .  ions  accordé  des  Lettres  de  compatibilité (entre  les  ollices  de  judicature  èv   la  chaire  de  pro- 

felleur  de  droit) en  eonféquence  dcfquelles  il  a  rempli  les  deux  fondions  avec  beaucoup  d'hon- 
neur &  de  dillinélion,  jufques  à  ce  jour (où  il  a  donne  la  demiilion  de  la  charge  de  Conleiller 

en  la  Sénéchaullée  èv  Siège  prélidial)....  après  l'avoir  exercée  pendant  plus  de  vingt  années  avec 
beaucoup  d'afliduité  èv  de  dillinclion Et  voulant  encore  luy  donner  des  marques  &  témoi- 
gnages de  la  fatisfa'tion  qu'il  nous  relie  de  la  probité,  mérite  ,  capacité,  fidélité  &  atîeclion  à  notre 

fervice à  ces  caufes permettons   audit   de  Livonnière,  que,  nonobllant  fa  réfignation 

il  le  puille  dire  èv  qualifier  eu  tous  a;ks  noire  Conleiller Voulons  è<  nous  plaife  qu'il  jouilfe 

(a)  L'Enfant.   Voir  le  chapitre  Alliances,  p.  10. 

(b)  Ilijloin-  Je  l'églife  S  diocefe  d'Angers,  par  l'abbé  Trcfvaux,  t.  I" (tirée  de  YHiftoire  catholique  du  XVI' 
Jih-le,  du  1'.  Hilarion  de  Cofte 

(c)  Original  en  parchemin,  archives  de  la  famille. 
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des  mêmes  honneurs,  authoritez,  prérogatives,   prééminences,    privilèges,    cx-miptions  &  immu- 

nitez Voulons  qu'il  ait  entrée,  voyc  délibérative,  rang  (S:  féanee,   tant  en  ladite  Sénéchaull'ée 

que  Siège  prélidiai 

Données  a  Vcrlailles  le  5  Septembre  170,,. 
«   Signé  :  LOUIS. 

m  Par  le  Roy  :  Phei.ippeaux    a     - 

Les  fils  de  Claude  le  dilringuèrent  également  : 

1.  Henri-Prosper  lut  Docteur  de  Sorbonne  (/>),  Chanoine  f<  Grand  Archidiacre 

d'Angers   c). 

2.  Claude-Gariuel,  devenu  Confeiller  du  Roi,  Docteur  X  Profclleur  de  droit 

français  en  l 'Univcrlité  d'Angers,  Doyen  de  la  Faculté,  Secrétaire  perpétuel 
de  l'Académie,  Sénéchal  de  la  Tréforerie,  Xc,  a  laiflè  de  précieux  manuf- 
crits  fur  dillérents  fujets  d'hiltoire,  de  droit,  de  numifmatique,  prefque  tous 
confervés  a  la  Bibliothèque  d'Angers  (af  .  M.  Céleftin  Dort,  dans  la  Bio- 
graphie générale  t.  XXXI,  p.  3og  ,  dit  de  ce  perfonnage  que,  «  dans  les 
«   nombreux  travaux,  il  a  éclairci  les  queftions  les  plus  diverfes  de  l'hilloire 

.1   delà  province Il  eft  peu  de  grande  entreprife  littéraire  du  XVIIIe  fiècle 

«   qui  ne  foit  enrichie  de  la  collaboration  avouée  ou   diffimulée  par  les  au- 

«   teurs  officiels  de  l'œuvre Due  foule  el'auteurs    qu'il  cite   ont  eu  recours 

«  à  l'on  érudition  férieufe  X  variée,  X  les  Archives  de  l'Anjou  font  remplies 
«  de  fes  notes  X  de  lés  autographes.   » 

3.  Jean-André,  Confeiller  du  Roi,  Juge  magiftrat  au  Siège  préfidial  d'Angers, 

reçut,  comme  Ion  père,   des  Lettres  royales  lui  accordant  le  titre  de  Con- 
feiller honoraire  (e),  X  compofa  auffi  quelques  œuvres  dont  la  Bibliothèque 
d'Angers  poflede,  en  manulcrits,  les  deux  principales  ;  l'une  intitulée  :  Anec- 
dotes lui'  l'hilloire  de  France   n"  808  ,  &  l'autre  :  Voyage  [vers  1760]  d'An- 
gers à  Rome  in"   n3o).  11  fut  pourvu  de  l'office  de  .Maître  ordinaire  à   la 
Chambre  des  comptes  de  Blois,  charge  que  Pierre-André,  fon  fils,  remplit 
également.  Ce  dernier  mourut  dans  les  priions  de  Doué,  pendant  la  Ter- 
reur (/). 
Les  deux  fils  de  Pierre-André,  Jean-Marie  X  Augustin-François,  tous  les  deux 
Officiers,  figurent,  avec  leur  père,  au  Procès- Verbal  des  féances  de  l'ordre  de  la 
Nobleiïe  en  ij8g(g).  Ils  émigrèrent  en  1701.  Auguftin  lit  campagne  à  l'armée  des 
Princes,  X  plus  tard  dans  les  Chaffeurs  nobles,  à  l'armée  de  Coudé.  De  retour  en 
France,  il  fut  nommé  Chef  de  bataillon,  puis  Chevalier  de  Saint-Louis  (h). 

La  petite-lille  de  Jean-Marie,  Posai  ie-Augustine,  a  été  reçue  Dame  Chanoinefie 
du  Chapitre  noble  de  Sainte-Anne,  à  Munich,  en  i85g  (z),  ^,  quelques  années  plus 


a)(b)(.c)  Originaux  en  parchemin.  Archives  de  l.i  famille. 

(d)  ils  y  font  dalles,  notamment,  fous  les  numéros  .\  les  nues  fuivants  :  à.iS,  Traite  .les  prel'eriptions;  —  340, 
Traité  de  la  communauté  des  biens  entre  maris  iV  femmes;  —  620,  Hifloire  abrégée  des  Lvcques  d'Anger  ; 
—  Û4S,  Pouillc  hillorique  du  diocèfe  d'Angers;  ■  65 1 ,  Abrégé  Ju  Cartulaire  noir  &  violet  de  l'églife  d'Angers,  iV 
extrait  du  Cartulaire  de  l'abbaye  Saint- Aubin;  -1027,  Hiftoire  de  l'Univerfité  d'Angers  depuis  le  XV"  fiecle  juf- 
qu'au  XVIlh;  —  1067  tk  1068,  Hilloire  des   illuftres  d'Anjou  Je  l'un  &  de  l'autre  fexe,  &  de  tous  les  états;  &c. 

f)  Les  appréciation^   K  l'hitloiïque  ei-de!l'us   loin  puifés  dans  des  aclcs  authentiques,  &  des  biographies  : 

M  >réri,  Grand  Dictionnaire,  &c,  t.  \  111,  p.  414;  Nouvelle  Biographie  générale,  t.  XXXI,  p]  -    S0S-400;  Mi- 

Aaud,'  Biographie   univerfelle,  t.  XXIV,  p.  62S;  l'abbé  Lambert,  Hiftoire  littéraire  de  Louis  XIV,  t.  I«, 

p.  424;  Camille  lîourcier,  Confeiller  à  la  t:our  d'Ange  s,  Éloge  de  Claude  Pocquel  de  Livonnière:  &c. 

[g)  Catalogues  des  Gentilshommes,  &c.,  publiés  par  L.  de  La  Roque  &  LU  de  Barthélémy    Anjou,  p.  17,  .': 

(h)  États  de  fervice  extraits  des  Archives  du  Minillërc  de  la  guerre. 
(0  Original. 
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tard,  Scévole-René-Marie,  Ion  neveu,  chef  actuel  de  la  famille,  était  titré  Comte 
romain  héréditaire,    par   Bref  du  Saint-Père.  (Voir  ci-après  au   Xe   Degré.' 

La  filiation  fuivie  des  Pocquet  de  Livonnière  eft  établie,  par  pièces  authenti- 
ques, à  partir  de  : 

PREMIER  DEGRÉ. 

Claude  Ier,  Seigneur  de  Livonnière,  vivant  en  r56o  (a).  11  avait  époufé  Fran- 
çoife  Le  Moyne  b),  iil'ue  de  Noble  Jacques  Le  Moyne  &  de  Guillemine  Drouet, 
lefquels  s'étaient  maries  vers   i5qo  (c).  Claude  eut  pour  fils  : 

//.    DEGRÉ. 

Claude  II,  Seigneur  de  Livonnière,  époul'a  vers  ihio  Perrine  Chasteau  (d).  11 
fit,  le  i"  Août  1 634,  avec  Claude  Le  .Moyne,  la  déclaration  des  francs-fiefs  de  la 
terre  de  Livonnière  (e).  Sus  enfants  furent  : 

i .  Guillaume,  qui  fuit. 

■2.  Jacques,  Prêtre,  Curé  de  la  Boiffière-Craonnoife,  puis  du  Petit-Paris. 

3.   Françoise,  mariée  en  i65o  à  Noble  homme  Louis  du  Port  (/). 

///.  DEGRÉ. 

Guillaume,  Seigneur  de  Livonnière,  la  Baronnie  (g)  &  la  Gravoire,  né  vers 
1620,  le  maria,  le  3o  Juin  164g  h),  avec  Marie  Quentin  (z),  fille  d'Abel  Quentin, 
Seigneur  des  Bureaux,  &  de  Catherine  Ayrault,  de  l'ancienne  famille  de  ce  nom' 
fi  fréquemment  citée  dans  l'hiiloire  d'Anjou.  11  mourut  à  Villedieu  le  20  Juillet 
1664  (j  I,  ayant  lui  pour  fils    k    : 

/  V.  DEGRÉ. 

Claude  111,  duquel  il  a  été  longuement  queltion  plus  haut,  p.  2,  fut  Seigneur 
de  Livonnière,  du  Colombier,  la  Bourdinière,  Haute- Folie,  les  Gâts,  le  Perron, 
Boucquet,  les  Bureaux,  la  Jamais  &  la  Petite-Poche,  Confeiller  au  Siège  préfidiaî 
d'Angers  en  1680,  ProfeiTeur  de  droit,  Recteur  de  l'Univerfité,  Directeur  de  l'A- 
cadémie d'Angers,  Premier  Échevin  de  cette  ville  en  Mai  MnSq  (/),  Membre  ho- 
noraire de  l'Académie  de  Villefranche  le  1"  Décembre  1688  (m),  puis  Confeiller 
honoraire  es  mêmes  Sénéchaufïée  &  Siège  préfidiaî,  par  Lettres  royales  du  5  Sep- 

(a)  Archives  de  la  famille  Roquet  des  Vannes. 

(b)  lu  Moyne.  Voir  le  chapitre  Alliances,  p.  10. 

«  Afle  de  partage  entre  Krançoifc  Le  Moyne,  ion  frère  &  la  Leur,  du  ■  hua  1  584.  Archives  de  la  famille 
Roquet  des   Vannes. 

(J)  Ce  mariage  eft  prouvé  par  le  contrat  de  leur  fils  Guillaume,  dont  copie  authentique.  Voir  aulli,  fur 
les  Chasteau,  le  chapitre  Ali  iances,  p.   10. 

(e)  Expédition. 

(/)  Du  Pour.  Voir  au  chapitre  Alliances,  p.  ri. 
g  •  11  rendit  aveu  de  la  liaronnie,  fituée  paroifle  de  Coron,  le  i3  Avril  i658 

{h)  Contrat  de  mariage,  expédition  fur  papier. 

(0  Compte  de  tutelle  rendu  a  Marie  Quentin  par  fa  mère,  le  3o  Juin  ,649.  Voir  également,  pour  le, 
Quentin,  le  chapitre  Alliances,  p.  10. 

U)  Acledc  décès. 

(k)  Partage  entre  Guillaume  Pocquet  de  Livonnière  &  .Marie  Mocquet,  veuve  de  Jacques  Le  Movne  du 
20  Novembre  1  C. 5 2 .  Guillaume  poll'édait  nombre  de  métairies,  liels,  terres  nobles,  dont  il  rendit  aveu  \  boni 
mage.  Archives  de  la  famille. 

(/)  Archive,  de  la  Mairie  d'Angers. 

(m)  Original  fur  parchemin. 
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tembre  1700  (a).  Né  a  Vallet,  évêché  de  Nantes,  le  iS  Juillet  1 65 1  (b),  il  avait 
époufé,  le  26  Août  1680  (c),  Renée  Quatrembat  (ci),  fille  d'André  Quatrembat, 
Sieur  du  Pin,  &  de  Renée  Frain  du  Plantys.  Il  mourut  à  Paris,  paroiffe  Saint- 
Séverin,  le  3i  Mai  1726  (c),  âgé  de  foixante-quatorze  ans  8c  ayant  eu  onze  en- 
fants : 

1.  Claude-Jacques,  né  le  g  Juillet  1681,  paroiffe  Saint-Maunlle  d'Angers,  mort 
le  28  des  mêmes  mois  8c  an. 

2.  Claude-Gabriel  (voir  ce  qui  en  a  été  dit  précédemment,  p.  3),  Confeillcr 
du  Roi,  Secrétaire  de  l'Académie  d'Angers,  Doyen  de  la  Faculté  de  droit, 
Sénéchal  de  la  Trélbrerie,  naquit  le  21  Octobre  1(184,  paroiffe  Saint-Mau- 
nlle d'Angers,  8c  mourut  le  27  Février  1762.  Ayant  embraffé  le  célibat  8c 
voulant  y  perfévérer,  il  renonça  à  les  droits  d'aîné  Noble  lors  du  partage, 
avec  les  frères  8c  fecurs,  de  la  fucceflion  paternelle  (/).  Il  fut  enterré  dans 
l'églile  des  Jacobins  d'Angers. 

3.  Henri-Prosper,  né  le  14  Octobre  1088,  paroiffe  Saint-Maurille  d'Angers, 
fut  Chanoine  de  ce  diocéfe,  Docteur  de  Sorbonne  (g),  Promoteur  de  la  juri- 
diction eccleliallique  8v  fpirituelle  dudit  évêché (/z), puis  Grand  Archidiacre (z). 
Il  mourut  le  3  .Mai  [766  8c  fut  inhume  dans  les  caveaux  de  la  cathé- 
drale (7).  C'eft  lui  quipofa,  le  22  Novembre  1737,  la  première  pierre  de 
l'autel  Saint-Maurice,  dans  l'eglife  cathédrale  de  ce  nom,  cérémonie  dont 
l'inl'cription  fuivante  a  garde  la  mémoire  :  «  Vir  clams  dominas  Hknricus 
«  Prosper  Pocquet  de  Livonnière,  Doélor  Sorbonicus,  Ecclefiœ  Andcga- 
«  venfis  Canonicus,  primitm  lapident  marmoreum  me  pofuit,  die  22  No- 
u  vembris  i~ 3-j .  »  Et  fur  le  marbre  noir  qui  porte  ces  lignes,  le  voient  en 
outre  les  armes  des  Livonnière  :  De  Gueules  à  la  Fa/ce  d'Argent,  chargée 
de  trois  Croix  pattées  de  Sable;  armes  que  Henri-Profper  timbrait  d'un 
Chapeau  a  deux  rangs  de  houppes,  également  de  Sable.  11  exifte  au  Mu  fée 
diocéfain,  ainli  qu'au  Mufée  de  la  ville,  deux  eftampages  de  cette  infeription, 
récemment  publiée  par  M.  l'Abbé  Barbier  de  Montault,  dans  fon  Épigra- 
phie  du  département  de  Maine-&-Loire,  où  elle  elt  claffée  fous  le  n°  5g6. 

4.  Jean-André,  qui  fuit. 

5.  Marie-Renée,  née  le  10  Mai  [683,  paroiffe  Saint-Maurille  d'Angers,  unie, 
le  10  Mars  1700,  à  Guillaume  Riollan  (k),  Seigneur  de  la  Marfaulave  8c 
Confeillcr  du  Roi. 

6.  Françoise,  née  le  17  Janvier  [686 ,  paroiffe  Saint-Maurille  d'Angers,  Reli- 
gieufe  à  la  Vifitation  de  cette  ville  le  7  Novembre  1702,  où  elle  mourut 
le  20  Novembre   1725. 

7.  Marie-Anne,  née  le  23  Septembre  1687,  paroiffe  Saint-Maurille  d'Angers. 
Religieufe  à  la  Vifitation  de  cette  ville  le  21   Septembre   1704. 

8.  Geneviève-Agnès,  fœur  jumelle  de  Jean-André,  qui  fuit;  née  le  3o  Janvier 
1696,  paroiffe  Saint-Maurille  d'Angers,  Religieufe  a  la  Vifitation  de  cette 
ville  le  12  Mars   1713. 

(a)  Original  fur  parchemin. 

(b)  Archives  de  la  famille. 

(c,  Ibid.  Le  contrat  fut  pafl'é  devant   Noël  Drouin,  Notaire  .1  Angers. 
(J  j  QuATKKMiivr.  Confulter  le  chapitre  Alliances  ,  p.  ii. 

(e)  Le  P.  Niceron,  Mémoires  pour  fervir  à  V H ijioire  des  hommes  illuflres,  t.  XVII. 
(/)  Acte  Je  partage  Ju  3o  Décembre  i-ii. 
(#■)  Original  fur  parchemin. 
(h)  (i)  Originaux. 

(j)  Archives  de  la  Mairie  d'Angers,  ades  de  décès,  paroiffe  Saint-Maurice. 
(/.•)  Kioi.r.AN.  Voir  cet  article  au  chapitre  Ai  liances,  p.  h. 
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9.   Ursule-Pi  krine-Thérèse,  née  le  17  Mars  1690,  paroifle  Saint-  Maurille  d'An- 
gers, décodée  le  4  Avril  1692. 

10.  Catherin k-Renée,  née  le  1 5  Janvier  i6g3,  paroifle  Saint-Maurille  d'Angers, 

Rcligieufe  aux  lïrfulines  de  cette  ville  le  21   Mai  171?. 

11.  Marie-Josèphe,  née  le  29  Janvier  1694,  paroifle  Saint-Maurille  d'Angers, 

Rcligieufe  aux  Urfulines  de  cette  ville  le  21  Mai  1 7 1  3 . 

V.  DEGRÉ. 

Jean-André,  Ecuyer,  Seigneur  de  Livonnière(a),  du  Joncheray,  la  RoulTelière 
&  Boucquet,  fut  Confeiller  du  Roi  le  S  Janvier  1722  ./",  Juge  magiftrat  en  la  Sé- 
néchaulfée  rx  Siège  préfidial  d'Angers,  Confeiller  honoraire  par  Lettres  royales 
du  14  Mars  1766  (c),  puis  Maître  ordinaire  a  la  Chambre  des  comptes  de  Blois  le  4 
Août  171.6.  Il  naquit,  paroifle  Saint-Maurice  d'Angers,  le  3o  Janvier  1696  (ci),  époula, 
le  i5  Juillet  1721")  e),  Marie-Anne  Le  Marié,  nièce  de  la  Marquife  douairière 
d'Avoir,  &  fille  de  Pierre-Gaucher  Le  Marié  (f),  Écuyer,  &  de  Jacqueline  Tho- 
mas de  Fontenay.  Mort  à  Angers  le  20  Mars  1767,  il  a  été  enterre  dans  la  ca- 
thédrale  g).  On  a  déjà  parle  de  lui,  ci-deflus,  p.  3.  De  l'on  mariage,  vinrent  : 

1.  Pierre-André-Claude,  qui  luit. 

2.  Jean-Philippe-Henri,  né  le  3o  Novembre  1731,   Lieutenant  au  régiment  de 

Yermandois,  mort  le  20  Juin   179S. 

3.  Marie-Anne-Monique,  née  le  4  Mai  1727,  morte  le  i5  fuivant. 

TV.  DEGRE. 

Pierre-André-Claude-Scévole,  Lcuver,  Seigneur  de  Livonnière  (h),  Franc- 
Palais,  Luze,  la  Boiflîcre,  la  Cailletterie,  des  Bureaux,  Je  Maubran  rx  autres  lieux, 
né,  à  Beaufort-en-Vallée,  le  3o  Mars  172S  (z-),  époufa,  le  26 Septembre  1752  (;), 
Prudence-Louife  Hameau  de  Franc-Palais,  îille  de  François-Marie  Hameau  (/f), 
Écuyer,  Seigneur  du  Haut-Pleîlis  &  de  Franc-Palais,  c\  de  Maric-Louite  Hameau 
du  Marais.  11  lut  reçu,  le  10  Août  1767,  Conl'eiller-maitre  a  la  Chambre  des 
comptes  de  Blois  &  mourut  dans  les  priions  de  Loué,  le  24  Nivôfe  An  II  [i3  Jan- 
vier 1794]  (/  ,  victime  des  fureurs  révolutionnaires.  Lu  1789,  il  figura  dans  l'Af- 
femblée  générale  de  l'ordre  de  la  Koblefle,  ainfi  que  l'es  deux  fils  : 

1.  Jean-Marie-Claude-Scévole,  qui  fuit. 

2.  Augustin-François,  auteurde  la  branche  cadette,  né  à  Angers,  paroifle  Saint- 

Maurice,  le  if>  Août  1761  (m),  fut  Cadet-Gentilhomme  au  régiment  d'Agc- 
nois  le  20  Janvier  1 78  t ,  Sous-Lieutenant  le  1"  Décembre  même  année,  corn- 


(a)  Ainfi  qualifié  Écuyer,  Seigneu 

de  Li\ 

onnière,  d 

ns  l'a£e  départage  de  la  1 

icccflion  d 

du   11 

iriage,  fon 

acte  du  décès,  &c. 

(6)  (c)  Expéditions 

(d)  Extrait  de  baptême. 

(e)  C011tr.it  de  mariage. 

;/,Vo.r,au  chapitre  Au.iancf.s,  1 

article 

l.l     M.MIIÊ. 

,»■)  Aflcde  décès. 

[h)   Qualifié  Ecuyer,   Seigneur    di 

1  ivoii 

lière,    dans 

nombre  d'actes  authenti 

mes,  entr 

apures  dans 
i  :1a  tifs  aux  liefs  des  Bureaux  &  de  Maubran,  paroill'c  de  Saint-Pierre  de  Cholet,  liufs  que  Urbain  Le  Co 
nuit  de  lui  à  foi  Ov  hommage. 

(i)  Extrait  de  baptême. 

(;')  (A)  Contrat  de  mariage.  Voir  en  outre,  au  chapitre  Ai  i  iances,  lu  paragraphe  ayant  trait  aux  Haï 
i,n  Marais. 

(/)  Acte  de  de.es. 

(m)  État  civil,  regiflres  de  Saint-Maurice  d'Angers,  n°  —,  fol.  19  verfo. 
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parut  en  1789  aux  Aflémblées  de  l'ordre  de  la  Noblel.c,  puis  émigra  en 
171)1.  Breveté  Cher  de  bataillon  avec  rang  du  29  Janvier  1 8 1 5 ,  il  obtint  en 
outre  la  croix  de  Saint-Louis  le  27  Décembre  fuivant.  En  émigration,  il  lit 
la  campagne  de  1792  a  l'armée  des  Princes,  comme  Fourrier,  dans  la  com- 
pagnie formée  des  (  Mticiers  du  régiment  d'Agenois,  &  les  campagnes  de  179:-! 
a  1S01  dans  les  Challeurs  nobles,  a  l'armée  de  Coudé.  Enfin,  il  fervit  en 
181 5  dans  les  Volontaires  royaux  de  l'Oued,  Tous  les  ordres  du  Baron d'An- 
digné  (a).  Théodore  Anne,  dans  VHiJlolre  de  l'ordre  de  Saint-Louis,  donne- 
les  mêmes  détails  <>x  ajoute  qu'il  lit  trois  campagnes  en  Amérique,  une  à 
l'armée  des  Princes  &  deux  a  l'armée  de  Coude  (/>).  11  mourut  le  29  Juin 
1840,  &  s'était  marie  deux  fois:  en  1804,  à  I.ouile  de  Launay  de  la  Mo- 
thaye  (c);  en  1810,  à  Félicité  de  Boylesve  de  la  Maurousière  (d),  dont 
il  eut  : 

I.  Augustin-Clai  de,  né  le  6  Juillet  i8i3,  au  château  de  la  Cailletterie,  com- 

mune de  la  Meignanne  (Maine-&-Loire),  marie,  le  8  Août   18^7,  a  Julie 

COCQU EBERT   DE    Ni  UVILLE  (c';  ,    dont  : 

Auguste,  né  le  28  Décembre  t838,  a  Lorient,  ^x  mort  dans  la  même 
ville  le  11   Novembre  i8q5. 

II.  Etienne-Scévole,  ne  le  6  Mars  i8i5,  au  château  de  la  Cailletterie. 

III.  Charles-François,  Officier  au  GL  challeurs,  ne  le  20  Juin  1817,  au  châ- 
teau de  la  Cailletterie,  marie,  le  7  Janvier  i852,  a  Lucie-Marie  Hoc- 
quart  (f  .  De  l'on  union  l'ont  ill'us  : 

1.  André-Charles-Marie-Timoléon,  né  le  12  Juin  i853,  paroilTe  Saint- 

Pierre  de  Nantes. 

2.  Maurice-Charles-Scévole,  né  ie  18  Septembre  i855,  paroiflé  Saint- 

Pierre  de  Nantes. 

IV.  Marin-Pierre-Clément,  né  le  24  Juin  1820,  au  château  de  la  Cailletterie, 
marie  en  i85o  a  Léonie  Le  Beau.  11  mourut,  à  Amélie-les-Bains  (Pyré- 
nées-Orientales), le  10  Mars  18(0,  laill'ant  plufieurs  ouvrages  littéraires 
fort  apprécies.  11  était  membre  de  la  Société  des  Gens  de  lettres.  11  lailla  deux 
filles  : 

1.  Marie,  née  le  18  Juillet  i85o,  à  Paris,  paroiflé  de  la  Madeleine,  morte, 

a  Angers,  le  3   Janvier  1868. 

2.  Félicité,   née  le    i<">  Avril    18.Î2,   a   Angers,    paroiflé    Notre-Dame, 

morte,  dans  la  même  ville,  le  17  Juillet  1872. 

V.  Félicité,  née  le  27  Août  181  1,  au  château  de  la  Cailletterie,  morte  en  1846 

lleligieufe  a  l'Oratoire  d'Angers. 

VI.  Geneviève,  née  le  3o  Janvier  1819,  au  château  de  la  Cailletterie,  mariée 
en  [838  à  Léon-Daniel  de  Joannis  (g),  Lieutenant  de  vailleau  &  Che- 
valier de  la  Légion  d'honneur,  dont  poflérité. 

3.  François-Prudent,    né   le  29  Décembre  1754,  paroiflé  Saint-Maurice  d'An- 

gers, décédé  en  Janvier  1735. 

4.  Prosl'I  r-René,  ne  le  7  Mai   17?..,  paroill'e  Saint  Maurice  d'Angers,  décédé  le 


Hem 


(a)  Expédition  des  utilités  matricules  .x  documents  dépofés  aux  Archives  du  Miniflèredela  guerre. 

(b  A.  .Mazas  >X  Théodore  Anne,  Hijloire  de  l'ordre  militaire  de  Saint  Louis,  t.    III,  p.  435. 

u-i  lit  Launay  nt:  /a  Motuaye.  Voir,  au  chapitre  Alliances,  l'article  qui  concerne  cette  famille. 

(d)  Ds  Boylesve.  Voir  ibid. 

(e~<    C.OCQUF.BERT    DF.  NEUVILLE.    Voir  ibid. 

(f)  Hoci;u.\rt.  Voir  ibid. 
{g)  De  Joannis.  Voir  ibid.. 
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5.   Prudence-Perrine,  née  11-  2  Septembre   1736,  paroifle  Saint-JVÎaurice  d'An- 
gers, morte  le  16  Février   1822,  au  château  de  la  Cailletterie. 

VII.   DEGRÉ. 

Jean-Marie-Claude-Scévoi.e,  Écuyer,  Seigneur  de  Livonnière,  Franc-Palais, 
Luzé,  la  BoifTièrc  &  autres  lieux  a),  Lieutenant  d'infanterie  au  régiment  de  Conti 
en  1770,  lit  partie,  avec  l'on  père  ^v  lbn  frère  Augustin-François,  des  membres  de 
l'Aflemblée  de  la  Nohlelle  en  1789(6).  Ne,  paroifle  Saint-Maurice  d'Angers,  le  25 
Juillet  1753  (e),  il  époufa,  le  25  Avril  178c),  Marie-Geneviève  Bouin  de  Marigny  {d), 
fille  de  Jean-Fortuné  Bouin  deMarigny,  Seigneur  d'Oiré,  la  Fuye,  Chanteloup  & 
autres  lieux,  Prieur  commendataire  du  prieure  de  Marlilly,  Confeiller  du  Roi, 
Prelident  de  l'Élection  de  Chàtellerault.  Jean-Marie- Claude-Scévole  mourut,  au 
chàteaude  Franc-Palais  (Indre-&-Loire),  le  20  Mai  1 8 1 6  (e),  laiffant  de  lbn  mariage: 

1.  Scévole,  qui  luit. 

2.  Clémentine-Marie,  née  le  11  Novembre  1786,  au  château  de  Franc-Palais, 

mariée  en  1812  a  Mann  de  Boylesve  de  la  Maurousière  (/),  dont  elle  eut 
un  lils,  le  II.  P.  de  Boylesve,  de  la  Compagnie  de  Jéfus.  Elle  mourut,  a 
Fribourg  (Suifle),  le  24  Mars  1837. 

3.  Marie-Virginie,  née  le  9  Décembre  1791,  au  château  de  Franc-Palais,  unie 

en  i8i5  à  Théodore  de  Vallois  de  Roziers  (g);  plufieurs  entants  font  iflus 
de  ce  mariage.  Elle  eit  morte,  a  Franc-Palais,  le  7  Mars  i8G3. 

VIII.  DEGRÉ. 

Scévole,  ne,  a  Jaulnay  (Touraine),  le  29  Mars  17S2  {h),  marie,  le  27  Pluviôfe 
An  Xlll  .iô  Février  i8o5),  à  Adélaïde  de  Launay  de  la  Mothaye  (z),  fille  de 
Louis-Pierre  ni-:  Launay,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Mothaye,  ^  de  Flavie  de  Mé- 
nardeau.  11  mourut,  au  château  de  Chavigné,  commune  de  Brion  Maine-cv-Loire), 
le  22  Décembre  i855,  ayant  eu  cinq  enfants  : 

1.  Scévole-Claude-Armand,  qui  fuit. 

2.  Adélaïde,  née  le  26  Lévrier  i8oô,  a  Beaufort-en-Vallée,  mariée,   le    12  Mai 

i835,  à  Alexandre-François-Robert  Le  Noir  de  la  Cochetière,  dont  110m- 
breule  pollente  (j). 

3.  Prudence-Marie,  née   le  22  Juillet   1807,  au  château  de  Chavigné,  décédéc 

le  3  Décembre  1840. 

4.  Clémentine-Marie,  née  le  9  Janvier  1812,  au  château  de  Chavigné,  mariée, 

le  i2  Octobre  1840,  à  Jofcph-Édouard  de  La  Motte  m:  la  Motterouge, 
defeendant  en  juveignerie  de  la  Maifon  de  Dinan   /.y,  Généra]  de  divifion, 

(0)  Qualifié  Kcuycr,  Sieur  Je  Livonnière,  Seigneur  de  Franc-Palais  &  Luzé,  dans  l'acte  de  baptême  de  Ion 
fils,  dans  la  lettre  de  convocation  aux  féances  de  l'ordre  de  la  Nohlelle,  &  dans  l'acte  d'ellimation  de  la  terre, 
iiet  &  leiyneurie  de  Franc-Palais  .Touraine),  a  lui  donnée  en  dot  par  Ion  |  ère.  Cet  acte  fut  paile,  le  17  Avril 
1781,  dans  le  but  de  l'avoir  li  les  autres  biens  de  Pierre-André  fulliraient  pour  la  part  des  cadets.  La  terre 
fief  &  feigneurie  de  Franc-Palais,  droits  feigneuriaux  &  féodaux,  v  étaient  évalués,  déduction  laite  des  charges! 
a  102,000  francs.  Jean-Marie  était  lils  aine  &  principal  héritier  Noble. 

^b)  Lettre  de  convocation  aux  États  généraux,  lignée  Koulée,  Premier  Huillier  audiencier  d'Angers. 

(c)  Extrait  de  baptême. 

(d)  Contrat  de  mariage.  Voir,  au  chapitre  Alliances,  l'article  concernant  les  Bouin  de  Marigny. 

(e)  Acte  de  décès. 

(/;  {g)  De  Boylesve.  -  De  Vallois  de  Roziers.  Confulter,  fur  ces  deux  Maifons,  le  chapitre  \\  liances 

(h)  Acte  de  naillance. 

(0  Contrat  de  mariage.  Voir,  au  chapitre  Alliances,  le  palfagc  relatif  aux  de  Launay  de  la  Mothaye. 

0;  Le  Noir  delà  Cochetière.  Voir  le  chapitre  Alliances. 

(/'0  De  La  Motterouge.  Confulter,  fur  cette  Maifon,  le  chapitre  Au  un  !  s. 
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Députe  des  Côtes-du-Nord  (1869),  Grand-croix  de  la  Lésion  d'honneur, 
Grand  Officier  du  Medjidié  (Turquie;,  des  Saints  Maurice  X  1. a/are  (Sar- 
daigne),  Grand-croix  de  Saint-Staniilas  (Rulfie  ,  Chevalier-compagnon  du 
très-honorable  ordre  du  Bain  (Angleterre),  &c,  Commandant  en  chef  de 
l'armée  de  la  Loire  1  1870,  &  l'un  des  membres  du  Confeil  de  guerre 
inllitué  pour  juger  le  .Maréchal  Bazaine  (187J).  Mort  le  29  Janvier  [883. 
5.  Rosalie-Augustine,  née  le  7  Mai  i8i3,  au  château  de  Chavigné,  reçue  Dame 
ChanoinefTe  du  Chapitre  noble  de  Sainte- Anne  de  Munich  (Bavière),  le 
3i  Décembre  i85y(fl). 

IX.  DEGRÉ. 
Scévole-Claude-Armand,  né,  au  château  de  Chavigné,  le  25  Août  1816  (b),  ma- 
rié, le  18  Septembre  (844,  a  Mélanie-Clemence  Chol  de  Torpanne  (c).  Ce  fut  par 
cette  alliance  qu'entra  dans  la  Maifon  de  Livonniere  l'antique  baronnie  d'Avrillé, 
dont  Louis  de  Bourbon,  Comte  de  Vendôme,  rendait  aveu  au  Roi  René  en  144?, 
ainli  qu'il  confie  de  l'original  même  de  ce  titre,  clafië  dans  les  archives  du  château 
de  Chavigné.  Scévole-Claude-Armand  mourut,  audit  lieu,  le  9  Août  1847,  ayant 
eu  de  fon  mariage  un  fils,  qui  fuit. 

X.  DEGRÉ. 

Scévole-René-Marie  Pocquet  de  Livonniere,  chef  actuel  de  la  famille,  né  à 
Beaufort-en- Vallée  (Maine-&-Loire)  le  17  Novembre  i8q5  (d),  X  titre  Comte  romain 
héréditaire  par  un  Bref  de  Sa  Sainteté  Pie  IX,  du  i5  Février  1870  ,<.".  Nommé- 
cette  même  année,  le  9  Août,  Capitaine  de  mobiles,  il  a  fait  la  campagne  de 
France  dans  les  rangs  du  2e  bataillon  du  29e  régiment  celui  de  Maine-&-Loire). 
Capitaine  au  71e  régiment  territorial  d'infanterie,  avec  rang  du  28  Septembre  1 S-5 . 
11  s  ell  uni,  le  3  Juin  1874,  à  Cécile-Marie-Angèle  Tassin  de  Bkaumont  (/"),  née 
le  8  Juillet  1 S  ?  4  à  Orléans.  De  ce  mariage  font  ill'us  : 

1.  Scévole-Claude-Louis-Marie-Joseph,  né  le  22  Septembre  1876  à  Orléans. 

2.  Maurice-Alkxandrk-Marik-Josfph,  né  le  11  Janvier  1878  à  Orléans. 

3.  Jeanne-Marie-Josèphe-Rosalie-Angèle,  née  le  S  Mai  1N75  à  Orléans. 

4.  RENÉE-LouiSE-MARiE-JosÈPHE-CLÉMENTiNE,née  le  il  Janvier  1881  à  Orléans. 


ALLIANCES 
des  POCQUET  de   LIVONNIERE. 
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Vers   i45o.  —   Lk  COUSTURIKR  {Anjou). 
D'Azur  à  trois  Rofea  d'Or. 

Maifon  noble,  (-teinte  depuis  plulicurs  ficelés  &  fur  laquelle  on  polR-do  peu 

Sources.  —  Audouys,  Armoriai  d'Anjou,  mil",  n"  094  de  la  bibliothèque 

Angers,  1"  42  recto. 


(a)  Titre  original.     U'\  Acte  de  naiflance. 

Kl  Contrat  de  mariage.  Voir,  aux  Ai  i.iancks,  le  pa  liage  concernant  les  Chol  de   I  orpanni  . 
[d]  Acte  de  naillancc.     [<?)  Original  en  parchemin,  enrcgillré  au  Seg.  di  Slato,  n"  57004. 
i/l  Contrat  Je  mariage.  Voir,  au  chapitre  Ai.man-i  i-.s,  l'article  relatif  aux  Tassin  lie  Bi  m  nu 


Regi/lre  feptièmt 


ro 
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Vers  i5oo.  —  L'ENFANT  [Anjou  &  Bretagne),  Seigneurs  de  l'Ouzil,  la  Roulliè*-e  &  la  Frcfnaye. 
D'Azur  à  une  Bande  d'Argent  côtoyée  de  deux  Calices  d'Or. 

Ils  furent  en   1670  reconnus  Nobles  d'extraction  avec  fix  générations. 

Honnkurs  et  Charges. — Jehan,  Échevin  perpétuel  d'Angers,  1404;  11:1 
Brigadier  de  cavalerie,  4  Août  1770  ;  une  tille  à  Saint-Cyr,  1787. 

Ai  lunchs.  —  Jean  Itr,  a  Guillemette  Pocquf.t  de  Livonnière,  vers  i5oo; 
Jean  II,  a  Claude  d'Orvaulx,  1626. 

Sourci  s.  —  Thorode  ,  Collection  de  notes  fur  les  familles  de  l'Anjou,  mil. 
n"  1004  de  la  Bibliothèque  d'Angers,  t.  XI;  —  Almanach  royal  Ac  1779, 
p.   ix2]  —  P.  de  Courcy,  Nobiliaire  de  Bretagne,  t.  I,  p.  282. 


1610.—  CHASTEAI 


Av.--  it  i56o.  —  Le  MOYNE  [Anjou),  Seigneurs  du  Margat,  de  Hellant  &  du  Port. 
De  Sable  a  trois  Fa/ces  d  Or. 
Les  leuls  renfeignements  recueillis  lui  cette  Maifon,  font  les  luivants  :  dés 
1  3G5,  contrat  d'acquêt  du  fief  du  Port,  lis  en  Contigné  ,  par  Jehan,  Écuyer, 
devant  Sebille,  Notaire  ;\  Chàteauneuf;  —  avant  i5ôo,  Françoise  epoufe 
Claude  Pocquetde  Livonnière; — en  1645,  Thomas,  Écuyer,  rend  aveu  comme 
homme  de  foi  l'impie  a  Jeanne  de  Laval,  Comtelle  de  Vendôme  &  Dame  de  la 
Boueie,  pour  l'on  fief  de  Hellant;  —  Mathurin  ,  Chapelain  de  l'églife  d'An- 
gers, y  fonde  en  i5i5  la  chapelle  Saint-Mailuu  in. 

Sources.  —  Archives  de  Maine-&-Loire,  férié  E,  n°3i36;  —  Audouys, 
Armoriai  d'Anjou,  f"  121   verlo;  —Thorode,  loc.  cit.,  t.  XIII. 

I   (Anjou),  Seigneurs  de  la  Maubretière,  des  Moulins,  du    Petit-Pineau  & 

du  Pré. 
D'Azur  à  une  Tour  d'Argent,  crénelée  &  donjonnee. 

On  connaît  feulement,  de  cette  famille,  les  perlonnages  fuivants  :  Meffire 
Iehan,  Prêtre,  cité  dans  un  contrat  de  vente  paflé  le  14  Novembre  1468  parle 
Roux,  Notaire  à  Klailon;  —  René,  Sieur  du  Petit-Pineau  &  du  Pré,  Avocat 
au  Prélidial  d'Angers  en  1570;  —  Mathurin,  Sieur  de  la  Maubretière,  qui,  le 
20  Juin  161  3,  partageait,  avec  Ion  frère  Pierre,  Sieur  des  Moulins,  la  fuc- 
ceflion  paternelle,  par-devant  René  Serezin,  Notaire;!  Angers. 

Alliances.  —  Pi-hrine,  à  Claude  Pocquet  de    Livonnière,  vers  Kiio;   — 

Marie,  en  1690,  a  Philippe  Guillemot  de   Lazigny,  Confeiller  du   Roi  &  Ue- 

ceveur  au  grenier  à  ici  d'Angers. 

Archives  de  Mai ne-&- Loire,  férié  E,  n°  iq5o;  —  Audouys,  Tables  chronologiques  6e 

généalogiques  des  Officiers  civils  &  des  Magiftrats  d'Angers,  mil',  n"  9  1  9  de  la  Bibliothèque  Je  celte 

ville, fu  568  reclo;  —  d'Hozier,  Armoriai  des  généralités,  Touraine.  f'  1208. 

,649.  —  QUENTIN  [Anjou),  Seigneurs  de  la  Goutlerie,  laViennière,  la  Pafturerie,  les  Aillères, 

les  Bureaux,   Fauquerie,    la  Roche,  Vildé,  la  Tarancherie,  Maille,  la   Mulonniere  &  Gaujac. 

De  Sable  au  Chevron  d'Argent,  accompagné  de  trois  Mdcles  de  même. 

Famille  dont  l'un  des  plus  anciens  membres  fut  René,  Sieur  de  la  Goull'eric, 
I  icencié  es  lois  vers  1480,  mort  en  1  5 56. 

Honneurs  et  Charges.  —  Guillaume,  Chapelain  de  l'églife  d'Anger.-,,  1529; 

—  Robert,  Chanoine  de  Saint-Martin,  même  ville,  1  556  ;  —  René,  Receveur 
des  domaines  a  Château-Gonthier,  puis  Avocat  du  Roi,  1  59 1  ;  —  Abkl,  Séné- 
chal de  Chemillé,  1628;  — Jean,  Confeiller  du  Roi  à  l'Élection dudit lieu,  1G67; 

—  Pierre,  Prélîdent  au  grenier  à  fel  de  Craon,  1720. 
Alliances.  — Charlotte,  à  René  de  Champagne,   Écuyer,  1600;  —  Cathe- 
rine, a  Jean  de  Tessé.  Écuyer,   1645  ;—  Marie,  a  Guillaume  Pocquet  de  Li- 
vonnière, JoJuin   1640;  —  Pierre,  a  Honorée  de  Chabrillant,  i65o;  —Marie,  a   Louis  d'Au- 
bigny,  Chevalier. 

Sources.—  Archives  de  Maine-et-Loire,  l'erie  E,  n"  0704;  —  Audouys,  Familles  d'Anjou,  t.  V, 
f"  280,  mit.  n°  ioo5dela  Bibliothèque  d'Angers;  —  Idem,  Armoriai  d'Anjou, P  144  verfo; —  Tho- 
rode, loc.  cit.,  t.  XV. 
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i65o.  —  Du   PORT  (Anjou),  Seigneurs  dudit  lieu,  de  la  Haie-Joulain   À  de  la  Marre. 
D'Argent  à  trois  Trèfles  de  Sable,  2  S  \,&au  Croijfant  de  Gueules,  en  abîme. 

Connus  des  i35o,  ils  paraiirent  avoir  pour  auteur  commun  Joulain  [Julien], 
Sieur  du  Port  «Si  de  la  Haie-Joulain,  qualifié  Chevalier  dans  un  titre  de  i37i. 
Partage  Noble  de  fa  fucceflion  eut  lieu  entre  fes  enfants,  Joulain  II,  Écuyer,  «Se 
Perrine,  Damoifelle,  le  12  Novembre  i3otJ,  devant  les  Notaires  Maurice  Le 
Rouge  &  André  Tarin,  de  Martigné. 

Honneurs  et  Charges.  —  François,  Confeillerdu  Roi  au  Siège  de  la  Pré- 
vôté d'Angers,  1G21; —  Louis  Ier,  Échevindela  même  ville  le  i"  Mai  1640; 
—  Pierre,  fon  père,  y   avait  été  nommé  Juge  Conful  en  i6?j. 

Alliances.  —  Louis   Ier,   à    Marie   Grimaudet  de    Rochedouet,    i6i5;  — 
Louis  II,  à  Françoife  Pocquet  de  Livonnière,  i65o;  —  Françoise,  à  François  Bault  de  Beauj 
Écuyer,    1700. 

Sources.  —  Archives  de  Maine-&- Loire,  férié  E,  n°2365; — Thorode,  loc.cit.,X.   VI;  —  Au- 
louys,    Familles  d'Anjou,   t.  I,  1"  56-2;  —  Idem,  Tables  chronologiques  «S:  généalogiques  des  OH 
eiers  civils  év  des  Magiflrats  d'Angers,  mil.  n°  919,  I    298  verfo;  —  d'Hozier,   Armori 
ralités,  Touraine,  f"  973 

QUATRFMRAT  (Anjou),  Seigneurs  du  Pin.  —  Armes  inconnues 


Ce  que  l'on  fait  d'eux  efl  tort  incomplet.  Guillaume,  le  premier  dont  l'exif- 
tence  foit  attellee  ,  fut  Avocat  au  Préfidial  d'Angers.  Il  vivait  des  1490.  Gilles 
Ménage  en  a  parlé  dans  les  termes  fuivants  :  «  Qjiatrembat  ell  une  ancienne 
•■  famille  d'Angers.  Il  ell  fait  mention  en  i5oS,  dans  le  procès-verbal  de  la 
«  Coutume  d'Anjou,  au  chapitre  de  la  NobletTe,  d'un  Guillaume  Quatremhat, 
0  Avocat  à  Angers.   » 

Honneurs  ei  Charges.  — Guillaume  alïîfta,  le  28  Septembre  i5o8,  parmi 
les  Représentants  de  l'ordre  de  la  Noblelle,  à  l'alTemblée  tenue  à  Angers  pour 
l'acceptation  ci;  la  publication  des  Coutumes  d'Anjou  ;  il  y  figurait  comme  Pro- 
cureur de  Jacques  d'Efpinay,  Chevalier,  Seigneur  de  Segré;  —  Noble  homme  André  Ier,  Con- 
l'eiller  du  Roi  &  Lieutenant  au  grenier  à  fel  d'Angers,  1628  ;  —  Pierre,  Chanoine  de  Blaifon  .  décédé 
en  1666;  —  André. II,  Avocat  au  Parlement  de  Rennes,  1680;  —  Denis,  Ollicier  dans  la  milice 
angevine,  1778. 

Alliances. —  André,  à  Renée  Frain  du  Plantys,  18  Janvier  1 656 ;  —  Renée,  à  Claude  Pocquet 
dk  Livonnière,  2G  Août  1080;  —  Anne,  le  7  Janvier  1694,  à  Claude-Gilles  de  Volaine  de  Grazigny 
ou  Grézigny,  Écuyer,  Sieur  dudit  lieu,  Chevalier  de  Saint-Louis  &  Lieutenant-colonel  du  régiment 
de  Cruilol. 

Sources.  — Archives  de  Maine-et-Loire,  férié  E,  lettre  Q;  —  Audouys,  Tables  chronologiques 
&  généalogiques  des  Oihuers  civils  &  des  Magiflrats  d'Angers,  f  .S28  retto;  —  Idem,  Familles 
d'Anjou,  t.  XII,  f"  172  verlo;  —  Archives  de  la  Mairie  d'Angers,  GG.  i3q;  —  Gilles  Ménage,  Re- 
marques fur  la  Vie  de  Guillaume  Ménage,  p.  490; —  Coutumes  du  pays  &  duché  d'Anjou,  Pro- 
cès-Verbal, édition  de  1244,  fet  ciiij  reclo;  —  État  civil  de  la  commune  de  Blaifon;  —  Mazas, 
Hijloire  de  l'ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis,  t.  I,  p.  120. 

1700.—  RIOLLAN    (Anjou),  Seigneurs  de  la  Marfaulaye. 

D'Azur  au  Chevron  d'Or,  accompagne  en  chef  de  deux  Étoiles  d'Argent,  &  en  pointe  d'une  Rofe 

de  même. 


Il  €1 


Ou  n'a  pu  railcmhlcr  fur  cette  famille  que  les  renfeignements  ci-après  : 
Honneurs  et  Charges.  —  Martial,  Prêtre.  Prieur  de  Chênehutte,  1617- 
1626;  —  Paul,  Prêtre,  Doyen  de  Jalais  en  i65o,  mort  en  1Ô87;  —  Guu- 
aume  Lr,  Confeillerdu  Roi,  Ailelleura  l'hôtel  de  ville  d'Angers,  1687;  —  Guil- 
.aume  II,  Confeiller  au  Préfidial  dudit  lieu,  puis  Échevin  même  localité,  le 
rr  Mai  1698;  —  Alexandre,  Confeiller  du  Roi  c<  Contrôleur  au  grenier  à 
el  de  Beaufort-en-Vallée,  1701. 

Alliances.   —  Guillaume    II,  à   Marie-Renée    Pocquet   dk    Livonnière, 
io  Mars  1700;  —  Marie-Anne,  à  René-Claude-Robert   des  Mai,,  hais;  elle 
était  veuve  en  1 707. 

Sources.  —  Archives  de    Maine-et-Loire,    férié  E,   lettre  R:  —   Thorode,  loc.  cit.,  t.  XVI ;  — 
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d'Hozier,  Armoriai  des  généralités,  Touraine,  f'«  68  &  584;  —  Protocoles  de  1  ierre  Caternault, 
Notaire  a  Angers,  acte  du  20  Juin  1701,  maintenant  en  l'étude  de  Me  Souchay,  même  ville, —  Cé- 
leitin  Port,  Diâionnaire  hijlorique  de Mainc-&-Loire,  t.  I,  p.  680  &  689. 

172(1.—  Le   MARIÉ  (Anjou).  Seigneurs  de  l'Efpinay,  Colardon,    Longchamps,  la   Rouffelicrc, 

Moittortier,  la  Monnaye,  la  Crolibnnière  &  la  Roche-Jacquelin. 

D'Azur  à  trois  Lof  anges  d'Or,  2  &  1. 

Connus  depuis  1490,  année  on  Jean  Le  Marié,  Sieur  delà  Roche-Jacquelin, 
comparut  a  la  montre  de  l'arrière- ban  d'Anjou. 

Honneurs  et  Charges.  —  Six  Confeillers au  Préfidial  d'Angers  :  1.  Fran- 
çois, 1608;  2.  PHiui'PEler,  1634;  3.  Joseph,  1G81  54.  Philippe-Joseph  Ier,  1714; 
5.  François-Joseph,  i756;  6.  Philippe-Joseph  II,  décédé  le  24  Mai  1780; 
—  deux  Échevins,  dont  le  dernier  perpétuel,  de  l'hôtel  de  ville  d'Angers: 
1 .  Pierre,  161 1  ;  2.  René,  1710  ;  —  un  Gouverneur  de  la  ville  &  du  château  de 
a  fort  :  Philippe  II,  itJ65;  —  un  Sénéchal  dudit  lieu  :  Gaucher-Pierue, 
1690;  — un  Capitaine  de  vailleau  :  Philippe  III,  i6g3;  —  un  Chanoine  de 
life  d'Angers  :  Claude,  i6y5. 
Alliances.  —  Marie,  en  .  004,  à  Pierre  de  Sarra,  Sieur  de  la  Butte;—  Philippe-Pierre,  le  2  Juillet 
I0j5,à  Françoile  deJousselin;  — Anne,  en  1  656,  à  Urbain  de  Chambes  de  Maridor-Montsoreau, 
Chevalier,  Marquis  d'Avoir,  Seigneur  dudit  lieu,  &  qui,  dernier  de  Ion  nom  ,  lut  tué  quelques  mois 
plus  tard,  en  1(07,  au  liège  de  Montmédy  (a);  —  Philippe,  Capitaine  de  vailleau  ,  a  Louife  de  Coe- 
taudon,  1  680  ;  —  Gaucher-Pierre,  le  2  1  Octobre  1  693,  a  Jacquine  Thomas  de  Fon  ienav  ;  —  Marie- 
Anne,  à  Jean-André  Poc.oti.i  ni:  Livonnière,  1  5  Juillet  1726;  —  Françoise,  en  1740,  à  Jean-Baptilte 
Ménage,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Morimere. 

Sources.  —  Audouys,  Recherches  généalogiques  lur  les  familles  d'Anjou  ,  mil.  n°  ioo5  de  la  Bi- 
bliothèque d'Angers,  t.  I,  I"  63  1  ;— Thorode,  loc.  cit.,  t.  XII  ,—  Gilles  Ménage,  Remarques  fur  la 
Vie  de  Guillaume  Ménage,  p.  204  eX  3oo;  —  Notes  &  tableaux  généalogiques  ùir  les  familles 
d'Anjou,  mil.  11°  ioo3de  la  Bibliothèque  d'Angers,  2»  carton,  lettre  C,  dofïicr  Chambes;  —  Au- 
douys, Armoriai  d'Anjou  ,  f°  125  vcrlb. 


752.—  HAMEAU  {Anjou  X  Touraine),  Seigneurs  du  Marais,  la  Rouffelière,  le  Haut-Pleflïs, 

Franc- Palais  &  Luzé. 

D'Azur  au  Chevron  d'Argent,  accompagné  en  chef  de  deux  Gerbes  d'Or,  lices  de  même, 

&  en  pointe  d'une  Étoile  aujfi  d'Or. 

Un  de  leurs  plus  anciens  membres  tut  Jehan,  Sieur  du  Marais,  tief  dont  il  lit 
l'acquiiition  le  19  Septembre  i553,  par-devant  Nicolas  Pellier,  Notaire  au 
Mans. 

Honneurs  et  Charges.  —  Pierre  I«,  Échevin  d'Angers,  1628;— Pierre  II, 
Juge  contre-garde  de  la.Monnaie  de  cette  ville;  —Guillaume  I",  Confeillerau 
Préfidial  dudit  lieu,  1696;  —  Pierre  III,  Chanoine  de  Saint-Pierre,  même 
localité,  1699,  puis  Prieur  de  Pelevent,  décédé  en  1739 ;  —Guillaume  H,  éga- 
lement Confciller  au  Préfidial,  1740;  — Pierre  IV,  Prêtre,  Sous-doyen  de 
Saint-Martin  de  'fours,  1741. 
Alliances.  —  Guillaume  l",  a  Françoife  d'Hkliand,  22  Juin  168S;—  Renée,  a  Nicolas  de  Bé- 
liers, vers  1690;  —  Guillaume  11,  1":  a  Marie- Elilabeth  de  Barnabe,  en  Mai  1696;  2".  à  Renée  du 
Quellenec,  le  i5  Mars  1716;—  Renée- Louise,  ij  Février  1741,  a  Jean-Baptilte  de  Dieusie, 
Ecuyer;.— Prudence- Louise,  a  Pierre-André-Claude-Scévole  Pocquei  de  Livonnière,  26  Septembre 
1722;  —  Marie-Perrine,  9  Février  1762,  a  Théodore-Jean-Baptiflo  de  Ravenel,  Chevalier  Sieur 
du  Bois-Tilleul  &  Confeillerau  Parlement  de  Bretagne. 

Sources.  —Archives  de  Maine-&- Loire,  leric  E,  n"  2800;  —  Thorode,  loc.  cit.,  t.  X  ;  —  Au- 
douys, Recherches  généalogiques  fur  les  familles  d'Anjou,  t.  I,f»563;  -  Idem,  Armoriai  d'Anjou, 
V  93  verlo;  —  Protocoles  de  Pierre  Caternault ,  Notaire  a  Angers,  contrat  de  mariage  de  Guil- 
laume Hameau  X  de  Renée  du  Quellenec,  1710,  maintenant  en  l'étude  de  NE  Hedelin. 

(«)  Lillulhc  Mni.cn  ,1.  Chambes,  ordinaire  de  l'Angoumois,  remontai,  par  filiation  fume  jufqu'à  Pierre,  Chc 

v.hcren  .0,1.  Kle.all.aaux  :C é,  Vivonne,  Rohan,  Craon,   Maillé,  Polhjnac,  Chabot,  du  Bouchet-dcUour 

clics,  lalmont,  Marnlor,  la  Rochetoucault.  Châteaubriant,  I  aval-Montmorency,  &c.  Elle  portait  :  D'Azur  fané  de 
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loup,  la  lui 


MARIGNY  {Poitou),   Sei 
Oiré,  Courcouet,  Gaflines, 


.-lus   dudit  lieu  &  de  Noire,  Valence,  Chante- 
Conglantinière,  Nancré,  l'Ardoife,  etc. 


D\ 


[w  à  une  Foi  d'Argent  en  Fa/ce,  accompagnée  de  trois  Soleils  d'Or,  2  en  chef, 


vite 


Leur  filiation  fuivie  remonte  à  Guillaume  Bouin,  Sieur  de  Valence,  vivant 
à  la  lin  du  XIV  fiècle  &  qui  fonda  la  chapelle  de  Notre-Dame  de  Valence. 
—  Guillaume  11,  Ion  fils,  rendit  en  1447  aveu  de  ce  même  fief  à  la  feigneu- 
rie  de  Marmande.  —  Un  de  leurs  defeendants,  Georges  Bouin  de  la  Con- 
glantinière, prit  part,  en  Octobre  i55n,  au  rang  des  Nobles,  a  la  rédaction 
de  la  Coutume  du  Poitou. 

Honneurs  et  Charges. — Jean-François,  Garde  du  Roi,  1000;  —  Fortuné, 
Oflicier  de  cavalerie,  décédé  en  1690  des  fuites  de  Meffures  reçues  a  la  bataille 
de  Fleurus;  —  I. ouïs  F',  Sieur  de  Noire,  Confeiller  du  Roi,  Préfident  à  l'Élec- 
tion de  Chàtellcrault,  puis  Maire  perpétuel  de  celte  ville,  1696  ;  —  Lolis  II,  Lieutenant  général  du 
bailliage  de  Chilion  (Se  Secrétaire  du  Roi  près  la  Gourdes  aides,  mort  en  iy55  ;  —  Louis  III,  Lieu- 
tenant particulier  au  Bailliage  de  Chàtellcrault  vers  1720; —  François,  Oflicier,  tuéaufiége  de  Berg- 
op-Zoum  ,  1747;  —  J  ean-  Louis-François  ,  Lieutenant  général  a  Cliinon  ,  1732,  à  Tours,  1776, 
puis  Confeiller  d'État,  en  Mars  1782,  mort  le  19  Octobre  fuivant;  —  Jean-Fortuné,  Prieur  com- 
mendatairedu  prieure  de  Marlilly,  Confeiller  du  Roi  «Se  Préfidcnta  l'Élection  de  Chàtellerault,  1773; 
—  Marie- François,  Sieur  de  Noire,  Capitaine-commandant  au  régiment  d'Orléans-infa-nterie  et 
Chevalier  de  Saint-Louis,  178^  ;  —  Jean-Foutuné,  décédé  Adjudant  général  (Colonel)  en  1 7 c> 3  ;  — 
François- Fortuné,  Lieutenant  avant  1789  dans  le  régiment  d'Orléans-infanterie,  puis  Capitaine 
dans  la  légion  d' Indre-et-Loire,  181  1. 

Alliances.  —  Jean-François,  vers  i6o3,  à  1)"°  N....  de  La  Vergne;  —  Vincent,  à  Charlotte  de 
Viileret,  1660; —  Françoise,  à  Louis-Claude  Guillon,  Marquis  du  Rochecotte,  vers  1715;  — 
Madeleine,  en  1779,  à  Benoilt-Jean-Gabriel  RuzÉ,  Comte  d'Effiat,  Brigadier  des  armées  du  Roi 
le  5  Décembre  17S1,  retraité  Lieutenant  général  fous  la  Retlauration  ;  —  Marie-Geneviève, 
25  Avril    1780,  à  Jcan-Marie-Claude-Scévole  Pocquet  de  Livonnu.ui:. 

Sources.  —  Généalogie  de  la  famille,  — d'Hozier,  Armoriai  des  généralités,  Poitou,  f°  3(j5,  n°7o; 
p.  208. 
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1S04.  —  De  LAUNAY  (Maine,  Anjou  &  Bretagne),  Seigneurs  de  l'Aulnaye  et  de  la  Mothaye, 
de  Léchigné ,  Onglée,  Laumoitier,  la  Gautraye,  la  Fauveliere,  les  Landes,  la  Brollé,  Malde- 
meure, la  Bouchonnière ,  le  Mel'nil,  la  Balluere,  Morin,  la  Poupinière,  Gennes ,  la  Haie,  Cha- 
vigné,  Pontgirault,    puis    Barons    d'Hermette,   de  Chefneru  et  du    Frefne-d'Auton. 


D'Or  à  l'Auli 


xchée  de  Sinuplc, 
becqu 


ojlee  de 
membre 


deux  Aiglons 
'  de  Gueules. 


épie 


S  affrontés  de  Sable 


Dans  un  contrat  d'acquêt  du  icr  Juillet  14 18,  dont  l'original  (parchemin  avec 
feeau)  fait  partie  des  archives  du  château  de  la  Mothaye  (commune  de  Brion  , 
Maine-et-Loire),  appartenant  à  M.  Paul-Marie  de  Launayde  la  Mothaye,  on 

«  Sachent  tous,  que Jehan  de  Launay  ,  fils  de  feu  Simon  de  Launay, 

«  Écuyer,  Seigneur  de  l'Aulnaye  ,  en  la  paroillé  de  Chcmiré-le-Gaudin,...ctc.J  » 
(Sarthe).  Ce  palfage  prouve  donc  que  les  de  Launay  font  originaires  du  Maine 
N  tirent  leur  nom  du  fiel  de  l'Aulnaye,  au  lieu  de  l'avoir  tiré,  comme  on  l'a  dit 
jul'qu'ici,  d'une  autre  feigneurieainfi  appelée,  qui  dépendaitde  la  paroillé  d'An- 
dard,  filé  pies  d'Angers.  En  1499,  un  N....  de  l'Aulnav,  Seigneur  de  Gennes, 
comparut  a  i arnère-ban  d'Anjou,  montre  de  Baugé.  Aux  reformations  de  1667  &  de  1714,  cette 
famille  fut  reconnue  Noble  d'ancienne  extraction,  à  l'intendance  de  Tours.  File  avait  été  maintenue 
des  1  54  1  par  le  Sire  de  Préaux,  Commillaiic  Au  Roi  en  la  ville  du  Mans.  Ses  alliances ,  honneur 
peu  commun,  la  rattachent  a  deux  Maifons  royales  :  par  les  Billon,  a  celle  de  France  (  branche  de 
Bourbon-Vendôme),  par  les  Mauvile  &  les  Dixmicr  de  Chenon  d'Olbreufe,  à  celle  d'Angleterre 
(branche  de  Brunfwick-Lunebourg).  Sa  libation  fuivie  remonte,  fur  contrats  de  mariage,  à  i385. 

Honnuuus  et  Chargi  s.  —  Jean  Ier,  Confeiller  a  l'hôtel  de  ville  d'Angers,  1474  ;  —  Jean  II,  Che- 
valier de  Saint-Michel,  Gouverneur  de  Meaux  et  d'Évreux,  i56o  à  1  58.»  ;  —  Pierre,  Chevalier  de 
l'ordre  du  Roi,  Baron  du  Frefne-d'Auton  ùt  Lieutenant  général  du  Maréchal  de  Lavardin  à  la  ba- 
taille d'Ivry,  1590;  —  Catherine,  Prieure,  vers  itk>5,  de  Lencloiftre  ( Poitou),  prieuré  de  Fontc- 
vrault;—  Marie,  Grande  Prieure  a  l'abbaye  de  Fontcvrault,   1660;  — Gabriel,  Prieurde  la  Guil- 
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laumière  &  Chanoine  de  l'églife  d'Angers,  1739  ;  —  Louis,  ancien  Soldat  de  l'année  de  Condé  ft 
Chevalier  de  Saint-  Louis ,  1792;  —  Louis-François,  Officier  dans  la  Garde  royale,  démiffionnaire 
en  i83o;  —  Charles,  Colonel  du  8e  régiment  de  dragons,  Chevalier  de  Saint-Louis  «S:  Comman- 
deur de  la  Légion  d'honneur,  mort  en  1864  ;  —  Paul-Marie,  Officier  de  cavalerie  au  6"  chalfeurs. 

Alliances.  —  de  la  Hune,  1396;  dk  Montceaux,  i-|35;  de  Saint-Denis,  1402;  dk  la  Fontainb 
de  la  Mothaye,  i  5  2  i  ;  d'Ar'gy,  i  5  58  ;  de  la  Haye,  vers  i  585  ;  de  la  Ghandièhe,  iôi  5  ;  d'Andignk, 
i  (3  2  3  <Sc  i65o;  de  Sainte-Marthe,  vers  i63o;  de  Feuquerolles  ,  1 048  ;  de  Champagne,  1666;  dk 
Saint-Offange  ;  du  Bouchet;  de  Gouffier;  de  Lamotte-Baracé  de  Senonnes;  Menardf.au  de  Mau- 
breuil;  Huon  de  Kermadec  ;  de  Kerguisiau  ;  dk  Pastour  ;  de  la  Bretesche,  1735  ;  de  Sigonnkau, 
i  7-ï5  ;  de  blllon,  i7<)8;  pocquet  de  ll  vonnière  ,  i  804  c<  i  8o5  ;  l'espagneul  dela  plante,  j  8  2  3  ; 
de  Mauvise,  i 83 5  ;  Hai.na  du  Fuetay,  i85i. 

Sources.  — Gilles  Ménage,  Vie  de  Guillaume  Ménage,  p.  416  &  4 3 S  ;  —  Thorode ,  loc.  cit., 
t.  XI;  —  Audouys,  Armoriai  d'Anjou,  f"s  116  &  125  verlb;  —  Archives  de  la  famille;  —  P.  de 
Courcy,  Nobiliaire  de  Bretagne,  t.  II,  p-  82  ;  — Carré  de  Bufferolle,  Armoria!  de  Touraine,  p.  5a6; 
—  Cauvin,  Armoriai  du  diocèfe  du  Mans,  p.  i3o;  — de  Maude,  Effai  fur  l'Armoriai  de  l'ancien 
diocèfe  du  Mans.  p.  104;  —  Dreux  du  Radier,  Bibliothèque  hiftorique  &  critique  du  Poitou,  t  V 
p.  33,. 


810.  —  Dk  BOYLESVE  (Anjou),  Seigneurs  de  la  Mauroufière,  Goifmard,  la  Brizardière,  Marti- 
gné,  la  Bourdinière,  Auvers,  la  Thomalferie,  les  Roches,  la  Guérinière,  le  Saulay,  la  Gillière,  k 
Plantvs,  les  Gaudrayes,  Noirieux,  les  Aulneaux  &  Soucelles. 


D'Axur  à  trois  Sauti 


alaifés  d'Or;  au  Chef  d'Azur,  coufu  d'Or,  chargé  de  tn 
de  même.   Devise  :  Religio,  Patria. 


1  Fleurs  de  Lis 


Ces  Boylefve  occupent  un  des  premiers  rangs  parmi  les  Mailons  les  plus  re- 
nommées de  l'Anjou.  Une  tradition  de  famille  les  rattache  au  célèbre  perfon- 
nage  de  ce  nom  qui  fut  Prévôt  de  Paris  fous  Saint-Louis.  Kn  097,  Henri  IV 
récompenfa  l'un  d'eux,  Marin,  qui  lui  avait  rendu  comme  Lieutenant  gênerai 
'"  \njou,  puis  comme  particulier,  de  grands  fervices,  en  le  titrant  Chevaliei  cv 
utorifant  a  charger  de  trois  Fleurs  de  Lis  d'Or  le  chel  de  fes  armoiries. 
Honni  uns  et  Charges.  —  Jean,  qualifié  Chevalier  dans  un  acle  de  141)8  ; 
—  Etienne,  Secrétaire  du  Roi,  1570; —  Marin  H,  Chevalier,  Lieutenant 
général  des  Grands  Sénéchaux  d'Anjou  &  Cou  le  il  1er  d'État,  i5o8; —  Fiian- 
,  Chancelier  de  l'Univerfité  d'Angers  &  Chanoine  de  l'églife  de  ce  diocèfe,  161  3  ;  —  Michel, 
Chevalier  de  l'ordre  du  Roi  &  Gentilhomme  ordinaire  de  la  Chambre  de  S.  M.,  1G24;  —  trois 
Con Ici  11ers  au  Parlement  de  Bretagne  :  t.  Maurice,  161  1  ;  2.  Charles-Joseph,  1614;  3.  Chaules, 
i665  ;  —  Rini:  Lr,  Maire  perpétuel  &  Capitaine  général  d'Angers,  1637;  —  Gabriel,  Evêque  d'A- 
vranches,  1666;  — Marin  III.  Préfident  au  Siège  prélidial  d'Angers,  1686;  —  quatre  Confeil- 
lers  à  ce  même  Préfidial  :  1.  René  II,  i6i3;  2.  René  III,  1646;  3.  François  II,  1 6 S 5  ;  4 .  Fran- 
çois-Jacques Ier,  1712  ;  —  Ci  audi-.  Intendant  des  finances  &  Confeiller  du  Roi,  1654;  —  Nicolas, 
Chanoine  de  l'églife  d'Angers,  1693  ;  —  trois  Lieutenants  généraux  d'épée  de  ladite  ville  :  1.  Louis, 
1643;  2.  François  III,  1704  ;  3.  François-Jacques  II,  1  y  1 3  ;  —  Anne,  Capitaine  de  dragons  au 
régiment  de  Caylus,  1 71 5  ; — Marin  V,  Officier  au  régiment  de  la  marine,  17S0. 

Alliances. —  Marin  II,  en  1578,  à  Nicole  de  la  Thomasserie;  —  Mathurin,  à  Marie  le  Clerc 
(1624);  —  Louis,  8  Février  i02S,à  Perrine  dk  Born  ; —  Marin  IV,  à  Marie-Jacquine  Menak- 
deau  de  Maubreuil,  27  Mai  1686;  —  Gabrielle,  i  1  Décembre  1090,  à  Louis-Augullin  de  L'Espe- 
ronnière,  Seigneur  de  Vritz  <S:  Chevalier;  —  Françoise,  a  Pierre  Le  Roy  delà  Potherie,  9  Juin 
1Ô92;  Charles,  a  Louife-Françoife  Grimaudet  de  la  Croiserie,  icr  Octobre  1698  ;  —  Marie-Rosk- 

Françoise,  à  François  dp.  La  Bourdonnaye,  1699;  — Anne,  a  Dlu  N dk  Beauregard,  vers  1700; 

—  Marin  VI,  û  Louife-Jacquine-Aimée  de  La  Cour  de  Balleroy,  petite- tille  du  Maréchal  de  Mati- 
gnon, en  1750  ;  —  Félicité,  en  1  8  10,  à  A  ugullin- François  Pocquet  de  Li  von  ni  lue  ;  • — •  Marin  VI 1 1, 
a  Clémentine-Marie  Pocquet  de  Livonnière,  18  12. 

Sources.  —  Audouys,  Recherches  généalogiques  fur  les  familles  d'Anjou,  mil".  n°  ioo5,  t.  II, 
fM  67  &  75; —  Idem,  Lille  des  Lieutenants  généraux  des  Grands  Sénéchaux  d'Anjou,  à  l'année  1  590, 
mil',  n"  920  de  la  Bibliothèque  d'Angers  ;  —  Idem,  Armoriai,  f°  17  recto  ;  &  Notes  généalogiques 
de  divers  fendilles,  mil',  n"  too3.  t.  I;— Célellin  Port,  Diâionnaire  hiftorique  de  Maine-&-Loire, 


t.  1,  p.  437;  —  de  Magny,  Nobiliaire  de  Normandie,  t.  II,  p.  599. 
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i8i5.  —  Dk  VALLOIS  (Anjou  &  Tour  aine),  Seigneurs  de  Rofiers,  Ruau-Perfil,  le  Petit-Perray, 
la  Nuue,  l'Ouzil,  Fief-Gourdon  &  la  Rigauderie. 

D'Or  au  Pommier  de  Sinoplejur  une  Terraffe  de  même,  fruité  d'Or  &  accojtê  de  deux  Lions 
affrontés,  auffi  de  Simple,  appuyés  contre  le  fût  de  l'arbre. 


e  Normandie,  où  il  exifte  en  effet  plu- 
nom.  La  branche  établie  en  Anjou  s'\ 


Leur  généalogie  les  dit  originaires 
fieurs  familles  nobles  portant  ce  mon: 
fixa  vers  le  milieu  du  XVIe  fiècle. 

Honneurs  m  Charges.  —  René  h<,  Préfident  au  grenier  a  fel  de  Saumur, 
1595,  mort  avant  1614;  —  René  II,  Confeiller  du  Roi  a  l'Election  de  ladite- 
ville,  1629;  —  Philippe,  Chanoine  de  N.  I).  de  Nantilly,  a  Saumur,  1696;  — 
Jean,  Confeiller  à  l'Élection  de  Saumur,  i665  ;  —  René  III,  Confeiller  à  la 
Prévôté  de  Saumur.  i685  ;  —  René-Jean,  Secrétaire  du  Roi,  1717,  puis  Con- 
feiller a  la  Sénéchaulfée  de  Saumur,  1749  ;  —  René-Jean-Antoine,  Confeiller 
a  la  même  Sénéchaulfée,  1789;  —  Louis-Charles,  Infpecleur  général  militaire  des  armée;,  de  la 
Vendée,  puis  nomme  Maréchal  de  camp  le  1"  Mars  1794&  Membre  du  Confeil  du  Roi  en  1804. 

Alliances. —  René  Ier,  à  Marie  de  Biœnzy; —  Jean, à  Hélène  de  L'Hommeau;  —  René-Jean-An- 
toine, a  Catherine  de  Falloux  ;  —  René-Jean-Guili.aume,  a  Geneviève  Avril  dk  Pigneroli.es,  1788; 
—  Jacois,  à  Kofalie  L'Espagneulde  t.A  Plante,  1 78S  ;  —  Cécile,  au  Marquis  Ferré  de  Peyroux  ;  — 
Théodore,  a  Marie-Virginie  Poc.qult  de  Livonnière,  i S i 5  ;  —  Clémentine-Marie,  au  Marquis  Le 
Mintierdela  Moite-Basse,  1860. 

Sources.  —  Thorode,  toc.  cit.,  t.  XVII I  :  —Carre  de  Bulferolle,  Armoriai  de  Touraine-,  —  Gé- 
néalogie &  papiers  de  la  famille;  —  Archives  de  la  maifon  de  Livonnière,  a  Chavigné;  —  Archives 
de  Mainc-&- Loire,  férié  E,  fupplément,  GG,  nuS  i  à  i  i. 


1837.  —  COCQUEBERT  {Deux-Siciles,  Flandre,  Champagne  &  Bretagne),  Vicomtes  de  Par- 
thenay,  Barons  de  Montbret,  Vicomtes  de  Romain  &  Seigneurs  de  Neuville,  Ugny,  Bullin,  Bcllau- 
court,  Mutry,  Montfort,  Crouy,  la  Fauconnerie,  Acy,  &c. 

De  Gueules  à  trois  Coqs  d'Or,  i&  1. 

Il  appert  de  pièces  contenues  dans  le  doffier  de  cette  famille,  au  Cabinet  des 
Titres  (Bibliothèque  nationale,  fonds  de  Champagne),  que  Roger  Cochebert, 
|(  ~\yj' 1  '  £H"'-''i5  li"  Concublct,  bâtard  de  Roger  le  Normand,  Roi  des  Deux-Siciles  en  1092,  ell 
l'auteur  commun  des  Cocquebert  «Se  la  tige  de  l'illuftre  Maifon  d'Arena,  au 
royaume  de  Naples.  par  Ion  mariage  avec  Clémence,  Dame  d'Arena.  Ce  fut 
Ions  Louis  XI  que  de  la  Flandre,  où  d'Italie  ils  s'étaient  fixés,  les  Cocquebert 
vinrent  s'établir  a  Reims,  en  la  perlonne  d'un  des  leurs  qui  lit  partie  des  otages 
envoyés  de  Liège  au  Roi  de  France. 

Honneurs  et  Charges.  —  Un  Capitaine  de  Reims,  Ions  Henri  111,  1  585  ;  — 
André,  Lieutenant  particulier  de  la  même  ville,  16H7  ;  —  Jean,  Capitaine  de  l'arquebufe,  à  Reims, 
1640;  —  Henri,  Vicomte  de  Parthenay,  Capitaine  de  dragons,  1064;  —  N....  Cocquebert,  Secré- 
taire particulier  de  LouR  XIV,  i663-i683  ;  —  Nicolas,  Confeiller  au  Parlement  de  Metz,  1670  ;  — 
François,  Confeiller  à  l'Election  de  Reims,  1670;  —  Simon,  Confeiller  au  Préfidial,  dite  localité, 
1080;  ■ —  Jean- Baptiste,  Confeiller-maître  à  la  Chambre  des  comptes  de  Paris,  mort  en  171  1  ;  — 
Joseph,  Chevau-léger  de  la  garde,  1 698;  —  Etienne,  Lieutenant  particulier  au  Préfidial  de  Reims, 
1705  ;  —  Rémi-Joseph,  Procureur  du  Roi,  même  ville,  1737;  —  un  Auditeur  &  un  Correcteur  à 
la  Chambre  des  comptes  de  Paris,  1 7 3 G-  Ose  1743  ; —Girard-Joseph  ,  Lieutenant  criminel  à  Reims, 
1747;  — un  Capitaine  au  régiment  de  Champagne,  1730;  —  Henri,  Trcioricr  de  France  puis 
Lieutenant  de  ville  a  Reims,  1757;  — Christophe-Nicolas,  Capitaine  au  régiment  de  Guyenne  cv 
Chevalier  de  Saint- Louis,  1763;  — Antoine- Jean,  Capitaine  audit  régiment  &  aliffi  Chevalier 
de  Saint-Louis,  1788;  —  Antoine-Romain,  Lieutenant-Colonel  du  génie,  Aide  de  camp  du  Gé- 
néral de  Culline  ,  1793  ;  —  Charles- Etienne,  Maine  des  requêtes  au  Confeil  d'Etat,  i8o5. 

Alliances.  —  Catherine,  a  Salomon  de  Villikus,  i63o;  —  Simon,  à  Yfabeau  L'Espagnol,  i  < j 3 9 ; 
—  Simon-Louis,  en  i65o,  à  Marie  Varv,  fille  du  Préfident  du  Bailliage  d'Épernay; —  Marie,  à 
Nicolas  Lecler-Moët  de  Louvergny,  1659;  — ■  Henri,  Vicomte  de  Parthenay,  à  Marie-Anne  de 
Bussy,  vers  i(">8o,  laquelle  mourut  en  1761,  âgée  de  107  ans;  —  Marie,  ibS3,  à  Louis  de  La 
Salle; —  Etienne,  à  Antoinette  Le  Clerc,  vers  1705;  ■ — Alexandre  ,  à  Adèle-Catherine  Le  Lu- 
bois  de   Marsilly;  —  Louis-Benjamin,  à    Louife-Kmilie  de   Bossinot;   —  Christophe- Pierre,  à 
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Alexandrine  Aube  de  Braq_uemont,    i8o3; — Julie,  à   Auguftin-Claude  PocqueI  de   Livo.nnikhk  , 
i837. 

Sources.  —  Cabinet  des  titres  à  la  Bibliothèque  nationale,  fonds  de  Champagne  ;  —  Saint-Al- 
lais,  Nobiliaire  général  de  France-,  —  Laine,  Archives  généalogiques  ;  —  Pierre  Clément,  Cor- 
refpondance  inédite  de  Colbert ;  —  P.  de  Courcy,  Nobiliaire  de  Bretagne,  t.  [I  F,  p.  244  ;  —  Pa- 
piers de  la  famille. 


[835. 


Le  NOIR  (Anjou),  Se: 
Touches,  la  Pou 


le  la  Coe 
la  Chcvi 


e,  la    Plclfe,  le; 
&  Barons  de  Cl 


Orme 
intclot 


la  BrolTe,  les 


eut  à  trois  Tètes  de  Me 


de  Sabk 


,  tortillées  d'Or 


igin. 


ordres  & 


lel 


Fiche,  les  filia 
iks.  —  Trois  Confeil 
1626;   2.  Charles 

t  nomme  Curé  de  1 
lix   Baillis   du    Lude 


tions  fuivies  remontent  à  i55o. 
ers  du  Roi  au  Prelidial  de  la  Flè- 
1  ,  [653  :  devenu  veuf,  il  entra 
1  Flèche;  mort  en  170!  ;  3.  Char- 
:  Charles  V  ,  1711  ,  &  Michel- 
—  Franç.ois-Jac.quks-Modeste  ,  Chanoine  de  l'églife  d'An- 
en  théologie,  mort  en  1822;  —  deux  Chevaliers  de  Saint- 
1,  Capitaine  de  grenadiers  au  régiment  Provincial  du  Mans, 
774,  &  Jean-Baptiste,  Lieutenant  de  louveterie,  puis  Chef  de  bataillon, 
1820;  —  un  Général  de  brigade  :  Michel- Etienne-François,  en  1 7 < ) 3 ;  — 
Jules-Guillaume,  Garde  du  corps,  compagnie  de  Noailles,  mort  en  1816;  —  Alexandre-Marie- 
Joseph,  Officier  de  cavalerie  au  (>"  challéurs,  démifïïonnaire  en  1869;  nommé  le  9  Août  1870  Ca- 
pitaine, puis  Chef  de  bataillon  au  2'/  régiment  de  mobiles,  &  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur 
en  1871  ;  —  Jules-Mahie-Joseph,  entré  à  l'Ecole  militaire  de  Saint-Cyr  en  1860;  —  Henri,  élu 
Sous-lieutenant  au  2e  bataillon  du  29e  de  mobiles  le  9  Août  1870,  puis  nommé  en  1871  Lieu- 
tenant M;  Capitaine-Adjudant-major  au  même  bataillon. 

Alliances.  — Thérèse,  à  Urbain  Belin  dis  Roches,  1702;  —  Marie,  a  Louis  de  Boisgautier, 
vers  r/35;  —  François,  à  Elifabeth-Modefte  d'Echmans,  1754;  —  Françoise,  à  Jean-Baptiile- 
Louis-René  d'Estriché  de  Baracé ,  1772;  —  Rosalie-Renée,  à  Pierre- Frédéric  ,  Baron  Verger 
des  Bareaux  &  Général  de  brigade,  17110;  —  Pierre-Jacques-Alexandke,  à  Françoife-Anne-Roberte 
Le  Seiller  de  Montplacé  ,  1704;  —  Marie  Modeste,  à  Jofeph- Philippe-Bernard  de  Boismarais, 
Chevalier  de  Saint-Louis;  —  Ai.exandre-François-Robf.rt,  à  Adélaïde  Pocquet  de  Livonnière, 
1 S3  5  ;  —  Alexandhe-Marie-Joskph,  à  Elifabeth  Mesnet  de  la  Coin,  1869. 

Sources.  — Bibliothèque  d'Angers ,  mil.  n".n8,  intitulé  :  Extraits  de  pièces  concernant  les  fa- 
milles de  l'Anjou,  t.  II,  fos  195-196;  — A  Imanach  national  de  France,  1 79?- 1 794 ,  p.  178;  — 
Généalogie  delà  famille;  —  Mazas ,  Hijloire  de  l'ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis,  t.  I, 
p.  632,  ci:  t.  III,  pp.  iiocv  3oo  ;  — Audouys,  Armoriai  d'Anjou,  f°  128,  re&o;  —  Archives  du 
Minitlere  de  la  guerre. 


i838.  —  De  JOANNIS  (S/c/te,  Provence,  Bretagne,  Colonies  6?  Anjou),  Marquis  de  Verclos, 
Seigneurs  de  Joannis,  paioiile  de  Perthuis  (Vauclufe),  &  de  la  Brillane,  Nochcres,  Châteaublanc, 
Aigalades,  Châteauneuf,  RufTans  &  Châteaurenard. 

Branches  d'Anjou  et  Bretagne:  D'Or  à  la  Champagne  de  Sinople  furmontèe  de'trois  Épis  deblé  du 
même,  foutenus  par  deux  Lions  de  Gueules,  affrontés,  armés  S  lampaffés  d'Argent.  —  Branche 
d'Avignon  :  Écartelé  :  aux  1  £4,  de  Gueules  au  I  ion  d'Or;  aux  2  &  3,  d'Argent  au  Chevron  d'A- 
JH7-,  accompagne  de  trois  Pattes  d'ours  de  Sable,  2  en  chef,  1  en  pointe.  —  Branche  de  Provence  ; 
D'Or  au  Lion  de  Sable,  arme  &  lampaffe  d'Argent .-  au  Chef  à" A  jmj-,  charge  de  trois  Étoiles  d'Or. 


Originaire  de  Sicile,  cette  Maifon 
omme  ci  dellus,  lors  de  l'etabliilei 
es  membres,  dont  l'aine,  titré  Ma 
Port-Louis  (Bretagne  );  pour  l'autre 
Louis  XV,  par  lettres-patentes  du  1: 


vit  Ion  nom  primitif,  Giovanni ,  modifié 
lent  en  France,  vers  1400,  de  trois  de 
quis,  le  fixa  en  Provence  ,  &  le  fécond  a 
,  on  ignore  en  quelle  province  il  lé  retira. 
Juillet  1754,  érigea  en  fief,  fous  le  nom 


Joannis,  un  domaine  confidérable  que  Toussaim  Joannis,  Procureur  général 
près  la  Cour  des  aides  &  finances  de  Provence,  pofTédait  en  la  commune  de 
Perthuis  (Vauclufe).  Anciennement  les  Giovanni  avaient  le  champ  de  leur 
éeu  chargé  d'une  Tête  de  saint  Jean.  D'après  une  tradition  confiante,  ces  armes 
parlantes  furent  modifiées  à   la  fuite  d'une  action  d'éclat  faite  par  l'un  d'eux, 
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qui  ravitailla  Meffine,  malgré  toutes  les  forces  affiégeantes  (  probablement  en  1282,  lorfqu'après 
les  Vêpres  liciliennes  Charles  d'Anjou  bloqua  fi  longtemps  cette  ville).  D'où  vint  qu'on  lui  donna, 
pour  rappeler  cet  important  &  glorieux  fervice  ,  les  Épis  de  blé  ,  fbutenus  par  des  Lions  ,  qui  pré- 
fentement  meublent  encore  l'écuffon  de  l'une  des  branches  de  la  famille. 

Honneurs  et  Charges.  —  Deux  Gonfaloniers  de  Florence,  i3e3  &  1498;  —Jean  1",  Secrétaire 
îles  commandements  de  Louis  III  d'Anjou,  Comte  de  Provence,  i433;  —  Jean  II,  Secrétaire  du 
Roi  Rend,  1467  ;  —  Léon,  Syndic  de  la  NoblelTe  d'Avignon  ,  1449  &  1464;  —Jean  III  ,  Viguier 
de  Marfeille,  i5oi  ;  —trois  Viguiers  d'Avignon  :  1.  Pierre  II  ,  1660;  2.  Charles-Joseph,  1678; 
3.  Pierre  III,  17  1  2  ;  —  un  Lieutenant  général  de  l'Amirauté  de  Provence:  Pierre  Ier,  en  [522; 
—  deux  Confeillers  au  Parlement  de  Provence  :  Arnoux,  i586,  &  Jean  V,  1626;  —  trois  Procu- 
reurs généraux  à  la  Cour  des  aides  &  finances  de  Provence  :  1.  Joseph,  1720;  2.  Toussaint,  1726; 
3.  Andké-Marc-Antoine,  1755;—  un  Avocat  gênerai  pies  la  même  Cour  :  Boniface,  1Ô48';  — 
une  Abbelle  de  Sainte-Catherine  d'Avignon  :  Marie,  vers  1700;  —  Thomas,  Capitaine  au  régi- 
ment de  Jenfac,  1698;  —  deux  Capitaines  au  régiment  de  l'a  Marine  :  Gaspard,  iô5o,  cv  Fkan- 
1710;  —  quatre  Chevaliers  de  Saint-Louis  :  1.  Chari.es    [ I ,  Officier  des  galères  du 

l.  André,  Capitaine  au  régiment  de  Normandie,    1740;  3.  N deJoannis,  Lieute- 

I;  4.  Joseph- François,  Oïlicicr  avant  1789  ,  Soldat  en  1702  dans  l'armée  du 
e  Chevaliers  de  Malte,  de  [53o  à 
un  Conlul  d'Aix  :  Charles  III, 
un    Lieutenant  de  vaiifeau,  Mem- 


çors- Louis  , 
Roi,  1700; 

nant  de  vahfê*au, 

Duc  de  Bourbon,   puis  Garde  de  ia  porte  du   Roi,  1814; 
1700;  —  un    Page  de  la  Grande  Écurie  :  Joseph,   en  1668; 
1719;  —  un  Évêque  de  Mariana  (Corfe  )  :  Ignace,  en  1787;  - 


'ier  1868. 
Nostrad.1 


bre  delà  Légion  d'honneur  :  Léon-Daniel,  décédé  le  3  J; 

Alliances.  —  De  Forlivio  des  Doijkbes,  vers  1498  ;  —  de  Nostradamus,  i5oo  ;  —  de  Tonduti, 
1 579 ;  —  Siffredy  de  Mornas,  15^5  ;  —  Doria,  1601  ;  — deLaurens,  iùio;  —  La  Tour  de  Gouver- 
net,  i  6  i  o  ;  —  d'Ornano,  vers  i  6  2  5  ;  —  de  Bédarrides,  1627;  —de  Glandevez  ,  1690;—  de 
Ganges,  vers  1695  ;  —  Vincent  de  Calsans,  1718;  — Sarpili.on  deCourthezon  ,  1740;  —  Maifon 
royale  de  Bavière,  branche  de  Loevenstein,  17.S6;  —  Guérin  de  Tarascon,  i757;  —de  Lacoste, 
1787;  —  deSapinald,  1797;  —  Perrin  deVertz,  1810;  —  Pocquetde  Livonnière,  i838. 
^Sources.  —  Le  Priorille  &  livre  des  réformations  de  Florence;—  Paulo  Mini,  Hijloire  de  la 
NobleJJ'e  de  Florence-,  —  Arteleuille,  Hijloire  héroïque  £■  univerfelle  de  la  Noblejfc  de  Provence, 
t.  II,  p.  38;  —  Triftan  L'Hermite,  Nobiliaire  de  la  Tofcane  françoife;  —  l'Abbé  Robert,  No- 
biliaire de  Provence;  —Archives  delà  famille;  —  Saint- Allais,  Nobiliaire  général  de  France  , 
t.  II,  p.  333;  —  Mazas,  Hijloire  de  l'ordre  royal  &  militaire  de  Saint-Louis ,  t.  I,  p.  3  19 ,  & 
t.   II,  p.  271. 

,840.  —  De  La  MOTTE  (Bretagne),  Comtes  de  la  Motte-Rouge,  Marquis  de  la  Chefnelave  & 

de  Montmuran,  Seigneurs  du  Bois-RiPaux,  Taniou,  la  Ville-Bellanger,  Champ-Chappe!,  Pont- 

Joly,  la  Garenne,  Saint-Efprit,  Saint-Gilles,  Nodavy,  les  Noës,  le  Coudray,  Ville- Rouault,  Tré- 

maugon,  le  Verger,  Ville-Agan,  Ville-Durand,  le  Domaine,  le  Tertre,  Lefnage,  Bonnefontaine 

&  Villeaudon. 

De  Sable  fretté  d'Or  de  Jix  pièces. 

En  1294,  cette  famille,  ramage  des  Vicomtes  de  Dinan  (XL  fiècle),  comp- 
tait déjà  un  des  liens  parmi  les  Chevaliers  de  Jean  II,  Duc  de  Bretagne; 
aulli  fut-elle  reconnue,  lors  de  la  Réformation  de  1669,  Noble  d'ancienne  ex- 
traction. Antérieurement,  elle  avait  figuré  aux  Rélormations  de  1420,  1441, 
1470,  1  5  1  3  ,  1  5 3 5  ,  ainli  qu'aux  Montres  de  l'evéché  de  Saint-Brieue,  dans  le 
XIVe  fiècle. 

Honneurs  et  Charges.  —  Roland  I",  Chevalier,  1294;  —  Pierre,  Cham- 
bellan du  Duc  François  Lr,  1433;  —  Guillemette  ,  Dame  d'honneur  de  la 
Duchelfe  Yfabeau,  1454;  —  Alain,  Prieur  du  Saint-Efprit,  1600;  — 
Charles-Marie,  Capitaine  des  milices  Gardes-Cotes,  1735;  —  Joseph-Marie, 
Marquis  de  Montmuran,  Prélident  par  intérim  aux  États  de  Bretagne,  1752;  —  deux  Volon- 
taires au  combat  de  Saint-Caft,  1758;  —  quatre  Lieutenants  de  vailleau  :  1.  Charles-Jean; 
2.  François-César,  Ty85  ;  3.  Anne-René,  1793 ;  4.  Auguste- Henri-Charles-Marie,  1860;  — trois 
Chevaliers  de  Saint-Louis  :  Martial,  Capitaine  de  dragons,  1706  (émigration),  &  Anne-René, 
mort  en  1793,  tous  deux  de  la  branche  de  Montmuran,  puis  Joseph-Marie,  Chef  de  bataillon , 
181  5;  — Joseph-Edouard,  Général  de  divifion  ,  Grand-croix  de  l'ordre  de  la  Légion  d'honneur, 
Grand  Officier  du  Medjidié  (Turquiel,  des  Saints  Maurice  &  Lazare  (Sardaigne),  Grand-croix  de 
Saint-Stanillas  (Rufîie  .  Chevalier  de  l'ordre  du  Bain  (Angleterre),  Députe  des  Côtes-du-Nord 
(1869),   Commandant  en  chef  de  l'armée  de  la    Loire  (1870  ,  è\:  l'un  des  membres  du  Confeil  de 


Regiftre  feptième. 
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guerre  inftitué  pour  juger  le  Maréchal  Bazaine  (1873);  —  un  Capitaine  de  frégate  :  Chahles-Mahik- 

AuGUSTE-JuLES-JoSEl'H  ,    I  869. 

Alliances.  —  De  Trémereuc,  i3go;  —  de  Gouéon  (ramage  de  Matignon),  1406;  — de  Kku- 
GOA.T,  141 2;  —  Gesuil  du  Papeu,  1435;  —  Chrestien  de  Tréveneuc,  Vicomte  de  Pommorio, 
145S;  —  Le  Felle  de  Guébriant,  1476  ;  —  des  Noës,  1496  ;  —  Rouxel  du  Val,  i  5  18  cv  i  56o;  — 
Thomas  de  La  Villegratien,  16 18;  —  de  La  Gouulaye,  i 65 3  &  1824; —  de  Buuc,  16 5 9;  —  Gksi.in 
de  Coëtcouvran,  1669  ;  —  Bertho  de  la  Ville-Josse,  1692  ;  —  d'Argaray,  1750;  —  Vion  de  'Fi  s  - 
sancourt,  1  7 5  1  ;  —  Poulain  de  Saint-Père,  1764;  —  La  Forest,  Marquis  d'Aumaili.é,  vers  1780; 

—  Cahideuc,  Marquis  du  Bois  de  la  Motte,  178?  ;  —  de  La  Motte  de  la  Guyomarais  (ramage 
de  Broons),  1802  ;  —  Couppé  des  Essarts,  1822;  —  de  Gouyon  de  Vaukouault  (ramage  de  Mati- 
gnon), 1823  ;  — du  Pontavice  de  Bois-Henry,  1826;  —  Floyd  (  originaire  d'Angleterre),    1826; 

—  Rouxel  de  Lescoët,  1827;  — Pocquet  de  Livonnière,  1840;  —  de  Lourmel,  Comte  du  Hour- 
melin,  1848; — Le  Bouëtoux  de  Bréjerac,   i  S 5  i  ;  —  de   Bigorie  de  Laschamps,  1860; —  Esman- 

GART  DE    BOURNONVILLE,    I  86  I  . 

Sources.  —  De  Fourmont,  L'OucJi  aux  Croifades,  t.II,  pp.  1  5  &  19;  —  P.  de  Courcy,  No- 
biliaire  de  Bretagne,  t.II,  p.   199;  —  Alexandre  Mazas  &  Théodore  Anne ,  Hijloire  de  l'ordre 

de  Saint-Louis,  t.  III,  p.  3  5;  —  Archives  de  la  famille;  —  Dom  Lobineau,  Hijloire  de  Bre- 
tagne, Preuves,  col.  io5i-io52; —  DomMorice,  Hijloire  de  Bretagne,  Preuves,  t.  II, col.  172(1; 

—  T.  de  Saint- Luc,  Mémoires  fur  l'état  de  la  Nobleffe  de  Bretagne,  p.  5o;  —  Archives  des  Cotcs- 
du-Nord,  feigneuries  de  Penthièvre  ik  de  Saint-Denoual. 

1844.  —  CHOL  de  TORPANNE  {Lyonnais  &  Anjou),  Seigneurs  dudit  lieu  &  de  Longes,  la 
Rochette,  Salon,  Fontanès,  la  Jurary,  Chaffeneux,  la  Motte,  Vanel,  Combalhieux,  la  Roche, 
Brontfort,  Manivien,  la  Chance,  Melac,   la  Bielle,  Urgel  &   la  Mottais. 

De  Gueules  à  deux  Fafces  d'Argent,  accompagnées  en  chef  d'une  Tête  de  Lion,  arrachée  d'Or 

&  lampajj'ce  d'Azur. 


Les  Chol  de  Torpanne,  qui  par  filiations  fuivies  remontent  à  i25o,  font 
fortis  de  Longes,  près  Lyon.  Ils  pofledaient  dans  la  province  nombre  de  iefs  tV 
de  châteaux.  Leur  nom  fubit,  félon  les  temps,  diverfes  modifications;  Caulis, 
Caulius  dans  les  titres  latins,  il  devint  en  français  :  Chol,  Choul,  Choux  &  du 
Choul.  Le  fut  en  1595  ou  1 5 < > ( >  que  la  branche  angevine  prit  naifl'anec  par 
l'établiliémentà  Saumur  de  Jean  Chol  IV,  Ecuyer,  qui,  fatigué  de  longs  fer- 
vices  fur  mer,  le  maria  dans  cette  ville,  où  le  hafard  l'avait  conduit. 

Honneurs  et  Charges.  —  Guichaud  ,  Maître  ordinaire  des  requêtes  de 
hôtel  du  Roi  (Charles  VIII),  1494;  — Guillaume,  Confeiller  du  Roi,  Bailli 
des  montagnes  du  Dauphiné,  022;  —  François,  Jérôme,  Pierre  1er  &  André,  tous  quatre  Gentils- 
hommes volontaires  à  la  bataille  de  Lépante,  1  5 7 1  ;  — Claude,  Gentilhomme  du  Cardinal  de 
Bourbon  &  Guidon  d'une  compagnie  d'hommes  d'armes,  090;  — Anne,  Capitaine  d'infanterie 
au  Saint-Chaumont,  1622  ;  —  Jacques,  Capitaine  d'infanterie,  1 63 5 ;  —  Concoude-Amador,  Lieu- 
tenant-Colonel au  Royal-artillerie  &  Chevalier  de  Saint- Louis,  1698;  —  Florys,  Intendant  général 
de  l'abbaye  de  Fontevrault,  fous  les  Abbefles  Jeanne-Baptifte  de  Bourbon  &  Marie-Madclcine- 
Gabrielle  de  Rochechouart- Mortemart,  1660-1700;  il  fuccéda  dans  cette  charge  a  Pierre  de  Lof-' 
fendière,  fou  beau-père;   —  Pierre  II,  Chancelier  de  la  principauté  de  Dombes  &  Secrétaire  tics 

commandements  de  S.  A.  S.  le  Duc  du    Maine,   1700;  —  N Chol  de  Torpanne,  Confeiller  au 

Parlement  de  Paris,  16  Juillet  1727;  —  Pierre-Concorde,  Officier  d'artillerie,  mort  en  17.51  ;  — 
Pierre-Concorde-Joseph,  Capitaine-commandant  au  régiment  de  Brie-infanterie,  1783;  —  Am- 
BROIse- Pierre,  Adjudant-major  d'infanterie  de  ligne,  Chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  18  19. 

Alliances.  —  Martin,  à  Angélique  de  La  Vali.ktte,  vers  i3oo;  —  Isabelle,  à  Jean  de  Ciiapuys, 
vers  1 365 ;  —  Antoinette,  à  Claude  d'Aurillac,  vers  1450  ;  —  François  II,  à  Élifabeth  de  Ciias- 
siuod,  iq55;  —  Marguerite,  à  Jean  Godon  de  Grancins,  Confeiller  au  Grand  Confeil  du  Roi, 
puis  Premier  P  rendent  au  Parlement  de  Dombes,  i5i6; —  Jean  III, à  Jeanne  de  Sève,  i53o;  — 
François  III,  à  Marguerite  de  Saint-Priest,  i  58o  ;  —  Hélène,  à  François  de  Bordon,  Gentilhomme 
ordinaire  de  la  Chambre  du  Roi,  1620;  — Claude  II,  a  Louife  de  Villars,  1624;  —  Florys,  à 
Marthe  de  Lossendière,  [656;  — Madeleine,  a  Charles  de  Cardonnier,  vers  1695; —  Pierre- 
Concorde,  à  D"1'  Urson  d'Auhigny,  17D0;  —  Marie,  a  Jean  Ciiesnon  de  Sourde,  1780;  —  Méla- 
nte-Clémence,  a  Scévole-Claude-Armand  Pocquet  de  Livonnière,  18  Septembre  1844. 

Sources.  —  Archives  de  la  famille;  —  Moréri,  Diâionnaire  hiftorique,  t.  III,  p.  i65,  de  l'édition 
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783,  P.   181 


[852.  —  HOCQU  ART  {Champagne,  Ile-de-France,  Bourgogne,  Maine  S  Bretagne),  Comtes  Je 
Turtot,  Seigneurs  de  Vaux,  Bois-de-Lor,  Blincourt,  Felcourt,  Gagny,  Pavillon,  Saint-Lumier, 
le  Frefne,  Renneville,  Montfermeil,  Coubron,  Loifail,  Béfigny,  la  Motte  &  Champerny. 


De  Gueules  à  trois  Rofes  d'Argent  pointées  de  Sinople 


& 


ii|l|iPli!i|i||! 


fm 


Le  Réthelois,  en  Champagne,  fut  le  berceau  de  cette  illuftre  Maifon,  dont 
le  nom  eut  à  fubir  bien  des  variations  dans  l'on  orthographe  :  Hocar,  IIo- 
quard,  Hoccart,  &c.  Le 4  Janvier  i536,  elle  prouva,  devant  les  Élus  de  Re- 
thcl,  fa  Nobleffe  d'ancienne  extraction,  qu'en  1760  un  arrêt  de  la  Cour  des 
aides  de  Paris  vint  auffi  reconnaître. 

Honneurs  etChauges. —  Dans  l'armée,  depuis  1 585,  plus  de  trente  Officiers 
de  tous  grades,  dont  huit  Chevaliers  de  Saint- Louis  :  1 .  Zacharie,  Brigadier 
des  armées  du  Hoi,  mort  en  1726;  2.  Louis,  Lieutenant  au  Royal-carabiniers, 
1741;  3.  François-Bf.noist,  Capitaine-commandant  au  Royal-comtois  —  in- 
fanterie, 1754;  4.  Toussaint,  Capitaine  de  vaiffeau,  puis  Chef  d'efeadre,  1761  ; 
Philippe-Christophe,  Lieutenant  aux  Gardes-françaifes,  1 78 5  ;  6.  Toussaint-Thérèse,  Capitaine 

Royal-cravates,   1778,  Chef  d'efeadrons  en   1  8  14;  7.  N H ocquart,  Officier  retraité,   1814; 

Amédée-Marie-Timoi.éon,  Capitaine  au    i3e   de  ligne,   1824. —  Dans  le  Clergé:   quatre  Cha- 


noines, un  Prieur  de  l'ordre  des  Prémontrés,  un  Vicaire  général  du  diocèfe  de  Châlons,  &c  —  Dans 
la  robe  •.  deux  Prévôts  de  Sainte-Menehould,  Jean,  en  i5o2,  &.  Louis,  en  1  5 5 5 ;  — cinq  Procureurs 
du  Roi  en  cette  même  ville,  de  1  D46  à  ibip; —  Louis,  Lieutenant  criminel  au  Préfidial  de  Vitry- 
le-Français,  1645; —  François,  Préfident  à  l'Élection  dudit  lieu,  1661; — deux  Lieutenants  cri- 
minels à  Sainte-Menehould,  1707  &  1734;  —  François,  Confeiller  à  la  Cour  desaides  de  Paris, 
J72.Ï  ;  —  Gaston-Jean-Zacharie,  Grand  Bailli  de  Châlons,  1744;  —  Jean,  Confeiller  d'État,  1753  ; 

—  Jean-Hyacinthe-Emmanuel,  Préfident  au  Parlement  de  Paris,  1758; —  deux  Premiers  Préfi- 
dents  :  1783  au  Parlement  de  Metz,  1789  à  la  Cour  des  aides  de  Paris;  —  enfindeux  Intendants 
de  la  marine  :  Jean-Hyacinthe,  à  Toulon,  en  1716;  Gilles,  à  Breit,  en  1749;  plus  un  Pair  de 
France,  le  Comte  Hocquart  de  Turtot,  en  1827. 

Alliances.  —  Dr.  Récourt,  i5o2;  —  d'Aspremont,  1546;  —  d'Ouigny,  1  545  ;  —  de  Pradines, 
1  5  5  5  ; —  de  Pinteville,  1610;  —  de  Vassan,  1627;  —  de  Vavhay,  1674;  —  de  CoLBEur,  vers 
1675;  —  de  Bellenger,  1705;  —  de  Franciny,  i 74 1  :  —  deCossé-Brissac,  1744;  —  d'Ossun,  1749; 

—  de  la  Lande  de  Calan,   1720;  —  de  Montesquiou,  1760;  —  Compoint  du  Boulhaki-,   17(31  ;  

de  Quelen,  &C,  &.C.  ;  —  Pocquet  DE  Livonnière,   I  S  5  2 . 

Sources.  —  D'Hozier,  Armoriai  de  France,  Ve  regiftre,  1 ce  partie;  — de  La  Chefnaye-Desbois, 
Diâionnaire  de  la  Nobleffe,  r  édition,  t.  VII 1,  p.  72  ;  —  Nobiliaire  de  Champagne,  Supplément; 

—  de  Courcelles,  Diâionnaire  univerfel  de  laNobleffe  de  France,  t.  I,  p.  36 1 ,  &  t.  III,  p.  293; 

P.  deCourcy,  Nobiliaire  de  Bretagne,  2e  édition,  t.  I,  p.  438  ;  —  Mazas,  Hi/loire  de  l'ordre  de 
Saint-Louis,  t.  I,  p.  410,  t.  II,  pp.  i38,  i3o,  383,  &  t.  III,  pp.  1 16,  127  &  260;  —  Borel d'Hau- 
terive,  Annuaire  de  la  Nobleffe,  1843,  p.  25o. 

1874.  —  TASSIN  de  BEAUMONT  {Orléanais,  Champagne  S-  Bcauce),  anciens  Seigneurs  de 
la  Chauffée,  du  Bois-Saint-Martin,  deCharfonville,  Authon,  Villemain,  la  Renardière,  Moncourt 
Rofette,  Arpilly,  Aupuy,  Montaigu,  Mellilly,  la  Boëfche,  Villepion,  Saint-Péreufe,  cxc. 


D'Argent  au  Chevron  d' 


accompagné  en  chef  de  deux  Étoiles  &  d'un  Croiffaut  de  Sable. 


puis  en  pointe  d'une  Aigle  effbrant 


ontoitrnée,  au  naturel. 


D'après  une  tradition  confiante,  un  des  Chefs  qui  défendaient  en  1429  les 
portes  d'Orléans,  quand  Jeanne  la  Pucelle  contraignit  les  Anglais  a  lever  le 
liège  de  cette  ville,  cil  le  plus  ancien  afeendant  connu  desTaffin,  dont  la  filiation 
authentique  remonte  à  la  fin  du  XV1'  fiècle.  Leur  nom  figure  fur  les  rôles,  dreilés 
en  1789,  pour  convoquer  la  Nobleffe  du  bailliage  d'Orléans  aux  États  géné- 
raux. Très-nombreufe,  cette  famille  fe  compote  aujourd'hui  des  branches  & 
rameaux  fuivants  :  TASSIN:  1.  de  Charsonville  ;  2.  de  Villiers;  3.  de 
Beaumont;  4.  de  Montaigu;  5.  de  Messilly;  6.  de  Villepion;  7.  de  Nonne- 
vu  le  ;  8.  de  Saint- Plkeuse. 


2o  POCQUET   de   LIVONNIERE. 


Honneurs  et  Charges. —  Huit  Échevins  &  un  Maire  de  la  ville  d'Orléans  :  i.  Guillaume,  i5.|5; 
2.  Chaules  Ier,  1672;  3.  Pierre  V,  1709;  4.  Charles  II,  1719;  5.  Charles  III,  1747-49,  puis  .Maire, 
1754-56;  6.  Guillaume,  175S-60;  7.  Joseph,  1764-67;  8.  Augustin-Prospeu,  1777-79;  —  quatre 
Confeillers-Secrétaires  du  Roi  :  1.  Guillaume,  1759;  2.  Charles  III,  176?;  3.  Joseph,  176(1; 
4.  Augustin-Prosper,  178  1  ;  —  fix  Officiers  dans  l'année  de  terre,  dont  trois  décorés  :  1 .  Raymond, 
Sous-brigadier  des  Gardes  du  corps,  compagnie  Écofîaife,  &  Chevalier  de  Saint-Louis,  mort 
en  1775;  2.  Robert,  Officier  aux  dragons  de  Chartres,  1785;  3.  Pierre-Aignan-Stanislas,  Capi- 
taine au  Colonel-général —  cavalerie,  1787;  4.  Pierre  VI,  Capitaine  au  Nice—  infanterie,  &  Che- 
valier de  Saint-Louis,  mort  en  1 7 < ) 3  ;  5.  Pierre-Amédée,  Officier  de  nullards,  1826;  6.  Charles- 
Auguste,  Maréchal  des  logis,  jufqu'en  [83o,  aux  Gardes  du  corps,  compagnie  de  Grammont,  <Sc 
Chevalier  de  la  Légion  d'honneur;  —  un  Lieutenant  des  chattes  du  Duc  d'Orléans  :  Augustin- 
Prosper,  en  1759;—  un   Procureur  du   Roi  au  Préfidial  d'Orléans:  Puosper-Guillaume,  1768; 

—  un  Grand  Maître  Enquêteur  des  eaux  oc  forets,  a  Orléans  :  Charles- François,  1779; — dans 
le  Clergé  :  Robert-Louis  de  Gonzague,  Supérieur  des  Grands  Séminaires  de  Bordeaux,  puis  de 
Saint-Sulpice,  a  Paris,  mort  Trappifte  &  Prieur,  fous  le  nom  de  P.  Jean-Marie,  du  monallère  de 
Val-Sainte  (Suilïc),  en  1795;  — deux  Receveurs  généraux  des  finances  :  1 .  Joseph- Prospeii-Fhan- 
çois,  ù  Privas,  1817,  a  Bourbon-Vendée,  1824;  2.  Alphonse-Prosper,  à  Tarbes,  1827,  a  Nevers, 
1829,  oh  il  donna  fa  démifiion  en  iS3o;  —  un  Confeiller  à  la  Cour  de  Riom:  Guillaume-Charles, 
1819;  —  un  Préfet  :  Louis- André-Marie,  Vicomte  de  Nonneville,  lequel  du  département  d'Indre-&- 
Loire  pall'a  dans  celui  de  Vauclule,  qu'il  cella  volontairement  d'adminiurer  quand  vint  la  Révo- 
lution de  Juillet;  il  était  Commandeur  delà  Lésion  d'honneur,  puis  avait  fait  partie  du  Confeil 
d'État  comme  Auditeur  &  comme  Maître  des  requêtes. 

Alliances.  —  De  Maiœau,  avant  i5a5;  —  Vandebergue  de  Villedouhé,  1720;  —  Annault  de 
Nobleville,  1730;  —  de  Cougnion,  1739;  —  LeGrandde  Boislandry,  1748; — Colas  des  Francs, 
1749,  1753.S:  i8o3; — Le  Clerc  de  Douy,  1760,17800c  1783; — Vicomte  d'Alés,  1764&1821;  — 

DE  L.VAGE,    I77O;  —  DE   LOYNES  DE    MoRETT    OC    DeGaUIRAY,    177^  &   I796; —   DE  ChENARD,    1775;  — 

Midoude  Moléon,  1777;  —  Brugière,  Baron  de  Barante,  1780;  —  du  Gaigneau  de  Champvallins 

ce  de  Chateau-Morand,  1784  &  1839;  —  de  Bréant,  1790; — Laisné  de  Sainte-M  arie  ,  1790;  

Lasneau  de  Latingy,  1790; —  Jogues  d'Omerville,    1791  ;  —  Colas   de    Brouville-Malmusse, 

I792  èv    I794;  DE   VlLLEMOR  DE  ClIANGY,    1  797  ;  DE   FaYS,    I799  ;  DE  M  AIN  VILLE,    1  8o2  OC    l8l  I   ; 

de  Vienne,  i8o5;  — Geffrierde  Pully,  1807; —  Chignon,  Baron  des  Ormeaux,  1807; —  L'Hun.- 
lier  de  Touchaillou,  1812;  —  Masson  du  Monceau,  1S22;  — de  L'Estang  de  Finces,  vers  1S24; 

—  Marcassus  de  Puymaurin,  1824;  —  de  Bon na ire,  Vicomte  de  Gif,  1827;  —  Comte  de  Quenelles, 
1827  ;  —  d'Aleyrac,  vers  182S  ;  —  Barbé  de  Jaubert  d'Hamerville  ,  1828  ;  —  La  Rue  de  Ciiamp- 
chi  \  un  u,   182S;  —  Bf.llon  de  Oiassy,  1 8 3 2 ;  —  de  Cambefort,  1834  ;  —  Jullien  deSaumehv,  i836; 

—  de  Lange  de  la  Cantée,  1843;  — Soizeau  de  Saint-Martin,  1849;  — de  Thourette  ,  1849;  — 
Pocquet,  Comte  Scévole  de  Livonnière,    1S74. 

Sources.  — Archives  du  Loiret;  —  Archives  de  la  Cour  des  comptes  de  Paris;  — Cabinet  des 
Titres,  a  la  Bibliothèque  nationale;  —  Papiers  de  la  famille;  —  Procès-Verbaux  de  l'Aflemblée  de 
l'ordre  de  la  Nobleftc,  dans  l'Orléanais,  en  1789;  — d'Hozier,  Grand  Armoriai  général  de  France, 
dretlé  en  1696;  —  d'Auriac,  Armoriai  de  la  Nob!eJ/e  de  France;  —  Jouffroy  d'Efchavannes, 
Dimonnaire  de  la  Noblejfe. 


Ajoutons,  maintenant,  que  les  Pocquet  de  Livonnière,  par  leurs  alliances  avec 
les  diverl'es  familles  dont  les  noms  &  l'hiftorique  viennent  d'être  produits,  fe  rat- 
tachent aux  Maifons  fuivantes  :  ni-:  Launay  de  i.a  Mothayk,  Jousskaumf  de  la 
Bretesche,  Sigonneau,  Saint-Offange,  Champagne,  Ménardeau  de  Maubreuii., 
NtiJCHt/K,  La   Grandière,  Billon-Vendôme,  Ruzé  d'Kffiat,  de  Lamotte-Ba- 

RACÉ    DE    SKNONNKS,    BaRNABÉ     DE    LA    FÎAYE ,     VlI.I.ARS,     Cil ABRII.I.ANT  ,     d'AnDIGNK, 
LOSSENDIÈRE,     1.1'     MlNTlKR    DE     I.A     MoTTE-BaSSE,    GlLLIER    DE    SaINT-GeRVAIS,    DE 

Chambes-Montsoreau,    Sapinaud,    &c,    puis    a    la    Mai  l'on  de  France,   par  les 
Beauvau,  comme  il  reflbrt  du  tableau  ci-après. 
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Auteurs  et  sources  a  consulter  sur  la  famille  Pocquet  de  Livonnière.  —  Archives  du  dépar- 
tement de  Maine-&-Loire,  férié  E,  n°  3636.  —  Thorode,  Colleftion  de  notes  fur  les  familles  de  l'An- 
jou, mil",  n"  1004  de  la  Bibliothèque  d'Angers,  t.  XV.  —  Audouys,  Familles  d'Anjou,  mil".  n°  ioo5 
de  la  même  Bibliothèque,  t.  II,  P  97.  —  Archives  anciennes  de  la  Mairie  d'Angers,  férié  BB,  re- 
giflrc  96,  I"  i56,  regiftre  99,  ("4.5,  &  férié  CC,  carton  18.  —  Feller,  DiQionnaire  hiftorique.  — 
Nouvelle  Biographie  générale  (Firmin  Didot).—  L'abbé  Lambert,  Hijloire  littéraire  de  Louis  XIV. 

—  Camille  Bourcier,  Éloge  de  Claude  Pocquet  de  Livonnière.  —  L'abbé  Trefvaux,  Hijloire  de 
Véglife  &  diocèfe  d'Angers,  t.  I,  tirée  de  Y  Hijloire  catholique  du  XV/efiècle,  du  P.  Hilarion  de 
Culte.  —  Mazas  &  Théodore  Anne,  Hijloire  de  l'ordre  de  Saint-Louis.  —  A.  de  Soland ,  Bulletin 
hijlorique  &  monumental  de  l'A  njou.—  De  La  Roque  &  Edouard  de  Barthélémy,  Catalogue  des  Gen- 
til/hommes qui  ont  pris  part  aux  élections  pour  la  Nobleffc  aux  États  généraux  de  1789  (Anjou  & 
Touraine).  —  Carre  de  Bullerolie,  Armoriai  de  la  Tour  aine.  —  Moréri ,  Grand  Diâionnaire  hijlo- 
rique, t.  VI 1 1 .  —  Le  P.  Niecron ,  Mémoires  pour  fervir  à  l  Hijloire  des  hommes  illu/lres,  t.  XVI I. 

—  Michaud,  Biographie  univerfelle.  —  D'Hozier,  Armoriai  des  généralités,  Touraine,  f°s  014  & 
974.  —  Kietltap,  Armoriai  général.—  L'Abbé  Barbier  de  Montault,  Épigraphie  du  département 
de  Mainc-S-Loire.  —  Archives  du  Miniflèrc  de  la  guerre.  —  Jouffroy  d'Efchavannes,  &c,  &c. 


TABLEAU  DE  PARENTÉ  DE  LA  FA1MILLE 

POCQUET   DE    LIVONNIÈRE 

AVEC   LA    MAISON    DE   FRANCE. 

Louis  de  BEAUVAU,  mort  en  1462. 

Femmes  :  1°  Marguerite  de  CHAMBLAY;  —  2"  Jeanne  de  BAUDRICOURT,  morte  fans 

enfants;  —  3°  Jeanne  ou  Anne  de  BEAUJEU. 

/"  Degré.  I'   Degré. 

1"    lit.   Isabeau    de  BEAUVAU,  époufa    en  3'  lit.  Alix  de  BEAUVAU  ,  époul'a  Renf.de 

1454    Jean    II  de  BOURBON,   Comte   de  BEAUVAU,   Baron  de  Saint-Gatien,  Sei- 

VENDOME.  gneur  de  la  Boelliere  &  du  Rivau. 


II    Degré.  IL   Degré. 

François  de  BOURBON  ,  Comte  de  VENDO-  Antoine  de  BEAUVAU,  Seigneur  de  la  Boef- 

MÉ,  époufa  Marie  de  LUXEMBOURG.  fiere,  &c,  époul'a  en  1  526  Jacqueline  le  i.a 

MOTHE  DES  AULNA1S. 


///    Degré.  K  III  Degré. 

Charles   de   BOURBON,  Duc  de  VENDO-  Gabriel  de  BEAUVAU,  Baron  du  Rivau,  Sei- 

ME,  époul'a  Françoise  d'ALENCON.  teneur  de  la   BociLiere,    époufa  en    i"'s  noces 

Marguerite  FOUCAULT,  Lame  de  la  Salle. 


IV    Degré.  IV    Degré. 

Antoine   de    BOURBON,    Roi    de    Navarre,  /"'   lit.    Jacques    de    BEAUVAU,   Baron  du 

époufa  Jeanne  d'ALBRET.  Rivau,    Seigneur   de    la    BoelTière,     époufa 

Françoise  Le  PICART,  Dame  du  Boilet. 


F'   Degré.  V'  Degré. 

Henri  IV,    Roi  de  France  &  de  Navarre,  épou-  Louis  de   BEAUVAU,   Seigneur  de  la    Boef- 

fa  Marie  de  MEDICIS.  iiere,  epoufa,  le  loMai  1  621 , Louise  DOLLE. 

VI   Degré. 
Gabrielle  de  BEAUVAU  (a),    époufa  :    1°  Jean    GILLIER,   Baron  de  Saint-Gervais-fur-Mer, 
près  Nantes,    le    3i    Mai  1642;   2°  René  de  CHAMPAGNE,   Seigneur  de   la  Motte-Ferchault , 
le  21   Novembre  1640. 


VII    Degré. 

V   lit.   Marie-Louise  GILLIER.    Baronne   de   Saint  Gervais,  époufa,   par  contrat  de  mariage  du 

19  Décembre  1 6(53  (b),   Louis  de    BERNABÉ,  Baron  delà  Haye-Fougereufe. 

VIII   Degré. 

Marie-Elisabeth  de  BERNABE,  époufa,  le  ior  Mai  1696  (c),  Guillaume  HAMEAU  (d).  Ecuyer, 

Seigneur  du  Marais,  né  le  6  Septembre  1  658  (e). 

IX  Degré. 

Marie-Louise  HAMEAU  du  MARAIS,  née  à  Angers  le  10  Avril  i6qS  (/"),  époul'a,  le  7  Juil- 
let 1721  (g),  François-Marie  HAMEAU,  Ecuyer,  Seigneur  du  Haut-Plellis  &  de  Franc-Palais, 
né  le  2  Mars  1697  (h). 

X  Degré. 

Prudence- Louise  HAMEAU  de  FRANC-PALAIS,  née  le  6  Août  1726  («'),  époufa,  le  26  Sep- 
tembre 175217s  Pierre- André -Claude-Scévole  POCQUET  de  LIVONNIERE,  Ecuyer, 
Seigneur  dudit  lieu,  né  le  3o  Mars  1728,  a  Beaufort-en-Vallée. 

(Voir,  pour  la  fuite,  au  \'I°  Degré  de  la  Généalogie,  ci-devant,  p.  6.) 

(a)  Le  Diélionnaire  MJlarique  Je  Moréri  (1718-1769)  &  plus  tard  le  Diâionnaire  de  la  Nableffe  de  la  Chefnaye- 
Desbois  (177";,  contiennem  fur  les  Beauvau  une  double  erreur  :  ils  donnent  à  Gahuielle  île  Beauvau  un  Bonaventure 
Gilller  pour  premier  mari,  au  heu  d'un  Jean,  &,  pour  fécond  mari,  un  Jacquet  de  Champagne ,  au  lieu  A\\n  René.  Ces 
erreurs  ont  ete  rectifiées  par  d'Hozier  de  Sérigny  dans  la  généalogie  de  la  Mail. m  de  Champagne,  p.  28,  qu'il  tu  impri- 
mer pour  le  VII"  Régi lire,  relié  inédit,  de  V Armoriai  général  {b)  Contrat  de  mariage,  reçu  par  Jean  Baranger,  Notaire 
royal  à  Snumur,  le  nj  Décembre  i6G3,  de  Loris  de  Bernabé,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Boullave,  Ecuyer  ordinaire 
de  la  Petite  Écurie  du  Roi,  fils  de  Mefllre  Claude  de  Bernabé,  Chevalier,  Seigncui  Baron  de  la  Haye-Fougereufe,  &  de 
Dame  l.ouile  de  Camyn,  d'une  part  ;  &  de  Demoifellc  Marie-Louise  Gillier,  Dame  de  Saint-Gcrvais,  tille  de  l'eu  Mettre 
Jean  Gillier,  vivant  Chevalier,  S.  igneur  Baron  de  Saint-Gervais,  &  de  Dame  Gabrielle  de  Beauvau.  Furent  prélents: 
Uaute&  PuitTante  l.ouile  Dollé,  Dame  de  la  Boeffière,  veuve  de  Haut  &  Puilïant  Meffire  Louis  de  Beauvau,  Chevalier, 
Seigneur  de  la  Boeffière,  fon  aïeule;  Meffire  René  de  Champagne,  Chevalier,  Seigneur  de  la  Motte-Ferchault,  &  la  Dame 
Gabrielle  île  Beauvau,  a  prélent  lonépoufe,  mère  de  ladite  Damcde  Saint-Gervais.  Expédition  authentique,  (c)  Acte  de 
mariage  (du  i"  Mai  ilîgu).  [d)  Contrat  de  mariage  reçu  par  René  llumeau.  Notaire  de  la  Baronnie  de  la  Haye-Fouge- 
reufe (le  12  Avril  Kigli).  ((.')  Extrait  de  baptême.  (/)  Acle  de  nailTance.  [g)  Contrat  de  mariage  (du  5  Juillet  1721) 
oc  acte  de  mariage  (du  7  Juillet  172  il.  (h)  Archives  de  la  famille.  (l)  Acte  de  nailTance,  expédition,  (j)  Contrat  de 
mariage  (du  24  Septembre   1  7?  2)  &  acte  de  mariage  (du  2Û  Septembre   i  ;    : 


